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Description,  Culture  et  Usages  de  la  plus  grande  parde 
des  Plantes  étrangères  f  nataralisées  et  indigènes ,  cul* 
dvées  en  France ,  en  Autriche ,  en  Italie  et  en  Angle- 
te  rre ,  rangées  suivant  la  mélhode  de  Jussieu  ; 

Par  g.  L.  M.  du  MONT  de  COURSET, 

Anden  Capitaine  de  Cavalerie ,  Membre  correspondant  de  llnstital 
de  France ,  des  Académies  des  Sciences  de  Rouen  et  d'Amiens ,  des 
Sociétés  d' AgricultaredePariset  d'Ëyreuxy  des  Sodét^  des  Sciences 
et  Arts  de  I^e  et  d' Abbeville. 


Tant  les  ans  et  les  soins  et  Padroîte  cnltore 
Sobjugaem  rhabitode  et  domptent  la  natoie  ! 
ImiteK  ce  grand  art ,  et  des  plants  délicats 
Moancez  le  passage  à  de  nouveanz  dimats. 
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CULTIVATEUR. 

P  DIVISION. 

PLANTES  ACOTYLÉDONES. 

Tîanté^dontl embryon  est  dépourvu  de  lobes. 

Jjkfis  lei  plantes  acofjlëdones  »  rembiyon  n'est 
point  partagé  en  cotylédons  ou  lobés  séminaux  ;  il 
ne  se  di?ise  point,  mais  s'étend  dans  la  germination. 
Dans  les  quatre  premiers  ordres  il  pousse  des  radi* 
çules  ou  des  poQs  en-dessous,  prend dee  formes  ya« 
riées  en-dessus  et  autour  de  lui;  il  s'élève  en  tiges 
et  jette  latéralement  dés  radicules  dans  les  dnquième  • 
et  siidème  ordre* 

CLASSE  PREMIÈRE^ 

LJtSr  AOO  TYLÉDOKB». 

Lbs  organes  sexuels  sont  très-peu  apparens  dan» 
une  partie  des  plantes  que  renferme  cette  classe  ;  ils 
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3  CL  A  SSS  lî    OADKK   I* 

sont  incertsûos  dans  d'autres  :  on  les  découvre  faci- 
lement dans  le  reste.  Nous  détaillerons  leurs  diffé- 
rentes combinaisons  en  parlant  des  ordres  et  des  es- 
pèces. 

Observations.  Cette  classe  se  divise  en  six  ordres.  Les  chanta 
pignons ,  qui  ont  quelque  analogie  avec  les  zoophites  ,  sont 
comme  le  premier  anneau  de  la  chaîne  végétale.  Quelques 
€ilgues,  qui  différent  beaucoup  des  autres  plantes  par  leur  struc- 
ture ,  leur  floraison  et  leur  port  y  lient  les  champignons  aux 
hépatiques  par  Tintermédiaire  Aes  lichens.  Le  passage  des  A^- 
jyatiques  nux  mousses  est  facile  ,  ces  plantes  étant,  à-peu-prës, 
pourvues  des  mêmes  organes,  hes  fougères  se  rapprochent  des 
précédentes  par  leur  floraison  folliculaire;  elles  ont  d'autres 
caractères  de  ressemUance  avec  les  palmiers  dont  elles  imitent 
ie  port ,  ce  qui  lie  cette  classe  avec  la  suivante.  Les  naïades  âif" 
fërent  beaucoup  des  plantes  comprises  dans  les  ordres  précé- 
dens  5  leur  floraison  est  connue ,  mais  leur  germination  ne  l'é- 
tant point  encore ,  on  les  place  dans  la  classe  et  à  la  suite  des 
plantes  qui  n'ont  pas  de  cotylédons. 

O  R  D  R  E    P  R  E  M  I  E  R. 

Les  Champignons  (  Funqi  ). 

Les  champignons  sont  parasites  ou  sortent  de 
terre  9  tantôt  nus^  tantôt  enfermés  dans  une  coifle 
qui  se  déchire.  La  substance  des  uns  est  subéreuse 
ou  de  la  nature  du  liège  :  celle  des  autres  molle  et 
chamue,  quelquefois  muoilagineuse.  Leur  form^  est 
ou  simple  ou  rameuse,  q/ielquefois  sphérique  ;  pla- 
neurs ont  un  chapeau  liédiculé  ou  sessile  ;  ce  cha- 
peau est  souvent  orbicplaire >  quelquefois  demi-grbi- 
culaire  et  attaché  par^  le  côté.  Point  de  feuilles  ni.  de 
fleurs;  une  poussière  répandue  sur  la  plante  ou  rea- 
fermée  intérieurement  remplace  les  anthères»  QueU 


Digitized  by 


Google 


hlRS  CHAMPIGNONS.  S 

ques  orgaûes  diversement  conformés  mpplëent  au 
pistil  ;  ce  sont  des  lames ,  des  sillons  »  des  pores ,  des 
tayaux ,  des  mamelons,  des  écailles ,  des  r^eaox  ^  des 
cavitésy  quelquefois  leur  assemblage.  Des  corpuscules 
qui  7  sont  cachés  pixxluisent ,  en  se  disséminant ,  des 
plantes  semblables.  Les  champignons  subéreux  sont 
▼ivaces  et  souvent  parasites;  les  autres  »  parasites  ou 
terrestres,  sont  fugaces  et  pourrissent  facilement. 

I.  Champignons  charnus  et  sphériques. 
Moisissure  y  Mucor. 

Y&iciiles  lisses ,  int.  palvénilentes,  solitaires  ou  rasMmbl^* 
Sesnies  ou  souvent  pédiculées  ;  lepëdicule  simple  ou  ramenx. 
I.  M.  persistantes. 

Lieu.  Sur  la  terre ,  les  bois  pourris ,  les  pierres. 
%.   M.  passagères. 

Lieu.  Sur  les  fruits,  le  pain ,  les  aUmens  et  les  v^gâanx  qui 
commencent  à  se  décomposer;  sous  la  forme  d'une  barbe  gri« 
sâlre. 

yesse^ïe^lonp  9  Lycoperdon. 

dobe^nu  ou  environné  d'une  bourse,  sess.  ou  pédicule, 
lisse  ou  ridé ,  pulvérulent  ^  d'abord  charnu  et  solide  int.  ;  ensuite 
creux  lorsque  la  poussière  s'est  échappée. 
i.(Yxs8B-Di-Loup  conmiune,  L.  vtdgare,  L.  bovista,  Lm.^ 

Long ,  k  tête  arrondie ,  blanchâtre ,  glabre  ou  verruqueuse  ; 
pliasée  k  sa  base ,  remplie  d'une  poussière  noirâtre  et  puante 
qui  s'échappe  par  son  sonunet 

Lieu.  Les  prés  secs.  Ind. 
a.  Y.  orangée.  Sur  les  couches  des  jardins.  Ind« 
3.  y.étoilée.  Dans  les  bois.  Ind. 
4*  Y-  pédonculée.  Dans  les  champs.  Ind» 

Ces  plantes  soot  très-^énéo^nses. 
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4  CLA5SB  I  ,   OEOAX   f. 

Truffe,  Tuber. 

FùngoàtéaontmninBf  sessfle,  chamne,  compacte.  Eoorce  vei-- 
née ,  écailleuse ,  tnberculée ,  grise  ou  noirâbre. 

Ueu.  La  Fr.  mfirid. 

La  meilleure  truffe  est  la  noire  veinée  de  roxMg^  ;  il  y  en  a 
beaucoup  de  grises.  Cette  fongosité  a  beaucoup  de  parfum ,  mais 
il  se  perd  en  pen  de  temps  lorsqu'elle  est  exposée  à  l'air.  Elle 
est  tre»rechefx:hée  et  pkft  à  beaucoup  de  perscmnes.  EHe  est 
chaude  mais  indigeste. 

Qalhre,  Clatkrus* 

Coiffe  ou  bourse  arrondie  ,  sessfle  ou  pédiculée  j  renfermant 
«ne  fongosité ,  d'abord  articulée  et  solide ,  ensuite  percée  k  p^^ 
et  couYerie  de  poussière  lorsque  la  coifie  se  déchire. 
1 .  CbATBits  grillé  y.  C.  canceUatufi 

Fongosité  sessile ,  rougeitre,  grillée  y  poreuse. 

lÂeu.  La  Fr.  mérid. 
s.  C.  nu  9  C  fttsifus, 

Fongosité  trè»*petit)e,  en  (brme  de  plaque  mince  sur  làqueDe 
sont  situes*  det  pédicules  noirâtret • 

Ueu.  Le  bois  pourri. 

IL  Champignons  charnus, àchapeauxorhicuUureSp 
sessUes  >  ousoyçent  avecun  pëdioul^centrak 

Satyre  y  Phallus. 

Chapeani conique,  lisse  ennlessous;  eiMfestas  sinué,  ceHu-^ 
Uire,  ouvert  par  on  ombilic;  en  ptdicnle  fist&kox ,  réticulé , 
fartant  delà  coiffe. 
Satyre  fétide,  P*  impudicui. 

Pédicule  de  5  à  6  pouces,  creux ,  dHm.Uanc  sal*.  So« duH 
peau  tbrme  une  tlteasseï  pedte,  ovale^  ceBnleust.,  Imde. 

lÂeu.  Les  bois.  Ind. 

Ce  champignon ,  lonqnfil  se  poorrit,  répand  un^odeur  iiiv 
fecte  et  insupportable. 
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Morille  f  BoleCus ^  Phallus,  Usa. 

Chapeau  conique,  lisse  en-dessus  y  sinué  en-Aessous  on  cellu^ 
hire ,  non  perforé ,  j>édicttlë. 
Mouille  comestible  ,  B.  esaâentus. 

Pédîcnle  creux ,  chapeau  arrondi ,  l>landhâtre  ou  Lrunâtre , 
crevassé  de  toutes  parts.  3*ai  ironvé  des  uMfrffles  aussi  grosses 
^'un  melon. 

lÂeu.  An  pied  des  arlires  ou  près  de  leiu^  racines.  Ind. 

C/s.  £n  cuiâne.  Ce^t  de  tous  les  Champignons  celui  qu^on 
peut  manger  avec  le  plus  éPassurance ,  soit  par  sa  naturç ,  soit 
par  sa  forme  tfn.  ne  permet  pas  d'erreur. 

(SMpettii  péâîorié  et  sevvent  fleasile , '^abre  ^  tmiAftt  plane ,  ts^ 
^  en  coupe ,  ^.  f.  grasukux  ea^e^Boi». 
PszizE  à  lentille  y  P.  lemifenx, 

Petàs«MiiHt8 de  5  à^  ligiies  ,  vc^us «n  dehors ,  glebreë  en 
dedans. 
'  £Mf.Ijes  bois,  noria  tenre  et  les  arbres  morts.  Ind. 

Ce  ^enre  renferme  plusieurs  autres  espèces  fçai  imitent  dés 
cornes ,  desciboires ,  des  coupes,  des  écussons ,  des  côquSes ,  cAc. , 
toutes  trèsfetites  et  assez  comaranes. 

Cbaoterelle ,   CantareUus. 

Chapeau  pédicule,  turbîi^,  hêm  eiMlessns,  q«  L  cqmstve, 
plissé  et  en  rayons  lamelliformes  en-dessous. 
CHATTTERfeLLE  lacimée,C  Aicâ&ksHÉr.  'S.jdgarkmomAax^iMSyL. 

Petite  fongosité  d'un  roux  pâle^  «ondbapeau  se  Télëve/it 
fomxe  Teattimetr.  I^es  bdardsa»iitlobëa  et oontournésjas lames 
lâdbeset  ramenés. 

Ueu.  Dans  les  bois. 

Amanite ,  Amanita ,  AgoAcus ,  Lîo. 
CSiaiieau  pëdîculé  yiA  Tmr^H^  ^  lisse  ou  4|.  £  xidé  en  dessus  ^ 
gvni  en-dessous  de  lamas  disposées  eu  rayons  «t  contiguifi  au 
chapeau. 
1 .  Amau m  turlMuée ,  A.  tudmala  y  Biu44Ari>. 
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Chapeau  jaune ,  pédicule  de  4  ^  ^  pouces. 

Lieu,  Les  bois. 
%,  A.  tigrée ,  A,  tigrina,  id. 

Cette  espèce  naît  par  groupe  \  chapeau  blanc  parsemé  de  pe^ 
tites  peaux  brunes  tannée^.  Pédicule  mince ,  plus  ou  moins  tigré. 

lÀeu,  Les  bois ,  près  des  troncs  pourris.  Ind. 
3.  A.  odorante,  A.  odora,  id.  Mousseron. 

Petits  champignons  blancs ,  à  chapeaux  globuleux ,  de  la 
grosseur  d'un  pois  dans  leur  jeunesse.  Pédicule  court  et  plein  ; 
substance  blanche  d'une  odeur  agréable. 

Lieu.  Les  lieux  incultes,  dans  les  mousses,  au  printemps.  Ind. 
4*  A.  orangée ,  A,  aurantiaca,  id.  Oronge. 

Ce  champignon,  qui  a  d'abord  la  forme  d'un  œuf ,  se  change 
]>ientAt ,  -en  déchirant  la  membrane  blÀnche  qui  le  recouvre ,  en 
un  chapeau  d'un  jaune  orj^é  ou  rouge  écarlate ,  qui  acquiert 
5.  pouces  de  diamètre. 

Ueu.  La  Fr.  mérid.  ou  cçtte  espèce  est  commune  et  trè^ 
recherchée. 

La  &usse  oronge  ou  l'amanite  mouchetée ,  qui  est  plus  belle 
encore  et  plus  grande ,  croît  dans  le  nord  de  la  France.  Ind. 
On  la  croit  pernicieuse. 

5.  A.  marbrée ,  A,  marmorsa ,  id. 

Pédicule  d'un  pied ,  fîstuleux ,  jaunâtre ,  panaché  de  blanc  et 
de  brun  ;  chapeau  de  5  à  6  pouces  de  diamètre ,  parsemé  de 
.f/nçarei  brunes  qui  laissent  apercevoir  le  blanc  pur  de  la  chair  i 
collet  membraneux. 

Lieu.  Les  bois ,  dans  la  fin  de  l'été.  Ind. 

6.  A.  bulbeuse  ,  A,  hulbosa,  id. 

Champignon  peu  commun  dont  le  pédicule  naît  d'une  bulle 
rfcaiUeuse,  et  dont  le  collet  se  rabat  en  manière  de  peighoir.. 
Lieu.  Les  bois. 

7.  A.  comestible,  A.  eduUs.  id.  Champignon  à  lames  couleur 
de  rose.  Champignon  de  couche. 

Pédicule  court ,  chapeau  blanc,  d'abord  hémisphérique ,  cl  en- 
suite étendu.  Lames  roses ,  blanches  dans  une  variété.  Ces  lames 
blanches  ont  donné  lieu  à  des  méprises  funestes.  Voici  la  ma- 
nière de  la  distinguer  des  espèces  <langereuses.  Cette  variété 
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a  la  superficie  de  son  chapeau  sëche ,  et  peut  être  pelée  faoiie^ 
ment  Son  collet  est  rongé  en  ses  bords ,  et  elle  a  une  odeur 
agréable  :  l'espèce  nuisible  ne  peut  se  peler  ;  son  collet  est 
très-entier  et  humide.  Son  odeur  n'a  rien  d'agréable. 

Us.  Ces  7  espèces  sont ,  suivant  Bulliard  ,  celles  qui  sont  les 
plus  innocentes  et  qu'on  peut  manger  sans  crainte  :  celles  qu'on 
emploie  le  plus  fréquemment  sont  la  troisième  et  la  septième. 

En  général  ,1e  meilleur  de  tous  les  champignons  ne  vaut  rien  , 
parce  qu'aUcun  ne  se  digère.  Les  amateurs  de  ce  mets  doivent 
se  borner  à  la  morille  ,  au  mousseron  ,  au  champignon  rose  et 
k  Toronge  dans  les  pays  méridionaux  y  encore  fautpil  les  cueillir 
dans  leur  jeunesse ,  les  espèces  innocentes  prenant  toujours  une 
qualité  nuisible  en  vieillissant. 

Erinace,  Hydnum. 

Chapeau  horizontal  pédicule ,  lisse  en-dessus ,  hérissé  eu-o 
dessous  de  pointes  ou  de  papilles. 
ËRiNAci  sinuée.  if.  repandum. 

Chapeau  convexe ,  large  de  a  à  3  pouces ,  sinué  ou  inégale- 
ment découpé ,  d'un  jaune  pâle. 

lÀeu.  Les  bois.   Ind. 

IIL  C/umipignons  la  plupart  spongieuoc^  ^  à  cha^ 
petiuoc  denU-orbiculaires ,  sessiles  ou  pédicules 
latéralement^ 

Agaric  9  Agaricus  ,  Boletus^  Lin. 

CSiapeau  spongieux  ,'  parasite  ,  de  forme  variée  ;  lisse  en*- 
desrasy  creusé  et  sinué  inégalement  en-dessous  ,  ou  percé 
de  trous ,  ou  tubidé  ;  souvent  sessile. 

Ce  genre  est  nombreux  en  espèces  :  les  plus  utiles  sont  : 
I.  AoAMC  amadou  y  A,  igniarius,  boletus ,  Lm. 

Cbapeaa  senile;  «tUcbé  par  le  c6té  ;  remarquable  p«r  se» 
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sones  branes  et  rougeàtres*  La  sur&oe  inférieure  très-poreuse; 
couleur  pâle. 

JJeu.  Les  troncs  des, arbres.  Ind. 
:»•  A.  des  diénes  y  A>  qucrcùws. 

Oupeap  sessftie  ,  semi-orbicuUiiïe  ;  substance  presque 
ligneuse ,  d'xm  Uanc  jaunâtre ,  comme  veloutë.  Les  lamea 
inCiffrienres  formant  un  labyrinthe  par  kurs  sinuosités. 

£ii*eu.  Lies  troncs  des  arbres.  Ind. 

Us.  La  première  espèce  aeit  k  faire  de  l'amadou.  On, 
empkâe  aussi  k  cet  effet  la  seconde  :  QeBe-<i  en  poudre  est 
d'usage  en  médecine  pour  an^ter  les  hémoiragies.  On  s'en 
teit  aussi  en  tdntuce. 

Merule ,  MeruUus,  Agaricus  ,  Lîo. 

Chapeau  parasite  ,  subéreux ,  quelquefois  charnu  et  ter- 
restre ,  sessile ,  rarement  pédicule ,  lisse  en-dessus  ,  couvert 
en-dessous  de  petites  lames  radiées  ;  quand  il  y  a  un  pédicule ,  il 
s'insère  sur  le  côté. 

I.  Mérulb  de  l'aune ,  3f.  alneus  ,  agaricus  alneus ,  Lm. 

'  €ette  espèce  est  arrondie,  petite ,  velue  en-dessus ,  garnie  en* 
dessous  de  lames  grisâtres  ou  rougeâtres ,  lobée  ou  festonnée  en 
ses  bords. 

Lieu.  Sur  les  arbres.  Ind. 

II.  MiRULE  glanduleux  9  M.  glandidosus^.  Très  -  grand ,  queir 
ques  glandes  sur  les  lames ,  commun  s^  les  arbres  morts. 

n  y  en  a  encore  plusieurs  autres  espèces  qni.se  jtroi^vent  en 
France. 

Auricul^iœ»  4uncularmp  BoUiard. 

Chapeau  parasite,  sessile ,  coriace ,  mince;  dans  sa  jeunesse 
contracté ,  lisse  en-dessus  ou  réticulé  ,  légèrement  velu  en  des- 
sous ,  et  appliqué  tout-Â^^âdt  sur  Técoroe  des  arbres  ;  daafi  un 
âge  avancé  il  se  dilate  ;  ses  bords  se  relèvept  y  peu  à  peu  je  ren* 
Tersent  sur  la  surface  supérieure. 
Auriculaire  réfiédiie ,  A.  mfiexii,. 

Cc^eauriculaireytrj?s<nmmnne|affa8ici^»yarié^ 
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sant  grisâtres ,  les  autres  jaunâtre ,  an  pera  violettes^  Jblanches. 
La  plupart  ont  près  de  leurs  bords  des  zones  jplus  foncées  ,  et , 
dans  plusieurs ,  leurs  bords  se  déchirent  aisément. 

On  les  trouve  sur  les  aprlires  <{ui  couuDencent  à  se  pourrir ,  et 
•ouvent  sur  un  même  tronc  on  voit  toutes  les  variétés  de  cette 
espèce. 

IV.  Ciuimpi^nom  anomaux  p  simples  pu  rarneux* 

Qavaux^  Claçaria* 

Fongosîtépeu  charnue }  tantôt  en  forme  de  clou ,  simple  ou 
«Uongve ,  tantôt  coralloïde  et  rameuse  j  les  rameaux  renflés  k 
leur  aommet  en  forme  depapvSes.       \ 
Qflfvrâ^ooraUoide.  C.  comUoîdes, 

Fongosité  charnue  très-ramifiée  j  jaunitre  ;  les  ramifications 
courtes  et  dentées. 

Lieu.  Les  endroits  ombragés  ,.les  bois.  Ind. 

Ces  fongosités  varient  dans  leur  forme  ^  les  unes  ressenAIent 
k  des  pmites  de  dix  lignes  de  long ,  les  autres  à  un  petit 
pifon ,  ^auEtres  à  des  massues.  Elles  sont  fermes ,  noires  ou 
MândMs. 

O  R  D  R  E    1 1. 

Lis  Axsjgves  {Alj^jb). 

Le  port ,  k  texture  et  la  sii^aoce  dei8  aigaes 
varient  ainsi  qae  la  disposition  de  leurs  organes*  Les 
uom  Ipiamenteusesou  gélioîaeuses^  ont  qcieli)u^  am- 
logie  avec  les  champignons;  quelques  autres  aont 
^9riacé^  ou  crustacées;  il  y  en  a  enfin  d*faerbacëes 
qui ,  paroissant  feuillées  »  ont  plus  d^affinilé  avec  les 
autres  plantes.  Les  organes  sexuels  sont  absolnmjent 
cachés  dans  quelques  genres  ;  on  parvient  avec  dç 
rattentiqp  ^  à  les  ^découvrir  dans  d  autres  ;  i)s  199^^ 
très-visibles  dans  la  dinsîoq  des  lichens* 
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I.  Algues  filamenteuses  ou  gélatineuses.  Fructifia 
cation  cachée.  Les  bysses. 

Bysse,  Byssus. 

Substance  filamenteuse  ou  pulvérulente. 

On  connott  plusieurs  espèces  de  hysses  qu'on  distingue  ptr 
leur  couleur.  Ce  sont  ces  duvets  ou  tissus  poudreux  et  colorés 
qu'on  voit  sur  les  bois  qui  se  pourrissent ,  sur  les  pierres ,  la 
terre  ,  les  tonneaux  dans  les  caves  ,  le  bas  des  murailles 
humides. 

Une  espèce  filamentepse  forme  sur  la  sur&ce  de  l'eau  une 
croûte  verdàtre.  Le  bysse  bleu  que  j'ai  trouvé  sur  un  morceau 
de  bois  pourri  est  d'un  bleu  superbe  et  ressemblant  à  un  beau 
velours  de  cette  couleur. 

Ils  n'ont  aucun  usage.  Cependant  Ingen-Houz  prétend  que  ces 
plantes ,  ainsi  que  les  espèces  des  deux  genres  suivans ,  sont  les 
substances  qui  contiennent  le  plus  d'air  pur.  Il  semble  ,  dit-il , 
que  la  nature  les  a  mises  exprès  pour  suppléer  au  défaut 
d'émanations  des  végétaux  engourdis'  pendant  l'hiver ,  et  qui 
n'exhalent  alors  que  peu  d'air  pur.  Ainsi  ces  substances ,  qui 
nous  paroissent  des  ordures  ,  sont  peut-être  pour  nous  un 
bienfait  de  la  nature. 

Gonferva»  Conferva. 

Fibres  capîllaitrs ,  simples,  rameuses  ou  réticulées,  en  forme 
d'extensions  filamenteuses. 

On  connoît  plusieurs  espèces  de  conferves  qui  sont  toutes 
filamenteuses  ,  et  dotit  ^es  filets  sont  capillaires.  Elles  sont 
toutes  aquatiques  et  ind.  La  plus  commune  ,  et  celle  à  qui 
on  attribue  des  propriétés,  est  la  conferve  des  ruisseaux, 
C  rismlaris. 

Ses  filamens  sont  longs ,  très-simples ,  menus  conmie  des 
cheveux ,  et  verts. 

lÂeu.  Les  ruisseaux ,  les  mares  )  très-communeii 

Vs.  On  la  dit  vulnéraire  à  rextérieur. 
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Tremelle^  Nostoc,  TremeÙa. 
Substances  gélatineuses  déformes  variées. 

On  en  connott  4  ^  ^  espèces ,  dont  la  plus  commune  est 
k  tremelle  nostoc,  T.  nostoc. 

C'est  une  gelée  transparente  ,  vei^ ,  ondulée  et  plissée  , 
qu'on  rencontre  très-souvent  après  la  pluie  sur  la  terre ,  oii 
tûe  est  assez  abondante.  Elle  s'évanouit  dans  les  temps  secs. 

La  tremelle  pourprée  forme  de  petits  globules  sessiles  et 
rouges  sur  les  branches  sèches. 

IL  j^lgues  membraneuses  eu  coriaces.  Fructification 
incertaine»  Les  varecs. 

Ulve,  Ul^ar 

Substance  membraneuse ,  transparente  ,  tubuleuse ,  ou  vési- 
cnlée. 

Les  ulves  sont  toutes  des  plantes  aquatiques ,  dont  la  plupart 
se  trouvent  sur  les  bords  de  la  mer.  Elles  ont  les  plus  grands 
rapports  avec  les  varecs. 

Varec,   Fucus. 

Monoïque.  Rameaux  coriaces  ,  garnis  de  vésicules  ,  les  unes 
mâles ,  formant  de  petites  étoiles  blanches  ;  les  autres  femelles  y 
gélatineuses,  enflées  ,  renfermant  de  petits  globules  perforés.,  . 
remplis  de  semence. 

Les  varecs  sont  tous  des  plantes  marines  de  différentes  formes* 
On  en  compte  plus  de  60  espèces  sur  les  bords  de  la  mer  océaue 
•ept  Les  plus  conununes  sont  les  suivantes  :  ' 
1.  Vakec  à  vessies ,  F.  vesiculosus. 

Lanières  pl^es  ,  dichotomes  ,  très-entières ,  chargées  de 
vésicules, 
a.  Yarec  siliqueux ,  F,  siliquosus. 

Expansions  longues  ,  zœnues  ,  très-ramifiées  y  vésicules 
oUongues  terminales. 
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5.  Varec  à  courroies,  F.  loreus. 

Expansions  comprimées  y  dichotomes,  pointues,  chargées  de 
vessies  éparses. 

4.  Varec  à  sucre ,  F,  saccharina. 

Expansions  longues  et  larges  en  forme  de  courroie  «  saift 
veines  ni  vessies,  ordinairement  couverte  d'une  poussière  blan- 
châtre <{ui  n'est  autre  chose  que  de  jpetits  cristaux  de  sel 
marin. 

Cette  espèce  est  un  aliment  des  naturels  de  plusieurs  tles. 

5.  Yarec  fil ,  F.fiban, 

Le  varec  est  bien  distingué  des  autres  par  des  expansions 
très-longues  et  très-menues  qui  ressemblent  à  un  gros  fil  ou 
il  une  ficelle. 

6.  Yarec  denté ,  F,  serrcUus. 

Expansions  en  forme  de  feuilles  alongées  ,  planes^  et  ra- 
meuses ,  avec  une  neryiire  longitudinale ,  dentées  en  scie  en 
leurs  bords  et  chargées  de  vésicules. 

Les  fleurs  de  ce  varec  ,  que  f  ai  examinées  avec  attention , 
m'ont  paru  de  deux  sortes ,  les  unes  mâles ,  les  autres  femelles  ; 
les  premières  sont  répandues  en  assez  grand  nombre  sur  la 
surface  supérieure  des  expansions.  Elles  sortent  d'une  petite 
cavité  et  s'épanouissent  en  étoile  ;  chacune  parott  avoir  quatre 
divisions  de  calice  ou  de  corolle  ouvertes  en  croix  5  de  leurs 
bases  naissent  plusieurs  filamens  très-menus  qui  rampent 
sur  la  fieuiDe  et  y  adhèrent.  Les  fleurs  femelles  aoat  situées 
sur  lé  bas  des  expanâons  et  sur  leur  principale  nervure.  Elles 
aoot  en  moins  grande  quantké  que  les  mâles ,  et  iorment 
des  vésicules  ovales  ,  convexes ,  inais  dont  la  ^convexité  ne 
saille  pas  dans  cette  eqpèce  sur  l'autre  surface.  Ces  vésicules 
«ont  transparenles ,  pleines  de  semences  ,  ou  d'espèce  de 
petits  oeu6  blancs  ,  qui  ne  sont  pas  recouverts  par  le  tissu  de 
l'expansion  comme  dans  le  fucus  vesiculoms ,  mais  se  font 
|onr  k  travers  l'^derme. 

Lieu,  Ind.  ainsi  que  plusieurs  autres.  Les  varecs  servent 
à  bire  de  la  soude. 
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m.  Algues  coriaces  et  crustacées^  Fructification^ 
pais  apparente.  Les  lichens. 

Cjrathe,  Çyatkus^  ^  Peziza.  lin. 

Cal,  radical,  coria^,  camp,  ouvert,  au  fond  duquel  iont 
des  semences  îentiformes, 

Cyitlia  Icntiftre ,  C  tentifisrus,  Peziza  lent  ifera,  Lur. 
Petite  coupe  grisâtre  de  5  à  6  lignes. 
lÂeu.  Le$  bois  morts ,  la  surface  de  la  terre.  Ind. 

lichen,  Lichen. 

'  Bfbnoîgae.  Fl.  mâle.  Poudre  farineuse  ou  verrues  sur  les 
femlles.  Fem.  cupules  sessiles  ou  peu  pédiculëes  y  obrondes , 
à  bords  entiers  ou  dendculés,  et  de  formes  variées ,  remplies 
de  poussière. 

I.  Lichens  lépreux  tubercules. 

1.  L.  ëcrit ,  jL  scriptus. 

Croûte  lépreuse,  blanche,  très- mince,  couverte  de  & 
gnes  disposées  en  divers  sens ,  imitant  des  caractères  mal 
formés. 

Lieu.  Itid«   Sur  l'^corœ  des  arbres,  particulièrement  sur 
csDe  des  hêtres  et  des  charmes, 
a.  L.  varioli^pie,  L.sanguinarius. 

ÛroAte  d'un  gris  verdAtre ,  trèsHounce ,  g.  f.  circonscrite 
par  une  ligne  noiritre.  Tuberctdes  convexes ,  d'un  FOUg« 
noirltre. 

Ueu.  Ind;  trbs^omcmun sur  lesarbres^à écorce  lisser 
5.  L.  des  hêtres  ,  L.fagineus. 

Croûte  et  tubercules  bla»chAtres  et  âuriaett&  Sti^  leê^fèn» 
et  particulièrement  sur  les  hêtres, 

%.  L.  lépreux  scntdliAres» 
4*  L.  pardle.  L,  pareUtm^ 
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Croûte  blanchâtre  ,  chagrinée ,  chargée  de  cupulei  cen«* 
drées. 

Lieu.  L'Europe  5  en  Auvergne  ,  sur  les  rochers. 

Us,  Ce  lichen  est  employé  en  teinture  sous  le  nom  d'ot^eilk; 
a  fournit  une  couleur  rouge^violette.     » 

3.  L.  crustaceo-foliacës. 

5.  L.  jaune  ,  L,  candelarius. 

Croate  jaune  y  ridée ,  dont  les  bords  ont  des  fol.  très-petites 
et  laciniées ,  trës-adhérente;  avec  des  cupules  planes ,  jaunes^ 
nombreuses. 

Lieu,  Les  pierres,  les  arbres ,  les  ardoises.  Ind. 

6.  L.  des  murs ,  L,  parietinus. 

Rosettes  planes ,  foliacées ,  tres-adhérentes ,  d'un  jaune  foncé  ^ 
à  cupules  aésez  grandes ,  concaves ,  d'un  jaune  rougeâtre. 

Lieu,  Sur  lès  murs.  Ind.  Très-commun. 
^.  L.  étoile  ,  L,  stellaris. 

Rosette  crustacée ,  d'un  blanc  cendré ,  noirâtre  en-dessous , 
à  folioles  laciniées ,  un  peu  ondulées  5  cupules  au  centre  |  à 
rebord  blanchâtre  et  disque  noirâtre. 

Ldeu.  Sur  les  arbres.  Très-commun.  Ind. 

4»  L.  foliacés. 

8.  L.  du  prunellier ,  L,  prunastri. 

Expansions  en  touffe ,  naissant  d'une  base  commune ,  très- 
ramîfiées  ,  molles  ,  aplaties ,  blanches  ,  avec  de  petites  fos- 
settes ^  cupules  tuberculées ,  blanches ,  farineuses. 

Ldeu,  Le  prunellier  et  autres  arbres.  Très-<:omman.  Ind. 

9.  L.  à  grandes  lanières  ,  L,  fraxineus. 

Expansions  en  forme  de  larges  et  longues  lanières  ,  d'un  vert 
cendré ,  assez  roides  et  rudes ^u  toucher^  cupoles  latérales  et 
pédiculées. 

ldeu.  Sur  les  arbres.  Ind.  Commun. 

5,  L,  coriaces* 

xo.  L.  pulmonaire ,  L,  pulmonarius.  Pulmonaire  de  chêne. 
Expansions  fort  amples  ;  ét^ées ,  ItQiùéfs  ^  k  dccoupvrei 
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larges ,  anguleuses ,  parsemées  de  fossettes  nombrenjés ,  ver* 
ditres.  Ecussons  orbicalaires ,  sessiles ,  d'un  rouge  brun. 

Lieu,  Sur  les  arbres ,  sur-tout  le  chêne.  Ind. 

Us.  Employée  en  mëd.  comme  vulnéraire  9  astringente  y  pec- 
torale. Elle  anréte  les  hémorragies. 
II.  L.  contrenrage  ,  L,  caninus. 

Expansions  larges,  planes  y  lobées  ^  d'un  gris  roussfttre  en- 
dessus  j  blanches ,  veinées  et  velues  en-dessous }  cupules  grandes , 
ovales,  d'un  rouge  brun  ou  noirâtre  à  l'extrémité  des  lobes. 

Lieu,  Dans  les  lieux  ombragés ,  sur  la  terre ,  dans  les  mousses. 
Ind.  Commun.  On  l'a  cru  un  spécifique  contre  la  rage ,  mais 
cette  propriété  qui  l'auroit  rendu  célèbre  n'est  pas  constatée. 

ff.  L.  ombiIiqu£f. 

la,  L.  brAlé,  L'deustus, 

Expansion  coriace ,  cartilagineuse ,  ondée  ou  pHssée ,  ombili- 
quée  à  son  centre  oii  elle  est  attachée  y  brune  et  noirAtre  en- 
dessous  »  chagrinée  et  glabre. 

Lieu.  Les  rochers. 

7*  Lk  dendroïdes; 

i5.  L-  en  entonnoir ,  L.  pixidatus. 

Croate  foliacée  j  étalée  sur  la  terre ,  composée  de  petites  fo- 
lioles y  lobée ,  d'un  vert  glauque ,  de  laquelle  s'élèvent  de  petites 
tiges  de  6  à  I  o  lignes  en  forme  d'entonnoir  non  perforé  ;  crénelé 
à  son  sommet 

Lieu.  Sur  la  terre.  Ind. 
i4*  i^*  des  rennes  ,  L.  rangiferinus. 

Tiges  hautes  de  3  à  6  pouces ,  trèsHrameuses ,  blandies , 
creuses,  dont  les  extrémités  'sont  fourchues.  Tubercules  ter^ 
minaux  très-petits.        ^ 

Lieu.  Sur  la  terre^  dans  les  lieux  secs.  Ind. 

8.  L;u8nées  ou  filamenteux. 

i5.  L.  fleuri  ,  L.floridus. 
Baiaeaux  capillaires  ^  d'environ  3  pouces  ^  d'un  vert  rous- 
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sàtre  et  aaMs" roide».  Scutelles  tenntnalesy  plcaer^  grisâtres, 

assez  grandes^  bordées  de  filet»  div«r^eiis  qni  les  fbntparoitre 

radiées. 

Lieu,  Les  boîs ,  siir  les  vieox  arbres^  Inck 

Obs.  Je  n'ai  pu  indiquer  ici  <{ue  les  Edieils^ter^us'éoimtiuiis 
de  chaque  section ,  et  ceux  qui  ont  quelijue  atiliié.  On  enl  con* 
noît  ewiroB  i^5  espèces,  dont  plus  de  loo  se  trooivcnt  en 
France  et  en  Angletems.  Par  le  mojren  des  sections  de  ce 
genre* ,  et  dee  espèces"  dëerites  dans  cbaque  secdon  ,  il  de  sera 
pas  difficile  ans  amal^lrs'  de  botaaiqae  de  plapcer  lea  lichens 
qu'ils  tvoixfevoBt  dan»  la  jdace  on  ils  doivent  être. 

ORDRE    III. 

Les  Hépatiques  {IJbpati€m). 

Fleurs  monoïques  ou  dio'iques.  Organes  mâles 
granuleux  ou  fblliculak^es,  remplis  de  pollea  ou 
d'humeur  visqueuse  ;  le  pki§ souvent  réuni»,  quel^ 
quefois  solitaires ,  sessiles ,  rarement  pédicules;  Or* 
ganes  femelles  nus  ou  pourvus  d'un  calice  mono- 
phylle,  sessile,  appelé /?aricA^/{£/m.  Capsules  unilocu- 
laires  ,  à  une  ou  plusieurs  semences  ;  sessiles ,  rare^ 
ment  pëdiculées  ;  nues  ou  environnées  d'une  coiffe. 
Semences  tantôt  lisses ,  tantôt  attachées  à  des  poils 
élastiques* 

Obs,  Les  hépatiques  difièrent  des  lichens  pM*  leur  firtictifica- 
tion ,  et  s'en  rapprochent  par  leur  foliation  ;  elles  ont  de'l'affi'^ 
nité  ft^fX  les  menasses  par  leurs  capsules  mUes  fofficulées  et  par 
la  confîgtMftkm  de  letrr  calice;  elles  s'en  éeartent  piar  hf  ferme 
de  leurs  expansions  souvent  simples  et  planes ,  et  par  ({u^ques 
autres  caractères. 

Jongermanne ,  Jungermarmia. 

Monoïque;  rar.  dioïque.  FI.  mâle.  FoDiculev^culaire rem- 
plie de  poussière  trës*fine.  Fem^  cal.  ^ess.  tubulé ,  fendu  à  son 
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êoiûïnet .  I  ovaire  très-petit  y  surmonté  d'un  style  ;  souvent 
entouré  d'autres  corpuscules  oblongs ,  pistilliformes ,  et  re^ 
jetés  ensuite  sur  le  c6té;  s'ouvrant  en  croix  dans  sa  maturité , 
et  d'oU  sortent  des  fils  élastiques  «éminiferes. 
JoNGXRMANNB  noirâtre ,  J.  tamariscL 
.  Tiges  rampantes  y  formant  un  gaeon  plat  d'abord  d'un  [vert 
foncé ,  ensuite  d'un  pourpi^  obscur.  Feuilles  très-petites ,  im-^ 
bricées  sur  2  rangs ,  arrondies. 
Lieu.  Les  pierres ,  les  troncs  d'arbres.  Ind.  Très-commune. 
Ois.  n  y  a  encore  17  espèces  de  ce  genre  en  France ,  divisées 
en  3  sections.  La  première  comprend  les  espèces  à  feuilles  dis- 
tiques  ou  de  forme  ailée;  la  seconde  à  feuilles  imbncées, 
conune  celle  décrite;  la  troisième  à  expansions  membraneuses , 
non  distinguées  des  tiges. 

Hépsiûqne  f  Marchanda. 

M<ynoïque  ou  dioïque.  FI.  mâle.  cal.  sinué ,  tantôt  pédicule  et 

turbiné ,  tantôt  sessile  et  en  forme  de  coupe.  Fem.  Chapeau 

en  ombelle  d'abord  sessile ,  ensuite  pédicule ,  conique ,  et  son 

bord  partagé  en  plusieurs  rayons. 
lIspATi<^UE  étoilée.  M,  stettata,  poljrmorpha ,  Lm.  Hépatique 

officinale. 

Eiq>ansions  membraneuses ,  planes ,  rampantes ,  vertes ,  ponc- 
tuées ,  et  en  recouvrement  les  unes.sur  les  autres.  Pédicules  d'un 
pouce  y  portant  des  plateaux  découpés  en  10  digitations  formant 
une  étoile. 

Ueu.  Les  endroits  humides ,  les  fontaines.  Ind.  Commune. 

lis.  Cette  plante  M  déiersive,  apéritive,  et  reconamandée 
dans  les  maladies  du  foie. 

On  connolt  encore  en  France  une  autre  espèce  d'hépatique 
oommée  croîsette. 

Riccie,  Riccia* 

Monoïque  ;  rar.  dioïque.  FI.  mAle.  Coips  granulé ,  sessile,  tron* 
que ,  rempli  d'une  masse  granuleuse.  Fem.  caps,  sphénque , 
acuminée  par  le  style ,  à  plusieurs  semences  globuleuses. 

^ccu  cristalUne  ^  Â*  crjntaUina. 

II.  a 
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FeaîHetf  membranenses ,  vertes ,  persemées  de  points  blanchi' 
lobées  à  leur  sommet ,  formant  sur  la  terre  one-  petite  rosette 
aplatie. 

Ueu.  Les  endroits  hmmdes. 

Deux  autres  ricdes  croissent  dans  les  marnes  endroits. 

Obs.  L'anthocëre  et  la  targione  se  trouvent  dans  la  Fr.  pié* 
ridionale.  L'une  forme  une  petite  rosette  sur  la  terre  ;  l'autre 
a  des  expansions  alongëes ,  élargies  en  spatule ,  rampantes  et 
ponctuées. 

ORDRE    IV. 
Les  Mousses  (Musez). 

La  partie  la  plus  remarquable  de  la  fructification 
des  mousses  est  une  espèce  de  petite  boite  qn*on  ap- 
pelle urne  ;  c*est  Tanthère ,  selon  Linné  :  elle  est 
uniloculaire  avec  un  petit  pilier  central  ;  elle  ren- 
ferme une  poussière  abondante  ;  sa  forme  est  sphé- 
rique  ou  oblongue  ;  elle  est  ordinairement  ciliée  à 
ses  bords  9  ouverte  à  son  sommet  »  et  surmontée 
le  plus  souvent  d'une  coiffe  pointue  ^  axillaire  ou 
terminale  ;  elle  est  presque  toujours  pédiculée.  On 
observe  à  sa  base  un  petit  calice  à  une  ou  plu- 
sieurs divisions,  persistant  {perichœdum)  ;  on  a  sou- 
vent de  la  peine  à  le  voii%  Les  mousses  ont  un  autre 
organe  que  Linné  regarde  comme  femelle ,  mais 
qu*on  ne  découvre  point  daos  toutes;  ce  sont  de  pe- 
tits corps  cylindriques,  mêlés  de  filets  articulés  réunia 
en  bourgeons ,  ou  de  petites  étoiles  environnées  d*é- 
cmlles  ;  ces  organes ,  ordinairement  sessiles  ,  sont 
axillaires  ou  terminaux.  Les  urnes  et  les  étoiles  se 
trouvent  réunies  sur  les  mêmes  individus  dans  quel- 
ques genres  et  séparés  dans  d'autres»  Ces  petites 
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plantes  sont  terrestres  ou  parasites ,  rampantes  ou 
droites  «  simples  ou  rameuses  »  leurs  feuiUes  distiques^ 
ou  cparses  et  imbricées. 

Obt.  Le  calice  des  mousses  est  nomme  par  Jossiea  perichœ^ 
dum. 

I.  Momses  vraies  p  dicUnes  ,j)yxidifères  et  étoilées. 
Splanc^  Splancknum. 

Dioîqae.  Urne  terminale  pëdîculée  à  8  dents  sans  opercule , 
renflëe  à  sa  base  y  et  la  coiffe  glabre  et  caduque.  Etoile  soli- 
taire terminale. 

Sflanc  ampoule,  S.  ampuUacetsm. 
Tiges  courtes ,  simples,  en  gacon  5  feuilles  lanc.  aiguës.  Le» 

pécules  rougettres  soutiennent  des  urnes  droites ,  très>renfléet 

k  leur  base. 
Lieu.  Les  endroits  humides.  Ind. 

Poly  trie  f  Polyîricum. 

Oioïqne.  Urne  terminale,  oblongue,  pédiculëe,  q«  f.  angu- 
leuse ;  à  ouverture  dUée  e^  couverte  d*une  membrane. 
Opercule  pointu.  Coiffe  velue.  Cal,  monophylle ,  tubulé. 
EtoOes  solitaires,  terminales,  ouvertes  en  rosette. 

Poi«TTAic  commun ,  P.  commune.  Perce-mousse. 
Tiges  simples ,  droites  ,  de  a  à  5  pouces  ;  feuilles  tri&- 

étroites  ,  aiguës  ,  redressées  ,  denticulées  ,  d'un  vert  brun. 

Urnes  quadrangulaires ,  un  peu  indinjées  ;  coiffe  rou^&tre , 

ladni^  à  sa  base. 
Ldeu.  Les  bois.  fnd. 

V$.  On  regarde  cette  planta  comme  incisive  et  sudorifiqne. 
Deux  autres  espèces  croissent  en  France ,  mais  elles  sont 

moins  communes. 

Mnia»  Mrdwru 

Monoïque  ou  dioïque.  Urne  term.  ovale ,  p^culëe»  ciliée  en 
anneau  k  son  ouverture.  Op^ncule  acuminë.  Coi&  glabre.^ 
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Câl.  monùjhjlle ,  tobulë ,  tres-petît  Etoiles  écailleu5e3  ock 

globules  pulvérulens ,  nus  et  terminaux. 
Mnib  à  feuilles  de  serpolet,   M.  seq}ilUfolium. 

Tiges  simples  on  rameuses ,  de  5  à  4  pouces  ;  feuilles  écartées , 
ovales  y  transparentes,  d'un  vert  clair,  les  unes  droites,  les 
autres  penchées.  Urnes  penchées.  ^ 

Variétés  à  feuilles  plus  ou  moins  arrondies. 

Lieu,  Les  endroits  couverts.  Ind. 

On  connoit  i4  ou  i5  mnies  ind. 

Hypne^  Hypnum. 

MonoKque.    Urne  ax.  pédiculée  obi.  ciliée.    Opercule  acu* 

miné.  G>iffe  glabre ,  latérale  ,  partant  du  cal.  pol^hylle. 

Bourgeons  ax.  sess.  distincts.- 
HrPNE  triangulaire,  H.  tricfuetrum. 

Rameaux  épars  et  sans  ordre ,  ouverts  à  angles  droits ,  d'en* 
viron  6  pouces.  Feuilles  assez  serrées  ^  ovales ,  pointues ,  roides 
et  courbées  à  leur  sommet ,  d'un  vert  pâle.  Pédicifles  assez 
longs.  Urne  inclinée.  Opercule  obtus. 

Lieu.  Les  bois ,  oii  cette  mousse  forme  des  gazons  nombreux 
et  denses.  Ind. 

Obs,  Les  hypnes  se  divisent  en  H.  à  feuilles  pinnées ,  H.  k 
feuilles  réfléchies ,  H.  à  rameaux  vagues  ,  H.  fasciculées  ,  etc. 
Quarante  espèces  d'hypnes  environ  se  trouvent  en  France.  Ellea 
font  toutes  assez  communes.  La  plupart  sont  i^ameuses ,  cou^ 
diées  ou  rampantes. 

n.  Mousses  *vraîes  ,  monocUnes  ,  pyxidifères{ , 
auxquelles  on  ne  remarque  ni  étoiles  ni  bour^ 
geons. 

Fontlnale ,  Fontmalis, 

Urne  ax.  •  obi.  ciliée ,  presque  sess.  Opercule  pointu.   CoifiEe 

lisse.  L'urne  sort  du  calice  en  godet  écailleux. 
FoNTiKALK  îilcombttstiblei  F.  aniipjrrstica. 
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Hge  rameuse  y  flottante  dans  Teau.  FeuiOes  ovales,  très-poin- 
tues ,  vertes  ,  transparentes ,  lâchement  imbricées  ,  earinées. 
Lieu.  Les  rivières  j  les  ruisseaux.  Ind. 

Bry,  Bryum. 

Urne  t^minale ,  pédiculée  ou  sess.  sphérique  ou  obi.  dont 

l'ouverture  est  ciliée  en  anneau.  Coiffe  glabre ,  rar.  velue. 

Cal.  i-phylle  à  peine  sensible. 
Brt  ëteignoîr,  B.  extinctoràim. 

Tige  d'une  à  5  lignes.  Feuilles  ov.-lanc.  ,  d'un  vert  daîr  , 
disposées  en  rosette.  Pédicule  de  6  lignes  portant  une  urne  , 
droite  ,  pointue,  cachée  sous  une  coiffe  longue  y  conique ,  poin- 
tue ,  lisse,  jaunâtre,  en  forme  d'éteignoir. 

Ueu,  Les  endroits  sablonneux  ,  les  pierres.  Ind.  Petits  ga^ 
ions  de  3  à  S  pouces. 

On  connoh  environ  4o  espèces  de  ce  genre ,  qui  se  divisent 
en  espèces  à  urnes  sesnles  y  à  urnes  pédioolées  et  droites ,  à  ur- 
nes pëdiculées  et  penchées. 

'  Phasque ,  Phascum. 

Urne  terminale ,  rar.  pédiculée.  Ouverture  ciliée.  Opercule 
pointu.  Petite  coiffe.  Tige  simple ,  courte  ou  presque  nuUe. 

Phasque  sans  tige,  P.  acaulon. 

Feuilles  ovales ,  pointues ,  disposées  en  rosette.  Urne  ceI^« 

traie  etsessile. 

Lieu,  Sur  la  terre.  Ind.  Petits  gazons  d'une  ligne  et  demie 

de  haut 

SphaigDe  »  Sphagnum. 

Umeaxillaire,  ovale.  Pédicule  épais  et  luisant.  Ouverture  en* 
tière ,  non  ciliée.  Opercule  court.  Coiffe  nulle.  Cal.  à  peine 
visible. 

Sphaione  des  marais,  S.  palustre. 

Gazons  arrondis ,  étendus ,  très-épais.  Tiges  de  6  à  8  pouces 

garnies  de  rameaux  courts ,  simples ,  nombreux  ,  pendans  ,  eC 

couverts  de  feuilles  pointues ,  imbricécs^  très-petites ,  molles  i 
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d'an  vert  glati^e.  Urnes  globuleuses  au  sommet  des  ramestuc 
supérieurs. 

Lieu.  Les  marais.  Ind.  Tris-commune. 

Une  autre  espèce  crott  sur  les  arbres. 

IIL  Mousses  bcUardes. 
Lycopode>  Ijycopodium. 

Capsules  sess.  nues  et  sanropercule ,  â  une  on  plusieurs  loges 

à  a  vahres  obr.  ou  réniformes ,  séparées  et  ax.  ou  réunies 

en  épi  imbricé  d'écaillés. 
Lycopodi  k  massue  y  £».  claviOum, 

Tige  longue  de  3  à  4  pieds ,  ran^nte ,  rameuse ,  couverte 
de  feuilles  étroites  ,  presqu'imbricées  ,  aiguës  ^  et  terminées 
par  un  poil  assez  long.  Les  pédoncules  chargés  de  petites  écail- 
les distantes ,  soutiennent  chacun  a  épis  term.  ronds  ,  chargés 
d'urnes  qui  i^pandent  dans  leur  nutjurité  une  poussière  jao- 
nAtre  et  inflammable. 

Lieu,  Les  bois.  Ind. 

Us.  Cette  poussière  ,  &  qui  on  a  donné  le  nom  de  sùufre 
végétal ,  s'enftanmie  très-&cilement  On  l'emploie  dans  les 
feux  d'artifice  et  pour  les  flambeaux  dans  les  ballets  d*opéra. 

n  y  a  encore  7  à  8  espèces  de  lycopode,  qu'on  a  reconnues 
en  France  :  h  plupart  se  trouvent  dans  la  partie  mérid.  Et 
deux  autres  étrangères ,  qui  sont  L.  nudum.  — Lieu,  les  Indes 
ocdd.  Et  L.  obscurum.  *-  Lieu,  l'Amérique  sept 

O  R  D  R  E    V. 
Les  Fouckhes  (Filicms). 

Les  Gitanes  qu^on  a  jusqu^à  présent  bien  observés 
dans  les  fougères  (appelés  anthères  par  quelques  bo- 
tanistes, et  capsules  par  d'autres)  sont  des  folli- 
cules uniloculaires  remplies  de  poussière,  qui  s^ou- 
▼rent  transrersalemenl  en  deux' valves,  sou?ent 
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entourées  d'an  anneau  élasliquç  :  elles  sont  ordi- 
nairement rassemblées  sur  le  dos  des  feuilles  sous 
une  membrane  qui  les  couvre^  distribuées  en  lignes 
parallèles  9  ou  en  points  ronds ,  ou  d'une  autre  ma- 
nière ;  elles  en  sont  quelquefois  séparées*  On  croit 
qvTû  se  trouve  dans  ces  amas  de  pollen  quelques  or- 
ganes d'une  forme  à-peu-près  semblable  et  d'un 
autre  sexe ,  mms  le  tait  n'est  point  eneore  Uen  cons^ 
taté.  On  distingue  dans  quelques  genres  de  cet  ordre 
les  deux  sexes  :  leS  anthères  sont  nues  ou  envelop- 
péeSf  uniloculaires»  bivalves,  et  remplies  de  pollen  : 
les  ovaires  tantôt  séparés  des  anthères  y  tantôt  réunis 
dans  la  même  enveloppe ,  sont  couronnés  d'un  stig« 
tnate  ample  ;  les  fruits  sont  ordinairement  mono- 
spermes. Ces  plantes  »  presque  toujours  herbacées  , 
ont  leurs  rameaux  simples  ou  rameux  ,  écailleux  le 
plus  souvent  à  leur  base.  Les  feuilles  sont  alternes  » 
ordinairement  roulées  en-dedans  avant  leur  dévelop- 
pement. 

I.  Frucdpcation  en  épidistincL  Le  reste  ignorée 

Ophioglosse ,  Ophioglossum. 

Epi  oUong ,  lingoiferme ,  comjNrimë ,  borde  des  deux  câtâ  et 
inr  un  seul  rang  de  loges  remplies  de  poi;^iëre*,  qui ,  après 
que  celle-ci  s'est  dissipée  *,  deviennent  crénelées  et  ventrues^ 

Ophioolossb  conunnne,  O.  vuIgaUan*  Langne  de  serpent. 
Tige  simple ,  de  4  ^  5  pouces  ,  garnie  ters  sa  base  id'une 

feuille  ovale  amplezicaule ,  trè»<ntiëre  et  sans  nervure.  £pi 

distique ,  pointu  et  term. 
Ueu*  Les  endroiu  herbeux  et  ombragés»  Ind.  %  YL  ttt 

mai. 


Digitized  by 


Google 


24  CLASSE    I^    OAD&E    T. 

Onoclée ,  Onoclea. 

Epi  distique  en  grappe.  Fructification  à  5  valves. 
Onoclée  sensible,  O.  sensibilis. 

Feuilles  pinnées  j  presque  en  grappes  à  leur  sommet. 

Lieu,  La  Virginie,  ip  FI.  en  août. 

Quoique  Ton  ait  donné  à  cette  plante  l'épithëte  de  sensible^ 
elle  ne  Test  pas  comme  la  sensitive  et  par  irritation  ,  mais  la 
texture  de  son  feuillage  est  si  délicate  ,  qu'on  ne  peut  le  tou« 
cher  sans  qu'il  se  £uie. 

-  Osmonde ,  Osmunda. 

Epi  en  grappe.  Fructification  à  a  valves  y  globuleuse. 
I.  OsMONDB  lunaire,   O.  lunatia.  Ophioglossum  piwuUum. 
Fl.fr. 

Tige  de  4  à  6  pouces  ,  solitaire  et  simple.  FeuiHb  à  8  â  lo 
fol.  arrondies  ,  naissant  de  la  partie  moyenne  de  la  tige.  Fruc- 
tification en  grappe  rameuse  et  term.  disposée  sur  a  rangs  sur 
la  partie  antérieure  des  rameaux. 

Ldeu,  Les  prés  humides.  Ind.   "%  FI.  en  mai. 
*2.  O.  rojale,  O.  regalis. 

Plante  de  4  ^  6  pieds.  Feuilles  droites  ,  grandes ,  9  fois  ai- 
lées ,  à  fol.  ou  pinnules  opp.  oblongues ,  sess.  Fructification 
au  sommet  des  feuilles  qui  se  change  en  une  grappe  panicu- 
lée  9  composée  d'un  grand  nombre  de  globules  roussâtres. 

Lieu.  Les  bois  humides.  Ind.  X  FI.  en  juillet. 
3.  O.  de  Virginie,  O.  clqytoniana. 

'  Feuilles  ailées.  Les  pinnules  pinnatifides  ,  dont  le  sommet 
resserré  porte  la  fructification. 

Lieu,  La  Virginie,  y;  FI.  en  août 
4*  O.  laineuse,  O.  cinnamomea. 

Feuilles  ailées.  Les  pinn.  pinnatif.  Tiges  vdues ,  grappes,  op-^ 
posées  et  composées. 

Lieu.  L'Amériq.  sept,  y^  FI.  en  juin. 
5.  O.  de  &U99ie  ou  nid  d'oiseau^  O.  stniikiopteris. 
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F.  îd.  pinn.  icL  Tige  fiructifiaiite  distique. 

Lieu,  L'Europe,  ip  FI.  en  juillet  et  août. 
*  6.  O.  des  bois,  O.  spicant.  AcrosHckum  nemôrale.  FI.  fî^ 

Feuilles  nombreuses  en  touffe ,  d'environ  un  pied  ,  Bssee 
étroites ,  pointues  ,  ailëes  dans  toute  leur  longueur  5  les  pinn. 
tres-entiëres  ,  oblongues  y  confluentes  à  leur  base  ,  paraUèles. 
Les  feuilles  ext.  de  la  touffe  stériles  ;  les  int.  chargées  de  fruc- 
tifications alongées  qui  couvrent  presque  tout  le  dos  des  feuil. 
Cette  disposition  pourroit  y  comme  M.  Lamarck  Ta  fait ,  faire 
réunir  cette  espèce  au  genre  suivant. 

ideu.  Les  bois  humides.  Ind.  x  FI.  en  juillet 
7.  O.  crispée^,  O.  crispa ,  ptert's  ienuifolia.  FI.  fr. 

FeuiUes  surcomposées  ?  les  pinn.  ait.  obrondes  ,  incisées. 

Ces  feuilles  ont  7  à  8  pouces  ;  leilrs  pinn.  élargies  à  leur 
sommet  Les  fertiles  n'ont  pas  plus  de  3  pouces  5  elles  forment 
une  sorte  de  triangle.  Leurs  pinn.  petites ,  alternes. 

lÂeu.  La  France.  '%  FI.  en  aoât. 

CuU.  Ces  plantes  sont  cultivées  dans  les  endroits  humides 
des  jardins  de  botanique.  La  deuxième  est  assez  belle  lors- 
qu'elle est  dans  un  terrain  qui  lui  convient. 

IL  Fructification  sous  les  feuilles»  Le  reste  igribré. 

Acrostîqucy  Acrostichum. 

Fructification  couvrant  entièrement  le  dos  des  feuffles. 

1.  AcROSTiQUE  septentrional,  A,  septentrionale. 

Petite  plante.  Feuilles  radicales  ,  très-menues  ,  lin.  ,  bifides 
ou  3-fides  dans  la  part.  sup.  ,  courbées  en  forme  de  crochet. 
Lieu,  La  France,  x  FI.  en  août. 

2.  A.  laineux,  A,  vellewn  ,  H.  K. 

Feuilles  deux  fois  ailées;  les  pinn.  ovales ,  cordifbrmes ,  in- 
cisées sur  le  côté ,  très-velues  en-dessous. 
Lieu.  L'Ue  de  Madère.  1|:  FL  en  août  et  septembre. 
*  5.  A.  velu,  A,  ilvense. 

FeuiUes  presque  a  fois  ailées.  Les  pinn.  opp.  confluentes  ^ 
obtuses  y  velues  en-dc$sous  ;  trèp^ntières  à  leur  base. 
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Lieu.  L'Angleterre  et  TEcosse.  X  FI.  H- 

Culi.  La  deuxième  est  d'orangerie  j  les  autres  de  pleine 
terre.  Cuhivëes  seulement  dans  les  collections  botaniques. 
4'  A.  doré,  ji»  aurewn ,  H.  P. 

Feuilles  très-grandes ,  d'environ  trois  pieds  de  hauteur ,  gar- 
nies de  folioles  entières  y  d'environ  un  ponce  de  longueur  ,  ré- 
trédes  en  pétiole  à  leur  base.  La  fructification  couvre  entiè- 
rement le  dos  des  folioles  supérieures. 

lÀeu.  L'Amer,  mérid.  f  Cultivé  au  Jardin  national. 

Cuit.  Serre  chaude,  terre  de  bruyère  ,  humidité  constante. 

Polypode»  Polypodium. 

Fructification  disposée  par  paquets  arrondis  et  épan ,  sur  le 
dos  des  feuilles. 

t.  Feuilles  simplement  pinnatifides  .•  les  pt'nn.  co>iftuentes  à 
leur  base. 

I.  PoLTPODE  commun ,  P.  vulgaf^* 

Plusieurs  feuilles  disposées  en  touflfe  de  8  à  lo  pouces  5 
les  pinn.  parallèles ,  oblongues  ,  obtuses.  Fructification  sur  a 
rangs  de  paquets. 

lÀeu.  Les  endroits  humides,  les  troncs  des  arbres ,  les  murs» 
ip  FI.  en  juin. 
a.  P.  lacinié,  P.  cambricum. 

Feuilles  plus  larges  5  les  pinn.  presqu'opp. ,  lanc.  pointues , 
ladniées,  dentées. 

Lieu.  La  France.  X  FI.  id. 
*  3.  P.  doré ,  P.  auman. 

Feuilles  glabres,  d'environ  deux  pieds ,  lespinn.  oblongues , 
distantes,  glauques;  les  inf.  ouvertes;  la  terminale  plus  grande. 
Fructification  par^  série  de  points  dorés. 

Lieu.  La  Jamaïque.  X  FI.  en  mars, 
a.  FeuiUes  ou  rnmeaux  trifoliés.  Un  pédoncule  pour  les 
feuilles. 

4.  P.  trifolié ,  P.  trifoliatum. 
FeuiUes  temées,  à  lobes  sinués.  Le  moyen  plus  grand. 
Xmii.  Les  Indes  «ccid.  %  FI.  une  grande  partie  de  Faïui^* 
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5.  Feuilles  ailées. 

5.  P.  knUte,  P.  bnehitîs. 

Plasieiirs  feuilles  d*un  pied ,  ailées  dans  toute  leur  longueur. 
Les  fol.  n<mibreu8es,  rapprodiëes ,  petites,  ciliées,  un  peu 
dentées  et  courbées,  une  oreillette  à  leur  base^  pétiole  écail* 
koz. 

Lieu.  La  France,  TAngl.  ip  FI.  en  mai— •aoAt 

6.  P.  de  fontaine,  P.  fonianum. 

Trei-petite  plante.  5  à  8  feuilles  étroites,  de  3  pouces.  Les 
pînn.  ait  courtes,  incisées 5 1^ découpures  arrondies.  Pétioles 
glabres. 

Lim.  La  Fr.,  TAngh  'r  R  en  juin— aoât. 

4.  Feuilles  presque  deux  fois  ailées. 

7.  P.  phégoptëre,  P.  phegojpieris. 

Feuilles  d'un  pied ,  d'un  beau  vert.  Les  pinn*  pinnatifides  à 
fel.  OY.  trè9-entières ,  conflueutes  k  leur  base.  La  prenûëre  foL 
i^  la  rangée  inf.  plus  longue,  pendante,  quadrangiilaire. 

Lieu.  Les  bois,  les  Heu  bnmides.  %  Ind.  FI.  id. 
&  P.  à  crête ,  P.  cristaUan. 

Feuilles  d*un  à  deux  pieds.  Les  pînn.  ait.  lâdies ,  un  peu 
dotantes,  ailées,  à  fol.  obi. ,  pinnatifides  et  dentées.  Le  pétiole 
chargé  d'écaillés  roussâtres. 

Lieu.  Id.  X  FI.  id. 
9-  P.  pubescent,  P.  paiera.  Swarts. 

Feuilles  pubescentes  en-dessous.  Lés  pinn.  lanc.  alongées , 
ttlées,  à  fol.  oblongues,  entik'es,  pointues^  les  inf.  plus 
kogues. 

Lieu.  La  Jamaïque,  n;  FI.  en  juifleC  —  septembre. 
*  10.  P.  fougère  inâle ,  P.  fiUx  mas. 

Feuilles  grandes ,  larges  d'un  pied ,  en  touffes.  Pinn.  in£^. 
tourtes;  les  moyennes  trës-grisuides ;  les  siqp.  diminuant  de 
grandeur  vers  le  sommet  où  elles  forment  la  pointe;  ces  pinn. 
)>rofondément  pinnaUf  à  fol.  obtuses ,  dentées,  confluentes  k 
leur  base.  Le  pétiole  chargé  de  paillettes. 

Lieu.  Ind.  Comm.  %  FI.  en  été« 
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1 1.  P.  alongé,  P.  elongatum,  H.  K. 

Feuilles  glabres.  Les  pinn.  obtuses ,  fortement  dentées  em 
scie  ;  les  sup.  ovales  )  les  moyennes  oblongues  5  les  vfii.  lanc^ 
pinnatif.  pointues. 

Lieu.  Les  iles  de  Madère  et  des  Açores.  ip  FI. 

*  12.  P.  Fougère  femelle ,  P.JiiixfemifU^t. 

Feuilles  d'un  pied  et  demi ,  en  touffe.  Les  pinn.  nombreuses, 
peu  écartées,  ailées,  ponctuées,  de  4  ^  5  pouces,  à3oà4o  fol. 
étroites ,  profondément  dentées  dans  toute  leur  longueur ,  ob- 
tuses ,  rapprochées ,  point  confluentes  à  leur  base. 

Lieu,  Ind.  Gomm.  ip  FI.  en  juin. 
i3.  P.  theliptëre ,  P.  thelipieris. 

Feuilles  de  deux  pieds.  Les  pinn.  longues,  rapprochées, 
pinnatif.  à  fol.  ovales,  obtuses,  trës-entières.  La  fructification 
en  paquets  séparés  et  en  ligne  marginale. 

Dans  une  variété,  la  fructification  couvre  jftresque  tout  le 
disque  des  fol. 

Lieu.  La  Fr. ,  TAngl.  ^  FI.  en  août 

*  i4-  P.  à  aiguillons,  P.  aculeatum. 

Feuilles  obi.  dé  6  à  10  pouces.  Les  pinn.  nombreuses,  rap- 
prochées, obi.,  un  peu  courbées,  ciliées,  dentées,  avec  une 
oreillette  à  leur  base.  Le  pétiole  couvert  d'écailles  ronssâtres. 

Lieu.  Ind.  ip  FI.  id.  Variété.  —  Lobatum.  HuDsoif.  Ind. 
i5.  P.  rhétique,  P.  rhœticum. 

Feuilles  d'un  pied.  Le  pétiole  nu  dans  sa  moitié  inf.  j  glabre 
et  'd'un  rouge  brun;  dans  l'autre  moitié,  garni  de  pinn. 
lâches,  ailées,  à  fol.  petites,  lanc. ,  pointues  et  dentées. 

Lieu.  La  Fr. ,  l'Angl.  ip  FI.  id. 
i6,  P.  bordé,  P.  marginale. 

Pinn.  ouverte?  et  sinuées  à  leur  base.  Fructif.  sur  les  bords. 

Lieu.  Le  Canada.  -^  FI.  en  juin  —  septembre. 

*  17.  P.  fragUe,  P.  fragile.  Album.  FI.  fr. 

Feuilles  de  5  à  8  pouces.  Pétioles  nus  dans  le  tiers  inf.  et 
roussÀtres.  Pinn.  lâches,  presqu'opp. ,  ailées,  à  fol.  lâches,  ov., 
obtuses,  crénelées,  veinées.  Les  découpures  plus  profondes 
d'un  côté  que  de  l'autre. 

Lieu.  Les  endroits  humides.  •% .  FL  id« 
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5.  FemUes  surcomposées. 

18.  P.  flancf ,  P.  axiUar^,  H.  K. 

Feuilles  trois  fois  ailées  et  glabres.  Les  pinn.  oblongnes ,  den* 
tées  en  9ide  à  leur  sommet ,  adnëes  et  pauiiflores. 

Lieu.  Madère.  X  FI. 
ig.  P.  ombragé,  P.  umbrosum,  H.  K. 

Feuilles  id.  Le» pimi.  lanc. ,  lin.  y  dentées  en  scie,  adnées , 
multiflores. 

Lieu.  là.  Tp  FI.  • 

Jo.  P.  dryoptëre ,  P.  dryopteris. 

Feuilles  d«  8  à  i!2  pouces.  Pétiole  grêle ,  nu  dans  la  plus 
fnnde  partie  de  sa  longueur  y  et  chargé  vers  son  sommet  de 
pinn.  opp. }  les  inf.  ailées  ,  celles-ci  très-grandes ,  donnent  k 
la  feuille  entière  une  forme  triangulaire  et  parent  composée  de 
5  fol.  grandes  ailées. 

Lieu.  LaFr.,  FAngl.  V  FI.  id. 
ai.  P.  nain,  P.  œmulum,  H.  K. 

Feuilles  glabres ,  4  fo^  ailées.  Les  pinû.  obL  y  lin. ,  incisées. 
Les  fol.  denticulées  à  leur  sommet. 

Lieu.  Madère.  '%  FI. 
M.  P.  étalé,  P.  effusum. 

Feuilles  5  fois  ailées ,  presque  glabres ,  membraneuses ,  h 
pinn.  pointues ,  fortement  dentées  en  sde.  La  base  des  ra- 
meaux bordée. 

Lieu.  La  Jamaïque.  1);  FI.  en  novembre. 

Cuit.  Les  espèces  3 ,  4  >  9  et  aa  sont  de  serre  cbaude^  les  i  f , 
18 ,  19  et  11  d'orangerie;  les  autres  de  pleine  terre. 

Toates  ces  espèces  ne  sont  guère  cultivées  que  dans^  les 
jardins  de  botanique  y  elles  demandent  presque  toutes  de 
l'ombre ,  de  la  fraîcheur  et  une  terre  de  bruyère  maréca- 
geuse. 

L'espèce  10  est  apéritive ,  et  fût  la  base  principale  du  re- 
mède nouvellement  reconnu  propre  à  extirper  le  tcenia  ou  ver 
solitaire. 

La  première  est  légèrement  purgative;  elle  est  d'an  usage 
fréquent  en  méd. 


Digitiied  by 


Google 


3o  CLASSE   I,   OKOEE    r. 

La  troisième  est  bellfe  et  se  multiplie  dans  les  serres  par  les 
graxaes  qu'elle  sème  dans  le^  vases. 

autres  espèces  cultivées. 

I,  PoLTPoDX  éfinea-L  y  Poljrpodiwn  spinosum ,  Liw. 

Ce  beau  polypode  a  une  tige  grosse  comme  le  bras ,  arbcv* 
rescente,  d'environ  4 pieds  et  demi  de  hauteur,  parsemée  d'ai- 
grillons  et  d'un  brun  ferrugineux.  De  son  sommet  naissent 
plusieurs  feuilles  de  5  pieds  de  longueur ,  deux  fois  ailëes  ;  les 
folioles  dentées  en  scie  et  d'un  vert  fôncé.  Les  pétioles  couverts 
d'un  duvet  ferrugineux. 

Lteu.  L'Amériq.  mérid.  ^  Toujours  vert.  Cultivé  an  Mu- 
séum. 

Cuit,  Serre  chaude,  humidité ,  terre  de  bruyère. 
3.  P.  redoutable,  P.  horridum^  Lin. 

La  tige  et  les  pétioles  de  cette  espèce ,  qui  s'élève  en  arbre 
comme  la  précédente ,  sont  beaucoup  plus  garnis  d'aiguillons. 
Les  feuilles  sont  surcomposées.  Les  pinn.  demi-sagittées ,  con- 
fluentes  à  leur  base,  dentées  en  scie  à  leur  sommet. 

Lieu,  Idem,  ^  Toujours  vert.  Cultivé  au  Muséum. 

Cuit.  Idem. 

3.  P.  phyllitide,  P.  phj-lUtidis ^  Lin. 

Feuilles  simples ,  lancéolées,  glabres,  très-entières.  Fructî-> 
fication  éparse. 
Lieu.  M.  x  Cultivé  au  Muséum.  ÇuU.  Id.     , 

4.  P.  à  feuilles  épaisses,  P.  crassifoUumy  Lin. 

Feuilles  simples ,  lanc. ,  glabres ,  très-entières.  Fructification 
en  séries. 

Lieu.  Id.  X  Cultivé  au  Muséum.  Cuit.  id. 

5.  P.  à  feuilles  de  châtaigner,  P.  castaneœ/olium,  H.  P. 
Lieu.  Id,  Cultivé  au  Muséum.  Cuit.  Id. 

Ces  S  espèces  de  poljrpodes  ont  été  apportées  au  Jardin  dçs 
Plantes  par  le  capitaine  Baudin. 
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Doradille,  Asplenium. 

Fnictificatîon  en  lignes  droites,  presqae  paraUaes,  éparses jnr 
le  dos  des  feniUes,  et  souvent  obliquement  dëcuirentes. 

I.  FeuiUes  Hmples. 

1.  DoRADnxx  mdîcnlée,  A.  rhitophyOum. 

Feuilles  cordif.  ensiformes,  très-entières^  le  somnifC  £&% 
forme ,  poussant  des  racines. 
Lieu.  UAmérùi  sept,  y^  FI. 

2.  D.  hëmionite,  A,  hendonùis, 

PlasieuTs  fenaies  lisses,  cordi£  liastte;  deux  grandes  oreil^ 
ietles  k  leur  htâe. 
Liât.  LaFr.  mâid.  ip  FI. 

*  5.  D.  scolopendre,  A.  scolopendrium.  Langue  de  cerf. 
Feuilles  d'un  pied^  étroites,  ligulées,  en  cœur  à  leur  base^ 

oa  peu  onduUes. 

Farlétéi. 
t.  A  feuilles  crispa. 
3.  A  feuilles  ondulées. 
5.  A  feuilles  muhifides. 
4*  A  feuilles  id. ,  rameuses. 
Lieu.  La  France,  les  lieux  humides.  %  Ind.  FI.  en  août. 

a.  Feuilles  pinnatifidef. 

*  4*  I'*  cétéradi,  A.  ceterach. 

Petite  plante.  Feuilles  en  touffis,  de  3  pouc»,  garnies  de 
(inn.  ait ,  confluantes  à  leur  liase,  obtuses. 
Lieu.  Id. ,  les  murs  humides.  %  FI.  en  été.  Ind. 

5  Feuilles  ailées. 

*  5.  D.  po^rtnc,  A.  trichcmanes. 

Petite  plante.  Feuilles  en  touffe,  ailées,  à  So  foL  environ, 
petites ,  arrondies,  légèrement  crénelées  et  sessiles. 
Lieu.  Id.  Ind.  FI.  id.  i|;  Var,  A  feuilles  incisées.  ' 
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6.  D.  vert,  A.  viride,  H.  K.  Hudson. 

Pinnules  ou  fot.  obrondes ,  crénelles ,  tronqiiées  à  leur  base. 
Cette  espèce  ne  paroit  être  qu'une  variété  de  la  précédente. 
Lieu.  L*Angl.   »>  FI.  id. 

7.  D.  d'Amérique,  ^.  ebenum. 

Fol.  lanc. ,  un  peu  en  faux ,  dentées  en  scie  j  ondulées  k 
leur  base.  Leur  pétiole  trës-lisse  et  simple.^ 
Lieu,  L'Ainériq.  sept.  X  FI.  en  septembre. 

8.  D.  marine ,  A.  mannum-. 

Cette  espèce  ne  diffère  de  la  dnquiëme  que  parles  fol.  plus 
grandes ,  presque  triangulaires ,  dentées  en  sde ,  avec  un  lobe 
à  leur  bord  latéraL 

Lien.  La  France  mérid. ,  TAngl.  y:  FI.  id. 
♦  9  D.  des  murs,  sauve-vie ,  A.  [ruia  mumria. 

Petite  touffe  dont  les  feuilles  décomposées,  à  foL  cunéiformes  ^ 
obtuses 9  lobées  ou  incisées,  et  crénelées,  imitent  celles  de  la 
rue. 

Lieu,  Les  fentes  des  mnk^.  Ind.  Comm'.  X  FI.  id. 
^  10  D.  noire,  A,  atUantum  nigrum. 

Plusieurs  feuilles  en  touffe ,  de  5  à  6  pouces  ^  a  à  3  fois  ai- 
lées ,  à  pinn.  alternes,  dont  les  inf.  sont  plus  grandes ,  et  à  fôl. 
incisées ,  dentées  et  distinctes.  Les  sup.  sont  simplement  pinna- 
tifides,  et  diminuent  de  grandeur  jusqu'à  la  pointe. 

Lieu,  Les  lieux  couverts.  X  Ind.  FI.  id. 

Cuit,  Us.  Parmi  ces  espèces ,  qui  ne  sont  cultivées  que  dans 
les  jardins  de  botanique,  on  distingue  les  a,  3,  4?  5,  9  et  10 , 
qui  remplacent  les  vrais  capillaires ,  comme  en  ayant  à  peu 
de  chose  près  les  propriété.  La  seconde  est  d'orangerie.  Quand 
on  veut  cultiver  ces  plantes ,  il  faut  les  mettre  dans  des  pierres 
arrangées  pour  les  recevoir,  et  dans  des  terreaux  de  bruyère  k 
l'ombre. 

A,  radiatum.  Lieu.  L'Amérique  mérid.  ;  serre  chaude. 

A,  viUosum.  Idcu,  La  Jamaïque  ;  serre  chaude. 
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HémioDite»  HemlcnUis. 

Fractificatioii  disposée  en  lignes  q«i  9^  croisent  et  s'entrdacent 

sur  les  nervures  de  la  surface  inférieure  des  feuilles. 
ffimoifiTS  lancéolée  ,  Hemionitis  lanceolata  y  Lin. 

Feuilles  simples ,  lancéolées  j  trës-entiëres ,  pointues  aux  deux 
bouts ,  dont  le  pétiole  est  renflé  à  «a  liase ,  étroites ,  d'environ 
5  décimètres  de  longuenr.  Fructification  en  4  l^i^s  eatrdbcées, 
composée  d'une  poosncrt  dorée. 

ûeu.  L'Amériq.  mérid.  % .  CultiTée  au  Jard.  des  Ft. 

Culi.  Serre  chaude.  HnmidM*  Terre  de  krajèrr. 

BUfoe»  Bleohmtm. 

Fructification  disposée  en  deux  lignes  paraflèUs  ppès  de  la 

nervure  des  feuiDes. 
I.  BLioNi  occidentale ,  B.  oeddenlalt. 

Feuilles  piimées.  Les  pins.  lano.  opp.  ^idiancrées  àleviNise. 

Plante  en  faiscean ,  d'un  pied. 

Lieu.  JL'Amérîq.  mérid.  % .  FL  tout  Télé. 
*  3.  B.  auslrale  ,  B,  tautrak. 

Feoilles  d'un  pied ,  ailées ,  à  fol.  prescpie  a^ssiles  ^  tfï  coeur., 
Une.  très-entières.  Les  inf.  opposées. 

liei^LeCap.  V-FI.^id. 
5.B.  de  Virginie,  B.  VirgMcmn- 

Feuilles  ailées  >  è  fol.  sessiles ,  lanc  seniji*pi^natifide«  jçt  poin- 
tues. 

Lie».  La  Caroline,  lif  Virginie.  Y .  FL  en  «oAt  et^pt^nbre. 
4.  B.  radicante,  B.  nuUcans. 

Feuilles  a  fois  ailées ,  prenant  racine  f^Â€  leur  scanmet  lors* 
que  cette  partie  toucbe  la  terre.  Les^ixm.  i  2-raf^  de  fol.  Jane, 
aénelées ,  confluentes  à  leur  base,  iics  lignes  de  la  fru^lÎQiiiQil 
interrompues. 

Lieu.  Madère.  11; .  FI.  en  septembre. 

Culi.  La  première  est  de  serre  chaude;  1^  deuxième  et  qua^ 
trième  d'orangerie  ;  la  troisième  de  pleine  tinre. 

If.  3 
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Ces  plantes  ne  se  trouvent  que  dans  les  collections  nombreuses , 
et  se  cultivent  comme  toutes  i^s  fougères  des  <Ii£féreDtes  tempé- 
ratures. 

Fougère  ♦  Pteris. 

Fructification  en  lignes  qui  bordent  les  feuilles  en^essous  ,  en 
manière  d'ourlet. 

I.  Fouoàhb  aquiline,  P.  aqtalina. 

FeuiUes  surcomposées ,  5  à  4  fois  ailées ,  amples  de  5  à  4  pieds. 
Le  pétiole  nu  dans  sa  moitié  inf.  Les  pinn.  nombreuses  ,  tig«s 
de  ^k  5  pieds,  lanc.  très^ntières. 

Lieu,  Les  lieux  stériles.  TrèsK:ommune.  Ind.  FI.  en  aoÂt. 

Lorsqu'on  coupe  la  partie  inférieure  de  la  tige ,  obliquement 
ou  simplement  en  travers ,  l'intépeur  représente  assez  bien  l'aigle 
de  l'Empire. 
^.  F.  à  queiœ,  P.auidaia. 

Feuilles  surcomposées,  à  pinn.  lin.  Les  inf.  pinnées  et  den- 
tées à  leur  base }  les  terminales  très^ongues. 

£«îeu.  L'Amériq.  sept,  n;  ^  FI.  en  septembre—- décembre. 

3.  F.  pourpre-noirâtre ,  P,  cUrù^purpurva. 

Feuilles  composé^ ,  pinnies.  Les  pinn.  lanc.  Les  terminales 
plus  longues. 

Lieu,  Id.  V-  FI.  en  août— novembre. 

4.  F.  à  longues  feuilles  ,  P.  longifolia. 

Feuilles  ailées.  Les  pinn.  linéaires,  ouvertes  en  cœur  à  leur 
base. 
Lieu,  Les  Indes  occid.  ijf  \  FI.  en  juillets-septembre. 

5.  F.  rude,  P,  arguia,  H.  K. 

Feuilles  2  fois  ailées.  Les  rameaux  inf.  rameux  vers  le  bas. 
Les  pinn.  lancéolées,  dentées  en  scie. 

Lieu,  L'Arabie ,  Madère,  le  Cap.  V-  FI.  en  août. 

6.  F.  dentée,  P,  serruiaia,  H.  K. 

Feuilles  presque  bipinnatifides.  Les  découpures  linéaires.  Les 
stériles  dentées. 

Lieu,  Le  Japon  ,  la  Chine ,  l'île  de  Ceylan.  !( ,  PI.  id. 

Cuil.  La  quatrième  et  ta  sixième  son*  de  serre  chaude)  la  cin— 
-quième  d'orangerie  ;  les  autres  de  pleine  terre.  Même  culture 
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({lie  celle  «ks  antres  fougères.  Terre  iegère ,  boî^  «l  értfkiiel 
Exp,  ombragée.  La  première  est  très-trati^te  etcbittftè  biéntdt 
un  grand  espaœ.  Au  défaut  de  fourrage  ^  on  en  fait  de  la  Ktièrà 
aux  bestiaw(. 

CapUlaîre  y  Adiantunté 

Fhi'ctification  disposée  pal-  points  sur  le  bord  terminal  et  replié 

des  feuilles. 
1.  Capillaire  réniforme,  urf. /tn»/brm«. 

Feuilles  radicales  arrondies ,  réniformes ,  glabres  »  joutenoes 
par  des  pétioles  grêles,  d^  un  rouge  noir,  longs  de  6  à  lo  pouces^ 
Le  bord  des  feuilles  semble  crénelé  par  l'elfet  de  la  fructifia 
trsOion. 

Ueu,  Madère,  yf .  Fi. 
*  a.  C,  du  Canada,  A,  pedaiian» 

Feuilles  d'un  pied,  dont  le  pétiole  se  divise  en  7  à  8  rameaux 
de  3  à  6  polices  ;  chaque  pétiole  soutient  2  rangs  de  fol.  très*» 
minces ,  ayant  leur  bord  coupé  en  arc  et  incisé. 

lAeu^  La  Virginie,  le  Canada,  y^.  FI.  en  août—* septembre. 
3»  C.  de  Montpellier,^,  capillus   veiieris ,  coriandnfoUumj 

FI.  française. 

Feuilles  en  fEÛsceau  ^e  7  à  8  pouces ,  décomposées.  Les  foL 
ait.  Les  pinn.  cunéiformes ,  lobées ,  pédicellées. 
'    Ueu.  La  Fr. ,  VAngh ,  les  lieux  humides.  V .  FI.  en  mai— 
août 

4.  C.  velu,  ji,  viUasimi. 

Feuilles  bîpinnées.  Les  pinn.  rhomboîdales ,  fiiictifianles  en 
devant  et  à  l'extérieur.  Pétiole  velu. 
Lieu.  La  Jamaïque»  X  •  FI- 

5.  C  odorant,  u^.y>Tû^mn^. 

Feuilles  bipinnées  et  glabres.  Les  piim-  à  lobes  obtus* 
Lieu.  Madère.  X  •  FI. 
6.  C.  ptéroidé ,  A.  piewides. 

Feuille  surcomposée.  Les  pinn.  ovales ,  entières ,  crénelées.  Le 
pétiole  glabre. 

Lieu.  Le  cap.  1^  .  FI. 

CW!r.  La  ^piatrième  espèce  est  At  serre  chaude.  Les  première ,' 
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Ginquiènie  et  ainëme  dWang^n'e.  La  seconde  estde  pleine  terre  f 
«elon  Akon.  Gepenlbast  elle  est  dëlicale  ;  et  qneîqa^eile  Tienne  en 
jquantitë  dans  Je  Gnada ,  on  me  pent  jg^nère  la  conjennel*  «n  plein 
air  9  sur-tout  dans  le  nord  de  la  France.  On  la  muItipHe  en  se-* 
parant  son  pied.  Elle  exige  la  terre  de  bruyère  et  des  tuileaux 
dans  le  fond  de  s6n  vàse.  Il  faut  la  garantir  de  rhumiditë  stag- 
nante ,  surtout  dans  le  temps  de  son  repos.  La  troisième  est 
ide  pleine  terré.  Ces  plantes  sont  cultivées  dans  les  jardins  de 
botanique ,  et  souvent  dans  ceux  des  particuliers.  On  doit  leur 
donner,  ainsi  qu'aux  doradHIes,  les  mêmes  terres.  La  troisième 
<doit  toe  exposée  au  midi ,  et  en  même  temps  maintenue  légè- 
rement humide. 

Uê.  La  setïonde ,  qni^st  la  plus  agréable  par  son  feuillage , 
est  aussi  le  meilleur  capillaire* ,  et  celui  dont  on  tàii  le  plus 
d*usage.  Tons  les  capillaires  et  doradilles  sont  apéritif ,  béchi- 
ques,  pectoraux.  Cependant  leurs  vertus  sont  foibles ,  sur4out 
lorsqu'on  ne  les  emploie  qu^en  sirop..  Il  vaudroit  mieux  les 
-prendre  en  infusion  théiforme. 

A.  dentatum. 

Lieu.  Le  Cap.  Orangerie. 

Tnchomaiie8# 

Fructifications  solitaires  dans  des  capsules  distinctes ,  turbinées  ^ 
terminéespar  an  ttylesétacé ,  sur  les  bords  Ses  feuilles,  en-dessus. 
Trkchohanes  des  Canaries ,  T,  Canariense, 

Feuilles  à  trois  divisions,  surcomposées.  Les  fol.  ait.  Les  pion, 
dt.  pimnttifides. 

iJeu.  Le  Portugal,  les  Canaries,  ip .  FI.  tout  Tété. 

CuU-  Orangerie.  La  même  que  celle  3es  capillaires  de  celte 
température.  On  la  multiplie  aisément  par  ses  rejets  enracinés* 
On  la  cultive  souvent  dans  les  collections  de  plantes  étrangères. 

On  cultive  au  Muséum  la  plante  nommée ,  par  Smith  y<U^ 
vaUia  canariensis.  Elle  est  V  et  d'orangerie. 
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DL  Amhires  sHàséM  mr  un  <^ne.  Pistils  vUibles  ^ 
séparés  des  étàmirtés. 

Zamie  »  Zamia. 

câiieGhar0é6td&plvw«Épr»4nt>m«ÀtnBekijpt.  Fem.  ^eaitteâ^ 
CHnbiUcpiiési»  %  owicsfr  60iM^ch«|iie  enl»]k«  Stigiii.  en  tile.' 
a  noix  filnpooMB  >  ^bkt^fiuil^  . 
1.  Zavie  naine,  Z.  pumilaj  Lm.  Z.  integw^Uia,  H.  &. 

Souche  en  forme  de  grosse  bulbe  arrondie^  ooayvrted^éôsîllès , 
vestiges  des  ^msie^n^  ftmUe»  ^  ^  iSquette-  a'â Wciit  pkasicniHC 
feuilles  de  a  fm^  de  h^^l,  droiles  e^^éan  L^MMê»  ait. 
loBgnei»,  It^^a^pf»»  {MfeafUe  eaAînt8>  tvët^  Anen^nt  dentée» 
d'un  c6té  seolement  à  leur  sommet ,  où  se  trouve  «ur  )e  eéli 
une  large  dent  qui  forme  une  ëclganenve;  Jerateaf,  élisantes , 
épaisses ,  roîdes  et  d'un  beair'vei^  ^ani  ncrvtve  piittcipale^  Ait^ 
nûlien  a4|k  lA  ftt^  eAée  bral  ^  doittllesécaSks  s'oniveul  dakis 
le  tempe  de  \è  fhielîficiilita.  Le  fimit  ert  oke  amande  douce. 

Ueu.  Le  Cap.  i>  .ToujouraTwrt.  Fl^  en  âé. 
a.  Z.  à  feuilles  larges,  Z.yîir/imikMi* 

Fol.  cunéifonaaik  dn^^ ,  trbn'^lAfaaet  4epiiia  k  mflie« 
jusqu'au  sommet ,  detil^^eete^  fiUrfitfPtoee^  éiHhwna.  Leur 
péti<de  ^pineti». 

Lieu.  Les  Indes  ocdd.  i> .  Toujours  vert  FI.  en  juillet. 
5.  Z.  à  fenilles  longues ,  Z.  debilis. 

Fol.  finéaire»,  obûises,  déifiées  eH  scie  à  leur  sommet ,  ùa-^ 
vertes ,  recourbées.  Le  pétiole  à  ^  (9^  y  d^mpffiivté  f  etns 
épines. 

Ziau  Id.  |> .  Tottjoucs  yscf.  FI^  id. 
4<  Z.  &  feuilles  piquantes  >  ^*  fuifigem* 

Fol.  en  alêne ,  ouvertes,  adirées,.  rud<BS,  mueronéei  »  arron-» 
diesanborde]|térieurdeleui^Wse4  ILieurpAiob  un  peu  oylin^ 
driqne ,  sans  ï^pûies.  '  <  » 

Z:^.  L«  Cep.  V   Toi^osM  vitJUiiL. 
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5.  Z.  des  HoltentoU ,  cycadis ,  Lm.  <Z.  lanuginosa ,  Wild. 
Gros  trppc  de  la  g^roajseor/le.l^  t^fe  ;  lanugineux.  Feuilles  pin-^! 

nées,  de  5  pieds  et  plus  ,   à  24  folioles  distiques,  lancéolées , 
terminées  par  une  pointe  ou  épine ,  et  d'un  côté  garnies  de  a 
ou  3  dents  pointues.  Pétiole  çlabre,  obtusément  tétragone. 
jLiez/.  Le  Gip.  i>.    •    - 

6.  Z.  à  feuilles  de  Cycâs,  Z.  çycadifoliay  Wild. 

•  Les  feuilles  de  oette  espèce  iressintiblent  beaucoup  à'  celles  du 
<^eafi  revoluia.  Elles  ont  environ  5o  piaires  ^  fbKoles ,  qui  sotit 
d'autant  plus  longues  :t[U^e^leB  >aji^)rocheilt'  dâ  sommet  ;  elle 
sont  linéaires ,  mucronées.  Les  pétioles  demj-cylihdriques,  cana  ; 
liculés j*  pubescens.  ,  '      .■*.      r  i     .  . 

,  Lieu.  Le  Cap.  ^ ,'  '•   -'    •    •  "  ^=    '         •*  ■    '*'•  * 
5*  Z:  àXeutUes  étrot^^:^  àngunifolia^  WiLtf.         '  '' 

.*I?olî6leèfJinéaireB,  treâ«^Htiërée ,  obtuses  à  leur  sftiittict,  qui 
ast  calleux  et  a  4leux  éthancriÉrei.  ^Rétiotes  deit»-<iyliiidnques  , 
sans  épine»  '-       ■  '     -    '       1-Mif;)t^  -  :•!' î   '   '•  r.   s  ;)'■ 

.  JJcu.  H'île  de  Bahanœ.    %)lv    •    :         .      .   .   \  ^^  ^ 

8.  Z,  moyenne,  Z.  mediw^  Wt^n.  .    >  ;  »     1  iti  ,       -     » 
Sept  à  quinze  paires  de  f  olrâles  inncéo  iées ,  lînéaû^es ,  obCoses , 

dentées  au^<(e8S0us  de  le«#  Wnudet.  Pétioles  glabres,'  triangu- 
laires dans  leur  partie*  aujiêriéure.' 
Ziieii.  Les  Indes  ocddcnlaleft.  ."^  ir 

9.  Z.  à  llbuilles  langues ,  Z.  hkgifblia  ,'  Wit^n. 
Feuillei'de  5. à  7  pieda.^  5b  palteS'de  folioles  Aàb'qués ,' rudes, 

lancéolées,  obtusément  pointues,  trës-enliëres.  Péfiolei^tâf  ag6nes, 
glabres.     '   '  .....''..  T  .  f    .   .  ».'.■.•. 

Lieu.  Le  Cap.    i>.  ».  .      i    ;  .. 

'  Ces  qusEtre  dernières  espèces  aoni  eu  Itirées  dans  le  jardin  de 
Scb\>efiWmii,  près  Vienne)     ^  ^/ 

Cuit,  Serre  chaude,  bonne  terre  substantielle.  Arros. *fré- 
quens  en  été ,  rares  en  hiver.  Totûttè  lès  espèces  demfandent  de 
la  chaleur.  Mult.  par  leurs  caïeux  détaché»  au  prifitenips  ou  au 
commencement  de  Tété ,  mis  en  pots  et  plongés-dans  -une  couche 
de  chaleuf  modérée  ou  dans  une' tannée,  ils  reprennent  en 
peu  de  temps  ,  et  ne  manquent  guère  de  s^ehrscfner  et  de 
Uixe  de  bons  pUnts  k  te'fin  ^1'^^  Ces  pkmte9  poussunt  beau« 
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c6ap  en  racines ,  exigent  d'être  dépotées  tous  les  ans  ;  si  Ton  ^ 
«ttendoit  plus  îong-temps ,  on  ne  pourroft  guère  les  avoir  hors  ' 
des  pots  sans  casser  ces  derniers. 

Vs,  Les  zamies,  par  leur  feuillage  luisant,  méritent  une 
place  dans  les  serres,  oli  elles  contribueront  à. leur  diversité. 

lïioîque.  FI.  mile.  Chaton  unique ,  terminal,  en  forme  de  cône , 
imbricé  d'écaillés  spatulées  ,  charnues  ,  et  couvertes  de  sé- 
~  ries  nombreuses  d'anthères  à  une  loge.  Fera.  Plusieurs  ovaires 
distincts,  plongés  au-delà  de  moitié  dans  des  languettes  ras- 
semblées et  charnues ,  autant  de  styles  et  de  stigm.  autant  de  ' 
'ft-uits  1 -sperme.' 
I .  CrcAS  des  ïûdes ,  C,  circinalîs,  ' 

Palmier  dont  le  tronc  épais  s'élève  à  lo  à  i5  pieds  dans  son 
pays  orig.  et  qui  devient  rameux  à  son  sommet.  Il  est  cou-> 
ronné  par  un  faisceau  de  feuilles  de  5  pieds ,  ailées ,  à  2  rangs 
de  fol.  très-nombreuses ,  lin.  planes ,  étroites ,  pointues  et  pi- 
quantes, fermes  et  luisantes;  roulées  en  dedans  avant  leur 
parfait  développement ,  ensuite  courbées  en  dehors. 

Lieu,  Les  Indes  or.    i> .  Toujours  vert.  fl.  ' 

*  2.  C.  du  Japon ,  C.  nvohtta. 

Th)flc  très-gn»  /  de  5  pieds.  Feuilles  ailées,  à  fol.  noçi- 
breoses,  opp.  lin.  éb-oites,  à  bords  recourbés  en-dessous ,  ter-* 
minées  par  une  pointe  épineuse.  Les  fol.  plus  étroites  que 
celles  du  premier,  n'ont  que  2  lig.  de  large. 

Ueu,  Le  Japon*.  ^.'Toujours  vert.  FI. 

♦  3,  C.  de  Riedlé,  C.  nediei. 

Cette  espèce  âouvelle  a  le  même  port  que  lés  précédentes.  Ses 
feuilles  sont  ailées ,  â  plusieurs  paires  de  folioles  ,  linéaires-lan- 
céolées, très -glabres,  larges  de  deux  lignes,  lisses  et  planes 
en-dessus,  relevées  en-dessous  de  nervures  longitudinales,  di- 
visées à  leur  sommet  en  2  à  4  principales  dentâ ,  avec  une  on 
deux  d'un  seul  côté. 

lien.  La  nouvelle  Hollande.    »> . 

Cuit,  Serre  chaude.  La  même  que  celle  dès  zaïîiies.  La  se- 
conde et  la  troisième  espèce  peuvent  passer  toitt  l'été  ,*  soit  dan* 
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une  serre  froide,  soit  en  plein  air ,  à  une  bonne  exposition  ;  ce 
que  ne  font  pas  aussi  bien  les  camies.  Leur  multiplication 
a'opère  comme  celle  des  samies.  Toutes  ont  besoin  de  dialeur 
pour  leurs  progrès  naturellement  très -lents,  et  d'arrosemens 
firéquens  en  été. 

Je  cultive  depuis  quinse  ans  la  seconde ,  et  elle  ne  forme 
encore  qu'une  bulbe  ^cailleose  comme  celle  de  la  samie  pre» 
miëre  e^ëce.  Ses  feuilles  ont  cependant  a  pieds  et  dani  de 
longueur.  Lorsqu'au  printemps  ce  pahnier  commence  à  ëlever 
du  milieu  de  «a  souche  de  nouvelles  feuilles ,  toutes  les  an- 
ciennes, qui  ëtoient  assex  droites ,  s'ouvrent  pour  donner  place 
k  la  jeune  pousse  et  prennent,  pour  ainsi  dire^  une  direction 
horizontale }  de  manière  que^  cette  plante  s'empare  alors  d'un 
assez  grand  espace.  On  la  contient  en  liant  ses  feuilles  ;  mais  il 
faut  que  la  ligature  soit  assez  ferme ,  car  leur  force  élastique 
la  casseroit. 

Us.  Ces  plantes  d'un  beau  fem'llage  ajoutent  à  la  décoration 
des  serres,  sur-tout  quand  celles-ci  sont  assez  grandes  pour  lea 
laisser  aller  à  leur  nature. 

Elles  fournissent ,  et  principalement  la  seconde  >  une  sorte 
de  sagou  dont  on  ae  nourrit  au  Japon. 

IV*  Anthères  mêlées  apec  h$  pistils  dans  la  même 
enveloppe. 

Pilalaire,  Pilularia. 

Enveloppe  sessile  ,  globuleuse  ,  coriace,  velue,  k  4  valves 
et  4  loges  remplies  inf.  de  peu  d'ovaires;  sup.  de  plusieurs 
anthères ,  tontes  situées  sor  un  réceptacle  latéral.  Semences 
tuniquées. 
P114ULAIRB  globuUfère ,  P.  glohdîfem. 

y   Plante  rampante  et  traçante.  Feuilles  graminées.  Les  enve- 
loppes axillaires.  Les  valves  -des  graines  imitant  celles  du  poivre. 
Z/eif.  Les  lieux  sablonneux  et  humides.  Ind.  Fl.  en  juin- 
septembre.  ^ 
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Cette  plante  est  peu  cultivée.  Elle  fonse  cUum[  U$  Keux  li«- 
mide»  des  gazons  fins  et  d'un  rert  gai. 
Les  Marsiles,  MamleUf  Lin.  Lgmma^  ivmuM  f 

Sont  des  plantes  dont  la  fructificatian  (K^tisle  eit  des  capsules 
ovales  â  plusieurs  loges ,  contenant  les  deiix  levés. 

L'espèce  à  4  feuilles ,  Jf,  quici^nfolia  ,  estcdirypoirfp  da  4  fe- 
lioles  d'un  beau  vert  Elle  croit  dans  lés  eàvs  davaUnlec. 

Cultivée  au  Muséum.  Lfi,  Fr.  méiid,  i  rAJkmot. 

Y.  Fructification  moins  connue.  Planées  ^d  ùntâès 
rapports  avec  les  fougères^  FàuiUeS  non^rotMes. 

JaMUf  Isoéte. 

♦ 

^SoirE  des  étangs  ^  /.  tacustris. 

Monoïque.  Feuilles  faidoulées ,  radicales  y  articulées ,  dafth- 
cylindriques,  vertes ,  glabres ,  de  5  à  4  ponces ,  f^oriftnes  à  leur 
base  intérieure  y  les  intérieures  couvrant  une  écaillç  e^  oesur  et 
monandrique  ;  les  eitérienres  une  oapsiUe  à  %  loges  po^ 
spermes. 

Lieu,  La  Fr.  rAngl.  Dans  les  étan|;s  et  Ifsmarsôs*  '9 .  Ft»  en 
mai  <^— octobre. 

Peu  cultivée. 

Préle  ^  Equisetum. 

^  dense  ou  oAne  solitaire  teiminal ,  composé  de  Hlamens 
nombreux,  situés  sur  un  axe  commun  ,  chacun  ombiliqué  à 
son  sommet,  Tomiilic  donnant  naûMnce  à  plusieurs  glo- 
bules garnis  de  4  filets  sétacés  et  élastiques. 

I.  PiiiLS  des  biQiSy  E^  sgrlvmiiçum^ 
Tige  arti^ée,  d'un  pied^  gaines  lâches  et  très-grandes.Yertî- 

aDes  de  feuilles  nombreuses ,  trës4nen«}ies  ,  qui  sont  cluu^|ées  ^ 
'  d^antres  vertidlles  Ik'fes-pètits.  Epi  terminal,  oblong, presque 

panadié.  ^ 
Ziieii.  Les  boîs.  M   Y .  FI' tn  «Vtfl  «f  teal 

a.  P.  des  cbaH^  / JE.  mf¥m$e. 
Tiges  stéril^y  d'un  pied,  couchées  dans  la  p«nîe  inf.  artîr^' 
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culées,  grêles,  anguleuses.  Les  verticîlles  ont  peu  de  feuille^; 
Tiges  fleuries,  nues,  droites,  de  6^7  pouces.  Les  gaines  bru- 
nes ,  profondémCtof '^iVi^éës  en  délits  aiguës. 
.  Zfievf.  Les  cbamps  hunàides.  Ind.  X\*fï.  en  mars. 
5.  P.  des  marais,  E:  pahtstPe, 

-  Tiges  d'un  pied ,  arlieulées^,  silloont^.  Les  articulations  gar- 
nies de  5  â  9  fentBes  simples  et  courte^. 
Lieu.  Les  nufrais^  lAcL  t .  FI.  en  ârril. 
Variété  k  tige  glabre  et  nue.  E.  Umosum,  r 

Tigé^lisse  et  fistiiieuse.  *  '    ' 

4.  P.  majeure  ou  des  rivières,  E.flynfiaiite, 

Tiges  stériles  ,  droites ,  épaisses  ,  de  5  pieds  ,^  à  articulations 
nombreuses  ,  garnies  de  feuilles^nenues ,  longues  ,  articulées , 
létragones,  ai^nombredeao  à4oparverticilIes.  Tiges  fleuries, , 
nues ,  d'un  pied. 
'  Uètt,  Les  bois  humides ,  les  marais.  Ind.  i{; .  Pi.  en  juin. 

5.  P.  d'hiver ,  Ê.  hyemale. 

Tigles  d'un  pied  et  demi  ,  nues ,  scabres  ,  articulées ,  d'un 
vert  ^anque.  Les  articula  écartées  d'environ  2  à^  3  pouces.  Les^ 
gaines  noirâtres  ,  légèrement  crénelées, 
r  Lieu,'  Les  Keux  humides.  Ind.  v .  FI.  en  juillet. 

Ces  plantes  ne  sont  cultivées  que  dans  les  écoles  de  botanique.  * 

Elles  sont,  dit-on,  astringentes  5  mais  on  ne  les  emploie 
guère.  ... 

L^es  menuisiers  se  servent  de  la  tige  de  l'espèce  5*  pour  polir  ^ 
Umisboii.        •  1     i-  '■  •''^"     '     '  '    -* 

!   \,  ORDRE   VÏ../ 

Les  Naïades  {NjIIADKs). 

'   Caîîce  entier  ou  divisé ,  supère  ou  iiifère,  rarement, 
nul.  Le  nombre  des  étamines  varie  suivant  les  genr^i 
res  ;  un  ou  quatre  ovaii^s  supères  ou  iûftres  J  à  cIiq» 
CUD  uu  style  quelquefois  double  ou  nri  ;  uu  ou^ 
plosieurs 8ttg«ia(6Sr  Semences  solitaires  ou  plusieurs; 
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nues  9  sapèi^soii:eiiferiiié^dafii8^tm^Hparpe  tâmôt 
supère  9  tantôt  infère.  ^        .    '       ,'      \ 

*  Feodlies  ôp^iosé^ ,  quelquefois  vérliciHées.  Fleurs^ 
hermaphrodites  dans  quelques  genres^  monoîquef^  ou 
dioiqués  dans  dWtrç^»  P[ant^,,h«p^jlNiGéea  «^qm^- 

L  Fruit  inférieur^ 

•''■'^  'i  '^  '-    '  : 

Ql.  entier  y  non  sensible,  i  ^tatii.  âlflfeîû.^èourt.  AtitKèVc  ob-^ 
lo^goe^  ayhBDéMrfHi^âlfe' Otaii^'iAf^értô^^ 
k  calice,  i  styk'dàflrie^tlon  de^rsfndièi'e.  i  stjgm.  i  sèm. 

Pkssb  comnnine  ^  tf^  MgttrU,   c 

Tiges  droites ,  simples;  feuilles  s'eTeVàht  au^^iHèsîfùi  Ae  Vtau 

Jvsqmlk  8  4  lo  poneesï,  giftrtiiès  ^  féUaiés  vertetillécs ,  HriAu 

nombre  de  lo  à  12.  Flem*  ax.  sessile.  ' 

JLiei/.  Les  étangs.  Ind.  X .  FI.  en  mai.  '    ' 

11.  Fruit  supérieur  \- sperme  ou  ^'sperme. 

Charagne ,  Chara.     •'■' 

Monoîqae.  FI.  fem;  caT*^  ^  4  ^  5(à\,  rapprochées  en  spirale  de 
l'ovaire  turbiné.  Style  o.  5tigm.  5-fide. ,  Cap§.^oljspermç.^ 
Fi.  mile.  Andiëre  globuleuse  ,  sessile  à  la  basé  de  la  fleur  fe* 
melle  ,  ou  distante  et  soKtalre.         /  . 

1.  Charagne  vulgaire,  C.vul^arts.'    ••'>''' 

'  Tige^'trte-raméuses  ,'  chaînées'  d*une  crbûte  rude!  Feuilles 
4en«é€S  d'un  cité.  Baie  oWoflgue.        '    '      \'  '|*  7  , 
Lieu.  Dans  les  eaux  stagnantes  oii  elle  forme  des  gazons  dcn* 

ses.  Ind;  (5):     ;    ••'         •     •.  *  ''/'^■;\.  /'  "  / 

2.  C.  luisante,  CJlexiUs.  •    ~    -' 

-  Tigel  d'un  pî«d ,  grâle^  ^t  flexibles  ^titétk^i^i  ^lâihcbàtirés , 
ainsi  queues  feuilles ,  qui  sont  linéaires ,  un  peu  transparentes. 
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44  CLASSE  1,   ORDRE    TT. 

Lieu,  M.  0.  n.  «imiiqiie  lapranièet  oijM.  huL 
5,C.hériBâèejC.hisp£da. 

^Tigei  de  a  pieds  ^  rameuses ,  bla^çhâtr^^  rhargfef  d'i^q^ 
lîtA ,  fines  et  spinuHtbrmes. 

'  l{eù,îà,0.thîi.lnd.        '  .   '  î       \ 

'  Pditt|'i7iikiyeè9k  xjâ  pfennèfv  est  trës-^uTli  Je. 

Gornifle  ^  Ceratophyllum. 

Monoïque.  Cal.  à  plusieurs  parties.  FI.  mâle.  Plusieurs  étam. 
i4  à  20.  Fem.  i  oyaire  comprûiDé^iS^e  o.  Stigm.  obliqué. 
Noixacnminée  i-^perme. 

Tige  longue,  tr^ff-citMUse ,  gftTii»dm»l»élttialwi^uww  de 
verâcilles  de  faûlles  tjr^s*fiy>prochëeft,  liaiVftbnlaiiaoïmiietdes 
rameaux.  Feuilles  nombreuses ,  gWiMè  dt  petites  deata^pifloU— 
formes.  Caps,  à  trois  çoraea*) 

Lieu.  Les  âangf ,  les  nvik^  cm  «tte  flotte,  n^  «  lai*  FL  e» 
juillet 

2.  C.  douce,  C  submenum. 

^  Feuilles  trigeminées  ,  moins  rudes  et  plus  divisées.   Cap. 
lisse. 

Ideù.  Id.  vFl.  id. 
Point  culdvëes. 

Volant  ÙLthix^  Myrioph^llhiTiu 

Monoïque.  Cal.  à  i{  parties  inégales.  Pi.  màle.  8  étam.  Fem. 
4  ovaires.  Style  o.  Stigm.  pubescenç.  5  semence^. 

1 .  YoLAifT  d'eau  à  épi ,  TKf .  spicatym. 

Tige»  loiigv^es  »  railleuses ,  foibliMi  ^  flottantes  dans  Teau. 
Feuilles  vertiallées  au  nombre  de  5 ,:  ailées  :  en  mAnièr^  dit 
plume.  Epi  de»  fleurs  nu^  presque  linéaire. 

Lieu,  Les  eaux  tranquilles,  u  •  Ind.  FI.  en  juin  et  juillet'  ' 

2.  V.  vertidllé,  M.  venicillaium, 

Fleun  v«ticilWei  ei  dispoiétl  eil  épi  ^  jftiate  de  £^^ 
ticiUées. 
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Point  cultivéels. 

Oàs.  M.  DesfootaÛMi,  <}tiit  ht  C^UdDgM  ik  Blaiéwtt,  « 
tnasfMNrtë  ce  genre  dans  la  fionille  des  onagaa^ 

iNaïade  »  Nmas* 

Monoïque.  ¥1.  nâle.  Cal.  2-fide.  i  étam.  à  loQg  fflaxuent,  et 

anthère  k  4  valres  ouvertes.  Fem.  cal.  o.  t  ovaire,  i  style. 

2  stigm.  Noix  à  i  ou  /^sem, 
NiuDS  marine,  iV.  marina. 

Tige  trës-branchué ,  presqu'épineuse.  Feuilles  étroites ,  lui- 
santes, ondulées  y  dentofs.  FlioiyftK.  LmsaAImféiL^  ieslom. 
sess. 

£.feir.  Les  eaux  profondes.  @. 

Yarîéttf  à  fimilles  étroites. 

Saorore^  SaururM^ 

Cal.  à  une  petite  écaille  persistaiKe.  6  ^u  7  INb.4  W-  itjie  0. 
4stigm.  adkiésauxov«îres«4bMe«  HsperoM. 

SiVRtnui  pendiéy  5.  cemuus. 

Tige  feuiUée  ,  à  épis  solitaires  ,  recourba.  Feuilles,  asse^ 
grandes,  pétic^lées,  un  peu  épaisses  )  les  écailles  des  cbal^ns 
Uanches. 

Ueu.  La  Virginie.  X-  FI.  en  septembre. 

Cuit.  Cetle  plante  n'est  cultivée  que  dans  les  jardins  de  Bo* 
tanique^  quoiqu'elle  soit  dans  le  nombre  despUntes  aquatiques, 
die  n'a  pas  bewin  d'eau  pour  croître. 

Aponogétoti. 

Cal.  à  une  écaille  latérale  jîmple  ou  à  a  parties.  6  à  la  étam. 

latérales.  3  à  4ov.  5  k  4styles  et  stigm.  5  à  4cap9*  Ssem. 
1.  AroNooiToif  à  doiAle  épi,  A.  dùtachjroru 

Pemlles radicales,  lanc.  lisses,  tres-entiëres,  attadiées  l  de 
longs  pétioles,  flottantes  sur  l'eau.  Fleurs  blaodies,  ait  imbri* 
cées.  Epi  bifide. 
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;40  cLASpE.f ♦  aaoaE  vî. 

Zii'ei/.  Le  Cap.  TP  .  FI.  une  partie  de  Fannëe.  '        '       '^ 

2.  A.  à  feuilles  étroitef,  A.  angusUfoliurriy  IL  Ka 

,     Feuilles  li wlaif«8 ,  latic.  droites  ;  les  bractées  à  2  parties.  Fléu  rs 
à  6  étam.  Epi  \âià%9.  ^ 

Lieu.  Id.  1|; .  FI.  Id. 

CuU.  Orangerie.  Oes  plantes^  doivent  ^trc  cultivées  dans  des 
vases  remplis  d'oau  et  de  terre  au  fond.  ]^es  ne  le  sont  c[ue  da?^ 
les  jardins  de  botanique. 

Epid^eau,  Potamogeton» 

Cal.  à  4  parties.  4  ct««^-  4  ov-  «tyle  o.  4  stigm.  4  seni-  nues* 
1.  Epi  d'eau  flottant,  P.  natans. 

Tiges  longues,  articulées,  avec  de  grandes  stipules.  Feuilles 
pét.  nerveuses,  trës-lisses;  les  inféf.  oblongues^  les  sup.  ovales* 
Epi  serré,  long  d'un  pouce. 

Lieu,  Les  eaux  tranquilles.  Ind.  1|r .  FI.  en  août. 
a.  E.  perfeuiHé,  P,,pèrfoliàtum. 

Tige  grêle  ,  rameute.  Feuilles  -en  co^ur  ,  ampléxicaules  ,  lui- 
santes ,  d'un  vert  foncé.  Epis  ax.  de  10  à  i5  fleurs  péd. 

Lieu.  Id.  Ind.  il .  FI.  en  juin  et  juillet. 

3.  E.  pauciflore,  P.  densum ,  paucijlorum  ,  FI.  fr. 

Tige  longue,  grêle ,  articulée,  rameuse  et  fourchue.  Feuilles 
ovales,  pointues,  opp.  rapprochées  et  serrées  au  sommet  de*> 
rameaux.  Epi  de  4  fleurs  en  petites  têtes. 

Lieu.  Les  rivières.  Ind.  Tp  .  FI.  en  juin. 

4.  E.  luisant,  P.  hicens. 

Tiges  longues,  articulées,  rameuses,  avec  de  longues  stipules. 
Feuilles  ait  très-grandes,  qyales,  luisantes,  transparentes,  vei- 
nées. Epi  de  2  pouces  péd. 

Lieu.  Les  étangs.  Ind.  ip .  FL  en  jum, 

5.  E.  denté,  P.  cripswn,  sermium^  FL  fip. 

Tiges  longues,  menues.  Feuilles  ait.  lanc.  lin.  avec  une  ner^ 
Yure  au  milieu,  tuisai^tcs,  transparentes,  ondulées,  denticttlées. 
Epi  dense,  péd.. 

Lieu.  Les  fossés  aquatiques.  Ind«  % .  FI.  en  mai  «t  juin. 


Digitized  by 


Google 


LES   NAiAl>£5*       ^  '^ 

6.  E.  comprime,  P.  compressum. 

Tiges  menu€39  comprimées ,  rameuses.  Feuilles  lia.  âroiteft, 
planes,  obtuses,  luisantes ,  ^ès^longnes  ,  d'un  vert  pàk.  £pi 
pé(L 

li^.  Id«  Ind^  Y .  FL  eu  juin. 

7.  E.  pectine,  P.  pecUnaham 

'    Tiges  fortlonjguës,  filiformes,  rameuses.  Feuilles  lin.,  capiî^ 
laires,  divisées  en  filamens  sétacés  et  parallèles.  Epis  lâches  de 
12  a  i5  fleurs  péd. 
JUeu.  Les  ruisseaux.  Ind.  X  -  FI.  id. 

8.  E.  graminé,  P.  gramîneum. 

Tige  très-grêle,  filiforme,  articulée.  Feuilles  lin.,  planeâ» 
larges  d'une  ligne,  ak.  sessiles.  Epis  de  5  à  10  fleurs. 

Lieu.  Les  rivières,  Ja  mer.  Ind.  V  •  FI.  en  juin. 

Yanété  k  feuiUes  opp.  et  ait.  ouvertes  à  leur  base.  P,  pu-^ 
mÛurru 

Ces  plantes  ne  sont  point  cultivées  et  ne  sont  d'aucun  usage. 
Elles  vivent  toutes  dans  l'eau. 

Ruppîe^  Ruppia. 

Cal.  k  deux  valves,  caduc.  4  étam.  4  ovaires  pi^scpie  sessiles. 

style  o.  4  sdgm.  4  ^^ui.  nues ,  portées  sur  des  pédicules  alou- 

g^  et  fiEformesIv    . 
Ru  p  PIE  maritime,  R,  mariiima. 

Tige  grêle,  herbacée,  très- rameuse.  Feuilles  longues, 
étroites ,  lin.  aiguës ,  ait.  Chatons  axiUaires. 

Zieif.  Les  étangs,  les  bords  de  la  mer.  0. 

Zanichelle  ^  ZanicheUiom 

Monoïque.  Cal.  i-phylle  turbiné.  4  ovaires ,  autant  de  styles  et 
de  stigm.  peltés  et  planes.  Autant 'de  semences  nues,  i  étam. 
à  un  filament  inséré  à  la  base  du  calice  en  dehors. 

Zamighelle  aquatique ,  Z.  paluUris, 

Tiges  enfoncées  dans  l'eau  et  dirigées  sur  le  courant ,  foibles, 

menues,  articulées,  très-rameuses.  Feuilles  lia.  ait.  et  opp.  et 
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^8  cLÀSSfiI»0&DaiTI« 

par  faisceanx  au  sommet  des  rameaux.  Fleurs  et  fruits  ax.  à  an* 
Jîculailioas. 

Zilev.JLesmisseaux.  0.  Ind.  FI.  en  {uiBet  Très-comïnune. 

CalliUîc,  CaOUriche. 

Cal.  à  3  p«rt.  I  ékam.  à  un  filament  long,  i  ovaire,  i  ftyl»  et 

stîgm.  Çapiole  à  4  côtes ,  2  lo^es  et  4' semences. 
1 .  Callitric  printannier.  C,  vema. 

Tiges  rameuses ,  filiformes ,  naissMt  «U  &M  de  T^Mi ,  et 
s'âevant  jusqu'à  sa  surface ,  ou  elles  forment  utte  rosette  de 
jfenilles  ovales.  FkuM  seas.  ^x.  sol. 

Lieu.  Ind.  Dans  lesnrisseanx.  Trb-coipKpi.  (^ .  FI.  en  avril-» 
Juillet. 
I.  C.  4'automiie  ,  C.  wûannalis. 

Cette  espèce  ne  diffère  de  la  précédente  que  par  ses  fewUes^ 
qui  sont  toutes  lia.  et  bifide  i  leur  sommet.  CeUes  de  lu  rosette 
sont  oblongues. 

Lieu.  Id.  0.  FI.  en  septembre. 

IIL  Fruit  supérieur  à  plusieurs  semences  dont  le 
nombre  est  indéù^rminé* 

Lenticule  y  Lentille  d*eau  »  Ijenticida. 

^Monotqne.  CaL  i^-phylle  entier.  H.  mâle.  1  ëtam.  pistQ 
avorté.  Fem.  i  ovaire ,  i  style  court ,  persistait,  i  stigm.  Cap- 
sule acuminée,  à  une  loge  >  et  à  plusieurs  semences  oblongues 
et  striées. 

I.  LiifTicuLK  fameuse ,  L.  mmosa.  Fl.fr.  Lemna  tnsulca  ^ 
Lin* 
Celte  plante  ainsi  que  les  suivantes  sont  flottantes  et  na- 

gettites  sur  Teau.  Tiges  petites ,  filiformes.  Feuilles  elliptiques , 

lanc.  pointues ,  qui  en  produisent  d'autres  sans  q  ue  celle-ci 

aient  besoin  de  racines. 
Lieu.  Les  eaux  tranquilles.  Ind.  ip . 

;i.  L.  commune ,  L.  vuîgarii,  FI.  fr.  Lemna  gibba ,  hw. 


Digitized  by 


Google 


X.15  IfAÏADSS;  4g. 

Cette  espkct  courre  soavent  la  snrfiu»  de  Tean  oa  elle  croit. 
FenîQes arrondies,  5  ou 4 eniemUe,  «jraoït chacime me radat 
ctpillaire. 

Lieu.  Id.  Tri»CQimmnne.  Ind. 
5.  L.  polyrliue,  L.  polythiza. 

fiacines  ramassées  par  paqaeti.  PenOles  au  nombre  de  S  féo* 
aiesi  arrondies ,  d'un  rouge  bnm  enrdejsous. 

Lieu.  Lés  fossés  aquatiques.  (^.  Ind. 

Les  feuilles  des  lenticulesi  fournissent  une  retraite  ou  donnent 
tttisiance  à  beaucoup  de  polypes  d'eau  douce  i  et  partîciiliènr 
aent  k  celui  qu'on  nomme  fydm  Xiridis. 
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5o^   .         PLANTÇSlMONaCOTTLéDONES; 

ir   DIVISION- 

PLJNTES  MONOCO  TYLÉDONES. 

Embryon  composé  â^une  radicule,  d'une  plumulc 
et  d!  un  seul  lobe. 

*I/EiirfiliitoN  en  germât  et  se  tuméfiant  sMtend  en 
largeur  y  pousse  supérieurement  une  petite  écaille 
ou  plu  mule  ^  et  inférieurement  une  radicule  qui  se 
nourrissent  des  sucs  que  la  nature  leur  a  préparés 
dans  le  cotylédon ,  jusqu'à  ce  que  la  radicule  ayant 
pris  quelqu*accroissement  ^  pompe  la  rosée  de  la 
terre  et  porte  à  laplumule  ^  qui  devient  tige^  un  ali- 
ment plus  substantiel  ;  alors  le  cotylédon  devenu 
inutile  se  sèche  j  et  la  plante  abandonnée  à  eUe*méme 
e'élève  et  se  fortifie. 

Obs.  La  sitaatioii  latérale  de  rembiyon  ^^ns  la  semence , 
varie  ^  et  la  tunique  de  la  semence  qui  reste  après  son  déve^ 
loppement^  prend  diffërens  arrangemens;  tantôt  elle  s'élève 
Attachée  au  sommet  de  la  feuille  primaire,  comme  dans  le  dat- 
tier ou  les  massettes,  ou  se  trouve  suspendue  a  ce  sommet  r^ 
duite  en  fil  recourbé  comme  dans  l'ail ,  l'asphodèle  et  la  jacinthe; 
tantôt  cette  enveloppe  s'attache  à  la  gatne  primaire  qui  envi- 
ronne la  plantule;  elle  est  terminale  dans  l'alétris  et  l'alstroémé- 
ria ,  ou  dorsale-«essile  dans  l'iris,  le  glayeul,  l'aloes;  ou  dorsale 
et  suspendue  à  un  fil  dans  l'antheric;  ou  radicale  dans  les  gra« 
minées  et  les  souchets.  On  se  contentera  d'indiquer  ces  évolu- 
tions; chacune  porte  un  caractère  essentiel  et  constant  qui  pour* 
roit  peut-être  servir  k  établir  les  classes  des  monocofylédones^  A 
on  parvenoit  à  les  observer  toutes  et  à  s'assurer  qu'elles  sont 
les  mêmes  dans  les  plantes  qui  ont  d'autres  analogies  entre 
tUes. 


Digitized  by 


Google 


r.  CLASSE    It*  5s 

CLASSE  IL 

tE&  MONOCOTYLÉDONES. 
Etamines  hy points. 

Le  calice  infère  manque  quelquefois  (i).  t^oînt  de 
corolle.  Etamines  hypogynes  ou  insérées  sous  le  pistiU 
Ovaire  supère  simple  ;  style  et  stigmate  tantôt  sim« 
ples^  tantôt  partagés*  Semence  solitaire^nue,  ou  cou-» 
Terte  y  ou  fruit  unilocuiaîre  à  une  ou  plusieurs  se- 
mences. Feuilles  presque  toujours  alternes  et  ea 
gaine. 

Ohs,  Cette  classe  est  divisée  eh  qoatfe  orclres.  i  *.  les  aroïdes^ 
Os  se  lient  à  la  première  classe ,  ayant  quelque  analogie  avec 
le  oaïadesy  et  se  rapprochent  de  la  troisième,  ayant  un  spathe 
et  d'autres  caractères  de  ressemblance  avec  les  palmiers  ,  les 
joncs  et  les  graminées  ;  2*.  les  massettes  ont  dans  la  dispositioa 
de  leurs  fleurs  quelque  choàe  des  aroides ,  mais  sont  plus  voisiner 
des  aouchets,  quoiqu'elles  en  diffèrent,  leurs  fleurs  n'ayant  point 
de  calice  paiUeux ,  et  leur  graines  manquant  de  tuniques  et  de 
pàisperme;  5^.  les  sùuchtis  tiennent  le  milieu  entre  les  massettes 
et  les  graminées;  4*.  les  gmnUnéeSj  distinguées  des  autres  par 
leur  floraison  et  leur  fructification  ,  forment  woa  contredit  im 
«rdre  très-natnrd. 


(i)  Pour  ne  point  trop  surcharger  lés  descriptions  des  classes  ^ 
et  des  ordres  d'indications  de  canrctères  variables ,  nous  nots 
permettoiis  quelquefois  de  les  retrancher^  Nous  ne  disons  point 
en  conséquence  que  dans  la  deuidème  classe  le  calice  est  mono' 
piqrile  ou  polyj^hylle ,  que  les  etamines  sont  déterminées  ou 
indéterminées.  Ces  caractères  seront  toujours  indiqua  d'iM 
aaqîbreprMsedaïuUtdffcrifttioades  g«iir«s« 
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ORDÏIE   PREMIER. 
Les  AkcHdu  {Ahoidmjs). 

Spadice  simple  muhiflore  »  nu  on  environné  d*un 
spathe*  Le  calice  nul  ou  simple.  Etamines  insérées 
sarle  spadice.  Les  ovaires  placés  de  même  »  ifns  ou 
environnés  d'un  cdice  ;  tantôl  mâés  aux  etamines  « 
tantôt. séparés  :  autant  de  s^les  ou  point;  même 
nombre  de  stigmates  ;  autant  dé  fruits  unilocolatres 
k  une  ou  plusieurs  semences.  L*embiyou  au  centre 
d*ttn  pérfsperme  charnu. 

Les  feuilles  vagioées  ^  alternes  »  le  plus  soutent 

toutes  radicales.  Le  spadice  ordinairement  solitaire  , 

*  placé  au  sommet  de  la  tige  ^  ou  le  plus  souvent  sur 

une  hampe  radicale*  Plantes  très«rarement  caules- 

ceates. 

L  Spadice  enveloppé  d'un  spalhâ. 

Amhrosintey  Ambrosinia 

Spatlie  en  cornet  »  dont  la  cavité  se  partage  en  deux  loges  par 
un  spadice  aplati  qui  forme  la  cloison.  Anthères  sessiles,  nom- 
breuses ,  situées  dans  la  loge  postérieure  du  cornet  et  attachées 
vers  le  haut  de  la  cloison.  2  glandes  au-dessous  des  anthères. 
Ovaire  arrondi  avec  un  style  simple ,  situé  au  bas  de  la  cloi- 
son ,  dont  le  sonmief  est  nu.  Capsufe  pôljsperme. 

f  Avânosuni  herveuse,  Làv.  A.  hmii,  Lm.  Lam.  îihiét 
Petite  plante  dont  les  feniHes  ovales  y  arrondies ,  lisses  et 
^   vertes*  pétîolées  y  sont  presque  toutes  côuchéeè  sur  la  terre* 

jBampe  gréle ,  plus  courte  ^pie  les  fenSHes,  portant  à  son som« 

met^neseulefieurverditrty  ladiée  di  pourpre  ^  dekfmaé 

4'nn  capuchon  points. 
JUeu.  La  Sicile.  1;  • 
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Cuit.  Orangerie.  FI.  en  Éévrier— avril.  V. 

Cette  plante ,  selon  M.  Armanp ,  demande  faeauooap  d'arro- 
jernensen  hiver,  qui  est  le  tempf  de  sa  végétatiop ,  et  très-peu 
en  été,  et  même  point  dan^  celui  de  son  repo^  Je  la  cultive  en 
pot  sur  les  fendes  de  m^  serres  d'orangerie,  oh  elle  vient  très» 
hien. 

Zosière  »  Zos^tera. 

Feuilles  en  forme  de  gaine ,  portant  une  sorte  de  spathe.  Spadœe 
lin^^ire  phne ,  nn  dans  une  de  ses.sur&ces  ;  Tantce  couverte 
d^i^  sa  partie  supérieure  de  plusieurs  antkères  presque  se^ 
siles ,  et  dans  l'inférieure  de  quelques  ovaires  nus.  Point  de 
style.  Stigmates  simples.  Capsules  membraneuses  mono- 
spermes. 
ZosTÈRB  marine,  Z.  marina^  Lm.  -dlga  marina  ,  FI.  fr. 

Des  racines  rampantes  de  cette  algue  portent  plusieurs  feuilles 
disposées  en  fiiisceaux ,  longues ,  étroites ,  planes  et  pointues. 
Point  de  tige.  Spadice  florifère ,  naissant  du  centre  du  foiaceau, 
pédoncule ,  pprtant  d'un  côté  8  il  lo  étamines  alternes  ,  et  de 
l'autre  autant  d'ovaires  qui  se  changent  en  fruits* 
LAeu,  Les  bords  de  la  mer ,  les  rivières.  Ind. 
Cette  plante  n'est  pas  cultivée.  On  se  sert  souvent  de  ses  feuiDes 
pour  emballer  des  bouteilles.  CeUes  qui  viennent  des  départe»^ 
mens  méridionaux  en  sont  ordinairement  couvertes. 

Gouet ,  Pied-de-veau  ,  Arum.  ^ 

Spathe  ventru ,  roulé  k  sa  base.  Spadice  cylindr. ,  nu  à  son  som» 
met  ;  au-dessous  flaroinifère,  à  an&èies jaombfïeufi^s,  à  4  côtés  ^ 
plus  bas ,  garni  d'un  double  rang  de  filets  ;  à  sa  base,  cou» 
vert  d'ovaires  naakhreux  et  nus.  fit^  o.  Stigmates  simples  et 
veius.  Baies  globukoses,  à  une  sem.  rarem.  k  plusieurs. 

1.  Espèces  sans  tige.  Feuilles  composées, 

I.  GouiT  à  spathe  velu  ou  gobe-mouche ,  A,  crinitumj  H.  K» 

Muscivorum ,  Lin. 

Feuilles  pédiaires  ;  les  divisions  latérales  roulées  en  dedans» 
Spathe  velu  int.  Haùipe  garnie  4  son  sommet  de  poils  écartés. 


Digitized  by 


Google 


54  CLASSE  If  ^  ori!^a1b  r; 

Lieu.  Mînorque.  x  •  FI.  en  mars. 
**  2.  G.  serpent^re,  A,  dmcunculus. 

Feuilles  pet.  pédiaires ,  grandes  et  lisses ,  à  5  à  7  digîtatîons  i 
lanc.  trës-entiëres  y  ondulées.  Hampe  de«2  ii  trois  pieds ,  enve^ 
loppée  par  les  gaines  des  feuiUes ,  lisse ,  tachetée ,  marbrée. 
Grand  spathe  terminal ,  d'un  pourpre  brun  en  dedans.  Spadiœ 
de  la  même  couleur  dans  sa  partie  nue. 

Lieu.  La  France  mérid.  X .  FI.  en  juin  et  juillet. 

5.  G.  à  longue  pointe,  A.  dmcuniium. 

Feuilles  pédiaires ,  à  fol.  lanc.  trës-entiëres.  Hampe  non  ta^ 
chetée,  plus  courte  que  le  spadice ,  qui  est  grêle  et  verdâtre. 

Lieu.  L'Amériq.  sept,  lir .  FI.  en  juin. 
'4>  G.  à  fleur  pourpre,  A.  venosum^  H.  K. 

Feuilles  pédiaires,  à  fol.  presque  ovales ^  trës-entiëres;  la 
lame  lancéolée,  plus  longue  que  la  hampe. 

Lieu 1): ,  FI.  en  mars. 

,*  5.  G.  à  trois  feuilles ,  A.  triphjrUum. 

Feuilles  radicales,  droites ,  pét.  à  3  fol.  ovales, pointues, lisses, 
glauques  en-dessous  ;  la  lame  lancéolée,  acnminée ,  de  la  Ion* 
gueur  de  la  hampe,  qui  est  tachetée.  Spadice  d'un  blanc  jau- 
nâtre. 

Lieu,  L'Amériq.  sept  V  •  FI.  en  juin. 

6.  G,  à  tige  pourpre-noirâtre ,  A.  atro^rubens  ,  H.  K. 
Feuilles  radicales  temées  ;  la  lame  ovale ,  de  moitié  plus 

courte  que  la  hampe. 

Lieu.  La  Virginie.  1^  •  FI.  en  juillet» 

2.  Espèces  sans  tige.  Feuilles  simples. 

^«  G.  ombilîqué.  A,  colocasia  A.  peliatwn  ,  Lakarck. 

Racine  tubéreuse  ,  charnue  ,  blanche.'  Feuilles  radicales  , 
pét.  ovales  ,  échancrées  d'un  coté  avec  des  lobes  arrondis  , 
grandes  ,  trës-lisses.  Le  pétiole  s'insère  sous  la  feuille  et  se  di- 
rige vers  ses  lobes. 

Lieu.  Le  Levant.  V.  FI.... 
*8.  G.  bicolore,  A,  bicolor. 

Feuilles  radicales  presque  peltécs ,  sagîttées  ,  d'un  rouge  vif 
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«or  presque  toute  leur  surface  sup.  cfxceptë'Ies  bords  qui  sont 
d*nn  beau*  vert.  Le  spathe  rétréài  vers  son  mîfieu ,' presque 
globuleux  à  sa  base.  La  lame  obroude  ,  acuminée  ,'  droite  , 
un  peu  roulée^    '     ' 

Lieu.  Cultiva  &  Madfere.  X .  Ft.  eu^ù  et  juîflet. 
^9.  G.  mangeable ,  A,  escuknium. 

FeuilTes  radicales  peltées,  ovales*,  frësnentiêres  ,  Mianbriéérà 
leur  base^ 

Xi&M,  L'Amériq.  màîd.  FT..^  '.      v 

lo.  G.  trilobé  ,'^'.  mïoèûftmi.  1 

Feuilles  pet.  les  unes  simples  et  cordif.  les  autres  à  a.  ou  5 
lobes  ,  ovdes ,  pointues.  Spattè  Verdâtre ,  avec  des  xaies  nui* 
geAtres.  . 

Lùru.  UQe  de  Ceyian.'  r .  FI.  en*  mat  etjùin. : 
^1.  G.  sagitté,  jéi  sagiïiatùrh,  Choii  caraïbe. 

Racine  grosse ,  douce  et  laiteuse.  FeuiHes  radicales  portées 
sur  de  longs  pétioles  violets  ,  sagittées  ,  presque  triangulaires , 
k  angles  divergens  et  aigus  ;  vidlettes  et  verdàtres.  '"  - 

Variété  à  feuilles  et  à  pétibles  veîrts. 

Lieu.  Les  Antilles.   1):.  FI... 
12.  G.  commun, -/df.  vulgare,  A.  maduïaium yJLiiTi 

Feuilles  radie,  pét.  sagittées  ,  trbs-ehli^res ,  Usscis  et  lui&éntes. 
Spadice  plus  court  que  le  spathe ,  d*un  bfemc  )aunâUre ,  ensuite 
rongeâtre.  Bâiês  d'un  beau  rouge.     •  '     -      • 

Variété  â  feuilles  tachetées  dë'noii*' Ott'%  blanc.      •  •  * 

Lieu.  Le  long  des  haies.  Ind.  TVèsK^èmihiim.  fr  FI.  en  juillet. 

^  Le  gouet  d'Italie,  A.  Italicum'; rie  jM^ott  ^tre  c^u'ilne*  vâ« 
riété  du  commun.'  Ses^  feuilles  sont  faasiées  et  pointues.  Les  pé-. 
tioles  trëfr*h>ngs.  Le  spathe  droit  et  trë^-graid., 
*i5.  G.  à  capuchon  ,  Av€^isarUm. 

Feuilles  radie,  pét.  en  cœur  ;  oblo^gnés  et  sàgiltées ,  K^  ^ 
vertes.  Spadice  grêle  ,  tacheté,-  de  5^  à-6  pouces.  Spaâie  en 
capuchon ,'  rayé  de  vert  et  de  blanc  ^  courbé  en. devant.       ^ 

Lieu.  LTEurope  mérid.  ip  .FI.  en  avrifet  maT. 
•♦14.  G.  graminé ,  A.  gmhtineum  ^  LxuAhtK.'Tlânutfbliwn';^ 

Lin.      *'    •'' 
*  fWHes  radie,  étroites,  lancéolées 'f  presque  gramtâSesS'^" 
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ses  etviçrtas*  %Midioe  grék  ,  nu^  foible,  paroissant  avant  lef 
feuillei ,  termine  par  un  capuchon  courbif  et  un  diaton  hort 
du  spathe. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  1|:  •  FI.  en  avril  et  mai. 
t4  bis.  G.  cornu,  Jl.  pmbo$cidsiinï  ,  Lut. 

Feuilles  radicales  pétiolées ,  lagittées  ,  lisses  ,  vert^.  Spadie 
raye  die  blanc  et  de  pourpre  ,  dqnt  le  son^met  courbe  forme 
une  pointe  longue  et  effilée  en  alêne ,  ce  qpx  distingue  àla  pr»* 
miëre  vue  cette  espèce. 

Ideu.  L'Italie ,  les  Apennins.  % .  Cultivé  à  Mflan. 

t.  Espkoçi  cmiletcenies.  ^ 

^i5.  G*  arboreseenl  »  A.  oftoptsceMs. 

Racine  très-grosse  et  longue  de  a  pieds ,  blandie.  Tige  droite 
de5  à6  pieds ,  ferme ,  noueuse.  Feuilles  en  faisceau  terminal, 
d'un  pied  de  long  ,  pét  sagittées  ;  lisses  ,  d'un  vert  obscur. 
Les  péd.  ax.  portent  diaqm  un  spathe  oblong  et  étranglé  vers 
le  milieu ,  épais  et  lisse.  Baies  pourpres. 

Lieu.  L'Amériq.  mérid.  h  • 

16.  G.  vénéneux,^,  seguimian. 

Tige  de  5  à  6  pieds  ,  droite ,  nue ,  articulée  et  laiteuse. 
Feuilles  au  sommet  de  )a  tige  ,  rajqprodiées  ,  pét.  grandes  , 
ovales ,  lanc.  pointues ,  très-lisses.  Péd.  ax.  SpaÂts  d'un  vert 
pâle  en  dehors ,  poi|rpi;e  en  dedans. 

Lieu.  Les  Antilles ,  près  des  rivières.  ^  •  FL  en  mai. 

17.  G.  oreille ,  A.  BurUun^. 

Tige grimpsfite,  n^e,  aopause  et^rameuse.  F^niOes  termi- 
nales ait  nqiprochée^ ,  p^  k  5  fol.  simples  et  lisses  ;  les  laté- 
i*ales  unilobées.  Péd.  ax.  Spalhe  âraiiglé  ,  d'un  beau  ronge 
^ansfa partie  infifarienM  ^interne. 

Ldeu.  Les  Antille?..  \> .  Vlj.. , 

Oift. Les  espèces  4»  7  9^9  9*  )o,  11,  <5^  16 et  17,  sont 
de  serre  chaude.  Les  espèces  i ,  i3 ,  i4  et  i4  bis,  sont  d'oran- 
gerie. Ces  plantes  obligent  beauçonp  de  chaleur  et  des  arrose» 
mensfréquens  dans  le  temps  de  leur  végétation.  D  leur  ftut 
une  bonne  terre^  ^t  un  <dU|>olemeat  tous  les  «os  av«nt  kar 
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f ,  c*eM-À*âîre  W  osoù  d'avril.  On  les  obtient  de  graines 
tirées  de  leur  pays  orig.  et  semées  à  la  mani^  d^  plantes  dé- 
licates* Quand  on  Jes  a  obtenues  ,  elles  se  multiplient  par  sépa- 
ration de  leurs  mdnes.  C^te  opération  se  fait  pendant  tout 
l'hiver. 

Les  eqpèoes  d'orangerie  pu  de  serre  tempérée  n'en  deman-* 
doU  qpe  les  soins  ordmaves.  Leur  multiplication  se  fait 
comme  les  précédentes.  Les  autres  sont  de  pleine  terre.  Mais , 
eicepté  Ja  douzième  ind. ,  les  autres  ne  sont  pas  tres-rustiques, 
et  périssent  assez  souvent  dans  les  l^ivers  de  la  France  sept. 
On  doit  donc  leur  donner  dans  ces  pays  une  situation  abritée 
a  chaude.  Le  pied  des  murs  est  une  place  qui  leur  est  favo- 
rable ;  elles  s'y  maintiennent  beaucoup  mienx  que  dans  les 
Senz  ouverts  et  exposés.  On  les  multiplie  comme  les  autres  ; 
mais  comme  la  plupart  poussent  de  bonne  heure  ,  cette  opéra- 
tion doit  se  £ûre  aussitôt  que  les  fortes  gelées  ne  sont  {Jus  k 
crtindre.  La  i3^  et  la  i4*  ifis  passent  l'hiver  en  pleine  terril 
dans  les  pays  du  midi  de  la  France  et  en  Italie. 

Vs*  Les  gouets  ont  presque  tous  des  formes  assez  singulière* 
pour  mériter  la  culture.  Parmi  les  espèces  on  distingue  la  se- 
conde par  ses  feuilles  longues  et  ses  tiges  tachetées  ;  les  7  ,  9  et 
Il  par  leurs  racines  alimentaires  :  cette  dernière  a  en  outre  de 
bdles  feuilles  ^  la  8*  par  ses  feuilles  nombreuses  et  d'un  rouge 
édatant ,  qui  varient  agréablement  les  serres.  Les  14  et  i5  par 
leur  beau  port  et  leur  grand  &niUa^.  Ces  deux  dernières  soiit 
encore  asses  rares  en  Flraqçe*  Leur  lait  est  âçre ,  brûlant  et  vé- 
iiénenz. 

Legouetcommuna  sa  rtumetrèa^Acre  lorsqu'elle  est  firaiche; 
mais  sèche ,  elle  perd  sa  causticité.  Dans  cet  état ,  on  l'emploie 
en  méd.  conmie  purgative,  incisive  et  expectorante.  On  en  &it 
aussi  de  l'amidon. 

Lorsque  le  gouet  dltalie ,  variété  du  commun  9  est  dans  sa 
floraison  parfaite ,  ses  chatons  fleuris  acquièrent  alors  un  degré 
de  chaleur  assez  forte  pour  paroltre  brûlans.  Ce  phénomène  a 
été  vérifié  pendant  plusieurs  années  ^u  jardin  des  (plantes  de 
Paris. 
Les  espèces  i  et  a  ont  une  o^enr  £âide  ^  et  la  seconde  Fa  si 
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cadavéreuse  ,  qu'elle  attire  les  mouches  ,  comme  la  fleur  <fe  h 

stapelie  velue. 

Lies  espèces  A,  coîocasia  ,  esculentum  et  sagiUaiwh  ,  ont 
toutes  trois  des  racines  blanches  ,  charnues  ,  ordinairement  ar^ 
rondies.  On  les  cultive  dans  une  grande  partie  des  pays  de  1^ 
terre  ,  depuis  Tëquateur  jusqu'au  55«  degré ,  comme  substance 
alimentaire.  Leurs  racines  assez  acres  étant  crues  ,  deviennent 
douces  par  la  cuisson. jOn  les  prépare,  ainsi  que  leurs  feuilles; de 
plusieurs  manières.  Elles  peuvent  remplacer  nos  plantes  pota- 
gères ^  et  sont  regardées  ,  par  les  habitans  des  régions  oh  elles 
sont  indigènes  ,  comme  un  aliment  sain  et  agréable. 
^  Yentenat  a  distrait  de  ce  genre  plusieurs  espèces  dont  il  a 
fait  un  nouveau  genre  qu'il  a  nommé  caladium  ,  nom  dont 
s'est  servi  Rumphius  dans  sa  Flore  d'Amboine  ,  à  cause  de  la 
différence  qui  existe  dans  la  situation  et  la  forme  des  glandes  , 
et  dans  les  stigmates  qui  sont  glabres  et  ombiliqués.  Les  espë(:ec 
Mut  : 

AnvM  bicolor; 

sagitattum. 
«sculentum. 

ovatum.         )  Caîadium ,  Vknteïïat. 
.    seguinnm. 
arborescens. 
auritum. 

ï8.   Caladium  heUeborisolium  ,  Vent. 

Point  de  tige.  Feuilles  pédiaires  très-entières.  Spadice  de'  la 
même  longueur  que  le  spathe. 

Lieu.  La  Martinique  ,  FAmériquè  mérid.'  X  • 
19.  C,  violaceam. 

Lieu,  Buenos- Ayres.'  y: . 
ao.  C  vanegatum.  Espèce  caulescente. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  x . 

Ces  trois  espèces  sont  de  serre^chaude.  Elles  sont  nouvelle^  et 
cultivées  au  Muséum. 
21.  Akvm  hederaceum  ,  Jacq.  Peks^oOw. 

Espèce  à  tige  et  radicante.  Feuilles  en  cœur  ,   obloDgues> 
acuminées.  Pétioles  (^dindriques. 
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Lieu,  Les  bois  montagneux  de  Carlhagëne.  |> . 
32*  Amlum  nanosimiy  Hort.  angl. 

Ideu.  Les  Indes  orientales. 

Ces  deux  dernières  espèces  sopt  cultivées  en  Angleterre.  Leur 
culture  doit  se  rapporter  à  celle  de  serre  chaude  de  cet  article. 
23.  Cazaoxum  pinnatifidum  ,Willd.  Jagq. 

FeuiDes  radicales  ,  pinnatifides  ,  d'un  pied  et  demi  de  lon- 
gueur y  d'un  beau  vert ,  lisses  en-dessus  ,  avec  des  nerviu^ 
élevées  ;  les  deux  pinnules  inférieures  divisées  en  5  lobes  ;  por- 
tées sur  des  pétioles  d'un  à  2  pieds.  Spathe  d'un  rouge  sanguin. 

Lieu.  Caraque.  iC .  Cultivé  à  Vienne. 
24*  CjtzjtDJux  à  feuilles  de  nénuphar  ,  C,  njrmphœîjbliumf 

Vent.  Wilxd. 

Feuilles  radicales  ,  ombiliquées  ,  grandes  ,  cordiformes  ,  si- 
nuées  ,  très-lisses  y  d'un  beau  vert.  Spathe  cylindrique  ,  alongé 
il  son  sommet. 

Lieu.  Les  Indes  orientales.  l|r .  Cultivé  à  la  Malihaison. 

25.  CjâXjtmuM  gnmdifoUumj  Jacq.  Willd. 

Espèce  caulescente.  Tige  de  2  pieds,  droite  et  rameuse. 
Feuilles  situées  dans  sa  partie  supérieure  ,  en  cœur  ,  hastées  , 
pointues ,  très-entières  ,  luisantes  ,  vertes  ,  nerveuses  ,  d'un  à  2 
pieds  de  longueur  ,  et  d'un  de  largeur.  Pétioles  d'un  pied. 
Fleurs  solitaires  ,  péd.  ax.  Spathe  d'un  jaune  verdàtre  ,  roug^e  à 
sa  base. 

Lieu.  Caraque.  f> .  Cultivé  â  la  Malmaison. 

26.  C  zanthoihizon ,  Jagq.  Willd. 

Espèce  à  tige.  Feuilles  en  cœur  ,  sagittées.  Spathe  rétréci 
dans  le  milieu  de  sa  longueur. 
Lieu  ....  i| .  Cultivé  à  Vienne. 

27.  C.  tripartiium  y  Jacq.  Willd. 

Feuilles  temées  ,   dont  les  pétioles  sont  nus.   Spathe  de  la 
<  même  longueur  que  le  spadice.  Elspèce  caulescente. 
Lieu.  Caraque.  i)  •  Cultivé  à  Vienne. 
,  Ces  cinq  dernières  espèces  sont  de  serre  chaude. 
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Galle,  CaUa 

Spathe  plazie  ou  en  capuchon.  Spadice  çylind.  couvert  d^an— 
thëres  et  d'pvaires  nus.  Styles  trës-courtp.  Stigmale^  poin- 
tus. Baies  poljspermes. 
■^i.  Galle  d'Ethiopie,  pied-de^eau  d'Afrique,  C  /lEÛiiopica. 
Feuilles  rad.  droites ,  à  pétioles  longs  et  capaliculés,  sagittées, 
grandes ,  acuminées  et  lisses.  Hampe  cylind.  de  3  à  3  pteds  , 
terminée  par  un  spathe  d'un  beau  blanc  ,  en  forçie  de  cornet 
ouvert  qui  environne  un  diaton  çyliadii^pie  couvert  de  fleuri 
jaunes. 

Lieu,  L'Ethiopie ,  le  Cap.  ic .  FI.  en  février  -*  avril. 
2.  G.  des  marais  ,  C  pahtstris^ 

Feuilles  pét  cordif.  pointues  ,  glabres.  Hîauaipes  de  3  à  4 
pouces ,  terminées  par  un  spathe  plane  ,  verdâtne  en  dehors  » 
et  un  chaton  court  ^t  fleuri  dans  sa  longueur. 

Lieu.  Le  nord  de  l'Europe,  dians  les  marais.  X.fl,m  juillet 
et  août. 

Cuh.  Serre  tempérée  ou  orangerie  pour  la  pren^êre  ;  pleine 
terre  pour  la  seconde.  La  culture  des  godets  de  aerre  convient 
parfaitement  à  la  première  espèce  ;  mais  le  temps  de  la,mnlti- 
plier  est  en  été ,  lorsqu'elle  a  perdu  toutes  ses  feuilles.  Sa  terre 
doit  être  consistante  et  très-substantielle.  Elle  demande  one 
température  douce ,  et  sup-tout  beaucoup  d'air  eu  hiver  ;  car 
pour  peu  qu'eUe  s'étiole  ou  pousse  fbiblement  daps  cette  saison, 
elle  ne  fleurira  pas.  On  doit  donc  la  mettre  en  hiver  sur  les  ta-^ 
blettes  des  fenêtres  ou  du  moins  près  des  jours.  I^  seconde  est 
une  plante  rustique  qui  est  peu  cultivée  ,  et  à  q^i  il  feut  une  si« 
tuation  et  une  terre  très-humides. 

Us.  La  blancheur  et  l'odeur  des  iOeprs  de  la  première  l'ont 
fait  depuis  long-temps  cultiver  dans  les  jardins.  Elle  niérite  k 
tous  égards  les  soins  des  cultivateurs.  Ses  graines  ipûrisseni  très- 
bien  dans  nos  jardins.  Elle  ne  fleurit  par  c^  voie  de  multipU* 
cation  qu'au  bout  de  3  à  4  tuis. 
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Dracontei  Dracuntium. 

^the  qrmbiforme.  SpacUce  cylind.  court ,  couvert  de  fleocs, 
chacune  ayant  un  calice  à  5  part,  coloré  ;  7  étam.  à  an- 
thères qnadrangulaires  }  1  ovaire ,    i  atjrle ,  i  stîgmale  tri- 
gone.  Baie  poljsperme. 
*  I.  DiucoNTE  à  feuilles  percées,  Z>.  pertastim. 

Plante  g;rimpante  et  qui  s'attache  aux  arbres  comme  le  Iterïe. 
FeaiBes  ait ,  pét. ,  assez  grandes ,  ovales ,  lanc ,  pointues,  re- 
marquables par  des  ouvertures  placées  entre  les  nervures  laté- 
rales ,  d'un  beau  vert  Spathe  ax.  ovale ,  CTinbîforjiie,  d'un 
Uanc  )aunlybre)  dibton  cylind.  f  jaune. 
Lieu.  L'Aménq.  mérid.  ^  .Toujours  vert  FI.  eu  avitl*-^mn. 
Cuit.  Serre  chaude.  Cette  plante  doit  être  plaeée  contre  les 
mors  de  la  serre  chaude  :  elle  desuinde  des  iârrosemensfiiéqueus 
dans  le  temps  de  sa  végétation.  On  Ja  multipfie  alisémentde' 
boutures  fiiites  en  terre  légère  et  dans  des  pots  plonge  àasiB  une 
couche  de  chaleur  modérée ,  ou  en  tantiée. 

Us.  On  la  cultive  à  cause  de  la  singutaôrité  de  ses  feuîMeset^e 
leur  grandeur.  Plusieurs  feuilles  ne  sont  pas  petoées. 
X  Dr AcoNTE  pînné,  D.  Pùmaium,  U,  P. 
Zjeu,  L'Amériq.  mérid. 
Culs.  Aa  Jardia  de»  Plantes.  S€9ried»*ade. 

PothcM. 

Spadie  globuleux  Spadice  court,  épaissi  et  couvert  de  fleurs. 

Cal.  à  4  pvt. ,  4^^>'™-  '  '  ovaire  tronqué.  Style  o.  i  stig. » 

1  baie  i-sperme. 
*  I.  P0THO8  il  feuiÛes  en  cœur,  p[  coniata^H.  K. 

Feuilles  radicales  y  grandes ,  cordifonnes,  entières ,  «caminées 
ï  fenr  sonanet ,  nerveuses,  portées  sur  de  kmgs  pétioles  à  leur 
base.  Hampesaxillaires,beaucouppluji  courtes  que  les  pétioles. 
Spadice  court.  Fleurs  petites.  Fruits  bku&tres^  pres^pie  ronds. 

lAâu.  L'Amérique.  ip.  FI;  en aviîL 
x?.fé6dB,P./etùùifU.TLPntcimliwn/etidi^ 
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Feuilles  en  cœur,  arrondies ,  concaves.  Spathe  presque  gfo« 
buleux ,  brun ,  tacheté  de  violet  Spadice  ovale ,  pëdiculë. 

Lieu.  L'Amérique  sept.  y. .  FI.  en  mars  et  avril. 

CuU,  La  première  est  deserre  chaude.  La  seconde  de  pleine 
terre. 

Ges^ plantes  croissant  dans  les  lieux  aquatiques,  cette  drcons-* 
tance  doit  être  la  base  de  leur  culture. 

♦  3.  P.  crassinerve ,  P,  cmssîneFViay  H.  P. 

Cette  plante  forme  une  touffe  de  feuilles  radicales ,  longues  ^ 
assez  larges ,  lancéolées ,  pointues ,  trës-entiëres ,  un  peu  repliées 
longitudinalement  en  gouttière,  dont  la  nervure,  assez  grosse  et 
arrondie,  saille  sur  les  deux  surfaces.  Le  pétiole  épais ,  creusé , 
canaliculé.  Les  feuilles  ont  plus  d'un  pied  de  longueur  et  sont 
trës-glabres.  Les  hampes  ont  un  à  deux  pieds.  Le  spadice ,  de 
4  pouces  dé  longueur,  porte  de  petites  fleurs  d'un  blanc  her« 
bacé;  il  devient  noir  dans  la  maturité. 

Ueu.  L'Amériq.  mérid. 

Cuit.  Serre  chaude. 
4.  P.  k  feuilles  ovales ,  P.  Oi^ata  ,Walth. 

Cette  espèce  a  les  feuilles  ovales ,  glauques  en-dessous ,  et  les 
baies  monospermes. 

Lieu.  La  Caroline.  X  * 

Cuit.  Orangerie. 

On  cultive  aussi  depuis  peu  de  temps  Tespèce  nommée  P.  Um» 
ceolata.  Elle  est  de  serre  chaude ,  et  est  originaire  de  l'Amériq. 
méridionale.  CuU.  Au  Muséum. 

n.  Spadice  nu ,  sctns  spathe. 

Oronce»  Oruntium. 

Spadice'cylind.  couvert.de  fleurs.  Cal.  à  6  part  persistant.  6étaili. 
alternes  avec  les  dîv.  du  cal.  1  ovaire.  Style  o.  Stigm.  hi^ 
fide.  Follicule  menue  i-sperme ,  couverte  par  le  calice. 

*  I.  Orômce  aquatique^  O.  âquaticum. 

Feuilles  lancéolées ,  pointues,  trè^ientières ,  longues  dé  près 
d'an  piedi  repUé^  en  gouttière;  ondulées  en  leurs  bmb,  très^ 


Digitized  by 


Google 


X.  B^S   4  &  0  ï  D  £  5«  63 

Cabres  et  lisses  en-nlessus,  presque  sessiles  ou  peu  p^tiolées. . 
Hampe  cylindrique ,  de  3  à  4  pouces  de  hauteur ,  portant  à  son 
êommet  plusieurs  fleurs  sessiles  qui  l'entourent.  , 

Ueu.  La  Virginie  y  le  Canada.  %  .  FI.  en  juin. 
2.  O.  du  Japon,  O.  JaporUcum. 

Feuilles  ensifonnes,  veineuses. 

lÂeu.  Le  Japon.  1|: .  Jl.  en  janvier. 

Cuit.  La  première  de  pleine  terre  ;  la  seconde  de  serre  tem-- 
pérée  ou  serre  chaude  sèche.  Elles  demandent  toutes  deux  la 
teire  de  bruyère  et  une  situation  à  demi-ombre  et  humide. 

Acove  y  Acorus.    . 

Spadice  cylind.  cotivjert.de  fleurs.  Cal.  à. 6  part,  persistant. 
6  étam.  i  ovaire.  Stjie  o.  Sdgm.  en  point  élevë.  Caps,  tri- 
gone  y  5-6perme. 

*  1.  AcoRK  odorant,  A.  calamus, 

Femlles  rad.  droites ,  ensiformes,  engatnées.  Les  tiges  sem« 
UaUes  aux  feuilles  et  comprimées  comme  elles ,  s'ouvrent  sur  le 
câté  poar  £ure  sortir  un  chaton  de  2  pouces ,  jaunâtre ,  couvert 
de  petites  fleurs  sessiles. 

Lieu,  Les  marais  de  It  France  sept.  Ind.  ip .  FI.  en  juillet* 

♦  2.  A  graminé  ,  A.  gmmineusy  H.  K. 

La  pointe  d^  tiges  ou  des  hampes  à  peine  plus  haute  que  les 
chatons.  Cette  plante  forme  une  toufie  composée  d'un  très-grand  ' 
nombre  de  feuilles  radicales,  étroites,  pointues,  engainées  k 
leur  base ,  comme  celles  des  iris ,  hautes  d'un  décimètre  et  demi 
environ ,  larges  de  a  à  GmilUmètres  (  6  pouces  sur  une  ligne  et  * 
demie  ) ,  striées  «oname  celles  des  graminées. 

Ueu.  Cuhivé  en  Chine.  i|; .  FI.  en  février. 

Cub-  Pleine  terre.  J'^vois  indiqué  la  seconde  de  serre  chaude 
dans  la  première  édition  de  cet  ouvrage^  mais  l'ayant  essayée 
depnis  en  plein  air ,  e)le  passe  très-bien  nos  hivers ,  et  mieur: 
mène  que  la  première  espèce  ;  elle  ne  demande  aucun  soin  par- 
Iknlier. 

La  première  est  souvent  cultivée  dans  les  jardins  à  cause  d» 
ion  odeur  y  qui  imite  ccUe  â€  U^  wu(djl^;<(  de  se^  propriétés- 
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Quoiqu'eDevienneassesbien  par-lout,  die  croit  beaucoup  mieux 
cfams  les  hem  humides  et  un  peu  aquatiques ,  oii  elle  fleurit  tous 
les  ans.  Mult.  par  la  séparation  de  leurs  pieds.  Le  premier  acora 
trace  à  une  asses  grande  distance.  Le  second  âargit  beaucoup 
son  gazon. 

Us.  La  première  espèce  est  employa  en  mëd.  comme  cor- 
diale ,  stomachique  et  hystérique.  Ses  radnès  garantissent  les 
pelleteries  de  l'attaque  des  larves  d'insecteè. 

ORDRE  IL 

Lb8  M1S8ETTSS  (Trpffjs). 

Fleurs  monoiqnes  :  les  fleurs  mâles  à  3  étaminet 
rassemblées  dans  un  calice  triphyUe  :  les  fleurs  fe- 
mellesde  méme.Oyaire  supère;  slyle  simple;semence 
solitaire  [;  feuilles  alternes  en  gaine  f  herbes  aquati* 
unes. 

Obs.  La  floftôson  en  chaton  des  massettes  les  unit  d'un  cAté 
aux  aroïdes,  et  de  l'autre  aux  souchets ,  avec  lesquels  elles  ont 
encore  plus  d'analogie  ,  leurs  fleurs  ayant  5  ëtamines ,  étant 
monospermes  et  ramassées  :  elles  en  diifh'ent  par  le  défaut  de 
paillettes ,  de  tuniques  et  de  périspermés. 

Massette^  Typha. 

Qiaton  donUe,  hmg ,  oylind. ,  compacité,  sM^  entourant  k 
sonunet  de  la  tige.  Le  mâle  terminai ,  à  caKce  k  5  poils  «t  à 
étam.  situées  sur  un  pédKcule  commmi.  Le  fieoiefle  inf. ,  q.  f. 
géminé»  à  cd.  aigrette ,  à  ovaires  pédiculér,  à  sdgm.  capil* 
laires  et  à  séknences  trè»-*petités ,  nues  et  actumnées. 

I.  Massbttk  à  feuilles  krges ,  T.  laUfoUa. 
Feuilles  rad.  droites»  très^longues»  lisses.  Tige  ou  hampe  de 

5  à  6  pieds ,  trës-6imple ,  nue ,  moelleuse.  Epi  brun  duii  m 

ntaturité.  Le  mâle  presque  point  séparé  du  femelle. 

xM.  k  fenilks  étroites;  T.  angustî/Qlw, 
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Cette  espace  ne  diflEere  de  la  première  qu'en  ce  qu'elle  est 

moins  haute ,  que  ses  feuilles  sont  plus  étroites ,  et  que  l'épi  mâle 

est  séparé  de  Fépi  femelle. 
Lieu^  Indigène,  les  marais  ,  les  lieux  aquatiques.  X  •  FL  en 

juillet 

Habanier^  Sparganium. 

Chatons  globuleux,  compactes,  plusieurs  situés  près  de  la  tige» 
Les  mâles  terminaux,  les  femelles  inf»  à  stig.  géminés ,  à  fruits 
turbines ,  mucronés ,  dont  les  semences  sont  redot^blées. 

1.  RuBANiER  redressé ,  S.  ereclum^  ramosumyH,  K, 
Tige  de  a  à  5  pieds,  rameuse,  cjrlind.  Feuilles  rad.  étroites, 

ensiformes  y  triangulaires ,  lisses ,  plus  étroites  rets  leur  som<^ 

met. 
Variété  à  tige  simple  et  à  feuilles  ensiformes  et  planes* 

K.  simple,  H.  K. 

%  R.  flottant,  S%  natam. 
Tige  d'un  pied,  très-gréle,  simple ,  garnie  de  distance  en 

distance  de  feuilles  de  4  ^  S  pouces ,  lisses ,  planes,  engatnées.. 

Chaton  mâle,  sol.  Chatons  fem.  au  nombre  de  :&  ou  S. 
Lieu.  Les  fossés  aquatiques.  Ind.  1|: .  FI.  en  juillet. 

ORDRE  IlL 
Les  Sovchbts  (  Ctperoidsje). 

Fleurs  hennaphrodites  ou  monoïques  ^  chacune 
sur  uDe  paillette  qui  fieiit  Toffice  de  calice.  Trois  éta- 
miues  sous  le  pistil.  Un  ovaire  supère  ;  i  style  ;  stig- 
mate souvent  triple.  Semence  solitaire»  nue  outuoi- 
quée  p  quelquefois  environnée  de  soies  oa  de  poils 
qid partent  delà  base.  L'embryon  et  la  germination 
comme  dans  les  grsminées.  * 

Paillettes  uniflores  réunies  en  épis  ou  en  faisceaux* 
Tiges  en  chaumes  cylindriques  ou  triangulaires  f  le 
II*  5 
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plus  souvent  sans  nœuds.  Feuilles  tloréales  sessîles  ; 
les  radicales  et  les  cauliuaires  paginées  ;  la  gaine 
entière. 

I.  Fleurs  monoïques* 

Caret ,  Laiche  ^  Carex. 

Paillettes  disposées  en  chaton.  Fleurs  mâles  mêlées  avec  les 
femelles  ou  séparées  par  chatons.  5  stigm.  ,  q.  f.  2.  Une  se- 
mence tuniquée ,  sans  poils.  Les  bords  des  feuilles  memr- 
braneux. 

Laiches  indigènes  nr» 

1.  Un  seul  épi  simple. 

1.  Laiche  dioïque,  C.  dioica. 

Tige  de  3  à  4  pouces.  Epi  menu,  de  6  à  8  lignes/tout  mâle 
ou  tout  femelle.  Feuilles  trë&-menues ,  triangulaires  ,  ramassées 
en  faisceau  amplexicaule.  ' 

Lieu,  Les  marais ,  les  endroits  humides.  FI.  en  juin, 
a.  L.  puUcaire,  C  puUcaris, 

Epi  mâle  au  sonmiet  Fem.  à  sa  base.  Tiges  de  6  pouces. 
Feuilles  étroites,  disposées  comme  les  précédentes.  6  à  8  se- 
mences pendantes,  imitant  de  petites  puces. 

Lieu,  Les  marais.  FI.  id.  Rare. 

2.  Epillets  androgjrns. 

5.  L.  ccmipacte,  C,  vulpina  ,  compacta^  FI.  fr. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  triangulaire ,  accrochante.  Epi  com- 
mun, court,  compacte,  jaunâtre,  hérissé  de  pointes  divergentes. 
Epillets  ovales,  sessiles,  rassemblés.  Feuilles  fort  longues. 

Lieu,  Les  fossés ,  les  marais.  FI.  en  juillet.  Commune. 
4.  L.  nue,  C,  leporina ,  nuda^  FI.  fr. 

Tige  de  2  pieds,  menue,  triang.  Epi  commun,  ouvert,  peu 
garni,  point  héfîssé.  4  ou  6  epillets  ovales ,  courts,  denses ,  doux 
au  toucher ,  rapprochés  y  sans  bractées  et  sess.  Feuilles  assea 
longues. 
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Lieu,  Id.  Commune.  FI.  id. 

5.  L.  brizoïdes,  C.  hrizoides. 

Tige  d'un  pied,  menue,  tnang.  Epillcts  longs,  cjrlind. , 
imbricés  d'écaillés  brunes,  scarieuses  et  blanchâtres  en  leurs 
bords.  Chaque  épillet  a  une  écaille  plus  large  que  les  autres  et 
pointue. 

Lieu.  Les  bois  montagneux.  Assez  rare.  FI.  id. 

6.  L.  distique,  C  disticha. 

Tige  d'un  à  2  pieds.  Epillets  nombreux,  environ  20,  jaib- 
nâtres  et  petits. 

Lieu,  Les  prés.  Commune. 

7.  L.  divisée,  C.  divisa. 

Epi  commun  composé.  Epillets  obronds,  un  peu  distans,  an- 
drogyns ,  avec  une  bractée  plus  longue.  Semences  pointues  ; 
tige  presque  cjlind. 

Cette  eq>èce  a  beaucoup  de  rapports  à  la  quatrième. 

Lieu.  Id.  FI.  id. 

8.  L.  hérissée ,  C.  muricaia. 

Tige  de  6  à  8  pouces,  triang.  menue.  4^6  epillets  très- 
petits,  sess.,  ovales,  verdâtres,  hérissés  par  les  capsules  pi- 
quantes et  divergentes. 

Z^ieu.  Les  marais,  les  bois  humides.  FI.  id. 
g.  L.  blandiAtre,  C.  canesceru. 

Tige  d'un  pied,  nue,  triang.  Epillets  ovales,  sess.,  écartés  , 
d'un  vert  blanchâtre,  a  petites  pointes  au  sommet  des  cap-< 
suies. 

Lieu,  Les  bois.  Assez  rare.  FI.  en  mai  — -  août. 

10.  L.  des  sables,  C.  arenaria. 

Tige  d'un  pied ,  triang. ,  nue.  5  à  6  epillets  ovales;  les  2  inf. 
écartés  des  autres  et  garnis  de  bractées.  Ces  epillets  sont  com- 
posés de  20  caps,  courbes,  pointues,  blanches  à  leur  base, 
vertes  à  leur  sommet.  Styles  rougeâtres. 

Lieu,  Les  sables  près  de  la  mer.  Assez  rare. 

1 1 .  L.  écartée,  C.  remota. 

Tiges  foibles,  grêles,  penchées,  d'un  pied.  5à  6  epillets, 
menus,  ovales,  blanchâtres,  écartés,  sont  situés  dans  l'aisselLe 
d'une  bractée  aussi  longue  que  la  tige.  10  à  12  caps. 
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Ldeu,  Les  bois  humides.  Commune.  FI.  en  août, 

12.  L.  paniculée  ,  C,  paniculala, 

'  Tige  de  2  à  S  pieds ,  rude ,  terminée  par  une  panicule  res-« 
serrée  en  épi ,  longue  de  5  à  4  pouces.  Epillets  assez  nombreux , 
imbricés  d'écailles  brunes,  blanchâtres,  et  leurs  bords  comme 
panachés.  Feuilles  très-longues. 

Zfieu.  Les  marais.  Commune.  FI.  en  mai. 

Variété  moins  haute  et  à  epillets  plus  petits  |  plus  courts  et 
unicolores  ;  point  rare. 

3.  Epillets  unUexuels.  Les  femelles  sessUes, 

13.  L.  piquante,  C.flava,  echinata.  FI.  fr. 

Tige  droite,  q.  f.  penchée,  de  6  à  10  pouces,  obtusément 

trls^ntr  î^«  /«ansnlps  ouvcrtes  rendent  les  epillets  hérissés;  ceux- 

ngues  bractées.  Feuilles  aussi  longues  que 

irbeux.  Trës-<:ommune.  FI.  en  juin. 
\  pilhiltfem, 

Lces ,  foible ,  très-menue.  3  ou  4  epillets  fe« 
globuleux,  très-rapprochés,  imbricés  d'é- 
iine  raie  verte.  L'épillet  mâle ,  roossâtre , 

;  humides.  FI.  en  juin. 

C.  saxatîUs, 

uces.  Epillets  mâles ,  ovales.  Les  femelles 

)S.  coniques,  à  5  côtés.  Epillets  de  couleur 

»  collines.  FI.  en  avril. 

C.  globularis, 

demi.  Epillets  petits ,  d'un  jaune  noirâtre. 

i  en  leurs  bords.  Feuilles  douces  au  toucher. 

ssez  rare.  FI.  en  avril. 

is  id.  Les  femelles  pédoncules. 

lescens. 

droite.  4  ^pîUcts  1  dont  on  mAIe  ;  liii«  ^ 
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pointa  ,  et  ^  fem.  ,  jaunâtres ,  péd.  aurdefsous  du  mile.  Les 
gaines  des  feuilles  souvent  pubescentes. 

lÀeu.  Lesl>ois.  Assez  conoimune.  FI.  en  mai. 
i8.  L.  panisée  ,  C  pamcea. 

Tige  d'an  pied ,  triang. ,  rude.  4  ^piUets  droits  5  le  snp.  mâle- 
et  roussàtre  ;  les  3  autres  femelles }  mais  le  sup.  fem.  est  souvent 
mâle  à  son  sommet  Ecailles  trës-petites  et  brunes.  Caps,  verdie 
très ,  renflées. 

Lieu.  Les  prés.  FI.  en  mai. 

19.  L.  cjpériforme,  C  pseudocjrperus. 

Tige  de  a  à  5  pieds ,  souvent  penchée ,  triang.  FeuiHes  très* 
accrochantes.  5  épillets  péd. ,  peu  distans  9  s'insérant  àAns  les 
gaines  des  feuilles  sup.  Le  mâle  est  grêle  et  roussàtre  ;  les  fem» 
verdâtres ,  et  paroissent  chevelus  par  leurs  écaiUes  sétacées  et  % 
pointes  qui  terminent  les  capsules. 

Lieu,  Près  des  ruisseaux ,  les  marais.  Asses  oomjnnne.  FI.  en 
juillet. 

20.  L.  espacée,  C.  disums. 

Tige  d'un  pied ,  droite  et  glabre  ,  garnie  dans  toute  sa  Ion* 
gueur  d'épiUels  fem. ,  très-écart^s  les  uns  des  autres ,  et  naissant 
d*une  gaine.  Le  mâle  est  roussàtre,  terminal  et  obtus. 

Lieu,  Les  prés.  Point  rare.  FI.  en  mai. 
31.  L.  des  bois ,  C,  syhatica. 

Tige  d'un  pied ,  penchée  ,  triang.  L'épillet  mâle  grêle ,  ter^ 
minai ,  d'un  blanc  roux.  5  ou  4  épillets  fem. ,  d'un  jaune  ver- 
dâtre ,  écartés  les  nus  de$  autres  et  pendans.  FeoiOes  à  nrirure- 
mde. 

Lieu,  Les  bois.  Commune. 
S2.  L.  en  gason  ,  C.  ces/Htosa^ 

Tige  de  5  pouces  à  2  pieds ,  souvent  portant  2  éjpillets  mâfes» 
Les  épillets  fem.  ovales ,  temés  ,  presque  sessiles.  Caps,  ovales  y 
avec  une  pointe  très-courte. 

Lieu,  Les.  fosses  aquatiques.  Commune.  FI.  en  avril» 
a5.  L  recourbée  ,  C.  recurva,  Hudson. 

Tige  d'un  pied ,  glauque ,  ainsi  que  les  (émîtes.  Epillets  ras-^ 
semblés,  péd.  ,  cylindriques  ,  presque  pendans.  Le  mâle  1er* 
minai.  Les  écaillea  des  épillets  d'un  glauque  pourpre. 
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Lieu,  Les  prés  secs ,  les  bois.  Commune.  FI.  en  mai  et  jtun. 

An.  varietas  concis  acutœ. 
*  24-  ^-  ^  feuilles  de  plantain  ,  C,  plantaginea^  Lamakgk. 

Cette  espèce  se  distingue  de  toutes  les  autres  par  le  nombre  et 
la  largeur  de  ses  feuilles  ,  et  par  les  gaines  de  sa  tige.  Feuilles 
linéaires ,  longues ,  larges  d'environ  5  centimëtres  (2  pouces) , 
pourprées  à  leur  base ,  droites ,  planes,  nerveuses},  très-glabres. 
Tige  droite ,  plus  haute  que  les  feuilles ,  articulée  ,  garnie  dans 
toute  sahauteur  de  beaucoup  de  gaînes  alternes  et  pourprées ,  por" 
^nt  un  épi  mâle  terminal ,  d'un  brun  pourpre ,  très  -  court  et 
4  à  5  épillets  femelles ,  grêles ,  pâles ,  et  distans. 

Lieu.  l'Amériq.  sept,  y^ .  Fleurit  à  la  fin  du  printemps. 

5.  Plusieurs  des  épis  touv-^'fait  mâles. 

25.  L.  à  vessies ,  C.  vesicaria. 

Tige  d'un  à  2  pieds  ,  souvent  penchée ,  triangulaire.  2  ou  5 
épillets  mâles ,  grêles  ,  pâles ,  plus  menus  que  les  fem.  qui  sont 
alon  gés.  Capsules  renflées  et  vésiculaires. 

Lieu.  Les  marais ,  près  des  rivières.  Aisez  rare.  FI.  en  juin. 

26.  L.  aiguë  y  C.  acuta  ,  rufa^  Lin. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  ferme  et  épaisse.  Feuilles  larges , 
presque  glauques.  5  ou  4  épillets  mâles ,  roux  noirâtres  ,  asses 
gros.  Epillets  femelles  plus  longs  que  les  mâles.  Caps,  brunes  et 
pointues. 

Ueu.  Le  bord  des  ruisseaux.  Assez  commune.  FI.  en  mai. 

27.  L.  printanière ,  C.  vema,  FI.  fr.  Acuta  mgra ,  Lm. 
Tige  moins  élevée.  Epillets  mâles  moins  nombreux ,  imbri-* 

ces  d'écaiUes  noires.  Les  étamines  jaunes.  Ce  mélange  de  cou- 
leurs distingue  cette  espèce  ou  variété. 

Lieu.  Les  prés  humides.  Commune.  FI.  id. 

28.  L.  velue ,  C.  hirta. 

Tige  d'un  pied ,  droite ,  foible.  2  ou  3  épillets  xnâles  ,  très- 
grêles  ,  peu  écartés  ,  et  d'un  roux  pâle.  2  ou  5  fem.  très-  dis- 
tans ,  axiUaires ,  à  peine  péd.  Capsules  blanchâtres.,  velues ,  ren- 
flées et  coniques.  Les  feuilles  et  les  gaines  douces  y  molles  et 
velues. 
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Lieu.  Dans  beaucoup  d'endroits.  Très-» commune.  FI.  en 
mai. 

Aucnne  de  ces  espèces  n'a  d'agrément  et  d'utilité.  Ce  sont 
raêrne  de  mauvaises  herbes  qui  gâtent  les  pfés  ,  les  pâturages  et 
les  foins  qu'on  en  retire,  à  cause  de  la  dureté  de  leurs  tiges  et  de 
lears  feuilles  qui ,  dans  quelques  espèces ,  sont  si  accrochantes 
qu'elles  font  l'effet  d'une  scie.  Les  bons  cultivateurs  doivent 
lâcher  de  les  extirper  de  leurs  prairies. 

La  24^  seule  est  cultivée  dans  les  collections. 

IL  Fleurs  hermaphrodites. 

Choin  f  Schœnus. 

Paillettes  {9SidoAée& ,  conniventes.  Semence  nne ,  à  poib  très* 

petits  et  le  plus  souvent  nuls. 
I.  Choin  marisque,  5.  mariscus. 

Tige  cylind.  de  2  à  6  pieds.  Feuilles  longues  ,  triang.  ,  gar-* 
nies  de  dents  aiguës  sur  leurs  bords  et  leur  dos. 

Lieu,  Les  marais.  Ind.  x  -  FI.  en  juillet  et  août.  Comm.  à 
St.-Omer. 
a.  G.  mucronë,  S.  mucnmatuSj  maritimus,  FI.  fr. 

Tige  d'un  pied  ,  cyU|id. ,  nue.  F.  rad.  plus  longues  que  la 
tige ,  canaliculées.  Epillets  ovales ,  roussâtres.  Collerette  de  5  à 
6  feuilles. 

Ueu,  L'EuFope  mérid.  % .  FI... 

5.  C.  noirâtre,  5.  nigricans. 

Tige  d'un  pied ,  nue ,  cylind.  Feuilles  nombreuses ,  longues , 
étroites ,  roides.  Fleurs  en  forme  de  tête  brune.  Collerette  de  2 
feuilles ,  dont  une  seule  plus  longue  que  l'épi. 

Lieu.  Dans  les  prés  tourbeux.  Ind.  X  •  FI.  en  juillet  Comm. 

4.  C.  ferrugineux,  S.ferrugineus, 

Tige  cylind. ,  nue.  Epi  double.  Collerette  dont  une  feuille 
égale  l'épi. 

Lieu,  L'Angleterre,  ip .  FL  id. 

5.  C  comprimé}  S*  compressus^ 
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Tige  d'an  pied ,  presque  triang. ,  nue.  Epi  tenninal ,  distique, 
comprime  ;  collerette  d'une  seule  feuille. 

Lieu,  Les  lieux  humides,  Ind.  X  •  FI*  id.  Assez  rare. 
6.  C.  blanc ,  «S.  cUbus. 

Tige  de  5  à  8  pouces ,  grêle ,  feuillée  ,  presque  triang. ,  cfaar* 
gée  d'un  à  3  bouquets  de  fleurs ,  dont  un  terminal.  Epillets  blan<« 
châtres  dans  leur  jeunesse.  Semences  garnies  de  filets  blancs. 

Lieu.  La  France,  ip .  FI.  id. 

Ces  plantes  ne  sont  cultivées  que  dans  les  jardins  de  botanique. 
Elles  n'ont  ni  agrément  ni  utilité. 

Linaigrette.  Eriophorum. 

Paillettes  formant  un  épi  imbricé  de  tous  les  c6tés.  Semences 

nues ,  environnées  de  poils  très-longs  qui  forment  l'aigrette 

sur  les  épis. 
I.  Linaigrette  à  gaine  9  E.  vaginatum. 

Tige  d'un  pied ,  grêle  ,  cyhnd.  Feuilles  menues  ,  en  faisceau* 
Epi  solitaire  ,  ovale ,  droit  et  terminal. 

Lieu,  Les  endroits  marécageux,  v ,  FI.  en  mars  et  avril. 
3.  L.  paniculée ,  E.  panicuUuum, 

Tige  feuillée,  cylind.,  de  a  pieds.  Feuilles  planes.  4^7  épis^ 
pendans,  disposa  en  panicule  terminai 

Lieu,  Id.  Ind. 

Ces  plantes  ne  sont  pas  cultivées;  cependant  la  blancheur  et 
la  longueur  des  poils  qui  couvrent  les  épis  leur  donnent  un  as^ 
pect  assez  joli  et  trèsHremarquable. 

Scirpe  ^  Scirpus. 

Epillets  imbricés  uniformément ,  de  tous  côtés ,  de  paillette* 
conniventes.  Semence  nue ,  le  plus  souvent  cachée  dans  un 
faisceau  de  poils  très-courts. 

I.  Un  seul  épi, 

I.  SciKPE  des  marais,  S,  palusins. 

Tige  cyhnd.  de  8  pouces  à  un  pied.  Epi  ovale  ^terminal»  k 
écailles  roussàtreSy  blanchâtres  en  leurs  bords« 
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Lieu.  Les  marais.  Ind.  u .  FI.  en  juillet  ~ 
a.  S.  des  gazons,  S.  cespitosus. 

Tiges  de  5  à  6  pouces ,  nombreuses ,  en  gazon.  Feuilles  me- 
nues,  lygues.  Epi  très-petit,  jaunâtre ,  ayant  à  sa  base  2  valves , 
dont  une  Tégale  au  moins  en  longueur. 

Lieu,  Id.  TP .  FI.  id. 

5.  S.  en  épingle ,  S.  acicularis. 

Tiges  d'un  à  5  pouces,  capillaires.  Feuilles  capillaires.  Epi 
trës^petit,  panaché  de  blanc  et  de  brun. 

Lieu,  Les  lieux  humides.  Ind.  X  *  FI.  id. 
4-  S.  flottant,  S.Jluitans. 

Tige  feuillée,  foible,  d'un  demi-pied.  Feuilles  lin.,  planes, 
fàsciculées.  Petit  épi  terminal. 

Ueu.  Les  marais.  Ind.  % .  Assez  rare.  FI.  id. 

a.  Tige  c^Undrique,  portant  pbisieun  épis. 

S'  s.  des  étangs,  S.  îacusiris. . 

Tige  de  8  à  i5  pieds,  nue,  moelleuse,  grosse.  Epilleis  ova-< 
les,  roussâtres ,  souvent  tournés  d'un  seul  c^té ,  péd.  terminaux, 

Ueu.  Les  fossés,  les  étangs.  Ind,  V  •  FI.  id. 

6.  S.  jonciforme ,  «S.  holascheenus. 

Tiges  de  3  à  4  pi^  »  moelleuses  ,  nues.  Epilleis  arrondis  y 
foussàtres  »  la  plupart  péd. ,  glomémlés ,  pkcés  un  peu  au-dessous 
du  sommet  des  Uges ,  dans  l'aisselle  d'une  bractée  longue  et 
linéaire. 

Lieu.  La  Fr.  mérid. ,  l'Angleterre.  V .  FI.  id. 

7.  S.  glomérulé,^.  wmanus. 

Tiges  grêles ,  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  cylind. ,  très-poin- 
tues. Epillets  raBMHsés  à  différentes  distances ,  en  tête  glomé- 
rnlée,  gsmis  d'une  bractée  réfléchie. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  1^ .  FI.  id. 

8.  S.  sétacé.  S.  setaceus. 

Tiges  capillaires ,  de  3  à  6  pouces.  Feuilles  sétacées.  Epillets 
sesftfles,  très-petits,  ovales,  rainasses,  au  nombre  de  5,  au** 
dessous  du  sonunet  des  tiges. 

i^ieUf  Les  sables  humides,  Ind.  Q.  Aisez  rare.. 
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3.  Tige  triangulaire.  Panieule  nu. 

g.  S.  mucroné ,  S.  mucronatus, 

Tîge  nue.  Epis  glomérulés ,  sessiles^  lateraui:. 
Lieu,  L'Angleterre.  X .  FI.  id. 

4-  '^^c  '^-  Panieule  feuille. 

10.  S.  maritime,  S.  manVimw*.  —  Cypéroïdes.  FI.  fr. 

Tige  de  5  pieds.  Feuilles  longues ,  planes ,  avec  une  côte 
saillante.  Epillets  assez  gros ,  ovales ,  disposés  par  paquets  de  S 
à  7.  Péd.  imbricés  d'écaillés  sèches,  tronquées  et  tenuiaées  par 
5  dents ,  dont  la  moyenne  est  barbue. 

Lieu.  Les  fossâ  près  de  la  mer.  Gomm.  Ind.  1|; .  FI.  en  juillet 
—  septembre. 

11.  S.  ramassé,  S.  luzulœ. 

Tige  nue.  Ombelle  feuillée ,  prolifère.  Epillets  arrondis. 
Lieu.  Les  Indes  orient.  ip .  FI.  en  aoAt— septembre. 

12.  S,  des  bois,  S.  sjrls^aticus. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  terminée  par  un  panieule  ombelli- 
forme  et  rameux.  Epillets  ovales,  nombreux,  extrêmement  pe- 
tits, roussâlres,  ramassés  2  à  5  ensemble,  2  ou  5  feuilles  servent 
de  collerette  à  la  base  de  l'ombelle. 

Lieu.  Les  bords  des  rivières.  Comm.  Ind.  y^ .  FI.  en  juillet 
Ces  plantes  ne  sont  pas   cultivées  dans    les  jardins  ordi«> 
naires;  la  onzième  est  de  serre  chaude. 

Soachety  Çyperus. 

Epillets    aplatis ,  imbricés  de   paillettes  disposées  sur   2  rangs 

opposés.  Semence  nue  ,  sans  poils. 
1  SoucHET  visqueux,  C.  viscosus,  H.  K. 

Tige  comprimée ,  visqueuse  à  sa  base.  Feuilles  rudes ,  triaog. 
à  leur  sommet. 

Lieu,  La  Jamaïque.  %.  FI.  en  mai — août, 
2.  S.  nain^  C.  pannomcus^  H.  K. 
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Tige  obtusement  triang.,  couchée.  Epis  sessiles^  presque  qua- 
temés. 

Lieu.  La  Hongrie.  Q.  FI.  en  juillet 
3.  S.  long,  €•  longus. 

Tige  triang. ,  d'un  à  2  pieds.  Feuilles  longues ,  carénées , 
striées,  pointues,  rad.^  5  à  10  péd.  inégaux,  disposés  en  om- 
belle, portant  des  épiUets  très-petits,  lin.,  pointus,  roussâtres» 
La  collerette  à  3  feuilles  fort  longues. 

Iacu.  La  France,  l'Angl. ,  les  marais.  V .  FI.  id. 
4*  S.  jaunâtre,  Cjlavescens. 

Tiges  nombreuses ,  en  gazon ,  triang.  de  2  à  6  pouces.  Feuilles 
étroites  et  pointues.  5  à  10  épillets  sessiJes,  ramassés  et  jaunâtres, 
formant  une  espèce  de  panicule  terminal*. 

Ldeu,  Les  marais.  Peu  comm.  Ind.  cf,  FI.  id. 

*  5.  S.  comestible,  C.  esculentus. 

Tiges  de  7  il  Sjpouces,  triang.  Feuilles  étroites,  pointues, 
curenées ,  d'un  vert  glauque.  Les  épillets  de  2  à  5  lignes  et  rous- 
«âtres,  forment  une  ombelle  serrée. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  yf . 
6.  S.  brun,  C.fuscus, 

Tige  triang.,  nue.  Ombelle  trifide.  Péd.  simples,  inégaux. 
JE^illets  rassemblés,  linéaires. 

Lieu.  La  Fr. ,  l'AUem.  Q.  FI.  id. 

*  7.  S.  à  feuiUes  alternes,  C.  altemifoUzis* 

Cette  espèce  pousse  de  son  pied  plusieurs  tiges  cylindriques , 
de  deux  pieds ,  très-droites ,  terminées  par  une  touffe  de  feuilles 
longues  de  6  à  9  pouces,  planes,  pointues,  très-glabres,  al- 
ternes, mais  si  rapprochées,  qu'elles  présentent  une  sorte  d'om- 
belle, ce  qui  a  fait  donner  à  cette  plante  le  nom  de  parasol 
chinois»  Chaque  aisselle  des  feuilles  donne  naissance  à  un  pé- 
doncule, d'environ  3  pouces,  qui  soutient  un  épi  de  fleurs  ovale, 
des  c6tés  duquel  sortent  plusieurs  épis  semblables  et  pédi- 
cules. 
Lieu.  L'ile  de  Madagascar,  x  •  FI*  en  février  et  mars. 

*  7.  S.  à  papier,  C.  papyrus ,  Lw. 

Tiges  de  6  à  8  pieds  environ  de  hauteur,  très-droites,  tri- 
gonesy  lisses  ;  d'un  y^  foncé;  terminées  par  une  large  om- 
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belle,  avec  une  collerelte  de  8  folioles',  composée  d'un  grand 
nombre  de  rayons  longs,  sétacés,  se  divisant  en  3  autres  rayons 
plus  courts  et  aussi  setacés ,  qui  forment  la  collerette  de  l'om- 
bellule.  Celle-ci  est  composée  de  5  pédoncules  courts,  qui 
portent  plusieurs  petits  épillets  alternes,  tubulés,  sessiles  et  bruns* 
les  feuiUes  sont  amplexicaules,  engatnées,  vertes,  blanchâtves 
en-dessous,  oii  elles  ont  un  angle  saillant,  et  trës-glabres. 

Lieu.  L'Italie ,  la  Syrie ,  l'Egypte.  X  - 

Cuit.  Les  souchets  ne  sont  cultivés  que  dans  les  jardins  de  bo- 
tanique ou  dans  les  collections  nombreuses.  Les  espèces  i ,  7  et 
8  sont  de  serre  diaude;  les  autres  de  pleine  terre ,  mais  placées 
dans  les  lieux  chauds  et  humides.  Le  souchet  à  papier  demande 
la  terre  de  bruyère  et  une  humidité  constante.  On  le  multiplie 
en  séparant  son  coUet  On  propage  de  même  la  septième  espèce. 

Celle-ci  a  un  joli  port;  elle  est ,  ainsi  que  la  huitième ,  ordi- 
nairement cultivée  dans  les  jardins  des  amateurs. 

Us.  La  troisième  espèce  a  la  racine  d'une  odeur  agréable; 
elle  est  en  usagé  en  médecine  comme  stomachique.  Les  tuber« 
cules  de  la  racine  de  la  cinquième  se  mangent  dans  les  pays 
méridionaux;  ils  ont  un  goûtasses  doux.  La  huitième  servoît 
aux  anciens  de  papier.  Pline  décrit  les  procédés  qu'on  employoit 
pour  séparer  la  tige  en  lames  minces  qu'on  rapprochoit  et  qu'on 
coUoit  ensemble.  On  voyoit  à  l'abbaye  Saint-Germain-des-^ 
Prés,  à  Paris,  un  manuscrit  des  épitres  de  saint  Augustin  écrit 
sur  du  papier  d'Egypte ,  qui  avoit  environ  1 100  ans  d'antiquités 
L'encre  avoit  conservé  sa  noirceur. 
♦  9.  S.  élégant ,  C.  elegémt  yWthhn. 

Cette  plante  forme  d'abord  un  faisceau  de  feuilles  radicales  y 
longues  de  5  à  6  décimètres,  larges  de  7  milUmètres,  creusées 
en  gouttière,  garnies  sur  leurs  bords  de  très-petîles  dents  accro» 
chantes,  très-glabres  sur  les  deux  surfaces. Tige  trigQne,nne, 
plus  haute  que  les  feuilles,  portant  à  son  sommet  une  ombelk 
paniculée ,  composée  de  plusieurs  épiUets  assez  {pros,  verts  d'a-^ 
bord,  ensuite  roussitres ,  comprimés,  à  Udes  mucronées,  tm^ 
semblées  plusieurs  ensemble  en  forme  de  têtes.  ColleMtte  de 
quatre  feuilles  inégales  plus  longues  que  les  épillets,  dont  una- . 
a  presque  la  longueur  des  feuilles  radicales^ 
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Lieu,  Les  marais  de  la  Jamaïque,  x . 

Cuit,  Serre  chaude  ou  serre  tempérée.  Celte  espèce  se  multi^ 
f&e  aisément  en  séparant  sa  touffe  au  printemps. 

On  la  cultive  dans  les  jardins  de  botanique.  C'est  une  asses 
belle  pbnte. 

10.  S.  à  petites  fleurs  ,  C.  temdjlorus. 

Cette  espèce,  aussi  cultivée  dans  quelques  jardins, se distmgue 
par  ses  épillets  linéaires,  pointus ,  extrêmement  étroits. 

1 1.  S.  paniculé.  C,  paniculatusj  Hort  angl. 
lÂeu.  Madagascar. 

CuIl  £n  Angleterre. 

KiUÎDgie  f  KûUngicu 

Bile  à  2  valves,  in^;ale,  uniflore.  Cal.  plus  long,  à  2  valves 

inégales.  3  étam.  i  style.  2  à  3  stigm.  Sem.  à  5  côtés ,  couverte 

par  le  calice. 
RiLLiNoiE  à  trois  têtes,  K»  triceps. 

Tige  triangul. ,  feuiUée  k  sa  base.  Fleurs  en  têtes  terminales , 
psesque  temées  ,  glomérulées ,  sessiles ,  avec  une  collerette  de 
3  feuilles  qui  les  entourent. 

Ueu.  Les  deux  Indes.  1|: .  FI.  en  septenobre  —  novembre. 

Cuit.  Serre  chaude. 

O  R  D  R  E  I  V. 

LE8GrAMINK£S   {GSudMINS^). 

Fleurs  placées  dans  une  espèce  de  calice  auquel 
Lumé  a  conservé  ce  nonif  mais  qu^on  appelle  plus 
ordinairement  bàle.  La  bàle ,  ordinairement  bivalve  ^ 
est  uniflore  ou  mnltiflore  ^  renfermant  dans  ce  der^* 
nier  cas  deux  ou  plusieurs  fleurs  distiques  dans  un 
épillet*  Giaque  fleur  a  un  calice  (corolle  suivant 
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LÎDD^  )  semblable  à  la  bâle  ,  le  plus  souvent  biralve; 
la  valve  extérieure  quelquefois  barbue.  EtamÎDesm- 
scrées  sous  le  calice ,  le  plus  souvent  au  nombre 
de  3  ;  leurs  anthères  longues  et  bifurquécs.  Ovaire 
unique ,  supèré ,  environné  à  sa  base  de  deux  petites 
écailles  qu^on  n^apercoit  pas  toujours  ;  deux  styles 
et  ordinairement  deux  stigmates  plumeux  ;  quelque- 
fois  un  style  et  un  stigmate  simple  ou  divisé.  Semence 
solitaire ,  nue  ou  couverte  de  la  valve  intérieure 
et  persistante  du  calice.  Embryon  petit  et  attaché  au 
coté  inférieur  d^un  périsperme  farineux.  Lobe  res- 
tant 9  lors  de  la  germination ,  attaché  avec  le  péri* 
sperme  à  la  gatne  primaire  qui  enveloppe  la  plumule. 
Racines  fibreuses^  capillaires.  Tiges  presque  tou* 
jours  simples  et  herbacées ,  nommées  chaumes.  Ces 
chaumes  sont  cylindriques ,  fistuleux  ou  remplis 
de  moelle ,  articulés  avec  des  noeuds  de  distance 
en  distance*  Feuilles  alternes  vaginées  ,  dont  les 
gaines  sont  fendues  jusqu^au  nœud  dont  elles  par- 
tent. Fleurs  réunies  en  épi  ou  en  panicule ,  cachées 
avant  leur  développement  dans  la  gaine  de  la  feuille 
supérieure* 

Ohs,  Cet  ordre  mérite  une  attention  particulière.  Sa  fleur 
renfermée  dans  une  bâle,  sa  semence  toujours  solitaire,  son 
périsperme  farineux ,  la  situation  et  la  manière  de  germer  de 
son  embryon ,  la  conformation  uniforme  de  sa  tige;  on  pour- 
roit  y  ajouter  son  emploi  à  la  nourriture  de  l'homme  et  des  ani- 
maux qui  lui  sont  utiles ,  lui  assignent  une  place  distinguée 
dans  l'histoire  des  plantes.  Le  périsperme  est  couvert  d'une 
double  membrane  ;  il  a  un  côté  convexe ,  au  bas  duquel  se 
trouve  une  petite  fosse,  dans  laquelle  l'embryon  est  caché  sous 
les  membranes;  le  côté  opposé  est  ordinairement  sillonné.  L'em- 
bryon à  demi-entouré  du  périsperme ,  ne  lui  paroit  attaché  que 
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par  les  membranes  qui  l'environnent^  il  l'est  peut-être  par  de 
petits  raisseaux  qu'on  n'aperçoit  pas.  La  germination  commen- 
cée,  la  semence  se  gonfle,  la  double  membrane  qui  couvre 
l'embryon  se  rompt,  le  périsperme  s'amollit,  le  lobe  de  l'em- 
bryon dilaté  presse  la  fente  opposée^  la  plumule,  nourrie  des  sucs 
du  lobe  et  du  périsperme  qui  conviennent  à  sa  foiblesse,  s'é- 
diappe  par  la  partie  supérieure  du  sillon  ;  plusieurs  radicules 
sortent  inférieurement,  l'une ,  verticale ,  doit  se  changer  en  ra^ 
cine  rameuse;  les  autres ,  au  nombre  de  deux  ou  davantage, 
sont  horizontales  et  doivent  former  des  tiges  par  la  suite.  De 
même  que  l'on  observe  dans  la  semence  des  graminées ,  lors- 
^'elle  est  mûre,  trois  parties  d'une  conformation  différente,  le 
périsperme  farineux,  l'embiyon  glutineux,  et  les  membranes 
qui  fournissent  le  son ,  on  distingue  aussi  trois  parties  dans  l'em- 
bryon lorsqu'il  germe:  le  lobe  latéral,  la  plumule  qui  s'élève  et 
k  radicule  qui  s'échappe  en  bas. 

1. 2  Styles,  i  ou  2  étamines. 

Flouve  ,  Anthoxanthum. 

Bâle.  I  flore  à  %  valves.  Cal.  à  2  valves  ,  oblong  et  acuminé. 

2  écailles  int.  2  étam. 
Flouvk  odorante,  A,  odomtum. 

Tige  d'un  pied ,  simple.  £pi  brun ,  dont  les  fleurs  sont  poin- 
tues, avec  des  barbes  courtes. 

Lieu.  Dans  les  prés  et  les  pâturages.  Très-comm.  Ind.  X  •  ^1* 
en  mai. 

Cette  plante  donne  une  bonne  odeur  au  foin. 

Gona^  Cinna 

Bile  uniflore ,  k  2  vcdves.  Cal.  à  2  valves,  i  étam.' 
CiNN A  en  roseau ,  C.  arundinacea. 
Tiges  de  2  à  3  pieds ,  glabres ,  nombreuses.  Feuilles  glabres, 
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rudes  en  leurs  bords.  Panicule  rameux  ,  resserré.  Epillets  coiii« 

primés. 

lAeu,  Le  Canada.  V . 

Cuit,  Pleine  terre. 

n.  2  Styles  y  3  étam.  Baie  i^flore^ 

YulpÎD ,  AlopecuruSm 

Bâie  à  5»  valves.  Cal.  à  i  valve  à  sommet  simple. 

1.  y ULPiN  bulbeux,  ^.  6i£/6oji/^. 

Tige  d'un  pied.  Epi  terminal  serré ,  cylind. ,  velu  ^  barba. 
Lieu.  La  Fr.  mérid. ,  rAngl.  '9; .  FI.  en  juillet. 

2.  V.  des  champs,  A,  agrestts. 

Tige  grêle,  d'an  pied.  Epi  grêle,  de  5  à  4  pouces  id.  Bàle« 
glabres.  Barbes  de  2  à  3  lignes. 
Lieu.  Ind.  T|; .  FI.  id. 

3.  V.  des  prés,  A.prateiisis, 

Tige  de  2  pieds.  Epi  cylind. ,  velu,  d'un  vert  cendré,  sans 
barbe. 

Lieu,  Les  prés*  Ind.  "vr .  FI.  en  mai. 

4.  V.  genouillé,  A,  geniculatus. 

Tiges  d'un  pied ,  à  demi-couchées ,  coudées  aux  nœuds.  Epi 
grêle,  serré,  vert  et  blanc.  Bàles  terminées  par  deux  petites 
cornes. 

Lieu.  Les  fossés.  Ind.  1|; .  FI.  en  mai  —  août. 

5.  y.  des  Indes,  A.  indicus. 

Epi  cylind.  avec  de  petites  collerettes  sétacées,  fasciculées, 
biflores.  Les  péd.  velus. 

Lieu.  La  Jamaiique.  0.  FI.  en  juillet— -octobre. 

Les  espkes  2 ,  5  et  4  font  partie  des  herbes  de  nos  prés;  la 
dnc^uième  est  de  serre  chaude. 


Digitized  by 


Google 


LIS  GaAHlNlBSS*  8i 

Fléau  s  Phleum 

Bâie  k  a  Tâlvêiy  tronquée,  acommée,  «eatOe.  Cal.  à  a  yalret 

plus  petites. 
1 .  Fi^làu  des  prés ,  P.  pmtense ,  Thtmotht. 

Tige  de  3  è  4  pieds,  droite.  E^ii  cylind. ,  serre,  de  $  à  5 
pouces.  Bâles  petit^,  dUées ,  terminées  par  a  dents. 

Lieu.  Les  prés.  Ind.  % .  FI.  en  jaillet. 
a.  F.  des  Alpes,  P.  alpiman. 

Tige  d'un  pied!  Epi  d'un  pouce  ^  Tela,  noirâtre.  Biles  ci*  . 
fiées ,  velues,  à  a  cOmes. 

Lieu.  Les  Alpes,  v* 
S.  F.  noneùz,  P.  nodotum. 

Tige  coudée  aux  nœuds,  couchée  inf.  Epi  cylind.  deSpoucts.. 
Bèks  ciliées,  blanchâtres. 

Lieu.  Les  champs.  Ind.  H? . 
4*  F.  des  sables,  P.  arenarium^  Phalaris  arenaria^  H.  K. 

Tiges  de  4  ^  6  pouces ,  un  peu  coudées.  Epis  de  6  à  lo  li- 
gnes ,  rétrécis  au  sommet. 

Lieu.  Les  sables  près  de  la  mer.  Ind.  C^. 

5.  F.  couché,  P.  supinum. 

Tiges  d'un  pied  ,  couchées.  Epis  terminaux  et  ax.  f  oral»  f 
obtus ,  de  6  h'gnes. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.   , . 

Phalaris»  Phalaris,  Alpîste. 

Bile  à  a  vahM  égales  et  carénées.  CaL  à  a  valres  plus  pedtei. 
^i.Phai.aki8  desCanari€s,P.  eanariensis.  Alpiste,millrtvttlg. 

Tiges  de  a  pieds ,  articulées ,  droites.  Epi  terminal ,  ovale  , 
çjlmd.,  nu,  panaché  de  vert  et  de  blanc.  Les  Talyeiextil#- 
hres }  les  iut  velues. 

Lieu.  U  Fr.  ,  PAngl.  (J).  Fl,  en  juin  —  aoAt. 

2.  P.  aqiiati^,  P,  aquatica, 
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Epi  cylindrique.  Bâles  cal.  carénées  ,   denticulées.  Cor.  à  3 
valves^  les  int.  velues  ;  Text.  trës-petite  ,  tubulée. 
Lieu,  L'Egypte.  0.  FI.  en  juin  et  juillet. 

5.  Phléoïdes,  p.  phleoïdes. 

Epi  çylihd.  Bâles  cal.  carénées  y   trës-entiëres ,  un  peu  rudes. 

Lieu.  Les  prés.  Ind.  X .  FI.  id. 
4.  P.  à  vessies,  P.  utriculata. 

Tiges  d'un  pied.  Epi  ovale/ de  6  ii  9  lignes  ,  garni  de  barbes, 
enveloppé  ,  dans  sa  jeunesse  ,  par  la  gaine  de  la  feuille  sup. 
renflée  en  vessie. 

Lieu,  La  France.  0.  FL  id. 
♦5.  F,  JTOuge.  P.  pamdoQca, 

Epi  naissant  d'une  gaine  ,  rétréci  inférieurement  ;  son  som- 
met élargi ,  panaché  de  vert  et  de  blanc. 

Lieu,  La  Fr.  mérid.  0.  FI.  id. 

6.  P.  paniculé,  P,  paniculata* 

'Epi.  cylind.  Bâles  cal.  carénées  ,  enflée  en-dessus.  * 
Lieu.  L'Angl.  0.  FI.  id. 
Phalaris  roseau,  yoy.  Roseau  coloré.  Phalaris  arundinaàea^ 

LlNIV. 

Vj(.  L'espèce  première  est  cultivée  d'ans  les  jardins  pour  !a 
nourriture  des  wrins  et  autres  petits  oiseaux  )  elle  demande  une 
bonne  tetre  et  une  exposition  chaude.  On  sème  sa  graine  en 
mai ,  avec  celle  des  millets  cultivés  et  panis. 

Paspal  9  Paspalum. 

Bâie  à  a  valves  égales  ,  obrondes ,  concaves.  *CaI.  à  2  valves 
presque  égales  à  la  bâle. 

1.  Paspal  4  fossettes,  P.  serobiculatum. 

Epis  ahemes.  L*axe  membraneux.  Fleurs  «ftemes.  Cal.  à 
plusieurs  nervures  ,  pvsemé  de  fossettes  à  l'ext. 
Lieu.  Les  Indes  or.  v .  FI.  en  jui^  —  septtmbre. 

2.  P.  paniculé,  P,  panicuïatum. 

Epis  paniculés  ,  rassemblés  en  vert  ici  Bes. 
Lieu.  La  Jamaïque.  (^,  FI.  id. 
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3.  P.  distique,  P.  disticum. 

Deux  épis  ,  l'un  pfesque  sessile..  Fleurs  acuminées. 

Lieu.  Id.  o^.  FI.  îd. 

CuIl  Serre  chaude. 
*4-  P-  stolonifère  ,   Paspalum  stoloniferum,  Bosc.  P»  race--' 

mosunty  Lam.  Illustr. 

Tige  d«  2  pieds  (  6  décimètres  ^  )  ,  trës-glabre  ,  couchée  ^t 
stolonifere  à  sa  base.  Feuilles  engaînées  ,  linéaires-lancéolées  , 
pointues  ,  trës-glabres.  Fleurs  en  grappe  terminale  d'un  demi- 
pied  (  I  décimètre  j  de  longueur  ) ,  composée  de  90  à  100  épil- 
lets  alternes  ,  presque  verticillés  ,  dont  Taxe  ,  en  forme  de 
feuille  étroite  et  ondulée  ,  porte  environ  2^  fleurs  unilatérales  , 
dont  les  bâles  sont  ovales  ,  plissées  et  comme  crépues  en  leurs 
bords.  Les  épillets  sont  d'abord  blancs  ,  ensuite  rougeatres. 

Lieu,  Le  Pérou.  0.  FI.  en  août. 

Cuit,  Pleine  terre.  Semer  sur  couche  oii  Ton  peut  laisser* 
cette  plante  ,  ou  bien  la  repiquer  à  une  situation  chaude  ,  et 
dans  une  bonne  terre; 

Us.  Cette  graminée  a  de  jolis  épillets  qui  ont  beaucoup  de 
rapport  à  ceux  du  panis  ,  mais  qui  en  diffèrent  par  la  situation 
unilatérale  des  fleurs. 
5.  P.  membraneux,  P.membranaceum^hAM.  Ceresia  elegam^ 

Fers. 

Cette  espèce  est  trës-jolie  et  remarquable  par  Taxe  de  ses  épis, 
qui  les  couvre  en  partie  et  qui  est  fauve  ,  et  par  Tabondance 
d'un  duvet  d'un  blanc  de  neige  et  soyeux  ,  qui  environne  les 
fleurs. 

Elle  est  originaire  du  Pérou.  0. 

Panis  y  Panicitm. 

Bile  à  3  valves  y  la  troisième  ext.  plus  petite  et  dorsale.  Cal.  à 
a  valves  ,  cartilagineux ,  persistant.  » 

I .  Espèces  à  épis, 

I.  Panis  soyeux,  P.  seticeurh. 

£pi  cylindr.  Filets  sétacés  de  la  longuetu*  des  (leurs.  Feuilles 
planes. 
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Lieu.  Les  Indes  ocdd.  ©.  FI.  en  juin  —  septembre.' 
a.  P.  rude,  P.  veriiciUatum.  —  Asperum.  FI.  fr. 

Tiges  d'un  pied  et  demi  y  k  nervure  blanche.  Epi  de  2  à  5 
pouces  ,  garni  de  filets  accrochans  ,  verticiliés.  Les  petits  ra- 
meaux quatemës. 

Lieu.  Les  champs.  Ind.  Q.  FI.  id. 
5.  P.  lisse ,  P.  gUmcum  ,  lœvigaium.  FI.  fr. 

Tiges  de  8  pouces  à  18.  Epi  çylind.  de  2  pouces  ,  point  ao* 
crochant ,  compose  de  paqpets  de  fleurs  plus  ou  moins  serrés. 
Fileb  roussâtres. 

Lieu.  Les  deux  Indes ,  l'Amériq.  sept.  ©.  FI.  id. 

LVspëce  P.  viride  est,  selon  Lamarck  ,  une  variété  de  celle- 
ci  ,  que  Ton  distingue  peu  ;  elle' est  ind.  0. 
♦4.  P.  d'Italie ,  P.  italicum. 

Epi  composé.  Epillets  glomérulés  ,  mêlés  de  poils  sétacés. 
Les  péd.  hérissés. 

Lieu.  Les  deux  Indes.  @.  FI.  id. 

5.  P.  ergoté,  P.  crus  corvi. 

Epis  alternes,  unilatéraux.  Epillets  presque  divisés.  Biliilus^ 
pietés ,  presque  Imbues.  Axe  trigone. 
Lieu.  Les  Indes  or.  0.  FI.  id. 

6.  P.  ergot  de  coq,  P.  crus  gatti. 

Épis  cdtemes ,  rudes  ,  conjugués.  Bâles  hérissées.  Axe  tri- 
gone. Tige  d'un  à  a  pieds. 

Lieu.  Les  champs.  Ind.  ©.  FI.  id. 

7.  P.  pourpre,  P.  coîonum. 

Epis  alternes,  unilatéraux  ,  nus ,  ovales  ,  rudes.  Axe  cylindr. 
'  Lieu-  Les  Indes  or.  Q^*  FI.  id. 

8.  P.  sanguin,  P.  sanguinale. 

Tiges  de  6  à  10  pouces,  un  peu  couchées.  Feuilles  velues. 
5  à  7  épis  lin. ,  rougeâtres  ,  en  digitations  peu  ouvertes.  Lat 
gaines  des  feuilles  ponctuées. 

Lieu.  Ind.  Q.  FI.  id.     . 

9.  P.  dactyle,  P.  dactylon. 

Rejets  rampans  et  écailleux.  Tiges  de  5  à  8  poucte ,  couchées 
et  disposées  en  rosette.  5  à  5  épis  digités  >  ouyerts,  velus  à  leur 
Iwse. 
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Ldeu.  Ind.  v  •  FI.  id. 

10.  P.  filiforme,  P.  filiforme. 

£pÎ8  pre8<{ue  digités  ,   rapprocha  ,    droits  ,    lin.  L'axt 
flexible.  Les  dents  à  denx  Qeurs  ,  dont  une  est  sessile. 
Lieu.  L'Amériq.  sept.  0.  FI.  id. 

2.  Esp^s  panicuUes. 

11.  P.  coloré,  P.  coïomtum. 

Panicule  ouvert.  Staminés  et  pistils  colorés.  Tige  rameuse» 
Lieu.  L'Egypte.  Q.  FI.  id. 
ia.  P.  rampant,  P.  repens. 
Tige  rampante  et  gréle.  Pam'cule  effilé.  Feuilles  divariqnées 
Lieu.  Cuifivé  dans  les  Indes  or.  0.  FI.  id. 
♦i3.  P.  miliacé,  P.  miliaceum. 

Panicule  lâche  et  fbible.  Gaines  des  feuilles  velues.  Biles  mu« 
xronées ,  nerveuses. 

Lieu.  Les  Indes  or.  Q.  FI.  id. 
14.  P.  capillaire,  P.capiUare. 

Panicule  capillaire ,  droit  ,  ouvert  ,  garni  de  feuilles  ve- 
lue». 

Lieu.  La  Virginie  ^  la  Jamaïque.  ©.  FI.  en  juin  —  août. 
i5.  P.  à  larges  feuilles,  P.  latifolium. 

Panicule  dont  les  grappes  latérales  sont  simples.  Feuilles  ov.'> 
lanc.  ,  velues  à  leur  collet. 

Ldeu.  L'Amériq.  sept.  0.  FI.  en  août  et  septembre. 
"^  16.  P.  en  arbrisseau,  P.  arborescensy  Bambos  quorumdcmt. 
Panicule  trës-rameux.  Feuilles  ovales  ,  obi. ,  acuminées. 
Lieu.  Les  Indes  or.  ^ .  FI.  en  mars  et  avril. 
Cette  espèce  souligneuse  forme  un  buisson  de  2  à  S  pieds  de 
hauteur  ,  composé  d'un  grand  nombre  dé  tiges  noueuses  ,  re- 
vêtues des  gaines  blandbâtres  de  leurs  feuilles.  Celles-ci  ont  un» 
pouce  et  demi  de  longueur  ,  sont  alternes  ,  trë^-glabres  ,  et 
d'un  vert  glauque  en-dessous. 

Ce  Panis  a  plutôt  l'aspect  d'un  bambou  que  d'une  espèce  de 
ce  genre. 
17.  P.  effilé,  P.  virgaùan.^ 
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Panicule  effilé.  Bâles  acuiuinées  ,  glabres  ,  rextérieure  ti  ës- 
ouveite. 

Lieu,  L'Amériq.  sept.  U .  FI.  en  août  et  septembre. 

Cuil.  Parmi  ces  panis  ,  les  espèces  i  ,  5  ,  7  ,  1 1  ,  12  ,  i4  et 
16  ,  sont  de  serre  chaude  ;  mais  comme  ,  à  Texception  de  la 
seizième,  elles  sont  toutes  (^  ,  il  est  inutile  de  les  mettre  ,  dans 
cette  serre  ;  il  suffit  de  les  semer  au  printemps  sur  une  couche 
chaude  et  sous  châssis  ,  et  d'en  entretenir  la  chaleur  pendant 
l'élé  pour  porter  ces  plantes  à  leur  fructification.  L'espèce  16 
est  fort  singulière  par  sa  nature  ligneuse  ,  très-rare  dans  les 
graminées.  On  la  multiplie  très-aisément  par  ses  rejetons.  Ces 
plantes  ne  sont  au  reste  cultivées  que  dans  les  écoles  de  botani- 
que et  dans  les  collections  très-nombreuses ^ 

^o^ez  Millet, 

Mlilct,  Millium. 

Bile  à  2  valves  ventrues  ,  presque  égales.  Cal.  à  2  valves  ,  plus 
petit  que  la  baie.  Stigmates  en  forme  de  pinceau. 

1.  Millet  panicé  ,  M,  lendigerunij  Agrostis  pantcea^  Lam. 
Tiges  de  6  à  7  pouces  ,  un  peu  coudées.  Panicule  resserré 

en  épi ,  long  d'un  pouce. 

Lieu,  La  Fr.  ,  l'Angl.  0.  FI.  en  juin  et  juillet. 

2.  M.  digité,  M.  cimicinum,  Agrostis  digitata  ,  Lam. 

Tiges  assez  droites  ,  d'un  pied.  Feuilles  lanc. ,  à  bords  velus. 
Fleurs  alternes  ,  4  ensemble  à  chaque  insertion  y  imitant  des  di* 
gitations  unilatérales. 

Lieu.  L'Inde.  0.  FI.  en  juillet  —  septembre. 
5.  M.  épars,  M.  ejffusum.  A,  ejffusa  ,  Lau/, 

Tige  de  5  à  4  pieds  ,  droite  et  grêle.  Panicule  élargi ,  lâche 
i-i  peu  garni.  Petites  fleurs.  Graines  rondes  ,  jaunes  et  luisantes. 
Odei^r  agréable. 

Lieu,  Les  bois.  Ind.^V  .  FI.  en  juillet. 
4.  M.  à  fruits  noirs,  M,paradoxum,  A,  meîanospermay  Lam. 

Tiges  de  5  pieds.  Panicule  tiès-lâche.  Graines  noires  ,  lui- 
santes. 
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Ueu,  La  Fr.  méiid.  0.  FI.  id. 

Ces  plantes  ne  sont  guère  cultivées.  ' 

J'ai  remis  à  dire  ,  sous  ce  genre  plus  connu  que  celui  de  pa- 
nis  ,  que  le  millet  des  oiseaux  dont  la  graine  est  alongee  ,  est 
l'espèce  i5  du  genre  panis  ,  ettelui  dont  la  graine  est.  ronde 
est  la  quatrième  du  même  genre.  On  les  cultive  tou3  deux  en 
France  ,  ainsi  que  le  phalaris  ou  alpiste  première  espèce ,  pour 
la  nourriture  des  hommes  ,  des  volailles  et  des  oiseaux  en  cage^ 
Le  panis  dltalie  ou  millet  à  graine  ronde  est  celui  qu'on  sème 
le  plus  ,  parce  qu'il  exige  moins  de  chaleur  que  Tautre  ,  dans 
les  pays  sept.  On  les  sème  tous  deux  vers  Te  mois  d'avril ,  lors- 
que les  gelées  printannières  ne  sont  plus  à  craindre  ,  car  ces 
plantes  n'en  supportent  pas  la  moindre.  On  les  sème  ,  dis-je ,  à 
la  volée  dans  une  terre  douce,  légère,  bien  amendée  et  à  l'exp. 
la  plus  chaude.  On  les  recouvre  peu  ,  et  on  tâche  de  les  ga« 
rantir  des  oiseaux  jusqu'à  la  germination.  L'espèce  d'Itahe,  qui 
porte  des  panicules  fort  lourds  ,  demande  à  être  soutenue  lors- 
que ses  grains  sont  formés  ,  et  à  être  préservée  ,  ainsi  que  l'au- 
tre ,  des  oiseaux  qui ,  dans  ce  temps  ,  n'en  laisseroient  aucun 
grain. 

IJs,  Ces  millets  sent  employés  dans  la  Fr.  mérid.  comme 
aliment  On  en  fait  de  bonnes'  bouillies. .  On  sait  que  c'est  la 
nourriture  la  plus  ordinaire  des  petits  esclaves  qu'on  tient  en 
cage,  et  sur-tout  des  serins. 

Agro8ti5»  Agrostis. 

Bâles  à  2  valves  aiguës.  Cal.  à  2  valves  ,  plus  grand  que  la  bàle» 
Ce  genre  est  fort  peu  distingué  du  précédent. 

I .  Fleurs  munies  de  haries. 

\ .  Agrostis  des  champs  ,  j4,  spica  venti. 

Tiges  nombreuses  ,  de  2  pieds.  Panicule  ample  ,  alongé  , 
penché  d'un  côté  ,  rougeâtre.  Les  péd.  souvent  capillaires^ 

Lieu.  Les  champs.  Ind.  (^.  FI.  en  juillet, 
a.  A.  panicé ,  A.  panicea. 
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Panicule  presque  en  épi.  Les  rameaux  fasciculà.  La  I>arb€ 
de  la  valve  florale  très-courte . 

Alton  distingue  cette  espèce  du  millet  panicé  de  Lamarck  et 
en  indique  a  var.  ;  Tune  k  rameaux  ouverts ,  l'autre  k  rameaux 
serrés. 

Lieu.  La  Fr. ,  l'Angl.  ©.  FI.  id. 
5.  A  miliacé  ,  ji.  ntiliacea. 

Tiges  de  2  pieds.  Panicule  resserré  9  rougeâtre.  Les  barl>e8 
courtes. 

Lieu.  La  Fr.  mén^  ,  l'Espagne  y  la  Sib!^rie.  V  •  FI.  id. 

4.  A.  interrompu ,  ^.  interrupta. 

Tige  de  7  à  8  pouces.  Panicule  resserré  >  interrompu.  Cette 
espèce  n'est  peut-être  qu'une  variété  de  la  première. 
Lieu.  Les  diamps.  Ind.  0.  FI.  en  juillet 

5.  A.  bromoïdes  ,  A.  bromoidet. 

Tiges  droites ,  d'un  à  a  pieds.  Panicule  en  grappe  droite  «t 
alongée.  La  barbe  droite  5  fois  plus  longue  que  la  fleur. 
Lieu.  La  Fr.  mérid. 

6.  A.,  tn  roseau  ,  A,  arundiiyxcea. 

Tiges  de  5  pieds.  Panicule  étroit  ,  de  5  à  7  pouces.  Le» 
fleurs  sont  d'un  vert  blanchâtre  teint  de  pourpre. 

Lieu,  Les  montagnes  de  la  France.  X  . 
^7.  A.  argenté  ,  A.  calamagrostis. 

Tige  de  2  à  5  pieds.  Panicule  dense,  de  6  poucai ,  d'un  bril- 
lant argenté. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  %  . 
8.  A.  genouillé  j  A.  canina.^ 

Tiges  couchées  et  coudées.  Panicule  resserré  ,  de  2  à  4  Pla- 
ces ,  d'un  violet  pourpre. 

Lieu.  Les  champs  humides.  Ind.  % .  FI.  en  août 

2.  Fleurs  sans  barbes. 

g.  A.  traçant ,  A,  stolonifem. 

Tiges  rampantes  et  coudées.  Fleurs  petites ,  pointues ,  en  pa. 
nicule  resserré  ,   de  2  ou  5  pouces  ,  ord.  rouge&tre. 

Lieu,  Les  endroits  humides  et  sablonneux.  Ind*  T  •  FI*  i^* 
10.  A.  capillaire ,  A,  capiOaris* 


Digitized  by 


Google 


LES  GRAMI  NÉES.  89 

3  â  4  tiges  droites  ,  d'an  pied.  Fleurs  nombreuses  ,  rongeât 

très,  en  panicule  étendu  j   de  4  à  6  pouces  ,  dont  les  rameaux 

sont  capillaires. 
Lieu.  Les  champs,  Ind.  V-  FI*  ^  «oùt. 

11.  A.  blanc,  A.  alba. 

Tiges  rampantes.  Panicule  lâche.  Bdles  cal.  égaler. 
Lieii.  Les  bois.  X .  FI.  id. 

12.  A.  du  Mexique ,  A.  Mexicana. 

Feuilles  nombreuses,  en  tou£fe.  Tiges  d'un  pied  et  demi. 
Panicule  étroit ,  resserré.  Baies  florales  et  cal.  très->pointues. 

lieu.  L'Amériq.  mérid.  ii; ,  FI.  en  juillet  —  septembre. 
i5.  A*  à  épis  filiformes,  ^.  mininuu 

Tiges  très-nombreuses,  de  2  pouces,  capillaires,  terminées 
par  un  épi  hnéaire,  rougeâtre,  de  4  ^  5  lignes. 

Lieu,  Les  endroits  sablonneux,  v .  FI.  en  mai. 
14*  A.  des  Indes ,  A  Indiau  ' 

Tiges    droites.  Panicule  alongé ,  à  rameaux  alt>  resserrés 
contre  la  tige. 

Liai.  Les  Indes.  (^.  FL  en  juillet 

3.  Fleun  disposées  en  croix. 

i5.  A.  fourchu,  ^.  &n/a,  H.  K. 
Epîs  presque  ternes,  en  ombelle.  Fleurs  sans  barbe,  oblon-* 

gués  et  pointues.  Yalvea  caL  presc^'égaleé.  Feuilles  et  gaiiie< 

rudes  au  toucher. 
Z.tei#.  Les  Indes  or.  ©.'FI.  id. 

i6«  A.  à  ftoiUes  planes ,  A,  complanata  y  chloris  peirœa ,  Mi- 
chaux^- 
Episglahrè^^  mi  Qmbelle.LesvafarescaLext.  ^  barbues.  Feuilles 

planes,  glabres  ainsi  que  leurs  gaines. 
Lieu,  La  Jamaïque.  X  •  FI.  id. 
Cuit.  Les  espèces  12 ,  i4,  i5  et  16  sont  de  serre  chaude. 

Elles  ne  sont,  ainsi  que  lesautres  étrangères,  cultivées  que  dans 

les  écoles.  Cependant  la  7*  mérite,  par  son  pankule  brillant^  de 

rétre  dans  les  jardins  des  curieux. 
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Slipe  ,  Stipa. 

Bâles  à  2  valves.  Cal.  à  2  valves ,  dont  l'exl.  se  termine  en  une 

barbe  articulée  à  sa  base ,  exlrémemeni  longue. 
*  I .  SiuPE  empennée ,  S.  pennata. 

Feuilles  jonciformes ,  fasciculées ,  très-menues.  Tiges  de  a 
pîeds^  droites,  grêles,  terminées  par  un  panicule  étroit. 

Chaque  fleur  porte  une  barbe  trësr-longue  et  plumeuse. 

Lieu,  Les  lieux  secs,  la  Fr. ,  TAngl.  "%  .  FI.  en  juillet. 

2.  S.  joncée,  S.juncea. 

Tige  de  2  à  5  pieds.  Feuilles  étroites ,  jonciformes,  velues  int. 
Panicule  un  peu  éjuirs  ,  d'un  pied.  Barbe  de  4  ^  6  pouces,  qui 
se  courbe  et  se  tortille  en  tous  sens. 

Lieu.  La  F.  mérid.  </• .  FI.  id. 

3.  S.  sparte  ,  S.  tenacissima. 

Feuilles  de  18  à  5o  pouces,  sortant  par  touflfes  de  gaines  ra- 
dicales, larges  de  2  lignes,  prenant  une  forme  cylindrique  en 
mûrissant.  Tige  droite ,  de  5  à  4  pieds,  terminée  par  un  pani- 
cule très-étalé  de  fleurs  ,  dont  la  barbe  est  très-longue ,  mais 
moindre  que  celle  des  fleurs  de  la  !'•  espèce ,  et  très- glabre. 
Ses  semences  sont  plus  menues  et  moins  longues. 

On  la  multiplie  par  les  semences. 

Lieu.  L'Espagne  mérid.  Tp .  FI.  en  mai. 

Us.  La  première  espèce  offre,  par  ses  longues  barbes  que  le 
moindre  vent  agite,  et  qui  pendent  aVec  grâce,  un  aspect  trop 
singulier  pour  ne  pas  la  faire  entjper  dans  les  jardins.  Toute  terre 
lui  convient  j  elle  se  multiplie  d'elle-même. 

L'espèce  3  se  fouie  comme  le  chanvre;  on  en  feit  des  cordages 
très-estimés  pour  la  marine  j  on  l'emploie  en  tapis,  en  nattes  j  on 
est  même  parvenu  à  en  faire  des  étoffer.  11  y  a  à  Paris  une  mar 
nufacture  de  sparterie. 

4.  S.  tordue ,  Stipa  iorliUs  ,  Desfontaines  ,  Flom  allant. 
Cette  stipc,  connue  de  Tournefort,  se  distingue  des  autres 

espèces  par  son  panicule  jaune  ,  par  ses  arêtes  velues  et  tortues 
inférieurement,  et  par  ses  calices  intérieurs  aussi  velus  ,  quk 
tombent  avec  la  graine. 
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Elle  est  cultivée  nouvellement  au  jardin  du  Muséum ,  et  dans 
d'aulres  jardins  de  botanique. 
JLdeu,  L'Egypte  ,  la  Barbarie.  0. 

Lagurier»  Lagurus. 

Baie  à  2  valves ,  velues  et  barbues  à  leur  sommet.  Çal.  à  2  val- 
ves ,  dont  Text.  a  2  barbes  à  son  sommet  et  une  éur  le  dos. 

1.  Lagurier  ovale  ,  L,  ovatus. 

Tige  de  6  à  7  pouces ,  terminée  par  un  épi  ovale ,  blanchâtre , 
très-velu  ,  et  dont  les  barbes  sont  très-saillantes. 
Lieu.  La  Fr.  mérid.  0,  FJ.  en  juillet— septembre. 

2.  L.  cylindrique ,  L,  cjUndricus. 

Tigede  2pieds,>épicyliad.,  de  5  à  7  pouces,  cotonneux,  très- 
velu  ,  mais  sans  barbes. 
LîeuAà.  V. 
(Cm//.  Pleibe  terre. 

Sucre ,  Sacchaviinu 

Baie  à  2  Valves ,  laineuse  à  sa  base.  Cal.  à  2  valves. 

^  I .  Sucre  officinal ,  S.  qfficinarum ,  cannamella^  Lam. 

Plusieurs  tiges,  hautes  de  8  à  10  pieds  ,  droites,  fermes,  ar- 
ticulées ,  glabres.  Feuilles  longues  de  2  à  5  pieds ,  larges  d'un 
pouce  et  demi,  dont  la  base  concave  embrasse  la  tige  d'une  ar- 
ticulation à  l'autre;  l'autre  partie  s'étend  de  chaque  coté  et  forme 
l'éventail.  Elles  sont  denticulées  en  leiu^  bords ,  d'un  beau  vci t 
*vec  une  nervure  blanche.  Au  milieu  de  ces  ftuillcs  s'élève  un 
P^nicule  droit ,  terminal ,  de  2  à  3  pieds ,  dont  les  rameaux 
M>nt  divisés  et  subdivisés ,  et  les  fleurs  garnies  d'une  laine  qui 
les  cache  à  la  vue. 

Lieu,  Les  deux  Indes,  ip  .  FI . 
2»  S.  de  Ravenne,  S.  Ravcnnœ. 

Tiges  de  5  à  4  pieds ,  articulées  j  fermes.  Feuilles  d'un  pied  , 
mdes  en  leurs  bords.  Panicule  rameux ,  de  6  à  8  pouces ,  lai^ 
>«nt  et  soyeux. 
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Liai.  La  Fr.  mérid.  x  - 

Cuit,  La  première  espèce,  qui  est  la  plus  cultivée ,  est  de  serre 
chaude  etde  tannée.Elle  demande  une  bonne  terré  substantielle  et 
consistante,  des  arr.  fréquens  en  été ,  modérés  en  hiver;  une 
chaleur  constante.  On  doit  la  dépoter  tous  les  ans ,  et  s'il  se  peut 
la  mettre  dans  de  plus  grands  pots  ^  sans  couper  aucunes  racines. 
Leur  retranchement  lui  fait  tort  et  souvent  la  &it  périr.  Mult. 
par  ses  rejetons  qu'elle  pousse  abondamment  de  son  pied  ,  en- 
levés avec  précaution  au  printemps ,  mis  dans  de  petits  pots  et 
plongés  dans  la  tannée  ;  il  feut  les  arroser  souvent  jusqu'à  leur 
parfaite  reprise. 

Us,  Tout  le  monde  connott  l'usage  du  sucre  qu'on  retire  de 
la  partie  moelleuse  des  tiges ,  par  le  moyeu  de  la  pression  dans    . 
les  moulins  etde  la  cuisson. 

Le  sucre ,  après  avoir  été  épaissi  par  la  cuisson  et  légèrement 
raffiné ,  se  nomme  sucre  brut  ou  moscouade. 

Une  autre  opération  de  raffinage  en  fait  ce  qu'on  appelle  casson- 
nade  ;  cette  cassonnade  mieux  préparée ,  prend  le  nom  de  sucre 
terré.  C'est  dans  ces  deux  derniers  états  que  le  sucre  s'envoie  en 
Europe ,  ou  on  le  raffine  de  nouveau  pour  en  faire  des  pains 
blancs  etbrillans.  On  les  distingue  en  fins  et  superfins,  en  raison 
de  leur  blancheur  etde  leur  pureté.  Le  sucre  se  cristallise  comme 
les  autres  sels.  Lorsqu'il  est  ainsi ,  on  le  nomme  sucre  candi.  Il  ^ 
y  en  a  de  blanc  et  de  roux ,  selon  la  qualité  du  sucre  qu'on  a 
employé. 

D'une  écume  du  sucre  ou  de  la  partie  liquide  qui  est  restée 
après  la  première  cuisson ,  on  en  tire ,  par  la  distillation ,  ime 
liqueur  très-forte  qu'on  appelle  rl^um  ou  tafia. 

Le  sucre  est  des  plus  sains.  II  n'échauffe  pas  ,  comme  plu- 
sieurs personnes  le  croient ,  à  moins  d'en  faire  ua  trop  grand 
usage.  Il  entre  dans  une  foule  de  préparations  alimentaires  et 
médicinales  et  donne  à  toutes  de  la  douceur  et  de  l'agrément. 
La  seconde  espèce  peut  être  cultivée  en  serre  tempérée. 

5.  S.  adpre^sum.  La  Hongrie.  )    ^  ,  ^     , 

/c  r      r  ji  r  Cuit,  en  Angleterre. 

4.  5.  munga.  Les  Indes.  j  '' 

♦  5.  S.  du  Mexique ,  S.  Mexicanwn. 

Cette  espèce  ;   dont  M.  Armand  m'a  envoyé  dei  graines  ^ 
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ont  très-bien  levé ,  a  une  tige  droite ,  cylindriqne ,  «f  riee ,  de  la 
grosseur  d'un  tuyau  de  plume ,  glabre  et  noueuse  }  des  feuilles 
étroites,  assez  larges ,  embrassant  la  tige  dans  la  moitié  environ 
de  leur  longueur ,  finement  jtriées  et  garnies  de  poils  blancs  y 
très-sojeunet  très-doux  au  toucher. 

Lieu.heMeTnqae  X, 

CuIl  Serre  tempérée. 

III.  2«  Styles.  3  étamines.  Bdle   !•  flore.  Fleurs 
polygames. 

'^ ,  Houqae  ,  Holcus. 

Bile  â  2  valves ,  q.  f.  à  2  fleursKlal.  à  2  valves ,  dont  Text  est 
barbue  à  son  sommet.  Fleurs  mâles  mêlées  avec  les  herma- 
phrodites ,  priyées  de  calice  et  d'ovaire. 

*  t.  HouQUK  s6rgho ,  H,  sorghwn.  Gros  millet. 

Tiges  ^paissesy  moelleuse  ,  articulées,  de  7  à  9  pieds.  Feuillet 
graminées,  aussi  grandes  que  celles  du  sucre,  et  à-peu-prës  de 
même  forme.  Panicnle  droit,, terminal^  de  5  à  7  pouces.  Les 
ramifications  vertidllées.  Semences  rondes  et  un  peu  pointues. 
BAIes  veines. 
Variétés,    i.  A  semences  blanches. 

2.  Idem jaunâtres. 

3.  Idem.  •  •  •  •  noirâtres. 

4*  A  panicnle  trës-lâche  et  pourpré. 
Uea.  Les  Indes.  0.  FI.  en  juillet. 

n  parott,  suivant  Lamarck,  que  V Holcus  saccharatus  de 
Linné  est  une  variété  de  celui-ci. 

♦  2.  H.  d'Alep,  JT.  Atepemis. 

Tige» droites,  articulées,  de  5  à  6  pieds. Feuilles pWétroites 
que  cdles  de  Fespece  précédente.  Panicule  phis4âche  et  brun; 
Bâles  glabres. 

Lieu.  La  Syrie.  -% .  FI.  id. 
S.  H.  k  épi|  H,  sptcalut. 
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Tiges  de  4  à  5  pieds,  articulées,  moelleuses.  Epi  terminal 
cylind.,  serré,  de  4  à  6  pouces,  velu,  d'un  vert  blanchâtre. 
Fleurs  presque  quatefnées,  fasciculées,  environnées  d'une  col- 
lerefte  de  paillettes  sétacées. 

Lieu,  Les  Indes  oriçnt.  0.  ^ 

Plusieurs  variétés. 

4.  H.  à  grappes,  H.  racemosus^ 

Tige  d'un  pied  et  demi,  nue.  Epi  terminal,  de  7  pouce», 
très-velu.  Les  pédicules  des  fleurs  garnis  de  filets  sétacés  et 
plumeux. 

Lieu.  L'Arabie. 

5.  H.  laineuse ,  H.  lanatus. 

Tiges  droites ,  d'un  à  2  pieds.  Gaîne  des  feuilles  cotonneuse. 
Fleurs  d'abord  en  épi,  ensuite  en  panicule  ouvert,  blanches  ^ 
mêlées  de  poupre,  velues  et  même  cotonneuses. 

Lieu,  Les  prés.  Ind.  11^  Fl.^n  juillet. 

6.  IL  molle,  H.  mollis. 

Tiges  un  peu  coudées;  inf.  garnies  d'un  paquet  de  poils  aux 
articulations.  Panicule  resserré  ,  d'un  blanc  •jaunâtre  mélç  de 
violet.  Baies  pointues,  presque  glabres.  Barbes  longues  et  sail- 
lantes. 

Lieu.  Id.  Ti;.  FI.  id. 
*  7 .  H.  odorant,  H,  odoratus. 

Tiges  grêles  ,  d'un  pied.  Panicule  terminal  ,  petit,  peu 
garni.  Bàles  triflores ,  sans  barbe  et  acuminécs.  Racines  très-tra- 
gantes. 

Lieu.  Le  nord  de  l'Europe. 

Cuit.  Les  4  premières  espèces  sont  délicates  et  demandent 
beaucoup  de  chaleur  pour  les  faire  parvenir  dans  les  pays  sept. 
à  la  fructification.  On  les  sème  en  pot  sur  couche  chaude,  et 
quand  elles  ont  environ  6  pouces  de  hauteur ,  on  les  dépote  et 
on  met  les  mottes  en  plein  air ,  dans  une  terre  bien  amendée  , 
à  l'exposition  la  plus  chaude.  J'en  ai  ainsi  obtenu  de  bonnes 
jgraines.  On  pourroit  les  cultiver  en  pots;  mais  elles  ne  fructi- 
fieroient  ni  si  bien  ni  si  aisément. 

Les  cinquième  et  sixième  abondent  dans  tous  les  prés  et 
donnent  un  très^bon  foin  :  la  septième  a  une  odeur  agréable  ; 
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mais  qaknd  on  la  cultive',  il  ne  faut  pas  la  mettre  dons  un  en- 
droit ^u'on  veut  tenir  net;  sa  racine  est  pire  que  le  chiendent; 
cDe  trace  au  loin  et  si  abondamment  qu'on  a  bien  de  la  peine 
à  la  détruire.  Il  faut  donc  la  planter  dans  un  lieu  isolé,  ou  en 
garnir  les  places  vides  des  gazons  des  prairies  ;  elle  y  donnera 
une  bonne  odeur  au  foin. 

Vs.  Dans  les  pays  mérid.  ou  Ton  cultive  avec  plus  de  succès 
le  sorgho ,  on  emploie  la  graine  aux  mêmes  usages  que  celle  du 
panis  milîacë  et  de  celui  d'Italie.  Cette  culture  ne  convient  pas 
du  tout  aux  climats  sept. 

Barbon  ,  Andropogon. 

Bàle  à  2  valves.  Cai.  à  2  valves,  dont  Text.  est  barbue  à  sa  base 
dans  les  H.  hermaphrodites  sessiles,  nue  dans  les  fl.  mdles  pé- 
donculees. 

1 .  Barbon  contourné,  A.  contorlmn. 

Epi  solitaire.  FI.  mâles  nues.  Les  fem.  garnies  de  barbe  \xh$^ 
longues  et  contournées. 
Lieu,  Les  Indes  orient,  y^  .  FI.  en  juillets-septembre. 

2.  B.  barbu ,  A,  baritaljum, 

£pis  ^gités.  Cal.  persistant  Cor.  ciUée. 

Lieu.  Id.  Q.  FI.  id. 
5.  B.  pubescent,  Apuintscens^  H.  K.  Chlcfris  ciliata,  Swarts» 

Epis  digités.  Cal.^  presque  S-Aore.  Les  pétales  ext.  barbus. 
La  carëne  et  les  bords  de  Fh^rmaphr^dite  ciliés. 

Lieu,  La  Jamaïqifte.  11^ .  FL  id. 

*  4^  ^'  v^liij  A,  i'schœmumj  Ba.ossiSR£« 

Tiges  d'un  pied  et  demi ,  ^rtioilées.  Epis  disposés ,  au  nom-^ 
bre  de  5  à  7 ,  en  digitatioii.  Les  pédicules  laineux. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  </».  FI.  en  août 
5.B.  fascicule,  A,fasciculaiwn.  Chloris  radiata,  Sw âktz, 

Plu^eurs  épis  glabres  ,  fascicules.  Cal.  biflore.  Yahres  poin- 
tues et  lisses;  les  ext.  pétaloïdes  et  barbues^  Une  fléor  intérieure 
itcrile. 

Lieu.  Les  Indes  occid.  0.  FI.  id. 

*  6.  B.  paniculc,  A.  grj^llus^  paniculqiifnu^L  fr. 
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Tige  de  2  à  5  pieds,  articulée.  Paniculelong,  licheetrov» 
geâtre.  Les  péd.  portent  5  fleurs ,  dont  une  sessile ,  velue  et  her* 
maphrodite.  Les  deux  autres  mâles  et  féi. 

Lieu,  La  Fr.  mérid. 

Ces  plantes  ne  sont  cultivées  que  dans  les  jardins  de  bota- 
nique. Les  espèces,    i ,  2 ,  5  et  6  sont  de  serre  chaude  ou  de- 
mandent de  la  chaleur  pour  fructifier.  Les  «pis  de  la  quatrième 
«ervent  à  ùire  des  balais  et  ses  racines  à  faire  des  brosses. 
♦  7.  B.  odorant,  A.  schœnanûius ,  Lw.  Jonc  odorant  vulg. 

Feuilles  graminées,  sortant  en  faisceau  du  collet  de  la  plante, 
longues,  étroites,  glabres,  un  peu  rudes  en  leurs  bords.  Tiges 
d'environ  i  pied  8  pouces,  cylindriques,  articulées,  pleines, 
garnies  de  feuilles  ait.  engatnées,  plus  courtes  que  les  radicales. 
Ces  tiges  sont  chacune  terminées  par  un  épi  panicnlé  de  la  lon- 
gueur de  4  pouces,  divisé  eft  a  où  5  rameaux  garnis  de  petiti 
épis  géminés,  velus  et  barbus.  Une  bractée  concave  enveloppe 
Chaque  paire  d'épis,  dont  les  fleurs  sessiles  et  al  ternes  le  long  de 
Taxe  denté,  sont  munies  de  poils  blancs  à  leur  base. 

Lieu,  L'Inde,  l'Arabie,  v  •  FI.  en  février—- avril. 

CuU.  Serre  chaude.  Cette  graminée  demande  de  la  dialeur, 
mais  elle  peut  fort  bien  se  passer  de  la  tannée.  Les  tablettes  de 
la  serre  ou  les  q>puis  des  croiséea  lui  suffisent.  Terre  dopce ,  1^ 
gefe  ;  arrosemens  fréquens  dans  le  temps  de  sa  végétation. 
Muh.  par  ses  graines  lorsqu'elles  mûrissent,  semées  dans  un  pot 
rempli  de  la  même  terre,  maintenues  un  peu  humides  sans  stag- 
nation ,  et  traitées  à  la  manière  indiquée  pour  les  plantes  de 
serre  chaude.  On  la  propage  auisi  par  ses  œilletons,  lorsque 
i'individa  est  asset  fort  pour  supporter  sans  souffiir  leur  arra^ 
dûs.  On  les  met  chacun  dans  un  petit  pot  rempli  de  la  terre 
désignée,  qu'on  plonge  dans  une  coiidie  de  dialeur  tempérée, 
et  qu'on  abrite  jusqu'à  sa  p^rfiûte  reprise. 

Um.  l'ouïes  les  parties  de  <^Me  plante  ont  une  odeur  douce  , 
«ronutiqoe,  qui  aj^rodie  un  peu  de  cdle  de  la  rose.  Son  goût 
est  piquant.  On  l'emploie  en  infiision  théiforme,  comme  ind^ 
tive.  On  s'en  sert  avec  macès  dans  les  rhumes  et  pour  les  ol»* 
tructions.  Dansflade,  on  en  tire  une  huile  par  distillation» 
qu'on  dit  Itft  m  bof^  finnachique. 
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ly. iMyles. 3  étamines.  Bâleà  2  ou  ^fleurs.  Fleurs 
polygames. 

Tripsaque»  Tripsaçum. 

Monoïque.  FI.  mâles.  B41e  à  a  valves  et  4  flr  ^'^^'  Bâle  à  a  oi| 

4  parties,  uniflore ,  avec  des  smus  perfores  k  leur  base.  GaU 

membraneux,  à  a  valves. 
I.  TaiPSiLQUK  dactyioïdei  T.  daèfjrloidêi. 

Epis  androgyns* 

Ucu.  La  Virginie.  T<  FI.  en  août. 
a.  T.  hermaphrodite,  7*.  hennaphrodifun^ 

Epi  hermaphrodite. 

Zf^.  La  Jamaïque.  0.  FI.  ea  ao&t  et  sep^embr^. 

Culi.  La  première  espèce,  pleine  terre.  La  deuiièi^ei  ffrrt 
chaude  ou  sur  couche  pendant  tout  l'été. 

Rade»  Cenchrus. 

BAle  à  a  vdves  et  %  fleurs,  dont  Une  hermaphrodite  et  Pantré 

mile.  Cal.  k  %  valves,  enveloppe  ladniëe,  hérissée,  renSep* 

mantSbAles. 
*  1.  Raclk  linéaire,  C.  Unearifj  FI.  fr.  Eacemasm,  Ltif. 

Tiges  de  6  à  9  pouces,  un  peu  coudées,  q.  f.  rameuses.: 
Feuilles  ciliées  eniem  bords.  £pt  lâche,  Imédre,  rougefttre.. 
Bâles  florales  ciliées. 

Lien,  La  Fr.  0.  Fl.  eu  juillet, 
s.  R.  bardane,  C.  lappaccm. 

Rameaux  tres-«imples  du  panicule.  Blle^  bériMéi  eu  arrière. 
Cdi.à3v«lTe8,hiflorar.  ' 

LiGi.  L'Inde.  0.  FI.  idem. 
I.  R.  capitée,  dcaptâotut. 

Tiges  de  4  à  6  praces.  Feuillea  ta  gaMu  Ejfi  coitirt  ^  «^ 
nmdi,  ovale,  hérissé. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  V«  FI*  id. 

II.  7 
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***  4*  I^-  hérissée,  C  échinatus. 

\.  »Epi<lWwîs€»»  cofig^emjBré.  .. .     i' 

Zi/^u.  Les  Indes  ocdd^  iS^.'Fl*  ©»  août-—  décembre. 
I».  R.  ciliée,  C.  ciliaris. 

Epî  garni  d'enveloppe^  sétaoées,  ciUées>  ^4  A^^^^* 

JLwi/.  Le  Cap'.  ^.  Pi.  Mi 

€V///.  La  preniiëre  çt  la  troisième  se  cultivent  en  pleine  terre, 
tes  iàutres  Sur  toùcbe  chaude.  , 

Egîlppe^p  y^4É^ilopsy 

%âle  à  2  valves,  barbne,  3h^ore;  une  n|Àle  entre  a  femelles;  à 
chacune  un'  calice  à  j)  valves,  dont  Text.  a  a  ou  3  barbes. 
Pistil  avorté  dans  la  fleur  mâle. 

^  I .  Egilo^s  ovale ,  jlE.  ovata, 

^gès  de'6  à  9 pouces.  Feuilles  ciliées  en  leurs  bords.  Epi 
tourt,  hérissé  de  longue  baibes.  Valves  à  $'  barbes. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  0.  FI.  en  juillet. 
^.  Egilopb  alongé,  .^...éftm^ala..Fi.  tg^  Triuncialis ,  Lm. 

Feuilles  nombreuses,  molles,  ciliées,  en  gason.  Tiges  de  6 
poucef ,  un  peu  cbucl^ée».  Epi  de  3  pouoesi  moins  serré»  Yalvof 
^2  barbes.  '   i . 

I/wni.  La  Fr.  0.  FI.  id. 

OjfiSr.  Pleine  terre»,  .     ^ 

holùicXkû  y  RouboelUL 

Bâle  à  I  valve  et  i  fleur  hermaphr. ,  ou  à  2  parties  et  st  fleurs , 
dont  une  mâle.  Pour  tous  deux  y  un  cal.  à  2  valves  inégales  , 
pifi#.c;9)urtes  que  k'bMe. 

RoTTBOLLB  courbéc,  A.  incujvata.  jiEgiiùpê  mouhata^  LnC 

Sp.  pi. 

Epi  cylindrique,  subulé,  lisse,  courbé  en  ng-sag. Fleurs  seai 
^iles^^^tttées  dans  lessiniif  creusés  et  alternes  ^el'aie  articulé* 

Lieu.  Près  de  la  mer.  Ind.  y .  FI.  en  jiiâlèt*^      - 
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Chloris»  Scbrçb. 

Ce  genre  9  dont  les  espèces  sont  polygames  »  en  comprend 
plosieurs  qui  sont  cultivées,  dont  deux  sont  dans  le  genre  an- 
dwpogon.  Les  autres  sont  : 
I .   Ch LORIS  pallida,  Willd .  Andropogon  provincialcj  Rstz. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  0. 
a.   CHZo&ispetnBa,MicB±v%.  Cjrnosuntspaspaloïdes,laiîi. 

Sp.  PI.  Agrostis  complanaia,  H.  K. ,  dyis  cet  ouvrage. 
3.  Ca LORIS poljdactjrla,SwÂKTtjindropogonpoljrdactjrlon, 

Lin. 

Lieu.  La  Jamaïque* 
4-   Cbloris  curtipendida,  Michaux» 

Lieu.  L'Amërique  sept  V  • 

Ces  quatre  espèces  sont  cultivées  à  Pavie ,  et  m^ont  été  com- 
muniquées par  I^*  Nocca ,  professeur  de  botanique  en  Tuniver^ 
site  de  cette  ville  :  la  quatrième  l'est  aussi  au  Muséum. 

V.    9  Styles.  3  étam.  Bdle  2  ou  Z-flore.  Fleurs, 
hermaphrodites» 

Ganche^  Airaé 

tUe  k  a  vahres^  ix  fleurs.  Cal.  à  %  valves* 

I.  Canchb  aquatique,  A.  aquaiica. 

Tiges  d'un  pied.  Panicule  lâche,  oU.,  glabre,  verdâtre  et 
violet.  Fleura  nues ,  tens  barbé }  une  plus  petite  que  l'autre* 
FeuîUes  planes. 

Lieu.  Les  endroits  aquatiques.  Ind.  H; .  FI.  en  juillet» 

Fleun  barbues. 

a.  Canchi  de  montagne ,  A.  moniana.  Fîexuosa,  Lm* 

Tiges  grêles,  d'un  pied  ou  plus.  Feuilles  jondformes,  capil- 
laires. Panicule  étalé ,  divariqué.  BAles  Inis^fes  et  argentées. 
Lieu.  Les  lieux  secs.^nd.  % .  FI.  en  août  ^ 
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5.  C.  UancMtre,  A.  canescens.  W 

Tiges  dé  6  à  8  pouces,  menues,  nombreuses,  en  gazon. 
Feuilles  jonciformes ,  sétacées ,  dures.  Panicule  resserré  en  épi , 
k  bâles  pointues ,  argentées  et  mêlées  de  rose  et  de  violet. 
Lieu.  Les  sables.  Ind.  ifr.  FI.  id. 

4.  C.  précoce ,  j4.  prœcox. 

Tiges  menues ,  courtes,  sétacées,  de  5  4  4  pouces.  Panicule 
en  épi,  vert  et  pourpre. 

Liem*  Les  sables.  Ind.  @.  FI.  en  juin. 

5.  C.  œilleté ,  A-  eaiyophjrllea. 

Feuilles  menues ,  courtes ,  en  gazon.  Tiges  de  5  à  8  pouces. 
Panicule  Ucbe ,  étalé.  Fleurs  distantes ,  blanches  et  luisantes. 
Lieu.  Les  bois.  0.  Ind.  FI.  en  juillef. 

6.  C.  élevée  H.  cespiiata,  altissima.  FI.  fr. 

Tige  de  2  à  5  pieds.  Feuilles  longues ,  striées  et  rudes.  P«-^ 
nicule  trës-ample,  k  bâles  lisses,  luisantes,  argentées;  mêlée» 
de  violet.  Fleurs  très-nombreuses. 

Lieu.  Les  bois.  X .  Ind. 

Biblique  »  Meliea* 

BMeàsvalves.  a  fleurs.  Cal.  as  valves.  Entre  les  fleurs  se  trouve 

un  rudiment  d'une  troisième  fleur  pédonculée. 
*  I.  MiLiQUB  ciliée ,  Jf.  ciliqiu. 

Tige  d'un  pied  et  demi  et  plus.  Feuilles  glauques  y.  striées ,  asses 
courtes.  Panicule  resserra  en  épî.  La  fleur  Inf.  de  la  valve  ext. 
chargée  de  poils  soyeux  assez  longs  qui  se  redressent  dans  |à 
maturatioii. 

Lieu.  Le  nord  de  l'Europe.  V  •  FI.  en  juillet. 
3.  M.  pendiée  ,  M.  nutans. 

Tige^ grêles,  foibles,  d'un  k  a  pieds.  Feuilles  planes,  asses 
longues.  Panicule  peu  garni ,  penché ,  resserré.  Les  bâtes  d*uQ 
roHge  brun. 

LÀeu.  Les  prés,  les  bois,  ip .  Ind.  FI.  id. 
S.  M.  pyramidale ,  M.  fymmidaUsy  Lamirgr. 

Tige  de  7  à  8  pou(ies ,  grêle  et  droite.  Feuilles  sétacées ,  jon* 
dformes ,  glauques.  Panicnle  droit,  Irès-Jâche.  Le  rudûraent 
tronqué  au  sommet 
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Lieu,  La  Fr.  méni,  ip . 

♦  4«  M-  ^c  SiWrie ,  ilf .  altissima. 

Tiges  droites,  de  2  à  5  pieds.  Panicnle  droit,  serré,  très- 
rameux.  Fleurs  sans  l)iàrbes.  Ce  pamcuk  imite  beaucoup  celui 
de  quelques  espèces  d'avoine. 

Lieu.  La  Sibérie.  T-  FI.  en  août. 
5.  M.  de  montagne,  M.  montana. 

Tiges  droites  ,  anguleuses  ,  d'un  pied.  Panicnle  droit,  res- 
serré en  épi  étroit ,  presque  linéaire.  Les  fleurs  d*un  rouge 
brun. 

Lieu,  L^urope ,  tes  inontagnes.  11^ . 

♦  6.  M.  bl^ue ,  M.  cœrulea. 

Tiges  de  3  à  4  pieds  ,  grêles.  Feuilles  longues ,  étroites.  P^ 
nicule  d'un  pied ,  resserré ,  étroit.  BMes  petftes ,  pointues ,  p^ 
nachëes  de  vert ,  de  bleu  et  de  violet. 

Imu,  Les  bois.  Ind.  v .  FI.  en  août  et  septembre. 

La  mélique  pencbée  est  la  seule  qui  se  trouve  dans  nos  prés  ; 
elle  n'y  est  pas  très-commune  5  elle  n'est  point  dure.  On  y 
rencontre  aussi  la  bleue. 

TL  i  Styles.  3  étamines.  Edles  muldflores  ,  glo^ 
mérulées. 

Dactyle  y  Daclytis» 

BUe  à  %  valves ,  carénée ,  dont  une  plus  longne.  Cal.  à  :&  valves 

inégales. 
I.  DikCTTLB  de  "^^rginie ,  />.  cynosuroides. 

Tige  de  a  pieds,  en  roseau.  6  feuilles  cauUnaires  pïus  Ion-» 
-guet  que  la  tige,  recourbées.  Fleurs  étroitement  imbricées  eii 
épis  épars ,  nombreux  et  unilatéimux. 

Lieu.  L'Amérique  sept  1|; .  FI.  en  août, 
a.  D.  serré,  D.  sincta,  H.  K.  Çjmosuroidei,  filuDsoif. 

Tiges  et  feuilles  serrées.  Epis  terminaux^  presque  géminés.: 
Fleurs  distantes ,  resserrées  contre  Faxe^ 

LiVti.  L'Angl.  V.Fl.  id. 
5.  D.  ouvert  ;  D.  patem. 
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Tige  conchëe.  Feuilles  très-ouvertes.  Epis  épars ,  peu  nom- 
breux ,  unilatéraux.  Fleurs  étroitement  imbri^es. 

Z,/ci/»  L'Amériq.  sept,  v .  FI.  id. 
4/  D.  pelotonné,  Z>.  glomemta. 

Tige  droite  ,  de  5  à  4  pieds ,  dure.  Feuilles  rudes.  Panicule 
de  4  ^  5  rameaux  chargés  d'épillets  nombreux ,  comprimés , 
serrés ,  ramassés ,  unilatéraux. 

Ijieu.  Par-tout.  1|; .  Ind.  Trës-conmiun.  FI.  id« 

Cette  dernière  plante  est  une  des  graminées  les  plus  communes 
de  ce  pays.  £lle  est  fort  dure ,  pousse  très-vite  et  se  renouvelle 
promptement.  Elle  fait  un  mauvais  foin  k  cause  die  sa  dureté. 

VU.  2  Styles.  3  étamines.  Bdles  multifloreS^  serrées 
contre  Tcuce  de  VépL 

Cynosure ,  G-etelle ,  Cynosurus. 

file  à  2  valves,  miïltiflore.  Cal.  à  %  valves.  Réceptacle  parti* 
culier  unilatéral ,  foliacé. 

♦  I.  CRETELLi^des  prés,  C  cristatus. 

Tige  nue ,  d'un  à  2  pieds.  Epi  unilatéral ,  très-remarquable 
par  les  bractées  pectinées  qui  environnent  les  épillets. 

Lieu.  Les  prés ,  les  bois.  V .  Ind.  FI.  en  août. 
Ik.  C.  hérissée,  C  echinatus. 

Tiges  id.  Epi  court ,  serré ,  rameux ,  unilatéral ,  hérissé  de 
barbes  longues.  Les  bracte'es  en  paillettes  distiques ,  terminées 
par  une  barbe. 

Lieu.  La  Fr.  mérid* ,  TAngl.  ^,  FI.  id. 

♦  3.  C.  à  épi  linéaire,  C,  erucœfonnis,Il,  K.  Phàtaris ,  Lin, 
Epi  composé.  Epillets  épars.  Les  fructifères  droits ,  à  calices 

I  ou  2-flores.  Bàles  obtuses,  carénées;  la  carène  obtuse.  Les 
corolles  acuminées. 

Li^.  La  Russie,  la  baie  d^Hudson.  0.  FI.  en  juillet. 
4.  C.  d'Espagne ,.  C.  Uma. 

Tiges  de  5  à  7  pouces.  Epi  ovale ,  unilate'ral ,  glauque.  Epîl« 
lets  serrés  les  uns  contre  les  autres  ^  sessiles  ;  comprimés. 

Lieu.  L'Espagne.  jgJ.-Fl.  id. 
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Tiges  nombreuses ,  «èki  gazon  ,*iè€lîh<ÀeSt  de  S  à  5  pouces. 
£pi  droit,  rameux,  ovale,  unilatéral.  Epillets  ses^iles,  rudcui. 

obtus,  alternés ,  distiques.  *^^  ^   '1  '  ^ 

'  Lieu^  La'Fr.  niâid.  ©.  FI.  fd.    '     ' ' j 

♦  6.  C.  à  épisWges,  C.  côracanùs^         "    ^  ^' 

Tiges  d'un  pied  et  demi ,  droites ,  côtiiprûneèj^^  4  X^  ^^.^^ 
faisceau  terminal ,  composé»  dé  beaucoup  d'ëpiflefs  tikUàtijraûx  ^ 
îmbricés  mr  plusiétu^  rangs.  FeuiDes  ^resc(ué  opp.  Graines  d)»^ 
la  grosseur  du  millet.        •  '    "  '  '  '      ''       "  :  '    '    ""  '^  ^ 

Lieu:  L'Indié.  (^Fi  Pi.  eA^uSUéf^-^séptéml^re^         ;    '^^^^'^^ 
7-  C.  d'Egypte,  C.  jlEgxptius.  '      "     ,.     *'   ^'''? 

Tige  coudëe,  deftà  gpoù^es.  Fètiillb'àlt.  Epis  ■digîtfe;/atf 
nombre  de  ^*,  ouverts,  fbrmanl  utié'cro£t*lfcrin'. ,  (^&JpHm^és. 
CpiNets  courts»  serrée ^  unihitérauic ,  ïïiticroii&.  .:^::f 'f 

Zri^tt.  L'Afrique.  0.  Fl.  en  juillet -S-^sepéembiit:;      '^        ''  î 

♦  8.  C.  des  Indes,  e.  imffôi/5.  .  <     ..  :  »  ^ 
Tiges  de  4  't^^^^À  un  pied*; 'comprbàëës ,  tïbiicb^s ,  ai^i- 

oulées  à  leur  1^.  Feuilles  ait. ,  disques  êCVehies.  Ëpis  tiKgit^' 
au  nombre  de'^  à  7 ,  éâ  faisceau  temr.'  Ejnlllets  u!nltati?ràùk.  '^ 

lieu.  Les  d^um  Indes.  Q.  Fl.  id;.        '  "  ^ 

9.  C.  efRlé,  C.  ^irgatus.  '^  *  '  ^^ 

Tiges  droites  ^  d'«n  pied  et  dètkn.  Feuillet  veines.  FanicUle. 
de  7  pouoes,  k  70  onSoëpisUnédiées.  EpSleto  fbrts  petits ,  âisti-.' 
ques ,  alternes ,  unilatéraux..  '  "'^  ^*    •  '       •  -  '  *  ** 

Lieu,  L»  Jamaïque.- Queues  fieurssontibaHbhÉfejf.  ^'  ' 

*  10.  Cj  doré',  €.  aurtu».  >      '  , 

Tige  de  4»7  pouees.  Pakiicufc'éé^éSl,  soyeux.- Epilléti^  *ne^ 
nm ,  nombi^x ,  pendant,  stérileffct'fertilêd.  Ce»  derniers  barbus;. 

Lieu.  L'Eiirf^  mérid.  0.  Fli  iêi     - '^      '  - 

Cuit.  Les  espèces  6,  8  et  9  sdntdè  serire  diaude.  Les  autre» 
àt  pleine  terre.  ESea  ne  sont  guëre  cultivées  que  dans  le^  éoote» 
de  botanique.  •  •  ^  .».     >*■   •    'J* 

Les  graines  dé  h  'sixième  suppléent  an  ris  dans  les  bHlès'  quand' 
cëai-d  maïKm^- 
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\  ,  I?raÎ€  9  LoUum» 

Bâie  à  une  valve.  Les  ^iUets  disposes  alternativement  le  long  de 
Taxe  commun  ;  un  de  leurs  côtés  s'appuie  contre  Tai^e ,  l'autre 
forme  une  saillie  en  dehqi^  ^  chaque  fleur.  Cal.  à  2  valves. 
t ,  Ivii.^^  vivace ,  L,  perenne.  Rffygmss, 

TÇige.  d'un  à  3  pieds.  Epi  4'un  pied  environ  de  longueur: 
Les  ^pillets  glabres ^^  très«comprimés  et  distaus,.çpire  eux. 
Lieu.  Les  près.  TP .  Ind.  Très-commune.  FI.  en  juin. 
Variété  précoce.  Rajrgrass,.àe  peacejr  des  An|^y  cultivée 

che«  M.  Vilmorin. 
a».  L^jaupueUe,  L.  m^mum,  Tenudentipnj  Lik. 

Tiges  i^liculées,  de  4  pieds  au  moins.  Epi  droit,  de  8  à  i<^ 
pouces.  "Epillets  du  double  plus  gros  que  dans  l'espèce  première^ 
paudflores,  souvent Larhus*  ' 
Lieu,  Les  champs.  0.  Ind.  FI.  en  août, 
CulL  La  pnemière  eq^i^.est  une  de&  meilleures  graminées 
de»  prairies^  On  la  sème  seulfe  pour  former  des  prés  artifidels. 
Quoique  des  cultivateunp  ajLeat  assuré  que  cette  planle  produisoit 
abondamment  par-tout ,  je  puis  certifier ,  par  expérience  suivie , 
qu'en  effet  elle  croit  dans  tous  les  terrains ,  mais  que  son  rap« 
port  est  toujours  en  raison  de  la  qualité  du  sol.  Ainsi ,  si  Ton 
veut  avoir  des  pipcluits  avantageux  de  cette  plante ,  il  faut  la 
semer  dans  un  bon  fond  de  terre  et  un  peu  frais.  Quand  on 
peut  la  faire  flotter  p^  des  rigoles  ménagées ,  pendani  environ 
un  mois ,  elle  deviendra  encore  plus  abondante.  Cependant  on 
en  peut  fbrmer  des  prés  hauts ,  mais  pn  n'obtiendra  pas  le  même 
rq>po)ç|;  que  celui  des  bc^.  On  sème  le  raygrass  à  raison  de  3o  à 
40  livres  par  arpent.  Le  temp$  l?  plus  favorable  pour  cette  se- 
maille ,  du  moins  œlui^ui  oL'a  toujours,  réussi ,  est  le  mois  de 
juin,  immédiidement  après  quelq^ues  ^uies.  La  graine  en  i5 
jours  lèveia  et  rendra  la  surface  de  la  terre  entièrement  verte. 
Au  printemps  la  sécheresse  de  cette  saison  lui  est  contraire.  En 
automne  elle  lèvera  bien  ;  mais  son  pied  ne  sera  pas  assex  fort 
pour  l'hiver.  L'année  suivante  le  raygrass  sera  en  plein  rap- 
port ,  et  j'en  ai  &it  jusqu'à  trois  coupes  dans  un  seul  été.  Il  eit 


Digitized  by 


Google 


LES  GEAMINixS*  I05 

hic$9Ê9irt  deramender  detemps en  temps ponrobtenir  les  mêmes 
produits ,  à  moins  qu'on  ne  puisse  le  (ûre  flotter.  Yoy.  k  ce 
isfet  les  mémoires  sur  Tagncnlture  du  Boulonnois. 

J'ai  dit  dans  ces  mémoires  que  le  meilleur  temps  pour  semer 
le  rajgrass  étoit  l'automne  ;  mais  j'ai  éprouvé  depuis  que  les 
pluies  de  juin  et  du  commencement  de  juiUet  lui  étoient  plus 
finrorables. 

La  deuxième  espèce  est  une  mauvaise  herbe  dont  les  graines 
gâtent  I0  pain  lorsqu'il  s'en  trouve  beaucoup  dans  les  blés.  Ou 
prétend  qu'elles  enivrent. 

EljmCj  Elymus. 

Deupc  on  trois  biles  dans  chaque  dent  de  Faxe  commun ,  k 

a  valves ,  à  i  ou  2  fleurs  ou  plus  souvent  nraltiflores.  Cal. 

à  3  valves..  PaiMeftes  latérales. 
^  I.  Elymb  des  sables,  E,  annaritts. 

PlMite  très- traçante.  Fort^  racines.  Femlles  radicales,  de 
1  pieds,  aiguës,  striées.  Tiges  droites ,  plus  hautes ,  feuillées. 
Epi  terminal  droit ,  blanchître  ,  de  7  à  9  pouces.  Toute  te 
pknle  d'une  bdle  couleur  glauque. 

Lieu,  Les  sables  maritimes.  Ind.  n; .  FI.  en  juin. 
1.  £.  de  Sibérie,  E.  Siberieus. 

Tige  de  2  pieds.  Feuilles  arondinaoées.  Epi  terminal  serré , 
pendant ,  garni  de  barbes.  Epillets  géminé  ou  ternes ,  plus  longs 
que  leur  bâle  cal. 

Lieu,  La  Sibérie.  X  •  Ï1.  id. 
^  5.  E.  du  Canada ,  E.  Canadensis,  E,  phjrladeiphicus  y  Lm. 

Tiges  de  5  à  4  pi«ds.  Feuilles  glauques ,  striées.  Epis  glau- 
ques, pendiés,  de  7^10  pouces.  Epillets  lâches,  velus,  barbas. 
Les  paillettes  striées  et  termimées  par  une  barbe. 

Ueu.  Le  Canada.  Fi.  id. 
*  4*  E.  de  Virginie,  E.  Firginicuê. 

Tige  id.  Feuilles  glabres.  Epi  droit,  court,  serré.  Epillets 
npprodiés ,  5-flores.  4  paillettes  à  chaque  dent  de  l'axe ,  striées 
et  barbues ,  assez  longues. 

Liai.  La  Virginie.  X  •  H. 
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5.  £.  tête  de  Méduse  ,  £ ..  caput  Medusœ. 

Tige  d'un  pied.  Epi  oblong.  ËpUlets  géminés  »  biflores  et 
barbus.  4  paillettes  sétacées  ,  trè*-K>uvertes  |  de  la  longueur  de& 
fleurs. 

Lieu,  Le  PortugaL  0,  FI.  en  juillet. 
♦6.  E.  hérissonné  ,  E,  hisirix. 

Tiges  de  2  pieds  et  demi.  Feuilles  vertes  ,  glabres.,  striées  ^ 
graminées.  Epi  droit ,  d#  4  ^  5  pouces^  Epillets  géminés ,  bi 
ou  triflores  ,  ouverts  y  avec  de  longues  barbes.  Point  de  paii^ 
lettes. 

Lieu.  Le  levant.  ©.  FI.  en  juillet  et  août. 
*7.  E.  à  grappe  ,  E.  mcemosus  ,  Laïc  E.  giganteus,  Vaitl* 

Cette  espèce  est  remarquable  par  son  port  et  ses  paillettes. 
Tige  de  5  à  6  pieds ,  droite  et  feuîQée.  Epi  terminal  d'atit 
pied  au  moins.  Les  epillets  ait.  serrés  contre  l'axe  et  garni»  à 
leur  base  de  5  faisceaux  de  paillettes  de  8  à  la  lignes  dt  lan- 
gueur ,  disposées  en  éventail. 

Lit^u.  ...  1): .  FI.  en  juillet  et  août. 

Cuit.  Pleine  terre.  Ces  plantes  ne  sont  cultivées  qae  dans  le» 
jardins  de  botaniquje.  La  première  et  la  septième  sont  celles  qui. 
se  distinguent  le  plus  ,  l'une  par  sa  belle  couleur  glauque ,  Tau-, 
tre  par  sa  hauteur  et  par  se&beaux  épis.  La  première ,  par  ses  ra- 
cines fortes  et  traçantes ,  seroit  employée  très^utilement  ù  on  Is^ 
joignoit  aux  roseaux  des  sabïes  pour  arrêter  les  éboulemens  et 
]e3  envahissemens  de  ces  derniers.  J'invite  les.  agens  et  préposés  ^ 
du  gouvernement  pour  ces  travaux ,  nécessaires  et  indispen-^ 
sables ,  de  faire  usage  de  cette  plante ,  qui- remplira  >;  bea;ucoup 
mieux  encore  que  le  roseau  seul ,  l'objet  qu'on  se  propose.  EUe^ 
vient  aussi  aisément  que  le  roseau  ,  se  multiplie  de  même  et 
p^ut  se  planter  dans  toutes  les  positions  ;  cependant  je  la  réser»^. 
verois  principalement  pour  garnir  les  dunes  au  revers  des  faces . 
de  la  mer.  On  pourroit  employer  au  ^éme  usage  la  septième  y, 
qui  ne  laisse  pas  de  tracer  fortcmcnts      .  ^ 
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Denx  on  trois  bâles  k  ch«qae  dent  de  Taxe,  â  valves,  i-flores  à 

cal.  à  2  valves.  6  paillettes  en  alene.  Semences  pointues. 
I.  Orox  commune  >  H,  vulgare. 

Tige  de  !&  à  3  pieds.  Epi  de  5  pouces  ,  garni  de  barbes  f<Ht 
longues.  Toutes  les  fleurs  hermaphrodites. 

Lieu.  .  .  .  ©•  Cultiva.  FI.  en  juillet. 
3.  G.  distique ,  PameÛe,  BaiUard  ,  H.  distichon. 

Tiges  id.  Epi  comprimé  ,  distiqué  ,  garni  de  longues  bar- 
bes. Fleurs  mâles ,  latérales ,  sans  barbe  du  cAté  plane.  Se^ 
menées  angulaires ,  imbricées  sur  deux  rangs. 

Lieu.  ...  0.  Cultivée.  FI.  id. 
5.  O.  il  6  côtes,  escourgeon,  soucrion,  O.  d'hiver,  J7.  he3ea$^ 

iichon. 

Tiges  id.  Epi  gi^os  ,  court.  Barbes  trës-longues.  Toutes,  les 
fleurs  hermaphrodites.  Semences  disposées  également  sur  6 
rangs. 

Lieu ©.  Cultivée.  FI.  id. 

4*  O.  &ux-riz,  faux-riz  de  montagne  ,  ff.  zeocrium. 

Tiges  id.  E4>i  court ,  large  ,  garni  de  longues  barbes  dispo- 
tées en  éventail.  Les  fleurs  latérales  du  côté  plane  sans  barbe: 

Lieu.  .  .  0.  Cnhivée.  FI.  id. 

5.  O.  bulbeuse  ,  H.  bulbosum. 

Toutes  les  fleurs  fertiles  temées  et  barbues.  Les  paillettes  sé*-^ 
tacées ,  ciliées  k  leur  base. 

Lieu.  Lltalie  ,  le  Levant.  V .  FI.  id. 

6.  O.  des  murs ,  H.  murinum. 

Tige  d'un  pied.  Feuilles  molles  ,  velues.  Epi  serré  ,  coni^ 
primé  ,  trèsrbarbu.  Toutes  les  paillettes  rudes. 

Lieu.  Les  murs ,  le  long  des  chemins.  Ind.  ©^  Trës-com-* 
mane.  FI.  tout  l'été. 

7.  O.  des  prés  ,  H.  pratense.  Secalinum.  FI.  fr.  Hodomtn  , 
Liifiv. 

Tiges  grêles ,  de  2  pieds.  Feuilles  glabres.  Epi  menu  ,  gann 
de  barbes  fines.  Paillettes  glabres^ 
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Lieu,  Les  endroits  incultes.  Tp .  FI.  en  juillet.  Trës-comm. 

8,  O.  à  longue  barbe  yH.jubatum. 
Barbes  et  paillettes  sétacées  ,  trës-Iongues. 
Lieu.  Le  Caùada ,  la  baie  d'Hucbon.  </».  FI.  id. 

9.  O.  maritime ,  H.  marinum  ,  Hudson. 

Tige  de  8  à  10  pouces.  Il  ressemble  beaucoup  à  I*espcce  6.* 
Barbes  plus  écarta.  Feuilles  plus  étroites,  non  velues ,  presque 
toutes  radicales.  L'enveloppe  intérieure  des  fleurd  à  demi-ovale. 

Lieu.  Côtes  duBoulonnois,  l'Angletarre.  Irid.  @i  Fi.  en  juin 
et  juiUet 

Cuh,  On  cultivé  en  plein  cbamp  les  5  premières  espèces. 
Letf  2  premières  se  8«ment  au  printemps  ;  la  trofisiëme  en  au- 
tomne. Celle-ci  demande  une  bonne  terre  à  Wé,  forte,  substan- 
tielle ,  amendée.  Les  autres  ,  sur-^ut  la  second  ,  se  plaisent 
dans  lés  terres  duiudes  et  légères.  En  général  f  ces  grains  sont 
un  peu  moins  mstiques  que  le  blé.  La  troisième  souf&è  beau- 
coup dans  les  fortes  gelées  ,  sur-tout  lorsqu'il  Vient  à  geler 
après  un  dégel.  Les  autres  demandent  /  pour  bien  m^ébir ,  de 
la  chaleur. 

On  les  sème  toutes  à  raison  de  5  à  7  boisseaux  par  arpent , 
sdon  la  quaUté  du  sol.  L'orge  d'hiver  mûrit  un  peu  avant  le 
blé. 

*  L'orge  des  prés  peut  être  employée  comme  le  raygrass  k 
faire  des  prairies  artificielles  ,  mais  eBe  ne  ^hiak  pad  ce  dernier. 
Les  autres  orges  étrangères  t»  sont  cultivées  que  dans  les 
écoles. 

L'orge  faux^riz  est  aussi  cultivée  ,  mais  moins  que  les  antres 
précédentes.  Son  grain  est  formé  comme  celui  dfe  l'escourgeon  ; 
mais  son  écorce  est  extrêmement  isidhérente  à  la  partie  fitrineuse 
et  ne  peut  guère  se  monder.  Plusieurs  personnes  croient  à  tort 
que  c'est  une  espèce  de  ri«.  E^le  n'en  a  ni  lé  caractère  ni  les 
qualités.  Sa  farine  est  en  tout  semblable  k  cdfe  dç  Pescourgeoit 
ou  soucrion. 

Us.  On  coupe  l'orge  en  vert  pour  donner  aux  cheraux  et 
aux  bestiaux  ;  c'est  une  des  nourritures  les  plus  saines  peureux, 
et  une  espèce  de  remède  qui  les  rafraîchit  et  les  dispose  k  sup- 
porter mieux  les  chaleus  de  l'été.  On  fait  de  mauvaispain  avec 
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k  tanne  de  Torge.  Ce  grain  est  principalement  employa  pour 
ftire  de  la  bière ,  et  pour  engraisser  les  porcs. 

L'orjge  mondée  se  nomme  ainsi  lorsqu'elle  est  déponillée  de 
son  écorce  ,  et  que  son  grain  est  arrondi  par  des  râpes  prati- 
quées aux  meules  des  moulins  fabriquées  à  cet  effet.  Dans  cet 
état ,  elle  est  d'un  finéquent  usage  en  médecine  comme  adou^ 
cissante,  laxative ,  émoUiente  ;  on  en  âdt  des  décoctions. 

La  farine  de  Forge  est  émoUiente  ,  maturative  ,  et  s'emploie 
en  cataplasmes.  Elle  est  du  nombre  des  quatre  £mnes  résolu- 
tives. 

Froment ,  Tridcum. 

Une  bftle  dans  chaque  dent  de  Taxe  ,  à  3  valves  opposées , 

muhiflore ,  à  fleurs  pareillement  opposées.  A  chacune  i  cal. 

à  a  valves ,  barbu  ou  nu. 
I.  Frombnt  cultivé  ,   7*.  satwum. 

Tiges  droites ,  feuillées,  creuses  dans  la  plupart  des  variétés , 
de  4  ^  Q  pieds.  Epi  terminal  droit ,  de  3  à  5  pouces  ,  c<miposé 
d'épillets  sessiles ,  situés  alternativement  le  long  de  l'axe  com- 
mun ,  glabres  ou  velus ,  nus  ou  barbus.  Semence  ovale ,  con- 
vexe d'un  c6té  ,  sillonnée  de  l'autre. 

Lieu. ...  0.  FI*  en  juillet.  Orig.  4e  la  Perse.  Selon  Pallas  , 
de  la  Sibérie. 

Variétés  principales. 

I.  Froment    tans   barbes ,  à  épis  blancs  et  à  grains  jaunes. 

a.  U •  *  à  épis  dorés  et  grains  jaunes. 

5.  Jd À  épis  blancs  et  grains  blancs. 

4.  Id •••••• de  printemps  ,  à  épis  roux. 

5.  Id.  • d'Alsace ,  à  irp&  courts. 

6.  Fromentgamide  barbes,  à  épis  roux  ,  groc  grains  et  tige 

pleine. 

^.  Id... à  épis  blancs  ,  gros  grains  et  tige 

pleine.  Blé  de  providence. 

8.  Id à  episrouxylargesetbarbes  rouges. 

^  Id à  barbes  serrées. 

10.  Froment  sans  barbes  tt 

velu.. ••••••• épi  velouté  9  grisâtre  y  tige  creuse. 
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1 1 .  Froment  velu  avec  des 

barbes épi  cris  bleu&tre  ,  gros  grain»  f 

tige  pleine* 

12.  /</••••••.••• épi  roux  ,  court  ,  carré  ;  barbe» 

rousses ,  gros  grains ,  tige  pleine. 
PétaraeUe,  iur^idùm. 

i5.  Id «  •  épi  blanc,  carré^  tige  pleine,  gros 

grains. 

i4*  fd épi  barbu>  gris  )  grains  cornés , 

tige  pleine*  Blé  de  Barbarie. 
n.  pROMC^fT  à  épi  rameux,  7*.  composition.  Blé  de  miracle, 

blé  de  Smyme 

Cette  espèce  se  distingue  de  la  précédente  par  son  épi  ra^ 
m  eux  ,  ayant  à  sa  base  4^7  ^pi^  courts  ,  sessiles  ,  serrés  ,  au 
milieu  desqueb  s*élëve  Tépi  principal.  Cette  disposition  forme 
un  bouquet.  Sa  tige  est  pleine. 

Lieu,  L'Egypte ,  la  Barbarie.  0.  Cultivé  en  France.  FI.  id. 
5.  Froment  épeautre,  T.  spella. 

Ce  froment  a  beaucoup  de  ressemblance  au  cultivé.  Il  en  dif- 
fère par  ses  épillels  plus  pointus  et  moins  gros  ,  par  les  valves 
des  épillets  plus  durs  et  plus  coriaces.  Les  grains  de  cette  espèce 
tiennent  fortement  aux  bàles  qui  les  entourent ,  et  celles^  à 
l'axe  de  l'épi. 

Ueu,  Près  de  la  Perse,  c^ou  0.  FI.  id.  Variétés. 
♦4-  F.  de  Pologne,    T.  Polonicum, 

Cette  espèce  se  dislingue  à  la  première  vue  par  son  épi  ter- 
minal, de  5  hisix  pouces,  glauque,  imparfaitement  distique, 
et  muni  de  très-longues  barbes.  Les  épillets  ont  q.  f.  un  pouc« 
de  longueur. 

Lieu ©•  P'-  ^^• 

5.  F.  locular,  T.  monococcum^  petite  épeautre. 

Tige  d'un  pied  et  demi.  Epi  distique  ,  comprimé  ,  d'un 
pouce  et  demi  ,  blanchâtre  ,  avec  des  barbes  fines  et  longues. 
Les  valv.  cal.  ont  5  dents  inégales. 

Lieu Cultivé  en  France  ,  en  Sicile.  0.  FI.  id. 

Grande  épeautre  ,  T»  monococcummajus. 

6.  F.  couché,  T,  prostmiumy  seccde ,  Pers. 

Feuilles  disposées  en  gazon.  Tiges  nombreuses ,  velues  >  côu- 
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chées  et  condéet.  Epi  très-court ,  ovale  5  trè&-comprimë ,  dis- 
tique. Epillets  glabres.  Bâles  cal.  terminées  par  une  points 
aiguë. 
Lieu*  L^Asie,  la  Sibàie.  Q.  FI,  en  juin. 

7.  F.  délicat  y  T.  teneUum. 

Tige  menue  y  de  5  à  6  pouces.,  en  gazon.  Epi  simple,  gréle  » 
filiforme  ,  unilatéral.  Epillets  comprimés ,  glabres ,  ave^t;  de 
coortes  barbes. 

Lieu.  La  Fr  mérid.  0.  FI.  en  juillet. 

8.  F.  niliktél^  ,  T.  unilaiende. 

Tige  de  4  à  5  pouces.  Epi  de  5  pouces ,  simple.  Epillets  corn* 
primés ,  lisses ,  sans  barbes.  L'axe  anguleux. 

Lieu.  LaFr.,  rAngl.  0.  FI.  id. 
g.  F.  um'olej,  T.  unioîoides,  H.  K. 

Panîcule  serré,  élégant ,,  composé  d'épiUets  lin.,lanc.  1 
carénés  distincts. 

Lieu.  L'Italie.  0.  FI.  en  juillet— sept. 
10.  F.  maritime ,  T.  maritimum, 

,   Tiges  de  6  à  9  pouces,  coudées.  Axe  anguleux  et  rameux, 
formant  un paoicule  d'épillets  grêles ,  linéaires,  nus ,  divergeus. 

Lieu.  Les  sables  maritimes.  Ind.  % . 
ji.  F.  jondforme  ,  T.  junceum. 

Tige  de  2  à  5  pieds.  Feuilles  jonciformes ,  roides ,  aiguës.  Epi 
«impie,  epillets  linéaires ,  nus.  Valves  obtuses,  tronquées  à  Jeur 
sommet.  Axe  linéaire, 

.    Lieu.  Id.  IF .  Ind.  FI.  id.  Var.  T.  pungens. 
12.  F.  rampant,  cbiendent,  T.  repens. 

Racines  blancbes ,  articulées ,  traçantes.  Tiges  de  2  à  3  pieds» 
Episde  3  pences,  alternes ,  sessiles ,  nus  ou  avec  des  barbes. 

Lieu.  Ind.  1|;.  FI.  id.  Tre»-commun.  Yar.  T.  glaucunty  T. 
nutUflorum  ^  T,  capiUare. 
i5.  F.  des  h«ies ,  T.  sepium. 

Tiges  droites,  artÂouléef,  de  3  pieds.  Epi  dé  4  ^  6  pouces. 
Epillets  rapprochés,  alternes,  à  5  fleurs,  barbus.  Valves  striées. 

Lieu.  Les  haies,  les  bois.  Ind.  V  . 
,  '  ÇuU.  Le  frottent  première  espèce  et  variétés ,  est  la  plante  la 
plus  intéressante  et  la  plus^  utile  ; .  bienfait  de  la  providence  supré- 
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me  9  qui  Ta  donné  aux  hommes  pour  leur  nourriture  la  plus 
faine  et  la  plus  convenable  k  leur  constitution  élémentaire;  le 
froment ,  dis-je  ,  est  trop  connu  et  trop  anciennement  cultivé 
pour  que  j'entre  ici  dans  le  détail  de  sa  culture.  Le  terrain  qui 
lui  convient  le  mieux  est  un  sol  substantiel ,  consistant ,  ni  trop 
léger  ni  trop  compacte,  doux  au  toucher  et  susceptible  d'être 
rendu  veule  par  les  labours.  On  cultive  toutes  ses  variétés  5  mais 
trës-souvent  la  plupart  de  ces  dernières  se  trouvent  dans  le 
même  champ. 

Le  froment  k  grains  blancs  convient  mieux  dans  les  terres 
légères  que  dans  les  fortes.  Il  £ut  le  pain  plus  blanc  que  le  blé 
roux ,  mais  il  a  un  peu  moins  de  goût. 

Celui  à  épi  carré,  roux  et  tige  pleine,  se  cultive  aussi  quel* 
qnefois  seul  et  rend  plus  au  boisseau;  mais  le  pain  qu'on  en 
Ait  est  d'un  gris  noirâtre. 

La  deuxième  et  la  troisième  espèces  se  cultivent  aussi  séparé-» 
ment  en  France ,  dans  les  mêmes  sols  que  la  première  ;  mais 
leurs  grains  ne  valent  pas  ceux  du  froment  cultivé. 

Celui-ci  y  comme  plante  annuelle ,  devroit  être  semé  au  prin- 
temps ;  mais  on  a  reconnu  qu'en  le  semant  en  automne ,  son 
pied  talloit  davantage  et  produisoit  plus  d'épis.  On  a  donc  de- 
puis long-temps  fixé  sa  semaille  au  mois  de  septembre  et  d'oc- 
tobre. Cependant  dans  plusieurs  pajs  on  en  sème  des  va- 
riété au  printemps  9  qu'on  réoohe  dans  l'été.  L'épeautre 
se  sème  dans  cette  saison.  J'ai  semé  du  froment  au  mois  de 
«juillet  pour  en  £ure  une  prairie  artificielle  en  automne. 
Je  l'ai  fait  paître  en  septembre  par  les  chevaux ,  qui  se  sont 
très-bien  trouvés  de  cette  nouvelle  prairie ,  qui  «voit  alors  8  à 
10  pouces  de  hauteur.  Ce  même  blé  m'a  fourni  une  asses  bonne 
récolte  l'année  d'après ,  mais  les  herbes  qui  y  sent  venues  trop 
abondantes,  ont  un  peu  influé  sur  te  produit.  J'avois  fait  cet 
essai  pour  donner  une  nourriture  verte  autonmale  aux  dbevaux; 
si  l'en  pouvoit'en  sarcler  ensuite  les  mauvaises  herbes,  on  au-- 
roit  ainsi  une  prairie  excellente  la  première  année ,  et  une  ré^ 
coite  ordinaire  l'année  suivante. 

Les  autres  frtmiens ,  excepté  les  ind. ,  sont  cultiva  dans  les 
}ardiitf  de  botanique  pour  les  écokt  et  par  curiosité. 
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On  Mit  qae  k  radne  àa  chiendent  est  en  usage  en  med.  et 
dans  ks  tisanes  comme  apéritive.  On  ne  pent  la  détruire  qu'en 
^extirpant  absolument.  Cest  une  des  plantes  les  plus  nuisibles  à 
f  agriôihure  lorsquVUe  est  abondante. 

Les  propriétés  dir  froment  sont  très-connues.  Il  est  sujet  a 
plusieurs  acddens ,  dont  les  principaux  sont  la  carie  et  W  diar-^ 
bon.  Ces  maladies  dépendent  beaucoup  de  la  qualité  du  grain 
qu'on  sëme  y  de  la  culture  et  de  l'atmosphère.  Les  blés  qui  lan- 
guissent y  sont  plus  exposés  que  ceux  qui  sont  vigoureux. 

On  sème  4^5  boisseaux  de  blé  par  arpent  ;  mais  j  par  une 
expérience  que  j'ai  faite ,  0  n'y  en  a  qu'un,  ou  un  peu  plus,  qui 
conduit  ses  grains  à  leur  maturité. 

La  paille  du  froment  est  une  des  nourritures  les  meilleures  c) 
les  j/luB  saines  pour  les  dievaux  et  les  bestiaux. 

Seigle  9  Secate. 

Une  bile  dans  chaque  dent  de  l'axé ,  à  d  valves  et  a  fleurs  dis* 

tnic(es.Cal.  k  %  valves ,  l'extérieure barl^ue.  ^ 

Skioli  conmiun ,  Secale  céréale  kibemum. 

Tige  de  5  à  6  pi«dsi£pi  grêle,  de^/fà  6  pouces,  avec  de 
longues  barbes,  l^lets  accompagnés  de  a  paillettes  calicinales, 
sétacéei.  Les  vdves  cfliées. 

Variété  plus  petite.  S.  céréale  vemwn ,  seigle  du  printemps. 

Cuit.  Dans  la  plupart  des  pays,  on  sème  le  seigle  dans  lés 
IsfM  médiocres ,  ok  Vxm  ne  pent  attendre  une  bonne  récolte  de 
Mé.  Dans  celui  que  j'habite  on  le  sème  dans  les  meilleures, 
parce  qu'on  a  moins  en  vue  le  produitdn  grain  que  les  longues 
pailles  qui  servent  à  lier  le  blé.  Cest  une  pratique  fort  ancienne, 
nais  qui ,  pour  oela ,  ne  doit  pas  être  plus  approuvée.  Ne  poùr^' 
roit^n  pas ,  comme  je  l'ai  répété  plusieurs  fois ,  faire  les  gerbeé 
de  blé  moins  fortes  et  les  lier  avec  le  blé  même  ?  Pourquoi ,  pour 
avoir  ces  Uens  d'usage ,  donner  à  un  grain  inférieur  au  blé  le 
meilleur  sol  ?  H  en  est  de  cette  routine  conmie  d'une  infinité 
d'autres  qu'il  seroît  à  souhaiter  de  voir  renverser. 

On  sème  le  seigle  en  automne^  en  Champagne  ;  dès  le  mois 
d'ao&t ,  dans  quelques  cantons.  II  vaut  mieux  le  faire  précéder 
II.  8 
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aaUé.  Plitf  le  seigle  reste  de  temps  en  terre»  plus  3 prôchiit.  L41 
quantité  de  semence  est  à-peu-prës  la  même  que  celle  du  blé. 
On  le  coupe  avant  lui.  Dans  beaucoup  de  pays  on  ùit  du  pain 
avec  la  £Bu*ine  de  seigle  :  quand  elle  est  pure  ^  le  pain  est  lourd 
et  bis^  mais  si  on  la  mélange  avec  celle  de  froment ,  le  paia 
àevienjt  plus  léger  et  plus  agréable. 

La  farine  de  seigle  efit  émolliente  et  ràolutîve. 

Ce  grain  est  sujet  à  une  maladie  singulière  »  qu'on  nomme 
ergot.  En  e£Fet  f  les  grains  qui  en  sont  attaqués  s'alongent  en 
forme  de  corne  ou  d'ergot  de  coq.  Ces  excroissances  somt  bnines 
et  contiennent  une  matière  icre  et  dangereuse.  On  a  vu  des  e^ 
iets  ti  ès-funestes  de  ces  ergots ,  qui  ont  produit  une  espèce  de 
gangrène  à  ceux  qui  en  ont  mangé.  Cq>endant  0  &ut  qu'il  j 
€n  ait  beaucoup  dans  1^  pain  pour  que  ces  suites  soient  mor- 
telles. 

La  variété ,  qui  se  sème  an  printemps ,  n'est  cultivée  qae 
dans  les  montagnes. 

YIIL  2  Styles.  3  éutm.  Bdles  muldflons  ,  "vagues^ 

Brome ,  Bromus* 

fiâle  4  %  valves*  Cal.  oblong ,  à  a  valves  barbues  au-dessous  im 

leursommett 
I.  Brom E  seglin  9  JB.secaliruiS.  ^ 

Tige  de  a  pieds  au  plus ,  droite.  Feuilles  planes  et  vduas. 
Panicule  de  2  a  5  pouces.  Epillets  ovales ,  pointus ,  verts  et 
l>lancSy  à  8  à  10  fleurs.  Valves  velues,  f^an  muhifiorus. 

L'espèce  mollis ,  Lin.  ,  ne  paroit  être  qu'une  variété  de  celle- 
ci.  Son  panicule  est  plus  droit ,  moins  Ouvert;  les  epillets  pu* 
bescens  ;  les  feuilles  velues* 

Lieu,  Les  champs ,  les  murs.  Ind.  0.  FL  en  juin.  Comm» 
a.  B.  rude ,  B.  squarmsus. 

Tiges  de  a  pieds.  Feuilles  rudes.  Panicule  lâche  ^  penche. 
Epillets  ovales,  assex  gros ,  à  7  à  9  fleurs.  Barbes  divergentes* 
[Valves  ciliées  en  leurs  bords. 

Lieu*  Les  champs.  Ind.  i|r  •  FI,  id 
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5.  B.  des  bois ,  B,  asper,  nemondîs,  HuDsorr»  An  dumetorum? 

Fl.fr.  ^ 

Tiges  et  feuilles  velues  y  hërissées.  Panicule  rameux  j  peu- 

ché,  un  peu  rude.  Epis  linéaires,  presque  cyUnd. ,  à  lo  fleurs* 

barbus  et  velus. 

Lieu.  Les  bois ,  les  baies.  Ind.  (^.  FI.  en  juillet.  G>mm» 

4.  B.  stérile ,  B.  sienlù. 

Tiges  d'un  à  2  pieds.  Feuilles  velues,  ua peu  rudes.  Pani* 
cule  trës-lâche ,  ouvert  Epillets  oblongs ,  distiques  ,  de  5  à  7 
fleurs.  Valves  blancbes  en  leurs  bords.  Barbes  droites ,  très- 
longues. 

Lietu  Les  lieux  incultes.  Ind.  0,  Fi  id»  Comm.  f^an  verti* 
cillatus. 

5.  B.  des  champs,  B.  arvensis,  praiensis,  EncycL 

Tige  de  a  à  3  pieds.  Feuilles  étroites^  Panicule  lâche.  Epil- 
lets ovales,  oblongs ,  de  8  4  10  fleurs ,  panachés  de  vert  et  de 
pourpre. 

Lieu.  Les  champs.  Ind.  li^ .  FI.  id.  G>mni. 
6.  B*  des  toits,  B.  teciorum. 

Panicule  penché.  Epillets  linéaires. 

Lieu.  L'Europe.  <^.  FI.  id. 
7*  B.  gigantesque,  ^.^t^onleiif. 

Tige  de  5  à  7  pieds.  Feuilles  larges ,  longues  ,  rudes ,  avec 
une  nervure  blanche.   Panicule  lâche,  pendant,  d'un  pied4. 
Epillets  cylind. ,  petits ,  pointus ,  de  4  fleurs ,  un  peu  vî<h- 
lels. 
Lieu.  Les  haies.  Ind.  11; .  FI.  en  aoAt.  Coznm. 

8.  B.  rougeâtre ,  B.  rubens. 

Panicule  fisisciculé.  Epilleti  nombreux  ,  oblongs  9  velus  j 
rudes ,  presque  sess.  Barbes  longues.  Valves  ciliées. 
Lieu.  L'^^pagne.  X  -  FI.  en  juin. 

9.  B.  des  murs  ,  B.  madritensis ,  Hvnsoif ,  H.  K. 
Panicule  peu  garni,  droit,  un  peu  ouvert.  EpiUdts  lin; 

Les  pédicules  épaissis  vers  leur  partie  supérieur^.  Tige  tfLsvée  et 
velue. 
Lieu.  Les  murs.  Ind.  (^.  FI.  id» 

10.  B.  comiculé ,  B.  pimuUus. 
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Tîge  de  3  à  4  fieis ,  droites.  Feuilles  un  peu  velues.  EpiIIet9 
longs  d'un  pouce ,  cylind. ,  ait. ,  presque  sessiles ,  grêles  ,  re- 
dressés ,  souvent  en  forme  de  corne. 

Lieu.  Les  champs.  Ind.  X  •  FI.  en  mai  et  juin.  Comm. 
ik«  B.  cilié,  B,  distachios,  ciUcUus.  FI.  fr. 

Tige  de  6  à  lo  pouces ,  un  peu  coudée.  Feuilles  ciliées.  Epil- 
lets  grands,  comprimés,  distiques,  roides,  durs,  blanchâtres  , 
avec  de  longues  barbes. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  (^*  FI.  en  juin. 

La  plupart  de  ces  bromes  sont  très-communs.  On  les  cultive, 
ainsi  que  les  espèces  étrangères,  dans  les  écoles.  Ils  font  un  bon 
foin» 

Fétiiqae  ,  Festuca 

Bile  il  a  valves.  Cal.  à  2  vilves  obletignes ,  mucronées  ou  avec 

des  barbes  terminales. 

Ohs.  Ce  genre  est  mal  distingué  de  celui  des  bromes  et  se 
confond  aussi  avec  le  suivant ,  dont  il  ne  diffère  que  par  ses 
épiUets  cylindriques.  Smith  caractérise  ce  genre  par  la  bâle  an- 
térieure ,  qui  est  ciliée-pectinée. 
1.  FixuQUE  bromoïde,  F.  bromdides, 
.  Ti^es  grêles ,  nombreuses ,  de  5  à  4  p<>uces ,  en  toulTe ,  quel- 
quefois d'un  pied  de  haut  Panicule  droit,  unilatéral ,  de  i2  à  5 
pottceB.  Ëptilets  veMâtres  ,  de  5  à  6  fleurs.  DAles  glabres.  Barbes 
terminales  de  5  à  7  lignes. 

Lieu,  Les  muiv^  les  lieux  «ecs.  Ind.  0.  FI.  en  juin, 
a.  F.  ovine,  F.  ovina,  Coquiole. 

Tiges  d'environ  i  pied,  grêles,  nues,  tétl^gones.  Feuilles 
tétac^ ,  en  touffi^  Panicule  resserré ,  en  épi ,  uniUtéral.  Epil- 
lets  de  4  à  5  fleurs.  Barbes  comtes. 

Variété  à  épillets  sans  barbes. 
.   Lieu*  Les  pâturages  secs ,  lest:6teaux.  Ind.  1); .  FL  id« 
5.  F.TO«ge ,  K  rubm* 

Tiges  d'un  à  2  pieds,  droites,  menues,  nues.  Feuilles  eu 
touffe.  Panicule  unilatéral ,  resserré  |  de  S  fc  4  pORCes,   rou- 

geâtre.  £piU€t9  de  6  fleurs  ^  barbai. 
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Lieu.  U.  X  ^  Ind-  FI.  id. 

4.  F.  durette,  F,  duriuscula. 

Feuilles  courtes,  sétac^es ,  en  gazèn  serré.  Tiges  de  5  à  7 
pouces.  Panicule  étroit ,  unilatéral ,  oblong.  Èpillets  ov. , 
oblongs ,  pointus,  violets ,  de  3  à  4 fleurs.  Barbes  ^ës-courtes. 

Lieu.  Id.  Ind.  % .  FI.  id. 

Yariàé  à  panicule  en  épi ,  pubescente ,  F.  dumek>ram. 

5.  F.  élevée,  F.  elatior. 

Tige  de  2, à  4  pieds.  Feuilles  un  peu  rudes.  Panicule  ample  ; 
trës-lAchf ,  unilatéral.  Epillets  verts  et  violets,  de  6  à  7  fleora. 
Valves  blanches.  Barbes  courtes  ou  nulles. 

Lieu.  Les  prés  ,  les  pâturages.  Ind.  1^  .  FI.  en  juillet 

6.  F.  queue-denrat ,  F.  mj-uros. 

Tige  grêle,  d'un  pied.  Feuilles  glabres.  Panicule  de  9  à  10 
pouces,  en  épi  long,  pencbé.  f^pillets  de  4  à  5  fleurs.  Barbes 
droites ,  assec  longues. 

Lieu.  Les  lieux  incultes  et  stériles.  Ind.  0.  FI.  id> 

7.  F.  à  une  seule  bâle ,  F.  umglumis,  H.  K.  —  LoUwn  hro^ 
ntùideSy  Hudson. 

Panicule  presque  simple ,  resserré ,  drcit  et  barbu.  Odioe 
k  une  seule  valve.  Fleurs  distantes. 

Lieu.  L' Angl. ,  les  sables  maritimes.  0,  FI.  id. 

8.  F.  inclinée,  F,  decumbem. 

Tiges  de  6  à  10  ponces ,  inclinées.  Feuilles  velues.  Panicule 
resserré  en  épi.  Epfllets  courts,  durs ,  lisses ,  de  S  À  4  fl^^ors. 
Lieu.  Les  lieux  secs ,  aussi  dans  les  miras.  Ind.  V  •  FI.  i4. 

9.  F.  flottante,  F.flmtam. 

Tiges  de  a  à  4  pieds ,  droites.  Feuilles  glabres ,  molles , 
planes.  Panicule  trës-Iong ,  resserré.  Epilleta  alongés ,  cjKnd. , 
lisses,  nus,  de  8 à  la  fleurs. 

Lieu.  Les  fossés  aquatiques ,  les  bords  des  misseaux.  Ind. 
X .  FI.  id. 

10.  F.  des  prés,  F.  pratensis. 

Tige  de  3  pieds.  Feuilles  rudes.  Panicule  l&che ,  de  6  «  9 
pouces,  un  peu  unilatéral  y  les  rameaux  géminés.  Epillets  dîa^ 
tiques ,  de  7  fleurs.  Barbes  courtes. 

Lieu.  Les  prés.  Ind.  X .  FI.  idv 
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1 1 .  F.'âes  boiasons ,  F.  dumetorum,  —  Sjrlvaticum ,  Hudsoit: 

Cette  espèce ,  selon  Hudson ,  n^est  qu'une  variéeé  de  la  nen>- 
viëme.  Tiges  grêles.  Panicule  resserre  en  ëpi.  Les  épillets  al- 
ternes ,  presque  distiques ,  sessiles ,  barbus ,  très-petits.  Cjlind. 

Ueu.  Les  bois  et  les  haies.  Ind.  x  -  FI.  id. 
la.  F.  k  feuilles  barbues ,  F.  caljrcina. 

Feuilles  barbues  à  leur  base.  Panicule  resserré.  Epillets  li* 
néaires.  Le  calice  plus  long  que  les  fleurs. 

Ldeu,  L'Espagne.  0.  FI.  id. 

JJs.  Ces  plantes  sont ,  comme  les  bromes ,  répandues  dans 
les  prés  y  ou  elles  contribuent  à  fourm'r  une  bonne  herbe  et  un 
foin  salutaire.  Les  espèces  étrangères  sont  cultivées  dans  le» . 
écoles  y  en  pleine  terre. 

PatarÎD»  Poa. 

Bâie  à  2  viJv.  Cal.  ovale ,  à  2  valv.  pointues. 
JL.  Paturin  aquatique  y  P.  oifuatiça* 

Tige  de  4  ^  6  pieds ,  droite ,  épaisse.  Feuilles  larges ,  lisses  ^ 
«vec  une  tache  brune  à  leur  gaîne.  Panicule  très-ample  y  d'un 
pied.  Epillets  alongés ,  de  6  à  8  fleurs. 

Lieu,  Les  endroits  aquatiques,  les  marais.'  Ind.  v  •  FI.  en 
juillet. 
n.  P.  des  Alpes,  P.  Alpina. 

Tige  grêle,  d'un  pied.  Feuilles  molles.  Panicule  très-rameux. 
Epillets  de  6  fleurs ,  cordiformes. 

Lieu*  Les  montagnes.  Ind.  x*  FI.  id. 
5.  P.  à  feuilles  étroites,  P.  triwaUs. 

Tige  presque  droite ,  d'un  pied.  Feuilles  très-étroites,  rudess, 
pointues.  Panicule  de  5  à  5  pouces ,  lâche ,  rameux.  Epillets  ova^ 
les ,  petits ,  glomérulés ,  de  5  fleurs,  pubescens  à  leur  base. 

Ideu.  Les  prés.  Ind.  ip.Fl.  id.  Conun. 

4.  P.  panicule,  P.  gemrdi. 

Panicule  droit. Epillets trifloTei,gkbrt8.  Corolles acuminées» 
deux  fois  plus  longues  qve  le  calice. 
Lieu.  Les  Alpes.  0.  FI.  »i  avril  et  mai^ 

5.  P.  des  prés ,  P.  pmtensis^ 
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Tîgei  d'un  à  3  pieds,  grêles.  Panicuk  lâche ,  dîfiiis ,  k  rameaux 
YerticiUés*  EpiUets  glabres ,  de  2  à  5  fleurs  ^  fort -petits. 
Lieu.  Les  prés ,  les  pitarages.  Ind.  ip .  FI.  en  juin.  Trë&ccMiiiDk 

6.  P.  annuel  y  P.  annua. 

Tiges  de  4  ^  7  pouces ,  comprimées ,  obliques ,  niclinéasw 
FeniUes  en  gason.  Panicule  ouvert ,  à  angles  droits»  EpiUets  de 
3  à  4  fleurs ,  obtus* 

Lieu.  Partout.  @.  FI.  toute  Tannéew 

7.  P.  maritime  9  P.  mariiima. 

Tige  de6  à  lapouces,  glabre,  obMqne.  Feuilles  roulées, poin^ 
tues.  Panicule  obi. ,  unilatéral,  resserre,  droit.  Rameaux  gé- 
minés. EpiUets  glabres ,  à  3  à  8  fleurs. 

Ldeu.  Les  rivages  maritimes.  V .  FL  en  jum. 

8.  P.  élégant ,  P.  enigrostis.  ^ 

Tiges  de 6  à  16  pouces,  foibles.  Panicule  ouvert,  1  rameaux 
filiformes.  £piHets  étroits ,  d'un  violet  foncé,  de  7  à  i  a  fleuri. 
Les  biles  k  3  nervures. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  0.  FI.  en  juillet. 

9.  P.  d'Aby8sinie,P.  Abjrsêinica. 

FeuiUes  glabres  ,  un  peu  roulées.  Panicule  capiHaire ,  lâchç  , 
droit.  £piUetide4fleurs,  Usses,  linéaires ,  lancéolés.  Tigeglar- 
bre ,  élevée. 

Lieu. . .  Cultivé  dans  FAbyssinie.  Q.  FI.  en  septembre. 

10.  P.  capillaire ,  P.  capillans. 

Tige  tres-rameuse.  Feuilles  velues.  Panicule  lâdie ,  tr^s-ou- 
vert,  capillaire. 
JJeu.  La  Virginie.  (^.  FI.  en  octd>re  et  novembre.  ' 

11.  P.  nain ,  P.  teneUa, 

Panicule  oblong,  capillaire,  presque  vertidllé.  Epillets  de 
6  fleurs,  très-petits  et  penchés. 
Lieu.  Les  Indes  or.  0.  FI.  en  juillet  et  août. 

12.  P.  rude ,  P.  rigida^ 

Tiges  droites ,  nombreuses ,  dures ,  ord.  coudées.  Panicule  de 
2  pouces ,  étroit  ,Iancéolé ,  unilatéral ,  roide.  Rameaux  ait»  unii 
latéraux.  Epillets  très-étroits. 

Lieu.  Les  murs ,  les  lieux  secs,  Ind.  0.  FI.  id. 
iS.  P.  comprimé ,  P.  camprÊ$sa. 
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Tige  d'an  pied,  oblique,  comprimée.  Panicule  àroît,Qm« 
latéral  »  un  peu  roide.  ËpilleU  pointus  y  k  valves  rougeâtres  k 
leur  sommet. 

Lieu,  Id.  Ind.  0.  FI.  en  juin.  Très<oaunun  sur  les  murs. 
i4*  P*  des  boîs,  P,  nemoralis. 

Tige  courba ,  de  2  pieds.  Penicule  trës-Uk:he ,  penché ,  diffus. 
Epillets  presqu'à  a  fleurs  »  très-petits ,  rudes  etmucronës.  Les  ra«- 
meaux  divergens. 

Variété  du  poa  anguslifolia ,  Hud s orr . 
-   Lieu,  Les  bois.  Ind.  X ,  Fi.  id. 
tS.  P.  bulbeux ,  P.  bulbosa. 

Feuilles  radicales  resserrées  en  faisceaux.  Tiges  d'un  pied.  Les 
nœuds  d'un  rouge  noirâtre.  La  gaîne  membraneuse  à  son  entrée. 
Panicul.  unilatéral ,  un  peu  ouvert.  Epillets  de  4  fleurs.  Valves 
«longées. 

Lieu.  Les  chemins ,  les  prés.  Ind.  11; .  FI.  en  juillet. 

16.  P.  à  crête ,  P,  àristata. 

Tige  d'un  à  2  pieds ,  droite ,  grêle.  Epi  terminal  de  2  pouces , 
luisant ,  vert  et  blanc. 'Epillete  de  2  à  5  fleurs,  à  valves  aiguës* 
.   La  bâie  calicinale ,  les  pédoncules  et  l'axe  velus. 
Lieu.  Les  coteaux  secs.  X  •  FI.  id. 

17.  P.  cilié,  P.ciliaris. 

Panicule  resserré,  contracté;  les  valves  extérieures  velues  et 
ciliées. 

Lieu.  La  Jamaïque.  0.  FI.  id. 

La  plupart  des  paturins  sont  la  base  des  prés  et  donnent  tous 
une  bonne  nourriture  aux  bestiaux.  Les  espèces  g ,  1 1  et  17,  qui 
sont  étrangères ,  doivent  être  semées  sur  couche ,  et  y  rester  jcB* 
qu'à  leur  fructification. 

Unlole»  Uniola. 

Bâle  à  plusieurs  valves  imbricées  et  distiques.  Cal.  pointu,  à  a 

valves  carénées. 
*  Uniole  paniculée ,  U.  paniculata.  V.  latifoUa,  Michaux. 

Tige  droite ,  panicule  terminal  un  peu  resserré.  Epillets  ov*« 
les ,  portés  sur  de  longs  pédoncules.  Fleurs  monandriques  ou  k 
une  étamine. 
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Cuit.  Pleine  terre. 

Brize,  Briza: 

• 
Bile  à  deux  valves.  Cal.  cordiforme ,  à  a  valv.  ventrues. 
I.  Brizb  tremblante,  B,  tremula  ,  FI.  fîr.  Briza  média,  Lnr; 

Tige  d'un  pied.  Panicule  lâche ,  trës-ouvert.  Rameaux  gémi- 
nés capillaires.  Epillets  ovales,  i^irondis,  verts  et  blancs  ou  vio- 
lets,  de  5  à  7  fleurs. 

Variété.  B.  mineure ,  B.  minor. 

Tige  de  7  à  8  pouces.  Epillets  plus  petits  et  triangulaires. 

Ueu.  Les  prés  secs.  Ind.  X  •  FI.  en  juin—  août  Tre9<ronmi; 
a.  B.  d'Espagne  f  B.  virons, 

Epillets  ovales ,  calice  à  7  fleurs ,  égal  aux  fleurs. 

Lieu.  L'Espagne.  ©.  FI.  id. 
*  5*  B.  majeure ,  B.  maxima. 

Tige  d'un  pied.  Epillets  cordiformes,  de  5  à  1 5  fleurs,  grandS| 
lisses ,  verts  et  blancs. 

Lieu,  La  France  mérid.  (^.  FI.  id. 
^  4-  ^*  amourette ,  B.  eragrostis. 

Tiges  grêles, de  6  à  8  pouces.  Panicule  oblong.  Komeaux  aU 
ternes.  Epillets  lancéolés  ,  violets  ou  olivâtres ,  de  20  fleurs. 

Lieu.  La  France.^.  FI.  id. 

Les  brizessont  de  jolies  graminées,  dont  les  epillets  tremblent 
au  moindre  zéphir  et  s'agitent  avec  grâce. 

Avoine  t  Avencu 

BàleoU  â  a  valves.  Cri.  à  ivilvetaigvës^rext  porte  une  barb« 
insérée  sur  son  dos. 

1.  AvoufE  de  Sibérie,  A.  Sibeiioa, 

Fleurs  en  panicule.  Calice  i-flore.  Semences  vdues.  Les  barbedi 
5  fois  plus  longues  que  le  calice. 
Lieu.  La  Sibérie.  V .  FI.  en  «o4t. 

2.  A.  élevée ,  A.  elaiior. 

Tiges  de  5  à  4  pieds.  Panicule  de6  à  lopouces , lâche,  Aroit/ 
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pointa*  Epillets  de 2  fleurs;  une  fertile  à  barbe  courte,  unest^ 
rile  à  barbe  très-longue.  Bâle  cal.  lisse. 

Lieu.  Les  prés.  Ind.  11;.  FI.  id. 
5.  A.  de  Pensjlvanie ,  ji,  Pens^lvanica, 

Panicule  aminci  vers  son  sommet.  Gdices  biflores.  Semences 
velues.  Les  barbes  deux  fois  plus  longues  que  les  calices. 

Lieu.  La  Pensylvanie.  0.  FI.  id. 

4.  A.  de  Lefling ,  A,  Lœfiingiana. 

Tiges  droites ,  de  5à  6  pouces.  Panicule  resserré  en  épi  pyra- 
midal ,  luisant.  Epillets  petits ,  sess. ,  de  2  ou  3  fleurs,  a  barbes 
dont  une  plus  longue. 

Lieu.  L'Espagne.  0.  FI.  en  juiDet. 

5.  A.  cultivée  y  A.  saiiva. 

Tiges  de  2  à  3  pieds.  Panicule  trës-Uche.  Epillets  pendans. 
Pédoncules  courbés.  Bâles  glabres.  Barbes  longues  et  tortillées* 
Semences  glabres ,  noires  ou  blanches. 

Lieu.  Ld  Perse  ?  (^.  FL  en  juillet. 

6.  A.  nu,  A.  nuda. 

Cal.  triflores.  Epillets  courts.  Semences  tombantes ,  nues  , 
c'estp-à-dire  sans  leur  bâle.  Barbes  tortillées. 

Lieu (g).  Fl.id. 

5.  A.  follette,  A,  fatua* 

Tiges  de  2^3  pieds.  Panicule  très-lâcbe.  Epillets  semblables 
à  ceux  de  Tavoine  cultivée  ,  de  2  à  3  fleurs.  Barbes  très-lon- 
gues. Les  bâles  florales  garnies  à  leur  base  de  poils  roux  qui 
couvrent  cette  partie  inf. 

lÀeu.  Les  champs.  Ind.  X .  FI.  en  ^oùt. 

8.  A.  pubescente ,  A.  puhescens. 

Tige  de  2  pieds.  Feuilles  velues.  Panicule  resserré  ^  de  3  à 
4  pouces.  Epillets  lisses,  luisans,  violets  et  argentés.  Pédoncules 
tres-velus. 

Lieu.  Les  pressées.  Ind.  v •  FI.  en  juillet 

9.  A.  jaunâtre,  A.flavescens. 

Tiges  de  2  à  3  pieds.  Feuilles  un  peu  velues,  arec  une  ner-» 
vure  blanche,  étroite.  Panicule  de  3  à  5  ponces,  étroit,  jao-» 
nâtre,  lâche.  Epillets  nombreux,  trè»«lisiet  et  luisans,  à  cinq 
fleurs. 
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Ldeu.  Les  prés  secs.  Ind.  X  •  FI.  id. 

10.  A.îtai^e^A,fragilis. 

Tiges  rameuses  à  leur  base ,  coudées  ^  d'un  pied  environ* 
Feuilles  molles  et  sess.  £pi  composé  d'épillets  sessiles ,  ait. ,  à  4 
on  6  fleurs  distantes. 

lÀeu.  La  Fr.  mérid.  @.  FI.  id. 

11.  A.  des  prés ,  A,  pnUensis. 

Tiges  de  a  pieds.  Feuilles  glabres  et  rudes.  Epi  long  de  2  à 
5  pouces.  Epillets  cylind. ,  redressés  contre  la  tige ,  à  4  ou  5 
fleurs.  Valves  lisses,  purpurines. 

Ueu,  Les  prés  secs.  Ind.  yi .  FI.  id. 

Cuti.  L'avoine  cultivée  se  sème  tous  les  ans  vers  les  mois  de 
mars  et  d'avril ,  en  raison  de  6  à  8  boisseaux  par  arpent.  Elle 
ne  vient  bien  que  dans  les  terres  à  blé  :  elle  se  refuse  aux  sols 
crétacés  ou  trop  secs.  Les  bons  fonds  lui  conviennent  parfaite- 
ment; mais  quelquefois  elle  y  vient  trop  forte  en  chaume  aux 
dépens  du  nombre  de  ses  grains.  L'avoine  doit  être  plus  ren* 
fouie  que  les  autres  plantes  céréales  ;  quand  on  la  sème ,  on  doit 
lui  donner  un  labour  de  binot,  c'est-à-dire  à  charrue  simple 
sans  versoir ,  pour  enterrer  le  grain.  Plus  on  labourera  préala- 
blement l'avoine ,  meilleure  sera  la  récolte.  Gomme  on  la  sème 
après  le  blé  ou  l'orge  de  l'année  précédente ,  il  ne  faut  pas  se 
contenter  de  lui  donner  un  ou  deux  légers  labours ,  mais  cul- 
tiver la  terre  pour  elle ,  en  hiver  et  avant  la  semaille. 

L^âvoine  mûn't  souvent  en  même  temps  que  le  blé ,  ce  qui 
embarrasse  la  moisson ,  quand  la  maturité  des  deux  grains  vient 
ensemble  ;  pour  obvier ,  on  feroit  bien  de  semer  l'avoine  plus 
tôt,  et  suivre  ainsi  le  vieux  proverbe,  qui  dit  :  As^ine  enfé^ 
vrUr  remplit  le  grenier. 

L'avoine  nue  se  cultive  en  Angleterre  et  dans  d'autres  par-» 
tîes  de  l'Europe  comme  l'avoine  ordinaire. 

Des  traités  d'agriculture  ont  recommandé  Favoinc  élevée. 
pour  en  faire-  des  prairies  artificielles  ;  elle  seroit  sans  doute  asscs 
abondante ,  mais  le  chaume  est  un  peu  dur. 

Us.  Le  grain  de  l'avoine  est  particuHëremcnt  destiné  pour  U 
Bourrilnre  des  chevaux  ^  on  préfère  souvent  la  noire  parce  que 
son  grain  est  mieux  condiliounç  :  il  y  «  de^  livoines  blandies 
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qui  sont  aussi  bonnes  ^  elles  donnent  toutes  deux  de  la  force  et 
de  Tardeur  aux  chevaux ,  et  les  dispose  à  supporter  la  fatigua 
beaucoup  mieux  que  les  autres  grains. 

On  peut  faire  du  pain  avec  Tavoine  )  mais  il  est  bis  et  lourd. 
Le  meilleur  emploi  qu'on  fait  de  ce  grain  pour  les  hommes  est 
lorsqu'il  est  mondé  et  grossièrement  moulu  :  il  s'appelle  alors 
gruau;  on  en  prend  les  décoctions  et  la  bouillie  avec  les  plus 
grands  succès  dans  toutes  les  maladies  inflammatoires  ou  de 
nature  à  le  devenir.  Cette  substance  est  trës-rafraîchissante , 
calmante ,  adoucissante  ;  on  en  fait  beaucoup  plus  d'usage  ea 
Angleterre  qu'en  France.  On  emploie  aussi  l'avoine ,  dans  cette 
Sle ,  pour  faire  de  la  bière ,  à  laquelle  elle  donne  un  goûl 
agréable.  Pourquoi  n'en  feroit-on  pas  de  même  en  France  ? 
♦  12.  AvoiNi  de  la  Baie  de  Botanique ,  As^na  novœ  vcUiœ. 

Avena  paniculata ,  calicibus  4 — 5  Jloris  ,  seminiàus  Ai  fw 
suU's  ,  aristis  longitudine  calicts  ,  spiculis  caduci.  Nob. 

Avoine  pâniculée ,  à  calices  de  4  ^  5  fleurs,  à  semences  ve^ 
lues ,  à  barbes  de  la  longueur  du  calice  et  à  épillets  caduques. 

Tiges  de  5  à  6  pieds  (  a  mètres) ,  articulées ,  fistufeuses  y 
glabres.  Feuilles  de  4  À  5  lignes  de  largeur ,  assez  longues  et 
glabres.  Fleurs  en  panicule  lâche  et  terminal ,  composé  de  7 
il  1 1  épillets  portés  sur  de  longs  pédoncules  filiformes ,  dont 
4  forment  le  verticille  inférieur ,  S  le  suivant,  et  les  autres  du 
sommet  sont  alternes. 

L'épillet,  composé  de  4  ^  ^  fleurs,  a  ses  bâles  calicinales 
égales ,  acuminées ,  striées  et  glabres;  les  a  valves  florales  exté-^ 
rieures  sont  couvertes ,  j  usqu'aux  deux  tiers  de  leur  longueur^ 
de  beaucoup  de  poils  roux  et  soyeux,  ^  portent  chacune  une 
barbe  fort  tortillée ,  qui  ^'insère  un  peu  au-dessous  da  miliea 
de  leur  dos ,  et  qui  se  courbe  au  niveau  de  la  pointe  de  la  valve. 
Les  valves  des  fleurs  intérieures  ne  sont  point  barbues  ;  la  troî^ 
sième  fleur  a  encore  des  poils ,  mais  la  quatrième  et  la  cin- 
quième sont  glabres  et  souvent  avortées.  Les  semences  sont  d'an 
brun  noir  dans  leur  maturité.  Lorsque  les  épillets  sont  parvenus 
k  ce  point ,  ils  quittent  les  bâles  calicinales  et  tombent  ;  mais  les 
grains  restent  si  fortement  attachés  à  l'axe  >  qu'il  £|ut  les  en  ar-- 
racher  pour  les  séparer» 
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Ueu.  La  Baie  de  Botanique.  0.  FI.  en  juillet. 

Cuit.  Cette  avoine  peut  se  semer  en  automne  3  elle  résiste  aux 
hivers  des  pays  septentrionaux  de  la  France.  Elle  croit  dans  les 
terres  ordinaires  3  mais,  pour  l'avoir  plus  belle  et  plus  grenue ,  il 
£mt  lui  donner  d^  engrais. 

lis.  La  chute  prompte  et  spontanée  des  épillets  entiers  de 
cette  avoine,  la  difficulté  d'en  séparer  les  grains,  ne  permettent 
pas  de  la  cultiver  dans  la  vue  de  la  laisser  parvenir  à  «a  matu^ 
rite.  Ce  seroit  une  perte  pour  le  cultivateur ,  qui  ne  pourroît 
moissonner  que  son  fourrage,  et  qui  seroit  obligé,  pour  avoiir 
ses  grains ,  de  les  faire  ramasser  sur  la  terre.  Maïs  comme  elle 
s'élWe  plus  haut  que  l'avoi  ne  ordinaire ,  que  son  chaume  est 
d'une  bonne  nature ,  et  que  ses  panicules  sont  assez  bien  garnis 
d*épil]ets ,  je  pense  qu'on  pourroît  la  semer  en  automne  en 
place  du  seigle ,  pour  en  composer  la  nourriture  qu'on  nomme 
kivemache ,  en  la  coupant  avant  sa  maturité  ;  ou  la  semer  au 
printemps ,  avec  la  vesce  ^  pour  en  former  ce  qu'on  appelle 
draviëre  ou  dragée  ;  ou  bien  seule ,  pour  la  donner  en  vert, 
comme  on  fait  de  l'orge.  De  ces  manières ,  efle  seroit  utile,  et 
même  avantageuse,  puisque  le  froid  ne  lui  fait  pas  de  tort 

Roseau  ,  Artmdo. 

BUe  à  a  valves.  Dans  quelques  espèces  à  i  ou  21  fleurs.  Cal.  à 

2  valves ,  laineux  à  sa  base. 
*  I.  RosBjiu  bambou,  A.  bambos,  nastus,3vs%„.  Bambusa 

arundinacea,  Willd.  Bambos  y  Pers. 
^  Tiges  articulées ,  rameuses ,  et  feuillées  à  chaque  articulation , 
qui  s'élèvent  à  la  hauteur  de  3o  pieds  environ ,  droites ,  glabres 
et  fermes.  Feuilles  alternes,  lanc.-ov.  pointues,  engatnées  k 
leur  base ,  très-  entières ,  disposées  sur  deux  rangs  opposés» 
Calices  multiflores.  Epis  temés  el  sessiles. 

Variétés  à  tiges  et  feuilles  moins  grandes ,  et  une  autre  qui 
peut-être  est  une  espèce ,  dont  les  gaines  sont  velues  et  k  base 
des  feuilles  garnie  d'une  touffe  de  poils.  Elle  est  cultivée  è 
Milan. 

Ueu.  L'Inde.  I> .  FI...  Toujours  vert 
^  2.  ft*  des  jardins  ;  A  donax. 
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Tiges  de  8  à  lo  pieds ,  dures ,  grosses ,  creuses ,  articulas  , 
feuiliées.  Feuilles  longues ,  pointues ,  glabres  j  d'un  vert  glau-^ 
eue.  Panicule  grand ,  serré,  purpurin.  Cal.  k  2  fleurs. 

Zàeu.  L'Europe  mérid.  X  •  FI.  en  août. 

*  Variété  à  feuilles  panachées.  Cette  variété  est  plutôt  une 
espèce  ',  quoiqu'elle  ait  le  même  aspect ,  elle  ne  s'eïëve  guère 
qu'à  3  pieds  de  haut.  Ses  feuillet  sont  aussi  plus  étroites ,  disti- 
ques ,  et  rayées  de  blanc  comme  la  variété  de  la  septième  espèce 
suivante.  Elle  vient  de  l'Inde. 
5.  Roseau  commun  y  A,  phragmites. 

Tige  droite ,  de  4  ^  6  pieds.  Feuilles  longues ,  glabres ,  den- 
ticulées  en  leurs  bords ,  ce  qui  les  rend  coupantes.  Grand  pani- 
cule ,  lâche  y  très-garni ,  d'un  pourpre  foncé.  Les  poib  des  ca- 
lices longs  et  soyeux. 

Lieu.  Les  marais ,  V .  Ind.  FI.  en  juillet—  sept. 
^.  R.  plumeux,  A,  caUunagrosUs, 

Tiges  de  2  à  4  pieds  y  articulées.  Feuilles  longues  y  étroites 
sèches  et  rudes.  Panicule  spiciforme  y  très^troit  ;  bâles  très- 
aiguës  ,  jaunâtres  dans  leur  maturité ,  garnies  de  poib  soyeux 
très-abondans. 

Variété.  Moins  grande ,  à  feuilles  glabres  en-dessous  y  velues 
en-dessus.  Arundo ,  epigeios ,  Lm. 

Lieu,  Les  bois.  X  «  FI.  en  juillet. 
5.  R.  des  sables.  Oyat  y  sur  les  côtes  maritimes  y  A.  arenaria* 

Feuille  rad.  nombreuses ,  droites  ^  roulées ,  très -piquantes  ) 
d'un  vert  glauque.  Tiges  droites^  d'un  pied  ou  plus.  Panicule 
spiciforme,  de  6  pouces,  blanchâtre,  à  poils  très-courts. 

Lieu.  Les  sables  des  dunes  oii  il  est  cultivé.  Ind.  ip-  FI*  ca 
juillet. 
f  6.  R.  coloré ,  A.  colomta,  H.  K.  Phalarù  arundinaceay  Liw. 

Tige  de  3  à  5  pieds,  articulée.  Feuilles  longues,  un  peu  rudes, 
aigaës.  Panicule  alongé ,  contracté ,  rougeâtre.  Calices  ca- 
rénés ,  t-flore.  Corolle  glabre ,  garnie  à  sa  base  de  deux  pin- 
ceaux de  poils  laineux. 

Lieu,  Les  prés.  Ind.  ii; .  FI.  en  juillet. 

Variété  à  feuilles  r«grée$  élég^aïuncDt  diî  blanc  et  de  pourpre. 
Anban  des  jardins» 
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Cutt.  La  prcnïière  espèce  est  de  serre  chaude,  et  demanda 
leancoup  d'espace ,  de  chaleur  et  d'humidité.  Cultivée  en  pot, 
on  n'aura  que  des  tiges  grêles  et  jamais  droites.  La  seule  maniera 
d'en  obtenir  de  hautes  et  de  grosses ,  est  d'avoir  d'abord  une 
serre  d'environ  20  pieds  de  hauteur ,  et  de  mettre  les  bambous 
dans  la  tannée  sans  pots.  Œaque  pied  donnm,  à  k  fin  de  l'été, 
des  cannes  de  k  hauteur  de  la  serre,  et  d'un  pouce  et  demi  de 
diamètre.  Dans  les  serres  particulières,  un  ou  deux  bambous 
suffisent  bien.  L'eqpace  qu'ils  prennent  par  leurs  racines  et  leurs 
tig^  ne  laisse  pas  que  de  nuire  aux  autres  plantes.  On  les  mul- 
tiplîe  par  leurs  rejetons  enracinés,  qu'on  enlève  au  printemps 
pour  les  planter  dans  une  terre  consistante  et  substantielle ,  et 
dans  un  pot  qu'on  met  dans  ia  tannée.  On  les  arrose  iusq'u'i 
leur  parfiiite  reprise.  L'eau  ne  doit  pas  manquer  à  ces  plantes 
luxuriantes,  mosi  gu'aux  bananiers. 

La  deuxième  espèce  est  une  plante  de  pleine  terre ,  mais 
sensible  au  froid  dans  les  pays  sept.  On  doit  lui  donner  une 
bonne  terre  profonde,  une  exp.  méridienne,  et  couvrir  son 
pied  de  litière  à  l'entrée  de  l'hiver.  Elle  se  multiplie  par  la  séL 
paration  de  son  pied.  Cette  opération  doit  se  faire  au  prin- 
temps ,  et  avec  circonspection ,  car  û  Toti  lOrachoit  le  pied 
entier  ,  ou  si  on  le  morceloit  en  tirant  les  rejetons  latéraux 
on  risqueroit  de  tout  perdre.  Il  ne  faut  donc  arracher  que 
les  rejetons  les  plus  éloignés  ,  et  les  soigner  jusqu'à  leur 
reprise. 

Sa  variété  est  plus  délicate,  et  demande  l'orangerie.  On  la 
multiplie  de  même  en  février ,  et  pour  s'aaurer  de  la  reprisa 
des  nouvelles  plantes ,  U  est  bon  de  plonger  les  poU  qui  les 
auront  reçues  dans  une  couche  de  chaleur  modérée,  et  de  les 
«rroser  jusqu'à  leur  enracinement  certain.  Cette  plante  en^^ 
une  exposition  chaude  en  été ,  autrement  elle  ne  pousseroit  qu€| 
foiblement,  et  ne  se  panacheroit  presque  pas. 

L«8  autres  espèces  sont  rustiques  et  de  pleine  terre.  Le  ro^au 
des  sables  se  cultive  dans  les  dunes ,  en  arrachant  ses  drageons  , 
et  les  plantant  dans  le  sable  à  un  pied  de  profondeur.  U  trace 
beaucoup. 

Le  roseau  coloré ,  ni}>vi  des  jardins ,  ne  se  multiplie  que 
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trop  de  lui-même.  Il  envahit ,  par  ses  drageons ,  un  trës-grand 

espace. 

Vs.  Le  bambou ,  dans  son  pays  naturel ,  sert  à  bâtir  des 
maisons ,  et  est  employé  à  une  infinité  d'usages.  Les  bambous 
qu'on  nous  apporte  de  l'Inde  ne  sont  employés,  en  Europe  y 
qu'à  faire  des  cannes.  Ceux  qu'on  pourroit  x)bienir  dans  les 
serres  rendroient  le  même  service ,  mais  ils  ne  sont  jamais  aussi 
droits. 

La  seconde  etpèoe  et  sa  variété  sont  de  belles  plantes  qui  më^ 
ritent  d'être  cultivées ,  par  leur  port  et  le  beau  panicule  dé 
Tespece,  qui  se  montre  bien  rarement  (dans  nos  climats  dii 
nord. 

On  fait  avec  la  troisième  les  fonds  des  cbaisef .  La  cinquième 
tmt  à  arrêter  les  éboulemens  des  sables.  W  seroit  à  souhaiter 
que  le  gouvernement  tint  la  main  à  cette  plantation  si  néces^ 
aaire  pour  la  renouveler  lorsquelle  manque  ,  et  empêcher  de 
la  détruire.  La  siiiëme,  par  ses  feuilles  joliment  rayées,  fait 
un  très^-bel  effet  5  mais  il  faut  là  contenir  tous  les  ans  dans  les 
bornes  qu'on  hd  assigne.  Cette  plante  sans  panache ,  indigène 
dans  nos  prés,  est  aimée  des  bestiaux. 

Les  racines  de  la  ^oisiëme  sont  détersives  et  diurétiques. 

\TL.  2  styles.  6  étamines  ou  plus. 
Riz  9  Oryza. 

Bàle  à  a  valves  i-flore.  Cal.  à  2  valves  carénées  ,  l'extérieure 

striée  et  barbue.  6  étam.  2  écailles  intérieures  t^ës-visibles. 
Riz  cultivé ,  Oryza  saliva. 

Tiges  asseE  grosses ,  cannelées ,  articulées  ,  de  5  à  4  pieds. 
Feuilles  charnues,  arondinacées.  Panicule  purpurin,  imitant 
celui  du  millet  Barbes  longues. 

Lfeu. Cultivé  dans  les  Indes ,  lltalie  et  le  Levant. 

Q.  FI.  en  juillet. 

CuU,  Serre  chaude.  Cette  plante,  qui  est  cultivée  en  plein  air 
et  en  grand  dans  les  pays  oii  la  chaleur  de  ratraosphëre  lui  permet 
de  croître  9  n'est  en  France  qu'un  objet  de  curiosité.  Elle  ne  croît 
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que  dans  Veên ,  où  elle  doit  être  toujours  pour  ainsi  dire  flot- 
tante. Si  l'on  Touloit  la  cultisrer  dans  les  serres  chaudes ,  il  fai^i 
droit  la  semer  dans  des  vases  continuellement  placés  dans  des 
terrines  ou  jattes  pleines  d'eau ,  qu'on  renouvelle  de  temps  en 
temps.  Quand  l'automne  est  assez  chaud ,  ses  graines  peuvent 
alors  y  m&rir.  Il  y  a  un  autre  riz  dans  les  Indes  qu'on  nomme 
ris  de  montagne ,  qui  n'a  pas  besoin  de  tant  d'humidité  pouf 
croître.  On  le  dit  meilleur  que  le  premier.  Ce  n'en  est  qu'une 
variété. 

Us.  he  riz  est  j  après  le  firoment ,  la  nourriture  la  phis  saine ^ 
et  la  mieux  adaptée  à  la  constitution  humaine ,  et  sur-tout  à 
celle  des  naturels  des  pays  oii  il  crott.  Il  est  aourrissant  à 
un  degré  supérieur  au  blé ,  car  il  soutient  plus  l(Mig-temps  que 
ce  dernier.  Il  est  iÊcUe  à  digérer ,  et  convient  éminenmient  aux 
personnes  épuisées,  et  aux  étiques.  Il  calme  l'âcreté  du  sang. 

Le  riz  qu'on  apporte  en  France  vient  des  Indes  orientales ,  de 
TEspagne,  du  Piémont  et  de  la  Caroline.  Le  meilleur  est  celui 
qui  est  pur  et  n'a  aucune  odeur  de  poussière.  On  fait  avec  le  riz 
une  liqueur  fermentée  ei  tres-forte  y  qu'on  nomme  arack.  Ella 
est  aussi  ardente  que  le  nun. 

Erharla^THDNB. 

BAle  k  2  valV.  uniflore.  Calice  double  y  l'mn  et  l'autre  li  2  valv.  ; 

Textérieur  plus  grand  et  ridé  transversalement;  l'intérieur 

glabre.  6  étamines ,  2  écailles  très-petites ,  intérieures,  â  styles 

on  un  seul  profondément  fendu. 
X.  Errakti  à  fleurs  de  panis ,  E.  pamcea,  Surtn.  E,  encta, 

Lahakck. 

Tige  divisée.  Feuilles  graminée.  Fleurs  droites,  en  panicuif 
runifié }  les  bâles  très-glabres  et  blanchAtres.  a  s^es. 

lieu.  Le  Cs|>.  X . 
1.  £.  4  feuilles  de  stype  y  E.  Hipoides,  Labillarb. 

Tige  simple,  de  deilk  pieds,  striée.  Fewlles  graminées,  planei. 
Fleursenpaniculesranûfiésy  grélea  et  resserrés.  Le  pédia»l# 
et  la  bftle  vdu  Les  valves  terminées  par  une*  barbe. 

Lieu.  La  Nouvelle-Hollande.  X  • 

Cuit.  Orangerie  j  cultivée  aa  Muséum. 

II.  9 
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* 

X.  Un  seul  style.  Stigmate  simple.  3  étamines. 
Kard»  Nardus. 

Point  de  bâles ,  calices  à  a  valves;  semence  couverte  par  une 
bâle. 

^  Nard  barbu ,  Nardus  aristata. 

Celle  plante  forme  une  touffe  d'environ  2  décimètres  de  hau- 
teur 'y  ses  feuilles  sont  menues ,  presque  capillaires ,  pointues  ; 
ses  tiges ,  cylindriques  et  grêles ,  portent  à  leur  sommet  un  épi 
un  peu  courbé ,  roussatre ,  dont  les  fleurs ,  distantes  et  alternes^ 
sont  entourée» d'une  sorte  de  bâle  ou  d'écaillé  extérieure ,  acu- 
minée  et  barbue  à  son  sommet. 

Lieu.  L'Europe  australe,  c^  ou  0.  FI.  en  été. 

Cuit:  Cette  graminée  se  sème  au  printemps ,  sur  couche  tem- 
pérée ou  dans  la  place^-oii  elle  doit  rester ,  à  une  bonne  exposi- 
tion 5  elle  fleurit  dans  l'année  même  ;  elle  n'a  aucun  mérite ,  et 
B'est  cultivée  que  dans  les  jardins  de  botanique.    ' 

Sparte»  Dygeum. 

Bile  grande /à  une  valve,  roulée  en  forme  de  spathe  y  barbue , 
biflore.  ^  calices  à  2  valves  réunies  à  leur  base.  Ovaires  réunis 
aux  calices.  Noix  conumme ,  inférieure ,  à  2  loges  ^  2  sem.  ^ 
très-vehie  et  ne  s'ouvrant  pas. 

*  Sparte  à  feuilles  de  jonc ,  L,  spartum. 

Feuilles  ramassées  en  gazon,  jondformes,  pointues,  fermes  ^ 
dures ,  tenaces ,  difficiles  à  rompre.  Fleurs  presque  solitaires. 

Obs,  J'ai  cultivé  cette  plante ,  mais  je  n'en  ai  pas  vu  la  fleur* 
'  Efle  est  de  pleine  terre ,  et  m'a  paru  sensible  an  froid. 

Quoiqu'elle  puisse ,  par  sa  tenadté ,  servir  à  fimre  des  étoflet 
de  sparterie ,  ce  n'est  point  cependant  celle  qu'on  emploie  le 
plus  ordinairement,  c^est  le  siîpa  tenacissùna. 
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Maïs ,  Zea. 

Moncîqnc.  PI.  miles.  Bile  à  2  vahr. ,  a  fleurs!  Cal.  k  2  vaîy. 
a  écailles  intfr. ,  visibles.  Fem.  CSiatoii  simple,  long,  chamu \ 
cylindrique,  couvert  d'un  très-grand  nombre  de  fleurs  serrées  • 
à  chacune  une  bile  à  2  valv. ,  i-flore.  Cal.  k  2  valv.  Style 
trfe».long.  Stigmate  pubescent.  Semence  obronde,  nue,  en^ 
tomnée  àsa  base  de  la  bile  et  du  calice  coriaces  et  persistans. 
♦  Maïs  cultivé,  blë  de  Turquie,  Zea  maïs. 

Tiges  droites,  épaisses,  fermes,  artîculëes,  modleuscs,  de 
447  pieds.  Feuilles  ait.,  distiques ,  longues,  assez  larges ,  glabres 
en--dessous.  Panicnle  de  fleurs  miles  au  sommet  des  tiges-,  les 
Mies  blanches ,  jaunes  ou  pourpres ,  selon  la  couleur  du  grain. 
Les  femelles  sessiles,  ax.  en  gros  épi  cylindrique,  enveloppé 
de  plusieurs  tuniques ,  du  sonmiet  desquelles  pendent  dé  long» 
filets  qui  senties  styles.  Semences  blanches,  jaunes,  bleues,  vî^ 
lettes ,  etc. . . .  selon  les  variétés. 
Lieu.  L'Amérique.  @.  FI.  en  juillet 
Variété  précoce ,  zea  prœcox.  Plus  pîHice  qbe  Fespèce  dans 
toutes  ses  parties.  Cultivée. . 

CuU.  Pleine  terre.  Le  maSs  ne  convient  point  aux  climats 
aept.  La  terre  y  trop  froide ,  et  la  chaleur  p<Hnt  assez  durable 
pour  porter  ses  grains  k  une  maturité  parfaite ,  et  pour  pro- 
duire de  gros  et  nombreux  épis;  mais  il  est  cultivé  avec  succès 
dans  le  milieu  et  le  midi  de  la  France,  oh  Ton  en  voit  des 
champs  entiers,  dont  les  plantes  surpassent  en  hauteur  celle  de 
l'hoiiime.  Cest  na  geain  d'un  bon  produit  dans  ces  derniers 
pays  ;  ce  n'est  qu'une  plante ,  pour  ainsi  dire ,  de  Curiosité  dans 
le  nord.  Dans  le  midi,  il  croit  presque  sans  amendement  ;  dans  les 
contrées  froides,  il  lui  &ttt  une  terre  très- substantielle,  iiea 
amendée,  et  de  la  chaleur  poui*  obtenir  de  bons  grains.  On  le 
sème  au  printemps  ver»  le  mois  de  mai,  quand  les  gelées  ne 
sont  plus  à  craindre,  à-peo-près  comme  l'on  plante  des  pois, 
en  mettant  5  eu  4  grains  ensemble  dims  de  petites  fosses  ,  à 
2  pieds  dç  distance  ks  unes  des  autres,  par  rangées  aU^ées, 
pour  fcdliter  les  sarclages  et  la  culture-  A  mesure  que  le  ma& 
s'élève ,  OB  le  travaille  en  bé^çhahilégèrcmeatleriaiemlles^  et 
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répandant  de  la  terre  autonr  de  la  plante.  Quelques  personnes^ 
lorsque  le  maïs  a  fleuri ,  coupent  les  sommets  des  tiges  et  une 
partie  des  feuilles  pour  les  donner  aux  bestiaux ,  qui  les  aiment 
2)eaucoup.  Il  reste  à  savoir  si  Tavantage  de  cette  nourriture 
contrebalance  la  perte  nëcessaiie  que  le  grain  éprouve  par  ces 
l^tranchemens.  Car  aucune  partie  n'est  inutile  k  une  plante 
jusqu'à  sa  parfaite  maturité ,  et  son  eifeaiUaison  •  doit  absolu- 
ment loi  nuire.  Lorsque  ie  grain  est  mAr^  on  cueille  Tépi  en- 
tier qu'on  suspend  dans  des  endroits  secs  pour  l'égrainer  en- 
suite. Le  grain  jaune  et  blanc  est  préféré  à  ceux  d'autre  cou- 
leur. Le  maïs  se  plaU  dans  les  terres  légères»  pleines  de  sub- 
atances  végétatives  et  un  peu  humides.  Il  ne  vient  point  dans 
les  terres  fortes  et  argileuses. 

Us.  Le  maïs  est,  i^ës  le  froment  et  le  ris ,  le  grain  le  plus 
utile  et  le  plus  généralement  cultivé.  Une  grande  partie  des 
IMupks  de  l'Asie,  de  F  Afrique,  de  l'Amérique,  et  m^e  de  plu- 
sieurs pays  de  la  France ,  en  font  leur  nourriture.  Le  pain  qu'on 
en  ùit  est  lourd  et  indigeste;  il  ne  peut  convenir  qu'aux  per- 
sonnes les  plus  robustes.  Le  meilleur  parti  qu'on  puisse  en 
tirer  en  France ,  est  de  fme  avec  sa  fiaioe  des  bouillies.  Elles 
•«ont  assea  légères  et  agréables  au  goàt  II  est  à  renurquer,  à- 
frofo$  de  cette  plante  et  de  ami  emploi ,  que  les^graina  qui  ont 
le  moins  àe  parties  amidonière^  ou  amilacées,  sont  ceux  qui 
font  les  meilleures  bouillies.  Le  mais  sert  aussi  à  engraisser  les 
volailles  et  les  cochons.  C'est  avec  sa  fiuîne  qu'on  engraisse  les 
diapons  de  Bresse.  Les  Américains  en  tirent  une  liqueur  forte, 
et  aè$  épis,  encore  jeunes  et  tendres ,  se  confisent  à  la  manière 
dea  cornichons.  Le  maïs  est  de  peu  d*usage  en  médecine. 

XL  Un  seul  style.  Stigmate  divisé.  3  étamineSm 

Glyn. 

Monoïque.  Bàle  à  2  vi^es  ,  i-flore.  L'extérieure  barbue.  Cal.  k 
a  Vdves.  FI.  mâle.  3  éCam.  Fem*  style  cowt.  2  stigmates.  Se- 
mence cartilagineuse»  '  ^ 

OtrxA  àlarges  £nulles  ,  O.  Utifkëa. 
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Flean  ponicnUes.  Les  mâles  sons  les  femelles. 
Lieu,  Leslndks  occidentales^  f .  FL 
CWft.  Serre  dMudt. 

Coquduchiole  ^  Cornucopiœ. 

Enveloppe  monophylle,  infondibolifonue  ou  en  godet ,  créne- 
lée en  9ièi  bords  ou  entière ,  mnltiflore.  A  chaque  fleur  i  cal* 
à  5  valv.  5  ëtam.  i  st^  court,  a  sfigm.  longs.  Semence  cou- 
verte. 

*  CoQUELUCHioi<^  de  SmjmtyC.  cuadlatum. 

Tige  menues 9  coudées ,  articulées.  Feuilles  étroites,  glabres  ^ 
à  graines  enflées.  Cornets  pencha  j  ped.  |  az. ,  renfermant  des 
bàles.  i-flores ,  sans  barbes. 

Lieu.  Les  environs  de  Smyme.'  0.  FL  en  août* 

Cuit.  Orangerie. 

Larmille  t  Coix. 

Monoïque.  ïl.  nfAle.  BAle  à  s  vahr.  biflore.  Cal  à  ^  valv.  Pem.' 
BAle  à  5  vilv. ,  dont  Fezt  est  plus  grande  y  i-Aore.  Cal.  k 
a  vahr.  plus  petit.  Stjle  bifide.  !&:stigm.  Semence  recouverte» 

*  Larmili»!  des  Indes  »  Cour  iacryma ,  larme  de  Job. 

Tiges  articulées ,  de  2  à  5  pieds.  Feuilles  ait. ,  arondinaeées^ 
larges  j  glabres ,  engainées ,  avec  une  c6te  blanche.  De  chaque 
gaine  s'elëvent  des  grappes  fasciculées ,  pédiceUees ,  inégales. 
Fruits  ovaîes,  coniques ,  arrondis ,  tronqués,  luisans,  blancs^ 
gris ,  bruns  ou  bleuâtres ,  traversés  par  Taxe  des  fleurs  mâles. 

Lieu.  Les  Indei.  c/*.  FL  en  juilkt. 

CWft.  Serre  ebande.  Cette  plante  se  sème  en  pot  sur  couche 
diande.  Quand  ^eaenviron  S  pouces  de  haut ,  on  la  repique 
dans  un  autre  pot,  et  on  la  foit  reprendre  dans  une  couche  omp 
bragée.  Lorsqu'elle  est  parfaitement  reprise ,  on  la  met  dans  le 
serre  chaude  sur  les  tablettes  des  vitraux ,  oh  elle  fmcb'fie  dans 
Tannée.  Quand  on  la  sëme  tard ,  elle  ne  fructif  e  que  Tannée 
suivante.  EOe  demande  une  bonne  terre  et  èe  f  réquens  arros. .  • 

Us.  Cette  plante  n'est  que  de  curiosité.  Ses  grains  Inisans  sont 
;  jolis.  Cte  en  fitfsoit  ÔKkvvit  des  duq>elets* 
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Oi»  cultive  aa  Mnséum  une  autre  espëœ  oa  une  variât  de 
de  cette  plante  qui  lui  ressemble  parfidtement ,  et  dont  elle  dif- 
fère par  ses  feuilles  pli^s  larges ,  par  ses  fleurs  solitaires  dans  les 
ëpillets,par  son  port  plus  élevé  et  par  ses  fruits  elliptiques.  On 
la  nomme  Coix  ànmdinacea ,  Lamarck.  Elle  est  1|Î  et  vient  de 
l'Amérique  mérid*  Sa  coltore  est  la  même  que  celle  de  la  pre« 
i|iière« 

CLASSE  III. 

r  LES  MONOCOTYLÉDONSS. 

t 

Etaimnes  pingynes. 

Calice  monophylle  »  tubulë  ou  profondëmenl  par- 
tagé ,  supère  ou  infère  ^  quelquefois  nu  ;  le  plus  80U« 
vent  accompagné  d*un  spathe  renfermant  une  ou 
plusieurs  fleurs.  Point  de  corolle  (  Jussieu  considé- 
l*ant  conuna. calice  la  corolle  des  liliacées  )•  Etamines 
insérées  au  bas  ou  au  sommet  du  caGce  y  opposées  à 
aes  divisions  ;  leurs  £lels  distincts  »  rarement  réunis  ; 
•Bthères  biloculaires.  Dans  plusieurs  genres  i  ovaire 
supère  ou  infère  ;  i  style  »  rarement  3  ou  point  ; 
stigmate  simple  ou  divisé  ;  baie  ou  capsule  Inlocu* 
laire ,  k  trois  ou  plufieurs  semence;  quelquefois 
2  loges  avortent  et  il  ne  reste  qu*wie.  seule  semence. 
I>ansquelquesgenres  plusieurs  ovaires  supères  ^  au* 
tant  de  styles  ou  de  stigoiates  et  de  capsules  unilo* 
cnlaires  à  une  ou  plusieurs  semences  bivalves*  Em« 
bryon  placé  dans  un  périsperme  corné. 

Ob9.  Les  plantes  nommi^  liliacées  par  Tonmefôrl ,  fiir- 
xnent  une  série  naturelle  bien  caractérisée.  Les  palmiers,  qui 
les  précèdent,  ont  avec  elles  quelques  analogies  ,  et  se  rappro^ 
cbent  par  d'autres  caractères  des  ^graminées  et  dea  fongièros^ 
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ORDRE    PREMIER. 
Les  PALMiEas  {PjéZMjSsy 

Galice  partage  en  ^ ,  orâinairement  persistant  ; 
les  trois  divisions  extérieures  souvent  plus  petites. 
Le  plus  souvent  six  étamines  attachées  au  bas  des 
divisions  calicinales^  ou  plutôt  à  un  corps  glanduleux, 
hypogyne  jf.  leurs  filets  souvent  réunis  à  la  base. 
Ovaire  supère  ^  simple ,  quelquefois  triple  ;  i  style 
ou  3«  Stigmate  simple  ou  trifîde  ;  baie  ou  noix  réû* 
culée  intérieurement  ;  i  ou  3  semences  osseuses  ; 
embryon  très -petit,  placé  dans  une  cavité  dorsale 
Ou  latérale ,  plus  rarement  au  bas  d'un  grand  péri- 
sperme,  d'abord  mou,  prenant  ensuite  la  consistance 
de  la  corne. 

Tige  simple  et  cylindrique  :  arbrisseau  on  arbre  ; 
les  vestiges  des  anciennes  feuilles  rendent  Técorce 
écailleuse  ou  raboteuse.  Feuilles  terminales  pa« 
massées  par  faisceaux,  alternes,  vaginées  à  leur  base , 
pliées  lorsqu'elles  sont  nouvelles ,  ou  environnées 
des  gaines  réticulées  des  feuilles  précédentes.  Spa- 
dice  au  milieu  des  feuilles  ,  terminal ,  simple ,  sou* 
vent  rameux,  mulliflore^  enviionné  d'un  irès- 
grand  spathe ,  presque  toujours  simple.  Les  ra* 
meaux  k  2  spathes  ;  fleurs  dioïques  ou  monoïques 
dans  le  même  spathe  ou  dans  différens^  quelquefois 
hermaphrodites:  alors  chacune  a  un  spathe  court 
et  double^ 
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h  Feuilles  ailées. 
Calamus ,  rotang. 

Calice  k  5  écailles  ,  coartes ,  intérieurement  à  5  parties  plus 
longues.  6  étamines.  i  ovaire,  i  style  3-fide.  5  stigmates. 
Fruit  globuleux  ,  couvert  d'écaillés  imhrioëes  en  forme  de 
tissu  »  d'abord  pulpeux ,  ensuite  sec. 

Rotang  à  cannes ,  Calamus  n}tang  ^Wihhn.  Càlmmus.peirœu$, 

LoURAIRO. 

Tige  droite ,  dont  les  nœuds  sont  trks-distans.  Feuilles  ailëes  ; 
les  folioles  ensilbrmes ,  aiguës ,  velues  en-dessous ,  garnies  ainsi 
que  lesjpetioles  d'aiguillons  très-courts. 

Lieu.  Les  Indes  orientales.  !> . 

Cette  espèce  est  celle  dont  les  tiges  font  les  cannes  dont  ote  b% 
sert  y  et  que  Ton  nomme  improprement  joncs  :  elles  sont  d'au- 
tant plus  belles  qu'elles  sont  sans  nœuds  y  très-droites  et  bien 
effilées  :  les  hautes  sont  les  plus  recherchées ,  parce  qu'il  est  rare 
que  les  tiges  aient  plus  de  3  pieds  sans  nœuds. 

C'est  aussi  de  cette  espèce ,  ainsi  que  de  celle  nommée  cala^ 
mus  verus,  qu'on  fait  les  sièges  et  les  dos  des  chaises  ou  fau- 
teuils aj^és  de  canne,  plus  en  usage  autrefois  qu'à  pré-* 
sent. 

Le  palmier  nommé  pabna  raphia  a  beaucoup  d'affinités 
avec  ce  genre  :  il  est ,  je  crois ,  cultivé  en  Angleterre. 

Ûili.  Serre  diaude. 

Dattier»  Pkœnix. 

Dioîque.  Sphate  i-phyllt.  FI  mile,  5  étam.  Fem.  i  ovaire. 

Style  court,   i   stigm.  Baie  ovale,   i -sperme,  à  semence 

oblongue ,  sillonnée  d'un  côté,  de  l'autre  convexe ,  nommée 

datte. 
*  I.  Dattur  commun,  P.  dactjrlifera. 

Arbre  droit,  de  ao  à  3o  pieds ,  dont  le  tronc  est  couvert  d'é- 
cailles ,  vestiges  des  anciennes  feuilles ,  et  dont  le  sommet  porte 
on  ample  fiûsoeau  de  plus  de  4o  fouilles  ouvertes ,  longues  de 
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10  jIMb  aa  moins ,  ailées,  k  beaucoup  de  folioles  ensiformes, 
aiguës  y  pliées  dans  leur  longueur.  Les  panicules  de  fleurs  sortent 
d'un  8p9Û»e  ax.  Les  folioles  sont  d'abord  opp.  Elles  deviennent 
ensuite  ait.  Lenr  pétiole  commun  est  arrondi  en-<les8ous ,  an- 
guleux en-dessus. 

Lieu.  Le  Levant  ^ .  Toujours  vert 

difi.  Serrechande.  Cet  arbre  fait  des  progrès  bien  lents  dans 
DOS  serres;  k  peine  en  20  ans  éleve^-il  d'un  pied  sa  tige ,  sur-» 
tout  si  on  ne  le  met  pas  dans  une  tann^  pour  le  £ûre  poussdr 
davantage }  car  pour  sa  conservation  il  n'en  a  pas  besoid.  Il 
pousse  beaucoup  en  racines  y  et  celles-ci  sont  si  roides  et  si  élas- 
tiques que  les  spirales  qu'elles  fiorment  dans  le  fond  du  vêMe  ou 
elles  font  le  ressort ,  élèvent  la  motte  entière  au-dessus  du  pot 
en  peu  de  temps,  et  se  trouvent  elles^némes  sans  terre.  Il  fout 
mettre  cet  arbre  dans  d'asses  grands  pots ,  et  lui  donner  une 
terre  asses  forte ,  mais  substantielle.  Lorsqu'on  est  obligé  de  le 
changer  de  vase,  on  doit  le  mettre  dans  un  plus  grand  ;  on  ne 
retnmdie  que  le  moins  que  l'on  peut  de  ses  racines.  Il  languit , 
quand  on  les  coi^,  pendant  quelque  temps ,  mais  il  ne  périt 
pas  pour  cela. 

Muli.  P«r  ses  semences  tirées  de  son  pajs  originaire ,  et  quç 
l'on  trouve  fMâlement  chec  les  droguistes  qui  vendent  ses  fruits. 
Elles  lèvent  en  6  semaines ,  et  doivent  être  conduites  de  la  ma- 
nière indiquée  pour  les  plantes  de  serre  chaude. 

Us.  Cet  arbre  n'est  que  de  curiosité  dans  les  serres.  Il  y  forme 
une  tou£Ee  de  feuiUes  qui  diversifient  les  autres  feuillages.  Les 
dattes  sont  douces  et  agréables  à  manger ,  et  d'usage  en  mé- 
decine. Par  leur  propriété  astrin  gente ,  eUes  fortifient  l'estomac 
en  même  temps  qu'elles  adoucissent  l'acrimonie  du  sang  dans 
les  maladies  de  poitrine, 
a.  D.  finînifere,  P.  JkHni/eni,  Willd.  P.  pusilla,  Lou- 

anao. 

Tige  de  2  pieds.  Feuilles  de  6  pieds  de  longueur,  ailées  , 
•ans  épines;  lés  folioles  linéaires,  lancéolées,  acuminées,  lâches 
attrès-ouvertcs.  Fleurs  à  6  élamines.  Fruits  petits. 

Lieu.  Les  Indes  orientales.  t> . 

Culi.  Serre  chaude.  Cultivé  en  Angleterre, 


Digitized  by 


Google 


l58  CLASSE   III^  OaDEE  U 

Arec ,  Areca. 

Monoïque  dans  le  même  spadice.  Spadie  k  2  wJv.  FI.  mâle.  9 

e'tam.  Fem.  i  ovaire.  Fruit  fibreux.  i«6perme  ,  à  calice  im- 

bricé ,  persistant. 
Arec  d'Amérique ,  chou-palmiste ,  A,  olemcea. 

Tige  nue ,  droite ,  de  4o  à  5o  pieds  y  terminée  par  un  fais- 
ceau de  femlles  longues  de  10  pieds ,  qui  s'embrassent  à  leur 
base  par  une  gaine  frangée.  Elles  sodt  garnies  de  s  rangs  de 
Ibb'oles  de  2  pieds  de  long,  étroites  et  pointues.  Au^essus  des 
feuilles  s'élèvent  des  spadies  de  5  pieds  de  long,  d'oii  sortent 
des  panicules  de  petites  fleurs  blanchâtres. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  «> .  Toujours  vert.  FI, 

CuU,  Serre  chaude.  Cet  arbre ,  ainsi  qu'on  a  dû  le  voir  par 
la  description ,  demande  de  hautes  et  grandes  serres  pour  le 
contenir  et  le  voir  dans  la  beauté  de  son  port.  On  le  cultive 
<dans  bien  peu  de  jardins  en  France. 

Us,  Les  Américains  appellent  chou->paImiste  le  bourgeon 
terminal  de  feuilles  non  encore  développées ,  qui  forme  un  pa- 
quet compacte  et  pointu  au  centre  du  faisceau  de  feuilles ,  et 
dont  le  goût  approche  de  celui  du  ctil  d'artichaut.  On  le  mange 
cru  ou  cuit  avec  différens  apprêts.  Il  est,  dit-on ,  fort  délicat 

C'est  l'arec  de  l'Inde,  areca  caihecUf  qui  fournit  le  fruit 
dont  on  mêle  la  substance  extérieure  avec  le  bétet:  cette  prépa- 
ration est  d'un  usage  général  dans  les  Indes.  On  joint  de  la  chaux 
d'huttre  à  ces  deux  matières  et  on  mâche  ce  mélange  toute  là 
journée..  Cette  dernière  espèce  est  cnhivéè  en  Angleterre,  ainsi 
qu'une  autre  originaik^  de  Itle  Saint-Vincent,  nommée  areca 
montana.  E&es  sont  toutes  deux  de  serre  chaude. 

laàéi  ^ElatB^ 

Monoïque  dans  le  même  spadice.  Spathe  k  2  valves.  FI.  mâles. 

3  étam.  Fem.  i  ovaire,  i  style,  i  stigm.  Noix  presque  ovale^ 

acuminée ,  à  une  semence  sillonnée. 
Indbl  asiatique ,  E.  syhestris. 

Arbre  peu  ékvç,  Fwc^o  de  feuille»  grande»  ,.ailéei,  à.  fo-^ 
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fioles  opposées ,  épineuses  à  leur  base ,  ensiformes  ;  pliées  dans 
leur  longueur.  Spathes  axillaires  y  qui  donnent  naissance  à  un 
chaton  de  fleurs  petites  et  nombreuses.  Fruits  de  la  grosseur  de 
ceux  du  prunellier. 

Lieu.  Les  Indes  orientales ,  le  Malabar.  ii .  FI  • .  •  •  Toujours 
vert. 

Cuil.  Serre  chaude. 

Baclrisy  Jacq. 

Fleur  mile.  Calice  à  3  parties.  Corolle  à  3  divisions.  Fleur  fem. 

Calice  à  S  dents.  Corolle  id.  Style  très-court.  Stigmate  en  t^. 
'    Fruit  fibreux  et  succulent ,  Persoon. 
I.  Bactkis  miisor,  Jacq««.  Cocos  guineensis ,  Lm.  Pahna 

graciUs,  Miller. 

Tiges  épineuses,  de  9  à  13  pieds  de  hauteur,  et  d'un  pouce  de 
diamètre ,  nombreuses.  Feuilles  ailées ,  distantes }  les  pétioles 
épineux;  les  folioles  ensiformes,  planes,  spinescentes  en  leurs 
bords.  Fleurs  d'un  jaune  pâle ,  inodores.  Noix  arrondies ,  pomw 
près ,  de  la  grosseur  d'une  cerise. 

Liieu.  L'Amérique  mérid.  i|. 

Cuit.  Serre  chaude. 

On  fiût  des  tiges  de  ce  palmier  des  t:amies  légères  ,  iiouemes, 
luisantes  et  noires  ,^qu'on  appelle  cannes  de  Tabago. 
a.  B.  Tiki/or,  Jacq.,Willd. 

Cette  espèce  ressemble  beftucoup  à  la  première ,  dont  elk  ne 
diffère  que  par  la  hauteur  de  ses  tiges  nombreuses ,  qui  s'élèvent 
jusqu'à  ^5  pieds  et  qui  ont  deux  pouces  de  diamètre ,  et  par  ses 
fruits,  qui  sont  ovaks. 

Idem.  là.  H. 

Cuit.  Id,  Ces  deux  palmiers  sont  cultivés  en  Angleterre.    , 

Cocotier»  Cocos. 

Monoïque  dans  le  même  sp^dice.  Spathe  i-phylle.  FI.  mâles , 
6  étam.  Ovaire  avorté.  Fem.  i  ovaire.  Style  nul.  Stigm.  à 
S  lobes,  Grosse  nqix  coriace ,  fibreuse ,  remplie  d'une  coque 
marquée  de  3  trous,  qui  renferme  une  amande  creuse  ^ 
remplie  d'eau. 

1,  Cocotier  des  Indes  >  C.  nucifem. 
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Arbre  dont  le  tronc  droit  et  nu  s'âeve  à  environ  ^o  pieds 
de  haut.  Son  sommet  est  garni  d'un  faisceau  de  to  à  12  feuilles 
ailées,  de  10  à  i5  pieds,  à  2  rangs  de  fol.  nombreuses,  ensi^ 
formes.  Des  spathes  axillaires  donnent  naissance  à  un  panicule 
de  fleurs  jaunâtres. 

Lieu.  Les  Indes  orient.  i> .  FI  • . .  •  Toujours  vert. 
9.  C.  à  aiguillons ,  C  aculeata. 

Tige  fusiforme ,  épineuse.  Feuilles  ailées.  Les  spathes  et  le 
péd.  épineux. 

Lieu,  La  Jamaïque.  t>  •  FK  •  •  •  Toujours  vert. 

Cuit.  Serre  cfiaude  à  tannée.  Le  cocotier  des  Indes  est  encore 
rare  dans  les  serres ,  par  la  difficulté  d'avoir  des  cocol  assez  fraif 
pour  qu'ils  puissent  germer.  Quand  on  en  a  de  cette  sorte ,  on 
les  met  dans  une  bonne  tannée  pour  les  faire  germer.  Lorsqu'ils 
ont  commencé  à  pousser ,  on  les  plante  chacun  dans  des  pott 
remplis  de  terre  trës-substantielle  qu'on  ploqge  dans  la  tannée. 
On  les  dépote  lorsque  leurs  racines  ont  tapissé  les  vases ,  en  re-« 
tranchant  le  réseau  de  chevelu  qui  se  trouve  autour  des  mottes, 
et  on  les  met  soit  dans  de  plus  grands  pots ,  soit  dans  des  caisses 
qu'on  plonge  dans  la  couche  oii  ces  arbres  doivent  toujours  res* 
ter.  Il  faut  de  grandes  serres  pour  cultiva*  le  cocotier  et  lui  don- 
ner toute  l'étendue  que  son  port  naturel  demande. 

Us.  La  coque  du  cocos  sert  à  plusieurs  usages;  on  en  ùit  ea 
France  de  fort  jolis  ustensiles.  L'amande  blanche  qu'il  renferma 
a  le  goût  de  noisette ,  et  l'eau  qu'elle  contient  est  fort  agrâJdf 
i  boire. 

Lorsqu'on  coupe  l'extrémité  des  spathes  encore  jeunes  et  avant 
qu'ils  aient  fait  naître  les  panicules ,  il  en  sort  une  liqueur 
douce  et  blanche  que  l'on  recueille  avec  soio  y  et  qui  est  le  via 
de  palmier.  La  pression  dan^  les  moulins  de  la  partie  blanche 
du  cocos  donne  une  bonne  huile  lorsqu'elle  est  nouvelle  :  elle 
approche  de  celle  de  Tamande  douce.  Le  bourgeon  terminal  des 
feuilles  non  développées ,  qu''on  nomme  aussi  chou ,  est  bon  à 
manger;  mais  on  ne  le  recueille  guère  y  parce  que  son  retran* 
chement  £ût  périr  l'arbre. 
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Avoira ,  Etais. 

Monoïque  cttns  le.méme  spadice.  Spatlie  monophylle.  Cal. 

double;  Text.  àGparties;  Tint  à  6 divisions.  Fl.miles.ôétam. 

ovaire  avorté.  FI.  fem.  i  ovaire.  Style  épaûd.  3  stigmates. 

Fruit  sec ,  coriace  ,  fibreux ,  anguleux ,  contenant  une  noix 

à  3  valves ,  à  une  loge,  et  percée  de  3  trous  à  sa  base. 
Avoira  de  Guinée ,  Elais  guineensis. 

Ce  palmier,  le  plus  grand  de  tous  y  a  son  ti*onc  bérissé ,  dans 
toute  sa  hauteur,  d'épines  longues  et  aiguës  qui  couvrent  sa  sup- 
&ce.  Son  sommet  est  couronné  d'une  touffe  de  feuilles  ailées , 
dont  les  folioles  sont  trës-rapprochées ,  et  qui  ont  jusqu'à  1 5  pieds 
de  longueur.  Ses  fruits  sont  ovales ,  d'un  jaune  doré,  et  le  brou 
qui  couvre  la  noix  est  d'une  substance  onctueuse. 

Lieu.  La  Guinée ,  la  Gujanne ,  les  Antilles.  ^ .  Toujours 
verts. 

Culi.  Serre  chaude. 

Cet  arbre ,'  pour  la  culture  duquel  il  &ut  de  grandes  serres , 
doit  j  rester  continuellement.  La  terre  doit  être  plus  légère  que 
trop  forte.  L'humidité  lui  fait  tort ,  et  la  plus  grande  chaleur  lui 
est  favorable.  Mult.  par  les  graines  tirées  du  pays  oii  il  croît  na- 
turellement ,  et  placées  aussitôt  après  leur  arrivée  dans  des 
pots  plongés  dans  une  couche  chaude  et  sous  châssis.  A  moins 
que  les  semences  ne  soient  encore  fraiches ,  elles  ne  lèvent  pas. 
Cette  circonstance ,  jointe  k  l'impossibilité  de  le  multiplier  par 
une  autre  voie ,  le  rend  très-rare  en  Europe. 

Vs,  De  l'amande  du  fruit ,  on  tire  une  sorte  de  beurre  d'un 
bon  goût  et  adoucissant ,  qu'on  connoit  sous  le  nom  de  beurro 
de  Galaham  i  et  son  huile  sous  celui  d'huile  de  palmier. 

Caryole,  Caryota. 

Monoïque  dans  le  même  spadice  \  spathe  polyphyDe.  FI.  mâle  ; 
plusieurs  étamines.  FL  femelle,  i  ovaire,  i.  s^le.  i.  stigmate^ 
Baie  obronde,  k  une  loge  et  deux  semences  oblongues. 

t.  Cârtotx  k  fruits  brûlans ,  C.  uresns. 
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Tronc  droit,  cylindrique,  très-élcvë  et  ligneux,  couronna 
par  une  cime  composée  de  feuilles  très-grandes ,  deux  fois  ail- 
lées,  dont  les  pinnules  sont  opposées  et  portent  beaucoup  de 
folioles  petites ,  cunéiformes ,  tronquées  et  dentées ,  finement 
striées ,  d'un  vert  luisant.  Fleurs  petites ,  mâles  et  femelles ,  dis* 
posées  en  un  panicule  long  de  3  à  4  pieds. 

lÂeu,  Les  Indes,  y  . 

CuU,  Serre  chaude.  La  même  que  celle  de  l'artide  précé-^ 
dent. 

Us,  Les  fruits  de  cet  arbre,  sur-tout  leur  pulpe  extérieure, 
sont  trë8<austique.  Son  bois ,  d'une  substance  aussi  dure  que  la 
corne ,  sert  à  la  construction . 

Cepalmier,  ainsi  que  le  précédent,  sont  cultivés  au  Muséum. 
2.  Cartotb  mitis ,  Hort.  angl. 

Lieu»  Les  Indes  orientales.  1^ . 

Cuit.  Serre  chaude.  Cultivé  en  Angleterre. 

II.  Feuilles  palmées  ou  en  éventail. 
Coryphc  ,  Corypha. 

Hermaphrodite.  Spathe  polyphylle.  6  étam.  i  ovaire,  i  style* 
I  stigm.  Grande  baie  globuleuse,  i-sperme.  Semence  osseuse  ^ 
globuleuse. 
CoRTPHs  du  Malabar ,  C  vmbracuUfera. 

Arbre  dont  le  tronc  droit  et  lisse  s'élëve  à  0o  et  70  pieds.  H 
est  couronné  par  un  faisceau  de  8  à  10  feuilles  très-grandes , 
palmées,  pinnatifides ,  à  fol.  plissées ,  jointes  à  leur  base ,  qui 
forment  un  parasol  de  4o  pieds  de  diamètre.  Le  pétiole  est  épi* 
neux.  Du  sommet  de  son  tronc  s'élève  un  pédoncule  de  5o  pieds, 
écaillenx  et  rameux ,  dont  les  ramifications  soutiennent  des  épis 
pendans ,  composa  d'an  grand  nombre  de  fleurs  sessiles.  Cet 
arbre  ne  fleurit  qu'une  fois  et  dépérit  ensuite. 
lÂeu,  Les  Indes  orient.  ^ .  FK . .  •  Toujours  vert 
CulU  Serre  chaude.  La  culture  du  cocotier  convient  à  cet 
arbre  5  il  est  encore  fort  rare  en  Europe  par  la  difficulté  d'avoir 
des  graines  fraîches  du  pays  oii  il  nait  II  faut  aussi  avoir  de 
très-grandes  serres  pour  le  cootenir. 
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Uo  seul  de  ces  arbres  produit  20,000  fruits ,  et  ses  feuilles 
sont  à  grandes  qu'une  seule  peut  couvrir  1 5  ou  20  hommes. 

On  cultive  au  Muséum  une  autre  espèce  de  ce  genre ,  nom- 
mée Corypha  hjrstrix.  Elle  est  de  rAmérique  sept,  et  est  d'o- 
rangerie. 
♦  Le  Sabal  adansomi,  Guers.  Corypha  nUnor,  Murr.  Jacq. 

Cofypha  purmla ,  Walt.  Chamœrops  cicauUs,  Michaux. 

Cultivé  au  Muséum,  et  dans  d'antres  jardins. 

Ce  palmier  n'a  point  de  tige.  Ses  feuilles  ressemblent  à  celles 
du  Camérope  de  la  Caroline.  Elles  sont  palmées ,  en  éventail , 
striées ,  trës-entiëres ,  plissées  ,  glabres ,  et  leur  pétiole  est  sans 
épines. 

Ueu.  La  Caroline ,  la  QréoTf^e.  'W,  '^. 

Cuit.  Orangerie.  Celle  des  Caméropes. 

Lataniar  »  Latanîa. 

Diojque ,  FI.  mâles.  Spatbe  polyphylle.  Spadice  rameux  ;  les 
rameaux  à  un  spatbe ,  divisés  à  leur  sommet  en  plusieurs  au- 
tres digités ,  en  forme  de  chatons ,  presque  cylindriques ,  cou- 
verts d'écaillés  imbricées ,  à  une  seule  fleur.  Le  caJice  sessila 
est  à  6  divisions  dont  les  3  extérieures  sont  plus  petites.  1 5  à  16 
filamens  réunis  en  colonne  épaisse.  Anthères  oblongues ,  k 
deux  loges.  FI.  femelles. 
Latanier  de  Bourbon  ,  laUmia  borionîca ,  Lamarck.  LatO" 
nia  chinensis.  Jacq. 

Ce  palmier  a  une  tige  simple ,  droite ,  dont  la  cime  et  garnie 
de  feuilles  disposées  en  faisceaux ,  petiolées ,  palmées  en  éven- 
tail,  et  les  folioles  ensiformes  ,  glauques ,  avec  la  nervure  co- 
tonneuse en-dessous.  Fleurs  jaunes ,  sessiles ,  enchâssées  dans  les 
écailles  des  chatons,  et  éparses  autour  des  digitations  du  spadice 
ou  régime. 
Ueu.  L'île  de  Bourbon.  t> . 
Cuit.  Serre  chaude.  Cultivé  au  Muséum. 
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Thrioax. 

Calice  à  6  dents.  Corolle  nulle.  Stigmate  oblique ,  infundibult- 

forme.  Baie  monosperme,  Willo. 
Tbkinax  parviflom ,  Swartz  ,  Willd. 

Arbrisseau  de  10  à  20  pieds.  Feuilles  en  éventail  ^  rassembla 
au  sommet  de  la  tige ,  trës-amples ,  Cabres  ^  dont  les  découpures 
sont  lancéolées  et  roides  ,  les  pétioles  plus  longs  que  les  feuilles  » 
comprimés  grêles ,  sans  épines  et  glabres.  Fleurs  disposées  en 
longues  grappes  rameuses ,  de  2  à  5  pieds  de  longueur. 

Lieu.  Les  lies  de  Cuba  et  de  la  JamaiVjue ,  près  de  la  mer.  b , 

Cidt.  Serre  dbaude. 

Rondier  ^  Lontarus ,  Borassus ,  Lin. 

Dioïque.  Spatfae  polyphylle.  FI.  mâle.  Spadice  en  chaton  très- 

imbricé ,  simple  ou  à  2  ou  5  parties  à  son  spmmet.  6  étam. 

Fem.  Spadice  rameux,  très-lâche,  i  ovaire.  3  styles.  3  stigin. 

Baie  fibreuse,  grande,  obronde,  à 3  sem.  osseuses  ,  filamen- 
r    teuses  à  Texl.  ;  d'un  côté  anguleuses ,  de  l'autre  convexes. 
♦  RoprDiER  en  éventail ,  L.  fiabellifenu 

Ce  palmier,  que  je  cultive  depuis  plusieurs  années  ,  ne  forme 
encore  qu'une  souche  écailleuse  arrondie ,  de  laquelle  s'élèvent 
plusieurs  feuilles  dont  le  pétiole  très-roide ,  épais ,  concave , 
non  épineux ,  soutient  i4  à  16  folioles  longues,  plissées,  sillon- 
nées, pointues ,  disposées  en  un  large  éventail.  Le  bord  de  ces 
fblicries  est  membraneux ,  et  cette  membrane  forme  un  fil  qui 
te  détache  aisédient ,  et  qui  est  assez  fort  pour  que  la  réunion 
de  4  ou  S  de  ces  fils  ne  se  casse  pas  facilement  Les  folioles 
de  réventail  sont  réunies  jusqu'au  tiers  environ  de  leur  base. 

Lieu.  L'Ind.  1^  .  Tl. . .  .  Toujours  vert. 

CuIl  Serre  chaude^^tannée.  Ce  palmier  pousse  beaucoup 
en  racines,  et  comme  le  dattier ,  elles  forment  le  ressort  et  élèvent 
la  motte  entière  hors  du  pot  qm*  les  contient;  mais  en  le  dépo- 
tant on  peut  en  couper  beaucoup  sans  faire  tort  à  l'arbre  ;  i\ 
reprend  aussitôt,  gX  dans  le  même  été  il  a  remplacé  toutes  ses 
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Mdne»  retrandic'es.  On  le  multiplie  par  nep  ftme^i^év  4xf  son 
p»y$  nat.  et  semées  coame  celles  in  dalli«>pui>w  «jetonçje»- 
Tadnés  qui  poussent  quelquefois  à  côté  de  saipuiiie.  Sesfnpdes 
ftuiUes  prenant  T>«aacoivd'eq»8ce,  on  n«pe«t  «  *yoir<m'un 
ou  deux  individus  dans  une  seire.  0  deouuuie  «««  boa^e 
terre  consistante,  des  arr.  tris-fréquens  en  étë ,  ^  b««W}Ott» 
de  chaleur. 

C/*.  Ce  palmier  contribue,  par  tes  «re^tail*,  «  dp»utr  bfau- 
coup  de  variété  dans  les  serres. 

Caméropc  ,  Palmier  éventail ,  Chantœrops» 
Hermaphrodite,  ou  mile  sur  an  indivjib  AWnm.  SfÊAie 
i-phylle.  Spadice  raneux.  Ftlamens  desetam.  i^unit  «n  co- 
det  i  6  dénis  gui  portent  les  «mbim.  Oraira  entouiA  Mr 
le  «odet.  3  styies.  3«ti«m.  5  petite»  haies  gbhaifase* il 
ipenne. 

♦  t.  GiMiAM>K4bvij[,  Ceatcdta.  Rh«pUJhAeWonHif.  VMà. 

tavvui,  H.  K. 

Ce  palmier  ne  s'âève  presque  point.  Les  pétioles  àm  SnuSàs 
partent  toujooM  de  son  collet;  et  aa  euivmnt  l'espèce  de  tiee 
f«mëe  par  hmr  réunion,  ils  te  dévd«|»ptat  au  mma^ mt 
difiUtions  ou  folioles  lardas,  plissées,  coriaces,  gUbws,  <!'«, 
▼ertfi>ncé,diqK>sée8  en  éventail.  I^pAioleinesontpi»^ 
neux ,  et  la  tige  qu'ils  constituent  est  «ouverte  de  fileto  noi* 
rttrasqui  fonnent  me  e$pltcf  as  «^mmu.  L«pau«n]es  mm 
hrnns. 

Lieu.  La  Chine,  le  Japon.  ^.  FI.  «n  «oût  Toujours  vert. 
*s. C.  nain,  C.kumilU. 

Cette  espèce  forme  une  souche  assez  grosse  qui  s'élève  en 
Europe  jusqu'i.9  à  lo  pieds,  «t  «Ane plu. avec  les  années,  du 
centre  de  laqueUe  sortent  des  pétioles  canaliculés,  roides  et  foi%. 
tonent  épineux  sw  leurs  bords,  qui  portent  plusifars  bGolM 
«m  digiutions  étroites /pljssécs ,  pointues ,  blaachâti«s ,  «tfinet» 
ment  denticulées  en  leurs  bords ,  disposé^  en  un  «g^gs  grau^ 
éventail.  Ces  folioles  sont  au  nombre  de  1 3  environ  et  soirt  fc|h> 
dues  jusqu'à  la  moitié  de  leur  longueur.  Le  spafte  flprifère  naît 
^•ns  bs  «isMHas  das  (eaifles  iniërieates.    '.■  '• 

n.  ,<, 
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Z^et/.  UEurope mérid.    ^.  FI....  Toujours  vert. 
^  5.  CAMinoPE  de  la  Caroline ,  C.  anmdinacea,  Rhapîs  arun^ 

dinacea,  H.  K. 
^   Ce  palmier  a  beaucoup  de  rapports  avec  le  premier.  Ses  fo- 
lioles sont  plissëes  de  même  ,  et  il  ne  paroit  pas  devoir  s'élever 
davantage. 

Lieu,  La  Caroline.   i> .  FI.  en  septembre.  Toujours  vert 

Cuit,  Ces  palmiers  ne  sont  pas  délicats.  Le  premier  l'est  un 
peu  plus  que  les  autres,  et  se  trouve  par  conséquent  mieux  en 
serre  chaude  ou  en  serre  tempérée.  Le  deuxième  et  le  troisième' 
passent  en  orangerie.  Bonne  terre,  pas  trop  légère.  Arr.  fré* 
quens  en  été  ;  en  plein  air  pendant  toute  cette  saison.  Le  pre- 
mier se  multij^e  assez  aisément  par  les  espèces  d'œiUetons  qu'il 
pousse  de  son .  collet ,  et  qu'on  enlève  au  printemps  pour  les 
£ure  reprendre  en  pot  dans  une  couche  de  dialeur  modérée 
ou  dans  une  tannée.  Le  deuxième  ne  donne  pas  aussi  souvent 
ces  moyens  de  propagation  :  quand  il  en  fournit  on  conduit 
ses  jeunes  rejetons  à  la  manière  du  premier.  Il  passe  tout  Fête 
en  plein  air. 

Us,  Ces  palnuers,  sur-tout  la  seconde  esjièce,  sont  assez 
remarquables  par  leur  feuillage  pour  mériter  d'être  cultivés. 
Us  jetteront  de  la  diversité  et  de  l'agrément  parmi  les  autres 
plaides  de  leur  température.  Les  feuilles  de  l'espèce  n^.  2 ,  qui 
croit  abondamment  en  Sicile ,  y  sont  employées  à  fiûre  des 
balais,  des  cordes,  des  nattes,  des  corbeilles  et  même  det 
toiles. 

ORDRE  IL 

Les  A$^EViGts(^  As PARAai). 

Gilice  régulier  ^  divisé  en  six ,  ordinairement  par-^ 
tagé  profondément  et  infère ,  rarement  supère.  Six 
ëtamines  au  fond  du  calice  y  quelquefois  au  milieu. 
Ovaire  simple  ^  le  plus  souvent  supère.  Style  et  stig^ 
mates  tiîples  i  quelquefois  un  style  ay^c. stigmate 


Digitized  by 


Google 


LIS  ASPCRGES*  147 

moftple  ou  trifide.  Fruit  en  baie,  rarement  capsulaire  « 
snpère  ,  quelquefois  iofère ,  triloeulaire  :  les  loges 
renfermant  une  ou  deux  semences.  Embryon  dans  la 
cicatrice  d'un  périsperme  corne. 

Tige  souvent  herbacée  ,  quelquefois  ligneuse. 
Feuilles  ordinairement  alternes  et  amplexicaules. 
Chaque  fleur  à  son  spathe. 

Obs.  Les  asperges  différent  de  k  plupart  des  liliacëes  par 
leur  fruit  en  We  et  par  leurs  feuilles  souvent  sessiles.  On  les 
distingue  des  palmiers  par  la  disposition  des  fleurs ,  par  leur 
port  et  par  leurs  feuilles  non  environnées  de  réseaux  ;  elles  s'en 
rapprochent  par  plusieurs  caractères  de  leur  fiructification. 

I.  Fleurs  hermaphrodites.  Oi^aire  supérieur. 

Dragonier ,  Dracœna. 

Cal.  connivent;  Filamens  des  ëtara.  épaissis  dans  leur  milieu» 

I  stfle-  I  stig.  Baie  à  loges  monospermes ,  q.  f.  2  avortées.     . 

♦.I.  Daâgonier  à  feuilles  d'yucca,   Z>.  dmcOj  palmadmco,. 

MiLLSIU 

Tronc  de  8  à  13  pieds,  nu ,  revêtu  des  cicatrices  des  an- 
ciennes feuilles,  terminé  par  une  touffe  de  feuilles  ensiformes, 
n^l^prochées  en  feûsceau ,  planes  et  à  bords  tranchans.  Panicule 
terminal ,  rameux ,  garni  de  beaucoup  de  petites  fleurs ,  cha* . 
cune  pédicellée. 

Lieu.  Les  Indes  or.    ^ .  FI . . . .  Toujours  vert,. 
*  2.  D.  bordé ,  D.  marginata ,    Lamarck.. 

Tige  de  6  à  7  pieds  ,  un  peu  grêle  vu  sa  hauteur,  nue, 
terminée  par  un  faisceau  de  feuilles  minces,  foibles,  longues 
d*un  à  deux  pîeds ,  bordées  de  rouge  et  de  petites  dents.  Entre 
ces  feuilles  s'élèvent  des  épis  de  fleurs  purpurines;  k  baies  po* 
Ijspermes. 

Lieu,  L'Ile  de  Madagascaar.  ^ .  Fl.  en  avril. 
i.  D.  i  feuilles  ovales,  D*  bonsqfi$  ^  H.  K. 
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Plante  herbacée ,  presque  sans  tige.  Feuilles  i^pttqnes ,  p<Mlu* 
tues ,  assez  larges,  k  nervures  parallèles.  Au  milieu  de  ces^euil* 
les  s'élève  un  péd.  terminé  par  une  tête  ou  espèce  dexK>rymbt 
de  fleurs. 

Lieii.  La  baie  d'Hudsôn ,  le  Canada.  l|r .  FI.  en  juin.^ 
♦  4*  ^'  ^^  Chine,  D.  tetiHinalis.  Aktris  àhîHènsîs^  Laharck. 

D.Jkmt. 

Tige  de  5  à  4  pieds.  Feuilles  terimnales ,  grand»,  ord.  d'un 
rouge  foncé ,  pét. ,  lanc. ,  striées ,  un  peu  obliques.  Fleurs  pe» 
tiles ,  blanchâtres ,  péd. ,  portées  sur  les  rameaux  des  grappes 
dont  Tensemble  forme  un  panicule  terminal. 

Lieu,  Les  Indes  or. ,  la  Chine,  h  .  Toujours  veit. 

braccnajilamentosa.  Voyez  Yucca  boscii. 

CuU.  Excepté  la  troisième  espèce,  qui  est  de  pleine  terre ,  là 
autres  sont  de  serre  chaude.  Les  dragoniers  se  plaisent  dans  les 
mêmes  terres  qtiè  les  aloès.  Les  terrés  franches  et  douces  sont 
les  plus  convenables.  Comme  ces  plantes  sont  un  peu  charnues, 
il  faut ,  en  mettant  quelques  petits  graviers  au  fond  de  leurs 
pots ,  faire  en  sorte  d'éviter  l'humidité  stagnante.  En  été  les  arr. 
da^nt  étreas^erfréquetts;  mais  èh  hTtérflftntlieskfiU'épai^ner  f 
^  ne  pto  inéme  eii  donner  à  ceux -qui  sont  dans  line  couche.  La 
chdeur  leur  est  itfir«rorable.  On  les  mu!ti}die  par  lettrs  fêtons 
^'on  enlève  lorsqu'ils  sont  enracinés,  qu'on  plante  ett  p^ts,  et 
qu'on  feit  reprendre  daiis  une  cOûtkè. 

Ui.  Ces  b^es  plantes  font  an  des  oraiNBMs  des  mrtm  par 
le»  fettîHage  et  lëtn^  âéut^.  Dànfè  le»  Indes ,  il  découle  en  tronc 
de  la  prenufere  espèce  Utie  résine  i^ouge  qui  devient  friable  et 
qu'on  nomme  sangdragon.  On  lui  donne  la  propriété  d'#fa*e  in« 
crassante ,  dessioeativè ,  asttingenie  t  eUe  entré  aussi  ÛKts  le  vtx- 
nis  rouge  de  Chine . 
^  5.  D.4  feuillf^  i^éfléchie»,  Dfttcd&Ha  rsfleita  ^  La«caIi<c1l.  Bois 

tSe  chandelle  irnlg.  Dfrtcamà  ctr^ua^  Jacq.  ,  WtLin. 

At^re  dMt  ta  tige  droite ,  iiiie,  sinvple  ou  pen  rametue ,  est 
mmftée  decîcatriCés  produites  par  ta  chtHe  des  fettitl^ ,  conime 
celle  de  l'alétris  odorant  Feuilles  nombreuses .  éparses,  lengttes , 
aôuminées ,  elar^  %t  amplexîcanles  à  lent  iMde,  rappH)cfaées 
les  unes  des  autres  etibnkiaiil  Une  tènSÛfe^h  te«nière  èe  ttÉ^ttt 
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tm  «omoMt  de  la  tige.  Les  svpét*.  dhroites ,  les  i^fà<.  r^flëoUes 
vers  le  tronc.  Fleurs  nombreuses  ^  d'mA  vert  ja«n4ti>e,  odorant 
tes ,  disposées  en  une  grappe  rameuse  el  ferai.  La  corolle  est 
divisée  en  6  parties  y  dont  3  intérieures  ouvertes  ,  et  3  extér* 
droites  et  pourprées  à  {em'  sompiel.  Baie  d'iia  jaune  orangé  ^  k 
3  loges  et  3  sem. 

Dans  celte  eqpece  les  filaniens  des  étamines  ne  sent  point 
épaiaab. 

Ldett.  Vue  de  France ,  Madagasear.  h  •  Toujours  vert. 

€htb.  Serre  diaude.  La  même  que  celle  des  espèces  précé* 
deotee. 

On  multiplie  aisément  eelle-ci  par  j^outnres  &ites  dans  des 
yots  plongés  dans  une  couche  de  chaleur  modérée  et  ombragée. 
Us,  Les  gra^>es  naissantes  4fi  ce  dragonier  sont ,  suivant  Gom-* 
mersoB  ^  un  des  plus  puissans  emménagogues 

6.  D.  enparasol^  D.  ifm^meuUJemjJACii. ,  Willz». 

Cette  espèce  forme  un  arbrisseau  de  6  à  7  pieds ,  dont  lés 
feuilles,  rassemblées  au  sommet,  sont  lancéolées ,  ensiformes^ 
rétrécîes  en  pointe  aux  deux  bouts^,  et  ont  5  pieds  de  longueur. 
Fleurs  en  panicnle  corymbîforme ,  très-dense  ,  presque  sessile , 
multifl(nre ,  terminale  :  corolle  blanche ,  en  entonnoir  ^  le  tube 
deux  fois  plus  long  qi|e  le  limbe ,  et  rouge  à  son  entrée.  Ces 
fleurs  s'épanouissent  successivement  et  durent  peu  d'heures. 

Lieu.  L'Inde.  ^  • 

7.  D.  bleu  y  D.  Cmmlea ,  H.  angl. 
Ueu,  La  Nouvelle-Hollande,  y^ . 
Cuit,  Orangerie. 

Dianelle  •  Dianella. 

GJ.  à  6  part,  égal  et  ouvert  ;  les  5  dîv.  Int.  ait.  6  étam.  à  ftla- 
mens  épaissis  à  leur  sonmiet.  ï  style,  i  stygm.  Baie  oblongue, 
à  5  loges  et  à  4  ^  5  sem.  dans  chacune. 

♦  DiANXixE  des  bois,  A  nemorosay  hAUAKQK.J>mcœnaensifohap 

LlH. 

Feuffles  ensifprmes,  d'un  pied ,  en  gainées ,  carénées ,  avec  un 
angle  tranchant;  celles  de  h  tige  ait.  et  distantes.  Tiges  de  3 
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à5  piecb,  pf^Ue  nues ,  paniculéet  k  leur  sommet.  Fleurs  hïen»i 
moyennes,  en  panicules  lâches  et  term. 

Lieu,  Les  Indes  or. ,  les  îles  de  France  et  de  Bourbon.  X  •  Fh 
en  août. 

Cuit.  Serre  tempérée.  Cette  plante ,  qui  a  le  port  et  le  feuil- 
lage des  iris ,  se  multiplie  aisément  comme  eux  par  ses  œille- 
tons enracinés  q^'on  enlève  au  printemps.  On  les  met  dans  un 
pot  qu'on  plonge  dans  une  couche  de  chaleur  modérée ,  jusqu'à 
leur  parfaite  reprise.  La  dianelle  demande  une  bonne  terre  con- 
sistante, et  des  arr.  firéquens  en  été.  Il  lui  faut  de  la  chaleur 
pour  qu'elle  fasse  des  progrès  et  fleurisse.  Elle  est  pour  cela 
mieux  en  serre chaudç  qu'en  serre  tempérée,  quoiqu'elle  puisse 
passer  dans  cette  dernière. 
^  Us.  Cette  plante  est  assez  jolie  pour  mériter  les  soins  des  cul- 
tivateurs. Elle  contribue  à  la  variété  et  à  l'agrément  parmi  les 
plantes  de  serre  quand  elle  fleurit ,  ce  qui  lui  arrive  assez  ra- 
rement. 
a.  Dianelle  bleue,  Dianella  eœruka.l^Eii,  ,  liliacée. 

Cette  espèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  la  dianelle  des  bois^ 
Elle  s'en  distingue  par  ses  fleurs  d'un  bleu  d'azur  ,  par  ses 
feuilles  disposées  parfaitement  sur  deux  rangs  opposés  ,  et  par 
sa  tige  tortueuse.  Les  fleurs  sont  plus  petites  y  penchées  ,  el 
leurs  anthères  sont  jaunes. 

Lieu.  La  Nouvelle-Hollande.  Tp.  FI.  au  printemps. 

Cuit.  Orangerie.  On  la  multiplie  à  la  manière  des  iris ,  ea 
séparant  son  pied  après  sa  floraison. 

Flagellaire ,  Flagellaria. 

Cal.  campanule ,  ouvert,  égal.  Style  3-fide,  persistant.  3  stigm. 

Fruit  à  5  sem.  ou  à  i ,  les  antres  étant  avortées. 
Flagellaike  àeg  Indes ,  F.  Jndîca. 

Tige  herbacée  ,  simple  ,  sarmenteuse  ,  grimpante  ,  de  6 
pieds.  Feuilles  ait.  en  gainées,  arondinacées  ,  terminées  par  une  ' 
vrille  en  spirale ,  longues ,  étroites  ,  glabres.  Leur  gaine  a  un 
avancement  opposé  aux  feuilles.  Fleurs  petites ,  nombreuses  » 
en  panicule  tcrm. 
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lieu.  Les  Indes  or.  ^ . 
OdU  Serre  chaude. 

Asperge  ,  asparagus» 

CaL  connivent  à  sa  base,  égal,  i  style,  i  stîgm.  trigotte.  Bai#. 

à  loges  a-spermes. 
^  I .  AsPERGB  commune  ,  A.  ojjicînalis. 

Tiges  de  5  à  4  ^^eà&  et  plus  ,  vertes  ,  cjlind. ,  paniculées. 
FeniUes  linéaires  ,  sétacées ,  2  ou  5  en  faisceau.  Fleurs  ver- 
dâtres  portées  sur  des  péd. ,  articulées  à  Tinsertion  des  rameaux* 
Baies  d'un  rouge  vif. 

lÂeu,  La  France.  11; .  FI.  en  juin  et  juillet.  Ind,  Près  Al>I>e» 
ville  9  selon  Boucher. 

L'espèce  A,  decumbens  ,  cnspus  ,  Lam.  ,  di£fere  peu  de  la 
conmiune.  Ses  tiges  sont  penchées  ,  ses  rameaux  fleuris  en  zig* 
sag  j  ses  feuilles  plus  petites  et  ses  pédoncules  uniflores.  Elle  est 
originaire  du  Cap.  v .  Toute  la  plante  est  d'un  vert  glauque. 

2.  A.  à  feuilles  menues  ,  A,  tenmfolius. 

Tiges  diffuses  ,  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  séiaicées ,  capiK 
laires ,  1 5  à  20  en  faisceau.  Fleurs  verdâtres  ,  le  long  des  rà* 
meaux  ,  sol.  y  péd.  Baies  id. 

Ldeu,  La  France  mérid.  i|r . 

3.  A.  inclinée ,  A.  decUnalus. 

Tige  grêle ,  rameuse ,  de  5  à  4  pieds  ;  ses  rameaux  pendais. 
Feuilles  sétacées  ,  fasci^ulées.  Fie ws  petites ,' verdâtres  ^  plu-»^ 
tieurs  ensemble  9  et  péd. 

Lieu.  Le  Cap.  ip.Fl.,.. 

4.  A.  distorte ,  A.  retroacius^ 

Tiges  sarmenteuses  ,  de  S  pieds  ,  à  rameaux  tortueux  y  réûé^ 
cbis  en  arrière  ,  et  garnis  à  leur  base  de  5  épines.  Feuilles  sé-^ 
tacées,  en  faisceaux  ouverts. 

Lieu,  L'Afrique.  |> .  FI.  en  aoAt» 

5.  A.  d'Asie  ,  A,  Asiaticus. 

Tige  de  2  pieds,  à  rameaux  ait.  ,  simples  et  filiformes  ,  gar^ 
nis  à  leur  base  d'une  épine  aiguë*  F*  sétacées  ^  lascicuiéMr 
Lieu.  L'Asie.  !>.F1.  ••» 
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6.  A.  blanche ,  A,  albus. 

Tige  de  3  pieds  ,  striée ,  blanche  ainsi  qtte  ses  famean  et 
ses  épines.  Feoilles  linéaires  ,  glauques  ,  Oeiscicalées  ,  garnies 
d'une  épine  droite  èlroi^e^ 

Liw.  L'Espagne ,  le  Portugal.  |> .  FI. .  • 
^7.  A.  à  feuilles  aiguès  ,  >/.  acutifoUus. 

Tiges  tres*rameuse^  ,  diffuses ,  formant  un  buisson.  Feuillet 
fasciculées ,  rapprochées ,  nombreuses ,  petites ,  vertes ,  roides,  - 
ptqtmtites.  f  leors  petite^ ,  jauntoes  ,  nombreuses^  péd. 

'  Lieu,  îd.  ç .  PI. .  • .  Toujours  v^erte. 
*i.  A.  hérissée ,  A.   horridus ,  Lam.  et  Dxsfont.  ,  Flora 

Ailifntica*  Cav.  ,  Icoa.. 

Tige  d'un  pied  et  deiiii ,  trës-rameuse.  Feuillet  en  alêne  , 
roides  ,  très-piquantes  ,  épaisset,  tétragones  ,  sol.^  ait  ou  2  ou 
5  ensemble  ,  d'un  k  2  pouces  de  longueur.  Ces  feuilles,  qui  res-* . 
semblent  à  des  épines,  donnent  k  cette  plante  un  aspect  formi* 
dable. 

Lieu.  Le  Levant.  »> .  Toujours  verte, 

9.  A.  à  feuillet  en  épine  ,  A.  phjrUacanihm  f  Lam.  A.  aphjrL 

btSj  Lin. 

Les  feuilles  de  cette  plante  sont  ioégales,  et  ne  sont  pas  lé« 
tragones  comme  celles  de  la  précédente  »  à  laquelle  celle^ 
devroit  être  réunie. 

.  JLî^.  l^'£q^a(pe  1  le Poitugal.  h.Th 
\^4  A*  da  Gap  ,  A.  CapomU. 

Arbuste  d'un  pied.  Tige  grisâtre  ]  faméauiK  raiSemblA  tt^ 
fléchis  en  zig-zag,  filiformes,  annuek.  Bi^chès  alternes.  FeniBes 
sétacées  ,  en  faisceaux.  Fleurs  blanches ,  SMw ,  toL ,  tenu. 

Liau.  Le  Cap.  y,¥ï. 
♦  4î.  A.  sarmentense,  A.  sarmentùsm, 

Sarmens  verdàtres,  de  5  à  6  pieds.  TfiMic  k'aineux.  Feuilles' 
nombreuses,  lin.-lanc. ,  plades,  sol.  ;  une  épitie  aiguë  à  l'inser- 
tion des  rameaux.  Fleurs  petites ,  blanches ,  en  petites  grappe* 
hlétiJe^  sur  les  raifteaux. 

LieU.  L'Me  de  Gejhm.  i> .  Toujours  vértc.  Fl,  en  août 

On  cultive  encore  : 
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id.  A.  de  rfle  èê  France ,  j4.  mauntianuê.  ^ .  Liif. 
iS.  A«  gnaipmCe,  ^.  seandens. 

Lieu.  Le.CAp.  ^. 
,l4*  -^^  en  fitux  ,  Afàicahit, 

Lien.  Les  Indes  orient.   ^ . 
iS.  A.  Yerdcillée^  j4.  verUdUariê^  ùrientidis,  Tov&ir. 

Lieu.  Le  mont  Cancase.  H: . 

C^2r.  La  première  et  la  seconde  sont  de  pleine  terre ,  ainsi 
^pe  la  quinn^e.  La  première  chose  k  considérer  dans  la  cul-* 
tcre  des  juntes ,  est  lear  lien  originaire.  La  nature  a  placé  l'as-^ 
perge  commune  dans  les  terres  sablonneuses,  et  même  dans  le 
saMe  pur  ;  c*est  donc  dans  ces  sols  qu'il  £iut  principalement  la 
cultiver ,  en  y  jmgnant ,  pour  hii  donner  une  végétation  snra- 
bondante y  et  la  rendre  ainsi  alimentaire,  les  substances  propres 
à  cet  eÉet  La  grosseur  de  Tasperge  est  toujours  en  raison  de  la 
qnaNlé  de  la  terre  oii  elfe  se  trouve.  Plus  la  terre  sera  légère  et 
amendée ,  plus  l'asperge  'aéra  beDe.  On  la  sème  de  deux  ma-» 
mères ,  sur  vieQles  coudies  pour  être  transplantée ,  ou  dans  la 
place  oii  elle  doit  rester.  On  ne  jouit  guère  plus  tM  par  l'un  de 
ces  moyens.  Mais  je  préfère  le  second ,  parce  qu'on  évite  ainsi 
la  transplantation.  Cependant  quand  les  pieds  des  asperges  sont 
bien  nourris ,  forts  et  bien  plantés ,  ils  réussissent  également. 
Le«  circonstances ,  le  terrain ,  le  climat  et  l'idée  du  cultivateur 
décideront  la  chose.  Les  planches  qui  doivent  recevoir  les  pieds 
d'asperge  on  les  graines ,  seront  préalablement  formées  d'un 
pied  et  demi  de  fumier,  de  terreau  et  de  sable,  le  tout  mêlé  en-* 
semble ,  à  moins  que  le  sol  ne  soit  léger ,  sablonneux  et  ancien» 
nement  très-afnendé.  Les  graines  ou  les  plants  seront  plaça  par 
rangées ,  à  un  bon  pied  de  distance  en  tous  sens  les  uns  des 
autres.  Si  ce  sont  des  graines ,  on  en  plaiitera  4  ou  5  dans  le 
même  trou,  et  si  elles  lèvent  toutes,  on  en  ôtera Tannée  suivante 
ou  la  même  4nnée  ,  au  moins  la  moitié.  Les  pieds  placés,  on 
couvre  toutes  les  planches  de  terre  légère ,  terreautée  et  sablon- 
neuse. Comme  ces  plancbes  s'enfonceront  les  premih-es  années, 
il  &ut  avoir  soin  de  couvrir  au  printemps  leur  sur&ce  de  2  ou 
5  pouces  de  la  même  terre.  Dans  les  pays  septentrionaux  on  est 
obligé  de  garantir  les  asperges  des  fortes  gelées ,  en  répandant 
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sur  les  planches  du  fumier  consommé ,  et  mettant  par-dessus  dé 
la  litière.  Lorsqu'on  été  au  printemps 'cette  litière ,  il  faut  laisser 
le  fumier,  qui  servira  à  amender  Tasperge  et  à  couvrir  le  bas  de 
sa  tige  5  par  ce  moyen  on  n'aura  pas  besoin  d'y  répandre  beau- 
coup de  nouvelle  terre.— Il  est  essentiel ,  sur-tout  dans  les  jeunes 
plants  d'asperges ,  de  les  garantir  des  taupes  et  des  mulots  qui  j 
feroient  d'assez  grands  ravages  pour  les  détruire  entièrement. 

Il  n'y  a  point  d'époque  poiu*  la  coupe  des  asperges.  La  grosseur 
la  détermine.  Quand  elles  ont  celle  requise  pour  l'usage  alimen-' 
taire ,  on  ne  doit  pas  craindre  de  faire  tort  au  ]:ied  en  les  cou- 
pant. Telle  asperge  est  bonne  à  manger  au  bout  de  5  ans  9 
qu'une  autre  ne  l'est  qu'au  bout  de  5.  Sil'on  veut  jouir  plus  tôt, 
il  faut  bien  planter,  et  ne  pas  épargner  les  premiers  frais. 

Quand  on  plante  des  pieds  d'asperges  ,^on  doit  avoir  l'attention 
d'arranger  circulairement  les  racines  sur  la  terre ,  de  manière 
que  le  collet  soit  leur  centre.  Le  temps  de  cette  plantation  est 
vers  la  mi-février  j  celui  des  graines  en  mars. 

Quoique  les  bornes  de  cet  ouvrage  ne  me  permettent  pas 
d'entrer  dans  un  long  détail  sur  la  culture  de  cette  plante 
intéressante  ,  cependant  je  crois  utile  de  faire  connoitre  aux 
amateurs  de  ce  légume  j  la  manière  dont  on  le  cultive  k 
Marchiennes. 

Culture  de  V Asperge  à  Marchiennes. 

La  culture  de  l'asperge  à  Marchiennes  présente  des  diffé* 
rences  assez  marquées  pour  ne  la  pas  confondre  avec  celle 
que  l'on  suit  ordinairement.  C'est  sans  doute  des  procédés  qu'on 
emploie  dans  les  jardins  de  cette  \-illc  ,  et  vraisemblablement 
aussi  de  la  nature  du  sol  ,  que  résultent  la  beauté  et  la  grosseur 
des  tiges  de  cette  plante. 

On  emploie  les  pattes  de  deux  ans  pour  fjsiire  les  plants.  Ces 
pieds  sont  trois  fois  plus  forts  que  ceux  dont  on  se  sert  com- 
munément. Les  meilleurs ,  et  ceux  que  l'on  doit  préférer , 
n'ont  qu'un  seul  bouton  :  on  rejette  ceux  qui  en  ont  plusieurs. 
Les  fosses  dans  lesquelles  on  les  plante  ont  5  décimètres  (  i  pi^ 
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et  demi  )  ie  profoncletir  et  autant  de  largeur.  On  en  bêche  le 
fond ,  et  on  le  couvre  ensuite  de  5  à  4  pouces  de  terreau  de 
vieille  couche.  On  ne  met  q^'une  seule  ligne  d'asperges  dans 
chaque  fosse,  et  elles  sont  placées  an  milieu,  à  6  à  8  dëci- 
mètres  (  2  pieds  à  a  pieds  et  demi  )  de  distance  l'une  de 
l'autre.  Les  pattes  doivent  être  bien  étendues.  Les  pieds  étant 
tous  posés  ,  on  les  recouvre  de  4  pouces  (  i  décimètre  envi- 
ron )  de  bonne  terre  amendée  et  légère ,  ou  d'un  mélange  par 
parties  égales  de  terre ,  de  terreau  et  de  sable.  La  moitié  du 
vide  restant  des  fosses  se  remplit  du  même  mélange  au  prin- 
temps suivant  et  dans  celui  d'après  ,  c'e8t-4-dire  au  bout  de 
deux  ans  de  la  plantation  )  on  achève  de  les  remplir  de  même 
au  niveau  du  terrain. 

Aucune  espèce  de  plante  ne  doit  être  cultivée  dans  les  plan- 
ches d'asperges.  Les  herbes  qui  y  croltroient  en  seroient  soi- 
gneusement arrachées. 

Quoique  ces  asperges  ne  soient  pas  attaquées  par  la  gelée  ,  il 
est  cependant  utile  de  répandre  sur  leur  surface,  avant  l'hiver, 
du  fumier  court ,  à  moitic  consommé  /que  l'on  enfouit  au 
printemps ,  en  donnant  à  la  terre  un  labour  de  9  centimètres 
(  5  pouces  )  de  profondeur. 

Les  asperges  aiment  une  terre  chaude  el  légère  ,  et  périssent 
par  une  humidité  stagnante.  Si  le  terrain  dans  lequel  on  se 
propose  d'en  faire  des  plants  est  aquatique  ou  sujet  à  retenir  l'eau 
des  pluies  ,  il  faut  leur  en  choisir  un  autre. 

G>mme  il  y  a  toujours  quelques  pattes  qui  meurent  ou 
îanguissent ,  on  les  rempîace ,  dans  les  deux  premières  années 
de  la  plantation ,  par  d'autres  qu^on  a  mises  en  pépinière  dans 
une  plandie  destinée  k  cet  effet ,  en  observant  de  ne  couvrir  de 
terre  ces  nouveaux  pieds  ^  qu'en  proportion  du  temps  de  leur 
plantation. 

Les  asperges  de  la  meilleure  qualité  doivent  être  colorées  de^ 
ït^uge  et  de  violet.  Chaque  patte  ne  doit  en  donner  que  trois  , 
qui  ont  alors  chacune  plus  d'un  pouce  de  diamètre ,  et  qui  se 
vendent  5  à  12  sols  la  pièce  ,  suivant  leur  grosseur.  Si  le  pied 
tu  fournit  davantage,  elles  sont  nécessairement  moins  grosses  x 


Digitized  by 


Google 


l56  CLAêSX   IIIyORDRE   II. 

«t  leur  prix  dimniiic  en  proportion.  On  les  coupe  an  troisième 

}et  4e  le  plantaboa. 

J'ai  suiri  exactement  ce  procède,  et  au  bont  4»  trois  ans  de 
ptentation  de  plans  de  deux  ans  ,  fèi  eu  des  asperges  de  12  à 
16  lignes  de  diamètre.  On  sera  sans  doute .étotrné  de  la  pro* 
fondeur  du  fosse  oh  l'on  pose  les  pieds  d'asperge;  mais  aussi 
lorsqu'elles  pointent  k  la  surface  de  la  terre  el  qu'on  les  coupe 
profondement,  elles  ont  alors  environ  10  à  ift  pouces  de  tige 
très4endre.  Une  dousaine  d'asperges  de  cette  grosseur  et  de 
cette  hauteur  vaut  bien  une  botte  de  celles  que  l'on  cultivç  se- 
lon la  manière  usitée.  Il  est  vrai  que  la  profondeur  oh  sont  les 
pattes  enlève  la  précocité. 

Toutes  les  autres  espèces  d'asperges  sont  d'orangerie  t  ellei 
ne  sont  pas  déticates.  La  septième  pourroit  même  passer  en 
pleine  terre  dans  les  pajs  dont  les  hivers  sont  modérés ,  et 
tenir  une  place  dans  les  bosquets  toujours  verts.  On  les  mnl* 
lîplie  par  leur  graines  tirées  de  leur  pays  orig. ,  et  semées  à  la 
manière  des  plantes  d'orangerie ,  et  par  leurs  rejetons  qu'elles 
poussent  quelquefois  hors  de  leur  collet.  EUes  n'exigent  que  lef 
soins  ordinaires  de  cette  serre.  L'espèce  de  TUe  4e  France  est 
de  serre  chaude  ainsi  que  la  quatorzième. 

Us.  On.connott  celui  de  l'asperge  commune ,  qui  est  un 
légume  d'un  goût  agréable ,  précoce  et  très-sain.  Elle  est  fr^ 
quemment  en  usage  en  médecine  comme  diurâique.  Sa  racine 
est  une  des  cinq  apéritives.  Le  seul  reproche  qu'on  puisse  lui 
fidre  est  de  donner  une  odeur  très-forte  aux  urines.  On  la 
change  en  une  odfeur  de  violette  en  y  mettant  un  peu  d'es^ 
senoe  de  térébenthine. 

Les  autres  asperges  sont  cultivées  dans  les  jardins ,  plutAt  par 
curiosité  que  pour  l'agrément.  La  sixième  est  remarquable  par 
sa  blancheur  ;  la  huitièitie  par  son  aspect  hérissé;  la  on^èm» 
par  sa  hauteur. 

Médéole»  Medeola. 

Cal.  ouvert,  égal.  Ovaire  à  5  sillons.  5  styles.  5  sUgw-  Baie  k 
5  sillons  et  3  sem. 
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*  T.  MiDXOLX à feoiOes  larges,  M.  asparvgotdes. 

Radnes  tubéreuies ,  oM^ugues ,  poôiUies.  Tiges  grêles ,  ro- 
InUec  9  rameuses ,  de  3  à  5  pieds  y  qui  oki  besoin  de  soutien^ 
Feuilles  ait.  9  sessiles,  ovales ,  pointues,  obtiques,  presqu'e^ 
cœur  à  leur  base.  Fleurs  petites ,  blanchâtres  f  sol.  ou  géaûuées, 
péd. 

Lieu.  Le  Cap.  ^ .  FI.  l'hiver. 
a.  M.  de  Virginie ,  M.  P^trjg^iniana. 

Tige  de  8  pouces.  Feuilles rerticîHées,  lancéolées,  très-«»> 
tiëres.  Fleurs  petites ,  herbacées ,  pendantes. 

Lien.  La  Virginie,  n: .  FI.  en  juin. 
5.  M.  k  feuilles  étroites ,  M,  angustifoUa. 

Cette  espèce  a  beaucoup  de  rappoi^  avec  la  première.  Elle 
n'en  difiere  que  par  ses  tiges  plus  longues  et  ses  ftoilks  plui 
éCroEÎtes  et  plus  alongées. 

Ueu.  Le  Cap.  ^ .  FI.  l'hirefr. 

Oift.  Orangerie  pour  la  première  et  la  troifiekiae.  La  deniièmè 
de  pleine  terre.  Ces  plantes  ne  demandent  pas  beaucoup  dt 
soin.  La  première  est  un  peu  senable  au  freid  et  sur-tout  k  l'hu- 
midité  trop  ooatiaueBe.  Conune  eUe  fleurit  l'hiver ,  on  doit  la 
mettre  contre  les  fenêtres  de  la  serre.  On  les  multiplie  par  leurs 
tuberouleSy  qu'on  sépare  au  printemps  ou  au  commencement  d* 
l'été. 

Us.  Les  médéoles  ne  font  pas  un  e£fet  remarquable.  La  plus 
agréable  à  la  rue  est  la  première ,  lorsqu'elle  est  bien  garnie  de 
tiges  et  de  set  petites  fleurs.  ËUe  se  plaît  préférablemaiit  dans 
la  tore  de  bn^ère. 

Tnlliuvu 

Cal.  ouvert, à 3 divisioBS  alternes,  ext  étroites.  Ovaire  obrauL 

*  3  styles.  3  stigm.  Baie  obronde ,  à  loges  poljr^permes. 
*  I.  Trillium  penché ,  T.  cemuum. 

Badne  tubéreuse.  Tige  simple,  nue,  de  5  à 6  pouces^  tep^ 
nmiëe  par  3  feuiUes  ovales,  gh^res  et  d'un  vert  £bnoé.'Une 
fleur  au  centre  de  ces  feuilles ,  pédo^culée,  l>laMli^  èb  ÀAcm^ 
Ipoœ^preendedaitiB. 

Lieu.  L'Amérique  sept  ip  •  FI*  en  avriL 
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2.  T.  sessfle,  T,  sessile,  Miller. 

Tiges  pourpres.  Feuilles  id. ,  mais  beaucoup  plus  longues  et 
pointues.  Fleur  sessile;  les  pétales  ou  les  divisions  cal.  étroits , 
droits,  et  d'un  pourpre  noirâtre. 

Lieu.  Id.  it .  FI.  id. 

3.  T.  droit,  T,  erectum,  Miller,  Lam. ,  Willd.  T>  tkom* 
hoideum,  Michaux. 

Tige  plus  haute  que  celle  de  la  première  espèce.  Les  5  feuilles, 
placées  à  une  distance  plus  grande  de  la  fleur,  sont  portées  sur 
de  longs  pétioles  droits.  La  fleur  plus  grande,  et  dont  les  di- 
visons sont  pointues ,  est  droite  ,  pédonculée ,  blanche  ou 
pourpre. 
.   Lieu,  Id.  X  »  FI.  au  printemps. 

4.  T.  à  baie  oblongue  ,  T,  erjrthwcarpum ,  Michaux. 
Feuilles  presque  en  cœur ,  presque  pétiolées.  Fleurs  droites.  , 

Baie  écarlate,  oblongue. 

Lieu,  La  Caroline ,  le  Canada.  "% .  FI.  en  mai  et  juin.  Cultivé 
en  Angleterre. 

Cuit,  Pleine  terre.  Situation  un  peu  humide  et  ombragée. 
Mult.  par  leurs  graines  semées  ,  aussitôt  après  leur  maturité  , 
dans  la  place  où  les  plantes  doivent  rester. 

Us,  Cultivés  dans  les  jardins  des  curieux  et  des  écoles  ;  plu- 
tôt de  ciuiosité  que  d'agrément. 

ParivSette ,  Paris* 

Cal.  ouvert ,  à  8  div. ,  dont  4  aït-  ?  p'us  étroites.  8  étam. ,  dont 

les  anthères  naissent  au  milieu  des  fîlamens.  4  styles.  4  stigm. 

Baie  à  4  loges  et  à  plusieurs  semences. 
Parisette  à  4  feuilles ,  P.  quadrifolia. 

Tige  d'un  pied ,  droite  et  simple ,  garnie  vers  son  sommet 
de  4  feuilles  disposées  en  croix,  ovales,  entières  et  glabres.  Fleur 
terminale ,  péd. ,  verdâtre. 
*    Lieu,  Les  bois.  Ind.  FI.  en  mai. 

Cuit,  Cette  plante  n'est  guère  cultivée  dans  les  jardins.  £Be  ne  ' 
t'y  platt  d'ailleurs  pas. 

Us,  On  la  dit  céphalique  et.  résolutive  ;  mais  elle  est  rarement 
employée. 
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Muguet  f  Convallaria. 

Cal.  6*fide,  tubuleux  clans  les  esfkce^  5 , 4  ^^  5^  globuleux  dant 

les  espèces  i  et  2^  à  6  parties,  et  ouvert  dans  les  espèces  6 , 

7  et  8.  Etam.  insërëes  sur  le  tube,  i  style.  Stigm.  à  3  côtes» 

Baies  à  loges  monospermes. 
^  I.  Muguet  de  mai,  C.  maiaîis. 

Tige  de  6  à  10  pouces,  nue.  Feuilles  rad. ,  ovales,  lisses. 
Fleurs  blanches,  en  godet,  en  épi  Idch»,  unilatéral. 

*  Variété  à  fleurs  doubles.  Tige  plus  haute ,  plus  grosse.  Epi 
plus  garni  de  fleurs  plus  grandes ,  rougeitres  lorsqu'elles  com- 
mencent à  se  passer. 

Autre  variété  à  fleurs  rouges. 
,  Lieu,  Les  bois.  Ind.  1(: .  FI.  en  juin. 
♦2.  M.  du  Japon,  C,  Japonica. 

Feuilles  étroites ,  lin.,  radicales,  courbées,  glabres,  5  fois 
plus  longues  (pie  la  hampe.  Tige  ou  hampe  nue ,  très-courte ,  à 
2  angles.  Fleurs  en  godet,  blanches,  petites,  penchées,  ino- 
dores, disposées  en  grappe ,  plus  courtes  que  les  feuilles.  Fruits 
bleus. 

Ldeu.  Le  Japon.  1|; .  FI.  en  juin. 
♦  5.  M.  sceau  de  Salomon ,  vertidllé ,  C.  verticiUata.  Poîj-gO' 

natum,  Dbsfont. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  droite.  Feuilles  lanc. ,  lin. ,  aiguës , 
lisses,  vertidllées,  au  nombre  de  4  par  nœud.  FI.  blanchâtres, 
as. ,  péd. ,  2  ou  5  ensemble. 

Lieu.  L'Europe  sept. ,  les  bois.  Ind.  FI.  en  mai. 

J'ai  rencontré  cette  plante  une  seule  fois  dans  mes  bois. 
^  4'  ^-  ii'  y  anguleux ,  C  poljrgoUatum.  PofygonaUan  urd^^ 
fiorunty  Desfont. 

Tiges  simples ,  anguleuses ,  courbées  vers  leur  sommet  ou  ell^ 
sont  feuillées.  Feuilles  oblongues ,  lanc. ,  glabres  ,  unilatérales , 
glauques.  Fleurs  opp.  aux  feuilles,  blanches ,  pendantes ,  ax. , 
iol.  ou  géminées. 

Lieu.  Les  bois.  Ind.  mr .  FI.  en  juin. 

Vaneté  à  feuilles,  d'ellébore  et  à  tige  pourprée. 
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*5.  M.  id.  ^  moltiflore,  C.  nwlU/Ioni.  Poljrgonatum ,  Dis- 

FQNT. 

Ti^e  de  2  pieds ,  simple ,  cjlind.  ou  peu  anguleuse.  Feuill^ 
plus  larges  et  plus  grandes ,  nenreuses ,  glauques  en-dessous  » 
ixnilatérales.  Fleurs  opp.  aux  feuiBcs,  pëd.  ^  pendantts,  blan* 
difttres ,  ax. ,  au  nombre  d'une  à  six. 

Lieu,  Les  bois,  Ind.  X  -  FI.  id. 

Variété  plus  petite ,  d'Angleterre. 
6.  M.  sniîhee  à  grappe,  C.  meemoaa.  Simlûcina,  Dcst .  Rk- 

DOUTi. 

Tige  de  s  ««  3  pieds,  ronde,  dure ,  siUonnée  y  anguleuse. 

Feuilles  sessiles ,  alfttroes ,  ovales ,  ohlongnei.  Fleurs  blandws , 

petites ,  en  grappe  terminale. 

Lieu.  La  Virginie,  le  Canada.  Y.  FI.  id. 

^7.  M.  id.,  étoile,  C.  fâeUmta.  Smilacina^  DxsFomr.  Re- 
douta. 
Tige  de  3  pieds,  cjlind.  Feuilles  rapprochées,  ov.,  Arges, 

pointues ,  lisses,  amplexicaulea.  Fleurs  blasckes ,  assez  grandes, 

çu vertes  en  étoile ,  en  épi  serré  et  terminal.  ' 

Xiei/.Id.Fl.Id. 

8.  M.  id. ,  à  2  feuilles  ou  quadrifide,  C.  bifolia.  Smilacina, 
Dbsfont.  Sfyeaithemum  bifoUum ,  Redouta. 

Une  seule  feuille ,  d'abord  rad.  Tige  de  2  à  3  pouces ,  garnie 
d'une  ou  de  2  autres  feuilles  cordiformes,  lisses,  à  deux  lobes 
arrondis  à  leur  base.  Fleurs  petites  ^  blanchâtres ,  en  épi  Jâdbe  et 
terminal. 

Lieu,  L'Europe  sept,  v .  FI.  id. 

9.  M.  hérissé ,  C.  hirta  ,  H.  P. 

Tige  d'un  pied ,  anguleuse ,  torse  ou  velue.  Feuilles  abemes, 
.sess. ,  presque  amplexicaules ,  ovales,  terminées  par  une  pointe 
obtuse.  Fleurs  ax. ,  pendantes ,  unilatérales ,  portées  sur  despéd. 
velus. 

Limi,  L'Amériq.  sfpt 

Celte  plante  est  nouvelle,  et  aété envoyée  à  Parispar  Jd.  Cre- 
vecœur. 

Culi.  Pleine  terre.  Tout  terrain.  Sitoalîon  onabragée.  Ces 
plantes  viennent  mieux  du»  les  sols  firms  que  dam  les  lieux 
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trop  onvarts.  Malt,  par  leurs  rejetons  y  qu'eDes  poussent  abon- 
damment,  et  par  leurs  drageons ,  que  fournit  leur  nature  tra- 
çante. On  les  enlevé  en  automne  pour  les  planter  dans  la  place 
oii  ils  doivent  rester.  La  seconde  espèce,  quoique  originaire  du 
Japon  y  n'est  pas  plus  délicate  que  les  autres;  on  la  mulliplie 
simplement  en  partageant  son  pied  au  printemps. 

Us,  Les  muguets,  sur-tout  l'espèce  première  et  ses  variétés,  et 
la  septième  y  sont  de  jolies  plantes  lorsqu'elles  sont  en  fleur.  Au< 
cune  espèce  ne  peut  déparer  les  jardins.  Elles  contribueront 
même  à  leur  agrément  lorsqu'elles  seront  placées  dans  des  en- 
droits agrestes ,  ou  elles  seront  mieux  que  par-tout  ailleurs.  L'o- 
deur agréable  du  muguet  de  mai  et  de  ses  vanétés  les  font 
recherdier  dans  la  saison  de  leurs  fleurs.  Celles-ci  sont  cépha- 
liques ,  stemutatoires  ^  antispasmodiques: 

Le  muguet  du  Japon  n'a  pas  à  beaucoup  près  l'agrément  de 
notre  muguet  des  bois.  On  ne  le  cultive  qu'à  raison  de  sa  qua- 
lité d'étranger ,  préjugé  souvent  injuste. 

Plusieurs  auteurs  ont  divisé  ce  genre  en  5  sections  ou  5  genres 
distincts,  fondés  sur  la  forme  des  corolles. 

Le  premier ,  nonmié  Convallaria ,  a  la  corolle  campanuUei 
et  renferme  les  espèces  i  et  a. 

Le  second ,  Pofy-gonatum  ,  dont  la  coroUe  est  eu  entonnoir; 
contient  les  espèces  3,4^^' 

Le  troisième,  Smilacina  ou  majanthcmum,  k  corolle  m 
roue,  est  composé  des  espèces  6 ,  7  et  8. 

II.  Fleurs  didiques.  Ovaire  supérieur* 
Fragon ,  Ruscus. 

Cal.  à  6  parties  y  rarement  globuleux  y  6-fide«  Etam^  à  fila-* 
mens  réunis  en  tube  ventru ,  anthénfère  dans  les  FI.  mÂles^ 
nu  dans  les  femeUes.  i  ovaire,  i  stjrle.  Baie  globuleuse  y  à 
loges  a-spermes,  d'un  beau  rouge. 

*  I.  Fraoon  piquant ,  A.  aculeatus ,  jpetit  houx,  houx  frelon*: 
Arbuste  en  buisson,  de  a  à  4  piedè.  l'ig^  çylind. ,  vertes , 

vamenses.  Feuilles  nombreuses,  ovales,  pointue»,  piquantes | 
II*  II 
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vertes,  roîdes, dures,  sessilles.  Fleurs  petites,  fol. ,  blanchâtre» 

sur  la  surface  supérieure  des  feuilles  et  dans  Faisselle  d'une 

écaille. 

Lieu.  Les  bois.  Ind.  \> .  Toujours  vert.  FI.  en  décembre-— 
juin. 

*a.  Fragon  à  feuilles  nues,  R.  hjrpophjrlhtmj  laurier  alexandrin. 
;  Tiges  simples ,  anguleuses ,  souples,  d'un  à  2  pieds.  Feuilles 
CYales ,  elliptique^ ,  pointues,  non  piquantes,  fermes,  entières , 
luisantes ,  d'un  beau  vert.  Fleurs  au  nombre  de  a  à  5  sur  la  sur- 
face inf.  des  feuilles ,  sans  écailles  ou  languettes  pédiculées. 

Ldeu.  L'Italie.   ¥ .  Toujours  vert.  FI.  en  mai  et  juin. 

Je  trois  utile  de  prévenir  que  les  fleurs  de  celle  espèce  sont, 
sur  le  même  pied ,  situées  sur  la  surface  supérieure  des  feuilles 
et  sur  l'inférieure.  Ainsi ,  le  caractère  qu'on  lui  9tss\^e  pour 
la  distinguer ,  en  donnant  à  ses  fleurs  une  situation  sur  le  des* 
«ous  des  feuilles,  n'est  point  exclusif.  Mais  on  reconnoîtra 
aisément  ce  fragon  à  ses  feuilles  elliptiques ,  qui  ont  2  pouces 
à  2  et  demi  de  longueur ,  et  un  pouce  et  demi  de  largeur. 
♦  3.  F.  à  languette ,  R.  hjrpogloêsum, 

.  Cette  espèce  diilere  dans  toutes  ses  parties  des  deux  premières. 
Elle  forme  un  buisson  assez  touffu ,  d'un  pied  environ  de 
liautear.  Tiges  striées  y  cylindriques.  Feuilles  lancéolées , 
pointues  aux  deux  bouts ,  striées  de  nervures  longitudinales , 
très-entières,  fermes,  glabres ,  longues  de  deux  pouces  et  demi 
et  de  8  à  10  lignes  de  large.  Fleur  solitake  située  au  milieu  do 
la  surface  supérieure  des  feuilles ,  sous  une  languette  qui  a  9  à 
10  ligues  de  longueur ,  sessile  et  de  la  forme  des  feuilles. 

Lîeu,  La  Hongrie,  l'Italie.  t> .  Toujours  vert.  FI.  en  avril  et 
mai. 

M.  Lamarck  a  observé  aussi  que  dans  ces  deux  dernières  es- 
pèces les  fleurs  varient  en  ce  qu'elles  sont  placées ,  tantôt  des* 
sus ,  tantôt  dessous  les  feuilles, 
f  4*  F*  androgyn ,  R.  androgjmus. 

Tiges  de  5  à  6  pieds ,  sarmenteuses ,  un  peu  volubiles ,  gar- 
aies  de  feuilles  alternes ,  ovales ,  pointues  ,  larges  et  arrondies 
à  leur  base ,  luisantes ,  il  nervures  parallèles.  Fleurs  péd. ,  6  à 
1%  ensemble  dans  les  crénelures  latérales  des  feuilles ,  d'un  blanc 
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|atinAtr«.  Ces  creDelures  n'existent  aux  fleurs  que  lorsqu'elles 
doivent  fleurir. 

Lieu,  Les  îles  Canaries,   i> .  FI.  dans  Tété.  Toujours  vert. 
*5.  F.  à  grappes  ,  K.  racemosus,  danœ ,  Pbrs. 

Tiges  de  5  à  4  pieds,  droites,  flexibles,  rameuses.  Feuipes 
ait. ,  lancéolées  ,  entières ,  luisantes ,  obliques;  Fleurs  petites , 
globuleuses,  blanchâtres,  en  grappes  tenu. 

lÀcu,  Le  Portugal.    i> .  FI.  en  juin— octobre.  Toujours  vert. 

CuÎL  Excepté  la  quatrième  qui  est  d'orangerie ,  toutes  le$ 
autres  sont  de  pleine  terre  5  mais  elles  sont  sensibles  aux  gelées 
un  peu  fortes,  et  tous  les  terrains  ainsi  que  toutes  les  situations 
ne  leur  conviennent  pas.  J'ai  trouvé  la  première  dans  les  lieux 
marécageux  de  la  foret  d'Hardelot ,  oii  elle  croît  en  abondance 
et  oii  elle  est  aussi  haute  qu'elle  peut  être.  Je  crois  qà'une  si- 
tuation humide,  une  terre  légère ,  noire  et  de  bruyère,  et  de 
l'ombre  sont  favorables  à  sa  plus  grande  végétation.  Je  l'ai  vu 
très-bien  réussir  aussi  dans  d'autres  situations^  ce  qu'il  y  a 
de  certain ,  c'est  que  les  terres  froides  et  argileuses  ne  lui  con-r 
viennent  pas.  En  général  tous  les  fragons  aiment  une  terre  lé- 
gère et  une  exp.  chaude ,  abritée  et  légèrement  ombragée.  Et 
si  l'on  veut  conserver  leurs  tiges  en  hiver ,  il  faut ,  dans  les  pays 
sept,  les  couvrir  d'un  peu  de  litière  pendant  les  froids  rigoureux. 

On  les  multiplie  ordinairement  par  la  séparation  de  leurs 
pieds  en  février  ou  en  m^rs  ;  mais  il  faut  c{ue  ces  parties  sépa- 
rées ne  soient  pas  trop  foibles ,  et  qu'il  y  ait  au  moins  2  ou  3 
collets. 

La  4^  n'est  point  délicate  ;  elle  ne  demande  que  d'être  ga- 
rantie des  grands  froids.  On  pourroit  la  mettre  en  pleine  terre 
dans  le  sud  de  la  France. 

Us,  Les  fragons  susceptibles  de  croître  sous  les  grands  arbres , 
peuvent  garnir  ainsi  les  dessous  des  bosquets  d'hiver ,  oii  ils 
feront  un  effet  très-agréable ,  s'ils  sont  dans  un  état  vigoureux 
et  s'ils  y  fleurissent  bien.  La  4*^^  distingue  de  toutes  les  autres 
par  son  plus  large  feuillagie  et  la  disposition  de  ses  fleurs ,  mais 
qu'elle  donne  très-rarement.  Les  racines  de  la  prenuere  espèce 
sont  diurétîqHes  5  c'est  une  des  5  racine  fapéritives  :  elle  est  d'usage 
en  médecine. 
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Smilâce  9  Smilax. 

Cal.  ouvert ,  campanule.  Les  fem.  i  ovaircv  ^  s^les.  3  stigm,. 
Baies  à  loges  2  spermes. 

Tiges  anguleuses  et  épineuses. 

*  I.  SMiLAtErude,  S,  aspem,     ^ 

Arbuste  en  forme  de  buisson ,  diffiis  et  touffu ,  dont  les  tiges 
^éles  et  garnies  d^aiguillons  rongeâtres  sont  anguleuses ,  grim- 
pantes et  s'attachient  aux  arbres  voisins.  Feuilles  oblongues ,  cor- 
diformes  à  leur  base  et  auriculées ,  pointues ,  à  dents  épineuses , 
à  9  nervures ,  et  ordinairement  maculées  de  blanc  sale.  Fleurs 
petites,  blanchâtres  ,  eii' grappes  ax. 

Lieu.  L'Espagne  ,  ntà1ie>  llle  de  Corse,  la  Fr.  mérid.  ^ .  FI. 
"^n  septembre.  Toujours  vérté. 
^.  S.  de  Ceylan  ,  S.  Zeilanica. 

Tige  anguleuse  et  garnie  d'aiguillons.  Feuilles  sans  épines  ; 
telles  de  la  tige  cordiformes ,  celles  des  rïuneaux  ovales ,  oblon^ 
gués. 

Zftéti.  Les  Indes  or.  !>.  H...  Toujoufs  verte» 
.^3.  S.  salsepareille ,  S.  sàlsapànUa. 

Plante  traçante.  Tiges  anguleuses  et  gahiies  d'aiguillons, 
t^euilles  sans  épines  ,  en  cœur  à  leiir  base ,  ovales ,  obtuses  » 
mucronées,  trinerves,  assez  grandes.  Fleurs  petites,  en  grap^ 
|>es  ax. 

làieu.  L'Àméri^e.  h .  FI.  en  juillet  et  août.  Toujours  verte^ 

Tiges  cylindriques  épineuses. 

4-  S.  de  la  Chine ,  S.  China. 

Tige  forte ,  cylind. ,  garnie  de  forts  aiguillons ,  grimpante  ^ 
de  lo  pieds.  Feuilles  épaisses ,  sans  épines ,  ovales ,  en  cœur  ^ 
à  5  nervures.  Fleurs  id. 

Lieu.  La  Chine ,  le  Japon.   i> .  FI, . .  Toujours  f  ertc 
^^5.  ^  à  feuilles  rondeS|  S*  rQUaidifoUa. 
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Ti^  id.  Feuilles  sans  ëpines,  en  cœur  ,  acnn^in^ ,  pres^ 
qu'à  7  nervures. 
Lieu.  Le  Canada.  i> .  FI.  en  juiHet^ 

*  6.  S.  à  feuilles  de  lauper»  S,  hntrifoUa. 

Tiges  id.  grimpantes ,  de  lo  à  12  pieds.  Feuilles  sans  ^pines^ 
ovales,  lancéolées,  trinerves.  Fleurs  en  grappes  arrondies. 

Ideu^  La  Virginie ,  la  Caroline.    i> .  Toujours  verte.  FI.  en 
juillet. 
7.  S.  à  feuiUes  de  bryoine,  S.  tamnoides^ 

Tiges  id.  Feuilles  sans  épines.,  en  cœur,  oblongues ,  à  7  ner« 
vurcs.  FI.  id. 

Lieu,  L'Amérique  sept  P .  FI.  id.  Toujours  verte. 
"*  8.  S.  à  feuilles  tombantes,  S.  caduca, 

Tigeid.,  feuilles  id. ,  ovales,  trinerves,  en.  cœiu*  à  leuir 
I>a5e,  assez  longues. 

JU^'  Le  Canada.  ^ .  FI.  id^ 

Tige  sans  aiguillons* 

9»  S.  ciliée ,  iS.  bona  nox.. 

Tige  anguleuse.  Feuilles  épineuses ,  ciliées. 
Lieu.  L'Amérique  sept.  \  .  FI.  id. 

♦  10.  S.  herbacée, «$.  herbacea. 

Tige  anguleuse,  droite,  de  5à  6  pieds.  Feuilles^sans  épines, 
ovales  ,  à  7  nervures,  en  cœur  à  leur  base*  Vrilles  axillaires. 
Fleurs  de  couleur  herbacée  y  petites ,  en  gFappes  axillaires  «t 
arrondies. 

Lieu.  Id.  V .  FI.  id.. 
'*'-  II,.   S.  à  feuilles  lancéolées ,  S.  lanceolata. 

Tige  cylindrique.  Feuilles  sans  épines ,  lancéolées.^ 

Lieu.  Id.  ^>.  Fl.id. 

Cuit.  Excepté  la  2«,  qui  est  de  serre  chaude,  et  la  4*,  qui 
est  d'orangerie ,  toutes  les  autres  espèces  sont  absolument  de 
pleine  terre  dans  le  milieu  et- le  sud  de  la  France.  Mais ,  à  la 
iréserve  de  la  10* ,  qui  est  V  ,  et  de  la  3*  ,  les  autres  smilaces 
«ont  sensibles  au  froid  dans  les  pays  sept.  Cependant  j'ai  conser- 
yé  la  première  pendant  plusieiurs  années  eïi  pleine  terre  j  mais 
die  a  péri  totalement  par  l'hiver  de  1794  à  gS.  Pour  laç  mcltçe 
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par  conséquent  en  pleine  terre  dans  les  climats  froids ,  il  fant 
en  avoir  aussi  en  orangerie  afin  de  n'en  pas  perdre  les  espèces , 
et  donner  à  celles  qu'on  place  en  plein  air  une  terre  légère , 
une  bonne  exp.  et  de  l'abri.  La  5*  est  très^rnstique  et  brave 
tous  nos  hivers.  On  les  multiplie  par  leurs  semences  tirées  de 
leur  pays  naturel ,  et  semées  dans  de?  pots  aussitôt  qu'elles 
sont  arrivées.  Comme  quelques  espèces  ne  lèvent  ordinairement 
qu'au  bout  de  deux  ans ,  il  est  inutile  de  mettre  ces  pots  dans 
une  couche ,  mais  au  second  printemps,  on  les  y  plongera  pour 
hâter  la  germination ,  et  fortifier  ensuite  les  jeunes  plantes.  On 
peut  laisser  les  smilaces,  la  première  année  de  leur  semis ,  dans 
leurs  vases.  £lles  ne  font  pas  de  grands  progrès  d'abord; 
mais  au  printemps  suivant  on  les  séparera ,  et  on  les  mettra  cha- 
cune dans  de  petits  pots ,  qu'on  rentrera  pendant  l'hiver ,  soit 
dans  l'orangerie  ,  soit  dans  tout  autre  couvert  :  les  châssis  leur 
seront  plus  favorables.  Quelques  espèces  qui  rampent ,  comme 
la  5*  ,  peuvent  se  multiplier  par  leurs  drageons  enracinés ,  en 
février  et  en  mars. 

Us.  Les  smilaces  ne  sont  pas  des  plantes  d'agrément  ,  elles 
ne  sont  aucunement  remarquables  ;  on  les  cultive  dans  les  jar- 
dins par  curiosité.  Les  racines  de  la  troisième  sont  fréquem- 
ment employées  en  méd. ,  comme  sudorifiques  et  dessiccatives. 
On  attribue  à  la  première  les  mêmes  propriétés  ,  mais  plus 
fbibles.  On  apporte  la  salsepareille  des  boutiques  du  Pérou 
et  du  Brésil.  On  lui  substitue  souvent  d'autres  racines.  La  ra- 
cine de  la  quatrième  espèce  est  la  squine  des  pharmaciens.  Su- 
dorifique  ,  employée  en  médecine  ,  on  la  joint  ordinairement 
à  la  salsepareille  n*.  5  ,  et  au  bois  de  sassafras.  On  en  fail 
une  décoction  que  l'on  prend  en  tisane. 

Autres  espèces  cultivées. 

12.  Smilace  de  Mauritanie  ,  S,  Mauritanîca  ,  Flore  atlant. 
Cette  espèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  la  smilace  rude  % 
smilax  aspera.  Elle  en  diffère  principalement  par  une  tige 
plus  haute ,  et  des  feuilles  2  à  4  fois  plus  grandes  et  non  ma- 
culées. 
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Lieu,  Près  d'Alger,  'h . 
Cuit.  Orangerie. 
i5.  S.  sucré ,  S.  dulcis^  Desfowt.  Cat. 
Lieu,  La  Nouvelle-Hollande.  i> .  Cultivé  au  Muséum.      , 
Cuit,  Orangerie. 

14.  S.  de  la  Havanne ,  S,  Havanensis  ,  Jacq. 

Tige  épineuse ,  cylindrique.  Feuilles  dentées  y  épineuses  ^ 
échancrées ,  avec  une  pointe  particulière. 
Lieu,  L'Amériq.  ipérid.  ^  . 
Cuh,  Serre  chaude. 

1 5.  S.  à  feuilles  oblongnes ,  S,  oblongata ,  Swartz  ,  Will». 
Tige  anguleuse  ,  garnie  d'aiguillons.  Feuilles  alternes ,  pé- 

tiolées  y  oblongues ,  acuminées ,  glabres ,  à  3  nervures  épi- 
neuses en-dessous ,  très-entières. 

Ldeu,  L'Amériq.  mérid.  "h  ,  Cultivé  au  M«séum« 

Cuh,  Serre  chaude. 

16.  S.  pubescent  j  S.  pubera  ,  MicH. 

Tige  sans  épines^  cylindrique  ,  pubescente.  Feuilles  ovales, 
un  peu  en  cœur  à  leur  base  ,  pointues ,  à  3  à  5  nervures ,  lui- 
santes en-dessus  ,  couvertes  en-dessous  de  poils  doux  aa  tou- 
cher. Fleurs  portées  sur  de  courts  pédicules,  rassemblées  en  om* 
belles ,  dont  le  pédoncule  conmiun  est  court.  Baies  oblongues, 
pointues. 

Ldeu,  La  Caroline  ,  la  Géorgie.  i> . 

Cuit,  Pleine  terre  et  orangerie  dans  la  jeunesse  de  la  plante. 
Cultivé  en  Angleterre. 

Igname  »  Dioscorea* 

Cal.  ouvert ,  campanule.  Ovaire  à  5  côtes.  5  styles.  3  stîgm. 

Capsule  comprimée ,  à  5  angles  ,  3  valves  ,  à  loges  2-spep- 

mes  ,  sem.  comprimées  ,  membraneuses. 
1.  Igname  ailée,  D,  alata^  ubium^  Dïsfont.  ,  Rumph. 

Bacine  grosse ,  longue  d'un  pied  et  demi ,  noirâtre  en  de- 
hors ,  blanclie  en  dedans ,  visqueuse  étant  cuite.  Tiges  grim- 
pantes ,  de  6  pieds  ou  rampantes  ,  à  4  cingles  membraneux. 
F.  opp. ,  pét.  ,  cordiformes  ,  lisses  ^  acuminées  ,  4  7  nervures. 
Fleurs  petites ,  jaunâtres ,  en  grappes  ax. 
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Lieu.  Les  deux  Indes.  X  •  FI. 
«•  Igname  cultivée  ,  D.  satiwi. 

Feuilles  en  cœur,  alternes.  Tige  glabre ,  cylindrique.' 

Lieu,  Les  Indes  ocdd.  v .  FI.  en  août. 

Il  parott  que  cette  espèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  U 
pr($cédente  et  la  suivante. 
5. 1.  velœ  ,  D.  viUosa  ,  D.  paniculata  ,  Michaux. 

Feuilles  larges  ,  rondes  ,  cordiformes  ^  pubescentes  en-des« 
sous ,  acumiuées  ,  à  plusieurs  nervures.  Fleurs  en  panicule 
composé  de  plusieurs  petites  grappes  filiformes.  Capsule  gla- 
bre ,  arrondie. 

Lieu,  La  Floride  et  le  Maryland.  V .  FI.  en  ao&t. 

Cuit.  La  première  et  la  seconde  sont  de  serre  chaude.;  la 
troisième  ,  selon  Aiton  ,  est  de  pleine  terre.  La  première  s'ob« 
tient  et  se  multiplie  par  ses  racines  tirées  de  rAmérique,  qu'on 
coupe  par  morceaux ,  et  qu'on  plante  dans  des  pots  rempUs  de 
bonne  terre.  Elle  doit  rester  constamment  dans  une  couche. 

Us.  Ces  plantes  ne  sont  cultivées  en  Curope  «que  comme 
objets  de  curiosité.  Dans  les  Indes  ,  les  racines  de  k  première  y 
et  vraisemblablement  de  la  seconde  ,  fournissent  un  bon  ali- 
ment et  d'un  goût  assez  agréable.  On  les  mange  en  guise  df 
pain  ,  rôties  ou  cuites  à  Teau. 

jiutres  espèces  cuUivéeSm 

4.  Igname  bulbifère  ,  D.  èulbifem  ,  Lin. 

Racine  tubéreuse,arrondie.  Tige  volubile,  longue,  sans  épines 
et  feuillée.  Feuilles  ait ,  cordiformes^  pointues ,  pétiolées,  dans 
les  aisselles  desquelles  laissent  des  bulbes  arrondies  ,  asse^ 
grosses. 

Lieu.  L'Amériq.  mérid.  V  • 

Culi.  Serre  chaude. 

5.  L  à  aiguillons ,,  D.  aculeata  j  ubium  >  Des^ont. 

Cette  espèce  a  de  grands  rapports  avec  la  précédente;  elle  e^i 
diffère  cependant  assez  sensiblement  par  ses  aiguillons  petits  et 
tares  vers  le  sommet  des  tiges  ,  plus  forts  et  plus  nombreux 
dans  leur  partie  inférieure.  Seç  feuilles  sont  formées  çomm^ 
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ceûes  de  Tespèce  bulbifère.  Elles  ont  neuf  nervures  ,  et  leur  pé- 
tiole est  chargé  de  trois  aiguillons  stipulaires.  Les  fleurs  sont 
disposées  en  grappes  rameuses  ,  axillaires. 

Lieu.  L'Amériq.  mérid.  ,  les  Indes  or,  % . 

Cuh  Serre  chaude. 

Yariété  à  tige  ligneuse  ,  an.  ubium  ahissimum  ,  Disfont^ 

6.  I.  glabre  ,  D.  glabra..,.  \ 

7.  I.  rougeâtre  ,  />.  rubella.  \  Hort.  angl. 

8.  I.  anguine,  Z>.  anguina.  j 

Ces  trois  espèces  sont  originaires  des  Indes  orientales  ^  i|;  |  el 
récemment  cultivées  en  Angleterre, 
Elles  sont  de  serre  chaude. 

III.  Fleurs  dioîques.  Ovaire  inférieur. 

Tame  ,   Tamnus. 

Cal.  ouvert  >  camp. ,  resserré  sur  l'ovaire  dans  les  fl.  femelles;. 

I  style  ,  3  stigm.  Baie  à  loges  2  à  5-spermes. 
*i,  Tame  commun,  sceau  de  Notre-Dame  ,  T,  communis. 

Tiges  foibles  ,  grimpantes  ,  volubiles ,  de  6  à  9  pieds.  Feuil^ 
les  cordiformes ,  pointues ,  nerveuses  ,  molles  ,  pét.  ,  d'un  vert 
foncé  et  trës-luisant  Fleurs  mâles ,  petites  ,  jaunâtres ,  en  grap^ 
pes  lâches  et  ax.  Baies  rouges. 

Lieu.  Les  bois.  Ind.  l|r .  FI.  en  mai  — -aoât. 

La  racine  de  cette  plante  est  très-grosse ,  monstrueuse ,  blan«- 
che  en  dedans.  Elle  est  très-résolutive  à  l'extérieur.  On  s'en 
sert  dans  l'art  vétérinaire.  On  la  nomme  aussi  racine  vierge  , 
et  dans  le  pays  que  j'habite  ,  fbrtjean.  On  peut  en  garnir  des 
berceaux  ;  si  on  l'isole  ,  en  lui  fournissant  une  perche  ,  elle 
forme  elle-même  une  pyramide  en  fuseau. 
2.  T.  tubéreux ,  T,  elephantipes ,  L'Héritier  ,  H.  K. 

Feuilles  réniformes ,  entières. 

Lieu.  Le  Cap.  ip .  Fl,  en  juillet. 

Cuit.  Orangerie.  Cette  plante  a  un  aspect  singulier.  Elle  est 
cultivée  d90»  le  jardin  de  botanique  d'Amsterdaïu.^ 
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Rajane^  Rajania. 

Cal.  ouvert ,  camp.  ,  resserré  sur  l'ovaire  dans  les  fcm.  Ovaire 

comprimé.    5  styles.  5  stigm.  Fruit  capsulaire  ,   accru  par 

une  aile  oblique  ,  latérale ,  monosperme. 
Rajane  k  feuilles  en  cœur ,  R,  cordata. 

Racine  tubéreuse.  Tiges  volubiles ,  tournées  à  gaucbe  et  en 
arrière.  Feuilles  cordiformes  ,  à  7  nervures.  Fleurs  en  épis  ax. 

Lieu.  Les  Indes  ocdd.  V  ou  ^ . 

Cuit,  Serre  chaude.  Cultivé  au  Muséum. 

O  R  D  R  E   1 1 1. 
Les  Joncs  {Junct  ). 

Calice  à  six  divisions  égales  ou  inégales  ;  les  alter- 
nes plus  grandes  et  pétalées.  Le  calice  quelquefois 
€nbàle.  Six  examines  le  plus  souvent  insérées  au  fond 
du  calice.  Tantôt  un  ovaire  supire ,  simple;  i  style  ; 
stigmate  simple  ou  divisé  ;  capsule  triloculaire  ^  à  S 
valves ,  polyspermc.  Tantôt  3  ou  6  ^vaires  supères , 
quelquefois  unis  par  la  base  ;  autant  de  styles  et  de 
6tigmates;le  même  nombre  de  capsules  uniloculaires, 
séparées  ou  réunies  y  monospermes  ou  polyspermes. 
Embryon  dans  la  cicatrice  d*un  périsperme  corné. 

Plantes  herbacées.  Feuilles  inférieures  alternes  et 
vaginées  ;  les  supérieures  sessiles  ;  les  fleurs  envi^ 
ronnées  de  feuilles  florales  en  forme  de  spathe. 

hUnseuloi^aire.  Capsule à3 loges.  Calice glumacé^ 

Restio» 

Dioïque.  Galice  égal ,  persistant ,  rarement  inégal.  FL  mile  ;  5 
étamines.  F|.  femelle.  Ovaire  à  6  sillons.  5  styles  pcrsistans  j 
3  stigmates.  Capsule  à  6  plis ,  acuminée  par  le  ^U ,  poly- 
sperme» 
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g  .  RjESTio  thyrsifera.  Rottb-  Lam.  ïJlxxsX.Restio  clegia.  Lin* 

Elegia  ihjrrsifera ,   Persoon.    Elegia  juncea  ,    Thuwb  , 

WiLLD. 

Tiges  jonciforracs  ,  simples  ,  droites ,  dures ,  cylindriques , 
lisses,  brunes,  de  5  à  4  pieds.  Fleurs  disposées  en  thyrse  com- 
pose de  plusieurs  petits  épis  droits,  serrés ,  étroits,  sortant  d'uu 
tpathe ,  roux  en  dehors ,  argenté  en  dedans. 

Lieu,  Le  Cap.  1^ . 
a.  R.  minor^  Hort.  angL 

Ziiei/.  Id. 

Cuit.  Orangerie.  Ces  deux  espèces  cultivées  en  AngleterreJ 

Bragalou  non  feuillëe  9  Aphyllanthes. 

Cal.  égal. ,  connivent  à  sa  base, à  limbe  ouvert. 6  étam.  courteff. 

I  style,  stigm.  à  5  lobes.  Caps,  polysperme. 
'^Bragalou  de  Montpellier,  A.  Monspeliensis. 

Aspect  du  jonc.  Tiges  ou  hampes  nues ,  grêles  ,  de  7  à  8 
pouces.  Point  de  feuilles.  Une  ou  2  Heurs  blanches  ou  bleuâtres  ^ 
tenu.,  entourées  à  leur  base  d'écaillés  luisantes  et  scarieuses. 

Lieu.  La  France  mérid.  % . 

JoDC  f  Juncus- 

Cal.  égal.  6  étam.  courtes,  i  style.  Stigm.  à  S  lobes.  Caps.  po« 
lysperme^ 

I.  Tiges  rmti. 

I.  Jonc  piquant,  J.  aeutus. 

Tiges  terminées  par  une  pointe  piquante.  Feuilles  piquante» 
de  mime.  Panicule  latéral ,  et  point  terminal ,  dans  l'airelle 
d'une  bractée. 

Lieu.  Ind.  Le?  marais, 
a.  J.  congloméré  ,  J.  conglomeratus. 

Tige  d'un  pied  et  demi  ^  feuilles  aignës.  Fleurs  brunes ,  en 
peloton  serré  et  latéral. 

Lieu.  Id.  Les  marais. 
5.  J.  épars ,  /.  effusus. 
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Tiges  striées  ,  de  deux  pieds ,  terminées  par  une  pointe,  ai» 
guë. 

Feuilles  pointues  9  resserrées  contre  les  tiges.  Panicule  latéral» 
trë«-lâche. 

Lieu,  Id.  Les  lieux  humides. 
4*  Jonc  filiforme,  J^JHîformis, 

Tiges  foibles,  penchées.  Feuilles  molles ,  sétacées.  Panicult 
pâle  ,  situé  dans  la  partie  moyenne  de  la.  tige  qui  a  tout  au  plus 
un  pied. 
Lieu,  Id.  Les  marais. 

5.  il.  bifide,  /.  trifidus. 

Tige  de  6  à  8  pouces ,  chargée  vers  son  sommet  de  2  ou  3 
feuilles  sétacées,  aiguës.  Fleurs  terminales,  brunes,  hiisantes^ 
sol.  ou  au  nombre  de  2  ou  5. 

Lieu^  La  France  mérid. ,  l'Ecosse. 

6.  J.  rude,  /.  squarrosus. 

Tige  de  6  à  7  pouces.  Feuilles  sétacées ,  aiguës.  Panicule  ter-^ 
minai  sans  bractée. 
Ideui  Les  lieux  hunûdes.  L'Angleterre,  la  France. 

2.  Tiges  feuillées,, 

7.  J.  articulé ,  J,  articutatus . 

Tige  d'un  pied,  garnie  de  2  ou  5  feuiUas  articulées,  poinv» 
tues.  Panicule  lâche ,  terminal ,  composé  de  2  ou  3  ombelles. 

Lieu,  Ind.  Les  marais. 
7.  J.  bulbeux,  /.  bulbosus. 

'  Tiges  de  5  à  8  pouces ,  grêles ,  un  peu  comprimées.  F.  linéai* 
ret,  canaliculées.  Panicule  terminal. 

Lieu,  Id. 

9.  J.  des  crapauds  ,  J,  bufonius. 

Tiges  filiformes ,  dichotomes ,  de  5  à  &  pouces.  F.  lin  éaîres  ^^ 
anguleuses.  Fleurs  sol. ,  sess. 
Lieu,  Id .  Tous  les  lieux  humides. 

10 .  J.  velu ,  J,  pilosus. 

Feuilles  planes,  velues.  Fleurs  solitaires ,  encorymbe  ramiîux 
Lieu,  Id.  Les  bois. 
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11.  J.  des  bois ,  J.  syhaticus. 

Tiges  de  8  à  10  pouces ,  chargées  de  3  ou  4  feuilles  pointnef 
et  velues.  Fleurs  péd. ,  sol. ,  en  corymbe ,  composées  et  termi* 
aales. 

Lieu,  Id«  Les  bois . 

12.  J.  blanc,  /.  niveus. 

Tige  droite  y  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  longues  et  velues» 
Fleurs  en  panicule  fasdculé.  Les  calices  blancs  et  pointus  (  on 
les  calices  ). 

Lieu.  Les  hautes  montagnes* 
i3.  J.  champêtre,  /.  campestris. 

Tige  de  4  ^  6  pouces ,  peu  feuillée.  Feuilles  planes ,  longues^' 
pointues  et  chargées  de  poils  blancs.  Fleurs  brunes,  noirâtres, 
en  tète  arrondie ,  sessiles  et  pédonculées ,  hérissées  par  les  pointes 
des  div.  cal. 

Lieu.  là.  Les  prés  secs. 

Tous  les  joncs  sont  v .  Ib  ne  sont  point  cultivés ,  excepté  le 
douzième,  conmie  moins  commun.  Us  ne  sont  placés  ici  que 
parce  qu'ils  sont  indigènes. 

Les  joncs  servent  à  faire  des  paniers ,  à  lier  les  rameaux  des 
arbres.  Leur  moelle  est  employée  en  mèches  pour  les  petites 
lampes  de  nuit. 

n.  Un  ovaire.  Caps,  à  3  loges.  Calice  semi-pétalé^ 

CalUsey  CalUsia. 

Cdl.  à  3  div.  intérieures  pétaloîdes.  3  filamens,  portant  chacun 

3  anthères,  i  style.  5  stigmates*en  pinceau.  Caps,  à  2  loges* 

2  spermes. 
C4.LLI8S  rampante,  C  repéra. 

Petite  plante.  Tiges  glabre,  rameuse.  Feuilles  ait.,  engatiées 
àleurbase,  ovales , pointues ,  lisses ,  rapprochées  en  petites re« 
aettes  terminales.  Fleurs  petites,  verdâtres,  3  emembl^  4an>i 
ehaque  gaine. 

Lieu.  Les  Indes  occid.  Y .  FI.  en  juin  et  juillet* 

ÇuU.  Serre  chaude. 
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Gommeline ,  Commelina. 

Cal.  égal  ou  inégal ,  à  a  ou  5  div.  intérieures ,  pétaloïdes.  6  étam* 
souvent  5  ou  4  stériles,  i  style,  i  stigm.  Caps,  à  5  loges,  dont 
2  à  2  sem.  La  troisième  avec  sa  valvule,  souvent  avortée , 
ou  nichée  dans  le  dos  d'une  autre  valvule ,  à  i  ou  2  sem. 

*  I.  CoMMELiNE  commune  ,  C.  communis. 

Tiges  d'un  à  2  pieds,  rameuses ,  couchées.  Feuilles  ait. ,  ov., 
lanc.  pointues,  portées  sur  une  gaine  membraneuse.  Plusieurs 
fleurs,  dont  2  div.  sont  d'un  beau  bleu,  l'autre  pâle  et  plus  pe- 
tite ,  naissent  dans  une  feuille  florale  en  forme  de  spathe,  oit 
elles  s'épanouissent  successivement. 

Lieu,  L'Amérique ,  le  Japon.  (^.  FI.  en  juin  et  juillet 

*  2.  C.  d'Afrique,  C.  Jf ricana. 

Tiges  rameuses  et  couchées ,  d'un  pied  et  plus.  Fleurs  dispo^ 
sées  de  même,  a  div.  pétaloïdes  jaunes  ^  l'autre  pâle  et  plus  pe^ 
lite. 

Lieu.  L'Afrique.  FI.  en  mai  —  octobre. 
3.  C.  droite,  C.  erscta. 

Tiges  droites,  simples,  un  peu  velues,  d'un  pied.  Feuilles 
ovales,  lanc. ,  nerveuses.  Fleurs  assez  grandes,  d'un  bleu  pâle, 
au  sommet  des  tiges,  dans  des  feuilles  spathacées,  pliées  en  deux 
et  velues. 

Lieu.  La  Virginie,  ip .  FI,  en  août. 

*  4.  C.  tubéreuse,  C.  iuberosa. 

Tiges  de  deux  pieds  et  plus,  foibles,  articulées.  Feuilles  ov., 
lanc. ,  sessiles,  velues ,  à  gaînc  striée,  rougeâtrc  et  ciliée.  Fleurs 
d'un  beau  bleu,  à  5  div.  égales,  arrondies,  dans  des  feuilles 
spathacées,  pliées,  nerveuses  et  velues.  Lçs  5  étamines,  stériles, 
portent  4  à  6  anthères  jaunâtres,  en  massue,  pédiculées  et  en 
croix. 

Lieu.  Le  Mexique,  ip .  FI.  en  juin —  septembre. 

*  Variété  à  feuilles  et  à  fleurs  plus  grandes. 

Les  fleurs  des  commelines  ne  s'ouvrent  que  le  matin. 

*  5.  C.  baccifère,  C.  zanonia,  tradescantia  zanonia^WiLLD. 
Zanonia  erse  ta ,  Swartz. 
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Tige  ie  5  pieds  et  plus ,  articulée ,  glabre.  Feuilles  ovales  y 
lanc. ,  à  bords  violets ,  portées  sur  des  gaines  velues  et  blan- 
châtres. Fleurs  blanches,  5  à  7  ensemble  au  sommet,  entre  deux 
feuilles  florales,  ovales,  pointues,  opp.  et  sess. 

Lieu.  Les  Indes  occid.  ip .  FI.  en  juOlet — décembre. 

6.  C  à  feuilles  lancéolées ,  C.  spimta. 

Feuilles  lancéolées.  Fleurs  paniculées»  terminales. 

Lieu,  Les  Indes  orient.  FI.  en  juillet  et  août. 

Cuit.  La  première  et  la  troisième  sont  de  pleine  terre.  La 
première  étant  une  plante  0 ,  on  peut  la  laisser  sur  la  couche 
oii  on  l'a  semée.  La  troisième  se  sème  sur  couche  et  se  trans- 
plante ensuite  dans  une  terre  un  peu  légère.  Les  autres  espèces 
sont  de  serre  tempérée  et  d'orangerie.  On  multiplie  ces  dernières, 
soit  en  les  semant  sur  couche  chaude ,  et  les  piquant  ensuite  dans 
des  po£s ,  soit,  lorsqu'on  les  a  obtenues ,  en  séparant  leurs  pieds. 
Mais  la  voie  des  semis  est  toujours  la  meilleure.  Les  graines  de 
la  quatrième  màrissent  très-bien  dans  nos  cUmats  sept.  On  peut 
faire  passer  tout  Tété  ces  plantes  en  plein  air.  On  les  rentre  ea 
automne  sur  les  tablettes  des  croisées  des  serres.  Plusieurs  es- 
pèces ne  sont  pas  de  longue  durée. 

Us.  La  plupart  des  commelines  font  bien  peu  d'effet.  La  cou- 
leur bleue  des  fleurs  des  espèces  qui  les  portent  est  agréable. 
Elles  se  succèdent  pendant  long-temps.  La  variété  de  la  qua- 
trième a  des  fleiu*s  d'un  bleu  superbe  et  grandes;  et  lorsqu'il  y 
en  a  beaucoup  d'épanouies ,  elles  donnent  à  cette  plante  beau- 
coup d'éclat 

Autres  espèces  cultivées. 

7.  CoM M CLiNB  de  Virginie ,  C.  Virginica ,  Liif . 

Tiges  droites,  simples,  glabres,  de  2  pieds.  Feuilles  lancéo- 
lées, rudes  en-dessous,  dont  les  gaines  sont  nerveuses,  légère» 
ment  pubescentes ,  garnies  de  poils  ferrugineux.  Spathes  ter- 
minaux f  presque  en  cœur.  Fleurs  bleues ,  dont  les  divisions  sont 
en  cœur,  très-entières;  l'inférieure  un  peu  pédiculée.  Willd. 

Lieu.  La  Virginie.  %. 

Cuit.  Pleine  terre  ;  la  même  que  celle  de  l'espèce  4- 

8.  C.  molle^  C.  mollis,  Jacq.^  Willd. 
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Feuilles  pétiolees,  ovales,  molles,  pobescentes.  Tige  raza-* 
pante.  Corolle  ou  calice  presque  égal. 

Lieu,  Caraque.  X  • 
g.  Co*MELiME  à  longue  tige ,  C,  iongicaulis  ,  Jacq.  ,  Willd. 

Tige  couchée.  Feuilles  linéaires-lancéolées,  sessile^,  presque 
glabres)  les  gaines  ciliées  ^  les  pédoncules  filiformes  et  genouil— 
lés.  Calice  corolliforme  ,  presque  égal. 

Lieu.  Les  endroits  humides  de  Caraque.  y: . 

Cuit,  Serre  ciiaude.  Ces  deux  espèces  sont  cultivées  à  Milan» 
C'est  M.  Armano  qui  m'en  a  donné  la  connoissance. 
10.  C.  du  Bengale,  C.  Benghalensis ,  Lin. 

Tige  rampante.  Feuilles  ovales ,  courtes ,  obtuses.  Corolles  iné- 
gales. 

Li'eu,  Le  Bengale.  V  - 

Cuit.  Serre  chaude.  Cultivée  an  Muséum. 
H.  C.  deCajenne,  C.  Cajrermens's ,  VKKSootr. 

Plante  couchée.  Feuilles  ovales-lancéolées,  pointues ,  glabres, 
gaines  ciliées. 

Lieu.  L'île  de  Cayenne.  TP , 

Cuit.  Serre  chaude.  Cultivée  à  Gènes,  chez  madame Dorazzo 
Grrimaldi. 

Ephëmërine^  Tradescaniia. 

Cal.  à  3  dîv.  intérieures ,  pétaloïdes.  6  étam.  velues,  i  style. 

«Stigm.  à  3  côtes.  Caps,  à  3  loges  et  plusieurs  semences. 

Obs.  Ce  genre  a  les  plus  grands  rapports  avec  le  précé* 
dent. 
♦  I.  EpHiM^RiNE  de  Virginie,  T.  F'irgiruca. 

Tiges  droites,  articulées,  succulentes,  tendres,  d'an  pied  et 
demi.  Feuilles  alternes,  graminées,  engalnéet  à  leur  base*  Fleurs 
au  sommet  des  tiges ,  en  faisceau ,  accompagnées  de  a  feuilles 
spathacées ,  assez  grandes ,  d'un  bleu  violet,  avec  des  ooitlièret 
jaunes. 

Lieu^  La  Virginie,  ip,  FI.  en  mai— octobre. 
^  Variétés  k  ûeurs  blanches  et  à  fleurs  pourpres* 
%.  E.  du  Malabar,  T.  Malabarica.  "> 
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Tige  droite,  menue,  glabre.  Feuilles  gramiii^,  engainëe^ 
Fleurs  d'un  pourpre  bleuâtre,  portées  sur  des  pëd.  sol.,  très^ 
longs. 

Lieu.  Le  Malabar,  n; .  FI.  en  juillet. 
5.  E.  velue,  T.  genicuîata. 

Tiges  menues ,  couchées ,  iirticulées ,  de  8  à  g  pouces.  Feuill«0 
en  cœur,  pointues,  engaînées  et  velues.  Fleurs  blanches,  pe-» 
tites,  en  panicule  term. 

Lieu,  Les  Indes  occident.  Y .  FI.  id. 
4.  £.  à  crêtes,  T.  cristaia,  Jacq.    CommeUna  crùtata, 

Liif. 

Tiges coudiées, rameuses, diffiues,  de8  k  9  pouces.  Feitilles 
^t.,  ovales-lanc. ,  ouvertes,  lisses,  k  gaine  striée  et  transpa- 
rente.  Fleuri  bleues ,  dans  des  spathes  à  21  feuilles ,  lunulées , 
Sfss.,  en  épi  unilAtéral ,  en  forme  de  crête* 

Lieu.  L'ûe  de  Geylan.  |g>.  FI.  en  juillet  —  septembre. 
^  5.  £.  discolore,  T.  discolon 

Cette  espèce  n'a  point  de  tige ,  mais  on  peut  lui  en  former  nnt 
qui  peut  avoir  un  pied  et  plus  de  haut,  en  enlevant  ses  rejetons 
k  mesure  (pi'ils  poussent.  Elle  se  couronne  alors  de  feuilles 
oblongues,  sessiles ,  amplexicaules,  canaliculées ,  charnues, 
cassantes,  vertes  en-dessus,  d'un  beau  pourpre  en-dessous  et 
très-glabres.  Les  fleurs  viennent  dans  des  spathes  monophjUes 
cle  la  même  couleur,  en  dehors,  que  le  dessous  des  feuilles.. 
Ces  fleurs  sont  petites,  blanches,  nombreuses  et  très -serrées 
dans  le  spathe,  oh  elles  s*épanouissent  en  en  sortant  on  peu, 
une  on  deux  k  la  fois ,  et  se  succèdent  ainsi  pendant  tout 
l'été. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  % . 

Cuit.  La  première  est  de  pleine  teire.  Elle  vient  dans  presque 
tons  les  terrains  et  dans  toutes  les  situations.  Elle  est  trèsnrustique 
et  jamais  endommagée  par  les  grands  froids.  On  la  multipUe 
fort  aisément,  en  séparant  son  pied  en  automne  on  en  mars.. 
Elle  reprend  à  la  transplantation  aussi  facilement  Les  autres  es- 
pèces sont  de  serre  chaude.  La  dnquième,  qui  m'est  plus  con<-» 
nue ,  se  multiplie  par  ses  œilletons  ou  rejetons  qu'elle  pousse  e% 
i  ^ndanceU>uslesan8.Poiir  peu  qu'ilsaientderacineS|etJ&to^ 


Digitized  by 


Google 


%nS  CLASSE   lll^  ORDIVE   ïlU 

WLStnà  ils  n'en  auroient pas ,  ils  en  font  bientôt,  si  on  leur  âoime 
la  cbaJcur  nécessaire.  La  quatrième,  qui  est  ©  ,  se  sème  sur 
x:ouclie,  oîi  on  la  laisse  pour  fructifier.  Quant  à  la  deuxième  et 
à  la  troisième,  on  les  obtient  par  leurs  graines ,  tirées  des  pays 
oh  elles  mûrissent,  et  semées  à  la  manière  indiquée  pour  les 
plantes  de  cette  température. 

-  Us.La  première  orne  les  jardins  par  ses  buissons  fleuris  pen- 
dant tout  rété.  I^  cinquième  décore  les  serres  par  la  belle  cou- 
leur de  son  feuillage.  Ses  petites  fleurs  sont  plus  singulières  par 
ïcur  disposîtidn  qu'elles  ne  font  d'effet 

Autres  espèces  cultivées. 
♦6.  EfrflÉMiRiNË  rose,  Trûdescantia  rosea  ,Vbntenat.  Jard* 

Cette  plante  forme  une  petite  touffe  composée  de  plusieurs 
tiges  droites,  cyUndriques,  articulées  ,  glabres  ,  d'un  décimètre 
de  hauteur.  FeuiUes  engaînées ,  graminées ,  glabres  ,  plus 
longues  que  les  tiges.  Fleurs  au  nombre  de  8  à  lo ,  en  ombelle 
terminale  ,  pédiculées  ,  couleur  de  rose ,  de  2  centimètres  de 
diamètre  ,  à  trois  divisions  ovales,  ondées  et  rayées.  Calice  à 
divisions  ovales ,  aiguës  ,  concaves  et  striées.  Anthères  d'un 
jaune  soufre.  Collerette  très-conrtfe. 

Liciu  Là  Caroline ,  la  6éorgîe.  ip  ou  cf  •  Fleurit  pendant 
'^out  rété ,  dans  îe  milieu  du  }our. 

Cidt.  Orangerie  ou  pleine  terre.  Dans  la  France  mCTÎdionale , 
cette  plante  peut  être  mise  sans  crainte  en  pleine  terre  ;  mais 
dans  le  nord  de  la  France ,  on  ne  peut  encore  que  l'y  essayer  , 
tn  en  ayant  d'autres  pieds  en  orangerie.  Elle  exige  l'ombre  et 
ITiumidité  non  stagnante.  On  la  multiplie  aisément  de  dra- 
geons,  de  boutures ,  et  par  la  séparation  de  son  pied.  Efle  re- 
prend aisément  à  la  transplantation.  Elle  est  assez  joUe ,  mais 
'ses  fleurs  sont  petites.  Dans  les  pays  oh  on  peut  la  mettre  en 
pleine  terre ,  elle  ajoutera  cependant  une  variété  intéressante 
•aux  parterres. 

5.  E.  droite,  TmdeScanHa  erecta ,  Willd.  Cav. 
*  Tigei  èroitcs,  rameuses,  charnues  ,  cylindriques,  d'un  mètr« 
environ  de  hauteur.  PenjUa  aftcraes ,  engatnécs.  Fleurs  d'ua 
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ponrpre  violet  ^  guère  plus  grandes  que  k  adke ,  à  5  dmndns 
arrondies  ;  6  étamines  ,  dont  5  longues  portent  des  ut* 
thères  violettes ,  et  les  5  courtes  des  anthères  d'on  ja«ae  dor^ 

Lieu,  Le  Mexique,  i^.  Fleurit  en  automne. 
8.  £.  k  feuilles  charnues ,  Tntdescaniia  cmai/blia.  Willd., 

Cav. 

Tige  cylindrique,  flezueuse,  rameuse  ,  d^un  dëdmètve  ^  de 
haut.  Feuilles  ovales,  -pointue^ ,  sessiles,  engainëes ,  dianittet  f 
k  Kmbe  laineux  et  brillant  Fleurs  bleues,  k  S  divisions,  arron- 
dies ,  crispées  à  lem^  sommet;  6  étaininés  égales.  Anthères  d'un 
bleu  noirâtre. 

Lieu.  Le  Metkpte.  V .  FI.  en  iMointie. 

Culture  de  ces  denl  espèces.  Lft  première  éé  sème  sur 
couche  nouvelle;  et  quand  elte  est  asse2  forte  pour  être 
transplantée,  on  la  place  dans  {^endroit  oii  elle  doit  rester ,  qiii 
doit  être  k  une  bonne  exposition.  La  deuxième  se  sème  de 
même ,  et  on  la  multiplie  par  sès  drageône  eu  la  séparation  de 
son  pied.  Elle  est  d'orangerie. 

Ces  deux  éphémémes  ne  sonipeft  enoore  ïïépàaèâèê  dans  Uê 
jarditis.  La  dernière  étant  nvaostpMt  ôoairîbiier  à  difersifier^ 
par  ses  fleurs,  les  plantas  de  serre» 

HL  Plusieurs  araires.  Autant  de  cùpsutéi  iOttlo^ 
culairesé  Fîeuts  èh  ùrnbelles  ,  ou  verticillées. 
Les  ombelles  et  les  verticilles  environnés  d'une 
collerette  tnphylle.  Plantes  aqm4îy»i  ^   liget. 
nues. 

Batottidy  Butotnus 

€al.  presque  égal ,  coloré.  9  étam. ,  jlont  S  kt.  lé  ov.  6  s^^; 

Caps,  poljrspermes. 
BuTOMB  ombelle,  jonc  fleuri,  B-  umbcUaH^.  ' 
TTiges  droites ,  nues ,  de5  pieds.  FeufUesr«d. ,  dreîtesi  he^ilÊih 
graminées.  Fleurs  rougeâtres  ^  péd. ,  amnomhrt  de  iSk^i^ 
«mbcllti  lerm. 
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Lieu.  Les  marais.  Ind.  v .  FI.  en  juillet 

Cette  plante,  qui  n'est  pas  ordinairement  cultivée  dans  les 
jardins,  mériteroit  de  s'y  trouver,  surtout  quand  on  a  des  en* 
droits  assez  aquatiques  pour  la  recevoir.  Elle  vient  trè&-bien  sur 
les  bords  des  ruisseaux ,  et  elle  en  omerott  les  bords. 

t*luteaa»  Damasonium^  Alisma  ,  Lin. 

Cal.  à  5  div.  pétaloîdes.  6  étam.  6  ovaires.  6  styles.  Caps,  acu- 

minées ,  à  i  ou  a  sem.  et  ouvertes  en  étoile. 
FuTTEAU  étoile ,  2>.  stellaium ,  A.  damasonium,  Lm. 

Tiges  de  4  ^  6  pouce»,  simples  et  nues.  Feuilles  rad. ,  nom* 
breuses,  pét.,  ovales,  oblongues.  Fleurs  blanches,  petites,  di^ 
posées  en  vertidlles  terminaux. 

Lieu.  Le  bord  des  eaux,  ip .  FI.  en  juillcfL 

Plantam^*eau»  ^/Ê577k^ 

Cal.  id.  6  étam.  Otairesnombreux,  rassemblés.  Autant  de  styles. 

Caps,  i-spermes ,  ne  s'ouvrant  pas. 
I.  Plantain  d'eau  des  marais,  jf.  plantago. 

Tige  droite ,  nue,  de  a  pieds.  Feuilles  rad. ,  pét.,  droites , 
oblongues,  n^veuses.  Fleurs  blanchâtres  ou  roogeàtres,  petites,  ' 
nombreuses,  en  verticilles  composés ,  formant  un  p^nicule  fort 
grand ,  ouvert  et  étalé. 

Lieu.  Les  lieux  aquatiques.  Ind.  1^ .  FI.  en  juillet. 
3.  P«  renoncalier,  A.  mnonculoides. 

Tige  de  4  pouces ,  droite.  Fem'Ues  rad.  étroites,  k  longs  pé- 
tioles. Fleurs  disposées  en  vertidlles  ombelliformes.  Fruits  hé- 
rissés. . 

Lieu.  rd.  Ind.  ir; .  FI.  en  août 

L'espëce  A.  stellata  se  trouve  dans  les  m&nes  lieux. 

L'espèce  A,  notons  se  rencontre  dans  les  étangs;  ses 
fleurs  blanches ,  plus  grandes  que  celles  des  autres  espèces ,  eQ 
revêtent  agréablement  la  surlace. 

Ces  plantes  ne  sont  pas  cuUtvées;  mais  U  dernière  peut  être 
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}etée  dans  les  pièces  d'eau,  pour  y  procluire  une  diver«> 

nëchière  ^  Sagitlaria* 

Monoïqne.  Cal.  id.  Fleors  nxAles.  Etamines  nombreuses,  rasseztfi 
blées.  Fem.  Ovaires  nombreux ,  situés  sur  un  réceptacle  glo- 
buleux. Autant  de  stigm.  sans  styles.  Caps,  écbancrëes ,  cojbi» 
primées ,  i-^ermes. 

Fléchibrc  aquatique,  S.  sagitUfoUa. 

Tige  droite ,  qui  s'élève  à  4  à  6  ponces  au-dessus  de  la  surface 

de  Teau.  Feuilles  pét ,  nerveuses ,  en  fer  de  flèche.  Fleurs  bUn- 

ches,péd.,  vèrlidllées  5  par  5.  Les  fem.  sous  les  mâles. 
lÀeu.  Les  étangs,  les  rivières,  lad.  1|;*  FL  en  juin. 

I  V#  Plusieurs  ovaires ,  somment  8  ;  autant  de  cap^k 
suies  uniloculaires ,  quelquefois  réunies  à  leur, 
base.  Pleurs  paniculées  ou  en  épi. 

Scheachzère  ,  Scheuchzericu 

Cal.  égal.  6  étam.  k  fikmens  courts  et  anthères  longues.  5  ovai« 
res,  q.  f.  4»  5  on6;  autant  de  stigm. adnés  aux  ovaires.  Caps« 
distinctes,  comprimées,  renflées,  à  a  valvesetà  i  ou  a  sem. 

ScHBUCHziRB  des  marais ,  S.  pabistris. 
Tiges  simples ,  feuillées ,  de  6  à  8  pouces.  Feuilles  air.  très« 

étroites ,  aiguës,  engainées ,  pliées.  Fleurs  péd. ,  soL, 5  ou 6 en* 

semble  ,  en  grappe  terminale. 
lieu.  La  France  înérid.  yf, . 

Troecarty  Triglochin. 

Cal.  à  3  dir.  pétaloïdes.  6  étam.  très-courtes.  3  ou  6  ovaires  con^ 
nivens;  autant  de  stîgih.  sans  styles.  Caps,  i-spermes,  droites 
et  aiguës. 

I.  Troscakt  des  marais,  71  pcJusire. 
Feuilles  rad. ,  longues ,  linéaires.  E^mpe  grêk  ;  droite ,  d^tn 
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j>ied  et  demi  »  portant  an  épi  long  et  peu  garni  de  petites  fleurt 

roageâtres ,  presque  sessiles.  Capâ.  à  5  loges  linéaires. 

Lieu*  Les  marais.  Ind.  c^.  FI.  en  août. 
9,  Taoscart  maritime  >  Y^'inariUmum, 

Feuilles  plus  longues.  Epi  des  fleurs  plus  court.  Caps,  ovales , 
è6  log^. 

Ldeu.  Les  endroits  aquatiques ,  près  de  la  mer.  tnd.  X  •  H. 
«A  mai  et  juin. 

Ces  plantes  ont  une  odeur  fort  d&agréable,         ;. 

Narthec^  Nariheeium, 

Cal.  égalt  entouré  4'«inp^Gldiculg  à  5  p«Kl.44lftm.  6  ovaires 

ou  plufff  Antol  do  stiga.  stti  iljks«  Oa^  poljnpefmea 

jointes  à  leur  base. 
Jf AAT9'Ç  calioulé ,  N.  caliouUaur^.  ffehf^i^è^maBs ,  Willd, 

Tofield0  pabistrif  ,  Sif ith  ,  Uuds. 

Tige  de  7  à  8  pouces,  simple.  Feuilles  étroites,  poîntnes,  en« 
gainées.  Fleurs  veMâtres ,  petites ,  péd. ,  disposées  en  épi  tenu. 

lÀeu.  La  Fr.  mérid. ,  TEcosse.  Rarement  cultivée.  1|; .  FI.  en 
ao&t. 

Ohs»  Uanthericwn  Oêsiffwgum  est  bien  dans  la  section  des 
■arifaecs  de  (inné;  mais  l'absence  du  calienlè  dèil  Adfe  mftfot^ 
ter  cette  e^èee  aa  gnre  «nthéric. 

CaUœ  égal  9  coloriS.  6  étam.  plus  longues  que  le  calice.  Ovaire 

trigone.  5  styles  courts.  Capsule  4  5  loges  poly^ermes. 
*  I.  EÙ1ÉLONU8  à  feuilles  nerveuses ,  H.  buttaU^. 

Feuilles  lanc. ,  pointues ,  formant  une  rosette  sur  la  terre. 
Tige  droite ,  simple ,  d'un  pied ,  garnie  de  petites  feuilles.  Fleurs 
rongeitres,  en  grappe  term. 

Lieu.  L|  Pen^IvaiMe.  ir  •  FI.  en  mai^ 
q.  H.  aspbpdéloïde ,  H»  asphodeUudes. 

Tige  de  a  pieds  ,  simple ,  striée.  Feuilles  éparses,  lin. ,  séta- 
cées  ,  longues ,  drc^ ,  carénées.  FJeun  Jdindie^^y  JKimhretH» 
tçs ,  petites ,  péd.  ;^  a»  grap.  term* 
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Lieu.  W.  et  là  Virginie.  Y .  FI.  en  juin. 
S.  H.  à  fimilles  étroites  »  H.  angusiiJbUa  y  MicflAvx. 
,  Feuilles  tm^onguei  ft  Irèt-étrcnlM ,  kftœpe  femll^  daat  s% 
partie  inférieure^  épi  lâche  ;  fleurs  blanchâtres;  anthère»  )aBitafj; 
capsule  oblongue^  semences  étroites,  linéaires,  Michaux. 

Lieu,  Dans  les  bdis  humides  de  h  Car^dîne^  f . 

Culi,  Pleine  ierre^  J'ai  cultivé  la  i^* ,  et  il  m'a  para  qu'elle 
ne  venoit  pas  aisément  dans  tous  les  terrains.  Les  sols  argileuic 
et  consiftans  ne  lui  conviennent  pas.  Les  terreaux  de  bniyàre 
et  humides  hii  sont  plus  (av«rables.  EUe  a  laugnit  pendant  tout 
le  temps  que  )e  l'ai  eue  el  a  fini  par  périr.  Elkdoil  fructifier 
dan»  nos  chmats  et  se  propager  par  conséquent  do  giainei  ou 
d'œiUetons,  Ces  piantea  dMveot  se  cultiver  oomma  l&s  liBlbet^< 
•es  de  pleine  terre.  Elles  demandent  une  tnre  douce  »  l%ère  ^ 
une  situation  fraîche  et  un  peu,  ombragée. 

Mëlamhe  ^  Mekmihujm^ 

Cal.  égal,  eotoré ,  6.  éfeam.  5  ovsires  réunis.  5  alyks.  Capsahi' 

polyspermes. 
l.  Mii^ifTiii  de  Virginie  «  M.  Fïtgùucam. 

Tige  droite,  simple  »  fistadeuse ,  de  3  pîtds..  FeuiHes  ah.  ^  en* 
gainées,  lÂn.  ^  pointues,  pliées,  sériée» et  longues.  Fkuis  d'un 
blanc  jaunâtre,  moyennes,  péd. ,  disposées  en  panicule  ttch^et 
terminal.  A  la  bese  des  pelotes  ou  des  di^.  ui.  se  trouvent  deux 
taches  foncées. 

Lieu,  L'Amérique  sept.  Y .  FI.  en  juin  et  juillet 
a.  M.  à  feuiH^  lancéolées ,  M.  lœtum,  H.  K.. 

Feuilles  gkbres ,  lanc. ,  lin.  ;  celles  de  la  tige  distant^.  Eeii 
pétales  ou  div.  cal.  sessiles,  disposées  en  gnippe  oU.  et  ierm». . 

Lku,  Id.  V  •  FI.  en  juin. 
$.  M.  du  Cap,  M.  Capeme^St.  punetatum,.  Muxsn* 

Tige  droite ,  simple ,  de  7  à  g  pouces.  Feuilles  ovales ,  à^atnes^ 
élargies  en  forme  de  capudion,  fermes ,  épaisses ,  striées,  dliées  , 
ponctuées.  Fleurs  ponctuées  de  rouge  1  sess.  y  en  ^i.pen  serré- 
et  tenu. 

fueU'  Le  Cap.  i: .  Fli. 
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4.  MihÂtrrBE  vert,  3f.  viride. 

Tige  droite ,  de  6  pouces.  Feuilles  ait. ,  lanc.  y  pointues ,  en- 
gdaées,  veinées.  Fleurs  verdétres,  teintes  de  pourpre,  pëd. , 
pendates. 

Lieu.  Id.  t .  Fleurit  en  fuin. 
&.  M.  à  feuilles  de  jonc,  M.  triquetrum. 

Feuilles  k  5  angles ,  {Cabres,  plus  longues  que  la  tige.  Fleurs 
en  ëpiy  écarlaftes. 

Idm.  U.  ir; .  FI.  en  juin. 
6.  M.  mottopétale,  M.  monopetalum,M.  wunnbewn,  Thunb. 

wurmbeacapensis  ^  TmnrB.  wurmbealongiflomy  Willd. 
,  Tige  sin^ple ,  drmte,  de  4  ^  6  pouces.  Feuilles  lanc. ,  poin«- 
toes,  engainëes ,  élargies  k  leur  base  en  capuchon.  Fleurs  blan» 
cjiAtreS)  monophjfUes  ^  aes|. ,  en  épi  term. 

Lieu.  Id.  Y .  FI. 
fj^  M.  à  feuiUes  de  jonc,  M,  junceum,  Willd.,  JAcq. 

Feuilles  linéaires,  ^  alêne  ;  les  supérieures  dilatées  à  leur  base. 
Fieurs  bleues,  roses  ou  blanches ,  selon  les  variétés,  en  épis 
flezueux.  Les  divisions  calidnales  ou  corolliformes  onguiculées. 

8.  M.  uniflore,  3f.  uniflorum,  Willd,  Jacq. 

Feuilles  linéaires ,  lancéolées ,  dont  les  intermédiaires  sont  plus 
longues  que  la  tige  et  les  autres  plus  courtes.  Fleurs  presque  so- 
litaires, pédonculées,  rouges  à  Textérieur ,  jaunes  en  dedansavec 
Fonglet  brun. 

9.  M.  nain ,  M.  eucomoides,  Willd.  ,  Jac<2« 

Tige  de  3  à  4  pouces.  Feuilles  oblongues,  lancéolées,  en  en- 
tonnoir à  leur  base ,  souvent  au  nombre  de  cinq,  d'un  pied  de 
longueur.  Fleurs  vertes ,  au  nombre  de  trois ,  grandes,  pédon- 
eulées,  terminales,  anthères  brunes. 

10.  M.  exL  épi ,  Jf.  spicatum ,  H.  angl. 

Lieu  de  ces  4  espèces,  id.  x  •  Fleurissent  les  7  et  g  en  avril;  les 
8  et  10  en  juin.  Cultivées  en  Angleterre. 
I  €!idi.  Les  2  premières  espèces  sont  de  pleine  terre  et  les  autres 
d'orangerie.  Ces  plantes  sont  encore  fort  peu  répandues  dans  les 
jardins.  U  parott  qu'elles  ne  se  multiplient  pas  facilement.  Selon 
Miller,  qui  a  écrit  sur  leur  culture  ,  les  terres  légères  et 
fraîches  leur  conviennent  mieux  que  les  sols  trop  secs  ou  trop 
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forts.  Les  espèces  d'orangerie  doivent  être  mises  près  des  jowts 
en  hiver. 

Oàs.  Desroussetax  ne  fait  qu'une  seule  et  marne  espèce  du 
M.  lœtum  9  H.  K.  et  du  veraiman  lutewn ,  Lin.  Cependant 
Aiton  en  fait  deux  plantes  distinctes.  N'âjant  pu  observer  ni 
l'une  ni  l'autre ,  je  laisse  aux  botanistes  le  soin  de  les  accorder* 

Veràlre  »  Varaîre  ,  Veratrum.  , 

Cal.  ëgal  y  colore.  6  ëtam.  S  ovaires  distincts  ,avort&  dans  quel<«  . 
ques  fleurs.  3  styles  courts.  Caps,  à  a  valves  polyspermes.  Se- 
mences membraneuses. 

*  I.  Veratrb  blanc ,  ellébore  blanc,  /^.  albtan, 

l^ge  de  3  pieds^  droite,  forte  et  simple.  Feuilles  grandes, 
sess.  y  amplexicaules,  ovales ,  plissées,  à  nervures  nombreuses 
et  parallèles,  d'un  beau  vert.  Fleurs  blanchâtres,  en  grappes 
surcomposées  et  paniculées,  term.  Cette  espèce  forme  de  trè»- 
larges  buissons. 

Ueu.  La  France  mërid.  Y .  FI.  en  juin  — -  aoAt. 

*  a.  V.  noir,  V,  nigrum. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  à  la  précédente.  Ses  tiges 
sont  plus  hautes  ,  ses  feuilles  plus  longues ,  ses  grappes  moins 
'  composées ,  ses  fleurs  d*un  rouge  noirâtre ,  très-ouvertes ,  et  ses 
pédoncules  pubescens. 

Lieu.  La  Fr. ,  les  montagnes^  la  Sibérie.  V  ;  FI.  en  juillet  et 
août. 
f  5.  V.  vert,  F.  viride. 

Tiges  de  6  pieds ,  très-droites  et  très-grosses.  Femlles  plus 
grandes  que  celles  de  la  première  él  plus  fortement  plîssées. 
Fleurs  verdâtres>  en  grappe  très-composée  et  paniculée,  tenn^ 
Les  cal.  campanules  et  leurft  onglets  épaissis  intérieurement  et 
latéralement. 

Lieu.  L'Amérique  sept.  1|: .  FI.  id.   , 
4.  V.  jaune ,  f^.  lutewn. 

Feuilles  plus  petites  que  celles  de  la  première ,  plissées.  Tige 
d'un  pied  et  demi,  terminée  par  un  épi  simple  et  serré  de  fleurs 
d^nn  blanc  jaunâtre. 

LUu.U.  v.Fl.id. 


Digitized  by 


Google 


j86  CLASSE    III,    OR  DUE   II  !• 

Culu  Pleine  terre.  Ce8)plaQtes  sont  trës-nisti({ues  et  viennent 
assez  bien  dans  tous  les  terrains.  Mais  elles  ne  sont  Jamais  plut 
I>elles  que  dans  les  boas  fonds  de  terre  un  peu  frais.  On  les 
multiplie  parleurs  graines  sent^,  aussitôt  q>rès  leur  maturité  « 
dans  une  plate-bande  de  bonne  terre  firandie,  ou  en  terrine» 
On  peut  les  laisser  un  an  ou  deux  dans  leur  semis  pour  <{u'elles 
se  fortifient  avant  de  les  planter  à  demeure*  Si  elles  levoient 
trop  dru ,  il  fandrbit  en  retrancher.  Quand  on  les  a  une  feia 
obtenues  ,  il  est  plus  c^urt  de  lés  propager  par  la  séparation  d^ 
leurs  pieds  ;  mais  il  faut  qu'elles  soient  asses  fortes  pour  sup-* 
porter  ces  retranchemens;  et  quand  on  les  exécute ,  il  vautmieux 
prendre  de  gros  œilletons  ou  caïeux  que  de  trop  petits.  On  n# 
peut  guère  renouveler  cette  opération  que  tous  les  trois  on 
quatre  ans. 

Vs.  Quoique  ces  plantes  n'aient  pas  de  fleurs  apparentes  ^ 
leur  beau  port,  leur  feuillage  et  les  grands  panicules'  des  trois 
premières  suffisent  bien  pour  qu'elles  trouvent  place  dans  lea 
jardins  y  oh  elles  se  feront  toujours  beaucoiqp  remarquer. 

On  se  sert  des  racines  de  la  première  en  médediie ,  mais  avec 
beaucoup  de  circonspection  »  étant  très-dangereuses  par  leura 
violens  effets.  Elles  sont  émétiques,  fortement  stemutatoiresj^ 
elles  entrent  en  petite  quantité  duis  la  poudre  capitale. 

Colehtque  ^    Cotchicum. 

Cal.  tubuleuxet  long,  à  limbe  campante,  corolHfbrme,  4 
6  div.  6  étam.  insérées  sur  le  tube.  5  ovaires  unis  à  leur  base.. 
5  styles.  Gipsules  réunies  en  une  el  polyspermes. 

^  I.  CoiiCHiQ us  d'automne  9  C  autumnoie.  s 

Bulbe  apiatie  et  alongée  en  appendice  d'un  côté.  FleurSi 

droites,  d'un  rouge  pâle , purpurin  ,  paroissant  en  septembre. 

Feuilles  grandes ,  lanc. ,  engaSnées  à  leur  base ,  d*un  vert  fon* 

ce,  sedeveloppant.au  printemps  suivant,  avec  les  fruits,  qui  soni 

sessiles  et  sol. 

Variétés  à  fleurs  doubles  et  à  fleurs  jaunes. 
Lieu.  I^  prés«  Ind« 
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^.  C,  de  flumtagBe,  C.  montanum. 

Fleurs  rougeâtre^  >  sasis  feuilles  en  automne»  Celles-<:i  se  dé* 
veloppent  peu.  de  temps  après  ^  elles  sont  étroites ,  étalées  sm*  la 
terre  »  et  persistent  en  Jiiver.  Fruil  pédpnculé. 

Lteu^  Les  hantes  montagnes  de  la  France.  % . 
*  3.  C.  panaché,  C  van'egatam. 

Bulbe  arrondie.  Fleur  à  limbe  bien  ouvert,  panaché  par  pe^ 
tîls carreaux  pourpres,  en  forme  de  damier.  Les  feuilles  parois- 
sent  après  la  fleur,  et  sont  étroites ,  ouvertes,  ondulées ,  et  d'un 
vert  obscur. 

Liets.  h9$  lies  de  la  Grioe.  -9: .  FI.  en  aoAt-i^octobre. 

duli.  Lies  dau^  prec^aibres  aoni  de  pleine  terre.  La  première» 
qui  se  trouve  dttn3  nos  prés ,  demande  i^ne  terr^  firatcbe  et  douee^ 
ainsi  que  la  sçconde  j  la  trovièmç  est  d'orangerie.  On  midti* 
plie  les  colchiques  ordinairement  par  leurs  caïeux,  comme 
toutes  les  plantes  bulbeuses  dont  on  ne  veut  pas  acquérir  de 
ttoavelles  variétifei  Ces  caienx  s'enlèvent  lorsque  les  feuilles  sont 
absolfuaeot  ftoées ,  et  se  replantent  en  terre  en  juOlet  ou  au 
commencem^  4'l'oAt*  1^  bQU>es  dé  la  première  fleurissent 
également  sans  terre;  on  peut  les  placer  sur  les  cheminées  on 
snr  les  tablettes  des  croisées,  jusqu'à  ce  qtie  leurs  fleurs  soient 
passées;  alors  on  les  met  dans  la  terre;  mais  cette  manière  ne 
laisse  pftf  ^9t  à'^Mdi^  néocssairemant  l'eîgnon.  La  troisième 
êp  cultive  en  pot^  ^*on  place  près  des  jours  dans  la  serre» 

Us.  Les  colcluques  sont  des  plantes  agréables  à  la  vue  dans 
le  temps  de  leurs  fleurs.  La  troisième  se  distingue  principale^ 
méat  des  autres  p^  ses  lingvlières  taches.  C'est  une  jolie  plante 
^cdtiver. 

Les  bulbes  de  la  fseldisqne  coaunnne  sont  émétiques  et  dan-- 
gerenses  k  rinléritiir  ;  elles  sont  véritaUevMnt  un  poison  dont 
le  lait  chaud  et  le  tartre  stibié  sont  les  remèdes  i  tqutes  les  par-* 
tiiBs  de  celte  plantfe  sont  nan^^^Aoades,   / 
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ORDRE    IV- 
Lx8  Lis  {Lilta). 

Calice  infère  ^  colore  ^  b  six  divisions  presque 
toujours  ëgales  et  régulières-  Six  ëtamines  iasërëes 
au  bas  des  divisions  calicinales.  Ovaire  simple, sut 
père.  Un  style  :  il  manque  quelquefois.  Stigmate 
triple  ;. capsule  aupère,  triloculaire^à  3  valves  po- 
Ijspermes.  Les  semences  )e  plus  souvent  planes  ^ 
disposées  dans  chaque  loge  sur  deux  rangs. 

Tiges  le  plus  souvent  herbacées.  Les  feuilles 
radicales  quelquefois  vaginées  ;  les  autres  sessiles ,  le 
plus  souvent  alternes ,  rarement  verticillées.  Fleurs 
nues  ou  environnées  de  spathes,  ordinairement  pen* 
chées.  Le  style  plus  long  que  les  étamines. 

Tulipe  9  Tulipa. 

Cal.  campanule,  à  div.  droites  et  non  nectariftres.  S^e  o.  Stig» 
mate  sessile.  Caps,  oblongue,  obtndëiaient  trigone«  Sem» 
planes. 

*  I.  TvhiPK  BaLttVÈtge,  T.  fylifestns. 

Tige  d'un  pied  et  demi  avec  2  ou  3  feniHes  étroites  et  pliéet , 
terminée  par  une  fleur  jaune ,  à  divisions  lanc.  et  très-pointues , 
penchée  avant  et  lors  de  son  épanoniasemènt. 

Lieu.  La  France  mérid.  ii; .  FI.  en  avril  et  mai. 

*  2.  T.  des  jardins ,  T.  ^^esnerùmay  Lin. 

Feuilles  ovales,  lanc,  pliées  en  gouttière.  Tige  nue,  termi- 
née par  une  fleur  droite,  de  différentes  couleurs,  selon  les  va« 
riétés. 

Lîeu\  Le  Levant.   X .  FI.  id. 
5.  T.  du  Cap ,  T.  brexniana. 

FcuiUes  linéaves.  Tige  feuiUée ,  multiflorj.  La  iiy  est  gar- 


Digitized  by 


Google 


LIS   LIS*  189 

nie  je  6  i  7  feuilles  alternes,  linéaires-lancéolées;  les  supérieur^ 
plus  courtes  ;  et  elle  est  terminée  par  5  à  4  fleurs  n^oins  grandes 
que  celles  de  la  tulipe  ordinaire,et  dont  les  divisions  sont  étroites 
à  leur  base.  Point  de  style. 

Ueu.  Le  Cap.  X  •  FI*  en  juillet. 

CuU,  La  première  est  de  pleine  terre  et  ne  demande  abcun 
soin.  Elle  reste  dans  la  place  ou  on  l'a  mi^e,  et  011  elle  se  mul- 
tiplie d'elle-même  abondamment  ;  la  troîsiëme  est  d'orangerie 
et  se  cultive  en  pot  rempli  de  bonne  terre  douce  et  frandie.  La 
seconde  est  aussi  de  pleine  terre  ;  c'est  celle  qn'on  cultive  lo 
plus  dans  les  jardins,  et  qui  a  fourni >  par  le  semis,  des  va- 
riétés innombrables ,  nuancées  des  couleurs  les  plus  vives. 

Celle-ci  demande  une  terre  douce,  substantielle ,  consistante 
sans  être  forte  ^  sans  addition  d'aucuns  nouveaux  engrais  ani- 
faïaux ,  mais  les  anciens  ne  lui  nuisent  pas.  Quand  la  terre  na- 
turelle est  trop  forte ,  on  la  rend  plus  veule  avec  le  sable  dont 
l'oignon  s'acconmiodefort  bien.  On  plante  en  planches  la  tulipe 
en  octobre,  lorsqu'on  en  a  séparé  les  caïeux,  à  6  pouces  eiH> 
viron  de  distance  entre  chaque  oignon.    Les  caîèux  doivent 
être  plantés  à  part,  parce  qu'ils  ne  fleurissent  pas  ordinairement 
la  première  année  de  leur  séparation,  et  qu'ils  feroient  des 
yîdes  dans  l'ensemble  des  fleurs  des  oignons  florifères.  Il  est  es- 
sentiel  de  choisir  le  temps  de  planter  les  tulipes  de  manière 
qu'elles  ne  sortent  pas  de  terre  avant  l'hiver,  les  gelées  faisant  • 
tort  aux  nouvelles  feuilles  et  altérant  la  plante.  L'oignon  sup- 
porte cependant  les  grands  froids ,  et  n'a  besoin  d'aucune  cou- 
verture en  hiver.  Lorsque  les  tulipes  sont  fleuries,  les  curieux 
de  ces  plantes  les  abritent  du  soleil,  pour  jouir  plus  long-temps 
de  leurs  couleurs.  On  enlève  les  oignons  de  la  terre  avec  des 
fourches ,  lorsque  les  feuilles  sont  tout^£adt  passées ,  et  on  les 
transporte  dans  on  lieu-  sec  sans  être  chaud ,  jusqu'à  ce  qu'on  les 
plante,  après  en  avoir  6té  la  terre. 

La  tulipe  se  multiplie  abondamment  par  ses  caïeux;  mais 
pour  obtenir  de  nouveSes  variétés,  il  faut  nécessairem^t  re- . 
courir  à  la  voie  des  semis.  On  fait  choix  alors  de  bonnes  graines 
prises  snr  les  plantes  dont  les  couleurs  sont  les  plus  Vives  et  les 
plus  foôcées.  On  les  sème  eo  septembre  dans  de  petites  cai^seï 
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remplies  de  terre  très-douce;  au  printemps  suivant  les  graines 
poussent  quelques  feuilles  qui  ne  durent  pas  longi^emps.  Les 
petits  oignons  qui  les  ont  produites  doivent  rester  dans  leurs 
caisses  toute  l'année  ;  en  hiver  on  les  mettra  sous  quelque  coU'' 
vert  à  Fabri  des  grêles  et  des  tf  op  fortes  gelëes.  Au  second  prin- 
temps les  oignons  pousseront  des  feuilles  plus  larges ,  et  lors« 
qu'eQes  seront  fanées,  on  les  déplantera  tous  pour  les  remettre 
peu  de  temps  après ,  à  2  pouces  enviroti  de  distancif  les  uns 
des  autres ,  dans  une  planche  de  bonne  terre  un  peu  sablon- 
neuse et  préparée  pour  les  recevoir.  Ils  ne  demandent  plus  alors 
que  les  soins  des  caïeux  y  et  lorsqu'ils  fleurissent  on  fait  choix 
des  plus  belles  fleurs  et  on  rejette  les  autres  oisons. 

La  beauté  d'une  tulipe  consiste  principalement  dans  la  force 
de  sa  tige,  dans  la  forme  de  sa  fleur,  qui  doit  être  grande  et  faire 
le  godet  sans  se  trop  évaser  ;  dat)s  ses  coaleurs,  qm  doivent  être 
vives,  tranchantes,  distinctes  et  non  confondues.  On  estifae 
beaucoup  les  couleurs  foncées  sur  des  fonds  qui  les  font  valoir; 
par  exemple,  le  fond  blanc ,  distinctement  panaché  de  couleurs 
brunes ,  dorées  et  foncées. 
4*  TuLiPK  de  l'écluse ,    Tidipa   dusiarta ,  Rtn. ,  liliacées. 

TuUpaprœcox  angustifoUa  y  Tourn. 

Cette  tulipe ,  depuis  long4emps  connue ,  n'a  été  introduite 
que  depuis  peu  d'années  dans  nos  jardins.  Sd  tige  ne  s'élève 
qn'à  2  à  3  décimètres  ;  ses  feuilles  sont  au  nombre  de  5  ou  4  9 
glabres  ,  glauques  et  entières  ;  les  inférieures  engahiées,  les  su- 
périeures sessiles  ;  la  fleur  est  droite  ,  terminale  ;  ses  Avisions 
sont  pointues  ;  les  trois  extérieures  ont  leur  surface  violette , 
excepté  le  bord  qui  est  blanc  ;  les  trois  intérieuresi  sont  blan- 
ches ,  avec  la  base  rougeâtre.  Filamens  d'un  noil*  brun.  An* 
tkères  jaunes. 

.'  Lieu.  La  Perse.  1|; .  FI.  au  printemps  dans  le  mifiéu  du  jour. 
5.  T.  de  Cels  ,  Tulipa  Cebiana  ,  Reù.  ,  liliacées. 

Cette  espèce  a  beaucoup  de  rapport ,  pour  la  forme  et  la 
couleur ,  avec  la  tulipe  sauvage.  Sa  tige  ùe  sVIèVé  qu'à  un  dé- 
cimètre environ  ;  elle  est  droite  ,  ntié ,  mi^nie  à  sa  ba^  de  S  ou 
4  ftuiUes  linéaires  ,  lancéolées  ,  un  peu  plus  longues  que  la 
lige.  La  fleur  est  pbis  petite  que  celle  de  la  lattta^ ,  également 
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jaune ,  mais  droite.  Les  divisions  de  la  corûBe  sont  de  même 
aiguës  ;  les  trois  'extérieures  d'un  rouge  orange  à  leur  base^ 
Filamens  et  anthères  jaunes.  Stigmate  jaunâtre. 

Lieu,  L'Orient.  FK  au  printemps.  X . 

PiiU,  La  même  que  celle  de  la  tulipe  des  fleuristes.  On  peut 
cependant  les  laisser  en  place  et  ne  les  pas  transplanter  tous  les 
ans,  à  moins  qu'on  il'ait  besoin  de  leurs  caïeux  pour  les  multi- 
plier. 
♦6.  T.  odorante,  T.  suas^olens^  Red.  ,  liliacëes.  Wild.  ,  77, 

pumilio  j  lobeL 

Cette  espèce ,  qui  a  des  rapports  avec  la  t^Kpe  des  jardins  , 
s^en  distingue  par  plusieurs  caractères.  Sa  tige  est  basse ,  garnie 
Je  poils  et  droite.  Ses  feuilles  ovales,  lancéolées  ,  aussi  Ion-** 
goes  que  la  hampe.  Sa  fleur  solitaire  et  odorante  est  ordinai^ 
rement  rouge ,  jaune  à  sa  base  et  à  son  sommet.  Lorsqu'elle 
estl>ien  ouverte ,  ses  divisions  sont  réfftchies  en-dessom^.  On  1^ 
nomme  vulgairement  tulipe  duc  de  Thol. 

lÀeu X'  FI.  à  la  fin  de  l'hiver. 

Cette  espèce  est  cultivée  daiis  les  jardins  des  curieux  ,  & 
cause  de  sa  précocité  ,  de  son  odeur  et  même  de  ses  couleurs. 
Sa  culture  est  la  même  que  celle  de  la  tulipe  des  jardins.  Ou 
met  souvent  quelques-uns  de  ses  oignons  chacun  dans  un  petit 
pot ,  qu'on  place  dans  une  chambre ,  sur  les  tablettes  des  îe^ 
nêtres ,  oh  elle  fleurit  fort  bien  dès  le  mois  de  janvier.  On  poup- 
roît  la  faire  fleurir  encore  plus  têt,  en  la  plantant  au  comment 
cernent  de  l'autonme  ,  et  en  l'avançant  sous  un  chAssis. 

7.  T.  biflore  ,  T.  hifiora ,  Lin.  ,  Suppl. 

Tige  garnie  de  2  feuilles  linéaires ,  acuminéès.  Fleurs  droites; 
presque  jdanes.  Les  3  pétales  extérieurs ,  ou  divisions ,  lancéolés, 
d'un  bleu  pâle  ou  verdâtre  \  les  intérieurs  blancs  ,  avec  une 
grande  tache  &uve  à  leur  base.  ^ 

Lieu.  La  Russie,  près  du  Yolga.  x . 

âib.  Pleine  terre. 

8.  T.  «il  de  solefl ,  T*.  oculut  solis  ,  R«d. 

Cette  espèce  ressemble  à  la  tulipe  cultivée ,  et  a  beaucoup  de 
rapports  à  b  quatrième.  Sa  fleur  est  grande,  solitaire.  Ses  p^ 
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taies  sont  terminés  en  pointe  ,  d'an  rouge  foncé  ,  marqués  à 

leur  base  d'une  tache  noirâtre  qui  est  bordée  d'une  zone  pâle. 

Lieu,  La  France  méridionale ,  dans  les  environs  d'Agtn.  X  - 

Odu  Pleine  terre. 

Dent-de-chieiiy  Erythrordum. 

Cal.  campanule,  à  div.  à  demi-réfléchies ,  5  intérieures  ,  ayant 
a  callosités  à  leur  base.  Etam.  courtes.  Caps,  globuleuse, 
étroite  à  sa!  base.  Sem.  ovales. 

♦  I.  DiNT-M-cHiETf  mouchetée,  E,  dens  canis. 

Hampe  de  5  à  6  pouces,  nue ,  terminée  par  une  fleur  assez 
grande  ,  blanche  en-dessus  ,  rougeâtre  en  dehors,  a  feuUles 
rad.  ovales ,  lànc.  ,  mouchetées  de  vert  et  de  rouge. 

Lieu.  Les  montagnes  de  la  France  ,  la  Sibérie ,  la  Virginie. 
ip .  FI.  en  mars.  « 

Cuil.  Pleine  terre.  Cette  petite  plante  est  tres-rustique  ,  et 
ne  craint  aucun  froid.  Elle  aime  les  terres  un  peu  fraîches  et 
l'abri.  On  la  multiplie  par  ses  caïeux ,  qui  ont  une  forme  alon- 
gée  et  pointue  ,  qui  imitent  imparfaitement  une  dent  longue. 
Cette  séparation  se  fait  en  été ,  et  l'on  replante  tout  de  suite  la 
bulbe  principale  et  les  caïeux  qu'on  a  tirés. 

Us.  La  dent-de-chien  porte  une  jolie  fleur  qui  paroît  de 
bifnne  heure ,  et  annonce  le  retour  assuré  du  printemps.  Elle 
xnérite  d'êtrç  cultivée. 

i    D.  de  chien  dorée ,  E.  aureum  ,  Hort.  angl: 
^  Lieu.  L'Amérique  sept.  V .  FL'  en  avril. 

Cuil.  Pleine  terre. 

Superbe ,  Methonica  ,  Ghriosa ,  Lin. 

Cal.  ouvert,  à  div.  ondulées,  réfléchies  et  très-longues  -,  étam. 
plus  courtes  que  Ife  style.  Caps,  ovale.  Sem.  globuleuses. 

♦  SvpEUBE  glorieuse  ,  Af.  supeiba. 

Racine  jaune  ,  lisse  ,  tubéreuse.  Tige  simple  ,cylind. ,  feuil- 
lée  ,  glabre  ,  droite,  mais  qui  a  besoin  de  support,  de  5  à  ô 
pçds.  Feuilles  ^«essiles ,  oblongues  ,  très-pointues  ,  tenninceô 
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ptr  une  vrille  ronl^ ,  avec  laquelle  elles  a'attadient  am  fianfes 
▼oisines ,  de  manière  qu'il  n^est  pas  aisé  de  les  en  d^chen 
Fleur  ped.  terminales  et  ax. ,  pendantes ,  d'un  rouge  aurore  et 
asses  grandes.  Lorsque  cette  fleur  est  épanouie  ,  elle  est  pen- 
chée vers  la  terre  }  mais  ses  étamines  se  relèvent  et  se  dirigent 
vers  le  haut  Les  pétales  ou  les  div.  cal.  sont  étroits ,  longs ,  ré- 
fléchis ,  très-ondulés  en  leuBS  bords« 

Lieu»  Les  Indes  or. ,  la  Guinée.*  ip  «  t1.  en  juillet  et  octobre 

Cuil.  Serre  chaude.  Cette  plante  ne  demande  pas  la  tannée 
lorsqu'elle  est  dans  son  état  de  repos  ;  mais  si  on  ne  la  lui 
donne  pas  ou  une  couche  pour  avancer  sa  floraison  ,  elle  ne 
pousse  alors  que  fort  tard  ,  et  fleurit  difficilement.  Il  faut  donc 
la  mettre  dans  la  tannée  ou  dans  tme  couche  chaude ,  au  prin-* 
temps  y  pour  jouir  de  ses  belles  fleurs  à  la  fin  de  l'été.  Lors- 
qu'elle se  repose ,  on  ne  doit  lui  donner  aucun  arrosement ,  et 
la  laisser  dans  son  pot ,  quelque  sèche  que  soit  la  terre.  Lors- 
qu'elle pousse  ,  on  l'arrose  comme  les  autres  jplantes.  Sa  terre 
doit  être  substantielle  et  consistante  ^  et  elle  doit  être  dans  d'as- 
iex  grands  pots  à  cause  de  ses  forts  tubercules*  On  la  multiplie 
par  ceux-ci.  On  n'a  même  pas  la  peine  de  les  séparer ,  car ,  c^ 
qui  est  assez  singulier  y  on  les  trouve  souvent  tout-à-fiâ' libres  ^ 
sans  qu'on  puisse  remarquer  la  moindre  adhérence  au  tuber- 
cule principal.  On  les  plante  conune  les  anciens  ,  dans  leff 
mêmes  vases  et  la  même  terre ,  et  on  les  plonge  dans  la  tannée- 

Us.  La  superbe  y  dans  le  temps  de  ses  fleurs  ,  qui  durent 
quelques  jours  ,  ùli  un  effet  agréable  dans  les  serres.  La  cou-^ 
leur  de  sa  corolle,  sa  forme  singulière  et  son  port ,  la  font  re« 
marquer.  La  fleur  ,  dans  son  état  parfait ,  imite  a^z  bien  uu 
lustre. 

Uvulaire»  Vvularia^ 
• 
Cal.  canq>anulé  ,  à  div.  droites  ,  remarquables  par  nue  fos-« 

sette  oblongue  et  nectarifere ,  qui  se  trouve  à  leurs  onglets*. 

Elam.  trls^ourtes.  Stigm.  réfléchis^  Caps,  ovale  ,    trigone^. 

Sem.  obronde  ,  comprimée. 
ft»  UvuLAuiB  ampleiicaule  ^  V.  amplexi/olia ,  strsptopm  i 
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Tige  d'nn  pied ,  rameuse.  Feuilles  ait.  amplexicaules ,  poin*- 
taes  j  lisses  et  nerveuses.  Fleurs  petites,  sol.  y  pendantes  ,  péd. 
sous  les  feuilles. 

Lieu,  Les  hautes  montagnes  de  la  France,  x*  FI.  en  mai. 
a.  UvuLAïKB  à  feuilles  lancéolées  ,  U.  lanceolaia. 

Feuilles  perfoliées  ,  ovales  ,  lanc. ,  acuminées. 

Lieu.  L'Amériq.  sept,  m .  FI.  en  juillet. 
5.  U.  perfoliée ,  f/.  pcrfoUata, 

Feuilles  ovales,  perfoliées,  oU..,  pointues,  glabres.  Fleurs 
jaunes,  pendantes,  ax. 

Lieu.  Id.  X  •  FI.  en  mai. 
'4-  U-  pourpre  ,  U,  purpuna  et  chinensisy  BL  angl. 

Lieu.  La  Qiine. 

Cuit.  Serre  tempérée.  Fleurit  en  juillet  —  sept. 
5.  U.  à  feuilles  sessiles  ,  U.  sessilifoUa ,  Liif . 

Port  de  la  troisième  espèce.  Tige  bifide ,  uniflore.  Feuilles 
t>Tales ,  lancéolées ,  alternes.  Pédoncule  nu. 

Lieu.  Le  Canada.  X  -  Fleurit  en  juin. 

Cuit.  Pleine  terre.  Ces  plantes  sont  rustiques,  et  viennent 
«ssez  bien  dans  tons  les  terrains.  On  les  multiplie  en  automne 
-en  séparant  lenrs  pieds. 

Us.  Les  uvulaires  font  peu  dVftêt.  Leurs  fleurs  sont  petites. 
Elles  ne  sont  cultivées  que  dans  les  jardins  de  botanique ,  et  par 
curiosité. 

Fritilllûre  ,  Fridllaria. 

ÛJ.  camp. ,  à  div.  droites ,  avec  nue  fossette  à  lenrs  onglets. 
Etam.  plus  courtes  que  le  style.  Caps*  oblongue ,  obtusénient 
trigone.  Sem.  planes.  2  bulbes  Vune  sur  F  autre. 

*  I .  Fkitillaire  de  Perse ,  F.  Persica. 

Tige  droite,  simple,  trës-ftuîllée ,  d'un  pied  et  demi.  Feuilles 
nombreuses,  éparses ,  rapprochées ,  liù. ,  lanc. ,  obUqœs ,  Hsses. 
Fleurs  d'un  violet  foncé ,  pendantes,  péd.,  en  grappe  pyrami- 
dale et  term. 

Lieu.  La  Perse.  Y .  FI.  en  avril  et  mai. 

♦  2.  F.  méléagre  ,  F.  meleagris. 

Bulbeblanche; comprimée.  Tige  droite;  menWi  sioipfei^'u 
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pieà  ,  garnie  de  quelques  feuilles  linéaires  ^  pointues  ,  ait. , 
«emi^mplexicaules ,  glauques.  Fleurs  au  nombre  d*uiie  à  3 , 
d'an  fond  de  couleur  différente ,  suivant  les  variétés ,  ord.  ta^- 
chetées  de  petits  carreaux  en  (ofme  de  damier ,  disposées  au 
sommet  de  la  tige ,  et  pendantes. 

Lieu.  La  France ,  près  d'Abbeville ,  dans  les  prés.  Ind.  ifr . 
FL  en  mars— mai. 

Plusieurs  variétés.  Blandies,  jaunes  et  d'un  rouge  pourpre. 
La  variété  blanche  est  connue  sous  le  nom  prœcox;  ) 
Celle  à  fleurs  jaunes  sous  celui  à'iiidica  ;  \  Pers. 

Celle  à  fleursd'un  pourprefoncé  sous  celui  ^e/o/ina.  j 

Cuh,  Pleine  terre.  Les  fritiUiûres  communes  se  plaisent  dans 
la  terre  douce ,  franche  et  un  peu  fraîche  ou  dans  la  tenre  de 
bruyère.  On  ne  les  défiante  ord.  que  pour  les  multipUer.  Elles 
ne  sont  pas  délicates  et  résistent  fort  bien  à  nos  hivers.  La  'i'<^ 
est  un  peu  sensible  au  froid  y  du  moins  je  l'ai  perdue  par  un 
hiver  rigoureux.  Les  terres  f(»tes  et  argileuses  leur  sont  con- 
traires 5  elles  finissent  par  y  périr.  Un  peu  d'ombreWeur  est  fa- 
vorable. Ces  plantes  se  multiplient  par  leurs  caïeux;  mais  il  faut 
les  laisser  aux  bulbes  an  moins  trois  ans  avant  de  les  leur  Ater  , 
pour  qu'ils  aient  acquis  la  force  nécessaire  pour  fleurir.  Elles  ne 
doivent  pas  rester  long-temps  hors  de  terre ,  mais  être  replan- 
tées peu  de  jours  après  qu'on  les  en  a  sorties.  Elles  font  de  nou- 
vefles  racines  quelque  temps  après  leur  floraison;  et  quand  elles 
sont  hors  de  terre ,  elles  en  poussent  de  même  et  s'énervent 

Us.  La  fritillaire  deuxième  est  cultiva  dans  les  jardins  pour 
ses  «jolies  variétés  et  ses  couleurs  singulières.  Les  fleuristes  en  fovt 
leur  occupation  ,  et  c^ierchent  à  en  obtenir ,  par  le  semis ,  des 
variété  nouvelles.  Ces  semis  se  conduisent  comme  ceux  des 
tulipes. 
5.  F.  à  larges  feuilles,  F.  laiifoUa^  AinouTé ,  liliacées. 

Cette  plante  y  dont  Redouté  a  formé  une  espèce  ,  a  tant  de 
ressemblance  avec  ia  fritillaire  méléagre  ,  qu'on  peut  ,  avec 
qudque  raison ,  croire  qu'elle  n'en  est  qu'une  variété.  Ses 
feuOles  sont  plus  courtes  et  plus  larges  ,  et  sont  situées  princi- 
palement vers  le  sonmiet  de  la  tige,  oh  elles  environnent  la  base 
de  la  fleur.  Ses  stigmates  sont  mfrqués^en-dassusi  d'un  siHoii 
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large  et  profond.  Voilà  les  principales  difFérences.  Quant  k  celles 

fondées  sur  les  couleurs  et  sur  une  floraison  plus  précoce  , 

elles  ne  me  paroîssent  pas  suffisantes  pour  la  distraire  de  k 

méléagre. 

Cette  plante  se  cultive  comme  cette  dernière  ^  dont  elle  a  la 
forme  et  la  bigarrure. 
4.  Fritillaire  des  Pyrénées ,  F.  Pjrrenaica, 

Feuilles  inférieures  opposées  ;  fleurs  assez  nombreuses ,  entre* 
mêlées  de  feuilles.  Lin. 

Lieu.  Les  Pyrénées.  % .  FI.  en  mai. 
6.  F.  à  larges  feuflles  ,  F,  laiifoUa,  Willd. 

Tige  uniflore^  feuilles  alternes,  lancéolées,  oblongues  ,  planes 
et  vertes.  Stigmates  obtus ,  canaliculés.  Willb» 

Limi.  L'Europe  mérid.   '9; .  FI.  en  anrril* 

Impériale  9  ImperialiSé 

* 
Cal.  campanule ,  k  div.  djroites ,  avec  une  fossette  àleurs  onglet». 
£tam.«  plus  courtes  que  le  style.  Caps,  à  6  angles  aigus. 
Sem.  planes. 

^  Impériale  couronnée ,  /.  cororuUa.  FritiUaria  imperialis. 
Lin.  Couronne  impénale. 

Tige  simple  ,  droite ,  de  2  à  5  pieds ,  moelleuse ,  fenillée  à 
ia  base  et  à  son  sommet.  Feuilles  nombreuses ,  éparses  autour 
Je  la  tige ,  lin. ,  lanc. ,  tendres  et  lisses.  Fleurs  grandes ,  d'un 
rouge  safirané,  striées ,  ax. ,  péd. ,  pendantes ,  au  nombre  de 
6  à  8,  sous  une  touffe  de  feuilles  tenu. 

Lieu*  La  Perse.  X .  FI.  en  mars  et  avrfl. 
^T^ariétés.  I.  A  feuilles  panachées  de  jaune. 

x  Id.  •  • de  blanc. 

3.  A  fleurs  jaunes. 

^.là ••••doubles. 

5.  A  fleurs  orangées. 

€.  A  fleurs  couleur  de  soufre» 

7 .  A  fleurs  rOuges  doubles. 
L'  8«  A  fleurs  très-grande* 
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CuU.  Pfetne  terre.  Absolument  la  même  que  ceHe  de  la  fri- 
tillaire  commune.  Pknte  très-rustique. 

lis.  Beaucoup  d'effet  dans  le  temps  de  leurs  fleuri.  Les  ra- 
fiéles  à  feuilles  panachées  sont  lrës>jolies.  Celtes  à  fleurs  jaunes 
sont  estimées.  Ces  plantes  ont  le  déâtut  de  répandre  au  loin  une 
odeur  désagréable^  / 

lis  9  LiUunu 

Cal.  camp*^  à  divisions  droites  ou  roulées ,  rapprochées  &  leur 
base,  et  remarquables  par  un  sillon  longitudinal ,  nu  ou  ci- 
lié (  ce  sillon  n'existe  souvent  que  sur  3  divis.  ).  £tam.  plus 
courtes  que  le  stjrle.  Caps,  oblongnes.,  à  6  sillons,  trigones. 
s^n.  pbmesT 

^  I.  Lis  blanc,  L.  candidum.. 

Bulbe  écailleuse.  Tige  droite ,  simple ,  de  3*  pieds.  Feuilles 
éparses ,  sess« ,  obîongues,. nombreuses ,  lisses.  Fleurs  blanches , 
grandes.,  péd. ,  en  grappe  lâche ,  term. 

Ueu,  Le  Levant.  1): .  FI.  en  juillet. 
Variétés,  *  i.  A.  fleurs  doubles.  La  fleur,  avorte  souvent,  ou 
s'épanouit  peu. 
**  2.  A  fleurs  panadiées  de  pourpre.. 

3.  A  feuilles  panachées  de  jaune. 

4.  Lis  de   Constantinople ,  Z.  peregrittum  >  Rï- 

DOUTi,    MiLLEA. 

Cette  variété  a  la  tige  plus.conrte ,  ses  feuilles  plus  étroites, 

aes  fleurs  moins  grandes  et  ses  pétales  plus  étroits  à  leur,  base. 

Les  fleurs  sont  un  peu  pendante^ 
^  2,  L.  orangé,  L.  croceum,  L.  aumnUacum* 

Bulbe id.  Tigedroite>  d'un  pied  et  demi  à  4  jàeâs.  Feuilles 
éparses,  étroites,  sillonnées.  Fleurs  droites ,  grandes,  d'un  rouge 
aafrané ,  parsemées  de  petites  taches  noires. 

Lieu.  L'Italie,  l'Autriche ,  la  Sibérie.  V .  FI.  en  juin. 

Variétés.  ^  i.  A  tige  bnlbifbre.  Les  bulbes  axiUaires.  L.  buU 
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Cette  variété  est  trës-distiaguée  de  l'espèce.  Ses  fleurs  sont 

ordinairement  solitaires.  Sa  tige  est  moins  haute>  et  elle  porte 

vers  son  sommet,   et  même  sur  la  longueur,  des   bulbes 

à  chaque  aisselle  des  feuilles  qui  ne  se  rencontrent  pas  sur  la 

précédente. 

2.  Plus  basse.  La  tige  ne  porte  qu'une  fleur. 
*  5.  Lis  de  Pompone,  £».  pomponium.  Lis  turban. 

Bulbe  id.  Tige  droite ,  de  a  pieds  au  moins ,  feuillée  dans 
toute  sa  longueur.  Feuilfaïs  éparses ,  trës-nombreuses ,  étroites , 
linéaires,  subulée»,  diminuant  de  longueur  vers  le  sommet. 
Fleurs  jaunes,  parsemées  de  points  noirs  ou  pourprés*  Leurs 
div.  très-réfléchies  et  roulées  en  forme  de  turban ,  3  à  5  en-« 
semble ,  péd.  ,  tenu,  y  pendantes. 

Variété  k  fleurs  rouges ,  selon  Lamarck.  Lis  turban  des  jardi* 
niers. 

Lieu.  La  Sibérie  »  les  Pyrénées,  v .  FI.  en  juin. 
*4^  L.  des  Pyrénées,  L,  pyrenaicum ,  Gouan. 

Ce  lis  a  des  rapports  avec  le  précédent,  mais  il  en  est  cepen- 
dant essentiellement  distinct.  Sa  tige  est  au  moins  aussi  haute; 
ses  feuilles  à-peu-près  semblables.  Ses  fleurs  souvent  solitaires , 
ou  au  nombre  d'un  à  trois,  sont  d*un  jaune  dair  ,  parsemées  en 
dedans  de  points  d'un  ronge  brun*  Les  anthères  sont  écarlates^ 

Lieu,  Les  Pyrénées.  X  •  FI.  en  juin  ou  juillet 
^  5.  L.  de  Chalcédoine  ,  L  Chalcedonicum. 

Celte  espèce  a,  par  ses  feuilles  et  la  forme  de  ses  fleurs  ^ 
beaucoup  de  rapports  avec  la  précédente  ;  néanmoins  elle  en 
est  suffisamment  distinguée.  Tige  id.  Feuilles  éparses,  très* 
nombreuses ,  trè»Hrapprochées ,  étroites  ,  obi.  ,  pointues  ,  bor-.- 
dées  de  blanc;  diminuant  de  longueur  vers  le  sommet  de  la  tige. 
Fleurs  écarlates,  un  peu  plus  grandes  que  celles  de  la  précé- 
dente, moins  réfléchies ,  et  point  aussi  roulées  ,  pendantes  ^ 
term*-y  péd. 

Lieu,  Le  Levant.  1|; .  FI.  en  juin« 
*6.  L.  superbe ,  £».  supeihum* 

Tige  droite ,  de  5  à  4  pieds.  Feuilles  ve^cillées  dans  le  ba» 
de  la  tige  ,  éparses  dans  tout  le  reste  de  sa   longueur,  lanc^ 
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lin.  y  triaenres ,  d'un  vert  foncé  ;  fleurs  grandes  pendantes  , 
jaunâtre  dans  leur  fond  avec  des  points  noirs ,  rouges  orangés 
dans  leur  limbe ,  réfléchies  ,  en  panîcule  pyramidal ,  term. 

Lieu.  L'Amérique  sept,  v  •  FI.  en  juin  et  juillet. 
^  7.  L.  martagon  ,  L.  martagon. 

Tige  droite,  deaàîpieds.Fenilles  verticillées ,  ovales ,  lanc. , 
assez  larges  ;  fleurs  d'un  rouge  safirané  ,  avec  des  points  noirs  ^ 
pendantes  ,  roulées,  péd. ,  en  grappes  terra. 

Lieu,  La  France.  1^  •  FI.  en  juillet. 

Variété  à  fleurs  lanugineuses  en-dessous  et  autres. 

*  8.  L.  du  Canada ,  L,  Canaderue. 

Tige  de  S  à  4  pieds.  Feuilles  verticillées ,  lancéolées.  Fleurs 
îaunes,  asses  grosses ,  tachetées  de  points  noirâtres  ^  un  peu  ré- 
fléchies, campanuJées,  péd.  term.  pendantes. 

Lieu.  L'Amer,  sept,  v*  FI.  en  août. 

9.  L.  de  Kamtschatka ,  L.  Camschaicense. 

Tige  simple,  d'un  pied.  Feuilles  verticillées  ,  lancéolées,' 
striées.  Fleurs  droites ,  term. ,  campanulées ,  pourprées.  Les  di v. 
ovales,  sessiles,  striées.  Style  nul. 

Ueu.  Le  Kamtschatka.  % .  FI.  en  mai. 

10.  L.  de  Philadelphie ,  L.  Philadelphicum. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  simple^  feuillée.  Feuilles  verticil-^ 
lées,  ovales-lanc.  Fleurs  droites,  campanulées,  d'un  rouge  oran- 
gé y  tachetées  à  leur  base,  et  leurs  pétales  onguiculés* 

Lieu.  L'Amer,  sept.  ir  •  FI.  en  juillet. 
**  r  I .  L.  de  Catesby ,  L.  Catesbesi^  Liir .  Gm elin . 

Feuilles ,  rad. ,  lanc. ,  étroites ,  pointues.^  Tige  d'un  pied , 
garnie  de  beaucoup  de  feuilles  sessiles  ,  linéaires ,  longues  et 
pointues,  un  peu  décurrentes.  Flenrs  cooune  celles  des  martar- 
gons ,  plus  grandes ,  d'un  jaune  orangé ,  un  peu  moins  roulées. 

Lieu.  La  Caroline,  y; .  FI.  en  juillet  et  août. 
13.  L.  de  la  Caroline,  L.  CaPoUniammi yCATZSBY^  LâMAACK» 

•  L.  CaFvlinianwn  ^MicBAUx* 

La  fleur  de  ce  lis  est  solitaire»  un  peu  recourbée  ,  ouverte  f 
ses  divisions  se  renversent  élégamment  et  ont  de  longs  ongDsti^ 
£Ile  est  plus  grande  que  celle  des  autres  lis ,  et  variée  de  jaune 
citron^  de  rouge  etd'oraugé.  Ses  feuilles  sont  presque  opposées.. 
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Lilium  Carolinianum  flore  croceo  punctaio ,  petali^  lon^ 
gioribus  et  angustioribus.  Catesby, 
Z^i^M.  La  Caroline,  ip. 

Ces  deux  derniëres  espèces  ont  beaucoap  de  rapports  à  la 
leconde  et  à  ses  variétés. 

Cuit.  Pleine  terre.  Les  lis  sont  presque  tous  rustiques  et 
viennent  assez  bien  dans  tous  les  terrains,  excepté  ceux  qui  sont 
gras,  tenaces ,  argileux ,  et  les  sols  secs ,  trop  légers  et  crétacés* 
Us  se  plaisent  dans  les  bons  fonds  de  terre,  et  à  une  exp.  uq 
peu  méridienne ,  mais  ils  fleurissent  également  à  Fombre.  Mult« 
par  leurs  caïeux  qu'on  enlève  quand  on  les  croit  assez  forts ,  ce 
^e  l'on  connoit  par  Tagrandissement  de  leurs  touffes  5  cette 
opération  se  fait  aussitôt  après  qu'ils  ont  fleuri  ou  perdu  leurs 
tiges ,  et  l'on  ne  doit  pas  les  laisser  ]ong^4emps  hors  de  terre , 
parce  qu'ils  s'énervent ,  mais  les  planter  peu  de  jours  après  la 
séparation  des  caïeux  ,  même  tout  de  suite  quand  rien  ne  sy 
oppose.  La  onzième  espkoe  est  un  peu  délicate,  ainsi  que  la 
douzième.  H  vaut  mieux,  dans  le  nord  de  la  FVance,  les  traiter 
.  en  plantes  d'orangerie,  011  il  faut  les  bien  couvrir  en  hiver.  Les 
variétés  à  feuilles  .panachées  de  la  première  espèce  sent  dans  le 
même  cas. 

Vs.  Les  lis  forment  une  décoration  fort  agréable  dans  les 
{ardins  lorsqu'ils  sont  en  fleur.  Le  premier ,  et  sur-tout  sa  va- 
riété panachée ,  est  un  des  plus  beaux;  il  a  d'ailleurs  le  mérite 
que  n^ont  pas  les  autres ,  d'avoir  une  odeur  suave.  Le  second  a 
de  grandes  fleurs  qui  font  beaucoup  d'efiet  Parmi  les  autres  on 
distingue  principalement  le  sixième  à  cause  de  sa  taille ,  de  la 
grandeur  et  de  la  couleur  de  ses  fleurs  et  de  leur  nombre.  Le 
lis  martagon  ne  lui  est  pas  beaucoup  inférieur  ;  mais  ces  deux 
espèces  ont  une  odeur  fort  désagréable. 

Les  bulbes  du  lis  blanc  sont  employées  ep  médecine  comme 
maturatives  et  résolutives. 
|5.  L.  feuilles  en  cœur,  L.cordifoUum  ,  Thunb.  flemen*-. 

çaUis  coniaia,  Thunb.  y  Jap.  Feuilles  en  cœur,  veineuses  ^ 

pétiolées. 

lAeu.  Le  Japon,    x, 

Culê.  En  Angleterre* 
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Yucca. 

Cal.  camp,  à  div.  droites ,  non  nectarif^res.  Etam.  k  filamens 
épaissis  k  leur  sommet,  et  à  anthères  trë»-petite8.  Style  nuL 
Sdgm.  sessile.  Caps.  obi.  obtusément  trigone.  Sem.  planes, 

*  I.  Yucca  rustique ,  F.  gloriosa. 

Tige  droite,  forte ,  coriace  et  filamenteusr|^ <}ue  ligneuse, 
de  2  à  5  pieds,  garnie,  dans  prescjne  toute  sa  hauteur ,  de  feuilles 
nombreuses ,  éparses ,  sessiles ,  plus  largesse  celles  des  deux 
espèces  suivantes ,  cono^ves  en-dessus ,  un  peuroides ,  piquanteai 
k  leur  sommet,  très*eBtières.  Fleurs  blanches,  asse^gnindes, 
péd.  ,  pendMifes,  disposées  en  un  panîcule  lâche  et  tern^nal, 
%je  sombre  des  fleurs  e^t  de  i5o  à  20q, 

Lieu.  L'Amérique.  î> .  FL  en  août.  Toujours  vert 

^  Variété  â  feuilles  glauques ,  Yucca  glauca. 

Je  crois  que  ce  yucca  n'est  qu'une  variété  de  cette  espèce.  Lef 
fsnilles  sont  d'un  vert  glauque  :  elles  sont  un  peu  plus  longner 
et  moins  larges.  Je  n'ai  pas  vu  ses  fleurs. 
^a.  Y.  à  feuilles  d'ajloès,  Y.  aloifoUa, 

Tige  de  8  à  }o  pieds ,  très^Iroite,  terminée p«r  une  touffe  de 
feuilles  nombreuses ,  roides ,  piquantes  à  leur  sommet ,  plus 
étroites  que  celles  de  la  précédente  ,  plus  redressées  que  celles 
de  la  sm'vante ,  finement  crénelées  en  leurs  bords,  Fleun  id. 

Lieu,  VAmév,  ï>  .  FI.  id.  Toujours  vert. 

*  Variété  à  feuilles  perdantes ,  Y.  pendula, 

*  5.  Y.  à  feuilles  ouvertes  ,   Y*  dracanis. 

Cette  espèce  ressemble  si  fort  k  la  seconde, ^'à  la  première 
vue  on  la  croirait  la  même.  Elle  s'élève  un  peu  moins,  et  ses 
feuilles  crénelées  de  même  et  piquantes ,  n'en  diffèrent  que 
parce  qu'elles  sont  plus  ouvertes,  plus  larges  et  la  plupart  pen-p 
chccs  vers  le  bas.  Cependant  le  faisceau  terminal  est  absolument 
semblable. 

Lieu.  La  Caroline  mérid.  t^ .  FI.  en  octobre  a?  novembre* 
Toujours  vert 

*  4»  Y.  filamenteux,  Y-JUamentofa. 


Digitized  by 


Google 


20S  CLASSE   III  ,   ORDRE  V« 

Tige  de  3  à  4  pieds.  Feuilles  plus  molles  que  celles  ci-des-* 
5US,  piquantes  à  leur  sommet,  dentées  en  leurs  bords  oii  elles 
sont  garnies  d'une  membrane  blanchâtre  qui  se  détache  commo 
un  fil.  Fleurs  blanches,  sessiles ,  en  panicule  terminal. 

Variété  nouvelle  à  feuilles  panachées. 

Lieu.  La  Virginie.  ^ .  FI.  en  septembre  et  octobre.  Toujours 
vert. 
5.  Yucca  deBosc,  Y,  boscii,  Dxsf.  Cat.  Dmccena  Jilamen^ 

iosa,  Hort.  ital. 

Cette  espèce  nouvelle  dont  M.  Armano  de  Milan  a  fait  pré^ 
sent  au  Muséum  de  Paris,  par  l'entremise  de  M.  Bosc ,  a  le 
port  d'un  dragonier.  Ses  feuilles  étroites ,  longues ,  pendantes  et 
roulées ,  sont  filamenteuses  en  leurs  bords ,  mais  moins  que 
celles  de  \ yucca  filameniosa.  J'ignore  si  elle  acquiert  une  tige. 

Cet  yucca  a  été  obtenu  de  graines  envoyées  du  Portugal,  qui 
vraisemblablement  venoient  du  Brésil.  C'est  une  espèce  très* 
singubère  par  le  nombre  confidérable  de  ses  feuilles,  qui  sont 
demi-cylindriques.  Je  n'y  ai  pas  remarqué  de  cils ,  et  quelques- 
unes  sont  si  bien  roulées  qu'on  ne  peut  les  ouvrir.  Peutrêtre  est- 
elle  du  genre  dragom'er,  dracœna.  Je  l'ai  reçue  de  Milan. 

Ctdt,  Quoiqu'Aiton  ne  place  en  serre  que  l'espèce  deuxième^ 
la  troisième  est  trop  délicate  pour  supporter,  en  pleine  terre, 
les  hivers  des  pays  sept,  de  la  France ,  et  la  première  ainsi  que 
la  quatrième  qui  peuvent  être  mises  en  plein  air ,  sont  sensibles 
aux  grands  froids  et  exposées  à  y  périr  dans  les  hivers  rigoureux. 
Néanmoins  on  peut  les  y  planter  en  en  conservant  i  ou  2  in- 
dividus en  orangerie.  Leur  terre  doit  être  légère,  médiocre,  sa- 
blonneuse ,  et  leur  exp.  méridienne.  Pendant  l'hiver  il  est  pru->- 
dent  de  couvrir  leurs  pieds  de  Iftière  assez  épaisse,  parce  que  si 
la  tige  périt ,  la  plante  poussera  alors  du  pied  et  se  renouvellera 
eh  peu  de  temps.  On  les  multiplie  toutes  par  leurs  rejetons  qu'As 
poussent  soit  du  pied  en  terre ,  soit  sur  leurs  tiges,  soit  à  c^ 
de  leur  sommet ,  lorsque  celui-ci  a  porté  les  fleurs.  Ces  rejetons 
se  coupent  contre  la  tige ,  et  on  laisse  sécher  la  cicatrice  pen- 
dant 2  ou  3  jours  avant  de  les  planter.  t>ux  qui  {poussent  de  la 
terre  sont  ordinairement  enracinés.  On  les  plante  chacun  dans 
un  pot  rempli  de  bonne  terre  franche ,  et  on  les  frit  rependre^ 
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plus  promptement  en  plongeant  les  pots  dans  une  conche  de 
chaleur  modérée.  Quant  à  ceux  qui  sont  enracinés  et  qui  pro^ 
viennent  des  espèces  pkntées  en  pleine  terre ,  on  peut  les  plan-^ 
ter  de  suite  à  la  place  ok  ik  doivent  rester. 

J'ai  multiplié  l'yucca,  deuxième  espèce,  par  ses  graines  que 
j'avois  reçues  et  qui  n'étoient  pas  nouvelles  ;  ces  graines  étoient 
environnées  d'une  pulpe  brune ,  semblable  à  celle  des  tamari* 
niers.  Il  paroit  que  les  auteurs  ont  négligé  de  parler  de  cette 
circonstance  particulière  dans  le  caractère  générique  de  ces 
plantes.  Ces  semences  ùt\t  très -bien  levé  quoique  vieilles,  et 
j'ai  plusieurs  individus  bien  portans  venus  d'elles. 

Us,  Les  jTuccas,  par  leur  feuillage  et  le  panicule  pyramidal 
de  leurs  fleurs  nombreuses ,  se  font  remarquer  dans  les  jardins 
et  les  serres ,  sur4ont  quand  les  tiges  ont  une  certaine  hauteur» 
Ils  contribuent  à  la  décoration  et  à  la  variété.  On  doit  les  pré- 
server en  hiver  de  l'humidité ,  qui  leur  est  absolument  nuisible* 

La  cinquième  espkce  est  de  serre  chaude, 

ORDRE   y. 

Lis  Aif ahas  (  Bromsli^). 

Calice  partagé  %n  six  ,  sapère  lorsque  Tovaire  est 
infère  ,  et  infère  lorsque  l^ovaire  est  supère.  Les  di-» 
visions  ordinairement  inégales  ;  trois  alternes  plus 
grandes.  Six  étamines  insérées  au  fond  ou  au  milieu 
du  calice  ,  ou  sur  une  glande  calicinale  qui  couvre 
1  ovaire.  Ovaire  simple;  un  style  ;  le  stigmate  trifide« 
Fruit  ITiloculaire  infère  ou  supère,  quelquefois  en 
baie  à  plusieurs  semences ,  ordinairement  en  capsule 
tri  valve  :  les  loges  à  une  ou  plusieurs  semences. 

Feuilles  vaginées,  presque  toujours  radicales.  Fleurs 
eu  épi  ou  en  panicule ,  quelquefois  en  corymbe  ;  cha- 
cune a  son  spathe. 
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I.  Oyaire  supérieur^ 
Caragate  y  TiUaadsîe  ^  Tillandsia. 

CaI*  double  ;  Text.  à  3  part.  ;  Tint  colore  et  plus  long ,  à  5  part. 

ou  tubulenx,  5-fide.  £tam.  insérées  au  fond  du  calice.  Cap* 

suie  obtusément  trigone ,  à  3  loges  polyspermes.  Sem..  ai- 

grettées. 
I.  TiLLÂNDSiE  ligulée,  T.  lingulata. 

Feuilles  lanc. ,  ligulées ,  trës-entiëres  y  ventrues  à  leur  base  ^ 
radicales.  Fleurs  en  épi  paniculé^ 

Lieu,  La  Jamaïque.  !» .  FI. 
a.  T.  ananoïde ,  T.  bromelioidcs. 

Ueu.  L'Amériq.  mérîd.  X .  Cultivée  au  Jar£n  des  H. 
5.  T.  dentée  ,  T-  sermta  ,  Lin. 

Feuifles  grandes,  obtuses ,  dentées  en  scie  et  épineuses  ,  d-r 
liées.  Fleurs  en  grappes  spiciformes  ,  pyramidales. 

Lieu.  L'Amériq.  mérid.  X  • 
4.  T.   penchée  ,  7^^  nutans ,  Swartz*  Rcneabma  nutam  ^ 

Hort.  angl. 

Tiges  d'un  à  2  pieds ,  cylindriques  ,  glabres^  Feuilles  radi-* 
cales  y  ovales  ,  lancéolées  y  très-entières ,  striées  ,  glabres.  FI. 
blanches ,  distantes  ,  disposées  en  épis  penchés  et  terminaux^ 

Lieu,  La  Jamaïque.  X* 
Renealmia  cinnamomea ,  Hort.  Milan.. 

CuU.  Sexre  chaude. 

Pitcairne  ,  Pitcaimîa. 

Cal.  5-)ih]^  moitié  supérieur.  3  pétales.  EcaïUes  nectari£eres 
à  la  base  des  pétajes.  3  stigmates  contournés.  3  o%>$.  s'ou^ 
vrant  en  dedans.  Semences  ailées.  Caractère  de  V Héritier 
et  étAitoiu 

Ohs,  Ce  genre  n'est  pas  dans  Jussieu  ,  mais  O  en  fait  men- 
tion dans  son  appendice  ,    comme  devant  être  placé  après  k* 
iiUandMÏa. 
*  I.  PiTCAiRNS  à  feuilltf  d'ananas  ;  JP.  bmmeUctfclia. 
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Fetiilles  eh  faisceau  y  longues  de  2  pieds ,  creusées  en  gout- 
tière >  pointues  ,  ciliées  et  épineuses  en  leurs  bords  ,  sur-^tout 
il  leur  base  et  dans  leur  jeunesse.  Pu  milieu  de  ces  feuilles  s'é- 
lève une  hampe  de  1  à  3  pieds  au  moins ,  rouge ,  cyHndnque  , 
portant ,  depuis  son  milieu  jusqu'à  son  sommet ,  un  grand 
nombre  de  fleurs  disposées  en  épi  lâche  ,  d'un  beau  rouge  , 
longues  ,  à  limbe  irrégulier ,  peu  ouvert,  soutenues  par  d'asses 
longs  pédoncules  glabres. 

Ueu.  La  Jamaïque.  <>.  Toujours  vert  FI.  en  juin. 
a.  P.  à  feuilles  étroites  ,  P,  angusiifolia. 

Ce  qui  distingue  particulièrement  cette  espèce  ,  est  d'avoir 
des  feuilles  plus  droites  ,  plus  étroites  ,  ef  bordées  y  dans  toute 
leur  longueur ,  de  dents  épineuses  ,  droites  et  non  crochues* 
Sa  tige  chargée  de  fleurs ,  s'élève  à  6  à  8  décimètres.  La  g^appe 
est  plus  lâche  que  celle  de  la  première  espèce  ,  et  ses  pédicules 
ainsi  que  ses  bractées  ,  sont  moins  longs  que  les  calices. 

Lieu,  L'ile  de  Santar-Crux.  1^ .  Toujours  vert.  FI.  en  dé- 
cembre  et  janvier. 
♦5.  P.  à  larges  feuilles  ,  P.  latifoUa. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  à  la  première  ;  mais  ses 
ieuiUes  sont  plus  larges  ,•  très-entières ,  excepté  à  leur  base  où 
elles  sont  garnies  en  leurs  bords  d'épines  noirâtres  en  crochets 
réfléchis  en  arrière.  Hampe  de  4  à  5  pieds ,  cotonneuse ,  por- 
tant un  épi  de  fleurs  plus  large  que  le  premier  ,  rouge  et  plus 
haut  ;  les  feuilles  sont  aussi  plus  blanches  en-dessous  que  celles 
du  n«.  I, 
Lieu.  L'Amérique  mérid.  ip .  Toujours  vert  FI.  en  août. 
^  €)uU,  Serre  chaude. 

*^  Ces  plantes  demandent  une  bonne  terre  ,  ni  trop  légère  ,  ni 
trop  consistante.  Des  arrosemens  fréquens  dans  le  temps  de  leur  ^ 
végétation ,  très-modérés  dans  celui  de  leur  repos.  Elles  se  mul- 
tiplient aussi  aisément  que  les  ananas  ,  par  les  œilletons  qu'elles 
poussent  de  leur  pied.  On  les  enlève  quand  les  hampes  sont 
flétries,  et  on  les  met  chacun  dans  un  pot  de  moyenne  gran- 
deur,  qu'on  plonge  dans  une  couche  pour  les  faire  reprendre» 
Ceux  de  la  troisième  doivent  y  rester  plus  de*  temps  5  ceux  de 
^  FCQUère  peuvent  en  <tre  Uréi  lorsqu'ils  sont  p«rfiûttiiiflB^ 
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enracines.  La  première  est  beaucoup  plus  sujette  à  être  assaillie 
par  les*  cochenilles  des  serres  que  la  troisième  sur  laquelle  je 
^  n'en  ai  pas  remarque.  Cela  vient  cependant  de  leur  état  plus  ou 
moins  vigoureux.  Quand  la  première  est  dans  une  couche,  elle 
en  a  beaucoup  moins. 

Us,  Ces  plantes  méritent  d'être  cultivées  pour  ^ornement  des 
serres  dans  le  temps  de  leurs  fleurs  ,  qui  forment  de  longs  épis. 
4.  PiTCAiRNE  à  fleurs  jaunes  ,  P.  sulphurça  ,  Andr. 

Feuilles  sans  épines  k  leur  base.  Fleurs  d'un  jaune  soufré  , 
disposées  en  espèce  d'épi.  Les  bractées  plus  longues  que  les  pé- 
dicules. 

Lieu,  L'île  de  St.-Vincent.  ip  .  FI.  en  juin— août. 

Cuit.  La  même  que  celle  des  autres  espèces. 
6.  P.  À  grappe ,  P.  nxcemosa,  Hort.  angl. 

Lieu.  La  Guyane,  V  •  FI.  id.  Cultivé  en  Angleterre. 

Cuh.  id. 

IL  Ovaire  inférieur. 

Ananas  9  BromeUa. 

Cal.  double ,  tous  deux  tnbulés^  Text,  plus  court ,  3-fide  ;  Tint. 

pétaloîde ,  plus  long ,  à  5  parties  appendiculées  à  leur  onglet. 

Etamines  insérées  au  sommet  du  cahce.  Baieombiliquée,  po» 

lysperme. 
*  I .  Ananas  à  couronne ,  B.  ananas. 

Feuilles  ^  faisceau  ouvert,  longues  de  3  à  5  pieds ,  creu- 
aées  en  gouttière ,  bordées  d'épines  courtes  ,  très-piquaiftes^ 
d'un  vert  glauque.  An  miUeu  de  ces  feuilles  s'élève  une  hamp^ 
courte f  garnie  dans  sa  partie  supérieure  d'un  épi  serré,  ovale 
ou  conique',  dont  les  fleurs  sont  bleuâtres ,  et  surmonté  d'une 
couronne  de  feuilles  persistantes  au-dessus  de  Fépi  qui  devient 
le  fruit. 

Lieu.  L'Amérîq.  mérîd. ,  les  Indes  or. ,  l'Afrique.  1? .  Tou- 
jours vert.  FI.  en  avril.  • 
Vanétés.  i.  àVruitblanc. 
2u  à  fruit  jaune* 
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$.  à  fruit  en  pain  de  sucre. 
4.  h  pomme  de  reinette. 
♦  5.  ananas-pitte. 
Cette  dernière  variété  n'aaucuuedent  surles bords  des  feuilles. 
Autres  variétés  à  feuilles  panachées  de  blanc  ou  de  jaune, 
a.  A  à  feuilles  longues,  B,  karatas. 

Feuilles  radicales ,  droites ,  linéaires  ,  de  5  à  8  pieds,  bordées 
d'épines  trës-piquantes,  disposées  en  rond  et  laissant  un  espace 
vide  dans  le  milieu  du  feisceau  ;  au  centre  de  ce  faisceau 
naissent,  sans  tige,  a  Ou  5  cents  fleurs  sessiles,  bleuâtres ,  serrées 
en  un  amas  orbiculake. 

Lieu.  La  l^artinique.  ^ .  Toujours  vert. 
5.  A  sauvage ,  B.  pinguin. 

Feuilles  de  3  pieds  de  long  ,  bordées  de  fortes  épines  brunes, 
en  gouttière,  blanchâtres  et  pulvérulentes  en-dessous ,  en  fais- 
ceau ouvert,  bordées  de  dis  blancs  dans  leur  jeunesse.  Hampe 
de  2  ou  5  pieds  ,  pubescente ,  garnie  d'écailles  d'un  rouge  pâle. 
Fleurs  roses,  sessile»  ,  naissant  dans  lés  aisselles  des  écailles  ,  et 
formant  par  cette  disposition  un  superbe  épi  pyramidal. 

Lieu.  Les  Indes  ocdd. ,  les  Antilles.  Toujours  vert.  FI.  en 
mars  et  avril. 

CuU.  Serre  chaude.  Tannée.  La  première  espèce  est  celle  que 
l'on  cultive  ordinairement  pour  la  bonté  de  ses  fruits.  Sa  cul- 
ture demande  beaucoup  de  soin,  d'intelligence  et  de  fixais ,  ce 
qui  rend  les  ananas  $i  chers.  Ceux  que  l'on  cultive  en  France 
n'égalent  certainement  pas  en  bonté  et  en  parfum  ceux  qui 
viennent  dans  leur  pays  naturel ,  mais  il  s'en  trouve  cependant 
'qui  en  approchent. 

Les  bornes  que  j'ai  données  à  cet  ouvrage  ne  me  permettent 
pas  d'entk-er  dans  le  détail  de  la  culture  de  cAte  plante  intéres- 
sante, mais  dont  les  fruits  ne  peuvent  être  servis  que  sur  la  table 
des  riches.  Je  me  contenterai  d'en  exposer  les  principes  géné- 
raux. 

La  teire  des  ananas  doit  être  trës-^ubstantielle ,  consistante  , 
et  laissa  échapper  l'humidité»  Les  pots  dans  lesquels  on  met 
les  ananas  seront  toujours  proportionnés  à  leur  force.  Les  plus 
grands  doivtiit  avoir  un  pied  dans  les  deux  sens  ,  et  étrepe&géf 
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âe  plusieurs  fentes  et  trous  dans  leur  fond.  Les  ananas  se  d^po-* 
tent  tous  les  ans  en  avril ,  soit  en  laissant  leurs  mottes  ou  une 
partie  de  leurs  racines,  soit  en  les  étant  tAutes,  c'est-à-dire  à  cul 
nu  I  cette  dernière  méthode  est  la  plus  en  usage.  Mais  si  on 
donne  à  ces  ananas,  nouvellement  dépotés  à  cul  nu  ,  une  cha* 
leur  un  peu  plus  forte  qu'ils  n'exigent  pour  leur  âge  ,  ils  na 
manqueront  pas  de  montrer  leurs  firuits  ,  et  l'individu  est 
perdu ,  parce  qu'il  a  porté  avant  qu'il  ait  eu  assez  de  force  pour 
produire  un  fruit  d'une  grosseur  requise.  Tous  les  soins  de  cette 
culture  se  réduisent  principalement  à  un  seul  point,  qui  est 
d'empêcher  l'apparition  du  fruit  jusqu'au  tei^ps  ou  la  vigueur 
de  la  plante  p^ut  en  donner  un  d'une  grosseur  satisCeôsante.  On 
ne  peut  y  parvenir  que  par  le  moyen  de  plusieurs  couches  sous 
châssis ,  de  température  différente.  Le  jeune  ananas  n'a  besoin 
que  de  12  degrés;  celui  qui  est  assez  fort  pour  fructifier  doit 
en  avoir  5o  à  4^.  La  chaleur  ne  nuit  jamais  à  cette  plante  lors- 
qu'elle doit  porter  ;  plus  elle  en  aura  ,  plus  le  fruit  sera  beau. 
On  doit  donc  tâcher  de  conduire  l'ananas  depuis  sa  jeunesse 
jusqu'à  ce  que  ses  feuilles  aient  2  à  3  pieds  de  longueur^  de  ma«- 
niëre  qu'il  parvienne  à  sa  plus  grande  force  sans  avoir  fiructifié.. 
On  lui  fera  porter  du  fruit  quand  on  voudra  <,  en  augmentant 
la  chaleur.  L'œilleton  en  donne  même  aussitôt  qu'il  est  planté , 
si  la  température  est  trop  chaude.  Les  ananas  demandent  beau«- 
coup  d'arrosemens  en  été ,  non  sur  les  feuilles  mais  sur  leur 
terre;  en  hiver  point  du  tout.  On  les  place  dans  cette  saison  sur 
les  tablettes  de  la  serrre  chaude ,  ou  dans  des  tannées  de  chaleur 
modérée  ,  ou  des  bâches. 

'  On  les  multipHe  par  leurs  caïeux  ou  œilletons  qu'ils  poussent 
abondamment,  ou  par  leur  couronne  quand  on  a  mangé  le 
fruit.  On  pré£ei#  cette  dernière.  Les  espèces  2  et  5  sont  culti- 
vées pour  l'agrément  de  leur  feuillage  ,  ainsi  que  les  variétés 
à  feuilles  panachées  ;  elles  doivent  toujours  être  dans  la  tannée 
d'une  bâche.  Ces  variétés  sont  fort  belles. 
4.  AifAWAs  de  Caraque,  bromelia  cAiy*and«,  Jacq.,WilldJ 
Feuilles  épineuses  ,  dentées  en  scie  ,  ciUées  ,  muoronées. 
Grappes  d'un  pied,  plus  courtes  que  les  feuilles ,  compoêées*  et 
imnûiales;  fleurs  d'un  jaune  doré  7  pédonculées>  pédoacvk» 
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et  baies   glabres  ;  bractées  lancéolées  ,    jaunâtres ,  dentées. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  X. 

Cuit.  La  même  que  celle  des  ananas.  Cnltiré  an  Muséum. 
5.  Brommlia  aqmkga ,  Hort.  angl. 

Lieu.  La  Jamaïque.  ^ .  FI.  en  sept. 

Cuit.  Serre  chaude.  Cette  espèce  doit  être  toujours  dans  Feaa 
ou  dans  une  terre  d'une  humidité  stagnante. 

Agave ,  Agaive^ 

Cal.  tubnleux,  infund. ,  à  limbeà6  part.  Etam.  saillantes  hors  du 
calice ,  situées  à  son  sommet.  Anthères  longues  et  Tersatiles. 
Caps,  amincie  ^  presque  tngone  y  polysperme.  Sem.  planes 
disposées  sur  deux  rangs. 

♦  1.  Agay^  d'Amérique,  A.  Americana. 

Feuilles  nombreuses,  rad.  très-grandes,  très-épaisses,  charnues , 
concaves  en-dessus  ,  terminées  par  une  pointe  dure  et  piquante  » 
bordées  de  dents  épineuses.  Hampe  nue,  d'environ  ao  pieds  % 
portant  à  son  sommet  un  panicule  term. ,  composé  de  milliers 
de  fleurs  d'un  vert  jaunâtre. 

Lieu.  L'Amérique  mérid. ,  la  France  mérid. ,  la  Suisse.  \  «. 
Toujours  vert.  FI.  en  août  — -  octobre. 

Variété  à  feuilles  bordées  de  jaune ,  A.  variegata, 

♦  2.  A.  vivipare ,  A.  vivipam. 

Feuilles  grandes ,  de  3  â  4  pîeds,  un  peu  molles,  bordées 
d'épines  courtes.  Hampe  de  lo  à  la  pieds^  ramifiée  en  pani- 
cule  composé  de  petites  fleurs  rerdâtres. 

Ziefi.  Les  Antilles.   9 .  Toujours  vert  FI. 

♦  3.  A.  de  Virginie,  A.  yirginica. 

Feuilles  étroites-lanc. ,  bordées  d'épines  courtes  ou  nuet; 
Hampe  chargée  à  son  sommet  de  fleurs  sess. ,  ait ,  verdâtres , 
odorantes. 

Lieu.  La  Caroline,  la  Virginie,  v  •  FI.  en  septembre. 
4.  A.  de  la  Vera-Crux  ,   A.  lurida.  A.  Mexicana ,  Lnr.  Au 

Vera^CruXy  Miller. 

Cette  espèce  a  une  sorte  de  tige  5  ses  feuilles  sont  dentées 
si  épineuses. 


Digitized  by 


Google 


2lO  CLAS5K   III,   O&D&B    ▼• 

VarîAé  à  fcfaillef  plus  ëtroites ,  A.  angusUfolia. 
Lieu.  L'Amérique  mërid.  i) .  Toujours  vert.  FI. 
5.  Agavb  tubëreux,  A.  tuberosa. 

Racine  tubéreuse.  Feuilles  longues ,  étroites ,  molles ,  dentées, 
«pineuses  en  leurs  bords. 

Variété  k  épines  doubles. 

Lieu.  L'Amérique,  h .  Toujours  rert.  FI. 
♦  6.  A.  fétide,  pitte,  A.fœtida.  Furcma gigantea.  Vent.  , 

Dbcandolle. 

Racine  tubéreuse.  FeuQjes  longues  de  3  à  4  pieds ,  peu  épaisses , 
peu  dentées ,  étalées  en  partie  sur  la  terre.  Tige  rameuse,  haute 
^e  ai  à  22  pieds ,  formant  un  panicule  inunense ,  composé  de 
plusieurs  milliers  de  fleurs ,  d'un  blanc  verdâtre  et  d'une  odeur 
peu  agréable.  Elle  fleurit  très-rarement. 

Les  feuilles  de  cette  espèce  sont  munies  en  leurs  bords ,  et 
principalement  dans  leur  partie  inférieure»  de  dents  rares  et  dis» 
tantes.  Plusieurs  n'en  ont  pas  du  tout. 

Lieu.  L'Amérique  mérid. ,  l'Espagne.  ^ .  Toujours  vert. 

Cuit.  La  première  et  la  troisième  sont  d'orangerie.  Elles  ne 
sont  point  délicates  ,  et  supportent  les  premiers  degrés  de  froid 
sans  en  être  affectées.  La  troisième  peut  être  plantée  eu  pleine 
terre  dans  le  milieu  et  le  midi  de  la  France ,  peut-être  même 
dans  son  nord  avec  abri.  Les  autres  sont  de  serre  chaude.  Leur 
culture  et  leur  multiplication  sont  les  mêmes  que  celles  des  aloès. 
La  sixième  vient  très-bien  de  graines  tirées  des  pajs  méridio- 
naux, ainsi  que  la  troisième. 

Us.  'Ces  plantes  sont  cultivées  dans  les  jardins  des  curieux. 
La  première  et  sa  variété  se  rencontrent  dans  beaucoup  de  col-* 
lections  de  plantes ,  et  sur  les  fenêtres  des  boutiques  àes  apothi- 
caires. Cette  variété  est  agréable  par  ses  panaches  bien  distincts. 
On  fait ,  en  Suisse,  des  haies  de  cette  espèce,  qui  sont  impé- 
nétrables. Les  feuilles  de  la  sixième  sont  assez  filandreuses  pour 
en  préparer  une  filasse  dont  on  fait  différens  tissus  et  des  cor- 
dages. On  fait  usage  à  la  manufacture  de  sp«rte  de  Paris  de  \9l 
fiUsse  de  l'agave  d'Amérique,  pour  des  guides  de  voitures,  des 
glands  et  des  cordons  de  sonnettes,  de  cannes,  de  montre,  et  difTé» 
rens  petits  ouvrages.  On  emploie  en  Espagne  le  fil  de  la  sixième 
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«spece  ;  il  est  très-fort ,  et  on  le  file  asses  fin  poor  en  raccom-« 
tnoder  les  dentelles. 
^  '].  A.  Bmchistachia, 

Je  fais  mention  de  cette  espèce  parce  que  je  Tai  recne  sons  ce 
nom  :  ses  feuilles  sont  très-longues ,  foibles ,  rëfléchies  ou  cour- 
bées en  faux ,  trës-ëtrcHtes  ,  canaliculëes ,  d'un  vert  cendré  ou 
glauque,  ayant  àr-peu^prë&  le  port  des  albuca  :  peut-être  est-ce 
la  même  espèce  que  celle  que  l'on  cultive  sou5  le  nom  d'agave 
4a  Japon. 

Ldeu nr. 

Cuk,  Serre  chaude.  Cette  plante  aime  beaucoup  la  chaleur 
et  ne  pousse  même  guère  sans  elle.  Elle  perd  ses  feuilles  em 
hiver. 

ORDRE  VI- 
LES Asphodèles  {Aspiïïodbli). 

Calice  infère» coloré,  ordinairement  partagé  en  6 
parties  égales  ,  quelquefois  tubulé ,  6-fide.  Sixétami-» 
nés  insérées  au  bas  ou  au  milieu  du  calice.  Ovaire 
aupère,  à  un  style  :  sigmate  simple  ou  3-fide.  Capsule 
triloculaire,  à  5  valves  polyspermes* 

Feuilles  vaginées,  aliemes,  presque  toujours  radi« 
taies*  Fleurs  en  épi ,  quelquefois  en  ombelle  ,  envi^ 
ronnées  de  spathes»  terminales, rarement  axillaires. 

L  Fleurs  en  épi%  Racine  Jïbreuse.  Calice  Uibuleux^ 

Alétris  f  Aletris. 

Cal.  infimd.  y  ride,  6-fide,  dans  son  milieu staminifbv.  Stigm^ 

S>fide.  Caps,  k  5  c^tes ,  polysperme. 
*  I.  AlMtkis  farineux,  A.farinoêa, 

Badiie  bulbeuse.  Feuilles  radicales ,  oblougues^  lisses  ^  d'un: 
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beau  vert,  légèrement  ondulées,  en  faisceau  très-K>avert.  Hampe 

nue ,  portant  un  épi  de  fleurs  blanches ,  alternes ,  non  pen«* 

dantes. 

Lieu,  L*Amér.  sept.  V .  FI.  en  juin. 
^  2.  Alétris  du  Cap  ,  A.   capensis,  Peliheimia  vtridijblia  , 

WiLLt». ,  Pêrs.  F',  capensis.  Redouté. 

Racine  bulbeuse.  Feuilles  rad.  en  faisceau  ouvert,  oblongues, 
ondulées.  Hampe  nue ,  d'un  pied ,  ferme  ,  tachetée  de  pourpre^ 
terminée  par  un  épi  de  fleurs  rouges  ,  pendantes ,  péd. 

Ueu,  Le  Cap.  FI.  en  novembre  —  avril. 

*  3.  A.  glauque,  A  glauca,  J^eltheimia  glauca  ,  Willd. 

Cette  espèce  diffère  de  la  précédente  par  ses  feuilles  longues , 
étroites  ,  glauques  ,  moins  ondulées  ,  ses  fleurs  plus  petites  et 
plus  étroites  ,  leur  limbe  ouvert ,  et  ses  divisions  plus  longues. 

Lieu,  Id.  1|; .  FI.  en  janvier. 

4.  A.  nain,  A.  pumîla.  F'eliheimia  pumila ,  Willd. 
Feuilles  linéaires ,  pointues,  carénées ,  rad. ,  plus  courtes  que 

la  hampe.  Fleur  de  couleur  orangée. 

Lieu,  Id.  V.  FI.  en  septembre-* novembre. 

5,  A.  de  Ceylan ,  A,  zeilanica,  Sanseveria  teilanica  ,  Wïll». 
'  Feuilles  radicales  panachées  de  vert  et  de  blanc  ,  marquées 
de  lignes  longitudinales  ;  les  intermédiaires  longues  ,  étroites , 
canaliculées  ;  les  supérieures  plus  courtes  et  plus  planes. 

Lieu,  L'île  de  Ceylan.  x .  Toujours  vert 

*  6.  A.  de  Guinée,  A,  Guineensis,  Varielas  ,  hjracitiihoides^ 
H.  K.  Sanses^eria  guineensis ,  Willd. 

Feuilles  rad. ,  droites ,  de  2  à  5  pieds  et  plus  ,  planes ,  d'un 
vert  noirâtre,  parsemées  et  tigrées  de  taches  blanchâtres.  Hampe 
ferme  ,  d'un  pied  et  demi  ,  garnie  dans  presque  toute  sa  lon- 
gueur de  fleurs  blanches,  trës-n ombreuses ,  odorantes,  disposées 
en  un  bel  épi  régulier  et  lâche. 

Lieu,  La  Guinée.  1|; .  FI.  en  juin— novembre.  Toujours  vert. 

*  7.  A.  odorant ,  A^fragrans, 

Tige  cjlind.  marquée  des  vestiges  des  anciennes  feuilles  , 
droite ,  de  8  à  10  pieds ,  terminée  par  un  large  faisceau  de  feuil« 
les  lanc.  ;  longues,  aJmplexicaules ,  dont  les  in£er.  sont  pendan- 
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tes.  Fleurs  blanchâtres ,  disposées  en  un  épi  rameux,  pauiculé 
et  terminal ,  odorantes. 
Lieu,  L'Afrique,  'h .  FI.  en  février  et  mars.  Toujours  vert. 
Cm//.  Les  quatre  premières  espèces  sont  d'orangerie  ou  de 
serre  tempérée  ,  et  conuue  leurs  racines  sont  bulbeuses  ,  leur 
culture  est  très-facile  ^  il  ne  s'agit  que  de  leur  donner  une  bonne 
terre  franche  mêlée  d'un  peu  de  sable  ^  de  les  garantir  du  froid , 
car  la  moindre  gelée  les  fait  périr  ;  de  les  arroser  fréquemment 
dans  le  temps  de  leur  végétation*,  et  presque  point  dans  celui  de 
leur  repos.  Leur  multiplication  s'opère  ord..  par  leurs  caïeuiK 
qu'on  sépare  lorsqu'elles  ont  perdu  leurs  feuilles  ,  et  qu^on  re- 
plante peu  de  temps  après.Les  antres  espèces  sont  de  serre  chaude.. 
La  cinquième  et  la  sixième  sont  très-vivaces  ;  eUes  croissent 
même  sans  terre,  pourvu  qu'elles  aient  de  la  chaleur  ;,  mais  elles 
ne  fleurissent  que  dans  la  terre.  On  les  multiplie  très-facilement 
en  séparantles  pieds  au  commencement  de  l'été  et  mettant  dans 
une  couche  les  nouvelles  plantes.  La  septième  ne  se  propage 
pas  avec  autant  de  facilité;  il  faut  attendre  qu*elle  en  donne  les 
moyens  en  poussant  quelques  rejetons  du  sonmiet  de  sa  tige ,  et 
cela  n'arrive  pas  souvent.  Quand  il  en  paroit  et  qu'ils  sont  assez 
forts  pour  être  détachés ,  on  les  plante  dans  des  pots  remplis  de 
bonne  terre  qu'on  plonge  dans  une  couche.  Cette  plante  pousse 
beaucoup  en  racines  et  en  tige  :  elle  demande  beaucoup  d'eau. 
Us.  Les  alétris  sont  tous  agréables  à  la  vue  ;  la  cinquième  et  la 
sixième  espèce  ont  un  feuillage  singulier  et  un  bel  épi  de  fleurs. 
La  septième  a  un  beau  port  et  un  beau  panicule  de  fleurs ,  dont 
l'odeur  très-suave  parfume  pendant  long-temps  la  serre  ,  parce 
que  les  ramifications  de  l'épi  s'ouvrent  successivement  |  car  le» 
fleurs  ne  daitnt  qu'un  jour  épanouies. 

• 

Autres  espèces  cultivées. 

^8.  A.  à  feuilles  longues ,  A,  uvaria ,  Lin.  f^eltheimia  uvaria, 

WiUiD.  T^nVoma  ^  B.ED0UTii. 

Feuilles  radicales ,  ensiformes ,  à  angle  tranchant  en-dessous^ . 
canaliculées  ^  pointues jr  de  3  à  4  P^^^*  Bampe  cylindrique  , 
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dt  5  pieds  ,  noe  ,  terminëe  par  un  épi  de  fleurs  rougeitres^' 
sesslles  et  pendantes. 

Lieu.  Le  Cap.  1|; .  FI.  en  aoât  et  septembre ,  mais  rarement. 

CuIl  Orangerie.  La  mé.r:e  que  ceUe  des  quatre  premières  es» 
pëces.  On  l'obtient  par  ses  semences ,  et  on  la  multiplie  par  se» 
caïeux. 
*Q.  Ali^tris  sarmenteux>  .//.  sarmentosa  ,  Andr.  Tritcma 

média.  Redouta. 

Feuilles  longues ,  étroites ,  tombantes ,  pointues  ,  glabres  , 
lisses  ,  de  6  dëcim.  de  longueur.  Hampe  droite  ,  cylindrique, 
haute  de  4  dédm.  (  i  pied  environ  ) ,  terminée  par  une  grappe 
de  fleurs  serrées,  comme  celles  de  Valelris  capensisy  à' nn  jaune 
orangé  dans  les  serres ,  d'un  beau  rouge  à  l'air  libre ,  un  peu 
pâles  à  leur  sommet ,  penchées. 

Lieu,  Le  Cap.  1|; .  FI.  au  printemps. 

CulL  Serre  tempérée.  Mult.  par  ses  caïeux  ,  comme  celle  de 
l'alétris  du  Cap. 
10.  A.  sessile ,  Aletris  sessilis.  Sansesferia  sessilis.  Hort  angL 

Sanseveria  camea ,  Andr. 

Feuilles  radicales ,  presque  distiques ,  ensiformes ,  étroites ,  à 
trois  nervures  ,  canaliculées  ,  rudes  en  leurs  bords ,  d'un  pied 
environ.  Hampe  presque  radicale, anguleuse,  de  4  à  6  pouces^ 
carnée.  Fleurs  couleur  de  chair  ,  droites ,  sessiles,  alternes  ^ 
disposées  en  épis. 

Lieu,  La  Chine,  x  •  Rare. 

CuU.  Serre  tempérée.  Mult.  par  œilletons. 

Aloès ,  Aloe. 

Cal.  nectarifere  au  fond ,  à  6  div.  droites  ou  roulées ,  stamini* 

feres  à  leur  base.  Stigmate  presque  à  3  lobes. 
*  l,  Aloes  à  bord  rouge  ,  A,  purpurea ,  Lam.  Aloës  de  Bour- 
bon ,  dmcœna  dentata  ,  H.  K.,  Pxiis. 
Tige  de  5  à  4  pieds,  grosse  ,  charnue  ,  grisitre ,  couronnée 
par  un  faisceau  de  feuilles  longues  ,  peu  épaisses ,  un  peu 
foibles  ^  longues  de  2  à  5 pieds,  larges  de  a  à  5  pouces ,  vertes, 
j&ordées  de  ronge  sur  toute  leur  longueur  ,  et  de  petites  dent» 
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piquantes.  D'entre  ces  feuilles  s'ëlèrent  plusieurs  p^o»cuIe» 
qui  soutiennent  des  fleurs  purpurines ,  disposées  en  épis  lâches^ 

lÀeu,  L'ile  de  Bourbon.  t> . 
A.  dichotome  ,  A.  dichoioma ,  Lin. 

Rameaux  dichotomes.  Feuilles  ensiformes ,  dentéesen  scie. 

Lieu,  Le  Cap.  i> .  FL. . . 

*  n.  A  perfolié ,  A.  perfoUata^  Lw. 

Feuilles  caulinaires,  dentées,  amplexicaules,  vaginales.  Fleurs 
en  coiymbe  ,  pendantes ,  pédonculées ,  presque  cylindriques. 

L'Aloès  en  épi ,  A,  spicaia  de  Lin.  fUs>  a  beaucoi^  de  rap- 
port à  cette  espèce.  Elle  en  diffère  par  ses  fleurs  campani^-- 
lées ,  horizontales ,  disposées  en  épi. 

Espèces  qui  en  dérivent» 

*  f .  A.  en  arbre,  cornes  de  bélier ,  A,  arborescens  ,  Mil.  A», 
fruticosa^  Pers. 

Tige  de  lo  à  12  pieds.  Feuilles  amplexicaules  ,  réfléchies  et 
recourbées ,  dentées  et  épineuses  en  leurs  bords ,  d'un  vert  lé- 
ger. Fleurs  çyUndriques. 

a.  A.  à  larges  feuilles ,  A.  Africana ,  Mil.  Atoe  serra  ,  Dic. 
Dents  de  brochet. 

Feuilles  larges,  amplexicaules  ,  glauques ,  épineuses  sur  leur 
dos  et  en  leurs  bords.  Fleurs  en  épi.  Tige  frutescente. 
f^ariétés.   ♦    i .  A  feuilles  noires,  glauques  ou  plus  vertes,  plus 
longues ,  plus  molles  ,  dont  le  sommet  se  réflé- 
chit en  dedans.  Dents  plus  écartées  et  molfes.  Bel 
épi  de  fleurs  écarlates  ,  longues  de  2  pouces  y 
an  A,  abyssinica  ? 
*  2.  A  feuilles  plus  larges ,  lancéolées ,  vertes>  obs- 
curément mouchetées  et  rayées  longitudinale- 
ment  de  blanc.  Dents  presque  droites. 
S.  A.  des  Barbcdes,  A.  Barhadensis.  Millcr.  Aloè  vulgaris^ 
Decamd. 

Feuilles  dentées ,  droites ,  svcculoaites ,  subulées ,  épineuses 
en  leurs  bords.  Fleurs  faunes, pendantes ,  disposées  es  tliyrse.^ 

*  4*  '^  succotrip^  A  succoirinaj  MusLm* 
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FeuHIes  étroites ,  longues,  dentées  et  épineuses  en  leurs  bord^y 
d'un  vert  foncé.  Fleurs  en  épi. 
5.  Aloes  à  épines  blanches ,  A.  purpuraceus  ,  H.  K. 

Feuilles  purpuriiies  ^  tachetées  en-dessous^  les  taches  petites  et 
obrondes.  , 

^  6.  A.  glauque ,  A,  glauca,  Miller. 

Tige  courte.  Feuilles  amplezicaules ,  distiques  y  épineuses  en 
leurs  bords.  Les  épines  droites  et  rouges.  Fleurs  en  tête. 

7.  A.  ligné,  A.  lineaiùy  H.  K. 

Feuilles  marquées  de  lignes.  Epines  rougies. 

8.  A.  féroce ,  A.Jîsrox,  Miller. 

FeuiUes  amplexicaules ,  noirâtres ,  épineuses  de  tous  c6tés.  Les 
épines  rouges.  Fleurs  rougeàtres ,  verdâtres  à  leur  soounet , 
nombreuses  y  en  épi  long ,  serré  et  cylindrique. 
^  g.  A.  commun  ,  A.  saponaria ,  Dillen.  Aloës  hépatique. 

Aloë  umbellata,  Dec  A,  perfoliatay  Lin.  A,  maculosay 

Lah. 

Feuilles  assez  larges ,  maculées ,  épineuses  en  leurs  bords.  Tige 
d'un  pied.  Fleurs  rouges ,  en  épi  ombelle. 
^  10.  A.  commun  à  feuilles  plus  larges ,  A,  obscum,  Miller. 

A,  picta ,  Decand. 

Feuilles  larges ,  épaisses ,  amplexicaules  ,  épineuses ,  macu- 
lées, à  taches  blanchâtres  et  obscures.  Fleurs  d'un  rouge  foncé, 
en  grappe  alongée.  Corolle  d'un  pouce  et  demi  de  longueur. 
(  4  cent  ). 

11.  A.  à  feuilles  concaves ,  A,  serrulata ,  H.  K . 

Feuilles  maculées,  dentées  en  scie  en  leur^  bords  et  sur  leur 
dos. 

12.  A.  droit.  A,  suberecta ,  H.  K. 

Feuilles  planes  y  presque  droites ,  épineuses  en-dessous  et  sur 
leurs  bords. 
i3.  A.  abaissé ,  A  dcppsssa,  Miller.  Ahê  fhodacaniha,  Dec. 

A.  à  épines  rouges. 

Feuilles  plus  courtes ,  amplexicaules ,  «épineuses  des  deux  c6tés- 
Fleurs  en  épi ,  rougœ ,  verdâtres  à  leur  sonunet. 
♦  i^  A.  nain ,  A.  humiUs,  Lirr. 
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Feuilles  droite»,  sobulées,  radicantes,  garmiesdes  deux  cot^ 
d'épines  molles. 

*  i4  bis.  A.  à  feuilles  orales,  -^.  ovata\  Willd. 

Cette  espèce  distincte  à  les  feuilles  très-courtes ,  épaisses ,  près* 
que  ovales,  sans  aucune  dent  ni  épine. 

*  i5.  A.  mitre  ,  A,  rmlrceformis ,  Dill. 

Tige  de  a  À  3  pieds.  Feuilles  épaisses ,  larges  ,  redressées  , 
épineuses ,  avec  quelques  verrues ,  disposées  en  forme  de  mitre. 

Variété  à  feuilles  étroites.  « 

i6.  A.  mitre ,  à  feuilles  courtes ,  A,  bnvifolia ,  H.  K.  Aloès  ar- 
tichaut. 

Feuilles  ovales ,  courtes ,  distantes ,  verruqueuses  en-dessous. 
Lieu  de  ces  espèces ,  l'Afrique.  ^  ou.  "%,  FI.  une  partie  de 
Tannée. 

*  m.  Aloès  arachnoïdes,  A,  arachnoïde ^  Thunb.  A.  pumila 
J^.  f .  Lnr. 

Sans  tige.  Feuilles  trigones ,  acumioées,  ciliées.  Fleurs  droi-- 
tes ,  çylind. ,  presqu'^i  épi. 

Espèces  qui  en  dérivent. 

*  I .  ALois  araignée  commun ,  A,  ar.  conummis^  H.  K.  A.  à 
épines  molles. 

Plante  basse.  Feuilles  disposées  en  rosette ,  nombreuses,  boi^- 
dées  de  filets  blancs.  L'extrémité  des  feuilles  est  transparente  et 
marquée  de  lignes  vertes^ 

^  2.  A.  ar.  nain ,  A,  pumila»  AloSs  minime.  Aloës  atrovirens , 
*  Dkcanoolle. 

Espèce  plus  petite ,  d'un  vert  noirâtre ,  bordée  d'épines  her- 
bacées, très-nombreuses. 

Lieu.  Le  Cap.  X .  FI.  id. 

*  IV.  Axois  perlé ,  A.  margariUfera ,  Thunb.  A. pumila.  «.jS.  y. 

Lin. 

Sans  tige.  Feuilles  trigones ,  acuminées ,  verruqueuses.  Fleurs 
en  grappes ,  cylindriques  ,  pendantes. 

Espèces  qui  en  dérii^ent. 

*  1 .  Aloès  perlé  majeur  ;  A.  major ^  H.  K. 
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Feuilles  disposées  en  touffe  arrondie ,  chargées  de  verrue* 
blanches  de  tous  côtés. 

*  a.  Aloès  perlé  mirfeur ,  A,  minor,  Dill. 

Feuilles  id.  ;  les  verrues  plus  nombr.  encore  et  plus  petites. 

*  5.  A.  perlé  minime,  A,  minima.  Dill. 

Feuilles  idem  5  les  verrues  blanches ,  très-petites  ,  rares  en- 
dessus* 

Lieu,  Le  Cap.  X .  FI.  id. 

♦  4'  •^'  gr^nd  perlé.  A,  maxima. 

Feuilles  disposées  de  même.  Les  verrues  très-grosses  et  tr^s- 
blanches ,  saillantes  sur  les  bords  des  feuilles ,  nulles  en-dessus. 

♦  V*.  A.  distique,  A.  à  verrues,  A,  verrucosa.  Millbh.  A.  dis-^ 
ticha.  Lin* 

Feuilles  ensiformes ,  pointues ,  vemiqueuses ,  distiques.  Fleurs 
rouges ,  réfléchies ,  pendantes ,  en  grappes. 
Lieu,  L'Afrique.  X  •  FI.  id. 

*  VI.  A.  caréné ,  A,  carinata,  Miller.  Disïicha,  Liw.  y. 
Feuilles  adnaciformes  ,  vemiqueuses.  Fleurs  pendantes,  re- 
courbées ,  en  grappes. 

Lieu.  Id.  ir .  FI.  en  juillet. 
VI   bis,  ♦  A.  robuste ,  A,  robusta  ,  Hol.  Airovirens ,  Hor- 

tnl.  An  aioe  crassisêinuiy  Hort.  ital.  ? 

Je  place  ici  cette  espèce  à  cause  de  l'arrangement  de  ses  feuil-» 
les ,  quoiquelle  n'ait  que  peu  de  rapports  aux  jM'écédentes. 
^  Ses  feuilles  sont  toutes  absolument  distiques  ou  en  éventail 
régulier.  Elles  sont  très-épaisses,  d'une  forte  consistance ,  larges 
de  deux  pouces ,  épaisses ,  d'un  vert  foncé ,  mouchetées^de  tadies 
blanches  obscures ,  bordées  vers  leur  sommet  d'une  membrane 
rougeâtre  ,  verruqueuse ,  et  terminées  par  une  petiU  pointe 
blanche  ou  rougeâtre.  Fleurs  en  un  long  épi  dé  2  pieds  et  plus 
de  longueur.  Corolles  écarlates,  un  peu  courbées ,  avec  le  bout 
d'un  beau  vert. 

Cette  espèce  est  nouvelle. 

♦  Vn.  A.  maculé ,  A,  maculata ,  Thvnb. 

Feuilles  acinadformes  |  glabres  ^  moucbetéof.  Fleurs  id» 
lieu.  Id. 
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Espèces  qui  en  dérivent^ 

1.  Alobs  maculé  à  feuilles  e'troites ,  A.  pulchra^  Millkii. 

Feuilles  Hnguiformes ,  mouchetées.  Fleurs  péd. ,  penchées^ 
leur  limbe  inégal. 

*  2.  A.  4  feuilles  obliques ,  A.  obliqua^  H.  K. 

Feuilles  obliques ,  tachetées  dé  blanc ,  lisses ,  à  5  angles  et  5 
faces  y  dont  une  latérale  beaucoup  plus  étroite ,  terminées  par 
une  pointe  blanche ,  cornée.  Le  pédoncule  a  près  d'un  mëtre 
(  3  pieds)  de  hauteur.  Ses  fleurs  sont  nombreuses,  ovales,  ven- 
trues ,  rouges  et  pendantes. 

Cette  ^pèce  pousse  rarement  des  rejetons. 

Variété  distincte  dont  les  feuilles  ont ,  les  unes  3  angles ,  les 
4mtfes  seulement  linéaires ,  les  angles  et  les  cotés  bordés  d'une 
jnembrane  blanche,  trës-lisse,  arrondies  k  leur  sonmiet  qui  est 
presque  en  spatule  ,  dans  le  milieu  de  laquelle  se  trouve  une 
pointe  courte. 

Ueu,  Le  Cap.  v  •  FL  en  juillet. 

Yn  bis.  ^5.  A.  à  feuilles  qoadrangulaires.  A,  {juadrangih- 

laris,  NoB. 

Cette  espèce  nouvelle  a  quelques  rapports  avec  l'aloës  oblique  } 
mais  elle  en  est  cependant  bien  distingmée.  Ses  feuilles  sont  - 
étroites,  liné^res,  longues  d'un  k  deux  pieds,  distiques,  souvent 
à  4  angles  dont  les  deux  faces  latÀ^les  sont  bien  plus  étroites. 
Chaque  angle  bordé  de  petites  dents  blanches  ;  hê  intérieurs 
n'ont  cependant  souvent  que  des  verrues  d'un  beau  vert ,  moi»^ 
chetées  de  tadies  blanches ,  terminées  en  pointe. 

*  VIÎI.  A.  en  langue  ,u^.  Ungua.  Thunb.  A,  linguaformis ,  Lifc. 

Feuilles  lingniformes ,  dentîculées  ,  glabres  ,  distiques  ,  d'tm 
vert  pÂle.  Fleurs  droites ,  cylindriques  y  en  grappes. 

*  VarUiés,  i .  A  feuilles  étroites.  A,  linguifomtc.  Miller.  A. 

disiicha,  a.  Lin. 

"S.  A  feuilles  plus  larges,  H.  K. 

5.  A  feuilles  larges,  d'un  vert  obsctir ,  abondam- 
ment mouchetées  de  taches  blanches,  rondes,  plus 
épaisses  que  celles  des  précédentes ,  bordées  de 
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petites  dents  blancheé,  arrondies  à  leur  Commet  ; 
qui  se  termine  par  une  petite  pointe  blanche  par^ 
ticuliëre.  Fleurs  écartâtes ,  en  un  long  épi. 

♦  IX.  ÂLois  en  éventail ,  .<^.  plicatilisy  Lin. 

Tige  basse,  de  8  à  lo  pouces.  Feuilles  linguiformes ,  Enéai- 
res ,  glabres  ,  glauques  ,  distiques ,  arrondies  à  leur  sommet , 
avec  une  petite  pointe.  Fleurs  cjlind. ,  pendantes ,  en  grappes. 

Lieu,  L'Afrique,  l) .  FI.  en  juillet. 

♦  X.  A.  panaché ,  A.  perroquet.  j4.  variegata ,  Lm . 

Tige  basse.  Feuilles  disposées  sur  5  rangs ,  épaisses ,  triangu- 
laires ,  pointues ,  panachées  de  vert  et  de  blanc  ,  creusées  en 
gouttière;  leurs  bords  cartilagineux.  Fleurs  cylind. ,  en  grappes. 

Lieu.  Le  Cap.  ^  .  FI.  tout  Tété. 

XI.  A.  visqueux,  A.  triangulaire ,  A,  viscosa^  Liif. 

Feuilles ,  depuis  le  bas  de  la  plante  jusqu'au  sommet ,  imbri- 
cées  et  disposées  sur  3  rangs,  acuminées,  canaliculées ,  d'oa 
vert  foncé.  FI.  petites,  pendantes ,  cylind. ,  en  grappes. 

Lieu,  L'Afrique.  \> .  FI.  en  juillet. 

♦  Xn.  A.  en  spirale ,  A.  spimUs,  A.  épi  de  blé ,  Liw. 
Feuilles  imbricées ,  en  spirale ,  terminées  par  une  pointe  pi- 
quante ,  nombreuses ,  redressées ,  ouvertes  vers  leur  sommet.  FL 
recourbées ,  en  grappes. 

Variété  à  feuilles  imbricées ,  sur  5  rangs ,  A.  pentagona  , 
H.  K. 

Lieu.  L'Afrique.  ^ .  FI.  en  juillet. 

♦  Xni.  A.  piquant,  A.  rigida,  Dec 

Feuilles  disposées  en  rosette ,  et  à  mesure  que  la  tige  s'élève , 
formant  quelques  spirales ,  sessiles ,  amplexicaules,  roides ,  pla- 
nes en-dessus,  et  en-dessous  terminées  par  une  pointe  dure  et 
'  piquante ,  d'un  vert  noirâtre.  Fleurs  verdâtres ,  distintes  sur 
Taxe  de  l'épi  alongé. 

Lieu,  Le  Cap.  % .. 

♦  XIV.  A.  écrasé ,  A,  retusa.  Pouce  écrasé,  Lw. 

Espèce  naine.  Feuilles  courtes ,  épaisses ,  triangulaires ,  poin- 
tues ,  aplaties  en-dessus ,  en  rosette  à  5  anglei.  Fleurs  en  épi. 
lAeu.  Le  Cap.  x .  FI.  en  juin. 
Tous  les  «loèi  sont  toujours  yerts. 
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Cuit,  Serre  tempérée  ,  à  l'exception  de  la  première  espèce, 
qui  est  de  serre  chaude.  Les  aloës  étant  tous  extrêmement  viv»- 
ces  et  ne  périssant  que  par  le  froid  ou  par  unehunudité  stagnante, 
leur  culture  est  par  conséquent  très-facile  :  bonne  terre  fran- 
che et  sablonneuse ,  avec  quelques  graviers  dans  le  fond  de  leur 
vase.  Peu  d'arrosemens ,  surtout  en  hiver ,  à  moins  qu'ils  ne 
soient  dans  une  serre  très-sèche.  Depuis  le  mois  de  juin  jusqu'au 
1^  octobre  ils  peuvent  être  mis  en  plein  air  à  une  eiqp. 
chaude  et  abritée  des  grands  vents.  On  les  multiplie  par  leurs 
rejetons  enracinés  ou  par  ceux  qui  poussent  sur  leurs  tiges , 
entre  leurs  feuilles ,  ou  par  l'amputation  de  leurs  branches , 
comme  dans  la  neuvième  espèce.  Les  rejetons  enracina  se 
planteront  ^e  suite  dans  la  terre  indiquée  et  dans  un  petit  pot. 
'  Si  ce  sont  des  boutures  ou  des  éclats,  on  les  laissera  sécher  pen- 
dant deux  ou  trois  jours  et  on  les  plantera  ensuite  c<mime  les 
autres.  Les  pots  seront  mis  dans  une  couche  de  chaleur'  modé- 
rée et  garantis  de  la  pluie  jusqu'à  leur  parfaite  reprise.  On  doit 
leur  ménager  les  arrosemens  de  crainte  de  ^EÛre  pourrir  ceui^  qui 
n'ont  point  de  racines.  Au  bout  de  six  semaines  ou  de  deux 
mois  ils  seront  bien  repris  et-pourront  être  placés  avec  les  vieux 
pieds. 

Us,  Les  aloès ,  par  leur  forme  singulière  et  la  variété  de 
leurs  espèces ,  contribuent  à  la  décoration  des  serres ,  et  arrêtent 
toujours  les  yeux  des  personnes  qui  ne  sont  pas  accoutumées  à 
les  voir.  Parmi  ces  espèces  on  distingue,  pour  la  force ,  la  beauté 
de  leur  feuillage  et  la  forme ,  les  i ,  8,  lo  et  i5  de  la  deuxième 
espèce  ;  l'espèce  5 ,  les  perlés  ,  l'espèce  9 ,  et  sur-tout  la  io«  qui 
est  la  plus  jolie,  les  deux  6^,  la  12*,  la  i3*^  et  la  i4** 

,  On  se  aert  prindpidement  en  méd.  de  l'aloès  à  épi ,  du  suc- 
cotrin  et  de  l'aloès  conunun  ou  hépatique  qu'on  nonmie  aussi 
cabaUin.  Ce  suc  gommo-résineux  est  fort  amer ,  purgatif,  to- 
nique et  mondicatif  .  Il  doit  être  administré  Vfec  prudence ,  parce 
qu'il  échauffe  bewcoup. 
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IL  Fleurs  en  épi*  Racine  fibreuse.  Cal.  à  6  parties 
stanUnifères  à  leur  base. 

Aothéric  9  Anthericwn. 

Cal.  ouvert  ou  connivent.  Etam.  à  filament  velus  et  filiformoi» 
I  stigm.  Sem.  anguleuses. 

*  I.  AiTTHiRio  frutescent,  A.frutescens, 

Tige  d'un  pied,  poussant  de  son  collet  et  dans  sa  hauteur, 
un  grand  nombre  de  racines  pendantes  et  qui  s'enfoncent  en 
terre ,  terminée  par  des  paquets  de  feuilles  tendres,  succulentes, 
cylindriques >  pointues,  dont  le  suc  est  visqueux.  D'entre  ces 
feuilles  s'élèvent  des  pédoncules  nus,  qui  portent  un  épi  de 
fleurs  jaunes  avec  une  raie  verte. 

Ueu.  Le  Cap.  % .  FI.  tout  l'été.  Toujours  vert. 

*  2.  A.  à  feuilles  d'aloès ,  A,  alooidcs. 

Feuilles  rad. ,  obi. ,  pointues ,  aplaties  en  -  dessus ,  épaisses , 
succulentes ,  en  plusieurs  faisceaux.  Hampe  nue ,  d'un  pied  et 
demi  à  deux  pieds  de  haut ,  portant  un  épi  alongé  de  fleurs 
jaunes  avec  la  raie  verte. 

Ldeu.  Le  Cap.  ip.  FI.  id. 
5.  A.  asphodélofde,^^.  asphodeloidet. 

Feuilles  radicales,  cjlind. ,  jonciformes,  droites,  en  faisceau*: 
Hampe  nue ,  terminée  par  un  épi  bien  garni  de  fleurs  jaunes. 

iieii.  Id,  Tp.  FI.  id. 

4.  A.  annuel.  A,  annuwn. 

Feuilles  id.  Hampes  nues ,  terminées  par  des  gnq>pes  de 
petites  fleurs  jaunes. 

Lieu.  Id.  0.  FL  en  juillet. 

5.  A.  velu,  A,  hispidum, 

FeuiUes  rad. ,  charnues ,  comprimées,  striées  et  velues.  Hampt 
velue,  terminée  par  une  grappe  de  fleurs  blandies.    • 
Lieu.  Id.  11;.  FI.  en  juin. 

*  6.  A.  des  marais  y  A.  ossifmgym*  Abam^  ossifraga,  FI.  fr^ 

RinovTi. 
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Fenilles  rad. ,  graminées,  ensiformes ,  engalnées ,  k  S  stries  ^ 
pointues.  Hampe  écailleuse,  terminée  par  on  épi  lâche  de  fleurs 
verdàhres. 

Lieu.  Le  nord  de  la  France,  l'Ecosse.  ir .  FI.  en  août. 
CuU.  Ezcqité  la  quatrième  espèce  el  la  sixième  qui  sont  de 
pleine  terre ,  les  autres  sont  d'cMrangerie.  La  sixième  vient  dans 
tous  les  terrains  frais  -et  humides  *,  elle  est  très-rustique.  Celles 
d'orangerie  ne  demandent  que  les  soins  de  cette  serre,  c'est-è- 
dire ,  d'être  garanties  des  gelées  et  d'être  peu  arrosées  dans  le 
temps  de  leur  repos.  Leur  terre  doit  être  franche ,  un  peu  sa- 
blonneuse. On  les  multiplie  par  leurs  graines  qu'on  sème  sur 
couche  en  terrine ,  à  la  manière  ordinaire.  La  première  se  pro- 
page facilement  de  boutures  fiâtes  arec  ses  rameaux.  Ces  plantes 
ne  sont  point  du  tout  délicates. 

Us.  Les  anthérics  font  peu  d'efiSst.  La  première  ,  la  seconde 
et  la  troisième  espèces  sont  celles  qui  donnent  le  plus  d'agré- 
ment. La  première  forme  une  espèce  de  tige  rameuse. 

Ph^^ï^ète^Phalangium^AnAericum^  Lm«»  Aitqn» 

Cal.  id.  Filamens  des  étam.  filiformes  ,  nus.  Le  reste  comme 

l'anthéric. 
i.VBAULJiokK^k  épiserré  y  P. flonbundumj  H..  K.  Aniherician 

lagopus  y  ^VîfB. 

Feuilles  planes ,  glabres,  lin.-lanc.  pointues.  Hampe  simple, 
à  grappe  multiflore,  compacte  et  cylind. ,  les  div.  cal.  ouvertes. 
Les  étam.  glabres. 

Lieu.  Le  Cap.  V .  FI.  en  avril, 
a,  P.  k  fleurs  roulées,  P.  res^olutum. 

Feuilles  planes.  Hampe  de  2  pieds  ,  portant  un  épi  dç  fleurs 
blanches  dont  les  div.  sont  roulées. 

Lieu  Id.  i|r .  FI.  en  septembre—  décembre. 
*  5.  P.  rameuse  ,  JP.  ramasum,  Anihericwn  nanosxan ,  Liic.  , 

MiLLSR. 

Feuilles  linéaires  ,  subulées ,  planes ,  disposées  en  gazon. 
Tiges  peu  rameuses.  Fleurs  blanches^  péd. ,  sol.;  planes  j  le  pis- 
tO  droit 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  1|;^  Fl«  en  juin. 
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4.  Phalanobr<  élevée ,  P.  eUuum  y  H.  K.  Aspkodelus  capen^ 
sis  y  Lin. 

Feuilles  planes  y  glauques  ,  ondulées.  Les  pédoncules  rassem^ 
blés.  Calices  planes.  Racines  fusisormes^en  faisceau.  Tige  divisée 
en  plusieurs  rameaux  effilés ,  sur  lesquels  naissent  plusieurs  pe-^ 
tites  fleurs  blanches ,  solitaires  j  presque  lessiles.  Filamens  blancs. 
Anthères  jaunes. 

Lieu.  Le  Cap.  X  -  FI.  en  septembre. 

5.  P.  triflore,  P.  iriflorurriy  H.  K. 

Feuilles  ensiformes ,  canaliculées.  Haonpe  simple.  3  fleurs  à 
bractées  distantes. 

Lieu.  Id.  v .  FI.  en  novembre. 

6.  P.  canaliculée,  P.  canaliculatum ,  H.  R. 

Feuilles  presque  charnues  ,  velues ,  ensiformes  y  à  5.  angles  , 
le  c6té  le  plus  étroit  canaliculé.  {Hampe  simple,  velue.  Fleurs 
blanches ,  verdâtres  en-dessous  y  en  grappe  multiflore. 

Lieu,  Id.  Tp .  FI.  en  avril.  H.  K. 

7.  P.  albucoïde,  P.  albucoides. 

Feuilles  linéaires  ,  canaliculées  y  glabres  y  cartilagineuses  en 
leurs  bords.  Hampe  simple.  Fleurs  jaunes  ,  vertes  sur  leur  do§ 
et  roulées  à  leur  sommet. 

Lieu.  Id.  X  •  FI-  en  août. 

8.  P.  à  feuilles  graminées  ,  P,  liliago. 

Feuilles  planes ,  nombreuses ,  en  fiûsceau.  Hampe  très- 
simple,  garnie  à  son  sommet  de  fleurs  blanches,  écartées,  large» 
d'un  pouce  et  demi.  Les  supérieures  raprochées  ^  let  étamines 
dirigées  vers  le  bas. 

Lieu.  L'Europe  mérid. ,  les  environs  de  Paris,  n: .  FI.  en  juin. 
*  9.  P.  lis  de  St.  Bruno ,  P.  '  liliastnan. 

Feuilles  planes ,  rad.  Hampe  très-simple ,  d'un  pied  ,  garnie 
de  grandes  fleurs  blanches ,  campanulées  ,  imitant  celles  du  lis. 
Les  étamines  dirigées  vers  le  bas. 

Lieu.  Les  Alpes  ,  la  Suisse  ,  la  Fr.  ménd.  X  •  FI.  id. 

Cuit.  Excepté  les  troisième  huitième  et  neuvième  qui  sont 
rustiques  et  de  pleine  terre  ,  les  autres  espèces  sont  d'orangerie. 
Les  premières  viennent  très-bien  dans  les  bonnes  terres  franches; 
les  secondes  ne  demandent  que  les  soins  ordinaires  de  l'orange- 
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rie,  E&«  doivent  être  près  des  fours  de  la  serre  en  kîver,  et  setk- 
lement  garanties  de  la  gelée  :  peu  d'arrosemeils  dttns  le  temps 
de  leurs  repos.  Mnlt.  par  leurs  graines  semées  en  terrine  et  sur 
couche  pour  hâter  leur  germination;  on  les  propage  aussi  par 
la  séparation  de  leurs  pieds  ou  de  leurs  racines.  Celles  de  pleine 
terre  se  multiplient  fort  aisément  de  cette  manière  en  automne. 

Us.  Parmi  ces  espèces  il  faut  distinguer  la  troisîëûEie  el  II 
neuviètne,  qui  font  un  charmant  effet  dans  le  temps  de  ktiri 
fleurs  •y  ce  sont  celles  qui  contribuent  le  plus  à  l'ornement  des 
jardins.  Les  grandes  fleurs  de  la  neuvième  sont  remarquabks  » 
et  méritent  d*étre  répandues  dans  les  lieux  qu'on  veut  orner, 
io.  P.  à  miUe  fleurs  ,  phaUu^iummill^orwn ^  Dio.  jin^ 

ihericum ,  RxnovTi. 

Feuilles  radicales^  Ipngues,  à  demi-pliées,  pointues ,  glabres 
et  d'nn  vert  foncé  ;  deux  autres  pltti  eourCes  M  bas  de  la  tfge 
qu'elles  embrassent.  Tige  grêle  ,  cylindrique,  simple ^  ntte  , 
terminée  par  un  grand  panicule ,  épars  ,  étalé  ,  dont  les  pé^ 
dicules  nombreux  et  peudans  portent  diactm  une  fleur  d'iin 
blanc  sale  et  petite  ,  à  6  divisions  ,  dont  les  3  extérieures  sont 
entiëreset  les  intérieures  dentées  en  sciel  Etaminetà  filets  blanêf, 
glabres  dans  leur  moitié  inférieure ,  velue  datnt  bi  mpdneufe, 
Anthères  noires.  Pollen  jaune. 

Liats  La  Nouvelle-HoBande.  %.  Flesritfeft  été. 

CuU.  Orangerie.  La  mâme  qiœ  celle  de  tonte  ks  plantes  bal«*  j 
beuses  de  cette  série. 

Obs,  Cette  espèce  tient  le  miUen  entre  le  genre  anthéric  et  le 
genre  pbâlangere,  IrCcuse  de  sts  filament  moMé  glabres ,  moiûë 
vélos. 
1  i.P.  à  deax  couleurs  ,  P.  bicolor,  Dxsp.  ,  Rxdout^. 

Cette  espèce  T  ^  de  la  France  mérid. ,  et  cultivée  au  Afu^ 
sémn.  Ses  fleurs  sont  d'un  rose  violet  à  Textérieur ,  blanches 
en  dedans;  elles  forment  un  panicule  terminal. 

CuU,  Pleine  terre. 
13.  P.  nue  ,  P.  exuviauan  »  Jacq.  ,  WiifVD.  Analbuca  exu^ 

uiata  ?  Hort.  angl. 

Feuilles  lînéures,  en  alén«;  droites  ^  concares  ,  enveloppées 
II.  x5 
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k  leur  base  d'une  gaine  scariense  et  striée  transv^titalenient. 
Bampe  simple,  jrfus  courte  que  les  feuilles. 

Lteu.  LeCap.  yp. 

Cuit.  Orangerie. 
i5.  PHALANGiRE  odorante,  P.fmgrtms,  Peks.  Anthericwn 
' /înagnms,  Jacq.,  Willd. 

Feuilles  filiformes ,  cylindriques ,  plus  courtes  que  la  hampe» 
Fleurs  blanches  ,  poui^ras  k  Teilérienr  avec  une  raie  Verte  au 
tnilieu  des  divisions. 

Lieu.  Le  Cap.  ip . 
i4*  P.  du  soir,  P.  veêpertinum  ,  Pxrs.  Antherieum,  Willd.^ 

Jacq. 

*  Feuilles  linéaires  ,  ensiformes  ,  carénées  ,  à  5  angles,  plus 
courtes  que  la  tige ,  qui  e^  qrlindrique  et  rameuse. 

Lieu.  Le  Cap.  ip . 

Culi.  de  ces  a  dernières  espèces ,  orangerie.  La  même  pouf 
ces  4  espèces  que  celle  indiquée  ci-dessus. 

Asphodèle^  Asphodelus. 

Cal.  ouvert.  Etam.  à  filamens  élargia  à  leur  base  et  courbée 

I  stigm.^Seaiânce8  augulfuaes. 
^i.  AsPHonàLi  jaune,  A.  Juteus. 

Feuilles  nombreuses,  en  touffe,  menues,  pointues ,  striées ,' 
anguleuses ,  glauques ,  membraneuses  à  leur  base.  Tige  droite  » 
feuîllée,  simple,  de  S  pieds.  Fleurs  asset  grandes ,  jaunes  ,  ea 
épi  terminal. 

Ideu.  L'Italie ,  la  Sicile.  X  *  Fleurit  en  mai  —  juillet, 
s.  A.  d'Afrique^  A.  Afticanus  ,LAUAhCX,*Albucafasiigiataf 

H.  K. 

Tige  de  5  à4  pieds,  simple,  écaillense.  Feuilles  longues,  en- 
nformes ,  lisses  et  planes.  Fleurs  jaunâtres ,  en  long  épi  termi- 
nal. Six  étam.  fertiles ,  selon  LaUakck* 

Lieu.  L'Afrique.  X  • 

*  5.  A.  ramenx,  A.  nmtosus. 

Tige  de  a  à  5  pieds ,  nue,  un  peu  rameuse.  FeuiUes  rad.  / 
nombreoKSi  l9iigaAi  de  a  à  3  pieds,  ensiformes,  avec  um 
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aagle  trandhânt.  Fleurs  assez  grandes,  nombreuses,  ouvertes ea 
étoile,  marquées  d'une  ligne  brune,  disposées  en  épis  terminaux. 

LieiL  La  Fr.  mérid.  ip .  FI.  en  mai. 
"^  4'  -^  fistnlenx,  A.JUttdosus. 

Tige  de  a  pieds ,  grêle  et  nue.  Feuilles  rad. ,  menues,  striées , 
filiformes ,  tm  peu  fistnieuses.  Fleurs  blanches ,  petites^  rayées 
de  brun. 

Lièu.  La  Fr.  mérid.  ip .  FI.  en  juin  —  septembre. 

Cuit.  Lesespices  i  et  Stont  de  pleine  terre,  et  sont  assez  rus-* 
tiques  pour  supîporter  même  les  grands  froids  )  les  autres  sont 
d'orangerie.  Culture  des  phalangëres. 

Us.  Les  espèces  de  pleine  terre  sont  belles  et  ne  peuvent 
que  jeter  dans  les  jardins  une  variété  agréable  j  leurs  fleurs  se 
succèdent  assez  long-temps.  Celles  d'orangerie  font  peu  d'effet; 
on  ne  les  cultive  guère  que  par  curiosité. 
'^  5.  A.  à  grappe  ,  A,  spieatus.  Desfont.  ,  Cat.  Mus. 

Feuillet  très-longues ,  d'un  vert  très^^oncé. 

Ideu,  La  Fr.  mérid.  X  • 

CuU.  Pleine  terre. 
6.  A.  de  Sibérie  ^  A,  aluàcus  ,  Pallas  ,  Willo. 

Tige  simple, nue.  Feuilles  linéaires,  canaliculées ,  glabres. 
Les  étamines  deux  fois  plus  longues  que  la  coroUe. 

Lieu.  La  Sibérie.  X  •  Fleurit  en  mai  et  juin. 

Odt.  Pleine  terre.  Cultivé  en  Angleterre. 

IIL  Fleurs  en  épL  Racine  bulbeuse.  Cal,  ùubulewiQ 
à  sa  base. 

Basilée  »  Basilœa  ,  Fridïlaria ,  Lin* 

Od-  camp. ,  6-fide  ^  à  div.  oblongnes ,  très-ouvertes,  i  stigm« 

Sem.  ovales. 
*  I.  BAstit^K  à  épi  couronné,  B.  corùnata.  Fritillaria  nggia , 

Lïw.  Eucomis  regia^  Dxsfont. 

Feuilles  rad. ,  planes ,  lisses ,  un  peu  ondulées ,  tachetées  de 
points  noirs.  Hampes  de  8  à  i5  pouces,  garnies  de  petites  fleurs 
verdâtres ,  péd.  disposées  en  épi  couronné  de  plusieurs  feuilles 
4out  l€s  iuf*  sont  écailleuses  et  les  sup.  réqpi^  eu  fti^ceau. 
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Lieu.  Le  Cap.  X  •  FI.  en  aoÀt~*octobre  et  dans  divers  tempf  ; 
a.BisiL^E  ponctuée,  B.  punciata.  Juss.  Eucomis  ,   l'Hjsrit. 

WiLLD*,  Desfont. 

Hampe  cylindrique.  Feuilles  ovalea  et  oblongues ,  lancéolées , 
canaliculées  ,  trës-puvertes.  Feuilles  de  la  couronne  courtes  j 
fleurs  en  grappes  spidformes ,  très-longues. 

Lieu,  Id.  Tp  .  Fleurit  au  printemps. 
5.  B.  ondulée,  B.  undulata,  eucomis. 

Hampe  cylindrique ,  feuilles  ovales  ,  oblongues ,  ondulées  , 
couchées.  Feuilles  de  la  couronne  presque  aussi  longues  que 
l'épi  ou  la  grappe  des  fleurs* 

Lieu.  id.  iff .  FI.  id. 

4.  B.  naine ,  B.  nana  ,  eucomis. 

Feuilles  nombreuses  ,  lancéolées ,  amplexicanles  ,  disposées 
sur  deux  rangs  ^  plusieurs  ouvertes  et  recourbées.  Hampe  amin- 
cie vers  son  sonmiet.  Fleurs  roses  en  fbnne  de  tulipe ,  sous  la 
couronne. 

Lieu.  là.  X' 

5.  B.  à  deuxfenilles ,  B.  bifolia,  eucomis.  .Wn#LD. 

Feuilles  elliptiques ,  pointues  ^  géminées ,  couchées  sur  la 
terre.  Fleurs  droites.  Bractées  acuminées. 
Lieu.  Id.  n; . 

6.  B.  à  tige  pourpre ,  B,  purpureo^axdis.  Eucomis,  An  du. 

5  il  7  feuilles  radicales ,  couchées ,  grandes ,  Qii>icalaîres ,  s^^a- 
tulées,  d'un  beau  vert  en-dessus.  Hampe  charnue  ,  d'un  pour- 
pre noirâtre,  très-courte.  Fleurs  vertes ,  sessiles ,  rassemblées. 

Lieu.  Le  Cap.  X  •  Rare  en  Europe.  • 

CuU.  Orangerie. .Ces. plantes  demandent  une  bonne  terre 
substantielle  et  des  arrossemens  fréquens  dans  le  temps  de  la  vé-* 
gétation.  Elles  craignent  je  froid  et  doivent  en  élre  garanties, 
en  les  mettant  cependant  près  des  jours  en  hiver.  On  les  oAulti- 
plie  par  leurs  graines  semées  sur  couche,  à  la  mapière  in^^ 
quée  pour  les  semis  de  planter  délicates..  On  relique  chaque 
plante  levée ,  vers  le  nioia  de  juillet,  dans  de  petits  pots.  £llesse 
propagent  aussi  parleurs  caïeux  :  c'est  même  le  moyen  le  plus  en 
usage.  £lUes  exigent  une  certaine  chaleur  pour  fleurir ,  et  dans  le 
norddelaFrance^illeuf  faut  un  châssis  ou  une  bonne  exposition. 
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Vs,  Quoique  les  (leurs  de  ces  plantes  soient  he  rbâce'es  ,  elles 

ne  laissent  pas  <jue  de  faire  de  Fefifet  par  leur  port. 

I 

Jacinthe  ,  Hyacinthus. 

Od.  égal  ^  ventru ,  globuleux  ou  tnbulé ,  à  6  div.  ,  rarement  k 
6  part.  Ovaire  ayant  3  pores  à  son  somme  t.  i  stigm.  Caps,  k 
loges  souvent  à  2  sem. 

♦  1.  Jacinthe  des  prés.,  H,pratensis,  Non  scriptus.  Lin., 
H.  K.  Scilla  non  scnpta.  Redouté.  Scilîa  nutans,  Smith. 
Feuilles  étroites ,  lin. ,  en  patrtie  couchées.  Tige  d'un  pied. 

Fleurs  bleues  ,  peu  nombreuses ,  tubuleuses  ^  divisées  en  6  par- 
ties ,  odorantes. 

Lieu,  Les  prés,  les  pâturages.  )^ .  FI.  en  mars—  mai. 

Yanété  à  fleurs  blanches. 
* 2.  J.  penchée ,  B.  cemuus.  H, hispanicus,  Clus. 

Fleurs  divisées  en  6  parties.  Grappes  penchées. 

Cette  espèce  ne  paroit  être  qu'une  variété  de  la  précé- 
dente. £11q  est  un  peu  plus  basse  ;  ses  fleurs  sont  d'un  rose 
purpurin  ou  camées,  odorantes  ;  les  étamines  d'un  jaune 
pâle. 

Lieu,  L'Espagne.  ip .  FI.  en  avril  et  mai. 

♦  3.  J.  améthiste,  H,  twtcihj'stinus  y  Ljlharck.  H.paiulus^ 
Djesfontaines.  Scilla  patula ,  Redouté.  FI.  Fr. 
Feuilles  planes ,  étalées  sur  la  terre.  Tige  droite,  de  8  pouces. 

Flenrs  d'un  bleu  violet,  div.  en  6  parties,  ouvertes  et  roulées  en 
dehors,  odorantes. 

Lieu.  L'Europe.  Tp .  FI.  id. 

♦  4-  J.  à  fleurs  pâles,  H.  seroiinus,  LachenaliaseroUna^  Willd. 

H.  Kvidus  y  Pers. 

Feuilles  linéaires,  canaliculées;  tige  d'un  pied.  Fleurs  campa- 
nulées ,  cylindriques ,  d'iin  fauve  pâle  ;  5  div.  distinctes  ;  5  au- 
tres reunies  à  leur  base. 

Zdèu.  L'Espagne  ,  la  Barbarie.  X .  Fl.en  juin. 

♦  5.  J.  â  fleurs  vertes ,  H»  viridis.  Lachenalia  viridis  y  H.  K.  f 
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Feuilles  linéaires.  Tige  d'un  pied,  foible;  fleurs  Terditres,  en 
grappe  lâche. 

Lieu.  Le  Cap.  ip  .  FI.  en  septembre. 
*  6.  Jacinthe  à  fleurs  roulées ,  H.  reifolutus,  Drimia  undulata, 

WiLLD. 

Feuilles  oblongues ,  ondulées.  Fleurs  campanulées,  4  6  par» 
ties  9  roulées  ,  ondulées  et  verdâtres. 

Lieu,  Le  Cap.  v .  FI.  en  août 
♦j,  J.  orientale  ,  H,  orienudis. 

Feuilles  droites,  larges ,  finement  striées.  Tiges  d'un  pied. 
F]eurs  nombreuses ,  infund. ,  ventrues  à  leur  base  ,  divisées 
jusqu'à  moite ,  odorantes ,  en  grappe  droite. 

Variétés  de  différentes  couleurs  très-nombreuses. 

Lieu.  Le  Levant,  ip .  FI.  en  avril. 

♦  8.  J.  d'Italie,  H.  romanus. 

Feuilles  étroites  et  longues.  Tige  de  7  à  8  polices.  Fleni« 
blancbâtres ,  camp.  ,  divisées  jusqu'à  moitié ,  en  grappe  ;  les 
filets  des  étam.  membraneux  ;  la  tige  verte  à  sa  base  est  d'un 
brun  violet  foncé  ,  depuis  son  nulieu  jusqu'à  son  sommet  ;  les 
fleurs  sont  droites ,  d'un  blanc  bleuâtre }  les  anthères  noires  } 
l'ovaire  d'un  bleu  pâle. 

Lieu.  L'Italie.  X .  FI.  en  mai. 
^  9*  J.  musquée ,  H.  muscari,  B.  suas^eolent ,  H.  P.  muscari 

ambrosiacwn  ,  RcDouxi. 

Feuilles  assez  longues,  étalées  sur  la  terre ,  concaves.  Hampe 
cylindrique ,  terminée  par  un  épi  de  fleurs  nombreuses ,  rap* 
prochées ,  d'un  rouge  brun ,  ovales ,  en  godet ,  à  div.  très- 
courtes  et  odorantes. 

Lieu,  Le  Levant ,  la  Perse  ,  les  environs  de  MontpeHier.  V  » 
FI.  en  mai. 

*  10.  J.  paniculée  ,  H.  monstruosus,  parUculatus ,  Lamarck. 
Muscari  monsintosum. 

Feuilles  presque  planes,  couchées.  Tige  de  9  à  10  pouces  f 
terminée  par  une  grappe  paniculée ,  composée  de  beaucoup  de 
pédoncules  rameux ,  bleuâtres  ^  qui  portent  une  petite  fleur  de 
la  même  couleur. 

Lieu,  L'Europe  mérid.  Tp.  FI.  en  juin. 
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*  1 1 .  J.  à  toupet,  H,  comosus ,  muscari  comosum ,  RxDovré • 
FeuiUes  étalées  sur  la  terre.  Tige  nue  ,  d'un  pied  au  mointf. 
Fleurs  nombreuses,  en  épi^  les  inf.  cjrHndriques  et  brunes  f 
les  moyennes  redressées  et  rapprodiées*  les  terminales  Ueuâtres 
et  droites ,  formant  une  soiie  de  tête  ou  de  toupet  colot^.  Toutes 
ces  fleurs  sont  pédiculées. 

Lieu.  La  France.  X .  FL  en  mai. 
*fa.  J.  botride,  H.  botryoîdes. 

Feuilles  étroites  ,  canaliculées ,  presque  droites.  Epi  de  fleurs 
assee  nombreuses ,  d'un  violet  foncé  ,  globuleuses,  inodores , 
uniformes.  Le  limbe  a  6  dents. 

Lieu,  La  France  mérid.  1|; .  FI.  en  avril. 
'^tS.  J.  à  feuilles  de  jonc,  H.  racemosus.  Junc^olius ,  hh^ 
"     XAKCK.  Muscari  racemoswn  ,  Kedovtb. 

Feuilles  menues,  cylindriques,  canaliculées.  Epi  court  et 
ovale,  composé  de  petites  fleurs  serrées  ,  nombreuses  ,  incli- 
nées ,  d'un  bleu  foncé ,  ovales ,  odorantes  5  les  sup.  sessiles. 

Lieu.U.  ip.Fl.  id. 
i4-  J-  élevée  ,  H.  elaius.  Drimîa  elafar^  Jacq.  .  , 

Tige  de  2  pieds^deux  fois  plus  haute  que  les  feuilles.  Feuillei 
Uncéolées ,  glabres ,  flédiies  obliquement ,  d'un  vert  glauque. 
Fleurs  verdâtres  en  dehors, blanche»  en  dedans  avec  une  ligne 
varte  au  milieu  de  leurs  divisions. 

Lieu.  Le  Cap.  ip .  ,  * 

Culi.  A  Vienne  et  en  Angleterre. 
i5.  J.  muguet,  H.  convaUarioides ,  Jacq«  ,  Willd. 

Feuilles  en  alêne.  Hampe  filiforme.   Fleurs  jaunes  sans 
feuilles.  Corolle  campanulée ,  pendante. 
Lieu.  Le  Cap.  11;. 

CuU.  Excepté  les  5«,  6*,  8«,  i4«  et  i5«,  qui  sont  d'oran- 
gerîe,et  qui  ne  demandent  que  les  soins  ordinaires  et  d^à  indî» 
qués  pour  les  oignons  de  fleurs  de  cette  température,  toutes 
les  autres  espèces  sont  de  pleine  terre.  Les  jacinthes  se  plaisent 
dans  une  terre  douce ,  un  peu  légère ,  pas  trop  sèche,  sans  en- 
grais d'«nimaux,  facile  à  {Pénétrer,  et  point  trop  substantielle 
A  la  réserve  de  la  jacinthe  orientale ,  qui  demande  une  culture 
lignée  ^  les  autres  viennent  assez  bien  par-tout  ^  si  ce  n'est  dani 
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les  lemins  forti  et  sons  àe^  ombrages.  Comme  la  plupart  sont 
4er  plamlss  des  pajs  mérîd.  ,  elles  aiment  la-  chaleôr  et  les 
tores  qui  h  retieDaeiit.  On  ne  les  déplante  ludinairement  qoe 
iorsqu'on  a  besoin  de  les  multiplier.  Elles  peuvent  nsler  pcii- 
dani  long-temps  en  place.  Tontes  les  jacinthes  se  propagent  par 
leurs  caïeux  qu'on  enlevé  en  été  et  qu'on  replante  €n  automne 
ou  peu  de  temps  après  ,  lorsque  ce  sont  des  six  dernières  e&- 
)>eces.  A  l'égard  de  la  jacinthe  des  jardins  elle  se  multiplie  de 
même;  mais  pour  avoir  de  nouvelles  variétés ,  il  faut  prendre 
'  )a  peine  d'en  semer  la  graine  ;  ce  moyen  est  un  peu  long  , 
•mais  le  fleuriste  n'y  regarde  pas  quand  il  peut  obtenir  une 
variété  nouvelle.  Je  n'entrerai  pas  dans  le  détail  de  cette  culture, 
parce  que  celle  que  j'ai  indiquée  pour  la  tul^  convient  éga* 
lement  à  cette  plante»  à  la  réserve  que  la  jacinthe  âant  plusdé^ 
licate  et  sensible  a!u  froid ,  il  &ut  couvrir  les  planches  de  lidère 
eux  approches  des  gdées,  et  la  retirer  lorsque  la  gelée  est  pas- 
sée; les  terrines  ou  petites  caisses  de  semis  doivent  être  aussi  ren- 
trées pendant  l'hiver  à  l'abri  du  froid  ,  jusqu'à  ce  qu'on  ait 
mis  les  nouvelles  plantes  en  pleine  terse. 

Bqmis  long-temjte ,  les  Hollandais  sont  en  possession  d'aivoii' 

les  plus  belles  jadnthes  ;  ce  n'est  pas  sans  doute  sans  beaucotp 

de  soins  et  de  patience  qu'ils  les  ont  obtenues  et  qu'ils  les  entse^ 

tiennent  dans  leur  beauté  ;  ils  ont  vraisemblablement  le  sol  la- 

turd  qui  convient  le  mieux  à  cette  plante  :  on  ne  peut  guère 

conserver  en  France  les  jacinthes  dans  leur  force ,  conune  «lies 

le  sont  en  Hollande,  jku  bout  de  n  ou  5  ans  qu'on  lesatirées  de 

ce  pays ,  elles  commencenl«à  dégénérer,  c'est-JH-dire,  à  perdre 

une  partie  de  leur  force,  de  leur  luxuriance  et  de  leur  couleur, 

et  finissent  par  devenir  semi-doubles  ;  cela  vient  sans  doute  de 

la  qualité  de  k  terre  qu'on  leur  donne,  qui  leur  frit  poussef* 

une  quantité  de  caïeux  qui  les  énervent.  Je  laisse  aux  fleuristes 

k  trouver  le  moyen  d'y  remédier  et  de  rivaliser  la  Hollande  dans 

cette  culture.  £Ues  se  plaisent  dns  les  terres  sablonneuses  et 

graveleuses  des  rivières* 

Depuis  l'impression  de  la  première  édition  de  cet  ouvrage  » 
)'ai  éprouvé  que  le  sable  avec  une  légère  addition  déterre  franche 
étoitk  matière  la  plus  propre  k  ewpédier  la  dégéuératioii  des 
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Jacinthes  très-doubles ,  et  à  les  conserver  dans  leur  beauté.  Outre 
le  sable  mêlé  en  grande  partie  k  la  terre ,  on  fera  bien ,  en  plan^ 
tant  les  oignons,  de  les  poser  sur  le  sable  pur.  'Les  engrais  »  de 
quelque. sorte  qu'ils  puissent  être»  sont  nuisibles  à  leur  succès 
lorsqu'on  les  mêle  avec  la  terre  5  luais  quand  la  plantation  est 
adievëe  on  fera  bien  d'en  couvrir  ia  sur&ce  d'un  pouce  de 
terreau  consommé. 

Us.  On  connoft  la  beauté  de  la  jadntbe  des  Jardins ,  ainsi  que 
<on  odeur  agréable;  il  y  a  des  doubles  qui  ont  jusqu'à  i  pouce 
€t  demi  à  2  pouces  de  diamètre.  Les  couleurs  les  plus  brunes 
sont  les  plus  recherchées.  Il  y  a  des  simples  aussi  fort  rares.  Les 
autres  espèces  sont  cultivées  dans  les  jardins  des  curieux  et  de 
botanique  ;  la  dixième  est  fort  singulière /la  neuvième  à  une 
odeur  agréable. 

Phormium. 

Cal.  à  6  parties  ou  profondément  6-£de ,  dont  3  div.  ext.  plus 

courtes,  i  stigm.  Caps,  à  loge  polysperme. 
*  Phormium  tènax,   Forst.  Cook.  Chlamidia  tenacissima^ 

Gjertner.  Plante  à  lin.  (  \oyage  de  Cook,  1. 1  j  p.  206 , 

pi.  8.  ) 

Feuilles  longues  de  5  pieds ,  nombreuses ,  larges  de  deux 
pouces ,  engaînéeis  à  la  manière  àe&  iris ,  canaliculées  à  leur 
]>a$e ,  distiques  ou  en  éventail ,  linéaires ,  pointues  à  leur  som- 
xnet ,  épaisses ,  très-fermes ,  très-glabres  et  d'un  vert  un  peu 
glauque.  Du  centre  de  ces  feuilles  s'élève  une  hampe  feuillée  à 
sa  base, nue  ensuite,  rameuse  et  paniculée  dans  sa  partie  su- 
périeure qui  porte  beaucoup  de  fleurs  jaunes ,  verdâtres  à  leur 
base,  un  peu  unilatérales,  dont  les  divisions  calicinales  sont 
droites  et  rapprochées  en  tube.  Les  5  extérieures  plus  courtes 
et  carénées; les  5  intérieures  plus  longues,  à  sommet  obtus  et 
réfléchi. 
Lieu.  La  nouvelle  Ziëlande.  X . 

CuU.  Orangerie  ou  pleine  terre.  Cette  plante  n'est  pas  déli- 
cate. Le  moindre  abri  en  hiver  lui  suffit ,  et  je  ne  doute  pa^ 
que  dans  le  milieu  ou  le  midi  de  la  France ,  elle  ne  puisse  croître 
«vec  succès  en  pleiufterre.  S^  terre  doit  être  douce ,  substantiellef 
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et  un  peu  consistante.  £lle  demande  beaucoup  d'airosemen^ 
«n  é\é^  et  prinapalement  dans  le  temps  de  sa  végétation ,  qui  a 
lieu  vers  le  mois  de  juillet ,  et  duré  une  partie  de  l'hiver.  On 
la  multiplie ,  comme  les  iris ,  en  éclatant  les  rejetons  ou  œille- 
tons qui  poussent  de  son  collet ,  les  mettant  dans  un  pot  j  et  le» 
plongeant  dans  une  couche  de  chaleur  modérée.  Cette  opéra- 
tion doit  se  faire  en  avril  et  mai. 

Cette  plante  intéressante  et  d'un  bel  aspect ,  n'a  point  encore 
fleuri  dans  mon  jardin ,  quoiqu'elle  soit  trës-^orte.  f^ojrez  k 
ion  égards  Essais  sur  la  naturalisation  des  plantée. 

Les  Zélandoises  tirent  de  cette  plante  une  filasse  qui  approdié 
de  notre  lin,  et  l'emploient  à  faire  leurs  vétemens.  Ses  feuilles 
aont  si  coriaces  et  si  fortes  qu'un  homme  robuste  ne  peut  les 
casser.  On  les  fait  rouir  comme  le  chanvre  pour  en  tirer  k  fil. 

Add.  Le  phormium  ienax  passe  l'hiver  en  plein  air,  au 
moyen  de  quelques  couvertures  dans  le  temps  des  fortes  gelées , 
dans  le  nord  de  la  France. 

Lacbenale,  Lachenalia,  H.K.  Phormium,  Jvss. 

Cor.  à  6  parties.  3  pét.  ext.  difformes.  Caps,  à  3  ailes  et  & 

loges  poljspermes.  Sem.  globuleuses  fixées  sur  le  réceptade. 
*  I.  Lachenale  orquidée,  L,  orchioidesy  H.  K.  Bjracinihus 

orchioides^  JMillea.  Phormium  hjracinlhum^  Lin. 

Feuilles  lanc.  plus  courtes  que  la  hampe  et  tachetées.  Fleurs 
sessiles.  Cal.  camp.  Les  5  div.  int.  plus  longues. 

Lieu.  Le  Cap.  Tt .  FI.  en  février-^  avril. 
a.  L.  à  fleurs  pâles ,  L,  pallida.  H.  K.  Thunb. 

Feuilles  linéaires ,  oblongues ,  plus  longues  que  la  hampe* 
Fleurs  blanches  portées  sur  des  péd.  très-courts  ^t  horizontaux. 
Cal.  campanule  ^  les  3  div.  int.  plus  longues. 

Lieu,  Le  Cap.  n; .  FI.  en  mars  et  avril. 
3.  L.  â  plusieurs  couleurs ,  L.  conUanînata, 

FeuiUes  linéaires  ,  subulées ,  canaliculées>  glabres,  parsemées 
en-dessus  de  taches  d'un  rouge  obscur ,  et  plus  longues  que  la 
hampe.  Hampe  droite  aussi  tachetée  de  rouge ,  de  8  à  lo  pou- 
ces y  portant  une  grappe  de  fleurs  blanches  ;•  rouges  en-dessus  > 
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la  âiv.  8up.  marquée  de  5  lignes  ;  les  diy.  int.  carénées  près 
de  leur  sommet  ;  la  carène  rouge. 
Ueu.  Id.  v  •  FI.  en  février  et  mars. 

^  4-  ^'   tricolore  >  L.  tricolor,  Jacq.  PhormiUm  aloides; 

Lm. 

Deux  ou  trois  feuilles  lin.-lanc.  engatnées ,  tachetées  de  brun- 
Hampe  de  9  à  1 2  pouces  aussi  tachetée ,  terminée  par  une  grappe 
de  fleurs  péd.  ^  pendantes ,  jaunes ,  orangées  et  pourpres  \  les 
5  div.  int.  échancrées  et  deux  fois  plus  longues  que  les  autres. 

Lieu.  Id.  V  •  FI.  en  avril. 

Variété  à  feuilles  oblongues^  lancéolées. 

5.  L.  pendante  9  L.  pendida.  L.  quadtîcolory  Jacq.  ,  H.  Kj 
Feuilles  oU.-lanc. ,  succulentes ,  glabres. Hampe  droite,  par- 
semée de  points  rouges  j  portant  une  grappe  de  fleurs  écartées , 
pendantes;  les  div.  ext  rouges  avec  leur  sommet  vert;  les  int. 
jaunAtres,  avec  une  ligne  rouge  sur  leur  dos,  verte  sur  leurs 
l>ords  et  leur  partie  moyenne. 

lÂeu.  Id.  X  .  FI.  en  mars  et  avril. 

6.  L.  pustoleuse,  L.  pustulata,  Jaoq.^  Ahdr. 

Feuilles  géminées ,  lancéolées ,  linéaires ,  couvertes  de  tuber* 
eules.  Tige  recourbée,  triangulaire.  Fleurs  presque  sessiles, 
d'un  blanc  verdfttre ,  d'une  odeur  suave ,  en  épi  terminal. 

Lieu.  Id.  -vr. 

7.  L.  en  forme  de  lance,  L.  hmceœfoUa,  Willd  ,  BsBouTi^' 
Jacq. 

Racine  bulbeuse,  plus  grosse  que  celle  des  autres  espèces» 
Feuilles  radicales,  disposées  en  rosette,  étalées,  ovales -lancéo- 
lées, pointues,  épaisses,  d'un  vert  glauque ,  marquées  de  ta- 
ches vertes.  Hampes  cylindriques ,  'penchées  ,  tachetées  de 
pourpre  à  leur  base ,  portant  de  petites  fleurs  verdâtres  et  rou- 
geâtres ,  disposées  en  grappes ,  d'abord  serrées ,  ensuite  étalées. 

Lieu.  Le  Cap.  -% .  Flenrit  en  été. 

8.  L.  4  feuilles  étroites ,  L.  augustifoUa  ,WiLLù.y  Redouta. 
Cette  espèce,  la  plus  petite  de  ce  genre,  sedistingue  facilement 

des  autres  par  seê  feuilles  étroites,  linéaires,  point  tachées, 
étalées  et  glabres,  S%  hainpe  pins  courte  qu'elles ,  marquée  de 
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quelques  taches  purparioes ,  porte  une  grappe  de  petites  fleu» 
d'un  blanc  sale  et  campanulées. 

Lieu.  Id.  V .  Fleurit  au  printemps. 
*  9.  Lachenale  hyacinthoïde ,  L.  hjracinthoïdes ,  Will». 

Feuilles  linéaires,  pointues,  canaliculées  ,  sans  taches.  Fleurs 
campanulées,  blanches,  rouges  à  leur  sommet,  et 'marquées 
d'une  tache  verte ,  disposées  en  grappe  au  sommet  d'une  hampe 
deux  fois  plus  courte  que  les  feuilles.  Leurs  divisions  intérieures 
échancrées. 

Lieu,  Id.    Tr  • 

10.  L.  rougeâtre,  L,  nthida.  Willd.,  Jacq.  Id,  L,  iigrina, 
Jacq. 

Feuilles  oblofagues ,  ouvertes ,  planes  eli-dessus.  Fleurs  cjh'n- 
clriques,  portées  sur  de  courts  pédoncules ,  pendantes.  Les  di- 
visions intérieures  plus  longues ,  et  le  style  plus  long  que  les 
étamines.  La  couleur  des  fleurs  est  rouge ,  et  les  divisions  ex- 
térieures vertes  et  ponctuées  à  leur  sommet  5  les  fîlamens  bleus 
et  la  tige  maculée. 

Lieu.  Le  Cap.  X. 

1 1.  L.  odorante,  Zr.  ftiagmns ,  «Iacq.^  Willd. 

Feuilles  géminées  lancéolées ,  planes ,  tachetées ,  glabres.  Tige 
droite ,  fleurs  blanches  avec  une  tache  rouge  sous  le  sommet 
des  divisions  extérieures. 

12.  L.  à  une  feuille ,  L.  unifoUa,  Jacq.,  Willd. 

Une  seule  feuille  engainante,  striée  de  pourpre.  Divisions 
pxtérienres  de  la  fleur  blanches,  bleues  à  leur  base,  tachetées 
de  pourpre  à  leur  sommet.  Tige  cylindrique,  tachetée. 

Lieu  de  ces  a  espèces ,  le  Cap.  % . 

Cuit,  Ces  plantes  sont  encore  assee  rares  dans  les  collections, 
«t  paroissent  cependant  être  asse*  agréables  par  leurs  fleurs  va- 
riées pour  mériter  l'attention  des  cultivateurs  de  plantes  étran- 
gères. Cofmme  ce  sont  des  bulbeuses  qui  ne  demandent  que 
Torangerie  ou  la  serre  tempérée ,  et  qui  ont  beaucoup  d^  rap- 
port aux  jacindies ,  leur  culture  doit  être  b  même  que  oelle  des 
plantes  de  cette  nature.  Voy,  cyanelle  et  ctinole. 

L,  viridis.  Voy.  hjracinéhus. 
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Lan^dre ,  Lanaria  ,  H.  K. 

Caractère  d'Aiton.  Cor-  supëneure ,  lainettse ,  phis  longue  que 

les  filamensf  le  limbe  à  6  parties  et  ouvert  Péricarpe  à  5]oge$ . 
liÀNAiRX  laineuse ,  Lanatia  plianosa,  H.  R.  Ifyacinihus  la-- 

naUts ,  Lin. 

Tige  rameuse,  anguleuse.  Feuilles  ^jaéaires  ,  canalicule'cs  , 
glakres  ,  rudes  en  leurs  bords.  Fleurs  en  corjmbe  pédoncule. 
Bractées,  corolles  et  ovaires  couverts  de  poib  blancs,  serrés  et 
plumeux. 

Lieu.  Le  Cap.  % .  FI. 

Massone ,  MassonUu 

Cal.  tubuleux  à  sa  base  ,  à  limbe  à  6  div.  réfléchies  et  ensuite 
redressées.  Etam.  insérées  k  Tentrée  du  tube,  i  stigm.  Caps. 
à  5  côtes. 

1.  Massons  à  larges^feuillea,  M.  latifblia. 

Deux  feuilles  rad.  assez  grandes ,  larges,  canaliculées ,  acumi- 
nées  ,  étalées  sur  la  terre ,  épaisses  ,  maculées  de  rouge  en-des- 
sus. Fleurs  blanches  ,  disposées  entre  les  feuilles  en  forme  d'om- 
belle serrée  ,  presque  sessile ,  dont  les  div.  sont  ouvertes. 

Lieii.  Le  Cap.  ip .  FI.  en  mars  et  avril. 

2.  M.  àTeuilles  étroites,  M.  angusiifolia. 

Deux  feuilles  rad. ,  droites ,  oblonges  ,  pointues  ,  plus  petites 
que  celles  de  la  première.  Hampe  courte  ,  portant  une  espèce 
d'ombelle  de  fleurs,  pédicellées,  dont  les  div.  sont  réfléchies. 

Lieu.  Id.  V .  FI.  id. 

3.  M.  à  corjmbes ,  M.  corpnbosa.  Hort.'angl. 
'  Lieu.  Le  Cap.  V.  Cultivée  en  Angleterre. 

4*  M.  pustuleuse ,  ilf.  pusudata  ,  Jacq.  ,  Redouté.  M.  echî" 

Bulbe  de  la  grosseur  d'une  noix.  Deux  feuilles  radicales  , 
ovalas-arrondies ,  épaisses  ,  d'un  vert  foncé  ,  et  hérissées  en-des- 
sus de  tubercules  nomi>reux  et  aigus.  Fleurs  au  nombre  de  7 
à  10  en  forme  de  graj^  trèsMïourte  ,  reposant  sur  la  bulbe , 
environnées  de  bractées  vertes.  Filamens  blancs  Anthères  brunes. 

Lieu.  Le  Cap.. 
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CuU.  Serre  chaude  ou  serre  tempérée.  Je  ne  cultive  pM  ces 
plantes  ,  mais  je  présume  que  leur  culture  doit  jtre  la  même 
que  celle  de  toutes  les  plantes  bulbeuses  d'orangerie. 

Les  massones  sont  des  plantes  plutôt  de  curiosité  que  d'agréé 
ment.  Leurs  fleurs  ne  consistent,  pour  ainsi  dire ,  qu'en  éta- 
mines  qui  sortent  de  la  bulbe.  Elles  ne  s'élèvent  presque  point» 
On  ne  rencontre  ces  pl^ptes  que  dans  les  plus  ridies  collections 
où  il  faut  voir  tous  les  genres. 

ly.  Fleurs  en  épi*  Racine  bulbeuse.  Calice  à  6 
parties  y  stamini/ére  à  sa  base. 

Cyanelle  ,  Cyanella. 

Trois  div.  inf.  du  calice  pendantes.  Filamens  des    étamines 

courts  et  connivens,  dont  le  plus  bas  est  incliné  et  phis  long 

que  les  autres,  i  stigm.  Sem.  oblongues. 
I.  Cyanelle  jaune,  C  lutea. 

Feuilles  larges  ,  lanc.  ,  pointues  ,  ensiformes.  Tige  de  7  k 
8  pouces ,  à  rameaux  droits.  Fleurs  jaunes  ,  moyennes  ,  en 
grappe  lâche. 

' .  Lieu.  Le  Cap.  V  •  FI.  en  juillet.    * 
a.  C.  du  Cap.  C  Capensis. 

Feuilles  lin. -lanc. ,  pointues ,  ondulées.  Tige.  id. ,  4  rameaux 
ouverts.  Fleurs  purpurines  ,  petites ,  en  grappe  courte  et  lâche. 

Lieu.  Id.  V-  FI.  id. 

Cuit.  Orangerie.  La  culture  des  çyanelles  ,  ainsi  que  d'une 
partie  des  plantes  bulbeuses  d'orangerie ,  est  très-  faicile  ;  on  le» 
cultive  en  pot  dans  une  bonne  terre  douce  et  franche.  On  les 
arrose  fréquemment  dans  le  temps  4ç  leur  pousse ,  et  très-peu 
dans  celui  de  leur  repos.  Pendant  l'hiver  on  les  met  le  plus  près 
possible  des  croisées  ,  mais  de  manière  à  être  entièrement  ga- 
ranties des  gelées  qui  leur  sont  très-préjudiciables  et  les  font 
bientôt  périr.  Quand  les  pots  sont  tapissés  de  racines  ^  on  les  dé* 
pote  après  que  leurs  feuilles  ou  leurs  tiges  sont  Ëmées ,  et  on 
les  remet  aussitôt  dans  les  mêmes  ou  dans  de  plus  grands  , 
après  avoir  enlevé  les  racines  ext. ,  ou  les  avoir  ôtées  tout-à-fait. 
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Si  les  oignons  ont  poussé  des  caïeux ,  si  ceux-ci  sont  «sses 
forts  pour  être  sevrés ,  on  les  enlève  alors  pour  les  mettre  cha» 
cnn  dans  un  pot ,  ou  5  ou  {.  séparément  dans  le  m^me  ,  s'ils 
sont  petits  et  s'ils  ne  doivent  pas  porter  de  fleurs.  On  peut  aussi 
les  cultiver,  comme  les  ixies,  sous  des  châssis. 

Us.  Les  cjanelles  font  peu  d'effet  par  leurs  fleurs.  Elles  ne 
sont  cultivées  que  dans  les  collections  nombreuses. 

Albaca. 

Cal.  à  5  div.  int. ,  conniventes  ,  épaissies  à  leur  sommet,  et  5 
ext.  ouvertes.  5  étam.  stériles ,  3  autres  fertiles.  Style  en 
pyramide  renversée.  Stigm.  pointu  et  entouré  de  3  petites 
pointes.  Sem.  planes.  Germination  de  l'asphodèle. 

*  I.  Albuca  blanc ,  A.  alba,  Laitarck. 

Feuilles  rad. ,  étroites ,  canaliculées ,  de  a  pieds.  Tige  'ou 
hampe  de  3  à  4  pieds ,  terminée  par  un  épi  de  fleurs  blanches  et 
vertes  dans  la  partie  moyenne  de  leurs  div.  j  avec  des  bractées 
droites. 

Lieu.  Le  Cap.  v .  FI.  pendant  d'hiver. 

*  a.  A.  jaune,  A.  major  ^  Lin. 

Feuilles  lin.^anc.  >  presque  planes.  Hampe  d'un  à  2  pieds  ^ 
glauque ,  garnie  depuis  la  moitié  de  sa  hauteur ,  de  fleurs 
jaunes  ^  pendiées  ,  disposées  en  épi  lâche.  La  fleur  de  cette 
espèce  est  jaune  à  l'extérieur ,  avec  une  tache  verte  au  sonmieC 
de  ses  divisions  et  k  leur  base,  et  d'un  blanc  jaunâtre  en  dedans. 
Lieu.  Id.  n;.  FI.  en  mai. 

Variété  à  feuSles  plus  étroites  et  pointues  ,  et  &  fleurs  plus 
petites.  A.  minor ,  A.  lutea ,  Lam. 
3.  A.  à  feuilles  canaliculées,  A.  coarctata  ,  H.  K. 

Feuilles  glabres,  Unéaires ,  canaliculées.  Div.  int.  des  fleurs 
courbées  k  leur  sommet)  les  pédoncules  de  la  longueur  des 
bractées. 

Lieu.  Id.  X .  FI.  id. 
*  4*  -A.,  élevée ,  A.  abissima  ,  H.  K. 

Feuilles  subniées ,  canaliculées  et  roulées.  Div.  int.  des  fleurs 
penchées  et  glanduleuses  à  leur  sommet.   Tige  d'un  mètre 
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environ  (5  pieds  et  pîùs).  CoroUe blanche,  marquée  d'une larg» 

ligne  verte. 

Lieu.  Id.  Tp .  FI.  en  avril  et  mai. 

5.  Albuca  visqueuse,  A  viscosa. 

Feuilles  velues  et  glanduleuses.  "Dw.  int.  des  fleurs  cour- 
bées à  leur  sommet.  Les  6  étamines  fertiles. 
Lieu.  Id.  X.  FI.  en  mai  et  juin. 

6.  A.  comiie.  A,  comuta.  Redouta. 

Cette  espèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  Y  albuca  major  y  et , 
ainsi  que  l'observe  Redouté ,  elle  est  peut-être  la  même  que 
V albuca  alba  de  LamarcL^  On  ponrroit  auAS»  la  prendre  pour 
Valbuca  altissima^  mais  ses  feuilles  sont  plus^  Issrg»  et  ne 
sont  pas  terminées  en  pointe  acuminée.  Ses  fleur»  sont  Man- 
ches^, mélangées  de  vert.  Le  prolongement  des  angles  du  style 
forme  trois  cornes  saillantes.  Les  trois  divisions  intérieures  de 
ses  fleurs  sent  glanduleuses  à  leur  sonunel  qui  se  courbe  en 
dedans. 

Lieu.  Id. 
•^  7.  A.  d'Abyssinie ,  A.  ùkjrssinica,  Wiliï.,  PjBm&^RspouTé, 

Cette  espèce  se  distingue  àes  autres  par  ses  fleurs  sessilles. 
Feuilles  linéaires-lancéolées  ,  engainantes  ,  canaUculées ,  très- 
longues.  Hampe  nue^  lisse  ,  verte,  glabre  y  haute  de  trois 
pieds  y  portant  à  son  sommet  un  épi  alongé  de  fleurs  jaunes  , 
d'abord  penchées  >  ensuite  redressées. 

Lieu.  L'Abyssinie.    y^ . 

AzjiucA  fasiigiata  ,  H.  K.  Voy.  Asphodelus? 

Cuit,  (kangerie;  mieux  en  serre  tempérée.  La  culture  de 
ces  plantes  est  la  même  que  celle  de  toutes  les  plantes  bul- 
beuses de  cette  température.   F'oy.  cyanelk. 

Us^  Les  albuca  font  un  efiet  assez  agréable  dans  le  temps 
de  leurs  fleurs ,  qui  ont  beaucoup  de  ressemblance  avec  celles 
des  omithogales. 
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Scille  9  ScUla. 

Cal.  tout-àrf^t  ouvert,  caduc;  tous  les  filamens  des  ëtam. 
filiformes,  i  stigm.  Germination  de  Fasphodële.  Affinité 
trës-grande  avec  le  genre  suivant. 

*  I .  Scille  maritime ,  S.  maritinuu 

Bulbe  très-grosse.  Ehmpe  nue ,  terminée  par  un  épi  conique 
de  fleurs  blanches.  Les  bractées  réfléchies.  Feuilles  canalicu- 
lées  ,  vertes. 

Lieu.  La  France  ;  sur  les  cdtes  mérid.  maritimes.  V  •  FI.  en 
mai. 

*  2.  S.  d'Italie ,  S.  Italica.. 

Feuilles  droites  ,  canah'culées.  Hampe  de  6  à  7  pouces ,  ter- 
minée par  une  grappe  de  fleurs  bleues ,  oblongue  et  conique. 
Lieu ip.  FI.  en  avril. 

*  3.  S.  du  Pérou  ,  S.  Peruviana. 

Grosse  bulbe.  Feuilles  radicales  ,  nombreuses  ,  en  faisceau.. 
Hampe  nue  ,  d'un  pied ,  portant  un  corymbe  régulier  et  pyra- 
midal de  fleurs  bleues. 

Variété  à  fleurs  blanches. 

Lieu,  L'Espagne.   HT .  FI.  en  mai. 

*  4*  ^-  vacillante ,  S.  amœna.  Variété ,  SciUa  lilio^hjracin-' 
thus ,  Lm. 

Tige  anguleuse.  Fleurs  alternes  ,  latérales ,  un  peu  penchées 
et  bleues.  Feuilles  plus  longues  que  la  tige.  Cette  espèce 
S.  Amœna  se  distingue  par  deux  lignes  blanches  à  la  base  des 
divisions  corolliformes,  et  celle  nommée  pnecoXj  par  sa  pré- 
cocité. 

Lieu.  La  France.  X  -  FI.  en  mars  et  avril. 
^5.  S.  campantdée,  S.  campanulata  ^  H«  R.  Hispanicaj 

MiLLiR.  S.  Hjracinihoides  j  Jacq. 

Bulbe  non  écaiileuse  ,  sohde.  Feuilles  lancéolées,  d'un  pied, 
un  peu  caualiculées.  Hampe  de  8  à  10  pouces,  portant  un 
panicule  lâche  de  fleurs  d'un  bleu  violet ,  droite  ,  campana- 
lées  ;  les  bractées  à  2  div. ,  plus  longues  que  les  péd. 

Lieu.  L'Eipagne.  V .  FI.  en  juin^ 

II.  JlQ 
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6.  SciLLE  double-feuille  ,  S.  bifolia  ,  H.  K. 

Feuilles  lanc.-lin.  au  bas  de  la  ti^e.  Tige  àe  ^  k6  pouces. 
FI.  peu  nombreuses ,  bleues ,  en  épi  lâche. 

Variété  à  fleurs  blanches. 

Lisu.  La  France,  v  .  FI.  en  avril. 

♦  7.  S.  printaniëre  ,  «S.  vema,  H.  K. ,  Hudsoic. 

Bulbe  tuniquée.  Feuilles  linéaires ,  canàlicuiées ,  rad. ,  asstf 
nombreuses.  Fleurs  en  grappe  pauciflore  avec  des  bractées. 

Lieu.  L'Angleterre,  ip  .  FI.  ^  juin  et  juillet. 
8.  S.  de  Portugal ,  S,  Lusîtanica. 

Grappe  oblongue  et  conique.  Pétales  rayés. 

Lieu.  Le  Portugal.  X .  FI.  en  mai. 

♦  g.  S.  jacinthe ,  S.  hjracinihoides ,  H.  K., 

Feuilles  lancéolées  ,  assez  longues ,  molles.  Grappe  cylindri- 
que^ multiflore.  Le  calice  moitié  plus  long  que  l'ovaire.  Les 
pédoncules  colorés. 

Lieu.  Madère.  %.  FI.  en  aoAt 

♦  i».  S.  d'automne^  S.  autumnalis  ,Lîw  ,  Cav.  ,  Icon. 
Feuilles  menues,  filiformes,  foibles.  Fleurs  bleues,  en  corymbe* 

Les  pédoncules  nus ,  redressés ,  de  la  longueur  de  la  fleur. 
Lieu.  La  France.  X .  FI.  en  août  et  septembre. 
Çult.  Les  espèces  première  et  neuvième  sont  d'orangerie  dan» 
les  pays  sept,  de  la  France ,  et  doivent  recevoir  la  culture  ordi- 
naire à  toutes  les  plantes  bulbeuses  de  serre.  Voyez  çyanelle. 
Cependant  la  première  peut  être  essayée  en  pleine  terre ,  en  la 
plantant  et  cultivant  conmie  Vamatyllis  belladona.  Voyez  la 
culture  de  cette  dernière  à  la  fin  du  genre  amaryllis.  Parmi  les 
autres  espèces  qui  sont  de  pleine  terre ,  la  troisième,  la  cinquième 
et  la  huitième  sont  un  peu  sensibles  aux  fortes  gelées  ;  il  faut 
donc  les  couvrir  pendant  l'hiver  ;  les  autres  sont  rustiques.  Ces 
plantes  demandent ,  comme  toutes  celles  à  racines  bulbeuses , 
une  bonne  terre  franche,  douce  ,  un. peu  sablonneuse.  Elles 
peuvent  rester  long-temps  en  terre  sans  avoir  besoin  d'être 
déplantées ,  à  moins  que  ce  ne  soit  pour  les  multipher  par  leurs 
caïeux  ou  leur  donner  de  nouvelle  terre  en  remplacement  de 
celle  qu'elles  ont  pu  user.  La  première  ne  peut  se  cultiver  que 
idans  le  sable  de' mer  ou  les  terres  très-Iégèrés  ;  encore  ne  fait^lc 
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pas  une  grande  végëtation  ,  même  dans  son  sol  naturel ,  qui  est 
le  sable.  La  cinquième  fleurit  trësHrarement  quelques  soins  qu'où 
lui  donne  :  elle  s'énerve  par  ses  caïeux. 

Us.  Ces  plantes ,  ou  du  moins  la  plupart ,  méritent  d'être  cul- 
tivées pour  l'agrédient  de  leurs  fleurs.  Il  faut  distinguer  la 
deuxième  j  la  troisième ,  et  la  cinquième  ^  le  corymbe  pyrami- 
dal de  la  troisième  fait  un  très-bel  effet  Les  fleurs  de  la  seconde 
ont  une  odeur  douce  et  suave. 

La  bulbe  de  la  première  est  d'un  fréquent  usage  en  méd.  Elk 
est  acre ,  amère ,  purgative ,  apéritive  y  anti-asthmatique^  on  en 
fait,  avec  le  miel  et  le  vinaigre,  une  composition  connue  sou« 
le  nom  de  vinaigre  sdllitique.  On  en  fait  aussi  un  sirop^ 
1 1 .  S.  ondulée ,  S,  undulata.  Flore  Atlant. 

Bulbe  ovale.  Feuilles  lanc. ,  ondulées ,  glabres ,  disposées  en 
rond.  Tige  grêle ,  simple ,  droite,  d'un  à  deux  pieds.  FL  pour- 
pres ,  en  grappe  lâche.  Corolle  camp,  ouverte ,  à  6  parties  lin. 
plus  colorées  dans  leur  partie  moyenne.  Anthères  jaunes.  Style 
de  la  longueur  des  étamines.  Sdgm.  simple.  Caps,  obtuse, 
triangulaire ,  à  5  valves  et  5  loges.  Plusieurs  sem.  noires ,  an- 
guleuses. 

Lieu.  Les  montagnes  de  l'Atlas.  l|r .  FI.  en  autonme. 

Cuit.  Orangerie. 

Cette  plante  est  commune  près  de  Tunis  et  d'Alger. 

On  cultive  encore  l'espèce  S.  unifoUa,  dont  la  feuille  cylin- 
drique porte ,  sur  un  de  ses  côtés ,  l'épi  de  fleurs.  Elle  est  ori- 
ginaire du  Portugal,  X  9  6t  fleurit  en  mai — juin. 

Orulthogale  ,  Omiùhogalum. 

Cal .  connivent  à  sa  base ,  ouvert  à  son  sommet ,  persistant.  3  fila«- 

mens  altemes,  élargis  à  leur  base,  i  stigm.  ordinair. 
I .  Ornithogale  uniflore ,  O.  uniflorum. 

Hampe  à  2  feuilles.  Pédoncule  uniflore.  Les  divisions  exté- 
rieures lancéolées,  obtuses;  les  intérieures  elliptiques,  du  dou- 
ble plus  larges.  Fleurs  jaunes.  5  stigmates. 
Lieu.  La  Sibérie,  v*  FI. .  • 
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a.  Ornithogale  de  neige,  O.  niveum^  H.  K, 

Feuilles  filiformes,  glabres,  canaliculées.  Tiges  plus  courtes 
que  les  feuilles.  Fleurs  blanches ,  dont  les  3  div.  ext.  sont  vertes 
6ur  leur  dos,  disposées  en  grappe  pauciflore.  Filamens  subolés , 
blancs. 

Lieu,  Le  Cap.  ir .  FI.  en  août. 

*  3.  O.  ombelle,  O.  umbelîatwn.  Dame  d'onze  heures. 
Feuilles  étroites ,  canaliculées.  Tige  de  6  pouces ,  terminée  par 

un  corjmbe  de  7  il  8  fleurs  blanches  assez  grandes ,  péd. 

Ueu,  Les  lieux  herbeux.  Ind.  X .  FI.  en  mai  et  juin; 
4.  O.  jaune,  O.  minimum,  O.  hiteum,  Lin.  O.  pmtense. 

Feuilles  aussi  longues  que  la  tige ,  au  nombre  de  2  ord.  Tige 
auguleuse ,  de  2  à  4  pouces ,  portant  un  corymbe  de  fleurs' ^u- 
nés,  ligulées,  velues  en-dehors.  Les  pédoncules  rameux.  La  va- 
riété luteum  a  ses  péd.  simples. 

Lieu.  La  France ,  les  terres  labourées.  Ind.  v .  FI.  en  mars 
et  avril* 

♦  5.  O.  des  Pyrénées ,  O.  pyrenaicum. 

Feuilles  assez  longues ,  étalées  sur  la  terre,  "tige  nue ,  de  5 
pieds ,  assez  grosse  et  droite ,  garnie  4  son  sonmiet  d'un  épi  long 
de  fleurs  d'un  blanc  verdàtre ,  bien  ouvertes,  nombreuses,  qui 
s'épanouissent  successivement.  Leurs  filamens  sont  lancéolés , 
égaux.  Les  div.  cal.  linéaires ,  obtuses.  Le  style  de  la  longueur 
desétaminesXies  feuiUesse  fanent  lorsque  les  fleurs  s'épanouissent» 

Lieu.  L'Angl. ,  la  Fr.  mérid. ,  dans  les  blés.  Ind.  v  •  FI.  en 
juin  et  juillet. 

6.  O.  à  épi  serré ,  O.  stachjrodes,  H.  K.  Pjrmnaicum,  Liif. 
Feuilles  id.  Tig«  nue  id.  Fleurs  id.  Les  di>c.  cal.  ,  lanc. , 

oblongues.  Les  filamens  élargis  et  lanc. ,  dont  les  alternes  sont 
de  moitié  plus  courts. 

Ois.  On  voit  que  cette  espèce  diilere  bien  peu  de  la  précé* 
dente. 

Lieu,  L'Europe  mérid. ,  les  environs  de  Paris.  i|r .  FI.  en 
avril. 

7 .  O.  à  feuilles  larges ,  O.  latifoliwn ,  Jacq. 

Feuilles  lancéolées ,  ensiformes.  Epi  des  fleurs  très-lonf . 
Les  feuilles  radicales  ont  un  pied  de  longueur  et'  un  pouce  de 
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largeur.  La  hampe  verte  ,  cylindrique  ,  d'un  demi-pîed.  Les 
fleurs  blanches deis  deux  côtés,  bien  ouvertes.  Les  filamens  de 
.moitié  plus  courts  (^ue  les  fleurs ,  blancs.  Les  anthères  £iuvea. 
Le  style  blanc.  Willd. 

Lieu,  L'Egypte ,  l'Arabie.  TP .  FI.  en  Juin. 

*  8.  O.  pyramidal ,  O.  jfjrramidak,  O.  Narboneme,  Liic 

Feuilles  assez  longues ,  molles ,  étalées  sur  la  terre.  Tige  d'un 
pied  et  demi  à  2  pieds  ,  portant  à  son  sommet  un  épi  de  fleurs 
blanches ,  nombreuses  et  redressée^.  Le  style  trës-court. 

J'ai  réuni  l'ornithogale  pyramidal  avec  cebû  de  Narbonne  y 
quoique  plusieurs  auteurs  les  distinguent ,  parce  qu'il  m'a  paru 
qu'il  rfy  avoit  pas  assez  de  difierence  entre  eux  pour  les  séparer. 

Obs.  Les  espèces  5y/^y5f6et8  perdent  leurs  feuilles  avani 
de  fleurir. 

*  9.  O.  d'Arabie ,  O.  Ambicum^ 

Hampe  droite ,  cylindrique  ,  d'un  pied  ft  un  pied  et  demi  de- 
hauteur,  portant  à  son  sommet  une  grappe  coFymbif(Mine,V;o-- 
BÎque ,  composée  de  beaucoup  de  fleurs  blanches,  campanulée^, 
à  6  divisions  profondes,  dont  les  5  extérieures  se  terminent  par 
une  callosité  quelquefois  divisée  en  3  dents.  Feuilles  courtes  , 
un  peu  charnues ,  canaliculées ,  glabres  et  très>»verte8. 

Ldeu,  L'Egypte ,  Madère,  ip .  FI.  en  avril. 
^  10.  O.  diyrsoïde  ,  O.  ihjrvsoides  ,  H.  K. 

G)rymbe  de  fleurs  jaunes ,  multiflore ,  en  forme  de  grappe^ 
les  filamens  ahemes ,  fourchus.  Feuilles  lancéolées. 

Variété  à  fleurs  blanches  ,  dont  les  bractées  sont  de  la  lon-« 
gueur  des  pédoncules.  Miller. 

Lieu,  Le  Cap.  HT  •  FI.  en  juin. 
II.  O.  à  long  épi ,  O.  caudatum  ,  H.  K. 

Feuilles  lanc. -linéaires.  Grappe  très-longue  de  fleuri  ou- 
vertes. Les  étamines  dilatées;  les  alternes  cunéiformes.  Tige  de 
3  pieds.  Fleurs  blanches  avec  une  raie  verte. 

Lieu,  Id.  ip  .  FI.  en  février  — ^  août. 

*  1 2.  O.  penché ,  O.  nutans  ,  Jacq. 

Fleurs  unilatérales ,  pendantes  ,  en  grappes  terminales  ,  d'un 
blanc  verdâtre  en  dedans  ,  vertes  en  dehors  y  bordées  <ie  blanc* 
Lieu,  L'Italie.  % .  FL  en  «ml  etmai.. 
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Cuit,  Les  espèces  2,7,9,10,116112  sont  d'orangerie  f 
et  leur  culture  est  celle  de  toutes  les  plantes  bulbeuses.  F'ay^ 
Cjanelle. 

Les  autres  espèces  sont  de  pleine  terre  et  rustiques  }  elles  se 
plaisent  dans  les  terres  douces  ,  franches ,  un  peu  fraîches  ,  et 
pas  trop  exposées  au  soleil.  On  les  multiplie  par  leurs  caïeux 
séparés  en  automne ,  et  plantés  de  suite. 

Lis.  Les  omithogales  ont  tous  des  fleurs  assez  agréables  à  la 
vue ,  la  plupart  par  leur  blancheur  et  les  lignes  vertes  qui  les 
varient.  L'espèce  8  a  un  épi  d'un  très-beau  blanc.  Les  espèces 
5  et  6  ont  une  tige  fort  hi^ute  et  bien  garnie  de  fleurs. 

Autres  espèces  cultivées. 

♦  i3.  ORifiTHOGALf  à  longues  bractées,  O.  longe  bmcteaium^ 

Lin. 

Bulbe  très-grosse  ,  d'oii  sortent  plusieurs  feuilles  longues  , 
lanc.  ,  ensiformes  ,  relevées  en  gouttière  ,  d'un  beau  vert 
Hampe  de  2  à  5  pieds  de  hauteur ,  terminée  par  des  fleurs  blan- 
ches y  rayées  de  vert ,  disposées  en  une  très-longue  grappe  ,  et 
accompagnées  de  bractées  du  double  plus  longues  que  les  pé- 
doncules ,  et  subulées. 

Lieu ip.  FI.  en  été. 

CuU,  Orangerie.  La  même  que  celle  des  plantes  liliacées  de 
cette  température.  Mult.  par  leurs  caïeux  après  la  pousse. 

Cette  espèce  est  remarquable  par  ses  longues  feuilles  qui  lui 
donnent  l'aspect  d'un  alétris. 
14.  O.  doré  ,  O.  aurewny  Hort  Lond.  Curtis>  Willd.  O. 

miniatum  ^fias^scens  ,  Jlavissimum  ,  Jacq. 

Feuilles  lancéolées ,  bordées  d'un  cartilage  blanc  ,  denticulé. 
Fleurs  rassemblées  en  grappes;  les  filets  des  élamines  échancréa. 

Cette  espèce  à  trois  variétés.  La  première  à  fleurs  rouges;  la 
seconde  k  fleurs  jaunes  ;  la  troisième  à  fleurs  orangées.  Ces  var* 
riétés  je  distinguent  aussi  parla  longueur  des  pédoncules. 

Lieu.  Le  Cap.  v . 

Cuit. .  Orangerie.  Cette  plante  eii^e  absolument  cette  serre. 
On  la  multiplie  j  comxae  les  autres  espèces  ^  par  ses  graines  et 
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•es  caïenx.  EBe  est  très-belle  ,  et  cullive'e  chez  Woorhalm  ^  k 
jxsrleBi. 

iS.  O.  du  Cap  ,  O.  capensey  Liw, ,  Mill*  ,  Thunb.  Erio^ 
spemuan  huifolîum ,  Jacq. 

Feuilles  petiolées  ,  oblongues  ,  pointues  ,  en  cornet  à  leur 
base.  Fleurs  d'un  bleu  pâle ,  disposées  en  une  longue  gr^^pe 
dont  les  pédoncules  courbés  en  arc  sont  dix  fois  plus  longs 
que  les  fleurs. 

Lieu.  Le  Cap.  y:z 

CulL  En  Angleterre  et  à  Vienne. 
*  16.  O.  resserré ,  O.  coarctaUtm  ,  Willd.  ,  Jacq. 

Feuilles  linéaires  ,  canaliculées.  Fleurs  en  grappe  serrée  y 
oblongue.  Les  filamens  alterne» ,  éehancrés^ 

Lieu.  Le  Cap.  X . 

CuU.  Orangerie:. 

17.  O.  gigantesque  ,  O.  altissimum^  Lin.  ,  WrLLD.  O.gigan^ 
tewn ,  Jacq. 

Feuilles  oblongues,  roulées  et  pointues  k  leur  sommet ,  plus 
longues  que  h  hampe.  Fleurs  en  grappe  très-longue ,  de  4 
pieds  ,  selon  Linné.  Les  filamens  lancéolés  >  en  alêne.  Les  pé* 
doncules  du  douUe  plus  longs  que  les  fleurs.. 

Lieu.  Le  Cap.  % .. 

CuU.  Orangerie^ 

18.  O,  sdlloîde,  O.  seilloides^y  Jacq.  ,  Wilix 

Feuilles  linéaires  ,  lancéolées ,  roulées ,  et  avec  une  longiie 
pointe  à  leur  soxnmet.  Fleurs  en  grappe  très*longue.  Les  péf 
doncules  de  la  longueur  des  fleurs.  ^ 

Lieu.  Id.  Tp . 

CuIl  Orangerie^ 

19.  O.  barbu ,  O.  barbatum ,  Jacq.  ,  Willd^ 

Feuilles  presque  géminées ,  filiformes.  Fleurs  en  grappe  peu 
garnie  ;  les  divisions  linéaires  ,  dont  trois  acuminées  à  leur 
lonunet ,  et  les  trois  imtres  extérieures  barbues  à  leur  pointe. 

Lieu.  Id. 

CuU.  Orangerie.  Toutes  ce»  espèces  W  colûvent  et  se  multi- 
plient conuae  les  premières^ 
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V.  Fleurs  en  ombelle*  Racines  bulbeuses.  Cal.  ù  • 
6  parties  égales. 

XQ  f  jillium. 

Cal.  ouvert,  i  stîgm.  Spathe  à  a  valves,  mnltiflore ,  au aom- 
met  de  la  lige. 

I .  Feuilles  caulinaires ,  planes  ;  ombelle  portant  des  capsules^ 

*  I.  Ail  poireau ,  A.  porrwn,  Etvdr,  ampelopnuwn  y  Lin. 

Tige  de  4  pieds ,  droite  9  ferme  et  feuiUée.  Feuilles  planes; 
Fleurs  en  tête  arrondie  et  term,  5  étam.  larges  et  trifides« 
Bulbe  tuniquee. 

Lieu c^.  FI.  en  mai.  La  variëtë  a  les  div.  caL  rudes  et  la 

tête  plus  petite* 

a.  A.  à  feuilles  linéaires  ,  ji.  lineare. 

Bulbe  tuniquee.  Tige  d'un  pied.  Feuilles  étrmtes  ,  glauques. 
Têtes  de  fleurs  purpurines.  Etam.  trifides,  une  fois  plus  longues 
que  la  fleur. 

Lieu.  La  Sibérie*  f .  FI.  en  juin. 
'  ^  3.  A.  à  feuilles  de  plantain  ,  A.  vîctoriaUs. 

Bulbe  tuniquee.  Tige  de  10  pouces.  5  feuilles  ovales  »  oblon- 
gués  9  imitant  celles  du  plantain  ,  engalnées  à  leur  base.  Fleurs 
d'un  blancpile  ,  en  tête  arrondie. 

Lieu.  ut&  bautes  montagnes,  v  •  FI.  en  mai. 
^  4-  A*  ^clu ,  A.  subhirsutwn. 

Petite  bulbe.  Tige  de  i5  i  i8pouces<crense.  Feuilles  longues, 
planes  ,  velues  en  leurs  bords.  Fleurs  trës-blancbes ,  en  om- 
belle y  lâches ,  aplaties. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  ip  •  FI.  en  mai. 
^5.  A.  magique  ,  A.  magiewn. 

Feuilles  grandes ,  larges ,  linguiforme»'»  redressées.  Tige  d'un 
pied  et  demi ,  terminée  par  une  ombelle  large  de  fleurs  blaa» 
chfttres.  Etamines  simples. 

Lieu X .  FI.  en  juin  et  juillet 

6.  A.  à  feuilles  obliques  ,  A,  obUqmani 
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Tige  de  2  pieds.  Feuilles  ait. ,  obliques  ,  torses  ,  terminéét 
fur  une  ombelle  globuleuse  de  fleurs  jaunes.  Ëtam.  trois  fois 
fïis  longues  que  la  fleur. 

lieu.  La  Sibérie  iir .  FI.  en  juin. 
*7.  A«  rose ,  A  roseum, 

'^  Petite  bulbe.  Tige  d'un  pied.  Feuilles  planes,  striées ,  très* 
étroites.  Fleurs  grandes ,  couleur  de  rose  avec  une  ligne  pour* 
pre ,  en  ombelle  collercttées.  Etam.  très-courtes. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  x  •  FI.  en  juin. 
8.  A.  de  Tartane ,  A.  Tartaricum, 

Tige  à  feuilles  demi«cylindriques  et  planes  ,  couvertes  d'une 
efflorescence  glauque.  Fleurs  blanches  avec  les  nervures  vio- 
lettes ,  en  ombelle  droite  el  plane.  Les  filamens  des  éiamines 
d*un  pourpre  violet  ;  anthères  purpurines. 

Lieu.  La  Sibérie,  y: .  FI 

a.  Feuilles  id.  Ombelle  portant  des  bulbes. 

♦g.  A.  cultivé  ,  A,  sativum. 

Bulbe  arrondie  à  cote,  vulg.  nommée  gousse.  Tige  de2pied9. 
Feuilles  linéaires ,  planes  étroites ,  terminées  par  une  tête  de 
fleurs  blanchâtres  et  bulbeuses.  Etam.  trifides. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  v  •  FI.  en  juin,. 
^  10,  A.  rocambole,  A.  scorodoprasunu 

Cette  espèce  n'est  presque  qu'une  variété  de  la  précédente/ 
Feuilles  crénelées  en  leurs  bordé.  Tige  de  5  piedf ,  repliée  sup. 
en  spirale  ,  redressée  ensuite  à  la  maturité  des  bidbes.  Etam. 
Vfides.  Le  spathe  des  fleurs  trè»*poiutu. 

Lieu,  La  Hongrie  ,  la  Suède.  1^ .  FI.  en  juillet. 
II.  A.  dessables,  A,  aimarium. 

Tige  de  a  à  5  pieds,  à  moitié  feuiUée.  Feuflles  planes,  longues. 
Flenrs  purpurines,  ramassées,  avec  des  bidbes  noirâtres,  et  for«- 
mant  ime  tète  term.  Etam.  S-fides. 

Lieu.  L'Angleterre,  v  •  Fi.  en  juin.   . 
^12.  A.  à  feuilles  carénées ,  A.  carinatum. 

Tige  d'nn  pied ,  garnie  de  a  ou  3  feoilles  |>lanes  ^  en  goût* 
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tîèrc  ,  contournées.  Fleurs  purpurines  ,    en    ombelle.   PeX* 
violets.  Spath'e  diphylle  et  pointu.  £tam.  subulées. 
Liea.  La  Fr.  mérid.  x .  FI.  id.  ' 

5.  Feuilles  caulinaires  cylindriques.  Ombelles  à  capsuie. 

i3«  Ail  à  tête  sphérique  ,  A,  sphœrocephalon. 

Tige  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  menues ,  un  peu  fistuleuses. 
Fleurs  d'un  pourpre  foncé,  en  tête  serrée  et  tenu.  Etam.  5-fides, 
plus  longue  queJa  fleur. 

JUeu.  La  Si^rie  ,  la  Suisse.  H? .  FI.  en  juillet. 
i4«    A.  à  petites  fleurs  ,  A,  parvijlorum. 

Feuilles  menues  ,  subulées.  Fleurs  purpurines ,  très-petites  , 
en  ombelles  globuleuses.  Les  étanûnes  plus  longues  que  la  fleur. 
Spathe  pointu.  Rapports  à  la  précédente. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  x  •  FI. 
i5.  A.  à  tête  pourpre  ,  A.  descende  ns. 

Tige  presque  cylindrique.  Fleurs  pourpres ,  en  grosse  om^ 
I>e]le.  Les  péd.  ext.  trës-courts.  Etam.  5-fides  ,  ou  à  3  pointes. 

JUeu.  La  Suisse.  X  -  FI.  en  juillet. 
i6.  A.  jaune ,  AfiwAmt. 

Tige  glauque  ,  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  menues.  Fleurs 
jaunes  ,  pendantes  5  les  div.  ovales  ;  ombelle  lâche.  Etam.  plus 
longues  que  la  fleur. 

lÂeu.  L'Autriche.  X  >  FI.  en  juinw 

17.  A.  à  fleurs  pâles,  A.  paUens. 

Tiges  de  2  pieds.  Feuilles  menues  et  striées.  Fleurs  pâlel,  en 
ombelles  lâches  ,  pendantes.  Etam.  simples  ,  de  la  longueur  de 
la  fleur.  Corolle  campanulée ,  tronquée  ,  blanche.  Style  à  peine 
sensible. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  X .  FI.  id. 

18.  A.  paniculé  ,  A.  paniculaium. 

Tige  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  longues ,  menues  ,  canne- 
lées. Fleurs  purpurines  ,  en  ombelles  paniculées.  Etam.  subu*- 
lées.  Spath  très-long ,  à  2  divisions. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  V .  FI 

f  19.  A.  des  vignes  ,  A  vineale. 

Tige  droite ,  de  deux  pieds.  Feuilles  menues  >  fistuleuses  ; 
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joiiciformes.  Fleurs  rougeâtres.  Etaxn.  S-fî^es.  Cette  espèce 
porte  des  bulbes  à  son  sommet. 

Lieu,  Les  bois.  Ind.  V  •  FI-  en  juillet. 
20.  A.  verdâtre ,  A,  oleracewn. 

Tige  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  menues ,  fîstulcuses  ,  jonâ- 
formes.  Fleurs  verdâtres  ,  en  on^lylle  làcbe.  Etam.  simples. 

Lieu.  La  France  ^  les  lieux  couverts,  v .  FI.  en  juillet 

4.  Feuilles  radicales*  Hampe  nue, 

*  ai.  A.  penché  ,  A.  nuians. 

Tige  d'un  pied  et  plus,  un  pen  comprimée.  F.  nombreuses, 
étroites ,  contournées.  Fleurs  purpurines ,  en  tête  penchée  avant 
leur  épanouissement.  Etam.  3-fides.  ' 

Lieu.  La  Sibérie,  f .  FI.  en  juillet. 

*  22.  A.  échalotte,  A,  ascalonicum. 

'  Tige  de  5  à  7  pouces.  F.  fistuleuses ,  menues  ,  en  gazon. 
Fleurs  purpurines  ,  en  ombelle  serrée  ,  globuleuse.  Etam. 
S-fides. 

Lieu.  La  Palestine.  X  •  FI.  id. 
^  25.  A.  anguleux  ,  A,  angulosum.  Et  var.  senescens. 

Feuilles  d'un  pied  ^  étroites  ,  contournées  y  anguleuses , 
pointues.  Hampe  nue  ,  à  angles  tranchans.  Fleurs  rougeâtres  , 
en  ombelle  obronde.  Etam.  subulées. 

Lieu,  L'Europe.  1|; .  FI.  en  juin. 
24*  A.  inodore  »  A,  inodorum. 

Feuilles  linéaires,  planes,  carénées  en-dessous.  Tige  nue,  peu 
anguleuse  et  striée.  Fleurs  en  ombelle  serrée.  Les  divisions  in- 
térieures ouvertes  à  leur  sommet;  les  extérieures  conniventes. 
Etamines  plus  courtes  que  la  corolle. 

Cette  espèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  la  précédente  5 
mais  elle  est  plus  grande  dans  toutes  ses  parties. 

LieU'  La  Caroline.  X .  FI.  en  mars  et  avril. 
^  25.  A.  à  feuilles  de  narcisse  ,  A,  nigrum,  A^  mulUbulbosum, 

Jacq. 

Feuilles  plants  ,  linéaires ,  moDes  ,  pointues  Tige  ou  hampe 
de  3  pieds  environ  (  un  mètre  ) ,  trètf-droite ,  nue ,  cylindric[ue , 
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ferme  et  glabre.  Fleurs  blanches  ,  au  nombre  de  5o  environ  , 
disposées  en  une  ombelle  large  ,  ronde  ,  un  peu  convexe  y  et 
serrée.  Etamines  simples.  Ovaire  noir. 

Cette  espèce  est  une  des  plus  grandes  que  l'on  ooltive  pour 
l'ornement  des  jardins.  Elle  jette  une  infinité  de  petites  bulbes 
des  tuniques  de  sa  bulbe  principale,  qui  pousse  des  feuilles  au»« 
sitÀt  après  leur  dispersion  sur  la  terre. 

Plusieurs  jardiniers  la  confondent  avec  Tail  doré,  numéro  29^ 
àllium  moljr  ,  et  la  nomment  alllum  moljr  aJhum* 

Lieu,  La  France,  v  •  FI.  en  juillet 
^  26.  Ail  pétiole  ,  A  ursinum. 

Feuilles  larges  ,  pét ,  oval^ane.  Hampes  de  6 à  7  pouces,, 
portant  une  ombelle  de  fleurs  très-blanches  et  asses  grandes 
Etam.  simples. 

Lieu.  Les  pâturages  ,  les  haies.  Ind.  V .  FI.,  ea  mai... 

*  27.  A.  triangulaire ,  A  triquetrum. 

Tige  de  4  ^  6  pouces  ,  triangulaire^  Feuilles  canaliculéds ,  à. 
5  c6tes.  Fleurs  blandies ,  en  ombeBe  làdie,  Etam.  simples. 
Lieu.  L'Espagne.  X  *  FI.  id* 

*  28.  A.  oignon ,  A.  cepa. 

Feuilles  cylind. ,  fistuleuses.  Hampe  de  4  pieds  et  phis ,  fi^s^ 
tnleuse  ,  ventrue  inférieur^ment.  Fleurs  rougeâtres  ,  nom- 
breuses, en  tête  arrondie.  Etam.  élargies  et  3-fides. 

Lieu, .  ,  * .  Df .  FI,  en  juillet. 

*  29.  A.  doré.  A,  molr- 

Feiiilles  longues  ,  lanc  ,  pointues ,  planes  ,  glauques.  Tige 
d'un  pied ,  portant  à  son  sonunet  une  ombelle  plane  de  fleur^ 
d'un  beau  jaune  ,  ouvertes  en  étoile  et  assez  grandes. 

Lieu,  La  France  mérid.  1|; .  FI.  en  juin. 
5o.  A.  à  5  coques  ,  A.  trtcoccwn  ,  H.  K. 

Feuilles  lanc,  oblongues  ,  planes ,  glabres.  Tige  nue,demi-^ 
cylindrique.  Fleurs  en  ombeHe  gbbiileuse.  Semences  soli- 
taires. 

Lieu.  L'Amérique  sept..  1|; .  FI.  en  juillet» 

*  5 1 .  A.  fistuleux ,  A.fistuloêum, 

Feuilles  cylindriques  ^  grosses ,  fistuleoses  „  amincies  à  leur 
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sommet.  Tige  nue  ,   semblable  aux  feuilles  et  de  la  même 
hauteur  y  terminée  par  une  tête  de  fleurs  blanchâtres. 

Lieu 1^  .  FL  en  mai. 

Variété  »  A,  aluUcum,  Pallas. 

Lieu.  La  Sibérie.  "%  . 
♦  32.  A.  dvctle ,  A,  schœnoprasum. 

Feuilles  très-menues,  en  gazon.  Tiges  droites  ,  filiformes  , 
engaînées  d'une  feuille  à  leur  base ,  terminées  par  une  ombelle 
de  fleurs  purpurines. 

Lieu.  La  France  mérid.  V  •  FI.  en  mai. 

33.  A.  de  Sibérie  ,  A.  Sibericum. 

Feuilles  demi-cylindriques.  Tiges  menues  ,  eylind.  Flenrg 
blanches ,  en  ombeUe  ,  avec  une  ligne  verte  transversale.  £tam« 
subulées. 

Lieu.  La  Sibérie.  X  -  FI.  en  août. 

34.  A.  de  Portugal ,  A.  Lusitanicum. 

FevS/kes  menues,  filiformes  ,  presque  capillaires.  Tige  de  8 
pouces^lgrêle.  Fleurs  purpurines,  en  ombelle  globuleuse,  un  peu 
Uche.-;^ 

Liék.  Le  Portugal.  V .  FI.  id. 
55.  A,'  de  la  Jamaïque ,  A,  gracile,  A.  striatum ,  Redouta. 

Feuilles  linéaires,  canaliculées,  striées  en-dessous.Tigecyb'nd. , 
de  3  pieds ,  menue.  £tam.  subulées  ,  connées  à  leur  base. 
Fleurs  blanches  ,  droites  ,  de  la  grandeur  de  celle  de  Tail  pé- 
tiole ,  odorantes  ,  au  nombre  de  7  à  10 ,  disposées  en  ombelle 
lerm 

Lieu.  La  Jamaïque.  Hf .  FI.  en  février. 

Cuit.  L'espèce  27  est  d'orangerie ,  la  35^  M|  serre  chaude. 
Ces  plantes  se  cultivent  comme  toutes  les  autres  bulbes  de  serre* 
T^ojr,  cyanelle.  Tous  les  autres  aulx  sont  de  pleine  teire ,  et  leur 
culture  est  très-facile.  Excepté  les  espèces  i  ,  9  ,  10,  22  ,  28 
et  32,  qui  sont  cultivées  dans  les  potagers  ,  les  autres  viennent 
assez  bien  dans  tous  les  terrains.  La  plupart  aiiûent  une  terre 
douce  ,  substantielle  et  un  peu  chaude.  On  les  laisse  ord.  dans 
leur  place  sans  les  déplanter,  à  moins  qu'on  n'ait  besoin  de  les 
multiplier  par  leurs  bujbes  que  l'on  peut  replaoter  aussitôt 
qu'elles  «ont  enlevées. 
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Les  espèces  potagères  demandent  plus  de  soin  ,  parce  que 
leur  état  nalurel  n'est  pas  celui  que  Ton  désire,  mais  un  ao 
croissement  plus  fort  dans  toutes  leurs  parties  pour  I^usage  ali- 
mentaire. On  ne  sème  guère  tous  les  ans  que  les  espèces  i  et 
28 ,  le  poireau  et  l'oignon.  Celui-ci  demande  une  terre  très- 
substantielle  y  amendée  de  deux  ans  j  et  non  de  Tannée,  à  moins 
qu'on  il^emploie  des  terreaux  bien  consonmiés,  un  exp.  chaude 
et  en  même  temps  des  arrosemens  fréquens  sur-tout  dans  sa 
jeunesse.  Le  poireau  n'a  pas  besoin  d'une  terre  aussi  substan- 
tielle j  pourvu  que  la  terre  soit  bonne  y  il  vient  bien  et  grossit 
autant  qu'on  peut  le  désirer.  Tous  deux  se  sèment  dans  des 
planches  bien  préparées ,  à  la  volée.  Le  temps  de  leur  semis  est 
relatif  au  climat  et  à  la  température  actuelle.  Quand  on  peut 
faire  ce  semis  de  bonne  heure ,  les  plantas  deviennent  plus  belles» 
Lorsque  le  semis  est  fait ,  il  est  utile  de  le  rouler  pour  entourer 
la  graine  de  terre  et  faciliter  la  germination.  On  verra  que 
cette  opération  est  essentielle  à  ces  plantes  ,  si  l'on  consi- 
dère que  les  plus  gros  oignons  sont  toujours  près  des  sentiers 
battus  et  même  dedans.  Lorsque  l'oignon  et  le  poireau  sont  le- 
vés, il  faut  les  garantir  de  la  sécheresse  ordinaire  dans  ce  temps- 
là  par  les  vents  d'est ,  en  les  arrosant  tous  les  jours.  L'oignon 
aime  à  être  un  peu  abrité  ^  il  sera  préservé  ainsi  de  ces  vents 
destructeurs.  Quelques  jardiniers  sèment  aussi  l'oignon  et  le 
poireau  sur  de  vieilles  couches.  Dans  les  pays  sept,  oii  quel- 
quefois les  semis  d'oignons  manquent ,  il  me  paroît  que  cette 
méthode  est  d'autant  meilleure  qu'elle  est  sûre.  Les  oignons 
lèvent  bien  dans  ces  lits  de  vieux  fumier ,  et  si  on  les  repique  de 
bonne  heure ,  ils  deviendront  aussi  beaux  que  ceux  semés  en 
place ,  et  l'on  sera  certain  de  la  récolte.  Lorsque  l'oignon  est 
bien  formé ,  on  abat  légèrement  ses  feuilles  ^  mais  je  crois  que 
cet  usage  est  une  pure  routine  ;  il  n'en  grossiroit  pas  moins  si 
on  ne  les  abattoit  pas  ,  et  comme  la  sève  circule  du  sommet 
à  la  racine  ,  il  est  probable  qu'en  otant  cette  circulation ,  l'on 
fait  peut-être  le  contraire  de  ce  qu'on  attend.  L'oignon  n'éle- 
vant pas  sa  tige  la  première  année ,  on  ne  peut  craindre  qu*il 
s'altère.  Les  oignons  se  récollent  lorsqu'ils  sont  bien  secs.  Le 
poireau  se  replante  en  planche  aussitôt  quîil  est  assez  fort ,  et  y 
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l'esté  tout  rhiver  pour  Tusage  journalier.  On.  fait  choix  des 
meilleurs  pieds  de  ces  derniers  »  et  des  plus  gros  oignons  pour 
les  planter  au  printemps  dans  une  bonne  terre  amendée ,  afin 
d'en  recueillir  les  semences.  Il  faut  soutenir  leur  tige  lorsqu'ils 
commencent  à  s'élever. 

Les  autres  aulx  j  savoir ,  l'ail  cultivé  y  la  rocambole  qui  lui 
ressemble  y  et  l'échalotte,  se  multiplient  par  leurs  caîeux  ou 
leurs  bulbes  terminales.  Ces  caîeux  se  plantent  an  printemps 
dans  les  mêmes  terres  que  celles  de  l'oignon  ,  soit  en  planches, 
soit  en  bordure,  k  une  exp.  chaude.  On  les  recueille  lorsque 
leurs  tiges  se  fanent.  Quant  à  la  civette ,  elle  se  plante  ord. 
en  bordure  dans  les  sols  terreautés  et  légers  j  elle  se  multiplie 
d'elle-même^  en  élargissant  ses  tou£ks. 

Tous  les  jardiniers  savent  sans  doute  ce  que  je  viens  de  dire , 
mais  je  ne  pouvois  pas  garder  le  silence  sur  ces  plantes  si  in- 
téressantes par  l'emploi  qu'on  en  ùlt. 

Us.  On  connoit  l'usage  de  l'ail  cultivé ,  dont  on  se  sert  plus 
en  Gascogne  que  par-tout  ailleurs  ;  et  celui  des  autres  aulx 
de  potager.  Le  poireau  est  incisif  et  béchique  ^  l'ail  cultivé  a 
ces  mêmes  vertus }  mais  en  outre  il  est  sudorifîque ,  alexitère  , 
stomachique  et  à  l'extérieur  résolutif.  La  rocambole  a  à-peu- 
près  les  mêmes  qualités.  L'oignon  est  aussi  très-incisif ,  et  à 
Fext.  un  trcs-bon  maturatif  fréquemment  employé.  La  civette 
sert  d'assaisonnement.  Les  autre  aulx  se  cultivent  dans  les  jar- 
dins de  botam'que.  La  quatrième  espèce  mérite  de  l'être  dans 
.  ceux  ^Tagrément,  ainsi  que  la  25*  ,.la  26*  et  la  29*. 

autres  espèces  cultivées.    ^ 
•  <  *^ 

36.  Ail  à  feuilles  de .  scorsonère ,  AUiwn  scorsonerœfoUum , 

Desp.  j  Redouté  ,  liliacées. 

Feuilles,  linëaires-lancëoléesj'plissées  y  à  trois  nervures  sail-^ 
lantes.  Hampe  droite ,  cylindrique  ,  de  3  décimètres ,  terminée 
par  une  ombelle  lâche ,  composée  de  4  ^  6  fleurs  jaunes  ;  itinsi 
^ue  les  fUamens  et  les  anthères.  ' 

Z,t>tt......  TP.FI.  en  été.         .  -  ' 

CuU,  Orangerie.  *  . 
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*  57.  Ail  musqnë ,  AUUan  moschcUwn  ,  Lamarck,  Willd  ; 
BxDovTÈ ,  liliacëes  ,  sect.  3. 

Feuilles  droites  >  filiformes  ,  demi-cylindriques  ,  glabres. 
Hampe  de  la  hauteur  des  feuilles  ,  droite ,  cylindrique,  nue, 
terminée  par  une  ombelle  d'environ  20  fleurs  odorantes ,  blan<« 
ches  y  avec  les  nervures  d'un  pourpre  brun.  Filets  blancs ,  an» 
tbënes  pourpres. 

Ueu.  L'Espagne ,  la  France  méridionale.  X  • 

Cuit.  Orangerie. 

*  38.  A.  odorant  ,  AlUum  fmgram  ,  Ventenat  ,    Jard. 
Cels  y  sect.  4- 

Feuilles  radicales,  linéaires,  creusées  en  gouttière,  relevées 
en-dessus  d'une  arête  saillante,  striées  ,  d'un  vert  glauque. 
Hampe  droite ,  cylindrique  ,  glauque ,  pourprée  V  sa  base , 
de  8  à  g  dédmëtres  de  hauteur  ,  portant  à  son  sommet 
une  ombelle  de  10  à  i5  fleurs  penchées,  d'abord  lavées  de 
rose ,  ensuite  blanches  et  rayées  de  lignes  purpurines  odorantes. 
Le  spathe  qui  enveloppe  l'ombelle  avant  de  s'ouvrir  ,  se  par- 
tage en  deux  parties.  Capsule  trigone ,  à  3  loges  et  5  valves  ^ 
contenant  chacune  une  semence  noire  et  anguleuse. 

lÂeu.  L'Afrique.  V  •  FI*  à  la  fin  du  printemps. 

Add,  J'avois  donné  à  cette  espèce  ,  d'après  l'indication  de 
Ventenat  et  de  Ceb ,  la  culture  ordinaire  des  plantes  bulbeuses 
d'orangerie;  mais  je  l'ai  essayée  en  plein  air  et  elle  a  fort  bien 
résisté  à  nos  hivers.  Cependant,  comme  à  une  partie  des  plan- 
tes de  cette  nature  ,  il  est  prudent  de  lui  donner  une  légère 
couverture  qui  la  mette  à  l'abri  des  fortes  gelées.  On  la  mul- 
tiplie par  ses  graines  qui  milrissent  dans  nos  jardins. 

V$.  Cette  espèce  est  intéressante  par  ses  fleurs  et  leur  odeur 
suave ,  qualité  qui  ne  se  trouve  guère  dans  les  diflGirentes  sor- 
tes d'ail.  Elle  mérite  de  se  trouver  dans  les  collections  de  plan- 
tes étrangères. 

09.  A.  de  Caroline  ,  AUium  Carolinianwn  ,  Redouta  ,  lilia- 
cces ,  sect.  4. 

Trois  on  quatre  feuilles  radicales,  droites  ,  linéaires,  planes. 
Hainpe  une  fois  plus  grande  que  les  feuilles ,  droite  ^  cyUndnK 
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qae ,  terminée  par  une  ombelle  globuleuse  de  25  à  3o  fleurs 
blanches,  rosées  et  odorantes.  Filamens  blancs.  Anthères  jaunes. 

£iVi/.  La  Caroline,  n; .  FI.  à  la  fin  de  Pété.  Apporté  par  Bosc. 

Cuit,  Orangerie  ou  pleine  terre. 

40.  A.  suave ,  A  odorum ,  Lin.  ,  Mant.  sect.  4* 

Cette  espèce  a  beaucoup  de  rapport  avecla  trenteJim'tiëme , 
et  les  parties  par  lesquelles  elle  en  difiere  k  rendent  plus  inté-< 
Fessante. 

Feuilles  radicales ,  linéaires,  longues ,  peu  charnues ,  striées 
en  dessous ,  canaliculées  ,  d'un  vert  un  peu  glauque  ,  for- 
mant une  assez  large  touffe  étalée.  Hampe  de  deux  à  trois 
pieds  ,  cylindrique  ,  nue ,  très-droite ,  terminée  par  une  om-» 
belle  arrondie ,  un  peu  serrée,  composée  de  beaucoup  de  fleurs 
blanches ,  odorantes,  dont  les  divîbions  sont  droites  ,  pointues  > 
et  relevées  d'un  côté  ,  roussAtres» 

Lieu.  L'Europe  australe.  X  .  Fleurit  en  été. 

Cuit,  pleine  terre.  Cette  plante  mérite  d'être  cultivée  pour 
ses  fl<*ur8  et  leur  odeur  agréable  aussi  douce  que  celle  de  l'es- 
pèce 58.  Elle  résiste  très-bien  en  pleine  terre  et  s'accom- 
mode assez  bien  de  tous  les  terrains^.  On  la  multiplie  comme 
les  autres  par  ses  graines,  qui  m&rissent  abondamment ,  et  qui 
se  sèment  eUes-mémes. 

41.  A.  globuleux,  A.  globonan^  Redouta 

Plusieurs  bulbes  tuniquées.  Hampes  garnies  à  leur  base  de 
feuilles  linéaires,  filiformes  ,  pointues,  étalées,  portant  à  leur 
sommet  une  ombelle  globuleuse  de  fleurs  d^nn  rose  vif,  soute- 
nues chacune  par  un  pédicule  de  la  même  couleur. 

Ldeu,  Le  mont  Caucase.  11; .  Fleurit  en  été. 

Cuit.  Pleine  terre. 

42.  A  changeant,  A.  mutabile^  Redouta. 

Bulbe  de  la  grosseur  d'une  noisette.  Feuilles  étroites  ,  cana- 
ficulées,  longues  de  8  à  10  pouces.  Fleurs  rouges,  petites^  en 
ombelle  au  sommet  d  une  hampe  gr ffle ,  plus  longue  que  leg 
feuilles. 

Lieu.  La  Géorgie^  dans  l'Amérique  sept.  % . 

Gilt.  Pleine  terre. 

II#  17 
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ORDRE   VII. 
Les  Nakcisses  {Narcissi). 

Calice  supère  ,  quelquefois  infère  ,  colore  ,  tu* 
lulé  à  sa  base ,  divisé  supérieurement  en  six.  Six 
étamines  insérées  au  tube  ;  filets  distincts  ou  quel- 
quefois réunis  à  la  base.  Ovaire  simple  ^  le  plus  sou- 
vent infère  ;  un  style.  Stigmate  simple  ou  trilobé. 
Capsule  infère  ou  supère  ,  triloculaire  ,  trivalve , 
polysperme. 

Feuilles  radicales  vaginées.  Fleurs  terminales  sur 
une  bampe ,  solitaires  ou  en  ombelle  ^  avec  uospathe 
commun  ^  simple  ou  divisé. 

I.    Oi^aire   supérieur. 

Getbillide.  Geùhyllis.  Papiria  ,  Thcnb... 

Cal.  tabuleux  ,  filiforme ,  très-long  y  à  limbe  court  et  égal. 
12  à  18  étam. ,  selon  Linnë,  en  6  faisceaux  égaux.  Ovaire 
couvert  dans  le  fond  du  calice.  Style  filiforme.  Sdgm.  S^de. 
Capsule  ventrue  et  couverte. 

Caractère  d'Aiton.  Cor.  à  6  parties.  Cal.  o.   Baie  en  massue 
radicale,  uniloculaire. 

I.  Gethillidk  velue  ,  G.  vUlosa,  H.  K. 

Feuilles  linéaires  ,  filiformes ,  velues.  Les  dîv.  du  limbe  ov.» 
oblongues. 

..  Lieu,  Le  Cap.  ip.  fl... 
a.  G.  ciUëe,  G.  ciliaris,  hijf.^JAcq, 

Feuilles  linéaires ,  en  spirale  et  ciliées*  Les  dîv.  du  Kmbe  ov»  ^ 
oblongues. 

Lieu.  Id.  V  .  FL 


Digitized  by 


Google 


tESITAKCISSES*  hSq 

5.  G.  en  fpîrale ,  G,  splralis. 

Feni'lles  linéaires ,  en  spirale  et  glabres.  Les  diy.  du  limbe 
obiongaes. 

Lieu,  Id.  V  •  FI.  en  juillet. 

Obs,  En  ne  considérant  que  ces  phrases,  on  pourroît  croire 
que  ces  5  espèces  se  ressemblent  infiniment.  Port  et  floraison  de 
la  colcbique. 

Cuit.  Orangerie.  Celle  de  toute  les  plantes  bulbeuses  de  cette 
température. 

GetlyrUU  plicata.  Voy.  Hjrpoxis. 

Bulbocode  ,  Bulbocodium. 

Od.  infund. ,  à  6  parties,  dont  les  onglets  étroits  et  connivenf 
sont  à  leur  sommet  staminiferes.Stigm.  5-fide.  Caps,  trigone.^ 

*  I.  Bulbocode  printanier,  B,  vemum ,  mcrcndera  butbo^ 
codiumy  RcDovTB. 

Petite  plante  de  2  à  5  pouces  de  haut.  Feuilles  lancéolées.^ 
Fleurs  blanches  ,  radicales ,  purpurines  ensuite. 

Ueu.  L'Espagne ,  k  Fr,  mérid.  % .  FI.  en  mars. 

Cuit,  Pleine  terre.  La  mime  que  celle  des  plantes  bulbeuses^ 
2.  B.  tigride ,  B,  tigrinwn ,  Hort.  angl. 

Lieu.  La  Russie,  if .  Cultivé  en  Angleterre. 

Citlt,  Pleine  terre. 

Hémérocalle ,  HemerocalUs. 

Cal.  tnfund.  *à  sa  base ,  à  limbe  campanule ,  à  6  divisions  rou- 
lées à  leur  sommet.  Etam.  inclinées.  Stigm.  trigone.  Caps*^ 
trigone ,  couverte  par  le  calice.  4V 

*  I.  HiM^ROCALLE  jauue,  H.Jlava,  Lis  asphodèle,  lis  jaune. 
Feuilles  nombreuses ,  en  grosses  touffes ,  droites ,  linéaires  y 

carénées ,  de  a  à  3  pieds.  Tiges  nues ,  de  3  pieds ,  divisées  à 
leur  sommet  en  2  ou  5  rameaux  qui  portent  chacun  2  ou  5 
grandes  fleurs  d'un  beau  jaune  et  d'une  odeur  agréable. 
Lieu.  La  Hongrie ,  la  Sibérie.  V  «  FI.  en  ]uiQ. 

*  2.  H.  faute ,  H,  fuha^ 
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Feuilles  nombreuses ,  radicales ,  en  gros  faisceaux ,  de  2  à 
3  pieds ,  formées  comme  celles  ci-dessus.  Tiges  de  4  li  5  pieds  y 
nues  y  divisées  à  leur  sommet  en  rameaux  qui  portent  chacun 
3  à  5  flem-s  grandes ,  d'un  jai^ne  roageâtre. 

Lieu,  La  Suisse  y  le  Levant.  V  •  FI.  en  juillet  et  août. 
^  5.  Hemérocallb  à  feuilles  de  plantain  y  H,  plantaginea, 
H.  japonica ,  Thunb,,  Redouté.  H.  cordata,  Xhujvb. 
ff.  alba  y  Andr.  ,  Peksoon. 

Feuilles  rad. ,  pét. ,  cordiformes ,  nerveuses  comme  celles  d« 
grand  plan  tin  ;  leurs  pét.  canaliculés  y  amplexicaules  d'un  vert 
jaune.  Tige  souvent  penchée ,  d'un  pied ,  portant  à  son  sommet 
plusieurs  fleurs  grandes  y  à  tube  trës-long  ,  d'un  beau  blanc  et 
d'une  odeur  suave.  Chaque  fleur  naît  dans  l'aisselle  d'un  spathe 
foliacé  et  concave. 

Lieu,  La  Chine.  X  •  FI*  eu  août  et  septembre. 
♦  4*  H*  *  fleurs  blenes,  H,  cœmlea,  Aivdr.  ,  Vewtenat. 

Feuilles  radicales,  pétiolées,  le  pétiole  canaliculés  beaucoup 
moins  grandes  que  celles  de  la  précédente  y  trës-entiëres  y  ovales , 
pointues  y  sillonnées  de  plusieurs  nervures  paraQëles  et  d'un 
vert  foncé.  Hampes  de  deux  pieds  environ ,  droites ,  vertes , 
cylindriques  y  glabres  y  portant  à  leur  sommet  plusieurs  fleurs 
distantes  ,  disposées  en  épi  y  d'un  beau  bleu  y  pendantes  , 
presque  unilatérales ,  et  de  deux  tiers  moins  grandes  que  celles 
de  m.  du  Japon ,  inodores.  Capsules  trigones. 

Lieu,  La  Œine.  X  -  Fleurit  en  été  ou  à  la  fin  du  printemps. 
^CuU.  Les  2  premières  espèces  sont  de  pleine  terre  ;  elles 
viennent  daus  tous  les  terrains  et  à  toutes  les  expositions  ^  elles 
sont  aussi  très-rustiques  et  ne  demandent  que  le  soin  de  les 
empêcher  de  tracer.  On  les  multiplie  par  la  séparation  de  leurs 
pieds  en  auto^ke  ou  en  mars. 

La  5^  est  d'orangerie  ou  de  serre  tempérée.  Elle  demande 
une  bonne  terre  consistante  y  des  arr.  fréquens  dans  sa  végéta- 
tion et  de  la  chaleur  pour  fleunr.  Elle  ne  porte  point  de  fleurs 
en  plein  air  ;  mais  quand  on  la  met  sous  un  châssis  elle  fleurit 
fort  bien  et  parfume  l'endroit  oii  elle  est.  On  la  multiplie  en 
séparanJt  son  pied  au  mois  de  mars  on  d'avril. 

La  4^  pmroît  plus  délicate  que  la  3«.  Elle  exige  la  serre 
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chaude  ou  du  raoins  une  bonne  serre  lempeVe'e.  Sa  terre  doit 
être  douce  ,  substantielle  ,  comme  celle  des  amaryllis.  Les  ar- 
rosemens  doivent  être  fréquens  dans  le  temps  de  sa  végétation , 
et  presque  nuls  dans  celui  de  son  repos.  On  doit  la  mettre  près 
des  jours,  sur  les  tablettes  des  croisées.  On  la  multiplie  par  la  sé- 
paration de  son  pied  en  automne  ou  en  hiver,  et  par  ses  graines, 
qui  ordinairement  mûrissent  en  France.  On  les  sème  en  mai , 
dans  des  pots  que  Ton  met  dans  une  couche  chaude ,  et  quand 
les  jeunes  plantes  sont  assez  fortes  pour  être  repiquées,  on  les  met 
chacune  dans  un  petit  pot ,  et  on  les  fait  reprendre  dans  une 
couche  de  chaleur  modérée ,  oii  elles  peuvent  rester  pour  s'y 
fortifier  jusqu'à  ce  qu'on  les  rentre  dans  la  serre. 

Us,  Les  hémérocalles  de  pleine  terre  sont  depuis  Iong-temp& 
cultivées  dans  les  jardins  pour  contribuer  à  leur  ornement.  Elles 
remplissent  fort  bien  et  long-temps  cet  objet.  L'odeur  des  fleurs 
de  la  première  imite  beaucoup  celle  de  la  jonquille.  La  troisième 
a  une  fleur  du  double  plus  longue ,  et  son  odeur  approche  de 
celle  de  la  fleur  d'orange.  Elle  mérite  les  soins  du  cultivateur. 

Quoique  la  quatrième  n'ait  pas  d'odeur  et  n'ait  pas  d'aussi 
grandes  fleurs  que  les  autres  espèces ,  elle  n'est  pas  moins  inté- 
ressante par  la  couleur  de  ses  fleurs ,  et  doit  se  trouver  dans  les 
coUections  de  plantes  étrangères. 

Andrews  décrit  une  autre  espèce  nommée  H.  gramineay 
Andr. 

*  Ses  feuilles  sont  linéaires ,  carénées ,  graminées.  Ses  fleurs  sont 
jaunes,  aussi  grandes  que  celles  de  la  première  espèce,  fauves 
en-dessous  et  striées.  Elle  se  trouve  dans  l'Europe  septentrio- 
nale. X  et  de  plein  air ,  elle  tient.  le  milieu  entre  la  première 
et  la  seconde. 

Crînole  ,  Crinum» 

Cal.  infund. ,  à  longues  divisions ,  dont  5  alternes  sont  termi- 
nées en  crochet.  Stigmate  simple  ou  trifide.  Caps,  ovale  , 
couverte  par  le  calice. 
O&s,  Le  caractère  de  ce  genre  est  suffisamment  distingué  de 

celui  des  amaryUis  par  son  ovaire  supérieur  pour  qu'on»  ne 

puisse  pas  en  confondre  les  espèces. 
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*  1.  Crinoli  d'Afrique ,  CAfricanum^  Millea.  Agapanûiut 
wnbellatus ,  l'ïïérit.  ,  H.  K.  Tubéreuse  bleue. 
L'Héritier  a  ôté  cette  espèce  de  ce  genre  pour  en  constituer 

un  autre  «ous  le  nom  à^Agapanlhus,  En  effet  cette  plante  a  des 
caractères  qui  la  distinguent  des  crinoles  ^  cependant  Jussieu  I* 
conserve  dans  ce  genre. 

Feuilles  a^sez  longues ,  linéaires ,  planes ,  droites  avant  l'ap- 
parition de  la  tige  ,  ouvertes  ensuite.  Tige  de  2  pieds  et  demi 
à  4  pieds,  terminée  par  une  ombelle  de  beaucoup  de  fleurs  bleues, 
péd.  Les  div.  cal.  ondulées.  Sa  racine  n'est  pas  bulbeuse.  Le 
collet  forme  une  sorte  de  tubercule  d'oii  partent  le&racines. 

Lieu,  L'Afrique.  Tp.  FI.  en  août— février. 

Variétés  plus  petites.  Agapanihus ,  médius  et  minor, 

*  a.  C.  d'Amérique ,  C  Americanum. 

Feuilles  redressées  ,  assez  larges  ^  de  2  pieds ,  en  faisceau. 
Tige  d'un  pied  et  demi ,  verte ,  un  peu  comprimée ,  terminé» 
par  une  ombelle  de  fleurs  blanches ,  droites ,  presque  sessilat* 
Le  tube  plus  court  que  le  limbe ,  dont  les  divisions  sont  étroites  ^ 
planes  et  ont  5  pouces  de  longueur. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  Tjr .  FI.  en  juillet  et  août 

*  5.  C.  rougeâtre ,  C,  erubesçens,  H.  K.  Americanum  ,  Liw. 

C.  commelinî,  Jacq. 

Tige  rougeâtre  ,  d'un  '  à  deux  pieds  ,  presque  cylindrique. 
Feuilles  lancéolées,  membraneuses  en  leurs  bords ,  leur  sommet 
prolongé  et  plane.  Fleurs  sessiles.  Le  tube  plus  long  que  k  limbe. 
La  fleur  de  cette  espèce  est  remarquable  par  son  tube ,  qui  a  5  à 
6  pouces  de  longueur.  Ses  pétales  ou  divisions  n'ont  que  6  lignes 
de  largeur.  Us  se  recourbent  en-dessous  vers  le  tube  et  sont 
blancs ,  avec  une  teinte  légère  purpurine ,  sur-tout  vers  leur 
nervure  inférieure.  Le  style  et  les  étamines  sont  rouges ,  atta- 
chés à  la  base  des  pétales  ,  k  l'entrée  du  tube.  Les  anthères 
sont  vacillantes  et  d'un  vert  jaunâtre.  Cette  espèce  se  distingue 
de  la  précédente  par  la  hampe  rougeâtre ,  par  ses  feuilles  rou- 
ges à  leur  ba3e  et  du  double  plus  larges ,  et  par  sa  tige  plus 
forte. 

Lieu.  Id.  X  •  FI.  en  été. 

*  4*  C.  à  fleurs  pourpres ,  C.  speciosum,  Thvnb.  ,  Liic.  Amor- 
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ryllts purpurea^  H.  Y^,yYfihVD.A,spe(Uo$a,  l'Huait.  A,  eU* 

ta,  Jacq. 

Spathe  presque  biflore.  Calice  droit ,  tubuleux  k  sa  base , 
glabre  il  Tentrëe  du  tube.  Feuilles  linéaires ,  lancéolées.  Fleurs 
grandes  y  d'un  rouge  sanguin  ,  en  ombelle. 

Lieu.  Le  Cap.  v  •  FI. 

5.  C.  k  feuilles  ei^  faux  y  C  falcaium ,  Jacq.  AmarylUs  fal" 
câ/a,H.  K.,Liif. 

Feuilles  planes  9  étalées  sur  la  terre ,  en  faïux ,  crénelées , 
blanches  et  cartilagineuses  en  leurs  bords.  Tige  comprimée,  de 
la  longueur  de  l'ombelle.  Calices  pédoncules ,  droits ,  à  6  di^- 
visions. 

Lieu.  Le  Cap«  V  •  FI. 

6.  C.  il  feuilles  étroites ,  C.  angyslifolium.  Çyritmthus  angusti" 
Jbliut,  LfN.  fils>  H.  K.  Amaryllis  cjrlindracea^  L'HiRiT. 
Feuilles  droites,  obtusément  carénées.  Fleurs  penchées,  cy- 
lindriques ,  pourpres  5  le  tube  courbé  ^  les  divisions  alternes  > 
glanduleuses. 

Lieu.  Le  Cap.  •% .  FI.  en  juillet. 

7.  C.  à  feuilles  obliques ,  (X  obUtfuum ,  Lin.  Çyrtanthus  obli" 
quus.  Lin.  fils,  H.  K.  Amaryllis  umbellatay  L'HiRiTiXR. 
Feuilles  longues,  planes ,  obliques.  Fleurs  pourpres,  pendan- 
tes. Les  div.  alternes ,  glanduleuses  en-dehors. 

Lieu.  Id.  X .  FI.  id. 

8.  C.  délicat,  C.  teneUumfhiv.Leucoiimtstrumosumj  H.  K. 
Strumanajilifolia ,  WixiX«d. 

Feuilles  très-courtas ,  Unéaires,  filiformes.  Tige  de  2  pouces , 
terminée  par  une  ombelle  de  petites  fleurs  blandies ,  de  5  lignes 
de  long.  Les  div.  extérieures  pokitues ,  carénées  et  vertes  sur 
la  carène.  Feuilles  plus  longues  que  la  tige. 

Lieu.  Le  Cap.  v .  FI.  en  novembre. 

ÇuU.  Excepté  les  espèces  :&  et  3  ,  qui  sont  de  serre  chaude , 
les  autres  sont  d'orangerie  et  mieux  de  serre  tempérée.  La  cul- 
ture de  ces  dernières  est  la  méma  que  celle  de  toutes  les  plantes 
bulbeuses  de  serre.  Vojr.  cyanelle.  Mais  il  faut  observer  à  l'égard 
des.crinoles,  et  même  de  quelques  autres  plantes  bulbeuses,  que 
le  temps  de  leur  floraison  n'étant  pas  absolument  fixe  et  pou- 
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vant  être  cl*a31eur8  accéléré  ou  retardé  en  raison  de  la  tempéra* 
tare  de  la  serre,  on  doit  avoir  attention ,  lorsque  leur  tige  parott , 
et  qu'ils  ne  sont  pas  encore  en  plein  air  ou  en  hiver ,  de  Içor 
donner  alors  la  température  convenable  pour  qu'ils  ne  soient 
point  arrêtés  dans  leur  floraison.  Il  peut  arriver  que  des  au- 
tomnes chauds  leur  fassent  pousser  leurs  tiges  ;  si  d'assez  fortes 
gelées  viennent  ensuite ,  et  qu'ils  soient  simplement  en  orange- 
rie ,  leur  végétation  sera  nécessairement  suspendue,  et  il  pour- 
roit  arriver  que  leurs  fleurs  avortassent.  Dans  ces  cas-là,  il  faut 
les  mettre  dans  la  serre  tempérée  ou  toute  autre  serre  d'une 
température  plus  constante. 

Les  espèces  de  serre  chaude  se  cultivent  et  se  multiplient 
comme  celles  d'orangerie  ;  eUes  n!ont  pas  besoin  de  tannée  et 
fleuiissent  fort  bien  sur  les  tablettes  des  croisées  de  la  serre 
chaude.  Il  n'y  a  aucun  temps  fixe  pour  leur  dépotement,  qui  doit 
se  faire  tous  les  ans ,  k  moins  qu'on  ne  les  ait  mises  dans  des 
pots  assez  grands  ;  alors  on  ne  les  change  que  tous  les  deux  ans. 
On  lés  dépote  quand  elles  ont  fleuri.  On  les  multiplie  lorsqu'on 
les  change ,  en  séparant  les  oaïeux  et  les  plantant  chacun  dans 
êes  pots.  Leur  terre  doit  être  douce ,  franche  et  substantielle. 
Elles  demandentde  fréquens  arrosemens  dans  leur  étatde  végé- 
tation et  svr-tout  quand  elles  doivent  fleurir.  Le  temps  de  leur 
floraison  n'est  pas  ordinairement  déterminé  et  dépend  de  la 
température  et  de  la  force*  de  l'oignon. 

Us,  Les  crinoles  contribuent ,  ainsi  que  les  amaryllis  ,  k 
l'ornement  des  serres  et  des  jardins.  Presque  tous  ont  des  fleurs 
d'un  bel  aspect;  la  plupart  des  espèces  en  donnent  tous  les  ans* 
Les  graines  de  la  première  espèce  mûrissent  dans  nos  jardins. 
Elles  sont  noires  et  ailées. 

Autres  espèces  cultivées. 

9.  Gainoli  à  fleurs  pendantes,  C  pendulum^  Hort.  Lond.  X  • 
'•^  10.  C.  gigantesque,  C. g'ganieum  ,  Akdr.  ,  R«d. 

Cette  espèce,  que  j'ai  depub  peu  de  temps ,  et  qui  a  été  nonot- 
mée  ainsi  par  Andrews ,  a  quelques  rapports  au  C  America^ 
num*  Sa  tige  s'élève  davantage }  ses  feuilles  sont  plus  étroites» 
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plus  longues  et  canaliculées.  Elles  sont  imbricées  a  leur  base 
et  sur  la  tige ,  et  se  répandent  comme  le  C,  Americcumm ,  de 
tous  côtés.  Fleurs  grandes  ,  blanches ,  au  nombre  de  6  ,  di^ 
posées  en  ombelle  au  sommet  de  la  hampe ,  d'une  odeur  de 
Jacinthe.  Les  divisions  de  la  corolle  sont  aussi  larges  que  celles 
de  la  tulipe  cultivée.  La  hampe  n'a  guère  plus  de  8  pouces  de 
longueur. 
Lieu.  L'Afrique.  V . 

11.  C.  à  bractées  ,  C.  bmcteatum  ,  Wild. 

Feuilles  oblongues  ,  lancéolées  ,  rétrécies  à  leur  base  ,  gla- 
bres ,  cartilagineuses  en  leuv9  bords  ,  calleuses  à  leur  sommet. 
Fleurs  blanches ,  pédicellées ,  à  tube  plus  court  que  le  limbe  , 
et  dont  les  bractées  sont  plus  longues  que  lui.  Divisions  de  la 
corolle  étroites ,  réfléchies ,  canahcolées  ,  et  onguiculées  à  leur 
sommet. 

Lieu.  UÂjnérici.  mérid.  "% . 

12.  C.  austral,  C  australe  ,  Hort  angl. 
Lieu,  La  Nouvelle^oUande. 

Cuit.  Serre  tempérée.  La  même  que  celle  dés  autres  crinoles 
de  serre  chaude. 

OÂ5.  L'espèce  crinum  asiaticwn yWihhjy.^f  Miller  ,  auqu 
Persoon  joint  V amaryllis  vivipara  ,  Laïc.  ,  ne  me  paroit  pas 
différente  de  Yamarjrllis  longifolia  à  laquelle  j'ai  réuni  ces 
synonymies.  Peut-être  suis-je  dans  l'erreur  ? 

Tolbagia. 

Cal.  infund. ,  à  limbe  égal.  5  écailles  bifïd^,  formant  une  cou- 
ronne à  l'entrée  du  tube.  3  étamines  à  cette  entrée  et  5  dans 
le  tube.  Sû^;ak9ixi  turbiné.  Caps,  presque  à  4  côtés. 

TuLBAGiA  à  feuilles  de  narcisse ,  T.  alL'acea, 

Plusieurs  feuilles  radicales ,  linéaires  ,  presque  filiformes  et 

un  peu  charnues.  Tige  d'un  pied  ,  terminée  par  une  ombelle 

de  fleurs  penchées  ,  d'un  pourpre  terne  ,  renflées  à  leur  base. 

Les  feuilles  ont  une  odeur  d'ail. 
Lieu.  Le  Cap.  i|; .  FI.  en  mai. 
Culi.  Orangerie,  f^ojr,  cyanelle  et  crinole. 
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IL  Ovaire  inférieur. 
Hémanthe  »  Hœmanthus. 

Calice  à  tube  court  et  à  limbe  égal,  i  stigmate.  Baie  à  3  loges  et 
5  sem. 

♦  I .  Hémante  écarlate ,  H.  coccineus. 

Grosse  bulbe.  2  feuilles  radicales ,  opp.  et  souvent  une  troi- 
sième naissante ,  larges  ,  planes  ,  linguiformes  ,  ëlalées  sur  la 
terre ,  fermes  et  cbamues ,  d'un  vert  un  peu  glauque.  Hampe 
nue  ,  de  6  à  7  pouces  >  parsemée  de  points  pourpres  ,  terminée 
par  un  spathe  camp.  ,  à  6  fol.  ,  d'un  rouge  écarlate  ,  conte- 
nant une  vingtaine  de  fleurs  rouges.  Lorsque  la  plante  doit 
fleurir  ,  la  hampe  paroît  avant  les  feuilles. 

Lieu,  Le  Cap.  V  •  FI*  en  août  --«^  octobre  9  maî»  très-rare- 
ment. 

*  2>  H.  à  feuilles  ondulées  ,  H.  ptmiceus. 

Tige  de  4  À  6  pouces ,  ponctuée  de  brun  ,  garnie  de  5  à  4 
feuilles  oblongues ,  ondulées  ,  amplexîcaules.  A  côté  de  la  tige 
s'élève  une  hampe  aussi  tachetée ,  terminée  par  une  grosse 
ombelle  d'un  rouge  écarlate.  Spathe  moins  grand  et  verdâtre. 

Lieu.  L'Afrique.  %  «  FI.  en  mai  et  juillet. 

3.  H.  pubescente  ,  H,  pubescens. 

Feuilles  glabres  ,  lancéolées  ,  ciliées.  Le  spathe  large  ,  plus 
court  que  l'ombelle  qui  est  arrondie.  Le  limbe  réfléchi. 
Lieu.  Id.  Ti: .  FI.     ^ 

4.  H.  à  tige  en  spirale  ,  H.  spinalis  y  Qjcinum  tenelïum  ,  Jacq. 
Amaryllis  spiralis ,  L'Hiair. 

Feuilles  sétacées.  Hampe  filiforme  ,  flexueive  ,  tournée  en 
spirale  à  sa  base.  Les  spathe»  subulés  ,  plus  courts  que  l'om- 
belle ,  qui  a  une  à  4  fleurs. 

Lieu,  Id.  ic  .  FI.  en  septembre. 

Cuit.  Serre  tempérée  ou  serre  chaude.  On  les  cultive  dans 
ces  deux  serres  indifféremment }  mais  comme  les  deux  pre- 
mières espèces  sur-tout  fleurissent  rarement  ,  on  peut  espérer 
d'avoir  leurs  fleurs  un  peu  plus  souvent  dans  la  dernière  que 
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dans  la  première.  Leur  culture  n'a  rien  de  particulier»  Celle  des 
crinoles  et  des  cyanelles  leur  convient.  P^oy*  ces  articles. 

Us.  Les  a  premiëres  hëiuanihes  portent  des  fleurs  de  beau* 
coup  d'éclat,  qui  ornent  les  serres  pendant  leur  floraison.  Il  est 
dommage  qu'elles  en  donnent  si  rarement. 

Autres  espèces  cuItMes. 

5.  HiMAWTB  multiflore,  H.  muîiiflorus  ,Wii.hD,  ,  Pers.  ,  Re- 
douta. 

Feuilles  elliptiques ,  lancéolées ,  pointues ,  concaves ,  droites. 
Hampe  tachetée,  portant  à  son  sommet  beaucoup  de  fleurs  d'un 
rouge  vif ,  disposées  en  ombelle  et  soutenues  par  des  pédon- 
cules articulés.  Etaqoines  ascendantes. 

Zi^i/.  L'Afrique.  V. 

6.  H.  à  feuilles  en  éventail  ,  H.  toxicarius ,  H.  K.  Amaryllis 
disticha ,  Lin. 

Feuilles  distiques  ,  disposées  sur  deux  rangs  ,  ensiformes  , 
oblongues  ,  glabres  ,  presque  planes  et  ouvertes.  Spathe 
multiflore.  Divisions  dé  la  corolle  égales  ,  campanulées  ,  d'un 
rouge  camé.  Les  pédoncules  plus  longs  que  les  fleurs  et  le 
spathe. 

Lieu.  Le  Cap»  X . 

7.  H.  tigrine ,  H.  tigrinus  ,  Jacq. 

Feuilles  linguiformes  ,  planes  ,  glabres  ,  ciliées  en  leurs 
bords  ,  tigrées  de  brun  en-dessous  ,  ainsi  que  la  hampe.  Fleurs 
en  ombelle  serrée  ;  le  limbe  droit  ainsi  que  les  étamines. 

Ideu.  Le  Cap.  1^ . 

8.  H.  à  fleurs  blanches  ,  H,  albifios ,  Jacq. 

Feufiles  elliptiques,  un  peu  pointues ,  planes  ,  glabres,  ciliées 
en  leurs  bords.  Hampe  velue  ,  penchée  ,  portant  une  ombelle 
arrondie  ,  plus  grande  que  l'enveloppe,  qui  est  à  4  folioles.  Le 
limbe  ouvert. 

Lieu,  Le  Cap.  x  • 

9.  H.  orbiculaire^  fT.  orbicularis^  Hort*  ang). 
Lieu.  Id. 
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10.  Hbmantk  resserrée  ,  H,  coarctatus  y  Jacq. 

Feuilles  oblongues ,  en  langue ,  planes ,  lisses  ,  droites ,  cal* 
leuses  à  leur  sommet.  Fleurs  en  ombelle  resserrée  ou  en  fais- 
ceau }  leur  limbe  droit. 

Lieu.  Le  Cap.  v  . 

11.  H.  à  quatre  valves,  H.  quadrivalsfis  ,  Jacq. 

Feuilles  oblongues  ,  étroites  à  leur  base  ,  planes  ,  horizon- 
tales ,  blanchâtres  et  velues  en-^lessus ,  ciUées  en  leurs  bords. 
Fleurs  en  ombelle  resserrée^  le  limbe  âroit. 

Lieu,  Le  Cap.  ip . 

12.  H.  à  feuilles  lancéolées ,  H,  lanceœfoUus ,  Jacq. 
Feuilles  longues ,   lancéolées  ,  planes  ,  glabres  ,   ciliées  en 

leurs  bords.  Spathe  multiflore.  Fleurs  camées  dont  les  corolles 
sont  égales  et  campanulées. 

Lieu.  Le  Cap.  y^ . 

Cuit.  Ces  espèces  sont,  comme  les  précédentes,  de  serre  chaude 
ou  tempérée.  Leur  culture  n'en  doit  pas  différer. 
H,  ciliaris.  Voy.  AmariUis. 

Amaryllis* 

Cal.  infund.,  à  6  div. ,  garni  à  son  entrée  de  6  petites  écailles > 
à  Kmbe  égal  ou  inégal  et  en  partie  réfléchi.  Stigm.  3-fide. 

I.  Spathe  uniflore. 

I.  Amaryllis  à  2  feuilles,  A.  bifoUa  ,  Lam. 

Deux  feuilles  rad. ,  dont  une  3  fois  plus-longue  que  l'autre , 
pointues.  Hampe  d'un  pied ,  terminée  par  une  fleur  purpurine 
sortant  d'un  spathe  diphylle. 

Lieu.  L'Amériq.  mérid.  X.JV,  en  avril. 
*  2.  A.  jaune  ,  A.  lutea. 

Cinq  ou  six  feuilles  d'un  vert  obscur.  Hampe  de  4  pouces  , 
portant  une  fleur  jaune ,  asses  grande  ,  régulière  ,  sessile  Qt 
camp.  Spathe  entier.. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  '%  .  F1.en8eptem]>re. 
5.  A.  naine;  A,  pumilio ,  H.  K. 
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Feuilles  linéaires.  Tige  de  6  à  7  pouces.  Fleur  sol.  ,   ter- 
minale ,  blanche  ,  avec  6  raies  élevées  en-dedans  et  6  rouges  en 
dehors,  attenant  avec  les  premières.  Les  étam.  inclinées.  Spalhe 
diphylle. 
Lieu,  Le  Cap.  FI.  en  novembre. 

♦  4-  ^'  ^'^  Virginie  ,  A.  Atantasco. 

Feuilles  linéaires,  très-étroites,  étalées ,  au  nombre  de  3  à  5. 
Hampe  de  5  à  6  pouces,  portant  une  assez  grande  fleur  blan- 
che, droite  ,  camp.  ,  régulière,  presque  sessile. 

Lieu.  La  Virginie,  la  Caroline.  V  •  FI.  en  mai. 

*  5.  A.  à  fleur  en  croix,  lis  de  St.-Jacques  ,  A.  formosissima. 

Feuilles  planes  ,  linéaires.  Hampe  latérale,  d'un  pied  en- 
viron ,  terminée  par  une  grande  fleur  ,  d'un  rouge  écarlate 
très-foncé.  Les  3  divisions  inférieures  sont  inclinées  vers  le  bas  ; 
celle  du  milieu  enveloppe  en  partie  les  .élam.  el  le  style  5  les  5 
autres  sont  redressées.  Cette  disposition  forme  une  croix  régu- 
lière. Quelquefois  la  hampe  porte  deux  fleurs  ,  ainsi  que  je  les 
ai  vues  cette  année  ;  alors  ces  deux  fleurs  sont  à  côté  Tune  de 
l'autre ,  ne  se  dépassent  pas  et  présentent  toutes  deux  la  même 
forme. 

Lieu.  Le  Mexique ,  l'Amérique  mérid.  1|: .  FI.  en  différent 
temps. 

2.  Spaihe  ofd,..  bijlore^ 

*  6.  A.  du  Mexique,  A.  reginœ  ,  Lin.  fils. 

Feuilles  lancéolées  ,  ouvertes.  Spathe  souvent  biflore.  Les  pé" 
dicnles  des  fleurs  divergens.  Fleurs  d'un  rouge  assez  fonce  , 
grandes ,  avec  les  onglets  blancs  bordés  de  vert ,  campanulécs , 
à  tube  court ,  penchées  ^  l'entrée  du  tube  velue.  Cette  espèce 
qui  a  des  rapports  avec  l'amaryllis  à  fleurs  roses ,  en  diffère  par 
sa  hampe  beaucoup  phis  courte,  par  les  bords  des  divisions  de 
la  corolle,  qui  sont' un  peu^ondulés  et  point  recourbés  à  leur 
sommet ,  et  par  le  nombre  de  ses  fleurs ,  qui  ne  surpasse  jamais 
deux. 

UamaryUis  brasiUensis  d' Andrews  paroît  ^e  une  variété  de 
cçlje-ci«  S^  feuilles  sont  linéaires.  Ses  fleurs  sont  de  la  même 
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grandeur ,  aurores;  les  divisions  acuminëes  et  égales;  les  éta« 

mines  relevées.  Elle  est  orig.  du  Brésil. 

Lieu,  Le  Mexique.  X  •  FI.  en  mai  et  juin. 
♦7.  Amaryllis  écarlate,  A.  punicea  ^  Lamaack.  Equestris^ 

H.  K.  ^  Liif .  fils.  A,  dubia ,  Liw. 

Tige  de  12  à  i5  pouces  ,  terminée  par  un  bouquet  de  a  i 
4  fleurs  camp.,  d'un  rouge  écarlate  ,  dont  le  fond  est  jaunâtre. 
Feuilles  distiques ,  linéaires ,  asses  larges.  Corolle  trës-ouverte , 
presque  ringeiite  par  son  limbe  oblique  et  courbé. 

Lieu.  Les  Antilles ,  FAmérique  mérid.  1^ .  FI.   C'est  VA. 
belladona  ,  Miller. 
*  8.  A.  à  tige  comprimée ,  A,  rstîculaUi,  l'Héritier  ,  Lin". 

fils,  H.  K. 

Feuilles  oblongues ,  rétrécies  à  leur  base.  Hampe  compri- 
mée. Fleurs  tubuleuses  à  leur  base ,  penchées.  L'entrée  du 
tube  glabre.  Spatbe  biflore  ou  4-'flore.  Fleurs  pourpres  ,  réli- 
culées. 

Lieu.  Le  Brésil.  V  •  Fî.  en  avril. 

5.  Spaûie  mukijlore. 

♦9.  A.  à  fleures  roses ,  A.  rosea,  Lamarc&.  A.  Belladona, 

H.  K.  A.  Régime  ,  Miller. 

Feuilles  canaliculées  ,  obtusément  carénées ,  trës-glabres. 
Hampe  de  2  pieds  terminée  par  5à  8  grandes  fleurs  régulières, 
couleur  de  rose,  mêlées  de  blanc.  Style  rouge.  Les  fleurs 
naissent  avant  les  feuilles. 

Lieu.  Les  Antilles ,  l'Amérique  ménd.  X  •  FI*  €n  juillet  — 
septembre. 
'*'  10.  A.  rayée^  A.  lineata  ,  Lamarck.  Crinwn  zeilanicum  , 

Lin.  Criman  latifolium,MiLL%K,tà.  8.  AfnarjfUi»  zeiia^ 

nica,  l'Héritier. 

Feuilles  larges ,  longues ,  linéaires,  planes,  souvent  distiques 
et  d'abord  droites*  Hampe  de  *  deux  k  trois  pieds  ,  latérale  , 
grosse  ,  ferme  et  droite  ,  terminée  pair  une  ombelle  de  plu- 
sieurs grandes  fleurs  ,  camp.  ,  régulières  ,  blanches  ,  avec  des 
raies  d'un  rouge  vif,  situées  sur  leurs  bords  et,  sur  la  partie 
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moyenne  des  div.  ^  odorantes.  Souvent  Toignon  produit  deux 
hampes. 
Lieu»  Les  Indes  or.  x  •  FI*  en  mars-mai. 
Uamatyllis  vittata  de  l'Héritier  ,.H.  K.,  Curt.  mag.  7 
a  bien  des  rapports  avec  celle-ci;  mais  elle  en  est  cependant 
distinguée.  Sa  tige  est  cylindrique.  Ses  fleurs  sont  pédiculées. 
Les  corolles  ou  divisions  calidnales  sont  en  entonnoir  et  en  coin 
a  leur  base.  Les  stigmates  sont  sillonnés. 
*  1 1.  A.  de  Guinée ,  A.  omata^  Lin.  fils,  H.  K. 

Fleurs  sessiles,  tnbulées  à  leur  base.  Le  tube  courbé,  plus 
long  que  les  spathes  et  le  limbe  ,  dont  les  div.  sont  oblongues 
et  terminées  par  une  esp^  de  barbe.  La  div.  plus  basse ,  di- 
vergente et  concave.  Feuilles  très-étroites  ,  peu  nombreuses  et 
bien  canalîculées. 

Lieu.  La  Guinée.  V  •  FI.  en  juin  et  juillet.  Cette  espèce  est 
très-belle. 

'*'  12.  A.  il  longues  feuilles  ,  A.  longifolia  ,  Jacq.   A,  vivi'» 
para  ,  Lam .  Crinum  asiaticum  ,  Miller. 
Feuilles  amplexicaules,  larges  de  deux  pouces  à  leur  base , 
longues  de  plus  de  deux  pieds ,  en  gouttière,  foibles  et  tom- 
bantes à  came  de  leur  longueur,  se  rétrécissant  vers  leur  som- 
met et  se  terminant  en  pointe ,  d'un  vert  glauque.  Hampe  d'un 
pied  et  demi  à  deux  pieds,  comprimée  légèrement,  sillonnée 
d'un  cÂté ,  portant  k  son   sommet  4^6  fleurs  régulières  , 
assez  grandes ,  d'un  blanc  camé  et  un  peu  purpurines  en  de- 
hors ,  peu  odorantes.  Etamines  déclinées.  Style  de  la  longueur 
des  étamines.  Stigmate  velu.  Les  fleurs  sont  enfermées  avant 
leur  épanouissement  dans  deux  spathes.  Quelques  bractées  spa- 
thiformes  et  linéaires  se  trouvent  dans  le  centre  de  l'ombelle. 
Cette  espèce  est  quelquefois  bulbifère  sur  sa  hampe. 
Lieu.  Le  Malabar.  1|; .  FI.  en  juillet  et  août. 
l3.  A.  à  fleurs  roulées  ,  A.  revoluta ,  H.  K. 

Feuilles  linéaires ,  étroites ,  canalîculées,  longues  de  ^  pied^. 
Hampe  d'un  pied ,  pojrtant  une  ombelle  de  4  ^  ^  fleurs  blan- 
ches, rouges  en-dehors  vers  leur  partie  moyenne ,  roulées  vers 
le  milieu ,  odorantes. 

Lieu.  Le  Cap.  V  *  FI.  en  septembre. 
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14.  AvARTLLis  tachëe  ,  A:  guUaia ,  Lamarck.  ,  LtN.  ffie-* 

manthus  cUiariSy  Lin.',  H.  K. 

Feuilles  planes ,  linéaires ,  tachées  ,  ciliées  en  leurs  bord?. 
Fleurs  purpurines ,  en  ombelle.  Les  div.  un  peu  réfléchies  ;  le 
limbe  droit,  selon  Linné.  ^ 

Lieu.  Le  Cap.  ip .  FI. 

♦  i5.  A.  dorée ,  A.  aurea  ,  H.  K.  y  l'Héritier  ,  Redouté  ,  li- 
liacées. 

Feuilles  longues,  linéaires  ,  canaliculées,  presque  distiques. 
Hampe  ,  naissant  du  milieu  des  feuilles ,  un  peu  comprimée  , 
de  2  pieds  environ  ,  terminée  par  un  bouquet  de  5  à  ()  fleurs 
jaunes,  sa&anées ,  infund. ,  à  tube  trigone ,  asses  grandes ,  on- 
dulées en  leurs  bords.  La  nervure  des  feuilles  grosâe  et  sail- 
lante en-dessous. 

Lieu.  La  Chine,  v .  FI.  en  août  et  juillet. 
16.  A.  orientale,  A.  orientalisy  la  girandole,  H.  K. ,  l'Hé- 
ritier ,   Lam. 

Bulbe  trës-grosse.  2  feuilles  opp.  ,  larges  ,  linguiformes. 
Hampe  rouge,  aplatie  d'un  côté  ,  d'un  pied,  terminée  par  une 
belle  ombelle  de  fleurs  rouges,  de  moyenne  grandeur  et  re- 
dressées. Les  feuilles  né  paroissent  qu'après  la  fleur. 

Lieu.  Les  Indes  or. ,  le  Cap.  FI.  en  octobre  et  novembre. 

♦  17.  A,  à  feuilles  larges,  A.  tcUifoliay  L'HÉRrr. ,  Crimim 
latifoUum  ,  Lin  ?  C.  muUiJlorum,  Hortus. 

Feuilles  larges  canaliculées  ,  striées.  Hampe  d'un  pied  ,  por- 
tant à  son  sommet  4  ^  ^  grandes  fleurs  d'un  beau  blanc], 
camp. ,  très-ouvertes ,  odorantes.  Les  div.  du  limbe  étroites  et 
longues. 

Lieu....  X .  FI.  en  août. 

Obs.  Je  ne  crois  pas  que  cette  espèce  que  je  viens  de  citer  et 
de  décrire  sur  la  plante  même  ,  soit  VamaiyUis  latifoUa  de 
Xamarck. 

♦  18.  A.  grénésienne,  A.samiensis ,  Lin.  ,  H.  K.  ,  l'Hérit. 
Grosse  bulbe.  Feuilles  planes  assez  longues.  Hampe  latérale^ 

d'un  pied,  terminée  par  une  ombelle  de  8  à  10  fleurs,  de 
moyenne  grandeur ,  d'un  rouge  vif. 
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Lieu.  Le  Japon  ,  l'île  de  Guernescy.  ip .  FI.  en  septembre 
et  octobre. 

Je  cultive  depuis  long-temps  une  espèce  qui  m'a  été  envoyée 
«ous  le  nom  d'amaryllis  capensis.  Elle  pourroit  être  Ta* 
nunyllis  capensis  de  Jacquin  ,  que  PersOon  indique  comme 
variété  de  Y  amaryllis  samiensis.  Les  feuilles  sont  presque 
distiques  ,  planes ,  linéaires  ,  glabres  ,  d'un  beau  vert ,  imitant 
beaucoup  celles  de  Vamaryllis  de  Guemesey.  Les  fleurs  de 
cette  variété  que  je  n'ai  pu  encore  voir  ,  sont ,  selon  Jacquin  , 
très-ouvertes,  réfléchies  à  leur  sommet,  et  les  parties  sexuelles  sont 
plus  longues  que  la  corolle. 

♦  ig.  A.  ondulée,  A.  undulata.  Lin.,  H.  K. ,  t*HÉRiT. 
Feuilles  linéaires ,  larges  de  4  ^  5  lignes.  Hampe  de  deux 

pieds  ,  droite,  cylindrique.  Fleurs  au  nombre  de  10  à  i5 ,  en 
ombelle  terminale.  Spathe  à  deux  divisions  pourpres.  Corolle 
d'un  pourpre  rose,  d'environ  i5  à  16  lignes  de  diamètre  5  les 
divisions  très-étroites ,  ondulées ,  presque  crénelées  en  leurs 
bords  ,  toutes  réfléchies  en-dessous ,  de  manièic^  que  les^étami*^ 
nés  occupent  l'intervalle  inférieur  :  ces  dernières  sont  aussi 
réfléchies  vers  le  bas.  Style  et  stigmate  velus.  Anthères  brunes^ 
Lieu.  Le  Cap.   v  •  Fl.  en  automne. 

♦  20.  A.  radiée,^,  radiata^lum,  fils,  H.  K. , l'Hi^rit.  j.  Andr; 
Fleurs  rouges  ^  les  div.  cal.  ondulées ,  lancéolées.  Les  étam*. 

et  le  style  inclinés ,  divergens ,  deux  fois  plus  longs  que  le  cft« 
lice.  Stigmate  flétri. 

Lieu V  •  Fl.  en  juin* 

21.  A.  d'Afrique  ,  A.  Af ricana^  Lam* 

Feuilles  longues  ,  étroites  ,  canalicnlées.  Hampe  d'un  demi-i^ 
pied  ,  comprimée ,  portant  à  son  sommet  4  fleurs  jaunes  dont 
les  div.  sont  longues  et  étroites. 

Z<<^.  L'Afrique.  ip.Fl.... 

♦  22.  A.  de  FothergiU,  A,  fothergtlii  ,  Andr. 

Feuilles  distiques ,  planes  ,  étroites  ,  glauques  ,  de  la  même 
forme  et  de  la  même  disposition  que  celles  des  nitrcisses.  Co-« 
roUe  'k  6  divisions  roulées.  Les  étamines  droites^ 


Liai.  Le  Japon,  yp . 


Digitized  by 


Google  * 


ft74  CLASSE   tlly  OUDHI   VU. 

a3.  Amaryllis  de  Brouwonnet ,  A.  Broussormetii ,  tin.  ^ 

liliacées. 

Au  simple  aspect  de  cette  amaryllis  ,  on  la  prendroit  pour 
l'espèce  rayée ,  A.  vittata  ,  ou  au  plus  pour  sa  variété  ;  mais  , 
comme  le  dit  M.  Redouté  ,  elle  en  di£Eere  par  des  caractères 
assez  distincts  pour  constituer  une  espèce. 

Feuilles  linéaires ,  oblongues ,  pUées  en  gouttière  ,  ondulées 
en  leurs  bords  ,  glabres  et  vertes.  Hampe  comprimée  ,  droite  ^ 
«ouvent  rougeâtre  y  de  %  dédm.  de  hauteur  ,  portant  k  son 
sommet  3  fleurs  ,  dont  le  tube  a  un  décim.  de  longueur  et  est 
purpurin  à  son  extrémité.  Le  limbe  a  6  divisions  blanches,  avec 
une  raie  lofigttudinalo  purpurine.  Filamens  blancs  et  inclinés» 
Anthères  vertes. 

Lieu,  L'Afrique,  ip.  Fï.  en  été. 
A,  falcata,  Voy.  Crinum  5. 
A,  purpurea.  Voy.  Crinum  4- 
A,  capensiê  ,  Lm.  Voy.   Hjrpoxîs  4» 

Cuit,  L^espèce  2  est  de  pleine  terre  et  ne  demande  pas  plus 
de  soin  que  les  autres  plantes  bulbeuses  rustiques.  Les  espèces 
^,  4)  5,  9,  12  ,  iS  ,  \^  y  i5  y  li y  19,  20  et  2t  ,  sont  d'o« 
Tangerie  ou  mieux  de  serre  tempérée  j  parmi  ces  espèces  ,  les 
•4  9  9  et  18  se  cultivent  aussi  en  pleine  lerre  avec  quelques 
soins.  Les  autres  sont  de  serre  chaude }  cependant  ,  quelques^ 
unes  ne*sont  pas  'délicates  ,  et  peuvent  passer  en  serre  tempé-« 
irée  ,  mais  elles  flemiront  moins  bien  et  moins  souvent  qu'en 
serre  chaude.  Ce  seroit  faire  des  répétitions  inutiles  que  d'in- 
xliquejr  la  culture  particulière  de  ces  plantes  :  celle  des  crinoles 
et  des  çyandUes  leur  convient  parfaitement.  J^ojr%  ces  articles. 
On  peut  mettre  les  amaryllis  de  serre  chaude  sur  les  tablettes 
<oa  dans  la  tannée  s'il  y  en  a.  Elles  flenrissent  également  Inen 
dans  ces  deux  situations  ,  pourvu  que  la  chaleur  soit  à  un  de*- 
gré  convenable  ,  environ  de  10  à  la  ;  mais  on  les  avance  dans 
la  couche  ,  et  elles  y  fleurissent  un  peu  pli^  tôt ,  quoiqu'il  n'y 
ait  pas  absolument  de  temps  fixe  pour  leur  floraison  \  il  dépend 
de  la  température.  Souvent  le  Us  Saint-Jacques  fleurit  deuxfois^ 
au  printemps  et  en  été. 

Ce  dernier  est  d'une  culture  très-facile  >  et  l'on  peut  le  faire 
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jfl^urir  Aêoïs  le  temps  que  Ton  le  désire.  On  peut  le  laisser  dans 
ion  pot  ,  ou  bien  ,  vers  le  mois  de  novembre  ,  lorsque  se% 
feuilles  sont  flëtrîes  ,  enlever  les  oignons  et  les  mettre  k  nu 
sur  une  tablette  de  la  serre  chaude.  Lorsqu'on  a  dessein  de  les 
ùive  fleurir ,  on  en  empote  le  nombre  que  Ton  veut ,  dprës 
avoir  ôte  leurs  racines  secbes ,  et  huit  jours  après  la  fleur  paroît. 
La  belladona  et  la  grenesienne  fleurissent  rarement  en  pots^ 
Pour  obtenir  leurs  fleurs ,  il  faut  les  planter  en  plein  air  ,  dans 
une  terre  graveleuse ,  sablonneuse ,  avec  l'addition  d'un  tiers  de 
terre  de  bruyère  ,  ou  dans  la  terre  de  bruyère  sans  mélange ,  à 
l'exposition  du  midi,  et  contre  un  mur.  La  première  fleurira 
tous  les  ans  en  automne.  Les  fleurs  de  la  seconde  sont  plus 
difficiles  à  obtenir  ,  mais  c'est  le  seul  moyen  de  les  avoir ,  et 
j'en  ai  vues  en  pleine  végëtation  et  en  pleine  floraison  ainsi 
traitées.  Quand  on  cultive  de  cette  manière  ces  deux  espèces  ^  il 
faut  nécessairement  les  bien  couvrir  de  paille  sèche  en  hiver, 
ayant  l'attention  ,  avant  de  poser  la  paille  ,  de  planter  sur  la 
'  plate-bande  des  cerceaux  ou  baguettes  dont  les  deux  bouts  sont 
fichés  en  terre  ,  pour  que  la  paille  ou  la  litière  sèche  ne  les 
touche  pas  ,  et  afin  que  leurs  feuilles ,  qui  subsistent  en  hiver  ^ 
ne  pourrissent  pas  et  ne  fassent  pas  gâter  les  oignons.  Il  faut 
aussi  enlever  ces  couvertures  dans  les  jours  où  la  gelée  n'est 
point  il  craindre. 

Us.  La  plus  grande  partie ,  et  je  puis  même  dire  toutes  les 
ttmaryUis ,  sont  de  belles  plantes  qm'  ,  par  leurs  fleurs  char-» 
mantes  y  décorent  admirablement  bien  les  serres.  Quelques-unes 
les  parfument^par  leur  odeur  suave.  Parmi  elles  on  distingue, 
pour  la  beauté  des  fleurs ,  la  5*  ,  la  plus  aisée  à  cultiver  ,  et 
celle  qui  fleurit  le  mieuk;  les  6«  ,  7«,  8«  etg*  j  la  io«,  qui 
fleurit  aussi  tous  les  ans,  et  qui  est  superbe^  les  12* ,  s5^ ,  16*  , 
i7«  ,  i8»  ,  19* ,  20»  et  22«. 

Autres  Amaryllis  culUvéeSm 

Spaihe  multiflore. 

24'  A.  gigantesque ,  A,  gigantea. 

Cette  espèce ,  encore  très-rare,  cultivée  à  la  Malmaison ,  et  quî 
vient  deAf.  Rosenkrantz,  cultivateur  pépiniériste  à  Harlem  j 
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a  tant  de  rapport  avec  l'amaryllis  girandole  n«.  i6 ,  qu'on  pour* 
roit  n'en  faire  qu'une  variété  di  tinguée  par  une  plus  grande 
dimension.  Sa  bulbe  est  très-grosse.  Ses  feuilles  longues  et 
larges  sont  linéaires  et  glauques.  Sa  hampe,  d'un  pouce  de 
grosseur ,  s'élëve  à  environ  deux  pieds ,  et  porte  à  son  sommet 
5o  à  60  fleurs  d'un  rouge  rose  rayé  de  la  même  couleur  plus 
foncée  ,  pédiculées  et  disposées  en  une  ombelle  qui  a  un  pied 
de  tliamètre.  La  forme  de  ces  fleurs  approche  de  celle  de  Fa* 
maryllis  belladona. 

Lieu,  Le  Cap.  % . 
'a5.  Amaryllis  flexueuse^  A,  flexuosa ,  Jacq.,  Willd. 

Feuilles  linéaires,  étroites,  ponctuées.  Fleurs  blanches  ou 
rosées ,  au  nombre  de  8 ,  en  ombelle ,  de  grandeur  moyenne  ; 
les  divisions  étroites ,  l'inférieure  divergente. 
36.  A.  radula ,  Jagq.,  Willd. 

Deux  feuilles  opposées ,  ovales ,  chargées  de  tubercules  ,  et 
couchées.  Fleurs  d'un  rose  pâle ,  formant  souvent  deux  om- 
belles de  5  fleurs  chacune. 
'37.  A.  striée,  A,  striata,  Jacq.,  Willd. 

Trois  feuilles  radicales ,  ovales ,  elliptiques ,  striées  longitudi- 
nalement.  Fleurs  blanches ,  roses  en-dessous;  les  divisions  réflé- 
chies, au  nombre  de  10  ,  en  ombelle  terminale. 

28.  A,  crispa,  Jacq.,  Willd. 

Feuilles  linéaires ,  très-étroites ,  filiformes.  Fleurs  très-petites  ; 
les  divisions  ouvertes ,  oblongues  et  ondulées.  Cette  espèce  a  des 
rapports  avec  l'amaryllis  ondulée  n^.  19. 

29.  A.  en  étoile,  A.  steUaris^  Jacq.  ,  Willd. 

Feuilles  linéaires,  droites.  Divisions  des  fleurs  Irès-ouvertef  ^ 
dont  trois  sont  barbues  au-dessous  de  leur  milieu. 
5o.  A,  humilis,  Jacq.  ,  Willd. 

Deux  feuilles  courtes,  étroites ,  obtuses.  Fleurs  roses  au  nom- 
Ire  de  5  ou  4  >  de  la  grandeur  et  de  la  forme  de  celles  de  Ta- 
maryllis  ondulée. 
5i.  A.  bordée  ,  A.  marginaia,  Jacq.  ,  Willd, 

Feuilles  distiques,  au  nombre  de  deux  paires,  bordées  de  rouge; 
Fleurs  rouges ,  au  nombre  de  8  à  10 ,  en  ombelles* 
52.  A.  à  feuilles  courbées ,  A,  curvifolia ,  Jacq.  ,  Willd. 
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Femlles  courbées  en  faux.  Fleurs  d'un  beau  rouge  lukant^  au 
nombre  de  8,  en  ombelle  terminale. 
53.  A.  remarquable ,  A,  spectahilis,  Ani>r. 

Cette  espèce ,  qui  a  beaucoup  de  rapports  avec  VA,  omaia 
-Dp.  1 1  ,  a  les  feuilles  aussi  larges.  Ses  fleurs  sont  grandes ,  blan- 
ches avec  une  raie  de  carmin  aa  milieu  de  leurs  divisions. 

Ueu  de  ces  espèces,  ïe  Cap.  x  • 

Cuit,  Serre  chaude  ou  bonne  serre  tempërëe.  Elles  doivent 
être  cultivées  comme  toutes  celles  de  serre  chaude ,  dont  il  a  été 
précédeomient  fait  mention. 

Les  espèces  a5  à  32  sont  cultivées  à  Vienne  ^  la  33»  en  An- 
gleterre ,  ainsi  que  les  A»  alooides  ,  et  bwagînata  dont  je  n'ai 
aucune  connoissance.  La  i'^  est  de  la  Guinée  ;  la  2^  du  Cap. 

Panerais,  Pancrattum^ 

Cal.  infund.  ,  à  limbe  campanule  ,  avec  une  couronna  ou  go- 
det à  l'entrée  du  tube ,  à  12  div. ,  dont  6  subulées  et  antlié-* 
rifères.  i  stigmate. 

♦  I .  Pancrais  du  Mexique ,  P.  Mexicanum,  P,  disciforme , 
Red. 

FeuilljDS  disposées  sur  deux  rangs,  linéaires,  presque  obtuses» 
Ilampe  droite  ,  cylindrique  ,  guère  plus  haute  que  les  feuilles  ,. 
portant  à  son  sommet  trois  fleurs  blanches  ,  dont  la  couronne 
est  très-évasée  et  a  la  forme  d'un  disque. 

Lieu,  La  Caroline,  if .  Découvect  par  Michaux  fils. 

♦  2.  P.  des  Caribes ,  P,  Caribœum,  ^ 

Feuilles  larges,  d'un  pied  de  long  ,  rétrécies  à  leur  sonunet, 
étalées  sur  la  terre ,  distiques  ,  striées  ,  très-luisantes.  ^  Hampe 
d'un  pied,  portants  à  6  fleurs  d'un  blanc  pur  et  odorantes; 
leurs  dlv.  étroites  ,  linéaires ,  plus  longues  que  le  tube.  La 
hampe  paroit  en  même  temps  que  Ves  feuilles  nouvelles. 

Lieu.  L'Amériq.  mérid.  % .  Fh  en  diflerens  temp«. 

♦  3.  P.  maritime  ,  P.  mariUmum. 

Feuilles  longuet ,  planes  ,  glauques.  Hampe  un  peu  angii<- 
leufie  f  d'an  pied  ;  portant  k  son  âoxom^t  5  à  6  fleurs  blanches^ 
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grandes  )  les  div.  étroites  ,  plus  courtes  que  le  tul>e  ,  linéaires  ; 
les  sinus  de  la  couronne  dentés. 

Lieu,  La  France  mérid.  maritime,  v .  FI.  en  mai. 
4-  P ANCRAIS  de  la  Caroline  ,  P.  CaroUnicumm ,  Lipt. 

Feuilles  linéaires.  Hampe  portant  plusieurs  fleurs  blanches  , 
dont  les  étam.  sont  égales  à  la  couronne. 

Cette  espèce  n'est  qu'une  variété  de  la  précédeiite. 

Lieu.  La  Caroline  ,  la  Jamaïque.  V  .  FI.  en  juillet  et  août* 

♦  5.  P.  d'Iilyrie  ,  P,  llfy-n'cum,  P,  stellare  ,  Smith. 

Feuilles  ensiformes  ,  lancéolées ,  spatulées  ,  glauques.  Plu» 
sieurs  fleurs  blanches ,  grandes  ,  odorantes ,  en  ombelle  termi- 
nale. Les  étam.  plus  longues  que  la  coiu-onne.  Les  sinus  de  la 
couronne ,  profondément  bifides  ,  représentent  une  étoile  très-: 
ouverte. 

Lieu,  L'Europe  mérid.  X,  FI 

*  6.  P.  des  rivages,  P.  littorale ,  Willd.  ,  Salisb. 

Feuilles  lancéolées  ,  linéaires ,  distiques.  Hampe  élevée ,  por- 
tant plusieurs  fleurs  blanches,  odorantes  ;  les  div.  du  calice  plus 
courtes  que  le  tube  ;  la  couronne  presqu'entière ,  portant  à  ses 
sommets  les  étamines. 

Lieu,  Les  Indes  occ.  -Y .  Fl.  une  partie  de  l'été. 
7^  P.  à  feuilles  de  narcisse,  P.  verecondum^  H.  K. 

Feuilles  d'un  pied  et  demi.  Hampe  comprimée ,  d'un  pied. 
Fleurs  odorantes ,  dont  le  tube  est  verdâtre  et  les  div.  lancéolées , 
pointues ,  d'un  blanc  pur ,  excepté  dans  le  milieu  de  leurs  sur-^ 
faces  ext.  où  elles  sont  vertes. 

Cette  espèce ,  selon  Willdenow  ,  n'est  aussi  qu'une  variété 
du  panerais  maritime. 

Lieu,  Les  Indes  or.  X  -  FI.  en-juin— *  août. 
*8,  P.  élégant ,  P,  amoenum,  Salisb.  ,  Willd.  P,  déclina^ 

tum,  Jacq. 

Feuilles  en  faisceau ,  longues  ,  larges  ,  ovales  ,  lanc. ,  ner- 
veuses ,  finissant  en  pétiole  à  leur  base.  Fleurs  grandes ,  trës- 
Uanches  et  odorantes.  Les  pointes  de  la  couronne  et  du  godet 
portant  les  étemines.  ^ 

•  Lieu.  La  Guyane.  If .  FI.  en  diflerens  temps  ,  ord.  en  hiver. 
A  cette  courte  description  de  ce  panerais ,  je  se  puis  m'em.'^ 
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piclier  d'en  donner  une  plus  détaillée.  La  fleur  est  si  belle , 
^u'on  ne  sanroit  trop  la  ûûre  connoitre.  Hampe  comprimée , 
presqa'ensiforme ,  s'âevant  du  œntre  de  k  bulbe  en  même 
tempi  que  les  nouvelles  feuilles,  haute  d'un  pied ,  ferme  et  lisse. 
Elle  porte  à  son  sommet  une  ombelle  de  9  à  i5  fleurs  d'ua 
blanc  pur ,  dont  le  tube  a  5  pouces  de  longueur  ,  et  les  6  div^ 
de  la  corolle  chacune  4  pouces.  Ces  diy.  sont  étroites ,  canali- 
culées.  La  couronne  centrale  forme  un  vase  campaniforme , 
d'un  pouce  et  plus  de  diamètre  y  k  iol  pointes  bifides,  dont  & 
portent  chacnne  use  étamiae  k  filament  long  ^  terminé  par  une- 
anthère  aurore ,  vacillante ,  de  8  %nes  de  longueur.  Lorsque- 
cette  ombelle  est  épanouie ,  elle  a  un  pied  de  diamètre  ^  le  sp»- 
the  qui  l'enveloppoit  s'est  divisé  en  autant  de  parties  qu'il  y  a  de 
fleurs. 

Cette  belle  fleur  »  une  odeur  charmante  qui  parAime  toute  la 
serre ,  et  qui  a  du  rapport  avec  celle  de  la  vanille ,  jointe  au  nar- 
cisse. Immédktement  après  la  floraison  ,  la  tige  de  ce  pancrab 
se  courbe,  prend  une  situation  horizontale ,  et  acquiert  une  roi- 
deur  si  forte ,  qu'on  ne  pourroit  la  rédresser  sans  là  casser:  c'est 
dans  cette  disposition  que  la  plante  conduit  ses  fruits  à  leur 
maturité.  Au  reste  elle  paroit  commune  aux  panerais. 
♦9.'?.  k  belles  fleurs ,  P^  specionan.^  Willd..,  Salisb.  ,  Re- 

BOUTé. 

Feuilles  larges ,  retrécies  à  leur  base ,  lancéolées  ,,elKpdques , 
oblongnes ,  glabres ,  disposées  sur  deum  rangs.  Hampe  d'ua 
pied,  glauque,  cylindrique  à  son  sommet,  comprimée  à  sa  base, 
portant  à  son  sommet  &à  7  fleurs  blanches  dont  la  couronne  est* 
garnie  entre  lès  filets  des  étamines  d'une  dent  sailltmte  et  aiguë. 

Lieu,  Les  Antilles.  X  • 

J'ai  reçu  il  y  a  deux  ans  un  panerais  sous  le  nom  de  P.  am^ 
hoinense.  Mais  comme ,  selon  Miller  etWilldenow>  celte  espèce- 
à  ses  fleurs  inodores ,  je  n'ai  pu  le  remettre  que  dans  Fespëce 
de  Willd.  Amœman.  Cependant  il  en  est  distmct;  ses  feuilles 
«ont  ovahs  ,  elliptiques,  peu  lancéolées  et  plus  larges.  Sa  hampe 
moins  comprimée ,  presque  cylindrique ,  de  près  àa  doable  pki9 
haute  et  couverte  d'une  efllorescence  glauque.  Ses  fleurs  sont 
Curmées  et  disposées  de  mime  que  celles  daP.  amcemufi/elle*^ 
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ont  la  même  odeur  ;  mais  elles  sont  un  peu  moins  grandes  ; 
moins  nombreuses,  et  leurs  divisions  un  peu  plus  larges.  Les 
anthères  sont  aussi  plus  larges  et  plus  longues. 

Je  pense  que  ce  panerais  pourroit  être  le  P.  amesman  de 
Salisburj,  et  que  l'espèce  8  seroit  le  P.  declùuOum  de  Jacquin, 
que  Willdenowa  feitsynoijyme  avec  le  P.  amœnum.  D'ailleurs, 
aelon  Salisbury ,  la  hampe  est  presque  cyUndrique ,  et  selon  Jac- 
quin ,  pour  son  P*  decUnaium ,  elle  est  par-tout  comprimée  ^ 
ainsi  que  je  l'ai  observée  dans  ma  description.  Ce  panerais  a 
aussi  beaucoup  de  rapports  avec  le  P.  disciforme  de  Redouté  ou 
mexicânum.  Mais  je  n'y  ai  pas  remarqué  les  dents  aiguës  et 
saillantes  qu'indique  ce  dernier  auteur. 

10.  Pancrais  d'Amboine,  P.  amboinense. 

Feuilles  ovales ,  cordiformes ,  pointues ,  nerveuses ,  pétiolées. 
Hampe  cylindrique  ,  succulente ,  d'environ  6  dédmètre  (  uq 
pied  et  demi  )  ,  portant  à  son  sommet  une  ombelle  de  fleurs 
blanches ,  inodores  dont  les  divisions  sont  larges ,  et  le  godet 
ou  la  couronne  court.  Les  pointes  ou  dents  du  godet  ne  portent 
pas  k  leur  sonmiet  les  étamines. 

Lieu.  L'tle  d'Amboine.  X . 

Cette  espèce  est  souvent  confondue  avec  la  huitième. 

11.  P.  en  roue ,  P.  fxytatum.   \ 
Lieu,  La  Caroline.  f 

12  P.  uniflore ,  P.  uniflomm.  /Hortui  angl. 

Lieu,  Les  Ind.  or.  J 

i5.  P.  odorant,  P.fmgans,  SixiSB. ,  Willd, 

Feuilles  elliptiques^  pétiolées.  Fleurs  blanches,  moinsgrandes, 
(rès-odoriuites,  les  dents  de  la  couronne  portant  les  étamines. 

Lieu.  Les  Barbades. 
■14.  P.  safirané,  JP.  croceum. 

Feuilles  étroites,  lisses ,  presque  planes ,  plus  courtes  que  la 
hampe;  celle-ci ,  presque  cylindrique,  longue  de  8  à  10  pouces^ 
est  terminée  par  une  ombelle  de  5  à  6  fleurs  d'un  beau  jaune 
aafirané  et  pédicellées.  Le  tube  n'est  point  élargi  comme  celui 
des  autres  panerais;  il  est  presque  cylindrique ,  à  6  diviâoiia 
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oWongues ,  peu  ouvertes.  Les  anthères  ne  dépassent  guère  le 
tube ,  et  sont  jaunes. 

Lieu.  Le  Pérou.  V  . 

Cuit.  L'espèce  5  est  la  seule  qui  peut  être  mise  en  pleine 
terre }  elle  est  cependant  sensible  au  froid  dans  les  pays  septen- 
trionaux. U  faut  la  couvrir  lors  des  premières  gelées ,  et  lui  don- 
ner une  terre  légère ,  sablonneuse  et  chaude ,  el  des  arrosemens 
fréquens  dans  le  temps  de  la  végétation.  Il  est  plus  sûr  de  la 
cultiver  en  pot  dans  le  nord  de  la  France  y  et  de  la  traiter  en 
pknte  d'orangerie.  Cependant  on  peut  en  essayer  des  oignons 
en  pleine  terre. 

Tous  les  autres  panerais  sont  de  serre  chaude.  Es  aiment  plus 
la  chaleur  que  les  crinoUes  et  les  amaryllis;  mais  à  cette  circons- 
tance près ,  qui  a  rapport  à  leur  floraison ,  la  culture  des  espèces 
de  serre  chaude ,  de  ces  deux  derniers  genres ,  leur  est  très-ana- 
logue^ On  les  multiplie  de  même  parleurs  caïeux  lorsqu'ils  sont 
dans  l'état  de  repos.  £n  tannée ,  ils  se  fortifient  mieux ,  mais 
î'ai  éprouvé  qu'ils  ne  fleurissoientpas  plus  souvent  que  les  pieds 
mis  sur  les  tablettes.  Le  temps  de  leur  repos  ,  et  par  conséquent 
de  leur  culture  particulière ,  est  relatif  à  leur  floraison ,  et  celle- 
ci  ne  peut  eH-e  déterminée.  Elle  dépend  de  leur  état  actuel ,  de 
la  température  qu'on  leur  donne',  et  d'autres  circonstances  qui 
nous  sont  inconnues.  J'ai  vu  l'espèce  8  fleurir  à  5  époques  di^ 
férentes,  au  printemps ,  en  été ,  en  automne,  même  en  hiver. 
Il  en  est  de  même  de  quelques  autres.  En  général ,  pour  tontes 
les  plantes  bulbeuses ,  le  moment  le  plus  favorable  pour  les  tra- 
vailler est,  pour  les  unes ,  la  chute  de  leurs  feuilles  ,  et  pour  les 
antres,  lorsque  leurs  fleurs  sont  fanées.  Cette  époque  est  celle  oii 
la  nature  a  atteint  son  but  principal ,  la  reproduction  des  espèces. 
L'instant  du  repos  existe  alors  nécessairement ,  et  si  la  plante  ne 
tarde  pas  k  continuer  sa  végétation ,  c'est  pour  recommencer 
nne  nouvelle  carrière. 

Us.  Les  fleurs  des  panerais  sont  grandes  ,  belles  ,  d'un  blanc 
pur ,  fort  agréables  à  voir ,  et  la  plupart  ont  une  odeur  douce 
et  très-suave.  Ils  vont  de  pair  avec  les  amaryllis  pour  servir  à  I4 
décoration  des  serres. 
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Narcisse,  Narcissus. 

Cal.  înfand. ,  à  limbe  ouvert,  avec  une  couronne  campanulée  j, 
entière  ;  ou  divisée,  ou  frangée.  £tam.  insérées  sur  le  lube  ^ 
dans  la  couronne ,  plus  courtes  qu'eHe.  Stigm.  5-fide. 

*  I .  Narcisse  de  poète ,  N,  poeticus. 

Feuilles  rad.',  ensiformes,  lisses  et  aussi  longues  que  la  tige. 
Tige  d'un  pied ,  nue ,  terminée  par  une  seule  fleur  blanche  , 
dont  la  couronne  en  godet  est  crénelée ,  et  pourpre  en  son  bord. 

Variété  à  fleur  double. 

Lieu,  La  France  ménd.  X  *  FI.  en  mai. 

L'espèce  N,  incomparabilis  de  Curtis  a  beaucoup  de  rap- 
port avec  la  précédente.  Elle  en  diffère  par  ses  feuilles  qui^nt 
plus  larges  j  par  ses  fleurs  plus  grandes ,  dont  la  couronne  esfe 
aussi  plus  grande ,  plissée  et  ondulée.  La  fleur  est  jaune. 

Lieu.  L'Espagne,  x . 

*  2.  N.  sauvage  ,  N.  pseudo-narcissus ,  Ai  au. 

Feuilles  id.,  moins  longues.  Tige  un  peu  plus  haste ,  portant 
Il  son  sommet  une  fleur  plus  grande ,  d'un  jaune  pâle  ,  dont 
la  couronne  ^est  large ,  droite ,  camp. ,  presque  de  la  longueur 
des  div. ,  et  frangée  en  son  bord. 

Lieu.  Les  bois.  Ind.  FI.  en  avril. 

Variété  à  fleur  double. 

Autre  à  fleur  décidément  jaune. 

L'espèce  bicolore ,  N.  bicolor,  Gouaw ,  Lm. ,  ne  diffère  de  1^ 
présente  que  par  ses  pétales^  qui  sont  blancs  et  la  cooronnc  d'*ua 
jaune,  doré ,  dont  le  limbe  est  ouvert ,  ondulé  et  crénelé. 

Variété  à  fleur  double. 

Lieu.  L'Europe  australe.  X  •  Fî.  id. 
*5.  N.  mineur  ,  N.  minor. 

Tige  et  feuilles  plus  courtes.  Fleur  sol. ,  jaune.  La  couronne 
frangée ,  à  6  découpures,  de  la  longueur  des  div.  qui  sont  lan- 
céolées. Celte  espèce  a  beaucoup  de  rapport  à  la  deuxième. 

Lieu.  L*Espagne.  X  •  FI.  en  mars.  Je  F  ai  vu  fleurir  en  sep-^ 
tembre. 

L'espèce  JV.  moschaUa  difiere  des  précédentes  par  le  tube  de- 
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la  couronne  qui  est  cyliodrique ,  tronque,  et  qui  égale  les  pé« 
taies. 
4.  N.  à  feuilles  de  jonc  ,  JV.  triandrus  pjrrenalcus. 

Tige  portant  une  ou  deux  fleurs  penchées ,  à  diy.  réfléckief  , 
et  à  5  étam.  plus  longues. 

Lieu.  Le  Portugal  X  •  FI.  en  mai. 
*  5.  N.  orientale ,  N.  orientalis. 

Tige  terminée  par  une  ou  deux  fleurs ,  dont  la  couronne 
campanulée ,  tnfide ,  échancrée  ,  est  trois  fois  plus  courte  qua 
les  div.  cal.  G>rolle  blanche.  G>uronne  jaune. 

Lieu,  Le  levant.  X  -  FI.  id. 
♦6.  N.  odorant,  JY.  odorus.,  N.  gauani.  Redouta. 

Tige  terminée  par  une  ou  deux  fleurs ,  à  couronne  camp.  ^ 
G-fide,  lisse,  moitié  plus  courte  que  les  diy.  cal.  Feuilles  demi- 
cjrJindriques.  Les  fleurs  sont  grandes  ,  odorantes  et  jaunes. 

Lieu,  L'Europe  mérid.  % ,  FI.  en  mai. 
"^j.  N.  multiflore ,  iV.  tazetta,  Narcisse  à  bouquet. 

Feuilles  rad. ,  planes.  Tige  d'un  pied  et  plus ,  portant  à  soa 
sommet  un  bouquet  de  fleurs ,  dont  la  couronne  tronquée  est 
trois  fois  plus  courte  que  les  div.  cal.  Les  pédoncules  sont  très- 
inégaux. 

Variétés  nombreuses.  Dans  quelques-unes ,  les  bouquets  ont 
jusqu'à  5o  à  35  fleurs. 

Lieu.  Les  lieux  humides  de  la  France  méridionale.  V  •  FI.  en 
mai. 
♦8.  N.  bulbocode  ,  iV.  bulbocodium. 

Tige  uniflore.  G>uronne  turbinée,  plus  grande  que  les  div. 
cal.  Etam.  inclinées.  Fleurs  jaunes. 

Lieu.  Le  Portugal,  x .  FI.  en  avril. 
*9.  N.  ]oxïf\wl!lle  y  N.junquiUa. 

FeaiSes  presque  cylindriques,  subulées ,  lisses  ,  joadfermes. 
Tige  d'un  pied ,  terminée  par  une  à  6  (leurs  jaunes,  dont  la 
couronne  est  trës-courte. 

*  Variété  à  fleurs  doubles. 

*  Variété  à  grandes  fleurs  simples.  Dam  celle-ci  ^  les  feuiflaa 
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sont  du  double  plus  grosses ,  demi-cylindriques ,  planes  d'un 

cote,  inodores. 

Lieu,  La  Fr.  mérid. ,  l'Espagne.  V .  FI.  îd. 
lo»  Narcisse  à  grande  loupe  ou  couronne,  N.   calcuhinus  ^ 

WiLLD. ,  Lam.  ,  Rfdouté. 

Cette  espèce  ne  diffère  guère  de  la  septième.  Ses  feuilles  sont 
étroites ,  planes.  Sa  hampe  porte  une  fleur  jaune ,  dont  le  godet 
ou  la  couronne  est  aussi  long  que  les  pétales  ou  divisions  pét^i- 
formes. 

Lieu,  L'Orient ,  les  pays  mérid.  1|; .  FI.  au  printemps. 

On  cultive  eu  Angleterre  25  espèces  de  ce  genre  y  dont  vrai- 
semblablement on  pourroit  faire  plusieurs  variétés. 

Cuit.  Pleine  terre.  Les  narcisses ,  excepté  l'espèce  multiflpre^ 
sont  des  plantes  rustique»,  qui  ne  craignent  aucun  froid  de  nos 
climats.  Comme  elles  viennent  naturellement  dans  les  prés  , 
elles  aiment ,  dans  nos  jardins ,  des  terres  douces  ,  fraîches  et 
substantielles.  Celle  qui  est  la  plus  difficile  sur  le  terrain  est  la 
jonquille  à  fleur  double.  Les  terres  fortes  et  argileuses  lui  sont 
absolument  contraires.  Lorsque  la  terre  dans  laquelle  elle  est 
ne  lui  est  pas  convenable ,  elle  n'y  fait  jamais  nen ,  pousse  fort 
peu,  ne  fleurit  pas  et  finit  par  périr.  Celles  qui  paroissent  être  les 
plus  favorables  à  sa  végétation  sont  les  sols  francs  ,  sablonneux 
et  chauds.  Ainsi  ,  quand  la  nature  n'a  pas  donné,  dans  un 
jardin  ,  cette  qualité  de  sol ,  il  faut  nécessairement  le  composer  ^^ 
ou  renoncer  à  la  culture  de  cette  plante.  En  général ,  les  ter- 
reaux consommés  de  feuilles  et  de  vieilles  couches  lui  con-^ 
viennent  parfaitement,  en  les  mêlant  avec  une  bonne  terre. 

Les  narcisses  k  bouquet  demandent  à-peu-près  les  mêmes 
terres  pour  la  beauté  et  la  multiphcité  de  leurs  fleurs  ,  quoi- 
qu'ils viennent  et  fleurissent  aussi  bien  dans  d'autres  sols.  Le» 
première  et  deuxième  espèce  croissent  par-tout  ,  et  dans  les 
plus  mauvais  terrains. 

Les  narcisses  à  bouquet  se  déplantent  tous  les  ans  à  la  chute 
de  leurs  feuilles,  et  se  replantent  en  octobre ,  après  en  avoir  sé- 
paré les  caïeux  bien  formés ,  comme  les  tulipes  et  les  jacinthes^ 
Ils'  périssent  dans  les  fortes  gelées.  Il  est  prudent  de  les  couvrir 
d«  litière  à  leur  approche.  Les  jonquilles  restent  3  à  5  aiu  <I*z^ 
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la  même  terre;  au  bout  de  ce  temps,  on  les  déplante  et  re- 
plante conmie  les  précédens. 

Les  autres  narcisses  restent  en  terre  autant  de  temps  que  Ton 
veut.  On  les  change  quand  on  veut  leur  renouveler  la  terre 
ou  les  multiplier.  Tous  se  multiplient  par  leurs  caïeux.  On 
sème  le  narcisse  à  bouquet  à  la  manière  des  tulipes ,  pour  obte- 
nir de  nouvelles  variétés. 

Us.  Ces  plantes  sont  toutes  d'agrément.  Elles  ornent  les  jar- 
dins dans  les  premiers  beaux  jours,  et  plusieurs,  comme  la  jon- 
quille et  les  espèces  i  ,  6  et  7  ,  lesparfumentpar  leur  odeur.  Il 
y  a  des  variétés  très-agréables  dans  le  narcisse  à  bouquet.  U  y 
en  a  une  qui  a  tout-a-fait  la  forme ,  la  couleur  et  la  même 
odeur  de  la  jonquille.  Celle-d ,  à  grandes  fleurs  ,  n'est  point 
très-estimée  par  les  fleuristes, parce  qu'elle  n'a  pas  beaucoup 
d'odeur.  Cependant  elle  est  belle,  forte  et  n'est  point  délicate 
sur  le  sol.  Les  autres  espèces  sont  cultivées  dans  les  jardins  des 
curieux  et  de  botanique.  Elles  n'ont  pas ^  à  beaucoup  prèsjL 
l'agrément  des  précédentes. 

Perce-neîge,  Leucoium. 

Call  à  tube  court, à  limbe,  camp,  égal  ;  les  div.  épaissies  à  leur 

sommet,  i  stigm. 
*  I .  Perce-neige  printanière ,  L.  vemum. 

Feuilles  rad.,  planes.  Tige  de  7  à  8  pouces ,  terminée  par  une 
fleur  penchée  ,  blanche,  régulière^  bordée  de  vert  au  sommet 
des  div.  Style  en  massue. 

Lieu.  Les  prés  humides,  y^  .  FI.  en  mars. 
♦2.  P.  d'été.  L,  œstismm. 

TemWes  longues ,  lisses  ,  un  peu  convexes.  Tige  d'un  pied  et 
demi,  portant  à  son  sommet  5  à  6  fleurs  pendantes  et  blanches. 
Style  en  massue. 

lÀeu.  La  France ,  l'Angleterre.  FI.  en  mai. 
3.  P.  d'automne ,  L,  autumnale. 

Tige  portant  plusieurs  fleurs.  Style  filiforme. 

Lieu.  Le  Portugal.  ip .  FI.  en  septembre. 

CuU.  Pleine  terre.  Les  deux  premières  espèces  viennent  b^ 
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dans  les  terres  fraîches  et  légères.  Les  terres  argileuses  et  fortes 
ne  leur  conviennent  pas.  Elles  sont  rustiques  et  se  multiplient 
par  leurs  caîeux.  La  troisième  est  un  peu  délicate }  elle  périt  dans 
les  hivers  rigoureux.  * 

Us,  Les  perce-neiges  n'ont  pas  de  fleurs  bien  remarquables 
par  leur  beauté ,  mais  elles  le  sont  par  leur   précocité.  On 
aime  à  les  voir,  parce  qu'elles  nous  annoncent  le  réveil  de  k 
sature. 
4*  Perce-neiok  à  fleur  rose ,  L.  trichophjrllwn ,  Redouta. 

Petite  bulbe  de  laquelle  naissent  trois  ou  quatre  feuilles  li- 
néaires et  menues.  Hampe  d'un  décimètre  (4 pouces)  de  hau- 
teur ,  portant  à  son  sommet  une  petite  fleur  couleur  de  rose* 
Cette  plante  a  des  rapports  avec  la  troisième. 

Lieu,  La  Barbarie,  y^ . 

CuU.  Pleine  terre. 

Lcucoiurh  sirumosum',  H.  K.  Voj.  crinum  8. 

Galantine,  Galanthus. 

Cal.  à  tube  court ,  k  5  div.  ext. ,  et  à  3  int. ,  plus  courtes  et 
échancrées.  i  stigm. 

*  Galantine  d'hiver  ,  G.  nwalis. 

.  Deux  feuilles  oblongues  >  étroites  et  planes.  Hampe  de  5  à  6 
pouces  y  portant  une  seule  fleur  blanche  ,  pendante  ,  dont  S 
div.  sont  légèrement  rayées  de  vert ,  et  les  S  autres  int.  plus 
courtes  ,  verdâtres  et  échancrées.    ' 

Lieu,  La  France ,  les  prés  couverts.  ip  .  FI.  en  février ,  avant 
la  perce-neige. 

CuU,  Pleine  terre.  La  culture  de  cette  plante  est  la  même 
que  celle  de  la  perce-neige  et  de  toutes  les  plantes  bulbeuses 
rustiques. 

Us,  Le  même  que  celui  de  la  précédente.  Plus  précoce. 
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m.  Genres  qui  ri  ont  que  quelques  rapports  ai^éc 
les  Narcisses. 

Hypoxîs. 

Cal,  supénear,  à  tube  court ,  à  limbe  à  6  parties  ,  égdl  et  per*« 
sistant.  6  étâm.  courtes.  Ovaire  inf.  i  style,  i  stigm.  Caps, 
à  3  loges  polyspermes  ,  couronnée  par  le  calice. 

♦  I.  Hypoxis  cle  Virginie,  H.  erecta,  Willd.  Omiûiogahan 

hirsuium ,  Lin. 

Feuilles  graminées  ,  étroites ,  velues ,  en  touffe  ,  semblables 
à  celles  de  plusieurs  laicbes.  Hampes  droites  ,  velues ,  portant  à 
leur  sommet  5  à  5  fleurs  jaunes  ,  péd.,  disposées  en  ombelle  , 
veines  à  l'ext.  Caps,  ovales. 

Lieu.  L^ Amérique  sept.  V  *  FI.  en  juin, 
ai.  H.  géminiflore ,  H,  decumbens  ,  Lm.  Miller  ,  pilosa. 

Feuflles  droites,  graminées  ,  garnies  de  poils  lâches.  Hampes 
grêles  ,  velues,  foibles ,  terminées  par  4  fleurs  opp. ,  par  paires, 
presque  sessîles  ,  jaunes  en  dedans  ,  verdâtres  en  dehors.  Caps, 
en  massue. 

Lieu.   La  Jamaïque.  % .  FI.  une  partie  de  l'année. 
5.  H.  plissée.  H.  plicata.  Gethjrllis  plicata  ,  Jacq...  WiiOiD^. 

Feuilles  ensiformes  ,  plissées ,  velues.  Hampe  triangulaire  , 
âniflore^  fleur  jaune,  verdàtre  en-dehors. 

Lieu.  Le  Cap.  Tp  .  FI 

*  4'  H.  à  étoile  ,  H.  sieUata  ,  Willd.  ,  Andr.  Amaryllis  ca^ 
pensis  j  Lm.  Am...   vematisy  Millkr. 

Feuilles  linéaires ,  striées  ,  étroites  ,  engatnées  ,  vertes. 
Hampes  menues ,  de  5  à  6  pouces  ,  portant  une  seule  fleur, 
avec  une  tache  brune  k  la  base  de  ses  divisions  et  ouverte  en 
étoile. 

Lieu.  Le  Cap.  V.F1>.. 

Selon  Redouté,  la  synonymie  de  cette  espèce  ne  lui  convient 
pas.  Il  prétend  que  c'est  k  tort  qu'on  a  confondu  ces  amaryllis 
avec  Vhjpoxis  steUata}  en  conséquence  il  en  a  fait  l'espèce  sui- 
vante ainsi  nommée. 
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Hypoxis  à  fleurs  bleues ,  H,  cœndescens.  jimaryllis  ca* 
pensis  ,    Lm.  A,  vemcdis ,  Miller. 

Bulbe  ovale.  Feuilles  droites  ,  étroites.  Fleur  solitaire  ,  ter- 
minale ,  bleue  dans  son  intérieur ,  avec  un  cercle  jaune  â  la 
base  des  divisions  ,  cendrée  à  l'extérieur. 

Lieu,  Idi  %.' 

J'observe  à  cet  égard  que  Miller ,  dans  la  buidème  édition  , 
donne  une  toute  autre  description  à  son  amaryllis  capensiSy  qui 
a  ,  dit-il  y  5  fleurs  dans  le  même  spathe  ,  aussi  grandes  et  de  la 
même  forme  et  couleur  que  celles  de  V amaryllis  belladona. 

5.  H.  aquatique  ,  H.  aifuatica. 

Feuilles  linéaires.  Hampe  uniflore  ou  pluriflore,  en  ombelle» 
LieuAd.  ip.Fl 

6.  H.  à  feuilles  canaliculées ,  H.  serrata. 

Feuilles  canaliculées ,  glabres ,  ciliées  et  dentées  en  scie.  Hain« 
pes  uniflores.  .  ' 

Lieu,  Id.  X  ^  FI.  en  juillet. 

7.  H.  velue, £r.  villosa.  H,  erecia  van,,.,  y  Lamàkck.  If.  sa» 
bolifera  y  RsDOUTié. 

Feuilles  linéaires  ,  ensiformes  ,  étroites  ,  velues.  Hampes 
droites  ,  velues ,  portant  5  à  4  fleurs  jaunes ,  pédonculées.  Slig^ 
mate  k  trois  angles ,  g7os  et  obtus. 

Lieu,  Id.  Tp .  Fleurit  pendant  une  partie  de  Pété- 
♦  8.  H.  blanche  ,  H,  alba.  Lin. 

Espèce  très-petite.  Feuilles  cylindriques  ,  gl£d>res.  Hamp6 
presque  bifide.  Corolle  sans  taches. 

Lieu.  Id.  V . 

9.  H.  oblique  ,  H,  obliqua,  Andr.  ,  Jacq. 

Feuilles  linéaires ,  lancéolées ,  acuminées ,  un  peu  obliques* 
Hampe  portant  2  à  3  fleurs. 

Lieu,  Le  Cap.  x  •  FI.  eu  juin  et  juillet. 

10.  H.  linéaire  ,  H,  linearis.H,  aurea  ,  Andr. 

Feuilles  lancéolées  ,  linéaires  ,  canaliculées  ,  glabres.  Fleur 
verte  à  l'extérieur,  d'un  rouge  doré  intérieurement, grande, so* 
litaire  au  sommet  de  la  hampe. 

Lieu,  Id.  X .  Fk  eil  avril  —  mai.  * 

Cuit.  La  première  est  de  pleine  terre.  Je  Tai  cultivée  pendaat 
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kng^temps.  Elle  a  fini  par  périr  ,  sans  doute  parce  que  le  ter< 
raîà  ne  lui  conveiioit  pas.  Je  crois  qu'il  £bluX  à  ces  plantes  une 
bonne  terre  lëgère.  La  seconde  est  de  serre  chaude  5  les  autres 
d'orangerie. 

Us,  La  plupart  des  hypozîs  font  peu  d'effet  ;  leurs  fleurs 
sont  petites.  Elles  ne  sont  guère  cultivées  que  dans  les  grandes 
collections.  Cependant  quelques  espèces  sont  jolies  et  méritent 
les  soins  du  cultivateur. 

Pontédéria» 

Cal.  infund.  à  limbe  souvent  labié ,  inégalement  &-fide ,  ra» 
rement  à  6  parties  presqu'égales.  3  étam.  ,  dont  5  insérées  au 
sonunet  du  calice,  et  3  à  sa  partie  moyenne.  Ovaire,  dans  la 
plupart  des  espèces ,  inférieur,  i  styl.  t  sdgrn.  Caps,  char-^ 
nue,  à  3  loges  polyspermes. 
*  PopfT]éDBRiA  en  cœur ,  P.  cordata. 

Cette  plante  forme  une  souche  de  laquelle  s'élèvent  2  ou  S 
feuilles  dont  les  pétioles,  d'un  pied  environ  de  hauteur,  forment 
une  espèce  de  tige  à  la  manière  de  plusieurs  gouet3  auxquels  le 
port  de  cette  plante  ressemble  beaucoup.  Ces  feuilles  engaînées 
par  leurs  pétioles  ,  sont  profondément  échancrées  à  leur  base , 
arrondie»  à  leur  sommet ,  épaisses  ,  légèrement  crénelées  014 
entières,  trèSrglabres  ,  lisses  ,  d'un  beau  vert,  longues  de  5  à 
5  pouces  ,  larges  de  2  à  3;  Les  fleurs  sortent  d'un  spathe  ,  ou 
de  la  dernière  feuille  qui  en  fait  roffice,et  sont  disposées  eti  épis 
serrés  ,  cylindriques.  Les  coroUes  sont  d'un  bleu  pâle;  elles ^ 
imitent  les  fleurs  labiées,  et  la  division  supérieure  est  marquée 
de  deux  petites  taches  rondes  ,  jaunâtres. 
Dieu.  La  Virginie.  X  .  FI.  en  mai. 

Cidt,  Pleine  terre.  Mieux  en  orangerie  ou  sous  châssis  en 
hiver.  Cette  plante  ,  selon  Miller ,  est  difficile  k  conserver  et  k 
obtenir  ,  parce  qu'il  est  rare  que  les  graines  envoyées  de  l'A- 
mérique lèvent.  Elle  vient  dans  les  terres  bourbeuses ,  inon- 
da ,  4emande  de  la  chaleur,  et  k  être  garantie  du  froid  eu 
hiver. 

On  la  cnkhre  avec  succès  en  pots  que  l'on  met  dans  un  bsn 
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quet  plein  de  terre,  de  mouse  et  d'eau.  On  la  re«tre  riiitwr 

dans  l'orangerie.  Elle  est  cultivée  en  pleine   tesre  an  Mu- 


feum. 


Tubéreuse ,  Polyanthes. 


Cal  infund.  à  Umbe  &-Tfide ,  et  oavert.  6  étam.  insérées  à  l'en- 
tour  du  calice.  Anthère$  longues.  Ovaire  couvert,  i  stj4e. 
Stigmate  5-fi(le.  Caps,  couverte  à  sa  base  par  le  calice ,  à 
3  loges  polyspermes.  Semences  planes,  disposées  sur  deux 

rangs. 
*  Tubéreuse  des  jardins,  P.  tuberosa. 

Bulbe  pointue  ,  posée  sur  un  tubercule  arrondi.  Fèuaio 
longues  ,  canaUculées,  étroites.  Hampe  garnie  d'écaaks.très- 
droite  ,  de  3  à  6  pieds  ,  portant  à  son  sommet  un  épi  «wrart , 
de.  plusieurs  fleurs  de  moyenne  grandeur,  trè84>kiicl»es  et 

odorantes. 

Lieu.  Les  Indes  or.  ip .  El  en  aoAt  et  septembre. 

Variété  à  fleurs  doubles. 

CuU.  Serre  tempérée.  Cette  plante  demande  une  terre  très- 
sub-tantielle,  sans  aucun  terreau ,  et  de  la  clialeur  dans  les 
premiers  temps  de  sa  végétation.  EUe  se  cultive  en  pet^  un 
oignon  dans  chaque.  Les  pots  doivent  ^tre  plongés  dans  une 
bonne  cuuche  de  chaleur  modérée  et  sou»  châssis  j  ils  doivent 
étie  très-peu  arrosés  tant  que  l'oignon  ne  pousse  pas;  mais  dès 
flu'il  a  quelque»  feuilles ,  il  lui  faut  fréquemment  de  l'«au.  Ces 
pote  resteront  dans  la  couche  tant  que  les  boutons  seront  fo^ 
mes  ;  alors  on  les  en  retirera  pour  les  porter  ddns  ton  apparte- 
ment  dans  une  serre  ou  dans  tout  autre  lieu  couvert  etédairé 
pour  'fleurir.  Lo«que  les  tige»  et  les  feuilles  sont  fanée»  ,  on 
enlève  les  oignons  pour  les  mettre  dans  un  lieu  sec,  et  enrôler 
an  printemps  les  caïeux.  Ces  oignons  ne  fleuripseat^'ujtefois  ; 
leurs  caïeux  y  suppléent.  Mais  dan»  nos  climat?,  ce»  «aïeux, 
quoique  bien  conduits  qu'iU  soient-,  ne  fleuriseent  guère  que 
la  troisième  ou  quatrième  »nnée ,  encore  me  sonl-ee  que  ceux 
des  fleurs  doubles.;  car  ceux  des  fleur»  simpDe»  ne  pwteat, 
dans  nos  pays,  jamais  de  fleurs.  La  meilleure  manière  de  foi«- 
|iaer  le»  c«ïeui..pour  le»  faire  ilewir»  «»t  4«^togpl«*«  «on» 
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pot  dans  le  terreau  tL'ttnb  nonvdle  ccmche  qm  a  |wrdu  ta  pre^ 
axuère  chaleur,  «t  4e  ies  y  laisser  jusqu'en  automne  qu'on  lei 
en  retirera  pour  les  mettre  dans  un  Ken  aec.   On  répète  tous 
les  ans  cette  plantation  ,  jusqu'à  ce  qu'on  roie  que  les  oignoos  . 
sont  asses  gros  ^  et  sont  surtout  potirvus  d'un  fort  tuberctde^ 
car  c'est  de  laibrae  'de  ce  tubercule ,  qu'il  ne  £iut  jamais  ^r  , 
que  dépend  la  âorûon  de  cette  plante.  Au  reste ,  ce  moyen 
est  si  long  et  si  peu  satisfaisant ,  que  cent  qui  cultivent  celte 
plante  préfèrent  d'acheter  des  mgnons  bien  formés  que  l'oa 
apporte  tous  lesans  d'Italie  en  France,  et  qui  sont  à  bon  compte. 
Us»  L'odeur  forte ,  mais  infiniment  suave,  des  fleurs  de  b 
tubéreuse ,  invite  à  donner  quelques  soins  à  sa  culture.  Conune 
elles  se  succèdent  asses  long-4emps ,  sur-tout  quand  on  ne  met 
pas  les  pots  dans  un  lieu  trop  chaud ,  elles  parfument  pendant 
i5  à  ao  jours  eimron  l'endroit  oh  elles  sont.  Il  seroit  împru^ 
dent  d'eu  mettre  plusieurs  dans  une  chambre  que  l'on  hahiie 
constamment ,  ou  dans  laquelle  on  couche ,  sur-tout  de  h  ré^ 
riété  à  fleur  tlouble ,  dont  l'odeur  est  encore  plus  foite. 

Alstroémère  ,  Aistrœmeria. 

GaL  «np&îenr ,  i  limbe  à  6  parties  ;  des  5  int. ,  2  sont  tubulées 
à  leur  base  ou  rouàées.  6  étam.  inégales  et  inclinées ,  insérées 
au  bas  des  div.  cal.  Ov.  inf.  à  6  c6ta.  i  styl.  3  sttgm.  Caps, 
înf.  à  6  augles  ,  mucronées,  k  3  loges  polyspermes.  Sem. 
gkd>uleuscs. 
*  I.  Ai.sTRoiidERE  tachetée,  lis  des  Incas  ,  A.  pelefnna. 

Racine  «breuse.  Point  de  feuilles  rad.  Tige  d'un  jMed ,  gar- 
nie, dans  toute  sa  longueur,  de  feuilles  alternes ,  sessâes  ,  «Ui-> 
ques ,  pointues,  étroites,  très-lisses ,  un  peu  charnues,  ettrrmi- 
née  par  tme  on  deux  fleurs  assez  grandes,  ouvertes ,  un  peu 
ringenles  j  les  6  divisionssont  marquées  e»*dedans  d'une  graufle 
tache  purpurine  et  échancrées  à  leur  «ommet  avec  une  pûinCe 
jveite.  Les  Seux  divisions  latérales  supérieures  sont,  en  outre, 
agrëaUeniettttachées  de  points  d'un  pourpre*  foncé  dbiis  leur 

Litm.  Le «ron.  ip.  FI.  en  )uin«»o€tob«)B. 
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*  2.  Alstaojémérb  à  fleors  rayées ,  j4.  Ugtu. 

Lés  tiges  stériles  de  cette  espèce  ne  «'élèvent  guère  qu'à  7  k 
8  pouces  )  elles  sont  bien  garnies  de  feuilles  ait. ,  sess. ,  lanc.  , 
pointues  ,  inégales  en  longueur ,  et  -forment  au  sommet  une 
sorte  de  rosette.  Les  florifères  sont  garnies  des  mêmes  feuilles 
jusqu'à  la  moitié  de  leur  hauteur;  la  partie  supérieure  est  pres- 
que nue.  Elles  s'élèvent  à  un  pied  et  demi ,  et  portent  à  leur 
sonunet  un  coiymbe  de  3  ou  4  fleurs  blanches ,  un  peu  rîiw 
gentes ,  rayées  d'un  rouge  foncé ,  et  odorantes. 

Lieu,  Le  Pérou.  •» .  FI,  en  février  et  miqn. 
3.  A.  grimpante ,  A,  salsilla ,  Lm. 

Tige  grimpante.  Feuilles  péciolées  ,  acuminées ,  nerveuses, 
recourbées ,  sessiles.  Fleurs  au  nombre  de  deux  sur  chaque  pé-^ 
doncule }  les  divisions  coralliformes  extérieures  rouges ,  les 
intérieures  vertes.  Collerette  à  plusieurs  folioles  réfléchies. 

Lieu,  Le  Pérou  y  l'Amérique  mérid.  ip  «  Cultivée  en  Angle-^ 
terre. 

Cidt,  La  première  est  de  simple  orangerie  ;  la  seconde  de 
serre  chaude.  A  la  dialeurprès  ,  la  culture  de  ces  deux  espèces 
est  la  même.  Terre  douce,  substantielle,  consistante ,  sans  addi* 
tion  d'engrais  nouveaux.  La  première  fleurit  en  plein  air  ; 
mais  conune  les  fleurs  durent  long-temps  ,  il  vaut  mieux  les 
mettre  sur  les  tablettes  d'une  serre  ,  ou  dans  tout  autre  lieu 
couvert  pour  les  garantir  de  la  pluie  qui  les  gdte.  La  seconde , 
qui  ne  fleurit  qu'à  la  fin  de  l'hiver ,  peut  passer  les  mois  d^ 
l'été  dehors.  On  la  retirera  en  septembre  en  serre  chaude.  Ces 
plantes  étant  presque  toute  l'année  en  végétation  ,  demandent 
quelques  arrosemens ,  mais  modârés ,  sur-teut  la  première  ea 
Jdver.  On  peut  les  laisser  3  ans  dans  les  mêmes  pots  ;  au  bout 
de  ce  temps  on  les  change.  Tontes  deux  se  multiplient  alors 
en  séparant  leurs  pieds.  On  en  fait  autant  que  l'on  Veut  quand 
les  pieds  sont  un  peu  forts ,  et  on  fait  reprendre  chaque  partie 
dans  une  couche  de  chaleur  modérée.  La  première  se  mubiphe 
aussi  par  ses  graines  qui  mûrissent  dans  nos  climats  y  et  que  Ton 
sème  au  printemps  sur  couche  et  sous  châssis.  Quand  les  jeunes 
plantes  ont  5  à  6  pouces  de  hauteur ,  il  est  temps  de  les.  repi- 
quer avec  mie  petite  motte  dans  des  p^ts  de  nojrenna  grau- 
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iear ,  et  de  lei  bire  reprendre  en  les  plongeant  dans  la  même 
couche.  Cette  voie  de  mnkiplioation  vaut  mieux  pour  cette  es- 
pèce que  la  séparation  de  son  pied,  parce  que  cette  plante  est 
sujette  à  périr  par  cette  divisicm^  et  souvent  même  par  cause 
ignorée.  Cependant  j'en  ai  conservé  des  pieds  assez  long-temps 
sans  avoir  éprouvé  cet  accident.  Une  terre  un  peu  consistante  y 
supplée  y  k  ce  que  je  crois.  Les  terres  légères  ,  au  contraire ,  y 
donnent  lieu.  Cette  espèce  est  très-sensible  k  la  moindre  gelée. 

La  troisième  est  aussi  de  serre  chaude. 

Us.htL  première  a  des  fleurs  iaSniment  agréables  par  leurs 
coulemrs  variées  et  par  leur  longue  durée  et  leur  succession» 
La  deuxième  est  moins  belle ,  mais  jolie ,  et  j'ose  dire  svehe. 
£Ile  a  une  odeur  suarve.  Toutes  deux  méritent  les  soins  des  cul* 
tivateurt. 

Oàs.  Les  deux  premières  sections  de  cet  ordre  sont  fondées 
sur  l'ovaire  qui  est  supérieur  ou  inférieur;  il  est  donc  essentiel 
de  déterminer  cette  situation  de  l'ovaîre;  mais  comme  dans  les 
plantes  qui  composent  ces  deux  sections,  cette  situation  n'est  pas 
absolument  distincte,  voici  ce  qu'indique  Lam«rck  pour  la 
reconnottre  av^ec  certitude. 

L'ovaire  est  supérieur  quand  il  est  libre  au  fond  de  la  corolle 
ou  du  calice,  selon  Jussieu,  et  qu'il  n'adhère  point  aux  divi- 
sions calidnales.  Il  est  inférieur  quand  il  adhère  à  ces  divisions, 
et  qu'il  ne  s'en  détache  pas  lorsqu'il  se  change  en  fruit 

ORDREVIIL 

Les  lais  (iRiJDSs.y 

Calice  siipère  ,  colore ,  tabulé  à  sa  base  p  divisé  eo 
six.  Trois  étamines  insérées  au  tube, opposées  aux 
trois  divisions  alternes  du  calice  ;  leurs  filets  séparéa 
oa  quelquefois  réunis  en  un  tube  traversé  par  le 
style»  Ovaire  iofere*  Style  simple.  Stigmates  trifides.^ 
Capsule  infère^ trilocolairei  à  3  yaivesy.  polyspeime. 
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Tiges  presque  toujoars  herbacées  ;lefr&iiil}e8  àt> 
ternes,  en  ^kie ,  ordmairement  ensiformes.  Fleurs 
avec  un  spathe  souvent  bivahe. 

I.  Etamines  àJUamens  cormes. 

s 

Cralaxie^  Galaxia» 

CftlicstobuU»  drol^  filifonnQ  à  sa  bas^^,  k  Ikitbe  diktié ,  4  6 

Ipbes  égauK  et  ouvarlfi.  Filet»  des  éUminâs  coaBfiet..Slîgmals 

à  plusieurs  divisions. 
GiiaxiB  à  fleurs  d'ixie,  Galaxiaixù^om^  Ihi».  ,  liliaoëes. 

Cette  espèce ,  par  son  port,  ressemble  beaucoup  aux:  ixies. 
SIes  Aawiues  connée»  en  font  seules  la  difiCevence.  Ti^  droite , 
cylindrique  ^  grêle ,  glabre  et  simple.  Feuilles  linëaira»,  poinl 
tues,  eûgaînées,  garnissant,  an  nomltfe<fe  5^  la  partie  infé- 
rieure de  la  tige.  Fleurs  violettes,  lila&ou  purpurines»  bien 
ouverte»,  marquées  à  la  base  de  chaque  division  dfonetadie 
ferrugineuse ,  disposées,  au  nombre  de  a  à  S^ea^^l  terminal. 
Anthères  violettes.  Stigmates  à  3  diirisions. 

Lieu.  Le  Cap.  -% .  Fl>  au.  printemps. 

Cuit,  Orangerie.  Celle  de»  ûâes. 

Bermudienne^  Sisyrinchium. 

Calice  à  tube  court ,  à  limbe  à  6  parties  et  planes.  Les  fikmens 

tout-à-fait  connÀ.  Stigmate  3-fide. 
^1.  Bermudiknive  graminée,  «9.  bermudUoia.  S.  gmmineumj 

CuRTis.  S.  ancepsy  Làm.  ,  C>v.  ,  Willd. 

Feuilles  étroites,  linéaires,  graminées^  engatinteàlear  base, 
d'un  vert  glauque.  Tiges  simples  »  comprimées,  bordées  de  pe- 
tites membranes  hautes  de  8  pouces  ,  terminées  par  de  petites 
fleurs  bleues  accompagnées  d'écaillés  spathacé^. 

Lieu.  L'Amérique  sept,  ip .  FI.  en  juin  et  juillet, 
a.  B.  bicolore,  S.  èepmudiaman,Mihiaii€^hAmAncK.  S.iei^ 

mudiana  majory,  DBarco^. 
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FeilSleft  vm  pan  plus  iarfes.  Ti^es  hI  .  Fleurs  au  hcimbre  dtf 
2  ou  3  au  sommet  des  tiges ,  d'un  bleu  violet ,  taclietées  de  jaune , 
«Hv«rln  en  ttoiie,  ima  Ibis  plus  ^andes  que  cdlès  de  la  pre- 
mikre.  LMecaïUeS  spalbac^  dans^cetle  espèce  ne  depassentpaa 

Zme.  Leaiks  Bernnidas.  "vr . 
♦3*  R  airiée,  S.  striatunty  Swith.  S.  spùDOtimi^  Cav.  5.  ftU* 

culatum ,  Bot  Cuh. ,  éd.  i.  Morœa  scrtatayUAçq^. 

Tiges  de  2  pieds,  droites  ou  légèrement  arquées  anguleuses, 
rameuses,  et  ailées  par  leurs  feuilles  etl^urs  spathes  décurrans. 
Feuilles  ensiformes ,  as^ez  larges ,  sillonnées ,  plus  courtes  qua 
lés  tiges  et  glauques.  Fleurs  nombreuses ,  avez  grandes  relative- 
ment auxespèœs  ci-dessus ,  d'un  jaune  pâle  avec  des  li^es  d*uil 
pour^  re  brun  en-dessous ,  un  peu  ventrues  à  leur  base ,  dispo- 
sées en  espèce  d'ombelles  sessiles  qui  terminent  les  rameaux* 
Ceux-ci  naissent  d^une  feuille  spathiforme,  s'alongent  et  se  rami- 
fient. Chaque  fleur  est  pédonculée ,  et  sort  d'un  spatfae  mem- 
braneux, mince  et  transparent.  Quand  cette  plapte  estsaa^s  fleur 
on  la  prendroit  pour  une  iris. 

Lieu. ....  U  .  FI.  tout  Tété.  , 

4^B.  nerveuse ,  5..  palmifoliunp^yWihLD.S.  latifoHvnh^  H.  Sl^ 

S.  wcemosum ,  pEasooN^. 

Baidnjç.  bujbeui^.  Feuilles  larges,  nerveuses,  cnsifôlonas  et 
plissées.  Tige  de  deux  pieds ,  comprimée  et  rameuse.  iHeinei 
biancbeç^  petite  et  i^ûjnbreu»e8. 

Lùiu.  L^:Ii^4fi?  occicL  % ,  FL  en  juin-raoûl. 
5^  B.  réglée,  >$.  cùmfolutnm^  Rsd. ,  Itliacées. 

Feuâlefr.viidkaks,  ensifbnnejp,  angatnéesà  leur  base,  poin- 
tues ,  un  peu  glauques ,  ordinairement  plus  longues  que  la  tige. 
Ti^  siiupk^  ^6  à  10  centimètre»,  portant  à«  son  sommet 
4  flauiB  juntes,  plus  grandes  que  cette  èts  autres  espèces  d^  ce 
Qfiae,  cfannme  envelof^ée  d'un  spathe  qui  s'ouvre  et  fait 
paroUlie  la  flevr  péAçeUée;  CoroHe  e»  roue ,  à  6  drvisiors  qui 
te  roulmtao  dessuspiwdeienips  après  ^épanouissement*  ftlets , 
antàèraè  eft  atigmatési  jaunes.  Capsule  trigone*. 

Lieu.  Le  Ciq^  v  •  FI.  à  ia  fin  du  printemps. 
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6.  BzRUUDiENNZ  élégante,  5.  ekgans^WïLhi^.y  Bzd.  iUbnnMt 
eleganSy  Jacq. 

Tige  un  peu  courbée ,  simple ,  Ç3rliii4lnque ,  écailleuse  à  8« 
I>ase ,  garnie  dans  sa  partie  moyenne  d'une  feuille  énàfùrme  ^ 
pointue ,  glabre ,  droite ,  plus  longue  que  la  tige.  Fleur  ordiniA* 
rement  solitaire;  les  autres  avortant  souvent)  asaes'gMoide, 
jaune  f  marquée  de  taches  verdâtre9  ou  pourpres  >  pjc|iqBlée. 

Z/tew.  Le  Cap.  TP . 
*  j .  B.  des  collines ,  S.  coUinum ,  Cav.  diss.  6,  Monea  coUùuiy 
Thunb.  ,  Jacq. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  à  la  précédente.  Elle  s'en 
distingue  par  une  tige  plus  haute ,  par  k  nombre  de  ses  fleurs 
et  par  leur  grandeur. 

Tige  d'un  pied ,  droite ,  glabre  et  rameuse.  Une  seule  feuille 

ensîforme,  une  fois  plus  haute  que  la  tige ,  striée  et  glabre,  fleurs 

terminales,  solitaires  sur  les  rameaux.  Corolles  droites,  camées , 

rouges  ou  jaunes  avec  une  hgne  noire^quelquefois  d'un  vert  jaune. 

Lieu,  Le  Cap.  X  . 

Cuîi.  Les  i'«  et  3*  espèces  sont  de  pleine  terre,  les  a*,  5*, 6* 
et  7«  d'orangerie,  la  4*  de  serre  chaude  ou  tempérée.  Ces  plantes 
aiment  une  terre  douce ,  d'un  bon  fond  et  un  peu  humide.  La 
première  n'est  pas  sensible  au  froid.  La  troisième  pérît  dans  les 
fortes  gelées ,  sur-tout  quand  elle'  est  dans  une  terre  forte  et 
substantielle;  mais  elle  se  renouvelle  à  foison  par  les  graines 
qu'elle  a  semées. 

On  les  multiplie  en  séparant  leiirs  pieds  en  automne  ou  en 
février  ou  mars,  ou  par  leurs  graines  semées  au  printemps ,  ea 
pot,sur  couche  de  chaleur  modérée  pour  hiler  leur  germhiatîon. 
Vers  le  mois  de  juillet  ou  d'août  on  peut  les  reptctutr  en  pépi- 
nière ou  en  place. 

Us,  Ces  plantes  sont  cultivées  dans  les  jardins  de  végétaux 
étrangers.  La  première  fait  peîi  d'eflet ,  et  k  peine  la  remarque* 
t-on.  La  seconde  est  plus  agréable  par  ses  fleurs  plus  grandes 
et  mieux  ouvertes.  La  troisième  est  la  j^us  recommandable  à 
.cause  de  ses  fleurs. nombreiises,  plus  grandes  que  odles  des 
autres  espèces,  et  qui  se  succèdent  pendant  près  de  trois  mois. 
Les  deux  dernières  ne  sout  pa$  nicûns  remanjuabfes*. 
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Tigride,   Tigridia. 

Cul-flube  eodit,  à  limbe  grand,  plane,  à  6  parties,  dont 
3  ext.  gnindes  et  ovales,  et  5  int.  moindres,  resserrées  & 
lenr  onglet  et  sous  leur  sommet.  Filamens  tout-4-ûdt  réunis 
en  itntabetrë9»long.  5  ttigm.  à  a  parties. 
*\Fi(HiiDEè  grandes  fleurs.  T,  paporwx.  Ferfuriapc^^nia.^%m. 
Bulbe  écailleuie  et  tuWreuse.  Feuilles  ensiformes ,  droites , 
engatnées ,  nerreuses ,  plissëes ,  avec  une  pointe  à  leur  som- 
met. Tige  de  2  pieds ,  feuiUëe ,  un  peu  articulée  et  rameuse. 
Fleuts  assee  grandes ,  à  fond  jaunâtre  et  écarlate ,  tigrées  de 
pourpre  foncé.  Les  5  div.  int.  beaucoup  pla<t  petites  que  les 
«xt.  formées  et  disposée»  comme  celles  des  mi. 

LamarA  ayant  décrit  cette  fleur  sur  le  sec,  n'a  pu  sans  doute 
/^percevoir  que  les  fleurs  ne  sont  pas  solitaires.  Elle  fleurit  tous 
ks  ans  dans  mon  jardin.  Le  même  spalbe  donne  naissance  à 
5  fleiu^  terminales  qui  se  succèdent  de  8  jours  en  8  jours  ;  en 
outre  les  rameaux  infériem's  ^1  produisent  aussi  chacun  une. 
-  Cette  belle  et  singulière  fleur,  qui,  lorsqu'elle  est  ouverte  est 
plane  et  horizont^e ,  en  formant  une  aorte  de  tasse ,  est ,  pour 
ainsi  dire ,  éphémère  ;  elle  ne  dure  qu'environ  6  heures.  Elle 
se  referme  ensuite  en  se  flétrissant  pour  ne  plus  s'ouvrir, 
t  Lteu,  Le  Mexique.  V^ .  FI.  en  juillet. 

Cuit,  Serre  tempérée.  La  même  que  ceDe  de  toutes  les  plantes 
bulbeuses  de  cette  température.  Mult.  par  ses  caïeux  enlevés 
après  la  chute  des  tiges  et  des  feuilles ,  ou  en  hiver ,  et  hiis  cha* 
cun  dans  un  pot  rempli  de  bonne  terre  légère.  Comme  cette 
plante  ne  pousse  qu'au  printemps ,  on  peut  la  mettre  sur  les 
tablettes  de  la  serre  chaude.  On  la  multiplie  aussi  abondamment 
par  ses  graines.  Il  faut  de  la  chaleur  pour  la  faire  fleurir. 

Ferrare  ;  Ferrafia. 

Cal.  àtnbe  court  et  àlimbe  ouvert,  à6  parties  ondulées.  Fila^ 

mens  réunis  à  leur  base.  5  stig.  en  capuchon. 
*  I.  TvBiKA^z  ondulée  y  F.  undulatq^  F,  punctata  ^  Pirsoon» 
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Racine  tubéreuse.  Feuilles  droites ,  ensiformes ,  nerveuses ,' 
striées,  engaînées.  Tige  d'un  pied  et  demi  et  plus ,  feuillëe,  et 
à  2  ou  3  rameaux.  Fleur  sol' taire  au  sonmiet  des  rameaux,  d^nn 
violet  bron,  bl^ncbâtre,  violette,  fiMuigée  ettnJiitér  cil  fie» 
bords. 

Lieu.  Le  €ap^  %.  FI.  en  aTril-, 

Cuit.  Orangerie  ou  fien»  tempéiée*  Celle  plaiHe  ai iui0  vcigé- 
t^n  assectéingmlière  Le  m^ne  tubercule  nepouase  etoefimirif 
que  tous  le*  deux  aas.  U'est  pendant  plus  n'um  éoméf  dUns  le 
pins  pasfait  rèposi.  Qitiwid  on  voit  oette  femirefoittsser  to«is  lek 
am^f  c'est  qu'il  se  trouve  dans  le  pot  de&  cai^x  qui  »'«Bt.pafr 
ppussé  dans  k:  na^e  «uiée  que  If  tubsaeule  piâncipai:  oA 
d'aubes  caïeux.  Même  terre  que  la  tigride.  Mull.  par  aes  caïevix  , 
enlevés  dans  le  temps  de  leur  repos  ,>  et  plantés  dan»  det  pot»', 
sans  qu'il  soit  besoin  de  les  mettre  dane»  une  oonahe>  paner  qu'ils 
■e  pousaeront) ,  quelque  chose  que  Foa  fasse ,  qu'au  pnolemp^ 
suivant.  La  fleur  de  cette  plante  est  beaucoup  moins  grande^iMl 
«elle  de  la  tigride  ;  ma»  sa  fomne  et  sa  ceulewr  aonli  trias» 
remarqudles.  £tle  ne  dure  épanouie  que  peu.  dîheiiiea,  ^  Sû 
fcrme  ensuite  comme  celle  de  la  précédente. 
*2.  FtaAuiE  mineure,  F.mdnor,  PtnacroM.  F.fvmriolat 

yVihhD»  Morata  fermnoia^  JAcq. 

Tige  simple  y  feuilles  engainantes ,  enstformea,  trë»«étniîteft« 
Fleurs  terminales^  onglets  dea  divisions  verts  en>-dehQrsi,  sttitS 
de  violet  noâr  en<Kledai».  Les  pétales  plua  étroits ,  aaôs  taohes , 
les  plus  larges  d'un  ^VKrt  jaunâtre ,  arides  itciei  ci  datrpoiiill 
violets. 

Lieu.  Le  Cap.  ')H . 

Cuh.  Laméme.queoelledela  firemiàrt. 

Viensseuxîe ,  Vieiisseuxia,  1>ecandoi-i*e, Laroche i 

HOCTTOYN* 

*  Le  caractère  de  ce  genre  est  composé  de  celui  de»  bermu- 
diennes  et  de  cehiî  des  iris.  Trois  étamines  réunies  le  rappor- 
tent amt  bermudienues*;  trois  «tigmates  le  rapprochent  des  ins. 
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Ce  genre  fait  donc  le  passage  naturel  de  la  première  section  de  - 

la  famille  des  îrîs  k  la  seconde. 

V1EU8SEUXIE  à  taches  bleues,  Vieusseuxiaglaucopis^  Redoute  , 

liliacées.  Muséum ,  Annales. 

Tige  droite,  simple,  garnie  hmlmStfà^nne «eule  feuille  li«- 
nArâre,  pointcie,  wam  longue  qéie'  la  tige,  ef  de  deux  ou  trois 
autres  plus  petites ,  en  forme  d'écaillés ,  situées  au-dessus  de  ki 
principale  fleur ,  a«i  nombre  de  deux  terminales ,  sortent  l'une 
après  Tanlre  d'un  spathe  pédicellé.  Corolle  ou  calice  à  6  divi« 
siom  3  ks  5  ex«énevrts*^lu9  grandes,  blanches,  avec  une  tache 
d'mi  beau  Meaii  sitbase^  les  S  intérieures  petites,  droites ,  di- 
visées à  lev^sommef  en  S  potntesr  aigu^.  Trois  stigmates  pé- 
taloïdes  divisés  en  deux  MSes  poinUtf  et  dentelés  sur  leurs 
bords. 

Lim.  Le  Cap.  %.  Ffeorâ'à  la  fia  du  printemps. 

£Wir.  Celfedetnîeflr. 

M.  Decandolle  réunit  11  ce  nouveau  gemra  les  phmtes-  sa^ 
vantes: 

Iris  tfipeîahi. 

*  Iris  Martim'eemts, 

Iris  pavonia. 

Iris  edulia ,  seu  Moroeafitgax^ 

n.  Etamines  à.  filets  distincts. 

Iria  9  Iris. 

Cal.  régulier,  à  tube  oblong,  de  la  longueur  de  l'ovaire  ^4  limbe 
grand ,.  à  six  parties,  dont  5  ait  droites,  et  5  ait.  i^éâécùies  , 
barbues  ou  sans  barbe»,  8taminil:'ère  à  leur  base.  Style  court. 
3  stigmates  pétaloîdes  ,  oUongs,  grands,  inclinés  sur  les  et** 
mines,  marquéscfmtsiUon  longitudinal  9  nectanfere  et  bordé. 
Divisions  calidnales réfléchies ,  avec  une  raie  velue  ou.barbue* 
Olm.  Toutes  les  finôlles  des  iris  ,  à  l'exception  des  dernières 
espèces,  sont  ensiformes,  distiques,  en  .gainées  k  leur  base.  Les 
fleurs  sont  toutes  terminales  >  et  foute»  les  espèces  sont  \.    • 
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3oO  CLylSSE   III»  OEDRK   TIII»^ 

I.  Fleurs  barbues  ou  avec  une  mie  v^bte, 

*  I.  Iris  de  Suse,  /.  Susiana, 

Feuilles  moias  longuei  que  la  tige ,  qui  a  a  pieds ,  et  eit  uni* 
flore.  Fleurs  très^andes  ,  d'un  brun  fonod  avec  des  veinea 
pourpres. 

Lieu.  Le  Levant,  v  •  FI.  eo  mars  et  avril. 

*  a.  L  de  Florence  ,  /.  Floreniina. 

FeuiUesbeaucoup  moins  hautes  que  la  ti^,  larges  et  glauques. 
Tige  de  deux  pieds,  a  fleurs  tessîles ,  blimches ,  grandes  et  d'une 
odeur  agréable,  légèrement  veines  de  jaune  à  leur  base. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  FI.  «n  juin. 

*  3. 1.  germanique  ,  /.  Germanica, 

Feuilles  larges  j  moins  longues  que  la  tige.  Tige  de  5  pieds. 
Fleurs  au  nombre  de  5  k*6  y  grandes ,  d'un  pourpre  violet  ou 
bl^u  foncé.  Poils  jaunâtres.  • 

Làeu,  L'Allemagne  ,  les  vieux  murs.  FI.  en  juin. 

L'espèce  à  fleurs  pâles  de  Lamarck  y  /.  palUda  ,  palUde  cœ^ 
rulea,  Willd,  n'est  bien  décidément  qu'une  légère  variété  de  la 
précédente.  En  voici  la  preuve.  J'avois  cette  espèce  à  fleurs  pâles 
depuis  longtemps  dans  mon  jardin  ;  obligé  de  l'oter  de  son  an- 
cienne place ,  je  l'ai  mise  à  côté  de  l'iris-  germanique  ,  à  fleurs 
d'un  violet  foncé  ;  l'année  suivante  elles  ont  cocmrvé  chacune 
leurs  couleurs  ^  mais  l'année  d'après  toutes  mes  iris  germani- 
ques ,  à  fleurs  violettes  ou  bleu  foncé ,  ont  change  leur  couleur 
en  celle  de  l'iris  à  fleurs  pâles.  Cette  variété  accidentelle  a  sa  tige 
plus  élevée  que  Tiris  à  fleurs  violettes. 
4- 1.  pâle ,  /.  lurida. 

Tige  j.lus  haute  que  les  feuilles  et  multiflore.  Les  5  Sv.  ext. 
d'un  pourpre  noirâtre  ,  avec  des  raies  et  la  barbe  jaune.  Les  int. 
un  peu  plus  courtes ,  avec  la  lame  pourpre ,  et  l'onglet  d'un 
jaune  sale.  Stigmates  de  cette  même  nuance  pourpres  à  leur 
somnset. 

Alton  regarde  cette  espèce  comme  pouvant  être  ane  variété 
de  la  suivante ,  mais  inodore. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  FI.  en  ayril^ 
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*  5.  I.  à  odeur  de  âureau  ,  /.  sambucina. 

Tige  plus  élevée  que  les  feuilles ,  de  5  à  4  pieds ,  terminée 
par  plusieurs  fleurs.  Les  3  £y.  ext.  sont  rëflédiies,  échancrëes  y< 
violettes  et  veinées  dans  leur  milieu.  Les  div.  int.  redressées , 
pâles  avec  une  teinte  bleuâtre  ;  les  stigmates  dentés. 

Ueu.  là.  FI.  en  juin. 

*  6. 1.  jaune  sale , ./.  squalens.  Iris  variegata ,  Jac<^. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  à  la  piéçédente.  Les  5  div. 
réfléchies  sont  moins  planes.  Les  int.  droites  )  les  stigmates  d'um 
jaune  livide.  La  fleur  entière  jaunâtre. 

Lieu,  Id,  FI.  id. 

*  7. 1.  panachée ,  /.  variegata. 

Feuilles  presque  de  la  longueur  de  la  tige.  Fleurs  blanches  , 
pourpres  a  son  sommet  ^  veinées  de  lignes  d'un  pourpre  foncé  : 
stigmates  jaunes. 

Z/ei/.  La  Hongrie.  FI.  en  juin. 

*  8.  I.  des  deux  saisons ,  /.  biflonu 

Tige  plus  courte  que  les  feuilles ,  portant  2  ou  5  fleurs  vio- 
lettes, non  échancrées ,  dont  5  div.  ont  une  raie  blanchâtre ,  el 
sont  veinées  de  blanc. 

Lieu,  Le  Portugal.  FI.  en  avril  et  mai.  EUe  fleurit  2  fois 
l'année. 

9.  I.  plissée ,  /.  pUcata,  Lam. 

Tige  beaucoup  plus  élevée  que  les  feuilles  et  muJtiflore. 
Fleurs  médiocres  ,  variées  de  blanc  et  de  violet,  et  veinées  à  leur 
base  de  pourpre  foncé.  Leur  partie  moyenne  est  blanchâtre. 
Les  div.  ondulées  et  plissées. 

Lieu,  • .  •  Les  fleurs  ont  une  odeur  agréable. 

10.  l,  à  tige  nue  ,  /.  midicauh's  ,  Lam.  /.  aphyUa ,  Thunb. 
Deux  ou  5  tiges  s'élèvent  de  la  racine  ,  à  côté  des  feuilles  et 

non  de  leur  centre.  Les  fleurs  sont  grandes  ,  pourpres  ,  uni- 
colores.  Les  div.  ext.  entières  ,  les  3  int.  droites,  aussi  grandes 
que  les  autres. 

Lieu,...  FI.  en  mai. 
-^  II,  L  d'Hollande ,  /.  Si^ertii ,  H.  P.  Lam. 

Tige  de  8  à  xo  pouces  ,  plus  haute  que  les  feuilleSé  Termi- 
mé^  par  3  fleurs  blanches  ;  arec  de  petites  raies  purpurines. 
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Les  lames  ondulëes  et  repliées ,  k  raie  barbue ,  jatmkre.  Les 

stigaiates  cl*un  pourpre  clair. 

Lrea... .  FL  ici.  La  raotae  est «noDMtîqtie. 

*  12.  Im8  à  cr^  ,  /.  crstata. 

Racine  rampante.  Ti^  comprimée  ,  triv*^basse  y  ée  ht  Ioim 
gueur  des  feuilles.  Les  div.  ext.  entières  ^  Ueaes  ,  avec  leur  mi- 
lieu jaune ,  et  ou  lieu  de  baii>e  ^  5  crfoes  longitudinales  et  on- 
dulëes.  Les  int.  tout-à-fait  bleues.  Les  sdgm.  d^on  Ueu  pâle. 

Lieu.  L'Amëriq.  sept.  FI.  «n  mai. 
"^  i5.  L  jaunâtre ,  /.  bttescens  ,  Lam.  Iris  piantla ,  varietas  ^ 

Lm. 

Tige  de  7  à  8  pouces,  plus  haute  que  les  feuilles,  portant  une 
fleur  d'un  jaune  pâle  et  veinée  de  rouge  brun  ,  sur-tout  aux 
onglets  des  div.  int.  Le  tube  n'est  point  saillant  hors  du  spathe. 

Lieu.  La  France.  FI.  en  mai. 

*  14.  I.  naine  ,  /.  pumila. 

Tige  de  4  â  5  pouces ,  à-peu-près  de  la  longueur  des  feuilles. 
Fleurs  solitaires ,  de  couleur  violet  j  ou  autre  ,  selon  les  va- 
riétés. Le  tube  saillant  hors  du  spathe. 
Variétés,   I.  à  fleur  pourpre. 

2.  à  fleur  d'un  violet  foncé. 
5.  à  fleur  pourpre  bleuâtre. 

4.  à  fleur  rouge. 

5.  à  fleur  pale  ou  blanche. 

6.  â  tige  trës-courte. 

Lieu.  La  France  mérid. ,  l'Autriche.  FI.  en  avril. 
x5.  L  dichotome ,  /.  dicholoma. 

Tige  plus  longue  que  les  feuilles ,  paniculée  ,  à  rameaux  ait. 
divergens ,  à  2  ou  4  fleurs.  Fleurs  petites  ,  d'un  pouipre  vif. 
Les  barbes  sont  composées  de  poils  extrêmement  petits. 

Lieu.  La  Sibérie.  Fl.  en  août. 

*  16.  L  à  5  pointes ,  /  tricuspidata  ,  /.  iricuspiSy  Thvkb. 
Une  seule  feuille  linéaire ,  longue.  Tige  presque  biflore.  Les 

div.  alternes  trifides.  Corolle  viu-iée  de  blanc  ,  de  jaune  ei  de 
{M>urpre. 

Lûu.  L«  Gap.  % .  FL  en  juia. 
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17.  ï:  ciliée,  J.  cUiata. 

Feuilles enriformes,  ciliées,  oadulées.  Les  dmsions  des  fleurs 
alternes ,  ovales. 

LieuAà.  TT.Fl. 
17  bis,  I.  odorantes,  /.  odomiissima ,  JfjkCQ.  /.  Jlwîssima  , 

Peks. 

Feuilles  ensiformes ,  d'un  à  2  pieds ,  pointues  «l  glaucpief. 
Tige  de  2  pieds  ,  cytindri(|ue ,  glauque  •  portant  ii  son  ^aamet 
I>eattcoup  de  Âeurs  sessiles ,  grandes ,  trës-belles ,  bleues  et  d'une 
odeur  suave. 

Lieu. . .  .  V . 

a.  Fleurs  nues,  sans  barbe  ou  vans  mie  vehe, 

^  18.  I.  des  marais  ,  /.  pseudo-^corus ,  ^yenl  des  marais. 

Feuilles  droites  et  de  la  hauteur  de  la  tige.  Tige  de  5  pieds  , 
fléchieen  zig*zag  ,  portant  3  ou  4  Heors  d'an  beau  jaune. 

Lieu,  Les  marais ,  Ind.  FI.  en  juin. 
f^ariêié,  L  de  Lemonnier ,  /.  Monnierl ,  Rhd. 

Cette  iris  a  les  plus  grands  rapports  avec  la  précédente.  Elle 
n'en  diffère  que  par  ses  pétales  intérieurs  qui  sont  plus  courte 
que  les  stigmates.  Cette  circonstance  a  déterminé  M.  &edouté 
à  la  considérer  comme  une  espèce.  Elle  est  originaire  du  Le- 
vant ,  et  elle  portoit  le  nom  d'iris  de  Rhodes. 
*  ig,  L  fétide ,  /.  fœtida,  Fœtidisêima ,  ^if .  Gfatyeul  puant', 

vulg. 

Feuilles  d'un  vert  trës-foncé ,  assez  larges ,  fétides.  Tige  de 
2  pieds  ,  avec  un  angle  ,  terminée  par  des  fleurs  de  mojennc 
grandeur,  d'un  bleu  obscur,  jaunâtres  à  leur  base,  avec  des 
veines  violettes.  Les  onglets  plissés  ei  ridés. 

Cette  espèce  a  l'odeur  d'uki  gigot  rôti.  Ou  i'appalle  pom*  cela 
vulg.  iris  gigot 

Lieu,  La  France.  FI.  en  été. 

^  Variété  k  feuilles  panachées  de  blanc  EUe-estmoins hauts 
que  l'espèce  et  moins  rustique.  Cette  différence  est  assez  ordir 
naire  parmi  les  plantes  panachées  qui ,  la  plupart ,  ne  fe  aonft 
<que  jfex  jxuladie  ou  dé&ut  de  forces  dans  ie«o  ac§aaes« 
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3o4  CLASSE    III^    ORDRE    Y  I  1 1. 

*  20.  Iris  de  Sibérie  ou  des  prés  ,  /.  Sibîrica  ,  /-  pratensîs. 
Feuilles  droites,  étroites,  linéaires.  Tiges  de  4  pieds ,  cylind.  , 

terminées  par  plusieurs  fleurs  d'un  beau  bleu ,  veinées  de  violet 
sur  un  fond  blanc. 

Lieu,  La  Sibérie ,  la  France.  FI.  en  mai  et  juin. 

*  Variété  à  fleurs  semi-doubles. 
♦21. 1.  variée,  /.  versicolor. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  portant  2  ou  5  fleurs  ^moyennes , 
variées  de  jaune ,  de  blanc ,  de  rouge ,  et  veinées  de  violet* 
Les  div.  droites ,  d'un  pourpre  bleuâtre.  Cette  espèce  est 
jolie. 

Lieu,  L'Amérique  sept.  Fl.«n  mai  et  juin. 
22. 1.  de  Yirginie ,  /.  F'irginica. 

Tig^  d'un  pied ,  comprimée ,  tranchante,  portent  des  fleurs 
blanchâtres  dont  l'ovaire  est  trigone. 

Lieu,  L'Amérique  sept.  FI.  en  juin. 

*  25.  L  de  la  Martinique.  /.  Martinicensis ,  vieusseuxia.  De- 

CAND. 

Tige  de  deux  pieds,  plus  haute  que  les  feuilles,  qui  sont  assez 
longues  et  très- étroites.  Fleurs  petites,  jaunes;  chaque  div. 
chargée  d'une  fossette  glanduleuse  et  noirâtre  à  sa  base. 

Lieu.  La  Martinique  ,  l'île  de  Sainte-Lucie.  FI.  en  juin. 

*  24.  L  spatulée  ,  7.  spathula ,  Lam arck.  /.  Spun'a,  Lm. 

Tige  d'un  pied  ,  un  peu  comprimée  et  garnie  de  feuilles 
enflées  et  spathacées.  Fleurs  bleues  ,  grandes.  Les  div.  est. 
terminées  par  une  sorte  d'appendice  arrondie,  qui  leur  donne  la 
forme  d'une  spathnle;  elles  sont  veinées  de  bleu  et  de  violet  sur 
un  fond  jaunâtre.  Ovaire  hexagone. 

Lieu.  La  France  mérid.  FI.  en  juillet 

*  25.  L  ocrée ,  /.  ochroleuca. 

Tiges  plus  hautes  que  les  feuilles  ,  un  peu  fléchies ,  et  com- 
primé^. Feors  d'un  jaune  sale.  Ovaire  hexagone.  Feuilles  glau- 


Lieu.  Le  Levant.  FI.  en  juin.  Cette  espèce-  a  des  rapports 
ftvec  k  précédente  ;  mais  elle  est  plus  haute  et  ses  fleurs  sont 
d'une  autre  couleur. 
♦  26.  L  à  longues  feuilles ,  /.  Iialophila ,  H.  K.  PAUiift.    . 
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Tige  un  peu  plus  haute  que  les  feuilles ,  légèrement  an- 
guleuse ,  de  5  pieds  au  moins  de  hauteur,  portant  à  son  som- 
met trois  ou  quatre  grandes  fleurs  d'un  hlanc  pur.  Feuilles 
presque  de  la  longueur  de  la  tige  ,  trës-engaînées  ,  pointées  , 
.d'un  vert  glauque.  Ovaire  hexagone. 

Cette  espèce  ne  diffère  guère  de  l'iris  orientale.  Les  5  divi- 
sions supérieures  sont.,  dans  leur  milieu,  rajées  de  jaune  pâle. 
Lés  inférieures,  plus  longues  ,  sont  spatulées  ,  jaunes  sous  les 
stigmates  et  au  milieu  de  la  partie  arrondie.  Lamarck  fa^i  de  cette 
espèce  un  variété  de  Vins  ochroîeuccu 

Lieu,  La  Sibérie.  FI.  en  juillet— sept. 

*  27.  L  gramiuée  ,  /.  graminea. 

Feuilles  linéaires ,  étroites  ,  presque  plissées ,  foibles ,  peu» 
chées  dans  leur  partie  supérieure ,  deux  fois  plus  longues  que 
la  tige.  Tiges  de  6  pouces ,  comprimées ,  tranchantes ,  portant 
deux  fleurs  violettes ,  mêlées  de  bleu  et  de  pourpre.  Ovaire 
hexagone. 

ZjVu.  L'Autriche.  FI.  en  mai  et  juin. 

*  28. 1.  printanière  ,  /.  vema. 

Feuilles  linéaires  ,  étroites ,  graminées  ,  de  9  pouces.  Tige 
moins  haute  ,  portant  une  fleur  d'un  pourpre  bleuâtre  et  pana- 
chée. 

Lieu.  L'Amérique  sept.  FI  en  avril  et  mai^ 

* 
3.  Feuilles  canaliculées  ,  joncif ormes. 

*  29.  L  bulbeuse ,  /.  xîphium. 

Bulbe  pointue.  Feuilles  rad.  linéaires,  subulées  ,  canalicu- 
lées ,  striées.  Tige  de  8  pouces  à  un  pied  et  demi ,  selon  les 
variétés ,  feuillée ,  portant  à  son  sommet  une  ou  deux  grandes 
fleurs  ord.  d'un  violet  foncé ,  varié  de  bleu  et  de  jaune.  Les  stig- 
mates grands  et  bifides. 

Lieu.  Le  Portugal.  FI.  en  juin. 

^  Variétés  très-nombreuses  dans  les  nuances  de  rouge,  de  bleu 
et  de  violet ,  et  panachées. 

*  Variété  plus  distincte  et  plus  élevée ,  de  2  pieds  de  haut  ; 
les  div.  des  fleurs  trè»-étroites.  Elle  produit  des  sous-variétés , 
ir.  20 
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Hancics  et  jaunes  ,  grises  ,  d'un  bleu  céleste ,  blanches  et  rou* 
^es ,  etc.  Ce«e  variété  est ,  je  croîs  ,  le  xiphfum  angusdfo^ 
liumftort  ^ario  de  Toumefort ,  «t  le  xiphium  'ifulgars  de  Mil- 
Jer  qui  le  d^b^ing^e  atcc  raison  du  précèdent.  Ses  feuilles 
5ont  plus  longues,  plus  élrwtcs  ctcTanvèrt  glauque ,  et  sef 
fleurs  ^nt  d'une  dimension  jplus  petite. 
♦  5o.  fais  dottWe  bulbe ,  /.  sisjrrinchitan. 

Deux  bulbes  Tune  sur  l'autre,  recouvertes  d'une  tunique- 
FeuinesKnéajrcs ,  canalictiKes  ,  foibies  ,  penché»  sUr  là  terre. 
Tige  de  5  à  7  pouces ,  terminée  par  une  fleui'  d'an  violet 
-bleuâtre,  avec  une  tache  jaune  mêlée  de  blanc  sur  lés  5  div.  ex|. 

Lieu,  Id.  FI.  en  mai. 
-»  5 1. 1.  de  Perse ,  i.  Pew^Scir. 

Racine  bulbeuse.  5tm  6  feuffles  Kn.  canalieulées,  droites, 
glauques  >  distiques ,  qui  s'alongent  aprb  la  «oraison.  Fleur 
presque  sessfle ,  radicale  ,  soKtaire  ,  asser  grande  ,  d'un  bleu 
trcs-pâle.  Les  div.  intérieures  blanches  et  petites  ;  les  5  autres 
grandes,  avec  une  raie  jaune  danè  leur  milieu ,  et  une  tache 
violette  à  leur  sommet.  Les  stigmates  ^ands. 

Lieu.  La  PerSc.  F!,  en  mari  ,  et  dans  une  *erfe  en  février*' 
^  52.  L  tubéreuse  ,  /.  tubcrùsà. 

Deux  ou  5  tubérosités  en  forme  de  digitetîons.  Feuilles  Bn. , 
canaKculées,  tétragones,  d'*^  fied  et  demi.  Tige  de  7  à  la 
pouces,  portant  une  fleur  terminale ,  verdàlre  5  les  lames  des 
div-  ext.  d'un  pourpre  noirltre  ,  TrfoUté. 

Lieu,  Le  Levant.  Fleurit  en  mars  et  avril. 
53.  L visqueuse, /.W/imii/wa. 
Feuilles  linéaires,en  spirale.  Tige  visqueuse.  Odeur  de  bitumt • 
ieci/.LeCap.  VF!- 

Cuit.  La  culture  des  Iris  est  Ken  plus  aiiée  à  mdiquer  que 
la  description  des  espèces  n^est  facile  à  fidre.  Excepté  la  :ti, 
qui  est  de  serre  chaude,  et  dont  la  culture  est  la  même  que 
cdledelatigride  ou  des  dragouiers ,  et  les  16,  17  et  5^, qui 
•ont  d»orangerie ,  et  qui  se  cultivent  comme  les  mes  ,  les  autrw 
espèces  sont  de  plehicterre  et  sont  toutes  rusuques,  àlareservede 
!a  première  et  seconde ,  à  qui  fl  font  une  exposiUon  plus  chaude, 
d  quelques  soins  dons  1er  pays  septentrionaux-  fia  g^urfral  ces 
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}>kntes  se  plaident  dans  les  terres  douces  et  un  peu  fraîches,  et 
JQsqu^à  la  29^  espèce ,  se  mnllipKent  facilement  par  la  séparation 
de  leurs  pieds ,  en  automne  oé  en  février.  Les  5  dernières  se 
propagent  par  leurs  bulbes,  dont  elles  ne  sf>nt  point  avares.  Qn 
peut  laisser  celles-d^pendant  a  ou  3.  ans  en  terre  ^  mais  au  bout 
de  ce  temps ,  il  est  boa  de  les  en  6feer  lersepxe  leurs  feuilles  sout 
£mées ,  pour  enlever  lenrs  caïeuz  <{ui:,  dans  les  belles  variées  f 
les  altèrent  y  pour  leur  donner  une  nouvelle  terre»  et  les  mu^ 
tiplier  si  on  en  a  besoin^  L^espèce  39  viei^  dans  presque  tous 
les  bons  terraips^  mais  il  £uit  à  sei  variétés  une  terre  plus  subï^ 
tantielle ,  un  peu  plus  chaude  et  plus  légère.  L'iris  de  Perse 
est  aussi  dans  le  m^e  cas»  On  obtient  les  iris  par  leurs  graines 
semées  en  plate^bande  ou  en  terrine. 

L'iris^de^use,  espèce  i^ ,  plus  délicate  que  les  autres ,  et  qui 
ne  fleurit  qu'avec  quelques  soins,  doit  se  cultiver  comme  les 
izies  y  gkyeuby  ela  j  dans  le  châssis  oii  Ton  met  1^  plantes  bul;^ 
lieuses  d'orangerie  ou  moin»  rustiques  que  les  autres.  Elle  passe 
l'hiver  daM  nn  pot  rempli  <k  terre  de  bruyère  avec  du  sable  dans 
le  ibnd ,  pour  Wssar  échapper  l'humidité  qui  lui  est  préjudicia- 
ble. An  moi»  de  mers  ou  d^ivril  on  retire  sa  motte  de  son  vase 
pour  la  planter  contre  un  mur  ou  sur  un  ados ,  exposé  eu  n^di  » 
en  la  préservant  des  vents  froids  du  printemps ,  par  le  moyen 
d'ane  dodie.  De  celle  manière  j  et  suivant  M.  DelleviUe  »  ama« 
leur  k  Arras ,  elle  fleurit  tous  les  ans. 

Uiriê  de  Ftorence  vient  dans  k  plupart  des  pays  dç  ï^  France 
en  plein  air  ;  mais  dans  son  nord  elle  est  sujette  à  périr  p^jr  ïfi 
froid  ^  sar40ut  dan»  certaines  situations  trop  ouvertes.  Si  dan^  c^ 
damiers  on  en  met  des  pieds  en  plèjneterre^  il  eft  prt^dent  fea 
avoir  musi  en  vases. 

Vs.  Presque  toutes  les  iris  font  un  trè»«bel  eflèt  dai^s  les  jardjns 
lorsqu'elles  sont  en  fleur.  EUes-contribuentà  leur  d^ration  dane 
le  printemps  et  l'été.  Quelques  espèces  orneront  «gréablçoient 
lesbçnrda  d'un  ruisseau  et  les  Ueux  frais.  L'iris  de.Sib^e  pro» 
duit  des  gerbes  très-agréables  à  la  vue.  Gelle  de  Perse  ui^it  à  sa 
couleur  tendre  la  précocité ,  qualité  précieuse  après  1^  frintt^ 
dellûver.  Lesvariétésde  l'iris  bulbeuse  ont  un  aspect  tout-à-fait 
distingue*  Ili'en  trouve  de  charmantes  par  Iturs  coujieun  viv^ 
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.  La  raànc  de  l'iris  de  Florence  a  une  odeur  de  violette  qui  $ê 
conserve  très-bng-temps.  Elle  entre  dans  les  pal-fums ,  et  est 
employée  en  médecine  comme  purgative  et  incisive.  A  Texte- 
rieur  elle  est  de'tersive  et  sternutatoire.  La  racine  de  Tiris  ger^ 
manique  est  un  purgatif  hydragogue ,  mais  violent ,  lorsqu'elle 
est  fraîche  :  sèche  elle  l'est  beaucoup  moins.  C'est  avec  sa  fleur 
fraîche  qu'on   prépare  le  vert  d'iris  employé  dans  la  pein- 

•  ture  en  détrempe.  La  racine  sëche  de  la  5«  espèce  est  très-odo- 
^  rante  en  Barbarie.  Il  paroîl  même  ,  selon  Desfontaines ,  qu^elJc 

•  l'est  plus  que  celle  de  l'iris  de  Florence  ,  tirée  de  ce  payis. 

Autres  Iris  cultivées. 

S4-  lï^ïs  scorpienne ,  /.  scorpioîdes ,   Desfont.  ,  Redouté. 

/.  microptera  i  Lam.  ,  illust.  sect.  2  et  5. 

Espèce  bulbeuse  qui  donne  naissance  k  plusieurs  radicules  de 
la  grosseur  du  petit  doigt.  Feuilles  nombreuses ,  canaliculées  , 
d'un  vert  gai  en-dessus ,  glauques  en-dessous  par  des  poils  cou»- 
chés.  Tige  très-courte ,  cadiée  sous  les  feuilles.,  portant  im  spathe 
dans  lequel  sont  trois  fleurs  d'un  beau  bleu  qui  s'épanouissent 
successivement.  Capsule  trigone. 

Lieu,  Les  environs  d'Alger.  X  •  Fleurit  en  hiver. 

Ciilt,  Pleine  terre  pour  la  France  méridionale.  Orangerie 
pour  son  nord. 

Cette  espèce  mérite  d'être  cultivée ,  tant  à  cause  de  sa  fleur , 
que  de  l'époque  de  sa  floraison. 

♦  55.  ï.  œil-de-paon  ,  /.  pavonia ,  Laharck  ,  Curt.  mag. 
'Vieusseuxla ,  Dec  and.  ,  sect.  %  et  3. 

Tige  d'un  pied,  simple,  cylindrique.  Feuilles  linéaires  ,  %Vnée%, 
Fleurs  ordinairement  géminées ,  terminales ,  d'un  beau  blanc  ^ 
^lon  Curtis,  d'un  jaune  orangé  suivant  Lamarck,  avec  des 
points  noirs  à  la  base  des  plus  grandes  divisions,  au-dessus  des- 
quelles se  trouve  une  tache  d'un  beau  bleu ,  en  cœur  et  entou- 
rée d'un  noir  velouté. 

Lieu,  Le  Cap.  "%  . 
**  36.  L  frangée  ,  LJimbriata,  Ventenat.  /.  chin€n$is,Cvïcmj 

mag.  sect.  ».  MorxKaJinibriata^  Bot.  cuit. 
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Fenillcs  distiques  ,  de  i6  à  20  pouces  de  longueur ,  striées  , 
très-glabres,  luisantes  d'un ^të ,  un  peu  glauques  de  l'autre. 
Du  milieu  de  ces  feuilles  s'e'lève  une  hampe  ou  tige  enfermée 
d'abord  dans  un  spathe ,  qui  s'alonge  et  se  développe  en  un 
panicule  de*  deux  pieds  et  pluS  de  hauteur.  Ce  panicule  est  for-|- 
mé  de  plusieurs  pédoncules  alternes  et  distans  qui  soutiennent 
chacun  2  à  5  fleurs  pédicellées  ,  naissant  d'un  spathe  particulier. 
La  fleur  est  tabulée ,  k  6  divisions ,  dont  3  courtes  et  tronquées  à 
leur  sommet ,  et  trois  plus  grandes ,  arrondies ,  un  peu  bifides. 
Toute  la  fleur  est  d'un  bleu  pâle.  Les  5  plus  grandes  div^ions 
ont  leurs  bords  finement  dentés  et  deux  sillons  longitudinaux  , 
avec  une  arête  saillante ,  d'un  jaune  safrané  et  entourés  de  points 
violets.  Les  5  stigmates  pétaliformes  sont  profondément  bifldes 
et  élégamment  frangés  en  leurs  bords  et  vers  leur  sommet.  La 
hampe  porte  4o  à  5o  fleurs  qui  se  succèdent  pendant  un  assez 
long-temps. 
Lieu,  La  Chine.  X  •  Fleurit  au  printemps. 
Cuit,  de  ces  deux  espèces.  Serre  tempérée  ou  orangerie.  La 
seconde  aime  la  chaleur  et  ne  fleurit  guère  quand  on  ne  la  lui 
fournit  pas.  On  la  multiplie  très-aisément  par  ses  œilletons  qu'elle 
donne  en  abondance.  Elle  passe  aussi  en  pleine  terre. 

Cette  plante  est  du  plus  joli  aspect  quand  elle  a  beaucoup  dé 
fleurs.  Elle  orne  les  premiers  jours  du  printemps. 
37.  /.  tenuîfolia ,  sect.  2  et  3. 

Feuilles  HHformes.  Tube  filiforme.  Fleurs  géminées ,  bleues  ^ 
odorantes. 

Lieu.  La  Daurie.  ip  . 
58.  /.  arenaria, 

Zri^£/.  La  Hongrie.  Pleine  terre. 
Zg.I.acris.      4 

Lieu.  La  Sibérie.     Id. 
40.  Lmaxima. 

Lieu.  Id.  Id.  }  H^^-  *°6Ï' 

4i-  Lsanguinea, 

Lieu.  Id.  Id. 

42.  Lvillosa. 
Lieu.LeCap.        Orangerie. 
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45.  Taîs  edulis  ^  Morœa  Jiigax ,  Lm. ,  sect.  2  et  3. 

Feoilkslincaires,  glabr^^  pendtnles.  Tige  glabre,  mohiflore. 

Uefu  Le  Cap.  Or. 
1^  /.  iripeudaj  Lin.,  seet  i  '«1  5;  , 

Feuilles  linëaires.  Tige  phisl^n^e ,  nuiflope.  Dîtîsioiis  alter- 
nés  en  alêne.  Fleim  bleues,  violettes  on  carnées,  Psas. 

Lieu,  Le  Cap.  Or. 

Obs,  U  j  a  iiaesi  petite  diffijrenee centre  les  iris-etles  mprte , 
qu'on  pourroît  siqqnrimer  ce  dernier  genre ,  si  le|iFeimer  n'ëtoil 
pas  aussi  fourni  d*espëces. 

Aristéej  ArUfea. 

6  divisions  calicinales  ou  6  pétales.  Style  penché.  Stigmate  en 

entonnoir.  Caps,  inftre ,  polysperme.'Caract^  de  Schreber^ 
^  I.  Arist^b  hlefxtjA,  <^€mea,  H.  K.  Jxia  Afriecmu ,  Lnr.  > 

MiLLEa.  Mon^axaisioa ,  Las.  'Bot.  jcuk. 

Feuilles  radicales,  enaifiormes,  prêtée  graminées,  striées; 
celles  de  la  tige  ^nembranemes.  T^de  6  4  8  pouces,  phu 
baute  que  les  feuilles,  aiv«c  deux  angles.  Fleurs  «dkaires  sur 
leurs  pédottcides,&nnant des  tétas  lermmales. 
3.  A.  majeure  ,  A.  major,  Amimi.  Morœa  Africmna ,  Lm. 

Cette  espèce  est  d'une  plus,  grande  dimension  que  la  précé- 
dente. S^  feuilles  radicales ,  ensiformes,  ont  deux  à  trois  pieds. 
Les  tiges  s'élèvent  encore  davantage  ;  elles  portent  un  spatbe 
ajtt  sommet  duquel  natt  un  épi  de  fleurs  qui  s'alonge  et  -se  tefw 
mine  par  un  antre  beaucoup  plus  long ,  qui  soutient  beaucoi^ 
de  fleurs  d'un  bleu  d'indigo ,  à  6  divisions, 

ZieM.  LeCap.  x  • 

CuU.  Serre  tempérée.  Ces  plantes  demandent  one  bonne 
terre  ou  la  terre  de  bnijère.  Elles  sont -un  peu  déltcales.  La 
première  sur-tout  n'est  pas  d'une  conservation  fitcile;  je  l'ai 
perdue  sans  en  savoir  la  cause.  On  feroit  bien ,  je  crob ,  «t  ainsi 
que  l'indique  M.  Delaunay  dans  son  Bon  Jardinier,  de  leor^ 
donner  la  culture  des  ixies ,  ou  du  moins  de  les  mettre  dans  une 
couche  tempérée  et  sous  cMssis«  On  les  multiplie  aisémeut  pcr 
leon  oeilletQiuu 


Digitized  by 


Google 


K«E5  1EI5*  3l| 

Morée»  Morcefl» 

Cal.  à  tvîhe court  j^  à  limhe  ouvert,  à  6  part,  ég^es ,  iotit-  5  plus 
ouvertes ,  barbues o^ dans  barbesjntéfiei)rQ3^çDt ,  stamioiferes 
à  leur  base.  Stjle  ^mple.  5.  slipn.  p<9talpïdes,  bifide»,  ^i^w 
nÀ  sur  les  étaminçs« 

♦  I.  MoRÉE^ gF{ua4^  fleurs,  M»  v^rg^t^^  l-W-  MçJVçapmcea, 
Miller.  Marcel  (npetalç,^  Wii^iiQ.  t  fi-  hi^*  L  p^um^rUi^ 

Pers.  ,  Thvnb. 

Racine  bulbçi^se ,  fei^Ues  Imçairç^ 9  ^  P«V  élrpit^.,  cajm^ 
culées;  Tige  d'un  pied,  portant  des  fleurs  blanchâtres  ou  bleuâ- 
tres ,  av^  une  t^e  jaunâ^^e  et  unç  1^9^  harbu^./ 

Yariété  à  ^un  œoios  grap^e^^ 

Lien,  Le  Cap.  1|: .  F),  en  i^ai. 
♦2.   M.   îridîformç  ,  Jlf.  iridioide^  y  YfmiU.  L  or^rUalîs^ 

PcRflooN  ?  n».  27  ,  TçuNf, 

Tige  d'un  pied.  Feuille^  essifonnes.  Fleurs  jtermkiales  ord. 
sol.  >  blanches ,  avec  une  tache  faune  sur  5  dips  divisions. 

Lieu,  Le  LiPw^t.  X  •  FI.  en  «^  et  juin. 

♦  3.  M^  de  Chine ,  M.  Sinensis,  Ixi(;^  Sine^sis  ,  Lii*. ,  H.  K» 
M.  Sinensi»,  WlLLp-  Mefameqnda  ehtneofiis,  REOou-fSj. 
Tige  creuse,  d'un  pied  et  demi.  Feuâles  loi^ues ,  eosiforma»^ 

Fleurs  péd. ,  termiiuiies,  ei^  ombellû,  d'i^n  jaune  pourpré,  avec 
des  tâches  r<mg^.^ 
Lieu.  I^  Chîiv?.  X  •  Fl«  en  ji^n  f t  juillet» 

♦  4-  M-  demi-deuil ,  M.  lugens.  Mof;asa  mclaleuca,  Thumi.  i 

WiLLD.. 

Feuilles  rad.  nombreuses ,  Im*  »  ensiformes  ,  courbées  en 
jEbux.  Tige  nue ,  terminée  par  une  ou  deux  fleurs  dont  les  5 
div.  ext.  sont  blanches  à  leur  base ,  pourpfes  à  leur  s<»nmei,  et 
les  3  autres  blanches  à  leur  base  et  noires  à  leur  sommet.  Le& 
stigm.  pourpres. 

Lieu.  Le  Cap.  % .  FI. 

♦  5.  Morée  à  longue  gatne.  Morœa  vaginaia ,  Redovtj^  ,  lilîà- 
eées.  Monea  norihiana. ,  Hort  Lond..  AnjIju  Iris  northiana^ 
Peusoojv^' 
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Cette  morëe  se  distingue  de  ses  congénères  par  sa  Iiamp6 
enfermée  dans  toute  sa  longuenr  par  une  feuille  qui  la  sui^ 
passe.  Feuilles  radicales  engaînées  à  la  manière  de  celles  des 
iris ,  pointues,  d'un  vert  foncé.  Tige  engaînée  dans  la  feuille 
supérieure ,  portant  2  fleurs  droites ,  à  6  divisions  inégales  ^ 
les  3  extérieures  d'un  blanc  de  lait;  les  5  intérieures  tache- 
tées de  blanc  et  de  pourpre ,  redressées  et  courbées  en-dessous. 
Trois  stigmates  petaloïdes ,  petits  et  à  deux  divisions. 

Lieu,  Le  Cap.  V*  Fleurit  au  printemp.  Les  fleurs  ne  du- 
rent que  6  heures. 
6.  MoRÉE  négligée.  M.  sordescens,  JAcq. ,  Redouté  ,  lilia- 

cées. 

Tige  de  2  à  3  décimètres ,  glabre ,  garnie  de  feuilles  lan« 
céolées-linéaires ,  disposées  en  2  étages.  De  l'aisselle  de  chaque 
feuille  s*élèvent  des  pédoncules  aussi  feuilles ,  qui  donnent  nais- 
sance à  des  pédicules  de  même  forme ,  dont  chacun  porte  une 
fleur  rougeâtre.  Les  3  grandes  divisions  sont  marquées  k  leur 
base  de  3  taches  jaunes  bordées  de  rouge. 

Lieu.  Le  Cap.  %  . 

Cette  plante  fleurit  successivement  f  mais  il  n'y  a  jamais 
qu'une  fleur  épanouie  à  la  fois. 

CuÎL  CeHe  des  ixies.  Voy.  à  k  fin  de  ce  genre.  La  cinquième 
paroit  un  peu  plus  délicate. 

Us,  Les  morées  méritent ,  par  leurs  fleurs  de  diflerentes 
nuances ,  une  place  parmi  les  plantes  bulbeuses  de  serre ,  et 
elles  ajouteront  à  la  variété  et  à  l'ornement,  sur-tout  dans  le 
commencement  du  printemps. 

Ixie  ^  Ixià*^ 

Cal.  à  tube  oblong  ou  court,  à  limbe  camp,  à  6  parties  égales* 

Stigm.  trifide. 
1.  IxiB  rose,  /.  rosea^  Lm. ,  Miller.,  H.  K. 

Tige  uniflore ,  nue ,  très-courte.  Fleurs  roses. 

Lieu,  Le  Cap.    ip .  FI.  en  mai. 
*  2.  I.  bulbocode,  7.  bulbocodium ,  Lin.,  Willd.  Bulbo- 

codium  crocifolium, ,  Tourw. 
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Feuilles  linéaires ,  filiformes ,  réfléchies ,  à  2  sillons.  Hampe, 
plus  courte ,  à  rameaux  uniflores.  Fleurs  petites ,  violettes  ou 
purpurines ,  avec  un  onglet  jaunâtre.  3  stigm>  bifides. 

Variété  à  grandes  fleurs. 

Lieu.  La  France  mérid. ,  l'Italie ,  TEspagne.  Tf  .  FI.  en  mars 
et  avril. 
5.  I.  à  fleurs  ramassées,  /.  aulîca,  PL  K. 

Feuilles  .ensiformes ,  planes  ,  nerveuses  et  glabres.  Fleurs  en 
grappes.  Les  bractées  entières. 

Lieu.  Le  Cap.  X-  FI.  en  avril, 

4.  L  bulbifëre ,  /.  buîbifera ,  Lin.  ,  Miller.,  Andr. 
Feuilles  linéaires ,   ensiformes ,  striées  ,  droites.   Tige  d'ui% 

pied  et  plus ,  droite ,  feuillée  et  fléchie.  Fleurs  assez  grandes , 
d'un  jaime  pâle  ou  foncé ,  sess. ,  alternes. 
Lieu.  Le  Cap.  X .  FI.  en  mai  et  juin. 

5.  I.  barbue,  /.  aristeia.  Ixia  graîidîjîora ,  Redouté. 
Tige. simple  ,. droite,  de  6  à  i5  pouces.  4^5  feuilles  li^^ 

néaires ,  aiguës ,  droites ,  à  5  nervures.  Fleurs  grandes ,  vio- 
lettes ,  5  à  6  ensembl^,  unilatérales.  Lesspathes  de  la  longueur 
du  tube  et  lacérés. 

Lieu.  Id.   TT .  FI.  en  avril. 

Variété  à  fleurs  camées. 

6.  L  velue ,  /.  pilosa ,  H.  K. 

Feuilles  oblongues ,  lanc. ,  pointues ,  velues ,  un  peu  plis- 
&ées ,  distiques  Le  tube  égal  au  spathe.  Fleur  d'un  rouge  obscur. 
Lieu.  Le  Cap.  lp .  FI.  en  août. 

7.  I.  flexucuse,  L  Jlexuosa ,  R.  K.  * 
Feuilles  linéaires.  Fleurs  bleues ,  nombreuses  ,  penchées ,  en 

grappe  flexueuse.  Tige  inclinée. 

Lieu.  Le  Cap.   ip  .  FI.  en  mai. 
*  8.  I.    phalangëre ,   /.  poljsiachia.   Jxia  erecta ,  Willd. 
/.  incamata,  Andr.  /3. 

Tige  d'un  pied  et  demi  ,  feuillécs  inférieurement.  Feuilles 
linéaires  ,  ensiformes  ,  planes  ,  droites.  Fleurs  petites  ,  ait. , 
Bcss.  ,  en  épis  lâches  et  term. ,  blanches  ,  rayées  de  rose  ou 
presque  pourpres. 

Lieu.  Id.  X  •  FI.  en  mai  et  juin. 
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O.  IxiE  k  longues  fleurs  y  L  longiflora ,  H.  K.  Gladtolus  lori^ 

çiflorus ,  Liif . 

Feuilles  enfiformes,  Impaires,  droites.  Fleurs  jaunâtres,  à  tube 
filiforme  très-long ,  minée  et  rougeâtre  ,  disposées  en  ëpi  ter* 
minaL 

Lieu.  là.  ip .  FI.  en  avril— juin, 
lo.  !•  plantaginée  ,  /.  plantagina  ,  5.  K.  Gladioîus  alopecu^ 

jvides.  Lin.  ïxie  à  feuilles  d'oignon  ,  iJPfVi  capcic^ ,  Ebdout^. 

Tige  d'un  pied:  Feuille»  lii^éaires.  Fleurs  petites. ,  nombreux 
tei ,  d'un  bleu  clair  y  sess.  ,  en  épi  serré,  imbricé  et  distique. 

Lieu,  là.  X  •  FI.  en  juin  et  juillet 
1  ï .  I.  à  fleurs  de  scille ,  /.  scillaris ,  I^in.  /.  seçunda  ,  Thunb.  ^ 

Laroche. 

Tige  droite ,  de  lo  à  12  ponices.  Feuilles  ensiformes ,  droites , 
&  4  ^  S  nervures ,  beaucoup  plus  courtes  ^ue  la  ii^^n  Fleura 
nombreuses  ,  ah  ,  sess. ,  petites ,  d'iip  pourpre  violet ,  ouvertes 
en  étoile ,  en  long  épi  term. 

Lieu.  là.    X .  FI.  en  janvier. 
12. 1.  bordée,/,  mar^nata,  H.  K.  Glaâxdlus  margi^atus,  Lin, 

Feuilles  ensiformes ,  nerveuses  ,  à  bords  épais  et  cartilagi-» 
neux.  Tige  terminée  par  plusieurs  épis, serrés  ,  dont  le  tubeesl 
courbé  et  les  stigm.  bifides. 

Lieu.  Id.  FI.  en  juin. 
i3. 1.  à  fleur  ouverte ,  /.  patcns  ,  H.  IÇ.. 

Feuilles  un  peu  ensiformes  et  glabres.  Fleurs  en  gr^pe  ter- 
minale. I^es  calices  campanules  et  ouverts  5  §es  ^v.ajt. ,  étroites* 
Lesfilaiiiens  droits. 

Lieu.  là.  TP .  FI.  en  avril. 
♦  14. 1.  maculée  ,  /.  maculata- 

Tige  droite ,  d'un  pied ,  souvent  ra^^euse.  Feuilles  ensifor- 
mes ,  droites.  Fleurs  alternes  ,  sess.  ,  rapprochée^ ,  en  épi  cojri 
«tterm. 

Vaiiétés.  I .  à  fleurs  jaupes  et  pourpres  au  sommet. , 
,  tt.  à  fleurs  variées  de  blanc  eld^  j^uue. 

5.  à  fleurs  violettes. 
4.  à  fleurs  d'un  rouge  pourpre^ 
Lieu.  Id.  1^; .  FI.  en  mai  et  juin. 
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tS.  J.  bréfiMy  /.  ifeitffa ,  fi.  K. 

FeiiiUei  Jftnc.  ,  poînliies  ^  jikoei ,  'iierv«ii8M.  Tige  mmple. 
Fleun  distantes ,  d'an  jaune  fauve ,  avec  <iine  tache  ^un  rouge 
noirâtre  sur  les  div.-eirt.  idEfifùté  avtc  k-juivante. 

Lieu,  Id*  V.  Jl.  en  mai. 
*  i6.  I.  orangé^  /.  cmcoia.  Oladiob»  crocaim,  Wuibe!., 

PeA8. 

Tige  d'un  pied  ^  comprimée ,  -un  peu  courbée*  FeniOes  en- 
sifonnes.  Fleurs  ait ,  jQuvent  «juiilatérales  ,  grandies ,  d'une 
couleur  orangée  y  4'une  xonsûtance  mince  et  d'tine  couleur 
pâle  vers  les  onglets ,  disposées  en  épis  terminaux. 
Lieu,  là,  iif.Fl.id. 
yanétés,  i .  à  fleurs  pâles ,  s^ms  tache. 

d.  à  fleurs  orangées.  Tube  d^on  ;  les  3  divisions 

extérieures  pâles  j  masquées  d'uneJUM^ie  rouge. 

5.  à  iieurs  orangées.  (jCS  divisions  marqfoées  de 

3  taches  jaunes. 
4.  à  fleurs  rouges,  fond  pourpre  ,  migrguées  de 
5  taches  en  cœur  et  de  5  lignes  akemes  et  &u- 
ves. 
5.  il  fleurs  orangées^  avéci^  taches  d'un  brun  n<Mr. 
Jxia  miniaia  ,  fisnouTi.  Celte  espèce  est  très- 
sojette  è  varier  dans  les  couleurs. 
'^17.  r.  d'un  jaune  sale  y  /.  tqwJidayYL.  K.  Giadiobis  Uneaim^ 

C4jRT.  ,  liXDOUTÉ. 

Cette  «sptoe  ,  Ukoa  Aiton ,  ^ne  diflfore  de  la  piéoédenle  que 
par  les  div.  de  aes  fleurs  |df»s  étroites ,  plus  luisantes  «t  vei* 
nées.  Leur  couleur  est  d'un  roux  pâle.  Ordinakementses  fleuri 
sont  pâles^preigue  Uiftnsparentes,  marqpées  de^vêtees  noirâtres^ 
elles  sontiui  nombre  de  7a  8,  sessiles ,  en  épi.sin^  et  termi- 
&al.  Cett^  espeoe  a  de  grands  faqpports  wnc  la  précédente. 

Liem.li.  i|;.Fl..id. 
18. 1.  crispée ,  /.  crispa ,  Luc. ,  snppl.  ' 

Feuilles  linéaires ,  crispées.  Fleurs  alternes ,  en  épi.  Tidi^ 
filiforme. 

^'«ew.  LeCap.  v.  FI.... 
19. 1.  en  Sam, ,  Lfaïcatay  Lipr.>  snppl ,  Jacq. 
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Feuilles  ensiformcs,  en  faux ,  réfléchies ,  striées,  plus  courtes 
que  ]a  hampe  qui  est  flexueuse  et  porte  plusieurs  épis  de  fleurs. 

Lieu.  Id..^  ip.  FI... 

20.  IxiE  fleur  de  Ijs  ,  Lria  Uliago ,  Redouté. 

Feuilles  plus  courtes  que  la  tige  ,  ensiformes.  Tige  d'un  pied 
envirbn,  droite  et  simple.  Fleurs  d'un  blanc  tirant  sur  le  rouge  , 
avec  une  tache  violette  ,  foncée  au  bas  de  chaque  division, 
grandes  ,  au  nombre  de  2  ou  3,  disposées  en  épi. 

Lieu,  Le  Cap.   f  .   FI.  au  printemps. 

21.  I.  tricolore,  ixia tricoîor ^  Redouté,  Curt. 

Feuilles  aussi  longues  que  la  tige  qui  est  haute  d'un  pied 
et  demi ,  simple  et  flexueuse.  Fleurs  grandes  ,  d'un  jaune  ci- 
trin  à  la  base  des  divisions  ,  d'un  pourpq^  brun  vers  le  milieu  y 
d'un  rouge  vif  à  leur  sommet. 

Lieu,  Id.  v .  Fleurit  id. 

22.  I.  filifomie,  I .  jiliformis ^  Ventenat.,  Jard.  Cels. 
Feuilles   droites,  ensiformes,  pointues,  striées,  gla}>res  et 

fermes.  Tige  grêle  ,  portant  à  son  sommet  un  épi  composé  de 
beaucoup  de  fleurs  unilatérales ,  d'un  rouge  cramoisi ,  de  5  à 
4  cenîiinètres  de  diamètre.  ' 

Lieu.  Le  Cap*  Tp  .  FI.  au  printemps. 
25. 1.  douteuse  ,  /.  dùbia  ,  Yentenat,  Choix  de  plantes. 
.  Cette  esj^èce  a  à^s  rapports  marqués  avec  l'ixie  droite  ,'/j:iV 
erecla ,  et  Tixie  maculée ,  ixia  maculata  ,  et  est  pour  ainsi  dire 
leur  intermédiaire'.  On  pourroit ,  dit  Ventenat,  les  réunir  toutes 
trois  sous  le  nom  de  nervosa ,  à  cause  de  leurs  feuiUes ,  qui  sont 
également  nerveuses. 

Feuilles  droites,  contournées  à  leur  sommet,  pointues,  ner- 
veuses, glabres.  Tige  droite,  cylindrique,  grêle,  plus  longue 
que  les  feuilles,  portant  à  son  sommet  un  épi  penché,  globu- 
leux ,  composé  de  1 2  fleurs  alternes ,  sessiles ,  d'un  jaune  doré , 
avec  une  tSiche  pourpre  à  leur  base ,  de  3  centimètres  de  di»* 
mètre. 

Lieu.  Le  Cap.  ip .  FI.  au  printemps. 
24.  L  rayée ,  /.  virgata ,  Willd. 
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Feuilles  très-longues  ,  linéaires.  Tige  cylindrique ,  rameuse  » 
flexueuse ,  gréle.  Fleurs  jaunes ,  à  long  tube  j  les  divisions  mar- 
quées au  milieu  d*une  Hgne  verte. 
.    Lieu,  Le  Cap.   X  • 

^5.  IxiE  hérissée ,  L  hirta ,  Thunb.  ,  Willd. 
,    Feuilles  ensiformes ,  striées ,  hérissées  de  poils  rudes  au  tou- 
cher. Tige  droite ,  un  peu  flexueuse,  quelquefois  rameuse ,  de 
2  décimètres.  Fleurs  sessiles ,  unilatérales ,  au  nombre  de  5  à 
5,  en  épi  pench^,  d'un  pourpre  bleuâtre. 
Lieu.  Le  Cap.  ip . 

Celte  espèce  a  beaucoup  de  rapport  à  celles  n^  8  et  n . 
*26.  L  velue,  /.  villosa,  H.  K...  Willd. 

Feuilles  j>blongues- lancéolées ,  un  peu  ph'ssées  et  velues, 
^ige  de  la  longueur  des  feuilles.  Fleurs  d'un  blanc  bleuâtre  , 
a  limbe  campanule,  dont  le  tube  égale  le  spathe. 

Variétés,  i .  Toutes  les  divisions  de  la  corolle  égales ,  d'un 
bleu  foncé  à  fond  écarlate. 
2.  Les  divisions  inégales  ,   bleues ,   tachetées  de 
blanc. 
Lieu.  Le  Cap.  X . 
27.  I.  pourpre  ,  /.  purpurea,  Lam. 

Celte  espèce  ,  qui  a  beaucoup  de  rapport  avecl'ixie  orangée, 
a  ses  feuilles  plus  courtes ,  sa  lige  plus  droite  ,  simple  ,  terminée 
par  un  épi  de  fleurs  alternes  ,  sessiles  ,  d'un  rouge  de  feu  ou 
pourpre  ,  aussi  grandes  que  celles  de  Viide  précédente. 

F^ariétés,   i .  A  fleurs  pâles  et  le  disque  pourpre  sans  tache, 

2.  A  fleurs. pourpres;  5  divisions  marquées  d'uue 
tache  linéaire  ,  jaune  )  l'inférieure  sans  tache. 

3.  Fleurs,d'un  pourpre  foncé  j  la  division  supé- 
rieure marquée  d'une  tache  linéaire ,  jaune. 

4.  Fleurs  tres-gr^indes  ,  fl'un  pourpre  foncé  ;  5 
divisions  marquées  d'une  tache  linéaire ,  jaune  ; 
l'inférieure  sans  tache, 

5>  Tige  plus  basse.  Fleurs  pâles  ,  pourpres  sur 
leur  disque  et  sur  leur  dos.  Les  3  divisions  su- 
périeures marquées  d'une  tache  linéaire ,  jaune  ; 
les  3  inférieures  sans  tache.« 
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aSr^IxiB  fleur  d'anémone,  /.  anernoneflom  y  yVituy ,  Rs^ 

i>ouT^,  liliacées  y  Jacq. 

Tige  droite ,  gréle  ,  simple.  Feuilles  engainantes  j  enstfor^ 
mes ,  droites,  linéaires,  pointues.  Fleurs  d'un  lAstac  jaanâtre  , 
arec  un  peu  de  jaune,  droites  ,  assez  grandes.,  écaittes,  dispos 
«•es  au  nombre  de  2  ou  5  en  épi ,  au-dessous  du  saoimtt  de  la 
tige. 

Lieu.  Le  Cap.  1^:.  FI.  au  commencement  du  printemps. 
aiQ.  (.  jaune  et  brune ,  Ixiafusco  citrtna  ,   Despont.  ,  Red. 

liUacées.  Ixîa  cppilata ,  Yar.  ,  Andr. 

Bulbe  petite.  Radicules  terminées  par  une  petite  bulbe.  Tig;e 
droite ,  grêle,  cylindrique.  Feuilles  droites,  engainantes  ,  en- 
siformes.  Fleurs  d'un  jaune  jonquiHe  ,  avec  une  tache  brune  , 
large  et  luisante  ,  an  nombre  de  4  à  5  ,  rapprochées ,  sessileSy 
en  épi  terminal. 

tieu.  Le  Cap.  ip .  FI.  id. 
5o.  I.  encorymbe,  /.  corymbosa,  Thunb.  ^  Jacq. 

Espèce  basse  ,  de  4  ^  5  pouces  de  hauteur.  Feuilles  lancéo^ 
lees ,  crispées.  Uampe  à  côte  tranchante.  Fleurs  petites ,  bleues* 

Ideu.  Le  Cap.  ip . 

Culture  des  ixies ,  glajeuls ,  anthoKses ,  morées  bypoiis  | 
du  Cap.  Excepté  la  seconde  ,  que  Ton  peut  mettre  en  pleine  ter- 
re ,  toutes  les  autres  ixies  sont  d'orangerie.  Ces  plantes  deman- 
dent k  être  garanties  de  la  plus  petite  gelée  ,  à  laquelle  elles 
sont  très-sensibles ,  •  parce  qu'elles  entrent  en  végétation  la 
plupart  en  hiver.  Cependant^  par  cette  raison  ,  elles  doivent 
^e  placées  aussi  près  des  jours  sur  les  tablettes  d^  serres ,  afin 
qu'elles  ne  s'étiolent  pas  ou  que  la  trop  grande  humidité  ne 
leur  soit  pas  préjtidiciable.  Il  fiiut  les  arroser  dans  cette  saison , 
principalement  lorsqu'elles  poussetrt  ;  mais  les  arrosemens  doî« 
vent  être  toujours  modérés  et  proportionnés  à  la  température 
et  à  celle  de  la  serre.  La  terre  qui  leur  convient  le  mieux  est 
la  terre  de  bruyère  pure ,  après  avoir  mis  auparavant ,  dan» 
les  fonds  des  pots ,  de  petites  pierres  et  du  sable  pour  absorber 
l'humidité  stagnante ,  qui  est  très-nuisible  à  ces  plantes.  On 
le^  multipU^  par  leurs  caïeux  qu'elles  fournissent  assec  id>on^ 
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dainment ,  et  qu'on  enlève  lorsque  les  feuilles  et  les  tiges  son^ 
mortes^  c'est-à-dire ,  en  été.  On  met  les  plus  forts  séparément 
dans  de  petits  pots  et  on  les  laisse  à  un^  exp.  un  peu  ombragée 
jusqu'au  mois  d'octobre  y  qu'on  les  rentre  dans  ktferfe  avec  las 
autres  plantes  d'orangerie.  Une  bâche  ou  un  bon  cfaAâsis  oh  il 
ne  gèle  pas  y  leur  est  plus  favorable  qu'une  serre.  C'est  ainsi 
qu'on  cultive  à  la  Malmaison  et  en  Hollande  ces  petites  plantes. 
Ces  bâches,  faites  en  bois,  sont  remplies  de  terreau  léger  et  sablon- 
neux de  bruyère  ,  sous  lequel  on  aura  eu  l'attention  de  mettre  , 
un  demi-pied  environ  de  branchages  ou  de  cailloux ,  pour 
donner  passage  à  l'eau  des  arrosemens  ou  de  la  pluie   quand 
les  châssis  à  verres  sont  ouverts.  On  plante  ,  en  septembre  ou  ver» 
le  mois  d'octobre ,  les  oignons  de  ces  plantes  dans  le  terreau  de 
'bruyère,  en  pots  ou  en  pleine  terre^  et  quand  le  froid  se  fait  sen- 
tir,  on  entoure  l'extérieur  de  la  bâche  d'un  pied  et  demi  ou 
deux  pieds  de  litière  bien  tassée  pour  que  le  froid  n'y  pénètre 
pas.  Dans  les  fortes  gelées  on  met  aussi  de  la  paille  ou  des  pail- 
lassons sur  les  châssis  à  verres.  Dans  les  temps  doux ,  on  ouvre 
un  peu  les  châssis  pour  en  renouveler  l'air^  et  si  la  bâche  n'étoit 
pas  assez  haute  pour  contenir  les  tiges,  qui  ne  doivent  pas  tou- 
cher aux  vitraux ,  on  lui  ajuste  une  hausse.  Lorsque ,  vers  le 
printemps,  le  froid  n'est  plus  à  craindre ,  on  ote  entièrement 
les  châssis  à  verre  ^  l'on  conduit  alors  ces  plantes  comme  les  ai»> 
très,  et  l'on  donne  â  chacune  un  tuteur  pour  soutenir  leurs  tiges 
et  leurs  fleurs.  M.  Delaunay,  aussi  distingué  par  ses  connois- 
sances  que  par  son  amabilité  ,  et  à  qui  je  présente  ici  les  senti- 
mens  de  reconnoissance  que  je  lui  dois ,  indique  la  même  cul- 
ture dans  son  intéressant  ouvrage ,  le  Bon  Jieurdinier ,  pour 
Tannée  1807. 

Us.  La  plupart  des  ixiei  ont  des  fleurs  agréables  à  voir; 
elles  sont  y  ainsi  que  les  antholises ,  d'autant  plus  intéressantes , 
qu'une  grande  partie  fleurit  de  bo^ne  heure. 
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CipuTUy  AuBLET.  Maricay  Willd» 

Calice  tubuleox  à  sa  base  ,  supère  ,  à  limbe  à  6  parties ,  dont  3 
intérieures  aHemes  ,  trois  fois  plus  petites.  Trois  étaraines  in* 
-    sérees  sur  le  tube.  Style  ëpais ,  trigone.  Stigmate  à  5  lobes. 

1.  CiPURA  paludosa. 

Feuilles  radicales  graminées  ,  ensiformes ,  en  gainées  ,  ner- 
veuses. Fleurs  en  épi  terminant  la  hampe ,  blanches  ou  bleues  y 
entourées  de  spathes. 

Lieu,  ta  Guyane.  %, 

Cuit,  Serre  chaude. 

2.  C  S.^'Marica  caljrfomica,  Hort.  angl. 
Lieu,  La  CaUfornie.  "%  .  Fleurit  en  août. 
Cuit,  Orangerie. 

Glayeul,  Gladiolus. 

Calice  infund.  ,  à  limbe  inégal ,  à  2  lèvres  supérieurement 

trifides,  connivent  ou  ouvert;  inf.  à  5  parties  ou  ouvertes. 

Elamines  cachées  sous  la  lèvre  supérieure.  Stigmate  trifide. 

Semences  tuniquées. 
^  I .  Glayeul  commun ,  G.  communis. 

Racine  bulbeuse.  Tige  d'un  pied  et  demi ,  simple ,  terminée 
pai  un  épi  unilatéral  composé  de  fleurs  assez  grandes  ,  distan— 
'tes ,  ait.  ,  sess. ,  de  couleur  rouge  ou  blanche.  Feuilles  ensifor* 
'mes ,  nerveuses. 

Lieu,  La  Fr.  mérid.  "Uî .  FI.  en  juillet. 

*  Variétés  assez  nombreuses  dans  les  nuances  du  blanc ,  du 
rose  {an  G.  cameus  ?)  et  du  rouge  pourpre.  Les  fleurs  cfe  cette 
^lemiëlre  couleur,  qui  paroit  être  la  naturelle,  sont  toujours 
plus  grandes ,  et  les  plantes  qui  les  produisent  plus  fortes  dans 
toutes  leurs  parties. 
2.  G.  tubiflore  ,  G.  tuhijlorus ,  Jacq.  G.  inclinatus^Rnjyovté, 

Feuilles  linéaires  ,  lanc.  ,  velues  ,  un  peu  plissées  ,  plus  lon- 
gues que  la  tige.  Tige  velue  ,  de  4  4  5  pouce».  Fleurs  sessûes , 
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un  pétL  unilatérales.  Le  tube  filiforme  9  â'nn  Manc  violett 
Les  divisions  d'un  jaune  pâle.  Les  5  sup.  réfléchies  depuis  le 
milieu ,  marquées  à  leur  base  d'uue  tache  rouge  ,  fourchue  , 
et  dans  le  milieu  des  latérales  y  d'une  autre  tache  rouge ,  angu--* 
leuse. 
fjieu.  Le  Cap.  V .  FI.  en  juiil* 

♦  3.  G.  plissé ,  G.  plîcatus. 

Tige  de  5  à  6  pouces ,  velue  ,  feuillée ,  terminée  par  une 
grappe  de  fleurs  sess. ,  ait. ,  unilatérales ,  d'un  violet  clair ,  au 
nombre  de  4  ou  5.  Feuilles  linéaires  y  assez  larges  ,  plissées  et 
velues.  Le  tube  beaucoup  plus  long  que  le  spathe^  Rapport  aut 
ixies. 

Lieu.  Id.  X.'Fl.en mai  et)uiné 
4.  G.  élevé.  G.  strictus  ,  H.  K.  G.  nervosus  ytiAM. 

Feuilles  id.  Le  tube  des  fleurs  égal  au  spathe.  Fleurs  bleueé* 

Variété  à  fleurs  d'un  pourpre  pâle  et  le  tube  bleu< 

tdeu,  Id.  n; .  FI.  en  juin. 

♦  5.  G.  bigarré ,  G.  tristis. 

Feuilles  rad. ,  longues ,  étroites ,  linéaire»  ^  sillonnées.  Tige 
de  *i  pieds ,  presque  nue  ,  portant  à  son  sommet  2  à  4  fleuri 
jaunâtres ,  avec  de  petits  points  pourpres  qui  forment  y  par  leui* 
disposition  et  leur  nombre ,  des  raies  de  cette  couleur  dans  l'in- 
térieur du  calice. 

Lieu.  Id.  ^ .  FL  en  mai  et  juin.  Variétés  nombreuses; 

6.  G.  à  tige  maculée ,  G.  carinatus  ,  H.  K.  G*  ringens ,  Rk^ 
DOUTÉ  ,  Andh.  g.  violaceus  y  PcRSé 

Feuilles  Hnéaires,  carénées  des  deux  eâtés  y  glabres,  plas 
longues  que  la  tige.  Tige  d'un  pied  et  demi.  Fleurs  dont  les  5 
div.  tup.  sont  d'un  violet  pâle ,  et  les  3  ioC  plus  étroites  et 
}aunes.  Le  tube  blfpc.  Odeur  de  vit^tte^ 

Lieu.  Id.  11: .  FI.  en  mai. 

7.  G.  bleuy  G.  blandus  >  H.  K.  G.  ùtbidus ,  Jacq.  y  PjKas. 
Feuilles  lin. ,  lanc. ,  nerveusef ,  glabres.  Fleurs  en  épi.  Le 

tube  comprimé  f  un  peu  courbé  et  d^un  rouge  pâle.  La  div. 
sup.  aiguë  ,  concave,  réfléchie  et  d'un  blanc  camé.  Les  a  la^ 
tér«Ie8  ouvertes  ^  camées.  L«9  5  inf.  Un. ,  lanc.  y  un  peu  reflet 
1I«  21 
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chies  ,  d'un  blanc  carné,   marquées  dans  leur  milieu  d'une 
tache  rouge  ,  ûransversale. 
LîeuAà.  X^  FI.  en  juin. 

8.  Glayeul  à  feuilles  étroites,   G.  angustus.   G.  undulatus y 
Redouté. 

Feuilles  linéaires ,  glabres.  Fleurs  distantes  ,  en  épi.  La  div. 
f  up.  droite.  Les  stigmates  spatules  et  entiers. 

Lieu.  Id.  X .  FI.  en  mai  et  juin. 

Cette  espèce  a  deux  variétés,  Tune  à  fleurs  blanches  avec  une 
raie  purpurine  sur  chaque  division.  L'autre  d'un  blanc  jaunâ- 
tre avec  i|ne  raie  d'un  rouge  sale.  Le  tube  est  toujours  d'un 
rouge  sanguin. 

9.  G.  jaune ,  G.Jlavus  ,  H.  K.  Monibretia  securigem  ,  Red. 
Feuilles  lare. ,  ensiformes  ,  planes.  Fleurs  entièrement  d'un 

jaune  foncé.  L'entrée  de  la  lèvre  sup.  à  5  lames  ongmformcs, 
perpendiculaires.  Les  bractées  acuminées.  Rapport  au  suivant. 

Lieu.  Id.  V  .  FI.  en  février  et  mars. 

M.  Redouté ,  auteur  du  bel  ouvrage  sur  les  liUacées  ,  a  cru 
devoir  faire  un  genre  de  cette  espèce  ,  à  cause  des  lames  ou 
oreilles  verticales  qui  se  trouvent  sur  les  5  divisions  inférieures, 
ou  à  l'entrée  de  la  lèvre  supérieure. 

10.  G.  cuivré  ,  G.  securger,  H.  K.  Ixia  gladiolaris,  Lam. 
Feuilles  linéaires ,  ensiformes  ,  planes.  Les  lames  semblables 

à  celles  de  la  précédente.  Fleurs  jaunes.  Les  5  div.  sup.  mar- 
quées d'une  tache  jaune  bordée  de  rouge.  Beaucoup  de  rap- 
ports au  glayeul  jaune. 
Lieu.  Id.  •%  .  FL  en  mai. 

1 1 .  G.  à  fleurs  vertes  ,  G.  viriéUs ,  H.  K.  • 

FeniUes  ensiformes  ,  glabres.  Tige  triangulaire  j  les  angle» 
membraneux.  Le  limbe  du  calice  ouvert  et  refléchi.  Les  div. 
ext.  marquées  de  stries  pourpres. 

Lieu,  Le  Cap.  TP .  FI.  en  juillet. 

12.  G.  crispé  ,  G.  crispus. 

Feuilles  crispées ,  lanc. ,  crénelées  ,  ondulées.  FI.  irailatérales. 
Cal.  droit ,  à  limbe  campanule.  Le  tube  long  Ci  filiforme- 

Lieu.  Id.  X .  FI. 
i3.  G.  bicolore ,  G.  bicolor^  H.  K. 
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FenîBe^  ênsiformes ,  glabres.  Fleurs  ringentes ,  disposées  en 
plusieurs  épîs.  Les  spathes  barbus  et  déchirés. 

Lieu.  Id.  X .  FI.  en  mars. 
♦  14.  O.  écarlate ,  G.  carcUnalis  ,  Curt.  ,  Magaz.  G.  iri-^ 
difoUus ,  WiLLD.  Watsonia  iridifolia  ,  Jacq. 
Tige  forte  qui  se  divise  en  3  branches.  Feuilles  ênsiformes, 
striées  ,  amplexicaules  à  leur  base.  FI.  grandes  ,  d'un  bel  écar- 
late ;  les  5  pétales  inf.  marqués  dans  leur  milieu  d'une  grande 
tache  ohlongue  ,  blanche  \  unilatérales  ,  disposées  en  épis  ter- 
minaux. 

lÀeu.  Le  €ap.  i): .  FI.  en  juillet  et  août. 
i5.  G.  en  pointe ,  G.  cuspidatus  ,  Jacq.  ,  Red.  ,  lih'acées. 
G.  bimaculaUtSj  Lam.  ,  Ëncycl. 

Feuilles  ênsiformes ,  striées ,  engaînées  ,  linéaires  ,  glabres  , 
plus  courtes  que  la  tige.  Tige  cylindrique ,  simple,  cachée  par 
les  feuilles ,  terminée  par  un  épi  lâche ,  composé  de  5  ou  4 
fleurs  couleur  de  chair,  un  peu  rougeâtres  à  leur  base ,  dont 
ks' divisions  sont  oblongues  ,  aiguës  ,  ondulées  et  égales.  An 
milieu  des  3  divisions  inférieures  ,  se  trouve  une  tache  rougei 
en  forme  d'anneau  ,  avec  une  auréole  jaunâtre.  Cette  espèce  a 
plusieurs  variétés. 

Lieu.  Le  Cap.  i); .  FI.  an  printemps. 
*  16.  G.  couleur  de  chair,  G.  cameusy  Willd.  ,  Redouta  , 
lih'acées. 

Cette  esp^  a  beaucoup  de  ressemblance  avec  les  variétés  du 
glayeul  commun  ;  die  n'en  diilere  que  par  ses  spathes  ,  plus 
courts  que  le  tube ,  et  par  les  fleurs  distiques  ,  au  lieu  d'être 
simplement  unilatérales.  Ellet  sont  couleur  de  chair. 

Je  la  cultive  depuis  longtemps  ,  et  l'ai  toujours  regardée 
comme  une  variété  moins  forte  du  glayeul  commun. 

17.  G.  jonc ,  G.  junceus ,  Liw.,  Willd.  ,  Red. 

Tige  de  2  à  5  décimètres ,  plus  longue  que  les  feuilles ,  bran- 
chue.  Fleurs  de  moyenne  grandeur ,  d'un  rose  vif ,  à  6  divi- 
sions ,  dont  l'inférieure  a ,  à  sa  base  ,  une  tache  moitié  jaune , 
moitié  purpurine. 

Lieu.  Le  Gap.  i); .  FI.  au  commencement  de  Tété. 

18.  G.  mucroné,  G.  mucronaUts  f  Wilu>.^  Rid. 
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Toute  la  plante  velue.  Tige  de  5  dëcimëtres  (  i  pied  )  ,  pins 
longue  que  les  feuilles.  Fleurs  purpurines ,  à  6  divisions  ,  dont 
les  3  exteneures  portent  à  leur  sommet  une  petite  pointe  ,  dis- 
posées au  nombre  de  4  ^  ^  ^^  ^pi  ^R  P^u  serre. 

Lieu,  Id.  11: .  FI.  au  printemps, 
xg.  Glayeul  à  taches  jaunes  ,  G.  xanthospilus ,  Red. 

Tige  simple ,  flexueuse ,  plus  courte  que  les  feuilles  ou  aussi 
longue.  Feuilles  sur  deux  rangs,  opposées,  planes,  molles,  en- 
siformes.  Fleurs  blanclies ,  parsemées  de  taches  jaunes ,  à  6  di- 
visions ,  disposées  en  épi  terminal. 

Lieu.  Id.  '%  .  FI.  id.  Cette  eq>ëce  a  des  rapports  avec  le  G. 
plissé.  ^ 

30.  G.  orobanche  ,  G.  owbanche ,  Red. 

Tige  glabre  ,  simple  ,  dénuée  d'abord  de  feuilles  ,  garnie 
seulement  de  petites  écailles ,  portant  à  son  sommet  6^7  fleurs 
blanches  ,  avec  des  taches  jaunes  bordées  de  bleu.  Les  feuilles 
paroissent  après  la  fleur  ,  et  sont  linéaires  ,  étroites ,  un  peu 
velues ,  longues  d'un  pied. 

Lieu.  Id.  X  •  FI.  en  automne. 
21.  G.  incliné,  G.  inclinatus ^  Rbd. 

Tige  simple,  inclinée  du  côté  de  la  lumière ,  plus  courte  que 
les  feuilles ,  qui  sont  étroites ,  ensiformes  ,  aiguës  et  velues.  FK 
Hanches,  à  long  tube  ,  à  6  divisions  ,  dont  5  ont  une  tache 
}iaune;  sessiles,  au  nombre  de  5  à  7  ,  disposées  en  épi. 

Lieu.  Id.  % .  FI,  au  printemps. 
*  22.  G.  de  Mérian  ,  G.  Merianus  ,  Willd.  Antholiza  me-* 

Hana  ,  Lin.  ïVatsonia  mcriana  ,  Miller.  Antholiza ,  Bot. 

Cuit.  Ed.  I. 

FeuiDes  ensiformes ,  planes  ,  nerveuses  1  striées  et  droites. 
Tige  de  2  à  5  pitds ,  terminée  par  un  épi  fort  alongé  de  fleurs 
unilatérales ,  d'un  rouge  faux  ,  assez  grandes  et  bien  ouvertes. 

Lieu.  là.  TP .  FI.  id. 
33.  G.  mérianelle,  G.  merianellus  ^  Willd.  IVatsonîa  hu-- 

niiUs  j  Miller.  Antholiza  merianeUa  ,  Lin.  ,  Bot.  Cuit.  , 

Ed.    I. 

Feuilles  linéaiives ,  ensiformes ,  striées ,  pubescentes.  Tige  d'un 
demi-pied  ,  cjUndrique  |  glalnre  ,  portant  à  son  sommet  5 


Digitized  by 


Google 


LES  mis*  325 

fleurs  sessiles,  h  tube  courbé  et  pourpre  ,  à  6  jcUvisions  oval'es  , 
pointues  et  jaunes. 

Lieu.  îd.  X'  * 

*  24.  O.  à  long  tube  ,  G.  tubatus ,  Willd.  ,  Jacq, 

Feuilles  oblongues  ,  assez  larges  y  ensi formes  ,  plissées  ,  ve« 
lues.  Fleurs  en  ëpis  terminaux.  Le  tube  très-long  et  grêle.  Co- 
rolles pourpres ,  dont  les  divisions  alternes  sont  mucronées. 

*  Variété  dont  les  trois  divisions  sont  marquées  dans  leur 
milieu  d'une  tache  rt>uge  et  en  cœur.  G.  lângiflorus ,  Aptda. 

Lieu.  Le  Gap.  v . 

Cette  variété  est  peat-ètre  féspëce  Ixia  langijldra  de  cet 
ouvrage. 

On  cultive  encore  q^elqmes  autres  ^layeuk. 

Cuit,  La  première  espèce  ind.  dans  k  France  méridionale  ; 
se  cultive  dans  les  jardins  pour  la  beauté  et  la  couleur  de  ses 
éfis  de  fleurs.  Efle  demande  une  bonne  terre  ,  im  peu  légère 
et  une  exp.  chaude.  On  la  multiplie  par  ses  caïeux  qu'on  en- 
lève après  les  tiges  fanées  et  qu'on  replante  peu  de  temps  après. 
On  peut  laissar  ce  glayeul  dans  la  même  place  jusqu'à  ce  qu'on 
reconnoisse  qu'il  a  besoin  d'être  changé  t  ou  à  moins  qu'on 
n'ait  besoin  de  ses  caïeux.  Il  est  sensible  au  grand  froid  ^  sur*^ 
tout  lorsqu'il  est  dans  un  lieu  ouvert.  Il  est  prudent  ,  dans  ces 
circonstances ,  de  couvrir  son  pied  dans  les  hivers  rigoureux. 
Toutes  les  autres-  espèces  de  glayeul  sont  d'orangerie  ou  de 
serre  tempérée.  Leur  culture  est  absdument  la  même  que  celle 
des  ÎTÔt^.  F'qy.  ce  genre. 

Us.  Les  glayeuls  sont  de  belles  plantes  que  les  amateurs  de 
végétaux  étrangers  cultivent  pour  l'ornement  des  serres  et  Ie«r 
aspect  agréable.  Le  commun  a  de  très-jolies  variétés* 

Diasie  «  Diasia  ,  Redouté  ,  lilîacées. 

Di^stk  à  fimiSeft  d'iris ,  D.  iridi/olia.  Gladiob^  gfwniHeus{ 

THUWi, 

M.  Redouté  a  séparé  cette  espèce  du  genre  glayeul ,  et*  une 
autre  encore ,  à  cause  de  l'absence  du  tube  de  la  corolle  et  des^ 
angles  saillans  des  capsules* 
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Tige  gréle  ,  cylindrique ,  feuillée  à  sa  base  ,  et  rameuse* 
Feuilles  engatnées ,  moins  hautes  que  la  tige.  Fleurs  jaunâtres , 
avec  une  raie  purpurine ,  divisées  en  6  lobes  lancéolés ,  le  su- 
périeur un  peu  plus  grand  que  les  autres }  sessiles  ,  éparses  ^ 
distantes  sur  la  tige  et  les  rameaux. 

Lieu,  Le  Cap.  v  •  FI.  en  automne. 

Cuit.  Orangerie. 

Antholise,  ^ntholiza. 

Cal.  infund. ,  à  tube  courbé ,  à  limbe  inégal  et  6-fide.  Stig- 
mate trifide. 

1.  Antholise  à  fleurs  rii%entes ,  A,  Hngens, 

Feuilles  rad.  ,  ensiformes  ,  droites  ,  striées.  Hampe  de  2 
pieds  ,  velue ,  purpurine ,  qui  porte  dans  sa  partie  moyenne 
des  grappes  de  fleurs  velues,  rouges ,  ouvertes ,  labiées,  grandes 
et  latérales.  La  grappe  terminale  avortée. 

JJeu,  Le  Cap.  1|; .  FI.  en  mai  et  juin. 

2.  A.  à  feuilles  plissées  ,  A,  plicata.  A.  hirsuta ,  Lam. 
Feuilles  ensiformes  ,  plissées.  Tige  velue ,  rameuse ,  de  2 

pieds ,  portant  des  fleurs  ringentes ,  dont  le  calice  est  plus  court 
que  les  étaminés. 

Lieu,  Le  Cap.  X  •  FI.  en  arril. 
'^3.  A.  à  fleurs  écarlates ,  A.  cunonia^  Antholise  de  Perse. 

Feuilles  étroites,  longues,  ensiformes^  un  peu  nerveuses* 
Tige  d'un  pied  et  demi ,  terminée  par  un  épi  de  fleurs  labiées , 
d'un  rouge  écarlate ,  à  6  div.  La  sup.  plus  longue  que  les  autres 
et  spatulée  ;  les  deux  latérales  élargies ,  arrondies  à  leur  extré- 
mité ^  les  3  inf.  trës-pedt^  et  repliées  dans  l'intérieur  de  la  co- 
rolle. Cette  disposition  imite  une  fleiur  papilionacée. 

Lieu.  Id.  X .  FI.  en  mai. 
4.  A.  d'Ethiopie  ,  A.  AEihiopica. 

Feuilles  enriformes ,  engatnées ,  longues  et  redressées.  Tige 
de  3  pieds.  Fleurs  d'un  rouge  écarlate  ,  disposées  en  épi  pyra- 
midal et  terminal ,  de  forme  labiée  et  courbée.  5  diy.  petites  et 
réfléchies.  La  6*  longue  et  droite. 

Lieu.  là.  V*FLid. 
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Culf.  Orangerie.  Celle  des  ixies.  F^o^ez  ce  genre.    . 
06s,  Les  genres  iris  et  morëe  se  confondent  aisément  k 
cause  du  caractère  presque  semblable  de  leurs  fleurs.  Aussi 
pourroient-ils  être  réunis. 

Ceux  des  glayeuls  et  des  ixies  ont  sans  doute  offert  les  mêmes 
incertitudes  aux  botanistes ,  puisque  plusieurs  ont  jlacé  leurs 
espèces  dans  ces  deux  genres.  Cependant ,  en  considérant  la 
forme  de  leur  calice  coroUiforme  ou  de  leur  corolle ,  il  me 
semble  qu'il. ne  doit  pas  y  avoir  de  doute.  Ainsi  les  est>ece8 
dont  la  corolle  ou  le  calice  est  régulier  doitent  faire  partie  des 
ixies ,  et  celles  dont  la  corolle  est  ringente ,  à  a  lèvres  et  à  5  di- 
visions ,  dont  2  supérieures  et  5  inférieures ,  sont  nécessairement 
des  glayeuls.  « 

Safran ,  Crocus^ 

Cal.  â  tube  menu  et  grêle ,  â  large  limbe,  k  6  parties  égales  et 

droites.  5  stigmates  roulés  et  à  crête. 
*  I .  Safran  cultivé,  C.  satisme. 

Feuilles  rad. ,  étroites ,  linéaires ,  avec  une  ligne  longitudi- 
nale ,  blancbe,  enveloppées  à  leur  base  dans  une  gaine.  FÎeur 
radicale,  ord.  d'un  violet  pourpre.  Les  stigmates  d'un  rouge 
aurore ,  fort  odorans.  2  bulbes  l'une  sur  l'autre. 

Lieu.  La  Fr.  mérid. ,  l'Angleterre.  X  •  FI.  en  octobre. 
*2.  S.  printanier,  C.vemvs. 

Cette  espèce  a  ses  stigmates  sans  odeur ,  et  la  couleur  de  sa 
fleur  varie  selon  les  variétés,  qui.  sont  très-nombreuses.  Les 
principales  sont  jaunes ,  avec  des  raies  violettes  ou  blanches  } 
bleues  ou  grises,  avec  des  raies  de  différentes  couleurs.  FI.  en 
février  et  mars. 

Cuit  Pleine  terre.  On  cultive  le  safran  en  plein  champ  dans 
plusieurs  pays  de  la  France ,  particulièrement  dans  le  Gâtinois. 
Ces  champs^  qui  sont  fleuris  en  octobre,  font  un  effet  charmant. 
Cette  culture  demande  des  soins,  une  terre  légère  et  bonne,  et 
nettoyée  de  mauvaises  herbes.  Il  ne  réussit  point  dans  les  terres 
fortes  et  dans  celles  ^ui  retiennent  l'humidité.  On  plante  ordi- 
i^ement  les  bulbes  en  juillet  et  août ,  et  elles  fleurissent  deux 
mois  après.  Cefi,  alors  qu'on  en  fait  la  récolte^  et  qu'on  sépar* 
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les  stigmates,  qui  sont  le  safran ,  des  calices  ou  corolles.  Les 
feuilles  restent  vertes  tout  l'hiver.  Au  mois  de  |uin  de  l'année 
suivante  on  donne  aux  cbampe  de  safran  un  premier  ratissage  ^ 
vers  la  fin  d'août  on  en  donne  un  autre  ;  à  la  fin  de  septambre 
on  donne  le  troisième ,  et  quinze  |ours  après  les  fleurs  com- 
mencent à  paroitre*  Ces  ratissages  ne  doivent  pénétrer  que  deux 
pouces  de  profondeur.  On  continue  la  même  culture  pendant 
trois  années ,  et  après  la  quatrième  récolte  ou  lève  les  oignons 
de  la  terre  pour  les  replanter  dans  uu autre  champ;  car  la  terre 
qui  a  porté  pendant  quatre  ans  le  safrai^  se  trouve  tellement 
épuisée  q^a'elle  a  besoin  de  se  ceposer  pendant  qninze  à  vingt 
ans  avant  de  recevcnr  de  nouveau  les  oignions  de  cette  plante. 
Tel  est  le  précis  de  la  cultive  du  safran,  indiquée  par  M.  Du- 
hamel Du  Mo«ceau ,  qui,  dans  sa  terre  du  Gâtinois ,  l'a  suivie 
avec  le  même  soin  que  ce  savant  agriculteur  a  mis  dans  tous 
365  ouvrages* 

Le  safran  printanier ,  qu'on  nomme  vulg.  crocus  ,  se  plante 
en  octobre  avec  les  autres  oignon^,  dans  une  terre  douce.  Il 
vient  assez  bien  dans  tous  les  terrains ,  pourvu  qu'ils  ne  soient 
pas  trop  forts  ou  trop  humides.  Cette  variété  se  nmltiplie  d'elle^, 
même  à  foison  par  ses  caïeux,  qui  arrondissent  et  agrandissent 
la  touffe  lorsqu'ils  restent  quelque  temps  dans  la  mime  place* 
Ces  touffes ,  quand  elles  sont  mélangées  de  plusieurs  variétés  de 
différentes  couleurs ,  font  un  joli  effet  dans  les  premiers  jours 
du  printemps. 

Us.  Les  stigmates  du  safran  sont  anodins ,  un  peu  narccv-* 
tiques^  alexitères,  stomachiques,  résolutifs.  Ces  propriétés  sont 
cependant  encore  un  peu  douteuses ,  et  me  pai'oissent  être  plus 
consacrées  par  les  anciens  usages  que  par  la  réalité. 
5.  S.  nain*,  C.miniatus^  IUdouté. 

Cette  espèce ,  selon  Redouté ,  ne  diffère  du  safran  printa-* 
nier  que  par  sa  fleur  et  sa  tige  plus  petite ,  et  par  ses  feuiUes  de 
la  même  longueur  que  la  fleur ,  qui  n'a  point  la  nervure  lon- 
gitudinale blanche.  Cette  fleur  est  violette,  panachée  de  blanc. 
On  a  trouvé  ce  safran  dans  l'ile  de  Corse ,  et  il  se  cultive  comme 
le  safran  printanier.  ^ 

Pa  cultive  au  IVfuséum  i^ne  itutre  espèce,  nommée  par 
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Ramond  crocus  multijidus ,  safran  découpé.  Elle  est  originaire 
des  Pyrénées.  ip  .  PI.  terre.  C'est  aussi  le  crocus  nudijlorus  de 
Smith. 

Andrews  décrit  encore  une  espèce  qui  parott  distincte,  et 
qu'il  nomme  C  bifiorus.  Ses  fleurs  sont  blanches ,  jaunes  dans 
îe  centre.  • 

Les  Anglais  en  indiquent  aussi  quelques  autres  espèces  | 
parmi  lesquelles  il  j  a ,  je  crois ,  des  variétés. 

III.  Genres  qui  ont  de  ïafjmité  avec  les  iris» 
Wachendwfe ,  TVachendorfia. 

Cal.  inf.  à  6  parties,  irrégulier;  les  3  part.  sup.  droites;  le» 
5  inf.  ouvertes.  5  étamines  inclinées,  insérées  à  la  base  des 
div.  ait.  2  fi]amens(ou  trois) trës-courts, stériles,  situés  entre 
les  étamines.  Ovaire  sup.  i  style  incliné,  i  stigm.  Caps  sup. 
trigone  ,  à  3  loges,  3  vahre»  et  3  sem.  ombiliquées.  Le  récep- 
tacle trigone. 

*  1 .  Wachendorfe  à  tige  simple,  Tf^.  tJvyniJlora. 

Racine    tubéreuse.    Feuilles  rad.  ,   larges ,  canaliculées ,  à 

5  nervures,  de  2  pieds.  Tige  de  3  à  4  pieds,  feuillée.  Fleurs 

naissant  d'un  spathe ,  d'une  couleur  safranée  en  dehors ,  jaune 

en  dedans ,  disposées  en  un  épi  lâche  et  term.  Il  n'y  a  guère 

qu'une  fleur  qui  s'ouvre  à-Ia-fois. 
Lieu.  Le  Cap.  ip .  FI.  en  mai  et  juin. 

2.  W.  paniculée,  W.  paniculata. 
Feuilles  plissées,  à  3  nervures,  de  6  pouces  de  long.  Tige 

d'un  pied  ^  garnie  d'un  ou  deux  rameaux ,  pourpre  vers  sa  base , 

verte  et  velue  vers  son  sommet,  portant  2  ou  3  fleurs  sur  le 

même  pédoncule ,  d'un  pourpre  pâle. 
Lieu.  Id.  FI.  en  février. 
Cuit,  Orangerie  ou  serre  tempérée.  La  même  que  celle  des 

ixies.  Terre  douce,  im  peu  sablonneuse.  Mult.  par  ses  œilletons 

en  septembre ,  plantés  en  pot  et  mis  à  l'ombre  jusqu'à  leuï  ren-» 

trée  dims  les  serres, 
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Anygosanthos ,  La  Billardiere; 

Calice  (  corolle  La  Bill.  )  supëre ,  à  tube  courbé ,  irrégnller,  co- 
tonneux, divisé  en  son  limbe  en  6  parties.  Un  style ,  un  stig- 
mate obtus.  Caps,  couronnée,  à  5  loges  polyspermes. 
♦  I.  Antgosanthos Jla^ida,  Redouté,  liliacées. 

Cette  plante ,  sans  fleur  ^  a  l'aspect  d'une  iris  ou  d'une  morée. 
£lle  forme  une  souche  qui  donne  naissance  à  plusieurs  groupei 
de  feuilles  radicales ,  ensifonnes ,  engatnées,  fermes,  d'un  beau 
vert^  glabres ,  trës-pointues  à  leur  sommet ,  longues  de  5  à  4 
dccimëtres ,  larges  d'un  à  deux  centimètres.  Du  milieu  de  cette 
souche  s'élève  une  tige  droite,  ferme,  cylindrique,  verte,  hante 
de  7  à  8  décimètres  ,  garnie  de  4  ^  5  feuilles  courtes,  amplexi* 
caules ,  de  la  même  forme  que  les  radicales ,  qui  se  divise  en 
plusieurs  ramificadons  dont  les  dernières  soutiennent  plusieurs 
fleurs  nues  qui  s'ouvrent,  successivement.  Ces  fleurs  ,  asses 
singulières,  sont  composées  d'un  tube  courbé, de  4cendmètres 
environ  de  longueur ,  couvert  de  flocons  courts ,  lanugineux , 
d'un  jaune  verdâtrej  son  soomiet  se  partage  en  six  parties  oih-» 
vertes ,  pointues  ,«l'un  violet  pâle ,  grisâtre  en  dedans,  qui  por- 
tent M  élamines  libres ,  insérées  à  leur  base  ou  à  l'ento'te  du 
tube.  Filamens  verts.  Anthères  aurores. 

Lieu,  La  Nouvelle-Hollande.  V .  FI.  en  été. 
.Cuit.  Orangerie.  La  même  que  celle  des  morées  de  cette 
serre.  Mult.  par  le  partage  de  la  souche  à  la  fin  de  l'hiver.  Bonne 
terre  substantielle.  Demi-ombre  en  été.  Cette  plante  mérite  l'ai-- 
teniion  des  amateurs  par  son  port  et  ses  fleurs  singulières  ,*doiit 
il  y  a  une  très-longue  succession. 
a,  A^  rufa  ,  La  BiLLARDiiRE. 

J  ignore  si  cette  espèce  est  cultivée.  Sa  culture  doit  être  la 
même  que  celle  de  la  précédente.  Elle  est  originaire  de  la  terre 
de  Lieuwin. 

Ce  genre  a  ^  selon  moi ,  de  grands  rapports  avec  le  glayeul  de 
Mei  ian^  gliidiolus  Merianus,  s,  Antholiza  Meriana. 
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CLASSE  IV. 

LES  MONOCOTYLÉDONES. 

Etamines  ^pigynes. 

Calice  monophylle  »  sapère  ^  tubulé  ou  partagé. 
Point  de  corolle.  Etamines  posées  sur  Tovaire  ou  sur 
le  style.  Ovaire  simple ,  infère.  Un  stjle  quelquefois 
multiple  9  quelquefois  point.  Stigmate  simple  ou  di- 
If ise'.  Fruit  infère  ^  à  une  ou  plusieurs  loges  y  en  baie 
ou  capsulâire. 

Obs.  La  pcflition  des  etamines  sur  Tovaire  ou  sur  le  style ,  et  les 
caractères  qui  en  résultent ,  établissent  l'analogie^de  cette  classe 
avec  la  5«  et  la  la**  La  série  des  trois  premiers  ordir^s  de  celle-ci 
est  naturdle  ^  i  ^  les  bananien  k  6  etamines  età  fruit  triloculâire , 
ont  de  Taffinité  avec  les  liliacéesj  2®  lés  balisiers,  pi^esqu'en- 
tièrement  semblables  aux  bananiers  ,  se  lient  à  l'ordre  suivant , 
n'ayant  qu'une  anthère;  5®  les  orchidées  y  monandriques,  unilo- 
culaires  >  ont  des  caractères  très-distincts }  4®  ^^  ^^  ^^^t  dans  les 
mondes  que  l'insertion  des  etamines  qui  les  rapproche  des  or- 
dres précëdens. 

ORDRE    PREMIER. 

Les  BAiTANiEas  (Masjs). 

Gilice  supère,  partagé  en  deux  divisions  simples  ou 
lobées.  SiiL  etamines  posées  sur  Tovaire^qui  estin* 
fère«  Sijle  simple.  Stigmate  de  même  ou  divisé.  Fruit 
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triloculaîre,  k  une  ou  plusieurs  semences.  L^embry on 
dans  la  cavité  d\in  périsperme  farineux. 

Tiges  het  bacées  ou  arborescentes»Feuille$  alternes, 
yagiDëe$;les  plus  jeunes  roulées,  traversées  dans 
leur  milieu  d^une  nervure  lon^tudiaale  de  laquelle 
partent  ,  de  chaque  côté,  d'autres  nervures  oblique- 
ment parallèles.  Les  fleurs ,  disposées  en  faisceaux , 
sortent  du  milieu  des  feuilles.  Les  faisceaux  et  cha* 
que  fleur  sont  environnés  de  spathes. 

Bananier,  Musa. 

Cal.  à  2  parties.  Le  lobe  sup.  et  ext.  à  5  dents;  l'inf.  et  Tint,  en 
cœur  et  concaves.  Ovaire  oblong.  Style  c^hTidiriqne.  Stigm. 
en  tête  ^  à  6  rayons.  Baie  en  forme  de  concombre.  Fleurs 
terminales ,  en  chatons ,  couvertes  de  spathe»  persistons ,  à  5 
étam.  'j  la  sixième  stérile  ;  toutes  les  autres  fîrugileres  et  mo^ 
nandriques. 
^  I .  IBananieh  de  paradis ,  M.  patiMdisiaca,  Figuier  d' Adam , 
Plantain ,  Plantanier. 

Tige  tendre ,  facile  à  couper  ^  formée  par  las  fpixu»  des  an- 
ciens pétioles ,  cylindrique ,  grosse ,  de  la  à  i8  pieds  de  haut , 
portant  à  son  sommet  une  tou£fe  de  feuilles  de  6  à  8  pieds  de 
long ,  sur  un  pied  et  demi  de  lai:g6 ,  roulées  ev  Qomet  dans 
leur,  jeunesse ,  étendues  ensuite ,  portées  sur  ua  long  pétiole 
qui  y  en  se  continuant  sous  la  feuille ,  forme  la  nervure  prin- 
cipale qui  la  soutient  ;  d'uïi  vert  tendre ,  trcs-lisses ,  à  nervures 
latérales  parallèles.  Du  centre  de  ces  feuilles  nait  un  pédoncule 
pendant ,  dont  la  partie  supérieure  forme  un  gros  épi ,  composé 
d'une  quantité  de  fleurs  sessiles ,  cachées  sous  des  écailles  spatha- 
cées.  Les  fleurs  de  la  partie  inf.  sont  les  fi-ugifères.  Les  fruits 
sont  longs  de  5  à  6  pouces  ^  ils  sont  disposés  autour  du  péd. 
ou  de  Taxe  par  paquets.  Cet  axe ,  chargé  de  fruits ,  prend  alors 
le  nom  de  régime.  Dans  le  pays  naturel  à  cet  arbre  «  ces  fruits 
sont  quelquefois  au  nombre  d'environ  loo  sur  ce  même  régime 
I4eu,  Les  deux  Indes,  i>  ou  plutôt  Tp .  FI.  en  octobrc--avriU 
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2.  B.  âes  sages ,  M,  sapienlum.  Figue  banane. 

Tige  marquée  de  taches  noires.  Feuilles  id. ,  agréablement 
veinëes.  Le  régime  porte  des  fruits  plus  courts ,  plus  droits  et 
plus  serrés  que  ceux  du  précédent. 

Lteu.  Les  Indes.  V  •  FI.  id. 

Il  y  a  plusieurs  variétés  de  ces  deux  espèces  de  bananiers. 
Parmi  elles  ,  on  distingue  le  bananier  des  sages  et  des  tables  , 
dont  les  fruits  sont  estimés  les  meilleurs  au  goût ,  et  le  bananier 
des  sages  nain  qui  croît  aux  Moluques  ,  dont  la  tige  est  basse  , 
et  qui  porte ,  dans  l'espace  de  4  mois ,  un  régime  de  deux  cents 
firuits.  Cette  variété  seroit  une  excellente  acquisition  à  faire  pour 
les  serres  de  la  France  ,  dans  lesquelles  on  pourroit  espérer  de 
bons  fruits ,  par  la  promptitude  avec  laquelle  ils  se  forment  et 
mûrissent.  Elle  n'est  pas  encore  cultivée  en  Europe. 

'CuIl  Serre  chaude;  —  tannée.  Le  bananier  aime  la  grande 
chalenr  et  demande  beaucoup  d'eau  y  sur-tout  en  été.  Il  faut 
avoir  de  vastes  'serres  pour  en  cultiver  quelques  individus ,  à 
cause  de  la  pkoe  qu'occupe  kur  feuillage.  Mais  son  port  est  si 
renoiarquable  et  si  différent  de  celui  de  nos  plantes  indigènes , 
q«'il  est  peu  de  serres  chaudes  oii  l'on  n'en  cultive  du  moins 
un  pied  ou  deux.  Pour  le  voir  dans  sa  force ,  et  obtenir  quelques 
fruits  passables ,  le  meilleur  moyen  est  de  le  mettre  en  pleine 
tannée  dans  un  des  coins  de  cette  couche ,  et  avoir  soin ,  quand 
on  la  renouvelle ,  de  ne  pas  trop  offenser  ses  racines.  Le  bana- 
nier i***,  dans  son  pays  naturel  ^  s'élève  et  porte  son  fruit  dans 
l'espace  de  i5k  i8  mois.  Dans  nos  serres  il  faut  plus  de  deux 
ans  pour  qu'il  parvienne  à  la  hauteur  où  il  peut  fructifier  ;  la 
promptitude  de  son' élévation  est  cependant  proportionnée  à  la 
chaleur  qu'on  lui  donne.  On  ne  peut  guère  espérer  de  fruits  de 
cette  i*«  espèce  que  lorsqu'elle  commence  à  les  former  vers  le 
mois  de  mars.  Ils  ont  alors  la  chaleur  de  l'été  qui  peut  les  por- 
ter à  une  sorte  de  maturité.'  Lorsqu'ils  se  montrent  plus  tard , 
ils  avortent. 

Les  bananiers  se  multiplient  d'eux-mêmes  par  les  nouveaux 
individus  qui  s'élèvent  de  leur  collet  et  de  leurs  racines.  On 
arrache  ces  jeunes  bananiers  enracinés  lorsqu'ils  ont  environ 
un  pied  à  un  pied  et  demi  de  haut;  on  les  plante  chactto  dan»  un 
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assez  grand  pot  rempli  de  bonne  terre  un  peu  légère  9  et  on  lés 
plonge  dans  la  tannëe  oii  ils  doivent  toujours  rester  jusqu'à  ce 
qu'on  s'en  serve  pour  remplacer  les  vieux  pieds ,  en  les  otant  de 
leur  pot,  et  les  plantant  en  pleine  tannée. 

Us,  Le  bananier  attire ,  au  premier  abord ,  les  yeux  sur  son 
feuillage  ^  mais  ce  feuillage  seroit  beaucoup  plus  beau  si  les 
feuilles  précédentes  ne  se  fanoient  pas  successivement.  Son  fruit 
est  un  aliment  sain  et  fort  commun  dans  les  deux  Indes.  Celui 
de  la  a*  espèce ,  qu'on  nonmie  figue  banane ,  ainsi  que  sa  variété 
des  tables^  est  beaucoup  meilleur  et  plus  estimé.  Les  fruits  que 
j'ai  eus  de  la  i'«  espèce  avoient  4^5  pouces  de  longueur.  Ils 
étoient  bien  médiocres  crus ,  mais  rôtis  sous  la  cendre  comme 
les, marrons ,  ils  en  avoient  le  goïit  et  étoient  assez  agréables.  Le 
suc  du  bananier  fait ,  sur  le  linge  et  les  élo£Fes,  des  taches  pres- 
que indélébiles. 

Ohs,  Depuis  la  composition  de  cet  artide ,  j'ai  éprouvé  qu'il 
y  avoit  de  grands  inconvéniens  à  metti'e  le  bananier  dans  une 
tannée  remplie  de  plusieurs  autres  plantes ,  à  cause  de  ses  racines 
très-longues  qui  serpentent  au  loin  dans  l'intérieur  de  cette  cou- 
che, et  qu'il  faut  absolument  couper  ou  altérer  lorsque  l'on  met 
du  nouveau  tan.  Ces  retranchemens  nuisent  beaucoup  à  la  végé- 
tation du  bananier ,  qui  est  pendant  quelque  temps  suspendue. 
Cette  méthode  est  très-bonne  lorsque ,  dans  une  grande  serre  , 
on  a  une  tannée  spécialement  destinée  à  cette  grande  plante; 
mais  dans  les  serres  particulières ,  û  vaut  mieux  mettre  le  bana- 
nier dans  un  baquet,  ou  petit  cuvier,  qu'on  plonge  jusqu'à  ses 
bords  dans  un  coin  de  la  couche. 
*3.  Bananier  écarlate,il/.  coccinea^  Andr. 

Cette  espèce  ne  s'élève  qu'à  quatre  pieds  environ.  Ses  feuilles 
ont  à  peine  le  quait  des  dimensions  de  celles  du  bananier  ordi- 
naire ;  mais  elles  sont  formées  et  disposées  comme  elles.  Ses  fleurs 
sont  d'un  rouge  écarlate. 

Cette  plante,  actuellement  cultivée  dans  plusieurs  serres  chau- 
des, en  fait  l'ornement  lorsqu'elle  fleurit.  Elle  est,  par  ses  petites 
dimensions ,  plus  agréable  que  l'autre ,  eu  ce  qu'elle  ne  gène 
pas  autant  les  plantes  qui  l'avoisinent. 
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On  là  mnltiplie ,  comme  la  première,  par  ses  rejetons ,  et  sa 
culture  est  la  raéme^ 
Lieu*  La  Chine  <  T  • 


Bihai ,  Heliconia. 


Cal.  profondément  bilabié  ;  la  lëvre  inf.  aimple ,  canaliculee  ; 
la  sup.  à  5  parties  ^  les  2  lobes  latéraux  étroits ,  situés  sur  le 
dos  de  l'autre  lobe  plus  large  et  canaliculé.  6  étam.,  cbnt  une, 
avortée,  est  spatiforme.  Style  filiforme.  Stig;m.  pbl.,  prismati- 
que ,  courbé  à  son  sommet.  Caps.  obi.  à  5  côtes ,  5  loges 
et  5  semences. 
♦  I.  Bihai  des  Antilles,  H.  caribœa,  ff:^h{hai ,  Lin. 

Cette  plante  a  l'aspect  du  bananier^  Tige  dont  la  partie  inf. 
on  le  tronc ,  formé  par  les  gaines  des  pétioles ,  est  aussi  gros 
que  la  cuisse,  et  d'un  vert  bmnàtre.  Ces  gatnes ,  en  s'alongeant , 
se  constituent  en  pétioles  qui  soutiennent  chacun  une  feuille  de  6 
k  7  pieds ,  arrondie  à  son  sommet  et  à  sa  base,  et  d'un  pied  et 
demi  de  large.  Cette  tige  qui ,  en  y  joignant  le  tronc ,  a  i  o  û 
12  pieds ,  forme ,  par  sa  moitié  supérieure ,  une  espèce  de  hampe 
qui  soutient  un  épi  de  2  pieds,  droit,  distique,  coloré ,  composé 
de  spathes  qui  contiennent  beaucoup  de  fleurs  verdâtres ,  entas- 
sées sons  des  écailles  spathacées. 
JLieu,  Les  Antilles,  "v; .  FI .  •  •  • .  • 
Autre  bihai  d' Alton,  H.  K,,  sous  le  nom  de 
2.  Strslitzja  rsginœ ,  Strelitzie  de  la  reine. 

Toutes  les  feuilles  rad: ,  péd. ,  obi. ,  trè&-entières  ,  ondulées 
et  crispées  en  leurs  bords ,  très-glabres  ,  glauques  en-dessous , 
coriaces  ,  persistantes ,  d'un  pied.  Les  pétioles  de  3  pieds  et  plus , 
droits  et  glabres.  Hampe  de  la  longueur  des  pétioles ,  droite , 
couverte  de  gaines  ait. ,  distantes  ,  acuminées  ,  d'un  pourpre 
verdâtre  en  lemrs  bords.  Spathe  commun ,  de  4  ^  ^  ponces , 
vert  et  bordé  de  pourpre.  Les  spathes  partiels,  blancs.  Fleurs 
nombreuses  I  k  6  dir.  ;  les  3  extérieures  d'un  jsiune  doré ,  les  3 
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intérieures  d'un  beau  bleu.  Ces  grandes  fleuri  ont  une  forme 

singulière ,  et  leurs  caractères  les  rapprochent  des  liliacées. 

Lieu.  Le  Cap.  »>  •  FI.  en  avril  et  mai.  . 

Cuit.  Serre  chaude.  La  première  doit  avoir  la  même  culture 
que  les  bananiers  ;  mais  comme  on  n'en  attend  pas  de  fruit , 
on  peut  la  laisser  dans  de  grands  vases  plongés  dans  la  tannée 
oii  elle  doit  toujours  rester. 

La  seconde  se  cultive  comme  les  balisiers.  Voyez  cet  article 
qui  suit.  Elle  n'est  point  délicate;  cependant  elle  exige  la  serre 
diaude.  Elle  est  difficile  à  multiplier ,  parce  que  les  œilletons 
qu'on  peut  en  tirer  ne  reprennent  pas  facilement,  et  que  ces 
éclats  du  pied  nuisent  à  la  plante  mère. 

Us,  Le  bihai  des  Antilles  est  un  belle  plante  ,  d'un  port  su- 
perbe,et  remarquable  par  ses  grandes  feuilles.  Laseconde,  encore 
peu  répandue ,  est  cultivée  dans  plusieurs  collections.  C'est  une 
plante  superbe  lorsqu'elle  est  en  fleur;  et  sa  floraison  se  succède 
pendant  un  assez  long-temps. 
5.  BiHAt  à  feuilles  de  balisier ,  Heliconia   humilis,  Jacq.  , 

WiLLD. ,   Persoon . 

Feuilles  étroites  à  leur  base ,  acuminées  à  leur  sopunet.  Spa-* 
dice  droit  *,  flexueux.  Spathe  distique  ,  multiiore. 

lÀeu.  L'Amérique  mérid.  X  • 

CulL  Serre  chaude.  Cultivé  au  Muséum. 
4*  B.  des  perroquets ,  Heliconia  psitaccorwn. 

Tige  simple ,  cylindrique ,  lisse.  Feuilles  radicales ,  lancéolées, 
longues  d'un  pied  environ  ,  pétiolées  ,  ressemblant  à  celles  des 
baUsiers.  Celles  de  la  tige  petites ,  alternes,  distantes,  pliées  en 
gouttië^.  Fleurs  panachées  de  rouge  et  de  jaune  j  solitaires^  por- 
tées chacune  sur  un  pédoncule  axillaire. 

Lieu,  Surinam.  X  • 

Cuit.  Serre  chaude.  La  même  que  celle  du  bihfti  des  Antilles 
«t  des  bananiers. 

Obs.  La  seconde  esfkce,strelitzia,ÎGnae  actuellement  on 
genre  distinct  qui  suit  immédiatement  celui-ci. 

On  cultive  en  Angleterre  une  autre  espèce  de  biluti  nommée 
strelitzia  plantaginea ,  ou  5.  manmti/olia* 
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Ravenal,  Ravenala* 

Cal.  très-long ,  à  4  divisions,  dont  l'infâieure^  ventrue  à  sa  base , 
est  plus  grande  et  placée  sous  un  spathe  de  la  même  forme 
«t  bifide .  6  étamines  très-longues ,  courbe^  en  dedans  à 
leur  sonmiet.  Style  très-long ,  presque  cylindrique  ^  à  2  dents  ^ 
connivent.  Capsule  grande ,  coriace ,  trigone ,  à  3  valves  k 
son  sommet ,  avec  une  cloison  dans  le  milieu ,  contenant 
plusieurs  semences  couvertes  d'une  tunique  bleue  et  mar- 
quées d'une  cicatrice  latérale. 
^  Ra VENAL  de  Madagascar ,  Ravenala  Madagascanensts. 

Tige  simple  ,  arborescente.  Feuilles  grandes  ,  disposées  en 
éventail ,  portées  sur  de  longs  pétioles  canaliculés  et  imbricés  à 
leur  base  ;  oblongues  ou  ovales-lancéolées  ^  très-entières ,  d'un 
vert  un  peu  glauque.  Fleurs  nombreuses,  disposées  sur  de  longs 
spadices  ou  régimes  axillaires ,  comme  dans  les  espèces  du  genre 
précédent  ^  bihai. 

Lieu.  Madagascar.  X  • 

Cifft.  Serre  chaude.  Celle  des  bananiers  et  des  bihait. 

ORDRE    II. 
Les  Balisiers  {CjUtnje). 

Calice  supère, colore,  partagé  en  plusieurs  divi<' 
sions  pétalées^ordinairement  inégales  et  irregulières;^ 
quelquefois  trois  divisions  extérieures  et  plus  petites 
figurent  un  second  calice.  Une  seule  étamine  atta- 
chée k  la  base  du  style  par  un  filet  souvent  plane  et 
pétsdé  ;  son  anthère  linéaire  y  simple  »  quelquefois 
double.  Ovaire  infère.  Style  simple  ^souvent  fili- 
forme. Stigmate  simple  ou  divisé.  Capsule  infère,  itir 
locûlmre ,  ordinairement  trivalve  etpolysperme. 

Tiges  herbacées*  Feuilles  alternes  ;  vaginées;  les 
If.  aik 
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nouvelles  roulées.  Fleurs  environnées  de  spalbes  ^ 
posées  le  plus  souvent  sur  un  spadice  radical  ou 
caulinaire. 

Balisier,  Canna. 

Cal.  doutlc ,  Fcxt.  court ,  5-ficle  et  persistant  ;  Tint,  à  6  parties  , 
âont  5  droites  et  l'autre  réfléchie.  Un  filament  d'étamine  à 
^  lobes ,  dont  îe  sup.  est  anthërifère.  Style  pétaloïde ,  ensi- 
'  forme.  Stigmate  linéaire,  adnë.  Caps,  hispide ,  couronnée. 
Obs.  Puisque  le  calice  du  balisier  est  double  et  que  Tinté- 
rieur  est  vivement  coloré ,  Jussieu  n'auroiti-il  pas  pu  ,  sans 
s'écarter  de  son  système,  nonuner  corolle  le  calice  intérieur? 
♦  1.  Balisi]^ dinde,  Canne  d'Indé,  C.  Jndica. 

Tiges  simples,  droites,  feuillées,  de  3  pieds.  Feuilles  ait., 
engainées  à  leur  base,  larges,  ovales,  pointues,  glabres  et 
nerveuses.  Fleurs  presque  sess. ,  d'un  beau  rouge ,  en  épi  droit 

etterm. 

Variétés.  I.  A  fleurs  jaunes ,  dontladiv.  réfléchie  est  marquée 
de  lignes  rouges. 
*a.  A  fleurs  écarktes;  la  div.  id, ,  marquée  id.  C 
coccinèa. 
5.  A  div.  réfléchies  et  écarlates;  Tautre  jaune,  avec 
des  lignes  rouges. 
Lieu.  Les  deux  Indes.  V .  FI.  en  été. 

*  a.  B.  glauque ,  C.  glauca. 

FeuiUes  id. ,  mais  plus  longues  et  d'un  vert  glauque.  Fleurs 
offrandes,  d'un  jaune  pile  ^  en  épi  term. 
Lieu.  La  Caroline.  X .  FI.  en  juillet. 

♦  5.  B.  gigantesque,  C.  gtganlea. 

Cette  espèce  a  beaucoup  ie  rajiports  avec  la  précédente.  Elle 
«ditfbrepa^  «hauteur,  qui  est  aé6à7pieâs;  par  «es  feuilles 
longues  et  plus  étroites,  longuement  éh^atnéés,  l^éoléei  et 
glauques.  Hge  droite ,  articulée.  Fleurs  d'un  jaw»  pUe ,  lavées 
et  tadietées  de  rouge,  distiques,  disposées»  épi  terniiiîal.  Ca- 
lice extérieur  à  3  divisions. 
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^B.flasqne,  C.JUuxida^  Salisb.^  RnouTi.   C.  ghuca. 

VaR.  ,  WiLLD. 

Ce  balisier  a  le  port  da  fricéàsoliy  et  ne  peut  pjîktt  s'en 
distinguer  sans  ses  fleurs.  Celles-ci  sont  an  nombre  de  i  à8t 
droites,  grandes,  d*un  jaune  pâle,  disposées  en  épi  termmal. 
Chacune  est  accompagnée  de  deux  bractées,  une  inférieure» 
large,  ovale  et  petite )  l'autre  étroite,  trois  fois  plus  longue. 

Ueu,  La  Caroline  mérid.  Découverte  ^m-  Bartfam.  v* 
Fleurit  à  la  fin  du  printemps. 

Cuit.  Serre  chaude  ou  serre  tempérée.  Ces  plantes  démon-^ 
dent  de  la  chaleur,  quoiqu'elles  ne  soient  pas  absolument  de 
serre  chaude.  Beaucoup  d'ârrosemens  dans  lé  tempà  dé  létir 
végétation  ;  point  du  tout  dans  celui  de  leur  repos ,  quand  eHef 
ont  perdu  leurs  feuilles  et  leurs  tiges.  Leur  terre  doit  ^tre  ^bs^ 
tantielle ,  un  peu  consistante.  Je  croià  qtie  le  meilleur  zhojen 
de  les  faire  bien  fleurir  est  Ae  \té  dépoter  vers  le  mois  de  juin , 
et  de  les  mettre  en  pleine  terre  dans  un  sol  préjiaihé  à  cet  effeè 
et  à  une  exp.  méridienne,  mieux  au  bas  des  murs  etp.  au 
midi.  On  les  rdërera  en  auConln<?,  et  on  tnettra  lénhi  radnes 
dans  un  pot  rempU  de  terre  sèdie ,  qu'on  placera  dans  un  coiii 
de  la  serre  chaude  ou  de  la  serre  tempérée.  On  est  cependant 
plus  sâr  de  l'apparition  des  fleurs,  dans  lès  payii  îèpt. ,  ed 
plongeant  les  pots  dans  une  couche,  sons  un  grand  chftssisi 
et  les  7  laissant  pendant  tout  Pété.  Mult  paè  leurs  grainea 
qu'on  sème  au  printemps ,  sur  couche  et  en  terrine.  Lorsqu'elles 
ont  environ  5  p6uce$  de  hatit,  on  les  énl^  aVeé  leur  petit» 
motte  pour  les  mettre  chacune  dans  un  pot,  et  lés  iaire  rt^ 
prendre  dans  la  même  couche.  On  les  propage  aussi  par  lA 
séparation  de  letirs  pieds  ou  tuberctll<»^  éii  mâr^.  Les  detit 
premières  passée  Inen  dans  l'orangerie ,  excepté  lés  variétés  il 
fleurs  écaritftes  3e  là  première. 

Us,  Les  balisiers  sont  de  beUes  plantes  par  leur  fetiiHage  et  jà 
couleur  de  lettre  fletirs.  Leurs  graines  teigneili  en  bean  pourpré) 
mais  cette  couleur  ti'a  pu  encore  être  fixée. 

Les  yariéiéi  k  fleurs  écarlates  de  la  première  espèce  sonitAis^ 
\<ÀeBj  et  d^aiHant  plus  agréables  qu'eUes  fleurissent  pr«[K|ue 
fonte  rtt&éb  lorsqu'on  loi  tient  enseirt  diaude.  ISim  aqi» 
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aussi  At  deux  tiew  Himns  grandes  dans  tontes  leurs  parties  que 
celles  du  balisier  ordinaire.  On  pourroit  en  faire  une  espèce 
distincte.  Leurs  graines  mûrissent  parfaitement  et  Ifrvent  de 

même. 

Giobbëe  ,  Globba. 

Cal.  double;  l'ext.  5-fide,  court,  persistant  j  Tint,  tubulcux  , 

5-fide  ,  égal.  2  Aam.  i  stigm.  Caps,  couronnée. 
*  I.  GiiO»BiK  pendante,  Globba  nutans.  Lin.  Renealmia  nu-^ 

tans  y  Aptda. 

Les  tiges  de  cette  belle  plante,  droites  et  rougcâtres ,  pous- 
sentcommc pelle»  des  balisiers  et  des  gingembres ,  et  ne  s'élèvent 
dans  noâ  serres  qu'à  la  hauteur  d'un  mètre  ^  à  2  mètres  environ. 
Ses  feuilles  sont  aussi  beaucoup  moins  grandes  que  dans  leur 
pays  originai«e>  elles  n'ont  guère  plus  de  5  à  6  décimètres  de 
longueur ,  et  sont  oblongucs-ovales ,  pointues  ,  très-glabfes , 
légèrei^icnt  ciliées  en  leurs  bords,  et  d'un  beau  vert  lisse.  Le 
bouton  de»  fleurs  est  rose  et  blanc;  les  corolles,  ép^oiûes,  sont 
assez  grosses  et  divisées  en  5  lobes;  les  2  latéraux  très-courts  , 
celui  du  milieu  très-grand,  courbé  en  carène,  orangé  en- 
desspus,  et  marqué  élégamment  en-dessus  de  taches  rouges 
et  orangées.  Ces  fleurs  sont  nombreuses  et  forment  une  grappe 
pendante. 
,   Lieu.  L'Inde,  ip .  FI.  en  été* 

Variété  à  feuilles  pauachées. 

CuU.  Cette  plante  n'est  pas  absolument  de  serre  cha  nde.  Elle 
nasscroit  fort  bien  l'hiver  dans  la  serre  tempérée,  mais  peut- 
être  n'y  fleuriroit-trelle  pas.,  On  peut  mettre  en  plein  air ,  pen- 
danttout  l'été,  le»  jeunes  pieds  desquels  on  n'attend  pas  de 
fleurs.  Elle  demande  des  arrosemens  très-fréquen»  dans  le  temps 
de  sa  végétation.  On  la  multiplie  aisément  en  séparant  son 
nied  qui  ordinwement  a  plusieurs  tiges  assez  distantes  l'uue 
de  l'autre.  Cette  opération  doit  se  Caire  en  automne.  Comme 
elle  pousse  en  peu  de  temps  beaucoup  de  racines,  et  que  cek 
dernières  ont  bientôt  tapissé  entièrement  le  vase,  au  point 
d'être  forcé  quelquefois  de  le  casser  pour  avoir  k  ntotle,  il  $iirt 
h.dépoter  au,m<3^  une  fois  chaque  am:iée|  et, lui:  donner 
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cbaqne  fois  nn  plus  grand  vase;  la  terre  cloit  être  douce  ,trës- 
substantielle.  La  terre  de  bruyère  mêlée  avec  un  tiers  ou  un 
quart  de  bonne  terre  franche  lui  convient. 

Us.  La  globbée  est  une  des  belles  plantes  de  serre  chaude» 
Son  large  feuillage  toujours  frais,  toujours  vert;  ses  grappes 
composées  de  beaucoup  de  fleurs  agréablement  coloriées ,  la 
rendent  infiniment  intéressante,  et  conduisent  à  admirer  la 
nature  dans  cette  immense  quantité  de  fonnes  qu'elle  se  plaît 
à  varier.  J*ai  eu  cette  année  a4  ^  ^^  fleurs  sur  la  grappe,  et  j'ai 
observé,  dans  le  temps  de  leiur  épanouissement,  une  circons- 
tance assez  singulière  poiu*  être  citée.  Lorsque  les  premières 
fleurs  de  la  grappe  ont  commencé  k  s'épanouir ,  celle-ci  étoit 
pendante  en  devant  Le  lendemain  la  grappe  étoit  retournée 
tout-à-fait  en  arrière  ,  le  jour  d'après  sur  le  côté,  un  autre 
jour  sur  l'autre;  enfin  la  grappe  a  fait  tous  les  jours,  et  tant 
qu'a  duré  l'épanouissement  successif  de  ses  fleurs,  un  mouve-* 
ment  et  même  une  révolution  entière  en  tous  les  sens. 
2.  G.  droite,  G.  en?c/a.  Redouté. 

Celte  espèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  la  précédente.  Elle 
s'en  distingue  particulièrement  par  sa  tige  de  moitié  moins 
haute,  par  ses  feuilles  moins  grandes,  et  par  sa  grappe  de 
fleurs  qui  est  droite.  Ces  dernières  ont  la  même  forme  que  celles 
de  la  globbée  pendante ,  mais  elles  sont  moins  nombreases  et 
Bigarrées  de  blanc ,  de  jaune  et  de  rouge. 

{Jeu.  L'Inde.  FI.  en  automne.  ip . 

Amome ,  Amoiminu 

Cal.  double;  l'ext.  à  trois  dents;  Tint,  tubulé ,  à  limbe  à  4  parties 

inégales.  Stigm.  obtus.  Caps,  coriace. 
^  I .  Amom B  des  Indes ,  gingembre ,  A,  zingiier. 

Racine  noueuse.  Tiges  simples ,  droites ,  de  4  ^  8  pieds. 
Feuilles  ait. ,  étroites,  distiques,  engainées^  acuminees,  nerr 
yeuses.  Hampe  rad. ,  de  7  à  8  pouces ,  couverte  d'écailles  mem- 
Inraneuses ,  imbricées  et  larges  dans  la  partie  sup. ,  terminée 
par  tin  épi  ovale  de  fleurs  bleues. 

Lieu,  Les  Indes  or.  v .  FL  en  septembre. 
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^  2.  AiffMtfB  Eêrumbet,  ^.  zerumbet.  Gingembre  sauvage. 

Racine  id. ,  plus  grosse.  Ti^  ée  5  pieds  et  plus ,  garnies  de 
feuilles  ait.  comme  ceUes  ci -dessus,  mais  j^ns  larges.  Hampe 
rad. ,  nue,  d'un  pied ,  portant  un  épi  de  fleurs  jaunAftres ,  im- 
ivicëe  d'écailles  d'un  beau  rouge. 

lÂeu.  Id.  If.n.  en aeptëmlH^— -novembre. 

5.  A.  k  grappes,  A.  gnmum  paradisi. 

Tiges  droites ,  de  ro  à  1 2  pieds.  FeuiHes  ait. ,  étroites ,  acumi* 
oées.  Hampe  rameuse ,  très-courte. 

Lieu.  La  Guinée,  ip.  FI.... 
/^,  A.  sauvage ,  A,  sylvestre ,  Swartï. 

Feuilles  larges,  lancéolées.  Hampe  nue ,  portant  un  épi  alongé , 
dont  les  bractées  sont  oblongues  et  ventrues. 

Cette  en)èce  a  été  réunie  par  Lamarck  k  la  seconde;  du  moins 
il  n'en  a  pas  fait  un  artide  particulier. 

Lieu.  La  Jamaîq^ie.  L'Améri€[.  mérid.  X . 
♦  5.  A.  cardamome ,  A.  ccadamomum ,  Willd-  >  Miller  , 

Oi  amome  e^  4'une  plus  petite  stature  que  les  précédens.  Sa 
tige  feuiilée  ne  s'élève  guère  qu'à  deux  pieds.  Ses  feuilles  sont 
alternes,  engainees  ou  amplexicaules à  leur  base,  lancéolées, 
assez  étroites ,  trè&-pointues.  Son  épi ,  très^imple  et  très-court ,  est 
garni  de  bractées  alternes  et  lâches. 

Lieu,  L'Inde.  V- 

6.  A.  exscapwn^  Hort.  angl.  Cultivé  en  Angleterre. 
A.  hirsuUjan.  Voy.  eostus, 

Culi.  Serre  chaude.  Les  amomes  demandent  une  grande 
chaleur;  beaucoup  d'arrosemens  en  été ,  point  du  tout  en  hiver. 
Terre  substantielle,  consistante.  On  les  dépote  tous  les  ans  en 
mars  on  à  la  fin  de  février,  avant  qu'ils  poussent.  On  fiiît  choix 
alors  de  la  meiOeure  radne,  ou  de  plusieurs  si  on  veut  les  mul- 
tiplier ,  pour  les  replanter  dans  des  pots  assez  grands,  remplis 
de  la  terre  indiquée ,  et  les  remettre  aussitôt  dans  ou  sur  la 
tannée.  Si  on  ne  les  dépotoit  pas  tous  les  ans,  les  racines  rempli- 
roient  teBement  le  pot  qu'il  fieiudroit  casser  cclui-d  pour  lés  en 
retirer. 
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lis.  Ces  plantes  font  de  l'effet  dans  ks  serres  par  lems  tîges 
feuîllëes,  en  éventail ,  et  par  leurs  fleurs,  surtout  celles  4^  I4 
deuxième  espèce. 

Lgs  racines  de  la  première ,  seconde  j|t  cinquième  espèce 
sont  toniques,  stomachiques >  ëchauCintfs.  Elles  sont  acres, 
aromatiques ,  très-pxquaptes.  Confites  au  sucre ,  c^  ç^^âieat 
l'appétit.  Les  graines  ^e  la  troisième  sont  aussi  employées  en 
méd.  ;  elles  ont  les  mêmes  propriétés  que  les  racines  de  la  pre« 
mière.  Celles  de  la  seconde  on^  un  go4t  piquant  et  ^rom^tiqHe , 
mais  à  un  foible  degré. 

La  cinquième  tA  aussi  eu  usage  en  pharpacip^ 

Coslus* 

Cal.  double;  Text.  à  5  dents;  Fint.  à  trou  parties  égales,  en-» 
tourant  un  tube  enflé  (peut-être  le  fihmeat) ,  S  a  lèvces ,  dont 
rinf.  est  à  3  div. ,  et  la  snp.  simplt  et  auUiériCère.  Aucune 
autre  étam.  Sti^.  en  tête  et  échaacré.  Caps,  couronnée. 

CosTUs  d'Arabie ,  C  Andùcus.  Amomumhinutmm ,  Luiuaciu 

C  SpeciOfUSj  WlLIiDENOW. 

Tiges  simples,  feuillées,  de  3  à  4  pieds.  Feuilles  ail. ,  ovales» 
knc.  y  vertes  en«4essns ,  velues  et  douces  au  tpucher  ep-dessous.. 
Fleurs  blanchâtres,  c^mpanulées,  en  épi  court,  sess.,  imbcicé 
d'écaillés  et  tenu. 

Lieu.  Les  deux  Indes*  % .  FI.  en  aoAt. 

Ci///.  Serre  chaud?.  La  même  queceBe  des  imomes^ 

Cal.  double;  Text.  court,  3-fide;  Fint.  tubuleux,  renlru  km 
base ,  le  limbe  6-fide ,  les  3  lanières  ext.  plus  courtes.  Stigm. 
trigone.  Caps,  diamue  ,  k  réceptacle  pulpeux* 
1 .  Alpinie  en  épi,  A,  spiçcUa ,  Jacq.  Amome  pétiolf.  Eucjql.. 
Racine  blanche.  Tige  droite ,  glabre ,  d'un  à  dçux  pieds  ^ 
garnie  de  feuilles  ait. ,  pét. ,  obi. ,  acuminées ,  luisantes ,  et  ter- 
minée par  un  épi  imbricé  d'écaillés  d'un  rouge  vif,   de  cha- 
cune desquelles  sort  une  fleur  [aune ,  longue  d'uu  pouce ,  par-^ 
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tàgée  en  son  limbe  en  4  parties,  dont  ane  est  arrondie  et 

IrOobëe. 

Lieu,  Les  Antilles.  V  • 
3.  Alpin»  en  spirdie,  A.  spiralisy  Jàcq. 

Tige  de  5  pieds  et  plus ,  cylindrique.  Feuilles  unilateVales , 
alternes ,  elliptiques  ,  trës-entiëres ,  coriaces ,  luisantes ,  d'un 
demi-pied  de  longueur.  Fleurs  rouges ,  inodores ,  en  épi  termi* 
nal,  sessile. 

Ueu,  L*Amériq.  mérid.  Cultivée  à  Vienne. 

CuU,  Serre  chaude.  La  même  que  celle  du  gingembre  et  da 
galanga.  Les  alpinies  demandent  beaucoup  d'eau^dans  le  temps 
de  leur  végétatioB. 

G^aoga  ^  Maranta. 

Cal.  double  ;  Text  petit ,  à  5  part.  ;  Tint,  tubulé ,  6-fide ,  iné- 
gal fia  diT.  snp.  à  2  parties.  Stigm.  trigone,  pen6hé.  Caps, 
contenant  une  noix  simple ,  à  une  loge  et  une  sem. 

I.  Galangà  k  feuilles  de  balisier,  M.  anmdinacea. 
Tiges  droites ,  effilées ,  de  3  à  4  pieds.  Feuilles  ait ,  amples, 

ovales-lanc. ,  imitant  celles  du  balisier.  Les  rameaux  de  la  tige 

articulés ,  menus ,  coudés ,  sont  ramifiés  en  panicule  lâche ,  et 

les  sup.  portent  5  on  4  fleurs  blanches ,  solitaires  sur  diaqne 

pédoncule.  Corolle  à  5  divisions ,  dont  4  petites  et  a  grandes 

inférieures. 

Ldeu.  L'Amérique  mérid.  V .  FI.  en  juillet  et  aoât. 

Cuit.  Serre  chaude.  Celle  des  amomes. 

Le  galanga  des  boutiques ,  qui  est  stomachique  >  aromatique , 

piquant  et  brûlant ,  vient  de  la  racine  du  galanga  officinal , 

mamnta  galanga. 

Le  snc  de  cette  espèce-ci  est  employé  en  Amérique  pour 

guérir  les  plaies  empoisonnées. 

a.  M.  dichotome,  Af.  dichotoma.  Hort.  angl.  Cultiv-  en 
Angleterre. 
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Curcuma. 

Cal.  tubuleux ,  à  limbe  à  4  lobes.  5  fîlamens  linéaires ,  dont  4 

stériles  ;  le  cinquième  bifide  et  antliérifère  au  sommet  d'une 

des  div.  Stigm.  en  crochet. 
♦  I.  Curcuma  long,  C  longa. 

Racine  oblongue.  Feuilles  rad. ,  pét. ,  lanc. ,  engdnées  par 
leurs  pétioles ,  qui  forment  une  espèce  de  tige  basse  comme 
celle  des  bananiers ,  mais  aplatie  de  deux  c6tés^  grandes ,  Lon- 
gues de  2  à  5  pieds ,  marquées  de  beaucoup  de  nervures.  Fleurs 
en  un  gros  épi ,  sessile ,  d*un  blanc  jaunâtre ,  imbricé  de 
spathes ,  et  naissant  du  centre  des  feuilles. 

Lieu,  Les  Indes  or.  1P .  FI.  en  août. 

Cuit.  Serre  diande.  Celle  des  amomes.  La  racine  étant 
presque  toujours  simple ,  ne  remplit  pas  le  vase  comme  celle 
des  amomes.  On  peut  laisser  cette  plante  deux  ans  dans  le 
même  pot. 

Us.  Cette  racine  est  d'un  amer  agréable.  Elle  est  en  usage 
en  méd.  comme  apéritive ,  tonique  ,  stimulante ,  antiscorbu- 
tique.  C'est  une  assez  belle  plante  pour  le  feuillage. 
2.  C.  rond,  C  rotunday  Liif. 

Feuilles  radicales ,  ovalesjancéolées ,  assez  larges ,  engaSnées 
à  leur  base.  Fleurs  blanches ,  peu  nombreuses ,  naissant  entre  les 
feuilles ,  dont  le  tube  est  grêle ,  long  et  saillant. 

lÀeu.  Linde.   X-  '  ■ 

Cuit.  La  même. 

Les  vertus  de  sa  racine  Aont  plus  foibles  qne  celles  de  la 
première.  Lam. 

Philydrum^  GjsRTrc. 

Spathe  nniflore.  Cal.  à  4  div.  pétaloîdes,  irrégulières.  Caps,  k 

5  loges  polyspermes.  ' 
Philtdrb laineux,  P.  fam^*nonim. Lam.  ^Willd.  Gamîana 

cochinchinensU ,  Lourkiro. 

Tige  de  deux  pieds,  droite,  cylindrique,  très-lanugineuse. 
Feuilles  épaisses ^  grasses^  droites ,  laineuses.  Fleurs  d'un  jaune 
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dore,  p^donculëes,  disposées  en  épi  droit,  terminal,  abon- 
damment garni  de  spathes  courts ,  acuminés  et  velus. 

Lieu.  La  Chine ,  la  Cockincliine.  X .  Cultivée  en  Angle- 
terre. 

Cuit,  Celle  des  genres  précédens. 

Zédoaire  ^  Kœmpferia. 

Cal.  tubuleux ,  mince ,  à  lii^ibe  grand  ,  à  6  part. ,  dont  S  ait. 

lancéolées ,  2  ovales ,  et  l'inf.  assez  grande ,  à  deux  parties. 

Filament  à  2  cornes.  Andiëre  géminée.  Sb'gm.  obtus. 
*  I.  Zédoairb  galanga^  K.  galanga.  ^ 

Feuilles  rad. ,  scss. ,  ovales  ,  étalées  sur  la  terre.  Fleurs  rad.  , 
sess. ,  naissant  du  milieu  des  feuilles ,  d^un  blanc  bleuâtre ,  avec 
une  petite  tache  pourpre  foncé  dans  leur  centre.  Elles  se  suc- 
cèdent tout  Tété ,  et  chacune  ne  dure  qu'un  jour. 

Lieu.  Les  Indes  or.  V  •  FI.  en  juin  —  septembre. 

Cub.  CeBe  des  amomes. 

Us.  Mêmes  propriétés  que  celles  des  5  genres  ci-dessus. 

Petite  plante  fort  singulière  par  sa  manière  de  fleurir, 
a.  Z.  alon^ ,  K.  longa  ,  Lin. 

Les  fleurs  paroissent  avant  la  naissance  des  feuiHes.  Celles-ci 
sont  toutes  radicales  ,  engainées  à  leur  base  ,  péliolées ,  lan- 
céolées ,  très-entières  ,  pointues  ,  longues  de  deux  pieds,  larges 
de  cinq  pouces  ,  violettes  en-dessous,  vertes  en-dessus  ,  et  mar« 
quées  de  grandes  taches,  oblongues  ,  d'un  vert  pâle  ,  à  ner- 
vures parallèles  ,  saillantes  en-dessus  ,  très-glabres.  Fleurs  ra- 
dicales, fessiles ,  chacune  enfermée  d'abord  dans  un  spa&e  lavé 
de  rouge.  Calice  double  ou  à  6  divisiotis ,  rexlérienr  composé 
de  trois  langueUes  minces  ,  étroites  et  blanches ,  à  bords  roulé» 
en-dedans  >  l'intérieur  à  5  divisions  ,  dont  les  deux  supérieure» 
«ont  ovales ,  blanches,  concaves  et  droites  ;  et  l'inférieure,  pro- 
fondément bifide,  est  pourpre  et  n^^ée  de  cette  même  couleur 
des  deux  c6tc$  de  sa  base.  Filament  ensp^^tule  pétaliforme ,  bi- 
fide ,  lavé  4c  pourpre ,  avec  deu^  W^^^  latérales  ,  une  an- 
thère géminée  renferme  dans  la  parti©  ii^ogreçnç  un  «tyle  simplft 
et  un  stigmate  arrondi* 

Lieu.  L'Inde.   ^ .  FL  à  la  fin  de  JlTiiver. 
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CuIl  Serre  diaude.  Celle  des  amomes  et  des  autres  plantes 
ie  cet  ordre.  On  multiplie  aisément  cette  plante  en  partageant 
bon  coUet  ou  ses  rejetons  dans  l'hiver.  Elle  ne  demande  pas 
ane  grande  dialeur  :  cependant  il  lui  en  &nt  ponr  fleurir. 
Lorsqn'dle  est  en  végétation  ,  elle  eidge  beaucoup  d'eau. 

Us,  Cette  espèce  est  bian  supérieure  à  la  première  par  la 
grandeur  et  la  couleur  de  ses  feuilles,  qui  se  conservent  depuii 
Je  mois  d'avrfl  jusqu'en  janvier.  Ses  fleurs  sont  aussi  plus  jolies. 

ThaUe,  Thalia. 

Cal.  divisé  profondément  en  5  parties^  dont  trois  grandes  et 
crispées ,  et  deux  petites  roulées  en  dedans.  Stigmate 
simple.  Fruit  sec,  contenant  un  noyau  à  deux  semences ,  ra- 
rement |i  une  seule. 

Thaue  blanche  ,  T.  dealbata ,  Mus.  Caf . 

Cette  espèce  est  cultivée  au  Muséum.  Elle  est  1|;  et  de  serra 

chaude. 

Les  thalies   ont  leurs  fleurs  paniculées  et  terminales.  Lei 

jpathes  qui  les  renferment  contiennent  une  ou  deux  fleurs. 

Gandasult ,  Hedychium  ^  Lamarck. 

Cal.  très-long  ,  tnbuleux  ,  grêle ,  s'élcvant  entre  les  spathes  qui 
l'entourent ,  double  ;  l'extérieur  tronqué  obliqueknent  vers 
le  limbe^  l'intérieur  plus  long,  à  grand  limbe  divisé  en  6  par- 
ties ,  2  linéaires^  3  ovales  oUongues,  et  une  plus  large,  près* 
qu'en  cœur.  Filament  attaché  en  dedans  du  tube  ;  anthère 
longue,  linéaire,  à  deux  sillons  profonds.  Ovaire  infère.  Style 
trèsjong,  caché  dans  le  sillon  de  l'anthère.  Stigmate  presqu'en 
tête. 

*  Gardasuli  à  bouquet,  Hedychium  coronarium,  Koenig. 

l^ges  droites,  ïTeuillées,  simples,  de  deux  k  trois  pieds.  Feuilles 
alternes ,  ovalea-oblongues  ,  pointues  ,  presque  sessiles ,  très- 
entières  ,  d'un  beau  vert  et  glabres  en-dessus ,  pâles  et  lé- 
gèrement vehvs  otb-dessons ,  longuei  de  loà  lar  ponces.  Fleurs 
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|)lanches,.  mêlées  de  jaune  ^  d'une  odeur  agréable,  disposées  »i 
épi  sessile ,  oblong  ,  écailleux  et  terminal. 

Lieu.  L'Inde,  x» 

Cuit.  Serre  chaude.  Celle  desanoomesluicoavient.  Mult.  id. 
par  ses  œilletons. 

Us,  Cette  plante  mérite  les  soins  du  cultivateur  à  oause  de 
son  port  et  de  ses  fleurs  odorantes.  Lamarck  dit  que  dans  les 
pays  où  elle  croit  naturellement ,  les  jeunes  filles  s'ornent  la 
tête  de  ses  fleurs. 

06s.  En  général  la  culture  ëes  plantes  de  Tordre  des  bali« 
siers  se  réduit  à  leur  donner  une  bonne  terre  un^eu  consistante, 
de  la  chaleur  en  été  dans  le  temps  de  leur  végétation  ,  et  des 
aiTosemens  fréquens  ;  en  hiver  les  laisser  dans  leur  vase  et  les 
priver  de  toute  humidité.  On  les  change  au  printemps  s'ils  en 
ont  besoin. 

O  R  DR  E    III. 

Les  Orchidées  (OrchîDSjS). 

Calice  supère,  souvent  coloré,  à  six  divisions  dont 
cinq  supérieures ,  la  sixième,  inférieure  (  nectaire 
suivant  Linné)  ^  ordinairement  plus  grande  et  dis- 
semblable. Ovaire  infère.  Un  style  ascendant  ^  sou- 
vent attd' hé  au  bas  de  la  division  supéneure  ,  quel- 
quefois très-court  ou  presque  nul.  Stigmate  dilaté  ^ 
pas  tout  à-fait  terminal ,  mais  comme  attaché  au- 
devant  du  style.  Une  anthère  sortant  du  sommet  du 
slyle  sous  le  stigmate ,  biloculaire,  à  loges  séparées  » 
quelquefois  distantes,  tantôt  fixées  de  chaque  côté  du 
style  et  sessiles ,  tantôt  attachées  par  un  filet  court , 
bivalves,  remplies  de  pollen  agglutiné.  Capsule  uni- 
]or4ilaire  ,  à  trois  valves  dont  les  sutures  sont  recou* 
vertes  par  de  petites  languettes  qu'on  appelle  carènes. 
Semences  nombreuses  ressemblant  à  dîe  la  poussière* 
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Bacine  composée  ordinairement  de  deux  tuber- 
cnles.  Tige  herbacée, le  plus  souvent  simple  ,  en 
forme  de  hampe.  Feuilles  alternes ,  les  radicales  va-^ 
ginées ,  nerveuses  ;  les  canlinaires  sessiles  p  souvent 
en  forine  d'écaillés.  Fleurs  terminales  ^  accompar 
guëes  de  spathe ,  presque  toujours  en  épi. 

Orquis,  Orchis. 
Div.  iaf.  du  cal.  diversement  lobée ,  comîculée  à  sa  base. 

I .  Bulbes  non  divisées, 
1.  Orquis  à  grandes  fleurs,  O.  cameoy  H.  K.  Diplecthrum 

foliOSUm  y  SWARTZ. 

Feuilles  obrondes,  sîUonnées  en-dessous.  Fleurs  blanclie^ 
int. ,  carénées  à  Text ,  inodores  (  les  bractées  droites }  2  éperons), 
disposées  en  éfi  compacte. 

Lieu.  Le  Gip.  x  .  FI.  en  septembre. 
a.  O.  à  deux  cornes  j  O,  bicomisy  H.  K.  Diplecthrum  parvî^ 
florum ,  SwART£. 

Feuilles  ovales  y  oblongues,  lignées  en-dessous.  Fleurs  très- 
odorantes  y  d'un  vert  jaunâtre  y  disposées  en  épi  lâcbe.  Les  brac- 
tées réfléchies.  2.  éperons. 

lÀett.  Id.  X  -  FI.  id. 
♦3.  O.  blanc,  O.  bifalia.  AWa.  FI.  Fr. 

Tige  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  longues,  rad.  Fleurs  blan- 
châtres ,  en  épi  lâche  et  terminal ,  d'une  odeur  agréable.  Div, 
inf.  entiëre.  Eperon  trës-long. 

lÂeu*  Ind Les  Keux  herbeux.  If .  FI.  en  juin. 

^  4*  ^-  pyramidal ,  O.  pyramidaliêé 

Tige  d'un  pied.  Feuilles  oblongues.  Fleurs  purpurines  ,  en 
épi  court,  dense  et  pyramidal.  Div.  inf.  à  3  découpures  arron* 
dies.  Eperon  grêle  et  long. 

Lieu.  Les  prés  secs.  V .  FI.  en  juillet. 
*5.  O-  punais ,  O.  coriophora. 

T%e  de  7  ii9  pouces.  Feuilles  rad. ,  trës-^troites.  Fleurs  pe^ 
tilesy  non&krtuBcs,  d'un  rovge  mélide  vert;  en. épi  peu  serré. 


Digitized  by 


Google 


3S0  CLASSE    IV,    ORDRE  Iir« 

Dîv.  inf.  à  3  lobés,  poinlue.  Eperon  recourbé  et  court.  Qdeor 

de  bouc. 

Lieu.».  Ind.  Tp.  FI.  en  juin. 

♦  6.  Orquis  bouffon ,  O.  mono. 

Tige  de  6  à  8  pouces.  Feuilles  étroites.  Fleurs  purpurines,  en 
^î  lâche  y  peu  garni.  Dtv.  infér.  à  4  lobes  crénelés.  Eperon 
obtus  et  remontant. 

Ucu Ind.  i(; .  FI.  en  mai  et  juin. 

♦  y.  O.  mâle ,  O  mascula. 

Tige  d'un  pied  et  plus.  Feuilles  planes ,  pointues ,  ord.  tachées. 
Fleurs  assez  grandes,  purpurines,  en  épi  long  de  3  pouces.  Div. 
inf.  à  4  lobes  crénelés.  L'éperon  obtus  et  droj^  Les  deux  dir. 
latérales  très-ouvertes  et  réfléchies. 

Ldeu.  Ind.  li; .  FI.  en  mai. 

L'orquis  à  fleurs  lâches ,  O.  laxiflora ,  Lam.  ,  que  Ton  a 
confondu  avec  l'espèce  précédente ,  est ,  selon  Lamarck,  une  es- 
pèce distinguée  par  plusieurs  caractères.  Ses  pétales  ne  stnA  pas 
connivens.  L'inférieur  est  large,  divisé  en  trois  lobes,  dont  les 
deux  latéraux  sont  plus  longs  que  celui  du  mOieu.  Tige  d'un 
pied.  Fleurs  d'un  pourpre  foncé  ,  disposées  en  un  épi  long  et 
Uche.  C'est  Vomhis  ensifoUa  de  YUiars  et  de  WUld. 

♦  8.  O.  pieté ,  O.  ustulata. 

Tige  de  Ô  à  lô  pouces.  Feuilles  obi. ,  étroites.  Fleurs  petites, 
d'un  pourpre  très-foncé ,  inférieurement  variées  de  rouge  et  de 
Uanc.  La  div.  inf.  blanche ,  ponctuée  de  rouge ,  k  4  lobe^. 
Eperon  court  et  obtus. 

Ueu.  Ind.  ii: .  FI.  ^1  mai  et  juin. 

♦  g.  O,  militaire ,  O.  militaris. 

Tige  d'un  pbed  et  demi.  Feuilles  rad.  »  longues  de  6  à  8 
pouees ,  larges  de  3.  Fleurs  grandes ,  variées  de  pourpre  et  de 
blanc,  en  épi  assez  hmg.  Les  div.  sup*  conniventes  et  brunes 
à l'ext.  La  div.  inf.  à  5  lobes,  et  chargée  de  points  pourprés. 

Lieu.  Ind.  V  -  FI.  en  mai. 

L'orquis  varié,  O.  vatigata^  âfi  Jacq.  et  de  Willd.>  est  la 
variété  Y  de  l'espèce  précédente  selon  Linné.  C'est  anssil'o/Vfft/s 
fimia  de  Yillars.  DaAs  cette  espèce  ks  pétales  iùnt  connivw  et 
h^Bsmf>n  mx>y9txn%  est  bifide ,  d.eatée  et  muGroote. 


Digitized  by 


Google 


LES    OECHIDECS*  35l 

♦  lo.  O.  singe ,  O.  simia^  FI.  Fr. 

Tige  d'un  pied.  Feuilles  rad. ,  longues  de  4  ponces  sur  un  et 
demi  de  largeur.  Fleurs  blanchâtres,  tachëes  de  pourpre.  La  div. 
inf.  à  5  lobes,  dont  4  sont  fort  étroits  et  rougeâtres;  la  5<  n'est 
qu'une  petite  languette  pointue.  Ces  lobes  imitent ,  par  leur  dis- 
pontion  9  k  figure  d'un  petit  singe  pendu. 

Lieu,  La  France ,  les  prés,  f  . 

♦  II.  O.  pâle,  O.  pollens. 

Tige  de  5  pouces.  Feuilles  lanc. ,  pointues.  Fleurs  jaunâtres, 
•n  ëpi  lâche.  La  div.  inf.  plus  jaune  et  à  3  lobes.  L'éperon  on 
peu  courbé  vers  le  haut. 

Lieu.  La  F Aice ,  les  bois.  V  • 

2.  Éulhes  palmées. 

*  12.  O.  à  larges  feuilles,  O.  latifolia. 

Tige  d'un  pied  et  plus ,  creuse  ,  feuillée  dans  toute  sa  Ion-' 
gueur.  Feuilles  rad. ,  larges  d'un  pouce  et  demi ,  ord.  tachées. 
Fleurs  purpurines ,  en  épi  serré  et  çyhndrique.  La  àv.  inf. 
large,  ponctuée,  à  3  lobes  ,  dont  les  latéraux  sont  réfléchis  et 
dentés.  Eperon  conique.  Bractées  plus  longues  que  les  fleurs. 

Ldeu.  Les  prés,  les  pâturages.  Ind.  if; .  Fl.  en  mai  et  juin, 

♦  i5.  O.  taché ,  O.  maculata. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  pleine  ,  feuillée.  Feuilles  étroites  et 
tadiées.  Fleurs  panachées  et  ponctuées  de  blanc  et  de  pourpre. 
La  div.  inf.  plane,  k  3  lobes ,  dont  les  deux  latéraux  sont  den* 
tés ,  et  celui  du  milieu  petit  et  pointu. 

Lieu.  Les  prés,  les  pâturages.  Ind.  if;.  FI.  en  juin.  Odeur 
agréable. 

*  i4.  O.  odorant,  O.  odoratissima ^  suavcolenSy  Yillaks. 
Tige  d'un  pied,  feuillée.  Feuilles  très-étroites ,  linéaires.  Fleurs 

entièrement  pilrpurines ,  en  épi  grêle ,  d'une  odeur  agréabl^^ 
Eperon  court. 

Ueu.  La  Fr.  mérid.  ip  . 

*  i5.  O.  conopsé,  '0.  conopsea. 

Tige  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  étroites  et  longues ,  raà* 
fleurs  purpurines  ;  point  panachées  ;  d'une  6deur  afré^ble  ^  tm 
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épi.  Les  div.  latérales  ouvertes.  L'inf.  à  5  lobes  égaux.  L'ép»» 
ron  très-long  et  sétacé. 

Lieu.  Les  prés  secs.  Ind.  !(.  Fi.  en  juin. 

5.  Bulbes fasciculées. 

i6.  Orquis  avorté ,  O.  abortwa  jl^ku.  ^  FI.  Fr.Limodorum 

austriacum  y  Tourn. 

Tige  d'un  pied ,  garnie  d'écailles  courtes  et  vaginales ,  violette , 
ainsi  que  se$  écailles,  et  ses  fleurs  disposées  en  épi  lâche.  La  div- 
inf.  ovale ,  pointue ,  très-entière. 

Lieu.  Les  bois.  Ind.  1|; .  FI  en  avril  et  mai.  j| 
ij.  O.  frangé,  O.Jimbriata^ïi.  K. 

Tige  droite ,  létragone ,  garnie  de  pinceurs  feuilles  ait. ,  sess. , 
obi. ,  aiguës ,  très-entières ,  carénées ,  Vaginales.  Fleurs  d'un  bleu 
pourpre,  en  épi  obloog.  La  div.  inf.  à  3  lobes  ciliés.  L'éperon 
plus  long  que  l'ovaire. 

Lieu.  Le  Canada,  n; .  FI.  en  juillet. 

Cuit.  Pleine  terre.  Quoique  la  plus  grande  partie  des  orqufs 
soit  indigène  ,  et  que  quelques-uns  soient  même  très-communs 
dans  les  prés ,  ils  ne  méritent  pas  moins ,  par  leurs  épis  de  fleurs , 
d'entrer  dans  les  jardins  d'agrément ,  oii  ik  feront  un  bon  eflet , 
sur-tout  s'ils  se  trouvent  réunis.  On  peut  les  obtenir  de  graines  ; 
mais  ce  moyen  est  long.  On  préfère  de  les  prendre  en  motte 
dans  les  endroits  ou  ils  croissent ,  et  de  les  porter  dans  la  place 
qu'on  leur  destine.  Pour  les  enlever  ainsi ,  il  faut  avoir  soin  de 
les  prendre  profondément;  car  leurs  bulbes  sont  souvent  très- 
enterrées  ,  et  l'on  n'auroit  alors  que  les  tiges  sans  les  bulbes,  si 
l'on  se  contentoit  d'enlever  une  motte  simple.  Malgré  ces  pré- 
cautions ,  ils  ne  reprennent  pas  ordinairement ,  soit  parce  qu'ils 
ne  trouvent  plus  le  sol  convenable  à  leur  nature ,  soit  que  l'ex- 
position leur  nuise.  En  général ,  les  orquis  se  plaisent  dans  les 
lieux  frais ,  nn  peu  ombragés ,  et  au  milieu  des  herbes.  On 
n'en  voit  point  dans  les  champs  ;  le  plus  souvent  ils  se  trouvent 
dans  les  prés  ,  quelques-uns  dans  les  bois ,  deux  ou  (rois  espè- 
ces dans  les  lieux  secs  sur  les  lisières  des  bQÎs.  J'ai  trouvé  la  quin» 
txeme  dans  ces  situations  et  exp.  au  midi. 
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XJs.  Les  racines  des  orquis ,  btmiUies  et  ensuite  s^difes ,  for- 
ment une  sorte  de  gonune  farineuse  que  Ton  emploie  ayec  succès 
daaslaphtliisîe. 

SatyrioD,  Satyrium. 

La  partie  inf.  du  calice  longue  .étroite ,  en  forme  de  V>urse  à  sa 
l^se ,  ou  garnie  d'une  corne  resserrée  à  sa  naissance. 

♦  1 .  Satyrion  bouquin ,  S,  hircinum.  Orchis  hircina ,  Swartz  i 

WiLLD. 

Bulbe  entière.  Tige  de  deux  pi^,  ferme,  feuiUée.  Feuillef 
lancéolées ,  larges  et  lisses.  J'ieurs  blanchâtres ,  nonoJbreuses ,  ea 
un  long  épi,  ^d'une  odeur  désagréable.  Les  5  div.  ramassées  en 
casque  ;  la  6*  ou  inf.  grande ,  tachée  de  pourpre  à  sa  base ,  à.  5 
lanières,  les  2  latérales  petites.  Celle  du  milieu  linéaire,  déchi- 
rée à  son  extrémité ,  et  longue  d'un  à  deux  pouces.. 
Lieu.  Les  lieux  secs.  Ind.  1|; .  FI.  en  juillet. 

*  2.  S.  verdâtre,  S.  viridc,  Orchis  vir  idis ,  Swartz  ,  Willd^ 

Tige  de  5  à  7  pouces.  Feuilles  rad.  larges ,  ovales.  Fleurs 
d'un  vert  pâle.  La  partie  inférieure  pendante  et  trifide.  Bulbei 
palmées. 

Lieu,  Les  prés.  Ind.  1|; .  FI.  en  juin, 
6.  S.  noir ,  S,  nigrum.  Orchis  idgm  ,  Swartz  ,  Willd. 

Tige  id.  feuillée.  Feuilles  étroites ,  linéaires.  Fleurs  petites  > 
d'un  pourpre  foncé ,  trè»-odorantes  ,  eu  épi  court ,  jcrré  et 
conique.  La  partie  inf.  entière  ou  peu  crénelée.  Bulbes  palmées. 

Lieu,,,,  ip .  FI.  en  juin. 

4.  S.  blanchâtre  ,  S,  albidum.   Orchis  albida  >  Swartz  , 

WlLLD. 

Racine  fibreuse.  Tige  d'un  pied>  garnie  de  feuilles  lancéo- 
lées. Les  rad.  ovales.  Fleurs  d'un  vert  blanchâtre ,  unilatérales^ 
Lieu.  La  Fr.  mérid. ,  l'Ecosse.  l|; .  FL  en  août* 

5.  S.  élevé,  S.  elatum^  Poirxt.  Neotia  elata ,  Willd., IU« 

Feuilles  radicales  ovales ,  planes ,  ^pitières,  an  peu  épaisses*' 
Hampe  droite,  cylindrique ,  roide ,  velue ,  écailleuse.  Fleut# 
verdâtres ,  sessiles ,  solitaires  dans  l'aissella  de  chaque  bractée^ 
iUsposées  en  épi  terminal» 
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Lieu,  La  Jamaïque.  X  • .  Fleurit  au  printemps.  Cultive'  à 
la  Malmaison. 

CuU,  Pleine  «erre ,  à  l'exception  de  la  cinquième ,  qui  est  de 
serre  chaude  ,  etc. 

On  cultive  peu  ces  plantes  dans  le»  jardins  d'agrément  ^  mais 
•lies  le  sont  dans  ceux  de  botanique.  La  première  fait  cepen- 
dant de  l'effet  par  la  forme  singulière  de  ses  fleurs. 

Ophrys. 

La.  partie  inférieure  du  calice  pendante  ,  loWe  ,  carénée  en- 
dessous. 

*  I.  Ophrys    double  -  feuille ,  O.  ovata.  Epipaciis  ovaia  , 

WlLLD. 

Tige  d'un  pied  et  demi.  Deux  feuilles  à  sa  base ,  larges  ; 
ovale*,  opp.  Fleurs  d'un  vert  jaunâtre,  en  épi  grêle,  lâche  et 
long.  La  partie  inf..pendante ,  longue  et  bifide.  Bulbe  fibreuse. 

Lieu.  Les  pâturages.  Ind.  %  .  FI.  en  juin  et  juillet. 
3,  O.  nid  d'oiseau,  O.   nidus   avis.    Epipaciis  ,   Willd* 

Ophrys  bifolia  ,  Bauh. 

Racines  fibreuses  ,  fasciculées  ,  ramassées  en  forme  de  ni(L 
Tige  d'un  pied ,  garnie  seulement  d'écaillés  desséchées.  FleVir* 
jaunâtres ,  nombreuses  ,  en  épi  cylindrique.  La  partie  inf.  pen- 
dante et  à  2  lobes  divergens. 

Lieu.  Ind.  ip.Fl.  en  mai. 

♦  5.  O.  en  spirale ,  O.  spimlis.  NeotUa  spimlis ,  Swaktz. 
Bulbes  (oblongues,  rassemblées.  Tige  de  6  à    lo  pouces. 

Feuilles  rad.  ,  ovales ,  au  nombre  de  3  ou  4-  Fleurs  petiies  , 
blanchâtres  ,  disposées  en  spirale ,  et  un  peu  unilatérales  ,  au- 
tour de  Vaxe  de  Fépî.  La  partie  inf.  entière  et  crénelée. 

Lieu.  Les^rés  secs.  Ind.  V .  FI.  en  août. 
4.0.  à  feuilles  en  cœur,   O.  cordata,  Hvdson.  Epipactis , 

WlLLD. 

Bulbes  fibreuses.  Tige^  garnie  de  deux  feuille»  en  cœur.  La 
partie  inf.  des  fleurs  bifide. 

Lieu,  Ind.  u  .  FI.  en  juin  et  juillet 
5.  O.  à  feuilles  de  lis  ,  O.  lUiifoUay  Anm. 


Digitized  by 


Google 


LES    ORCHIDÉES.  355 

Bulbe  obronde.  Tige  nue.  Feuilles  lancéolées.  La  partie  inf. 

du  calice  entière.  Les  div.  dorsales  linéaires. 
Lieu*    L'Amérique    sept.  ,  selon   AitoB.   En   Angleterre. 

HuDSON.  X  .  FI.  en  juin. 

6.  O.  unibulbe ,  O.  monorchis. 

Une  seule  bulbe.  Tige  de  4  ^  ^  pouces ,  nue ,  portant  un 
épi  de  petites  fleurs  verdâtres.  2  ou  5  feuilles  rad.  ,  ovales , 
lanc.  La  div.  inf.  trifide  et  en  forme  de  croix. 

Lieu,.,  Ind.   ip  .  FI.  en  juillet. 

7.  O.  corallorise  ,  O.  corraïlothiza. 

Bulbes  ramékses ,  tortueuses.  Tige  de  5  à  7  pouces ,  écail- 
leuse.  Fleurs  petites  ,  blanchâtres.  La  div.  inf.  entière. 

Lieu,  La  Fr.  ménd. ,  l'Angleterre.  X ,  FI.  en  août  et  sep- 
tembre. 

8.  O.  homme,  O.  anthropophora. 

Feuilles  rad.  ov.  lanc. ,  étroites.  Tige  feuillée ,  d'un  pied  , 
terminée  par  un  épi  assez  long.  Les  lanières  ou  parties  sup. 
du  calice  d'un  blanc  jaunâtre  ;  ,  la  partie  inf.  est  d'un  jaune 
soufre ,  et  ses  5  div.  d'un  rouge  ferrugineux.  La  div.  du  milieu 
est  alongée  et  bifide.  La  disposition  de  ces  parties  du  calice  re-f 
présente  un  homme  pendu  par  la  tête. 

Lieu,  La  France ,  1^  prés  secs.  X  •  FL  en  juin. 

*  9.  O.  insecte  ,  O,  insèciifera. 

Bulbe  obronde.  Tige  feuillée.  Div.  inf.  presqu'à   5  lobes. 

•  VaTiéiés,  I.  O.  mouche,  O.  mi/Jci/èn7,HuDS0N.^.  mjodes. 
Les  5  parties  cal.  ext.  ovales ,  entières  ,  glabres ,  herbacées , 

ôuvertfes.  Les  2  int.  linéaires ,  d'un  noir  pourpre  ;  l'inf.  oblon- 
gue ,  d'un  pourpre  noirâtre  ,  chargée  d'une  tache  bleue  ,  et 
terminée  par  deux  lobes  pointus  qui  forment  la  fourche.  Cette 
dernière  partie  est  celle  qui  représente  la  mouche. 

♦  2.  O.  abeiOé,  O,  apifera  ,  Hudson  ,  Curtis. 

Tige  d'un  pied  et  plus.  Fleurs  distantes.  Les  5  part.  sup.  lan- 
céolées ,  purpurines.  Les  2  int.  petites ,  herbacées  ;  Yïtif.  pen- 
dante ,  large  ,  convexe ,  velue ,  d'un  pourpre  noir ,  marquée 
de  ligntt  jaunâtres ,  terminée  par  un  lobe  pointu  placé  dans 
^me  échàsfsxmt.  Cette  dernière  partie  imite  Pabeille. 
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♦|5.  Ophrts  araignée,    O.  anmea  j   Hvdson.   Fuciflora'i 

CURTIS. 

Fleurs  peu  nombreuses.  Tige  de  8  à  lo  ponces.  Les  3  par- 
ties sup.  oblongues ,  ouvertes  et  vertes  ;  les  2  int.  très-courtes. 
L'inf.  grande ,  obronde  ,  convexe  ,  d'un  brun  ndjîrâtre ,  un 
peu  velue ,  marquée  de  taches  et  de  lignes  jaunâtres ,  verte  ea 
ses  bords ,  et  un  peu  échancrée.  On  n'a  point  remarqué, que  , 
dans  cette  variété ,  la  partie  qui  soutient  les  étam. ,  et  qui  s*a- 
vance  des  deux  cotés  de  la  tête  de  la  partie  imitant  l'araignée  , 
présente  ,  de  chaque  côté ,  un  petit  corps  rond  ,  vert  et  trë»-> 
clair ,  qui  forme  les  yeux  de  l'insecte.  ^ 

Lieu,  Les  prés,  les  pâturages.  Ind.  1|; .  FI.  en  juin— août 
Cuit.  Pleine  terre.  Parmi  ces  espèces  ,  celles  qui  méritent 
d'être  cultivées  à  cause  delà  isingularité  de  leurs  fleurs,  sont  la 
8«  et  la  9«  avecleursvariétés.  Ces  fleurs  représentent  très-bien  les 
insectes ,  et  l'on  ne  peut  s'empêcher  >  en  les  examinant ,  d'ad* 
mirer  les  quantités  innombrables  de  formes  que  la  nature  donné 
à  tous  ses  êtres.  Il  semble  qu'elle  ait  eu  en  vue ,  dans  ces 
plantes ,  de  rapprocher  les  végétaux  des  animaux  par  les  formes , 
comme  elle  le  fait  dans  la  sensitive  par  l'irritabilité  de  la  ner*- 
yure. 

La  culture  des  orquis  convient  parfaitement  aux  ophrys. 

EUéborine^  Serapias* 

La  partie   ou  lanière  inf.  du  calice  égale  ,    ovale  ,    entière  , 

concave  à  Tint.  ,  convexe  à  l'extérieur. 
*  I.  Elléborinb  à  feuilles  larges  ,   S,  laUfoUa.  Epipactis 

laiifolia ,  Willd. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  feuillée ,  terminée  par  un  épi  assex 
long  de  fleurs  d'abord  verdâtres,  rougeÀtres  ensuite,  pendantes. 
•    La  partie  inf.  terminée  par  une  appendice  courte  et  recoiurbée^ 
Feuilles  ovales,  amplexicaules. 

Lieu,  •  •  Ind.  X .  FI.  en  juillet  et  août, 
a.  £.  des  marais ,  S.  longifoUa.  Epipactis  pifbtstris ,  W11J.D* 

Tige  de  deux  pieds.  TeuiUes  ensiformes  ,  étroites ,  sessiles  , 
glabr^.  Fleurs  rerdàtres  ,  mêlées  de  pourpre ,  en  épi  IMie.  La. 
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partie  înP.  mirquëe  de  lignes  pourpres  ,  et  termina  par  un« 
appendice  échancrée  et  plissée  en  ses  bords. 

Lieu.  Les  prés  humide».  Ind.  X  •  FI*  id. 
5.  £.  grandiflore,  «S.  gnuidiflom.  Epîpactis pollens  ^  Willd. 

TigQ  d'un  pied  et  plus.  Feuilles  ov. ,  lanc. ,  engainées.  Fleurs 
d'un  beau  blanc  ,  assez  grandes  y  en  épi  assez  long  ,  garni  de 
bractées.  La  partie  inf .  jaunâtre  à  son  extrémité  ,  et  mar^piée 
de  5  lignes. 

Lieu.  Les  bois  et  les  lieux  couverts.  Ind.  1(; .  FI.  en  juin. 

4.  E.  à  languette,  S.  lingua.  ^* 
Tige  d'un  pied.  Feuilles  étroites  et  pointues.  Fleurs  ferrugi- 
neuses ,  en  épi  lâche.  La  partie  inf.  trifide ,  terminée  par  une 
languette  étroite  et  pendante^ 

Lieu^  La  Fr^  mérid.  ip .  FI.  en  mai» 

5.  E.  rouge ^5.  rubm.-Epipactis  rubra  ,WiLfci>. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  garnie  de  feuilles  étroites  et  poia-» 
tues.  Fleurs  purpurines.  La  partie  inférieure  marquée  de  lignes 
ondvilées. 

Lieu.  Les  hautes  montagnes.  X^  FL  id. 
^  Cuit,  Pleine  terre.  Excepté  la  quatrième  ,  qu^Aitoa  met  en 
orangerie  ,  la  plupart  de  ces  plantes  ne  sont  guère  cultivées  que 
dans  les  jardins  de  botanique.  La  troisième  cependant  est  asse^ 
belle  pour  l'être  dans  ceux  d'agrément.  J'ai  essayé  plusieurs 
fois  de  la  planter  avec  sa  motte  entière  dans  mon  jardin  ,  et 
toujours  sans  succès.  EUeparoitnese  plaire  que  sous  les  grands 
ombrages  des  bois  y  même  dans  les  endiroits  creux  oii  l'air  ne  se 
renouvelle  qu'avec  peine. 

Leur  culture  est  celle  des  orquis.. 

Ce  genre  n'est  pas  dans  Jussieu.  Peut-être  les  espèces  dont  il 
est  composé  entrent-elles  dans  phisieurs  de  ses  orqiâdées.  Swarts 
l'a  créé,  et  Willdenow  ainsi  qu' Andrews  l'ont  adopté. 
Caractère  d' Andrews.  Spadice  simple.  5  pétales  égaux  ,  lancéo- 
lés, droits,  aétàminesinséréeféor  lestfle.Ov^infère^  courbé^ 
aîllQDué.  Slj'le  épaissi. 
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Nmottia  speciosa^  Andr.,  Jacq. 

Feuilles  radicales,  ondulées,  lancéolées.  Hampe  radicale,  por* 
tant  un  trës-gr^d  nombre  de  belles  fleurs  d'un  rouge  camé  , 
disposées  en  épi. 

Lieu.  La  Jamaïque.  V  •  Cette  plante  est  d'un  superbe  efifet. 

Cidt.  Serre  chaude.  Elle  demande  beaucoup  de  chaleur. 

Limodore  ^  Limodorum. 

Les  3  lanières  extérieures  du  calice  ouvertes  et  étroites  ^  les  S 
intérieures  larges  etconniventes.  L'inférieure  concave,  aiguë  9 
pédîcellée. 

*  1.  Limodore  pourpre ,  L.  purpursum  ,  LiifARCK. 
Racine  tubéreuse.  Feuilles  ensiformes,  nerveuses.  Tige  d'un 

pied  et  plus  ,  presque  nue  ,  pourprée  ,   écailleuse  ,  terminée 
par  4  ou  5  fleurs  ait. ,  péd.  ,  lâches  ,  assez  grandes  ,  d'un 
pourpre  vif.  la  partie  inf.  à  5  lobes  et  k  plis  jaunes. 
Lieu.  Les  Antilles.  l|f. 

2.  L.  barbue  ,  L,  bathaium.  Tuberosum ,  Lin.  ,  H.  K.  ,  an 
cjrmbidium  pulchellum  y  Willd.  ? 

Tige  grêle,  de  a  pieds.  Une  feuille  engainée  ,  cnsiforme , 
étroite.  Fleurs  hess.  ait.  ,  purpurines  ,  barbues ,  d'un  beau 
violet ,  en  épi  terminal. 

Lieu.  L'Amérique  sept.  ip .  FI. 

3.  L.  élevé  ,  L.  alium. 

Racine  tubéreuse.  Feuilles  grandes  ,  ensiformes.  Hampe  la- 
térale ,  fort  longue ,  terminée  par  une  grappe  de  fleurs  nom- 
breuses ,  péd.  ,  imberbes  ,   d'un  blanc  jaunâtre. 

Lieu.  Les  Antilles,  ic  .  FI.  une  grande  partie  de  l'année. 

♦  4'  L.  de  aune,  L.  Tankervillice.  L,  inca/villei,  Persoon. 
,  Feuilles  rad.  ,  larges  ,  ov. ,  lanc.  nerveuses ,  plissées ,  engai- 
nées.  Hampe  latérale,  de  a  pieds  de  haut ,  garnie  de  gaines  ,  et 
portant  à  son  sommet  une  grappe  de  grandes  fleurs,  péd. , 
âloni  S  divisions  ouvertes ,  d'un  roux  brun  en-dedans,  et  d'un 
beau  blanc  en  dehors  ;  et  dont  la  sixième  concave  ,  ondée ,  ar- 
rondie et  alongée  à  son  extrémité  et  d'un  pourpre  brun ,  a  «es 
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bords  latéraux  recourbés  en-dedans ,  et  contient  les  parties 
génitales. 

Lieu.  La  Chine.  l|; .  FI.  en  mars  et  ayril, 

Cette  belle  ^plante  est  supérieurement  gravée  dans  XHor- 
tus  Kewemii ,  et  bien  peinte  dans  les  liliacées  de  RsnouTi. 

Culu  La  deuxième  est  de  pleine  terre;  les  autres  de  serre 
chaude.  Ces  dernières  doivent  se  cultiver  à  la  manière  des  anue 
rillis  et  des  crinoles. 

La  première  a  de  jolies  fleurs,  et  elle  est  d'autant  plus  inté« 
restante,  qu'elle  fleurit  en  hiver,  et  que  ses  fleurs  s'épanouissa^è 
successivement ,  oii  en  jouit  pendant  au  nioins  deux  mois. 

La  quatrième  est  une  des  plus  belles  plantes.  L'opposi- 
tion du  blanc  pur  avec  le  pourpre  foncé  dont  les  fleura 
sont  colorées  ,  fait  dans  les  serres  un  effet  très-remar- 
quable 9  et  les  orne  dans  le  temps  de  sa  floraison.  On  la  mult. 
aisément  en  séparant  son  pied  en  été.  Les  tubérosités  radi- 
cales qiû  ont  fleuri  ne  repoussant  plus  et  ne  portant  plus  de 
fleurs ,  il  est  inutile  d&  lès  laisser.  On  ne  doit  conserver  que  les 
œilletons  qui  ont  poussé ,  ou  qui  paroissent  à  c6téde  la  base  des 
tiges  précédentes  fleuries.  Cette  plante  doit  être  dépotée  et  chan- 
gée tous  les  ans.  Elle  demande  de  fréquens  arrosemens  dans 
le  temps  de  la  végétation ,  sur-tout  quand  elle  montre  ses  tiges 
floriformes.  On  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris  une  autre 
espèce  nommée  Umodorum  portoriense  i  elle  est  de  l'Amériq. 
mérid.  et  de  serre  chaude  ;  et  une  nouvelle  en  Anglet^fre 
nommée  L.  fijracinihinum  ,  de  la  Chine. 

Sabot ,  Cypripeditim. 

La   lanière  sup.  du  calice  ovale  ;  l'inf.  enflée ,  ventrue ,  en 
forme  de  sabot.  Les  4  «^  plus  courtes  ,  disp.  en  croix. 
1.  Sabot  de  Vénus  ,  C  calceolits. 

Tige  de  lo  à  la  pouces,  feuillée.  Feuilles  ovales,  lancéolées, 
poiutœs,  engainées  à  leur  base.  Une  on  deux  fleurs  légère- 
ment purpurines  au  sommet  de  la  tige» 

Lieu.  Dans  la  foret  de  Crécy  ,  l'Angl. ,  laFr.  mérid.  Ind^ 
T-Fl.  enjuin. 
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^.  Sabot  blanc,  C  album,  C.  spcctabile  ,  Willd. 

Feuilles  de  la  tige  ovales— -lanc.   Tige  soutenant  2  fleniv 
Hanches ,  veinées  de  pourpre.  Les  lanières  cal.  obtuses. 

Lieu.  L'Amérique  sept  iir .  FI.  en  juin  et  juillets 
5»  s;  sans  tige ,  C.  acaule.  C.  humile  ,  Willd. 

Feuilles  oblongues ,  radicales ,  ord.  au  nombre  de  deux. 
Fleur»  pourpres  ,  veinées ,  de  la  forme  d'un  cœur. 

Lieu.  Id.  V*  FI.  en  mai. 

Cuit.  Pleine  terre.  Celle  des  orquis. 

4*  S.   bulbeux  ,  C.  bulbosum  j    Gmel.  ,  Luf .  Limodonan 

boréale ,  Willd. 

Bulbe  obronde  ;  une  seule  feuille  radicale ,  obronde.  Fleur 
solitaire ,  à  divisions  linéaires. 

Ldeu.  X  •  Cuit,  à  Londres. 

5.  S.  à  fleur  jaune ,  C.  Jlavescens ,  IlEDoirrif .  C.  pubescens , 

Willd, 

Racine  fibreuse.  Tige  simple^  droite  ,  d'unllemJijpied  en- 
won  ,  velue.  Feuilles  au  nombre  de  5  à  6 ,  éparses ,  engat- 
nées  ^oblongues  , pointues ,  entières,  pubescentes,  k  fleur  d'un 
jaune  pâle ,  solitaire ,  terminale  3  la  division  sup.  tachetée  de 
points  rouges  j  Tinf.  plus  large  et  pks  courte  3  les  deux  laté- 
rales plus  longues  que  les  autres  j  le  sabot  jaune,  ponctué  e| 
yeiné  de  rouge. 

Lieu.  UAmériq.  sept  X .  Fleurit  au  printemps. 
•  Cette  espèce  a  de  grands  rapports  avec  la  première; 

La  forme  singulière  des  fleurs  de  ces  plantes  invite  à  les  cul- 
tiver dans  les  jardins.  Les  lieux  ombragés  et  la  terre  de  bruyère 
leur  sont  favorables. 

Aréihu$e,  Arethusa. 

h»  5  lanières  ext  du  calice  longues  et  Ugvilées.  Les  S  inU 
ait.  larges ,  presqu'égales ,  nues  ;  l'inf.  pendante.  Style  long, 
anthérifere  à  son  sonunet ,  linéaire  k  sa  base^ . 

t.  Ar^truse bulbeuse,  A.  bulbasa. 
Bulbe  arrondie  et  blanche.  Tige  simple  ^  garnie  ^  ^  kvâSkê 
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iétroUes,    vaginales,  et  tenaùnëe  par  une  grande  fleur  droite 
et  roogeâtve. 

Lieu.  L'Amërique  sept.  ,  la  Virginie.  l|; .  FI.  en  mai. 
a.  A.  dliëe^  A  cilians,  Lm.  F.  poganiay  Juss. 

Bulbe  oblongue,  velue  et  géminée.  Hampe  de  6  à  7  pouces  v* 
garnie  à  sa  base  d'une  feuille  réniforme ,  orbiculée  ,  emplexi- 
caule ,  terminée  par  une  petite  fleur  solitaire ,  dont  la  part.  inC . 
est  découpée  et  pour  ainsi  dire  ciliée. 

Lieu.  Le  Cap.  ip .  FI.  en  octobre. 

Cuit.  La  première  est  de  pleine  terre  et  doit  recevoir  U 
même  culture  que  toutes  les  plantes  orquidées  ou  bulbeuses 
de  cette  situation.  La  seconde  est  d'orangerie  ,  et  sa  culture 
est  la  même  que  celle  des  ixies. 

La  première  porte  une^belle  fleur ,  et  mérite  les  soins  dea 
fultivatenrs. 

Aogrec  »  Epidendrum. 

Gnq lanières  du  calice  oblongues,  ouvertes;  la  sixième  tU'« 
buleuse  à  sa  base  >  réfléchie  en  arrière  ;  dans  beaucoup 
d'espèces ,  de  forme  variée  »  à  limbe  entier  ou  plus  souvent 
lobé  et  inégal.  Capsule  ovale  ,  souvent  hexagone. 

I.  AivGRKc  en  coquille ,  C  cochleatum.  , 

Les  racines  s'attadient  aux  troncs   des  arbws  et  donnent 

naissance  è  une  tige  courte  ,  striée ,  tubéreuse ,  dure  ,  blan--  ' 

châtre ,  renflée  k  sa  base  avec  un  long  col }  de  son  sommet 

sortent  a  feuilles  oblongues  ,    striées  ,    amplexicaules.    La 

tige  en  s'alongeant  forme  un  pédoncule  qui  soutient  plu- 
. .^eurs  fleurs  ait ,  d'un  pourpre  violet  ou  jaunâtres ,  ayant  la 

forme  d'un  sabot. 

Lieu.  Les  Indes  occid.*  HT  •  FI.  en  janvier  et  février. 

a.  A.  odorant ,  E.  fmgnms ,  H.  K. ,  Swarts. 

Une  feuille  large  y  lancéolée  ,  sans  nervure  y  naissant  d'unes 

bulbe.  Hampe. trè»-courte  et  multiflore.  La  partie  iuf.  de  la 

fleur  en  cœur. 

Lieu.  La  Jamaïque.  V .  FI.  en  octobre. 

5.  A.  bifide  ;  £.  bifidwn  ^  Avblet. 
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Plante  parasite  qui  s'attache  aux  troncs  des  arbres  pat  det 
fibres  qui  donnent  naissance  à  des  bulbes  courtes  ,  chamuçs , 
desquelles  sort  une  hampe  grêle ,  d'environ  i  pred  et  demi  , 
garnie  à  sa  base  de  5  à  4  feuilles  lancéolées  ,  roides  ,  étroites  , 
qui  s'embrassent  à  leur  base.  La  partie  sup.  de  tt^ette  hampe 
se  divise  en  rameaux  lâches  qui  portent  des  fleurs  violettes  , 
dont  cinq  pétales  sont  linéaires  ^  le  sixième ,  plus  grand  que  lef 
autres  et  occupant  le  miheu  de  la  fleur  ^  a  sa  lèvre  large  et 
bifide.  .!  ' 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  ip . 

Cuil.  Serre  chaude  —  tannée. 

4.  Angrec  à  capuchon,  E,  cuculîatum,  Lm.  Cjrmbidhan  ^ 
WiLLD.  Pogonia  ,  Juss. 

Racine  compasée  de  bulbes ,  de  chacune  desquelles  sort  une 
tige  grêle  d'environ  un  pied  et  demi ,  qui  porte  à  son  sommet 
une  ou  deux  feuilles  longues  ,  étroites  ,  charnues  ,  rougeâtres 
et  très-chagrinées.  La  fleur  sort  de  la  gaine  d'une  de  ces  feuilles. 
Elle  est  ti'ës  grande  ,  à  6  pétales ,  dont  cinq  sont  longs  ,  étroits 
et  contournés  y  et  le  sixième,  qui  est  au  milieu  de  la  fleur ,  res- 
semble à  un  capuchon  frangé  et  terminé  par  une  pointe  alon» 
gée. 

Lieu.  L* Amérique  mérid.  ip . 

CulL  Id. 

5.  A.  à  feuilles  oblongues ,  E.  oblongifolium  ,  H.  P. 

6.  A.  à  feuilles  de  scolopendre ,  E,  scolopendrifolium  ,  IL  P. 

7 .  A.  des  bois  ,  E»  sylvaticum  ,  H.  P. 

8.  A  ensiforme,  E.  ensifoUum ,  Lin*  Cjmbidium  ,  SwlRTz  y 

WiLLD. 

FeuiUes  étroites,  ensiformels,  nombreuses,  aiguës,  striées. 
Hampe  de  2  pieds ,  nue ,  cylindrique ,  anguleuse  d'un  côté , 
garnie  de  plusieurs  écailles  en  forme  de  spathe>  desquelles  sor- 
tent des  fleurs  solitaires ,  odorantes ,  pédonculées ,  à  6  divisions , 
dont  5  lancéolées ,  et  la  6e  plus  large  et  recourbée. 

Lieu,  La  Chine. 

Cette  espèce  est  cultivée  dans  le  jardin  de  M.  de  Salm ,  à 
Dyek,  départ,  de  la  Roër. 
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^,  A.  k  longs  cils  y  E.  ciliare  y  Lin.  ,  Lam.  ,  Cvrt.  ,  Red.  Po^ 

gonia,  Juss. 

Tiges  simples ,  cylindriques ,  noueuses ,  glabres ,  d'un  demi- 
pied  environ.  Feuilles  alternes ,  engaînées ,  oblongues ,  obtuses , 
fermes ,  d'un  vert  foncé.  Fleurs  blanches ,  assez  grandes ,  au 
nombre  de  2  à  5 ,  pédiculées ,  disposées  en  un  épi  court  dont  le 
pédoncule  s'élève  du  centre  des  feuilles  5  les  deux  divisions  laté- 
rales frangées  et  ciliées. 

Lieu.  Les  Antilles.  i|r .  FI.  en  été. 
♦10.  A.  de  Chine ^  E.  sinense  y  Andr.  ,  Rid.  Cjrmbidium, 

WiLLD. 

Feuilles  radicales  rassemblées  en  touffe  ^  linéaires ,  roides , 
obluses ,  lisses  sur  leurs  bords .  Hampe  garnie  d'écaillés  foliacées , 
portant  à  son  sommet  un  épi  de  fleurs  pédonculées ,  d'un  jaune 
terne ,  marquées  de  lignes  rouges  de  la  même  forme  que  celle 
de  plusieurs  autres  espèces  d'angrec. 

Lieu.  La  Chine,  ip .  FI.  en  été. 

1 1 .  A.  à  feuilles  d'aloès ,  E.  aloisium ,  Lin.  ,  Lam.  E,  aloideSy 
CuRT.,  Mag.  Çjrmbidium,  Willd. 

Feuilles  radicales  en  touffe ,  presque  sur  deux  rangs  opposés 
comme  celles  de  plusieurs  liliacées.  Hampe  simple,  droite , 
cylindrique ,  terminée  par  un  épi  de  7  à  8  fleurs  sessiles ,  blan- 
châtres ,  marquées  de  hgnes  d'un  rouge  orangé.  La  division 
inférieure  partagée  en  5  lobes ,  dont  le  moyen  est  le  plus  grand 
et  presque  entièrement  pourpre  à  son  sommet. 

Lieu,  Le  Malabar,  x  • 

12.  A.  à  grandes  fleurs,  E.gnmdiflorum,  Hort.  angl,  Aublet. 
Çjrmbidium  gnmdiflorum,  Persoon* 

Hampe  engainée ,  triflore  ^  les  gaines  distantes ,  ovales-lan- 
céolées ,  égales.  La  lèvre  ovale  et  obtuse. 

Lieu,  La  Guyane. 
i5.   A.  écarlate ,    E,  coccineum.    Cjmbidium    coccineum , 

SwARTZ. 

Feuilles  radicales  presque  ensiformes,  obli^ses.  Hampes 
fllifbrmes^  ax.  uniflores. 

Lieu.  Les  Antilles. 
14.  A.  de  Barrington,  E.  Barringtoniœ.  Dendrobium,  Willd. 
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Feuilles  presque  ternées ,  oblongues,  nerveuses,  radicah*: 
Hampe  engatnée  presque  uniflore. 

Lieu.  La  Jamaïque. 
i5.  AivGREC  remarquable ,  E.  speciabile,  Hort.  angl.  L'Amer. 
1&.  A.  plumeux,  E»  plumasum,  Hort ,  an^.  La  Chine. 

On  cultive  en  Angleterre  21  espèces  de  ce  genre  rëcenunent 
introduites. 

Cidt.  La  nature  ayant  placé  tous  les  angrecs  dans  Tespace  de 
la  zone  torride ,  on  ne  peut  les  conserver  et  les  voir  fleurir  que 
dans  les  serres  chaudes.  Quoiqu'il  y  ait  beaucoup  d'espèces  dans 
ce  genre ,  il  y  en  a  en  France  peu  de  cultivées  dans  les  collec- 
tions de  plantes  étrangère».  Leur  conservation  n'est  pas  facile  j 
et  ces  plantes ,  la  plupart  grimpantes  ou  parasites  ^  semblent 
regretter  toujours  les  forêts  y  qu'elles  omoient  de  leurs  fleurs  et 
dont  elles  entrelaçoient  les  feuillages. 

Elles  demandent  une  bonne  terre  substantielle ,  des  arrosemena 
fréquens  dans  le  temps  de  leur  végétation  ^  et  une  chaleur  con^ 
tante. 

Vanille^  VamUafiiJss^ 

Cinq  lanières  du  caHce  égales,  grandes,  ouvertes,  le  plus  son-» 
vent  ondulées^  la  sixième  intérieure ,  roulée  en  entonnoir^ 
dont  le  limbe  est  inégal.  Capsule  longue ,  en  forme  desilique, 
k  deux  valves ,  pulpeuse  en  dédans. 
Vanille  aromatique ,  vanillaawmatica,  Epidendrum  vanilla. 
Lin. 

La  vanille  est  une  plante  sarmenteuse  comme  les  clématites  ^ 
dont  la  tige ,  de  la  grosseur  du  doigt,  est  cylindrique ,  chargée 
de  nœuds  qui  donnent  naissance  à  une  feuille  et  à  une  vrillé.^ 
Feuilles  alternes ,  sessiles ,  oblongues ,  très-entières  »  avec  des 
nervures  longitudinales,  concaves  en-dessus,  longues  d'environ 
10  pouces,  larges  de  5,  molles,  lisses,  d'un  beau  vert.  Vrille 
solitaire  k  chaque  nœud,  roulée  en  spirale.  Fleur  grande, 
blandie  en  devant,  verdâtre  en  dehors  ;  la  sixième  lanière  cah- 
lidnale ,  qui  est  très-blanche ,  forme  un  cornet  campanule  > 
coupé  obliquement  et  terminé  en  pointe.  Fruit  en  fonn^  <^ 
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sttique,  long  de  6à  7  pouces ,  contenant  une  immenie  qptumtiti 
de  petites  graines lioires.  Lam.  ,  Plujc. 

Ucu,  St.-Domingae.  ï>  . 

CuIl  Serre  chaude.  Cette  plante ,  comme  tous  les  angrêcs  y 
'•demande  beaucoup  de  chaleun  Jusqu'à  présent  elle  n'a  pas , 
{e  crois ,  encore  fleuri  en  France,  011  elle  est  très-rare ,  et  cultivée 
depuis  peu  à  la  Mahuaison.  Culture  des  angrecs. 

Miller  a  cultivé  la  vanille  du  Mexique ,  vanilia  Mexicanaj 
qui  paroit  être  une  variété  de  celle-ci. 

Us,  On  connoit  le  parfum  trës-agréable  de  la  vanille ,  qui 
entre  dans  beaucoup  de  préparations  y  et  particulièrement  dans 
le  chocolat,  qu'eUe  rend  plus  facile  à  digérer.  Elle  est  cordiale , 
stomachique ,  atténuante  et  carminative.  H  7  a  dans  le  commerce 
trois  sortes  de  vanille ,  qui  sont  celle  deLeq ,  qui  est  la  meilleure; 
Isi  pompona,  dont  les  semences  sont  beaucoup  plus  grosses,  et 
dont  l'odeur  forte  porte  à  la  tête;  et  la  simarona,  la  moins 
odorante. 

O  R  D  R  E    I  V. 

Les  Mobaenes  {Hzdrocharidss). 

Calice  monophylle^supère  (infère  dans  le  ne- 
lumbo  )  f  entier  ou  divise  ;  les  divisions  simples  ou  di- 
visées  sur  deux  rangs  ;  les  intérieures  souvent  péta- 
lées.  Etamines  posées  sur  le  pistil.  Ovaire  simple  »  in- 
fère. Style  simple  ou  multiple  :  il  manque  dans  quel- 
ques genres.  Stigmate  simple  ou  divise.  Fruit  ordi-. 
nairement  infère  ^  à  une  ou  plusieurs  loges. 

Plantes  herbacées  et  aquatiques. 

Yallisnerie ,  F'allisnerla* 

Je  ne  fais  mention  ici  de  cette  plante ,  qui  n'est  guëre  cultivée  9' 
qu'4  Cftuse  de  la  manière  très-iin^pilièr«  doat  s'opère  sa  £nic|î^ 
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ficatîon.  La  vallisnerie  croît  et  reste  au  fond  de  l'eau ,  mais  lors- 
que le  temps  où  doivent  se  rapprocher  les  deux  sexes  est  arrivé  , 
les  fleurs  femelles  s'élèvent  jusqu'à  la  surface  au  moyen  d'un 
pédoncule  en  spirale ,  et  les  niâles,  qui  sont  presque  sessiles  et  k 
la  racine,  se  détachent  de  leur  pédoncule  et  ne  tardent  pas  en— 
suite  à  y  venir  aussi.  Ces  derniers  nagent  et  se  rassemblent 
autour  des  femelles ,  auxquelles  ils  semblent  faire  leur  cour  et 
préludent  k  l'acte  de  la  génération.  Celui-ci  terminé ,  les  filets 
qui  retiennent  les  fleurs  femelles  se  retirent  et  les  ramènent  au 
fond  de  l'eau ,  oii  les  nouveaux  embryons  se  perfectionnent. 

Slratiole  ,  Stradofes. 

Spathe  i-flore,  à  2  parties,  comprimé,  connivent.  Cal.  à  6 
parties.  5  lanières  intérieures  plus  grandes.  Etam.  environ 
20.  Ovaire  inf.  6  styles  bifides.  Baie  capsnlaire  ,  à  6  loges 
et  à  plusieurs  sem.  coin-bées. 

1.  Stratiote  aloïde,  S.  aloïdes. 

Feuilles  nombreuses  ,  longues  y  étroites  ^  pointues  ,  ciliées  en 
leurs  bords ,  formant  une  rosette  en  partie  enfoncée  dans  l'eau. 
Petite  hampe  simple  ,  portant  une  fleur  blanche. 

Lieu,'  Les  étangs ,  les  eaux  tranquilles.  X .  FI.  en  juin.  Culti- 
vée seulement  dans  les  écoles  de  botanique. 

2.  S.  à  feuilles  de  fiuteau ,  S.  alismoidet ,  Lm.  Damasonlttrn 
indtcwn,  Willd. 

Point  de  tige.  Feuilles  radicales,  pétiolées,  en  cœur,  ner- 
veuses, très-eiïtières.  Hampe  uniflore. 

Lieu.  Les  Indes  or.  V .  Cuit,  en  Angleterre. 
CuIl  Serre  chaude. 

Morrène,  Hydrocharis. 

Dioïque.  Fl.  mMe.  Spathe  à  2  parties ,  triflore.  Cal.  à  6  parli»»s. 
5  lanières  int  pétaloîdes.  9  étamines  sur  5  rangs ,  situées 
sur  un  ovaire  arvorté  et  entourant  le  style.  Fem.  Fleurs  soli- 
taires ,  sans  spathe.  Cal.  supérieur.  Ovaire  inférieur.  6  styles 
bifides.  Capsule  coriace ,  obronde,  à  6  loges  polyspermes. 

MoRRÈNE  grenouillette  ,  H,  morsus  ranœ. 
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Tiges  menues,  restant  dans  l'eau.  Feuilles  flottantes,  pA. ,  or- 
Hculaires.  Fleurs  blanches.  Pëd.  naissant  de  l'aisselle  des  feuilles. 
'Lieu.  Les  eaux  tranquilles.  Ind.  ip .  FI.  en  juin. 

Nénuphar 9  Nymphœa.' 

Cal.  à  plusieurs  lanières  sur  plusieurs  rangs;  les  ext.  vertes  en- 
dehors,  les  autres  int.  colorées ,  pétaloïdes.  Etam.  nombreu- 
ses ,  posées  sur  les  cotés  des  ovaires.  Filamens  ext.  larges  et 
pétaloïdes.  Ovaire  séminifère.  Style  nul.  Stigmate  sessilc, 
ombiliqué ,  radié.  Baie  sèche ,  ovale  ,  multiloculaire  ,  poly- 
sperme,  à  autant  de  loges  que  de  rayons  du  stigmate  persis^ 
tant.  Semences  attachées  aux  cloisons. 

1.  Nénuphar  à  5  couleur»,  N.  (idvena,  H.  K. 

Feuilles  en  cœur ,  trè»-entières.  Cal  à  6  folioles  obrondes  , 
concaves.  3  ext.  ouvertes,  vertes  en-dehors,  d'un  pourpre  sale 
en-dedans.  3  int.  le  double  plus  grandes ,  jaunes  en^ehors  ^ 
pourpres  en-dedans.  i3  folioles  colorées  (ou  pétales) ,  arron- 
dies ,  ouvertes ,  réfléchies  ,  jaunes.  Filamens  jaunes  et  rougrs 
dans  leur  milieu.  Stigmate  à  i5  rayons  et  à  i5  dents  en  ses 
bords. 

Lieu.  L* Amérique  sept.  X  .  Fi-  en  juillet. 

2.  N.  jaune ,  N.  lutea. 

Feuilles  larges  ,  arrondies,  cordiformes,  épaisses  ,  flottantes. 
Fleurs  grandes ,  à  5  fol.  cal.  ;  ext.  jaunâtres,  et  beaucoup  d'in- 
térieures colorées  de  même.  Moins  grandes  que  celles  de  la 
suivante. 

Lieu.  Les  eaux  dormantes.  "%*  FI.  en  juin—août. 

3.  N.  blanc,  iV.a^. 

Feuilles id.  Fleurs  grandes,  à  beaucoup  de  fol.  blanches  itii. 
dont  les  plus  grandes  sont  extérieures  ^  les  int.  sont  petites  et  se 
changent  en  éta mines. 

Ldeu.  Id. ,  les  rivières.  Ind.  X  •  FI.  id. 

4.  N.  odorant,  N.  odoraia  ,  Willd. 

Feuilles  cordiformes ,  entières ,  échancrées.  Les  lobes  diver- 
.gens,  avec  une  pointe  obtuse.  Cal.  à  4  ^1*  Fleurs  blanches  , 
doubles  et  odorantes. 
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Lieu,  L'Amérique  sept,  et  l'orient  de  la  Sibérie.  V .  FI.  en 
juillet. 

5.  Nénuphar  nelumbo,  iV.  nelumho.  Nelumbiwn  specîosùm, 
WuLLD.  Nelumbo  indîca,  Persoon. 

Feuilles  peltées,  toutes  entières.  Fleurs  roses;  les  pédoncules 
et  les  pétioles  épineux. 

Lien.*  Les  deux  Indes.  V-  FI....  Cultivée  à  Paris,  et  chez 
M.  de  MoYNiER  ,  à  Montpellier. 

Obs,  Cette  espèce  forme  un  genre  séparé  et  qui  suit  celui-ci 
dans  la  méthode  de  Jussieu ,  sous  le  nom  de  nelumbium.  Comme 
il  paroit  ne  différer  du  njrmphœa  que  par  l'embryon ,  et  que 
d'ailleurs  cette  espèce  est  encore  peu  répandue ,  je  Tai  réuni  à 
ce  genre. 

Cuit.  La  dnquième  est  d'orangerie.  Les  autres  se  cultivent 
dans  les  jardins  de  botanique ,  dans  de  grands  vases  de  plomb 
on  dans  des  étangs  disposés  pour  recevoir  les  plantes  aquatiques. 
hes  fleurs  de  nénuphar  sont  fort  belles ,  et  j'invite  ceux  qui , 
dans  leurs  jardins ,  ont  des  étangs  ou  des  bassins  j  de  les  y 
mettre  ;  elles  orneront  la  surface  de  ces  eaux. 

Les  radnes  des  2*  et  3*  espèce  sont  employées  en  méd» 
coname  rafraîchissantes,  tempérantes,  antidysuriques. 

Autres  espèces  cultivées. 

6.  N.  à  fleurs  bleues^  Njrmphœa  cœmlea^  Yfrrr.  Jard.  Malm» 
Andr.^. 

Cette  espèce  croit ,  ainsi  que  les  autres  nénuphars ,  dans  le 
fond  des  eaux.  Se%  pétioles  h  ombreux  ,  cylindriques ,  compri- 
més, charnus ,  glabres,  teints  de  rouge ,  s'élèvent  à  la  suriface 
de  l'eau ,  oii  ils  portent  une  feuille  ombDiqtiée ,  flottante ,  plane, 
arrondie  en  cœur  à  sa  basje^  luisante^  verte  en^essus ,  rougcâtre 
en-dessous  ;  les  pédoncules  partent  du  fond  de  l'eau  comme  les 
pétioles,  dont  ils  ont  la  forme ,  et  soutiennent  chacun  une  fleur 
d'une  odeur  agréable  ^  peu  ouverte ,  d'un  bleu  léger ,  aussi 
grande  que  celle  du  nénuphar  blanc ,  s'épanouissant  au  milieu 
du  jour;  composée  de  16  à  ao  pétales  disposés  sur  trois  rangs. 
Ceux  qui  forment  le  rang  supérieur  sont  blancs  k  leur  base^ 
Ueu»  4  liv  sommet. 
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Liai.  L^Afrîque ,  TEgypte.  X  -  Fleurit  à  la  fin  de  Véié, 
Cuit,  Serre  chaude.  Ce  joli  nénuphar ,  encore  peu  répâuda 
dans  les  jardins ,  et ,  comme  tous  les  autres ,  fixé  par  la  nature 
dans  le  fond  des  eaux  y  ne  peut  se  cultiver  dans  nos  serres  qu'au 
moyen  des  baquets  de  plomb  ou  de  terre  cuite,  dont  on  garnit 
le  fond  avec  de  la  terre  firanche  et  limoneuse ,  dand  laquelle  on  le 
plante.  On  remplit  ensuite  le  vase  d'eau  jusque  près  de  ses  bords , 
et  l'on  remplace  de  temps  à  autre  la  déperdition  qui  s'en  fait. 

7.  N*  lotos  >  IV.  lotus,  WiLLD. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  à  la  S".  Sa  fleifi*  atissi  blanche 
est  plus  grande.  Ses  feuilles  ont  la  ndSme  forme  y  mais  elles  sont 
dentées  >  luisantes  en-dessus ,  veloutées  en^lessous.  Ses  pétales 
font  très-nombreux ,  disposés  sur  plusieurs  rangs ,  chacun  de 
dix-neuf  à  vingt. 

Ueu,  L'Egypte ,  l'Amérique ,  les  Indes  orientales.  X . 

CuU,  Serre  chaude.  Cette  plante  est  le  lotos  des  anciens ,  mais 
non  le  lotos  à  fruit ,  qui  est  le  rhœnnus  lotus  de  Linné.  Les  Egyp- 
tiens mangent  ses  racines  cuites^  ils  la  consacrèrent  à  leurs  di^ 
vinités ,  et  couronnèrent  la  tête  d'Osyris ,  une  de  leiû^  idoles  ^ 
avec  ses  fleurs. 

8.  N.  étoile ,  N.  stellata ,  Willd. 

Feuilles  cordiformes ,  très-entières  ,  à  lobes  divergens ,  poin-« 
fils ,  ainsi  que  les  folioles  calicinales  et  les  pétales. 

Lieu.  Les  Indes  orientales.  V  •  Ces  deux  dernières  espèces 
#nltivées  en  Angleterre. 

Cuit,  Serre  chaude.  La  même  que  celle  de  la  sixième  espèce^ 

Macre^  Trapa^ 

Cal.  sup.  à  8  part. ,  dont  4  ^^-  aiguës  et  persistantes  ;  4  ^^^' 
plus  grandes  et  pétaloïdes.  4  étam*  Ovaire  inf.  i  style,  i  stigm. 
édiancré.  Caps,  nucifbrme^  monosperme,  à  4  côtes  et  à  a  ou 
4  dents  calicinales,  persistantes,  en  épine  recouri>ée. 

Macre  flottante ,  T,  natans. 

Tige  rampante  dans  l'eau  ,  et  produisant  quelques  feniUes 

(•apiUaires;  garnies  d^  filets  latéraux)  élevée  à  la  surface  de. 
IL  %k 
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Feau  y  elle  la  garnit  de  beaucoup  de  feuilles  flottantes  k  pe-^ 
tiole  renflé  et  disposées  en  rosette.   Ces  feuilles  sont  trianguil 
laires  et  dentées.  Fleurs  blandies ,  presque  séssiles. 
Lieu.  Les  étangs.  0.  FI.  en  juin  —  août. 

ProserjMne  »  Proserpinaca. 

Cal.  sup.  à  3  parties ,  persistant  3  étamines.  Oraire  infère ,  à 

3  angles.  Point  de  styles.  3  stigdiates  pubescens.  Noix  os« 

seuse,  à  3  angles  y  à  3  loges ,  couronnée. 
♦  PRÔgsRPiNE  des  marais ,  P.  palu$tns. 

Tiges  brunes,  d'un  pied  environ  de  hauteur.  Feuillei  alternes, 
lancéolées-linéaires  ,  dentées  ;  les  inférieures  multifides^  les  su- 
périeures nageant  sur  Feau.  Fleurs  sessiles,  axillaires. 

Lieu.  Les  marais  de  la  Virginie.   1^  . 

Cuit.  Cette  plante  qui ,  dans  rAmérique ,  croit  dans  les  eauic 
des  marais  et  dont  les  feuilles  inférieures  sont  même  dans  leur 
sein  ,  peut  néanmoins  se  cultiver  en  pleine  terre.  Mais  elle  de* 
mande  à-peu-prës  les  mêmes  situations ,  ou  du  moins  une  terre 
de  bruyère  un  peu  tourbeuse,  une  demi-ombre  au  moins  et  dei 
arrosemens  trë»-fréquens  en  été  5  au  reste  elle  n'a  pour  ainsi 
dire  de  qualité  que  celle  d'étrangère.  Nous  avons  dans  nos 
marais  le  jonc  fleuri ,  buiomas^  et  le  ménjanthe  qui  lui  sont 
bien  supérieurs.  Ce  genre  a  été  transporté  par  Desfontaines  y 
Catalogue  du  Muséum ,  dans  la  famille  des  Onagres, classe  i^p 
ordre  6 ,  sect.  i . 

Le  genre  macre ,  trapa ,  a  été  de  même  place  par  le  même 
botaniste ,  dans  le  même  ordre,  sect.  :^ 
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IIP   DIVISION. 

PLANTES  DICOTYLÉDONES. 


Embryon  de  la  semence  composé  €tune  radicule  » 
d'une  plumule  et  de  deux  lobes. 


Lis  dicotylédones  diffèrent  des  mooocotjledones 
non-seultment  pur  le  nombrcyinais  encore  par  k 
skuatton  des  parties  et  par  un  dëveloppement  parti- 
calier  qu'il  est  plus  facile  d'observer  que  de  décrire. 
Dans  Je  temps  de  la  germinalion  ,  Tembryon  s'élève 
en  plumule,  pousse  en  bas  sa  radicule,  écarte  ses 
lobes  qui  doivent  se  flétrir  et  tomber  lorsque  la  jeuns 
plante  aura  prb  qoelqu'accroissement.  Ces  lobes  ki« 
leraux  ne  sont  ordinairement  qu'au  nombre  de  deuxt 
le  pin  et  quelques  autres  conifères  paroissent  poly^»^ 
cotylédones. 

Le  plus  souvent  les  plantules  poussent  leurs 
lobes  hors  de  terre  pour  prendre  de  Taccroissementf 
après  avoir  fourni  les  premiers  sucs  nourriciers,  et  se 
changent  en  feuilles  primaires  toujours  opposées , 
qu'on  nomme  séminales  :  quelques-unes  gardent 
leurs  lobes  en  terre  et  sont  pourvues  supérieure- 
ment de  feuilles  séminales*  Le  plissement ,  la  texture 
et  révolution  des  lobes  varient  ;  ils  sont  toujours  les 
mêmes  dans  les  plantes  congénères ,  et  très  souvent 
conformes  dans  celles  qui  se  ressemblent* 


Digitized  by 


Google 


373  CLASSE  t;  ORDRX  trWlQUK.* 

Obs,  Les  plantes  dicotylédones  occupent  l'espace  le  plus  item^ 
du  dans  le  règne  végétal.  On  les  divise  à  raison  de  la  situation 
respective  des  organes  sexuels.  On  sait  que  les  étamines  épigjnes 
iont  placées  sur  le  pistil ,  les  hypogynes  dessous  et  les  péryginet 
fur  le  calice  ;  cette  triple  insertion  peut  être  considérée  comme 
immédiate,  le  point  d'insertion  étant  fixe  :  il  existe  encore  une 
insertion  qu'on  appelle  médiate;  elle  est  épipélale ,  c'est-à-dire 
sur  la  corolle,  qui  peut  être  sous  le  pistil,  ou  attachée  au  calice  au- 
tour du  pistil.  Ces  insertions  médiates^qui  ne  varient  pas  dans  le 
mime  ordre,  sont  aussi  essentielles  à  observer  que  les  autres; 
on  a  reconnu  qu'elles  indiquoient  presque  toujours  une  corolle 
xnonopétale.  L'insertion  immédiate  est  tantôt  absolue ,  c'est-4- 
^e ,  ne  peut  changer  quand  la  corolle  n'existeroit  pas ,  comme 
'«dans  les  apétales;  tantôt  simple  pouvant  devenir  médiate ,  ce 
qui  tfrive  dans  plusieurs  corolles  polypétales  don:  les  pétales  et 
lt$  étamines  sont  souvent  attachés  au  même  point  et  quelque- 
fois réunis  h  la  base.  Ainsi  le  caractère  pris  des  apétales ,  de$ 
monopétales  et  des  polypétales ,  peut ,  à  quelques  exceptions  près  ^ 
être  substitué  et  ajouté  au  signe  primaire,  msis  moins  apparent, 
<de  la  situation  resj)ective  des  organes  sexuels.  De  la  division  en 
•pétales ,  monopétales  et  polypétales ,  et  de  la  combinaison  deê 
caractères  immédiats  et  médiaU^  résultent  neuf  classes  auxi^ 
qnelles  on  en  ajoute  une  dixième  k  cause  de  la  réunion  des  éisif^ 
mines  dans  plusieurs  polypétales  épigynes.  La  onzième  et  der- 
mère  comprend  les  plantes  diclines  dans  lesquelles  la  dispositioi^ 
respective  des  seres  ne  peut  être  déterminée  d'une  manière  uni-» 
forme ,  les  fleurs  ét^nt  tantôt  moi^oîques ,  tantôt  dioîques  ^  tantôt 
keraiaphrodites. 
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CLASSE  V. 

LES  DICOTYLÉDONES  APÉTALES. 

Etamines  épigyneju 

Calice  rapère,  monophylle  j  point  de  corolle*  Ela* 
mines  posées  sur  le  pistih  Ovaire  infère.  S^le  simple 
ou  multiple  y  ou  point.  Stigmate  simple  ou  divisé. 
Fruit  infère,  à  une  ou  plusieurs  loges. 

06s.  Cette  classe  ne  contient  qn'iui  orcire  |  celui  des  aristo-^ 
loches. 

ORDRE    UNIQUE. 

Les  AaisTOLocHE&(^ii/«970x  oc  a'Jjs)» 

Calice  supère  »  monophylle,  entier  ou  divisé.  Nom- 
bre des  etamines  fixe.  Ovaire  infère  :  un  style  quel- 
quefois presque  nul.  Stigmate  divisé.  Fruit  multitocu 
laîre ,  poljsperme. 

Les  aristoloches  se  rapprochent  des  moirènes ,  et  se  lient  aiis 
cfaalefe  par  leurs  fleurs  sans  corolle  et  par  leur  firuit  infère 

Aristoloche,  jtristotochiiu 

Cal.  coroHifonne  j  colore ,  tubulenx ,  rentm  à  sa  base,  dSatê  à 
son  sommet ,  oii  il  se  prolonge  en  forme  de  langue.  6  anthë« 
res  pres<{ite  sess.  sous  le  stigmate.  Stjle  presque  noL  Stî^ 
mate  k  6  parties.  Caps,  hexagone ,  à  6  loges. 
1  •  AftiaTOLOCHB  bilob^ ,  A,  biîobata. 
Tiges  menues ,  sarmenteuses  y  rameuses ,  grûnpantes.  FentlIiB» 

'ait. ,  pet.  j  petites  ^  à  2  lobeS;  formant  une  sorti  de  £er4i-cheYaL:. 


Digitized  by 


Google 


3^4  CLA5SI    Ty   OEDRE    UNIQCE. 

Fleurs  d^an  jaune  pAIe ,  veinëef  de  brun ,  avec  une  kngttett» 
pointue ,  ax. ,  sol. 

Ueu.  Les  Antilles.  % . 
^  2.  Aristoloche  trilobée ,  A,  trUobaia.  A.  trifida,  Lav. 

Tiges  striées,  menues  j  rameuse^,  grimpantes.  FeuiOes  ait.  ^ 
pét. ,  veinées ,  à  5  lobes  obtus.  Fleurs  trës-grandes ,  ventrues  ^ 
d'un  rouge  obscur,  évasées,  avec  une  appendice  linéaire  >ax. , 
soL 

lÂeu,  L'Amérique  mérid.  i> .  FI.  en  juin  et  juiHct. 
5.  A.  odorante,  A,  odomtissima. 

Tiges  grimpantes,  trës^ameuses.  Feuilles  ait. ,  pét.,  cordîfor* 
mes ,  d'un  vert  obscur.  Fleurs  jaunâtres ,  avec  une  languette 
pourprée ,  ax. ,  sol. 

Lieu,  LaJamaïque.  ^.Fl Toutes  ses  parties  ont  une 

odeur  très-forte. 

4.  A.  d'Espagne,  A.  Bœtica. 

Tiges  sarmenteuses ,  herbacées  ,  articulées ,  grimpantes ,  de 
8  pieds.  Feuilles  ait. ,  pét. ,  cordiformes ,  un  peu  pointu?s ,  vei- 
nées. Fleurs  péd. ,  ax. ,  une  à  5  dans  chaque  aisseDe.  Leur  lan* 
guette  brune  est  terminée  par  un  filet  sétacé  5  corolle  courbée. 

Lieu.  L'Eqpagne.  V .  FI. 
*  5.  A.  à  grandes  feuilles.  A.  sipho,  L'Hiair. ,  H.  K.  |lfa- 

crophiUa ,  Lamarck.. 

Tiges  grimpantes ,  vertes ,  brunes ,  ligneuses ,  de  20  &  5o  pieds. 
Feuilles  ait. ,  pét. ,  grandes ,  cordiformes ,  arrondies,  veTues  cn- 
^essous.  Fleurs  ax. ,  péd. ,  au  nombre  de  i  à  5  dans  la  même 
aisseHe  ,  d'un  vert  brun ,  ayant  la  fonùe  d'une  pipe  orientai 
par  son  tube  courbé  et  ventru ,  et  par  l'orifice  bien  rond  de  ce 
même  tube  ,  dont  le  limbe  à  5  lotis  égaux ,  vtinés  et  ponctaés 
de  brun,  imile  un  chapeau  à  5  cornes. 

Lieu,  L'Amérique  sept.  ^ .  FI.  en  mai  et  juin. 
.6.  A  toujours  verte ,  A,  sempetvirens. 

'^îgptt  grêles ,  foiUes ,  rameuses ,  d'un  pied.  Feuilles  petites , 
pét. ,  ait. ,  cordiformes ,  obloagues,  acumînées.  Fleurd'uii  rong^ 
brun ,  sol. ,  péd. ,  ax.  Corolle  courbée.  la  étamines. 

LimMVie  de  Candie.  ^ .  FI.  en  mai  et}un.  Toujours  verte^ 
7  ^  A.  aénelée ,  A.  Pistohchiu. 
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Tîges  grêles ,  rameuses ,  de  8  à  lo  pouces.  Feuilles  ait. ,  peî 

lltes ,  en  cœur  ,  obtuses,  crënelëes  en  leurs  bords,  blanchâtres. 

Fleurs  jaunâtres,  avec  une  languette  brune ,  petite ,  sol. ,  péd. , 

ax.  Corolle  droite. 

lÂeu.  La  Fr.  mend.  % . 

8.  A.  ronde,  A,  rotunda. 

Tiges  foibles ,  anguleuses ,  simples ,  d'un  pied  et  demi.  Feuilles 
air. ,  presque  sessites ,  en  cœur ,  obtuses ,  molles.  Fleurs  d'un 
jaune  pâle  ,  la  languette  brune,  sol. ,  péd. ,  ax.  Corolle  droite. 

Lieu,  Id.  lf: .  FI.  une  partie  de  Tannée. 

9.  A.  longue ,  A.  longa. 

Racine  longue  d'un  pied.  Tiges  anguleuses ,  foibles ,  rameu- 
ses,  de  2  pieds.  Feuilles  ait. ,  pét. ,  en  cœur ,  obtuses.  Flfiur  d'u^ 
Tertdair,  sol. ,  péd. ,  ax.  Corolle  droite. 

Lieu,  Id,  V .  FI.  en  juin—  octobre. 
^  10.  A.  clématite ,  A,  clemaiitis. 

Hadne  très-traçante  et  au  loin.  Tiges  droites ,  fermes ,  can- 
nelées, de  2  pieds.  Feuilles  ait. ,  pét. ,  cordif. ,  nerveuses ,  d'un 
vert  jaune  en-dessus,  blanchâtres  en-dessous.  Fleurs  jaunes ,  ra- 
massées par  paquets  dans  les  aisselles  des  feuilles.  Corolle  droite. 

Lieu Ind.  V .  FI.  en  mai— juillet. 

CuU.  Les  espèces  i ,  2 ,  5  sont  de  serr€  chaude  ;  les  4  9  6  » 
7  ,  8  et  g ,  d'orangerie  ;  les  2  autres  de  pleine^terre. 

Les  7, 8  et  9,  qui  croissent  naturellement  dans  les  pays  méri- 
dionaux de  \^  France,  ne  peuvent  être  de  serre  que  pour  les  pays 
sept.  Ces  espèces  de  serre  ne  sont  cultivées  que  dans  les  jardins 
et  écoles  de  botanique.  Les  racines  de  I4  plupart  étant  assez  lon- 
gues ,  il  leur  faut  de  grands  vases  pour  qu'elles  se  trouvent  à 
Taise.  Elles  demandent  une  bonne  terre ,  peu  d'arrosemens  en 
hiver  et  de  la  chaleur  en  été ,  sans  être  pour  cela  exposées  au 
soleil.  Malgré  tous  ces  soins,  ces  plantes  sont  d'une  conservatigm 
difficile  pour  les  pays  froids,  oii  Ton  est  obligé  de  les  tenir  en 
pots ,  et  de  resserrer  par  conséquent  leurs  racines ,  ce  qui  nuit  à 
la  plante  et  la  fait  périr  en  peu  de  temps.  Mult.  par  leurs  grai- 
nes semées  sur  couche  au  printemps  et  conduites  à  U~mapière 
indiquée. 

La  cinquième ,  qui  est  très-rustique ,  est  la  plus  belle  de  toutes  , 
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la  plus  singulière  par  sa  fleur  et  celle  que  l'on  cukive  le  plus  ai« 
sémaat;  elle  s'accommode  de  tous  les  terrains.  J'en  ai  des  in- 
dividus dans  un  bon  fond ,  d'autres  dans  une  tetre  glaiseuse  » 
d'autres  dans  un  sol  blanc  et  crétacé  y  tous  ont  réussi  et  poussent 
très-bien ,  mais  relativement  à  l'espèce  de  terrain.  Cette  plante 
traînerait  par  tene  et  gamiroit  un.espace  assez  considérable  si 
on  ne  lui  donnoit  pas  de  soutien.  La  situation  la  plus  fa- 
vorable qu'on  puisse  lui  donner  ,  est  de  la  mettre  contre 
un  mur  élevé  qu'on  veut  cacher  à  la  vue ,  en  le  couvrant  de 
feuillages  ;  elle  rempb'ra  très-bien  cet  objet  par  ses  grandes 
feuilles  ,  etse  fera  remarquer  par  l'imitation  parfaite  d'une  pipe 
que  présentent  ses  fleurs.  Quand  on  veut  cultiver  la  dixième 
dans  les  jardins ,  il  faut  nécessairement  la  confiner  dans  un 
grand  vase  qu'on  enterre  à  la  place  qu'on  lui  destine }  sans  quoi 
elle  traceroit  si  profondément  et.  si  loin  qu'il  faudroit  être 
occupé  toutes  les  semaines  à  détruire  ses  dittgeons. 

Us.  Les  racines  de  la  8  et  9^  sont  employées  en  méd.  ;  elles 
sont  enaménagoguei  ,  toniques  et  surtout  détersives. 

Autres  espèces  cultivées. 

î  1.  Aristoloche  élevée  ,  ji.  allissimaj  Flor.  atl. 

Tige  frutiqueuse,  sarmenteuse,  grimpante.  Rameaux  grêles^ 
tortueux  ,  longs  et  striés.  Feuilles  glabres  ,  ait. ,  cordiformes  „ 
oblongues  ,  luisantes ,  très-entières ,  ondulées  en  leurs  bords  ^ 
pérennes ,  pétiolées.  Fleurs  sol. ,  ax. ,  péd. ,  d'un  pourpre  brun  à 
l'extérieur,  jaunes  et  variées  de  lignes  brunes  en-dedans.  Capsule 
pendante ,  cylindrique,  obtuse,  à  6  loges.  Sem.  lisse ,  cordiforme. 

Lieu,  Dans  les  haies ,  près  d'Alger,  y^ . 

Cuit.  Orangerie, 
la.  A.  anguicide ,  A.  anguicida  >  Lin.  ,  Willd.  ,  Jacq. 
-   Tige  frutescente,  volubile.  Feuilles  en  cœur,  oblongues,  acu* 
minées  ,  garnies  à  leur  base  de  stipules  cordiformes  ,  amplexi- 
caules,  solitaires.  Feuilles  droites,  dilatées ,  et  presque  tronquées 
en  leur  limbe ,  pédonculées ,  solitaires  ;  la  languette  lancéolée^ 
'       Lieu,  Le  Mexique,  "fy  • 

CuU.  Serre  chaude. 
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i3.  A.  âlifire.  A,  caudata  ,  Jagq.  Muséum  ,  Ann. 

Tiges  ligneuses  ,  sarmenteuses  ,  rameuses  ,  de  2  à  5  mètres. 
Feuilks  alternes  ,  pëtioléés  ,  cordiformes  ,  lisses  ,  fermes , 
échancrées  à  leur  sommet  ;  les  lobes  arrondis.  Fleur  solitaire , 
pédonculée^azillaire^  coroUiforme.  Calice  à  tmbe  courte  5  le  limbe 
tache  de  brun  et  veine  y  garni  à  son  bord  supérieur  d'un  fi- 
lament long  ,  grêle  et  droit ,  renflé  à  son  sonmiet. 

Lieu,  Les  Antilles.  ^  .  * 

CuU.  Serre  chaude. 

Cette  espèce  a  une  odeur  nauséabonde  et  fétide.  Peut-être 
pourroiM)n  l'employer  en  médecine  aux  mêmes  usages  que 
celles  dont  on  se  sert  depuis  long-temps. 
1 4.  A,  serpentaire ,  A,  serpentarin.  Serpentaire  de  Virginie. 

Tiges  grêles ,  simples  ,  feuillées ,  flexueuses  ,  d'un  à  5  dé- 
cimètres. Feuilles  alternes  ,  pétiolées  ,  en  cœur  ,  pointues , 
planes ,  minces  ,  vertes ,  garnies  de  quelques  poils  Fleurs  ra^ 
dicales  y  ou  naissant  de  la  base  de  la  tige  y  pédonculées  y  soli- 
taires ,  d'un  pourpre  foncé. 

Lieu,  La  Virginie.  X . 

CuU.  Pleine  terre  ou  orangerie.  Cette  espèce  est  assez  diffi- 
cile à  conserver  dans  les  jardins  ,  011  souvent  elle  périt  par  le 
froid.  Il  vaut  mieux ,  dans  les  pays  septentrionaux  ,  la  cultiver 
en  vase ,  et  lui  faire  passer  l'hiver  dans  la  serre.  On  la  multi- 
plie par  ses  graines  semées ,  en  automne  ,  dans  de  petits  pots 
remplis  de  terre  sablonnense ,  et  plongés  dans  une  couche  de 
chaleur  modérée.  Lorsque  les  jeunes  plantes  ont  acquis  asse^  de 
force  pour  tlxe  transplantées  ,  on  les  met  chacune  dans  un  pe- 
tit pot ,  et  on  les  fait  reprendre  dans  une  couche  ombragée ,  ou 
â  l'ombre  simplement.  Cette  aristoloche  ^  ainsi  que  celles  de 
•erre  ,  ne  fleurissant  qu'au  bout  de  deux  ou  trois  ans  de  ger- 
mination ,  on  fera  bien  de  les  traiter  moins  délicatement  Lors- 
que les  individus  sont  assez  forts  pour  fleurir ,  on  peut  alorj 
essayer  de  les  mettre  en  pleine  terre  ,  ou  ils  croîtront  mieux 
qu'en  poU ,  dans  lesquels  les  «ristolodies  ne  se  plaisent  pas. 
Mais  il  faut  les  garantir  de  la  gelée. 

Us.  Cette  espèce  est  d'usage  en  médecine  sous  le  nom  de 
lerpentaîre  de  Virginie.  Sa  racine  a  une  odeur  agréable  et  un 
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goût  amer  et  acre.  Ses  propriétés  les  mieux  recommes  s(mf 

d'être  antivermineuse  et  alexitëre.  On  s'en  sert^  dit-on^  pour 

guérir  la  morsure  du  serpent  à  sonnettes  ;  cependant  laxadnt 

du  poljgale  de  Virginie  paroit  avoir  plus  de  succès. 

j5.  Aristoloche  ombiliquée,  A.  pettala fhiv,^  Willd. 

Feuilles  réniformes ,  échancrées^  ombili^uées ,  assez  longues. 
Tige  voluhile.  Fleurs  droite^  ,  ponctuées  ^  la  lëvre  inférieure  en 
spatule  ,  tronquée  ou  obtuse ,  hérissée  intérieurement. 

Lieu,  L*Amériq.  mérid.  ip. 

Cuit.  Serre  chaude. 
i6.  A.  des  Indes  ,  A.  Indica,  Lin.,  Willd.,  Miller. 

Tige  grimpante.  Feuilles  elliptiques ,  obtuses ,  un  peu  échAn* 
crées ,  légèrement  en  cœur  à  leur  base.  Fleurs  nombreuses ,  pé- 
donculées.  Corolles  droites  ;  la  lëvre  ou  la  languette  lancéolée , 
plus  longue  que  le  tube* 

Lieu.  Les  Indes  orientales.  ^ . 

Cuit.  Serre  chaude.  Cultivée  au  Muséum. 

Asaret ,  Gibaret  y  Asarum. 

Cal.  urcédé ,  5-fide.  12  étam.  courtes  attachées  sur  Fov.  An» 

thëres  situées  sur  le  milieu  des  filamens.  Style  court.  Stigm.  à 

6  div.  ouvertes  en  étoile.  Caps,  à  6  loges. 
^  I.  Asaret  d'Europe  ,  A.  Europœum. 

Plante  très-basse  ,  sans  tige.  Feuilles  rad. ,  naissant  par  paires, 
pét. ,  réniformes ,  coriaces ,  lisses  en-dessus.  Fleurs  petites,  d'n» 
pourpre  brun  ,  péd. ,  sol. ,  un  peu  velues. 

lAeu Ind.  x .  FI.  en  mai. 

2.  A.  du  Canada  ,  A*  Canadense. 

Cette  espèce  nedifïere  de  la  première  que  par  set  feuSIesmu-^ 
cronées  ,  mais  de  même  forme  ,  et  par  ses  fleurs  Irès-velues. 

Lieu.  Le  CansLàtL,   Tp.    FI.  en  avril — ^juillet. 
♦  3.  A.  de  Virginie,  A.  f^irginiçum^ 

Feuilles  portées  sur  de  longs  pétioles  ,  cordifono«s,  obtuses , 
glabres ,  d'un  vert  foncé }  leurs  pétioles  d'un  hrum  moirâtre. 
Fleurs  petites. 

Lteu.  La  Virginie,  n? .  FI.  en  avril  et  mai. 

CulL  La  premièFe  et  la  ««coadt  ^i^niieAt  k  l'ombre  ^  danf 
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la  plupart  des  terrains  5  la  troisième  est  plus  délicate ,  mais  aussi 
plus  intéressante  à  canse  deTodeur  agréable  de  ses  feuilles.  Elle 
demande  one situation  ombragée,  garantie  des  grands  froids  et 
une  terre  légère ,  douce  et  noire.  Dans  les  pays  sept,  il  est  pru- 
dent d'en  avoir  une  couple  d'individus  en  pots  ,  qu'on  met  pen« 
dant  rhiver^ou  sous  des  châssis  ou  sur  les  tablettes  des  croisées 
de  la  serre.  Mult.  par  séparation  de  leurs  pieds  en  automne  ou 
en  mars. 

Us,  La  première  est  d'usage  en  méd.  comme  purgative 
et  émétique ,  et  sur^tout  comme  stemutatoire.  On  fait  sécher 
wt^  feuilles  et  on  les  réduit  ensuite  en  pondre  pour  cpi'ellas  pro- 
duisent ce  dernier  îSdL 

^  Hipociste»  Cytinus. 

Cal.  coloré >  en  tube  campanule ,  à  Globes,  perristant  y  garni  à 
sa  base' de  a  écailles.  8  étam.  à  anthères  sessiles,  insérées 
srar  le  st^de ,  sons  le  sti^.  Style  oblong.  Stigm.  obtus,  8-fide» 
Baie  couronnée ,  coriace ,  4  8  loges. 

HiPociSTE  parasite ,  C  Bîpocistis. 

Tige  de  4  4  S  pouces ,  rongeétre ,  couverte  de  feuilles  en 

forme  d'écaillés.  Fleurs  jaunes,  rameuses,  en  têtes  axillaires  et 

terminales. 

Lieu.  LIEspagne,  la  Fr.  mérid.  Parasite  sur  les  racines  des 

cistes.  0.  FI.  an  printemps. 

Us,  Le  sue  épaissi  est  très-«stringent  ^  propre  à  arrêter  le 

«ours  de  ventre. 
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CLASSE   VL 

LES  DICOTYLÉDONES  APÉTALES. 
Elamines  périgynes. 

Calice  monophylie^supère  ou  infère ^  entier  ou 
divisé.  Point  de  corolle,  mais  quelquefois  de  petites 
écailles  insérées  an  haut  du  calice ,  imitaiit  les  pétales. 
Etamines  insérées  au  calice  y  à  filets  et  anthères  dis* 
tincts.  Ovaire  supène  ou  infère ,  ou  couvert  du  calice  » 
simple  t  rarement  multiple.  Un  ou  plusieurs  styles  ^ 
quelquefois  point.  Semence  nuctsupère,  ou  fruit  su« 
père  y  quelquefois  infère,  souvent  monosperme,  rare- 
ment poljsperme.  La  situation  de  Tembryon  dans  la 
semence  varie*  Les  sexes  sont  quelquefois  séparés. 

Obs.  La  distributîoii  des  ordres  étant  établie  'd'après  la  titiUh- 
tion  des  etamines ,  le  premier  est  composé  des  chalefi ,  dont  la 
calice  tubulé,$upëre,porte  les  etamines  à  son  sommet;  le  second  , 
des  ihjrmélées,  dont  le  calice  tabulé ,  infère ,  n'est  point  partagé  , 
et  a  ses  etamines  insérées  k  l'ouverture  du  tube;  le  troisième^ 
desprotées,  dont  le  calice  tubulé,  infère,  se  partage;  les  eta- 
mines insérées  au  milieu  des  divisions  calidnales  ;  le  quatrième 
ordre  est  celui  des  lauriers;  les  etamines  y  sont  insérées  à  la  base 
du  calice ,  ainsi  que  les  poljrgonées  et  les  arroches,  qui  forment  le- 
cinquième  et  sixième  ordre ,  et  qui  ont  un  périsperme  farineux 
dont  Fembrjon  est  privé  dans  les  précédens. 

ORDRE    PREMIER. 
Lfs  Chalefs  {EljSAgni). 

Calice  monopbylle  ^  tubulé  »  supère.  Point  de  eo* 
roUe.  Etamines  insérées  au  sommet  du  tube*.  Ovaire 
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infère  ;  un  style*  Siîgaiate  le  plus  sauvent  simple. 
Fruit  monosperme  ^  en  baie ,  quelquefois  capsulaire  • 
Vembryon  sans  périsperme. 

Arbrisseaux  ou  arbres.  Feuilles  le  plus  souvent  al* 
ternes*  Sexes  quelquefois  séparés. 

L  Cinq  étanUnes  ou  moins 
Thésion»  Thesium. 

GJ.  S^de.  5.  etan.  opp.  aux  div.  cal.  Caps,  i  sperme  y  ne 

s'ouyrant  pas. 
1.  TaisioN  lînophylle,  T,  Itnophjrllum. 

Tiges  menue^  anguleuses,  de  6  à  lo  pouces,  rameuses^ 
paniculëes.  Feuilles  ait.  linéaires.  Fleurs  pëd. 

Lieu,  Les  prés  secs.  Ind.  i|; .  FI.  en  juin. 
3.  T.  des  Alpes,  T.  Alpinum. 

Tiges  nombreuses ,  menues ,  simples ,  de  7  à  8  pouces. 
Feuilles  linéaires.  Fleurs  très-petites ,  ^^è^àes ,  presse  sessiks. 

Lieu.  La  France  mérid.   yi. 
5.  T.  ombelle ,  T.  vmbellatum. 

Feuilles  oblongues.  Fleurs  en  ombdle  avec  une  collerette 
à  4  ^olîoles. 

Lieu,  L'Amérique  sept,  Ip.  FI.  id. 
4*  T.  amplexicaule ,  T,  amplexicaule. 

Feuilles  en  cœur ,  sessiles.  Fleurs  en  grappes  terminales , 
tournées  dHm  même  côté ,  ciliées  et  laineuses. 

Lieu.  Le  Cap.  TP  .FI. 

Cuit,  Les  5  premières  sont  de  pleine  terre ,  et  sont  rare- 
ment cultivées  dans  les  jardins ,  autres  que  ceux  des  écoles. 
Elles  préfèrent  les  lieux  secs ,  les  coteaux.  La  quatrième  ciC 
d'orangerie. 

Rouvet,  Osjrris. 

Dii^que.  Cal.  3*fide.  Fleurs  mêles.  3  étam.  courtes,  Fem. 

Stigm.  triple.  Baie  globulemse  ^  repipUe  d^mi  osselet  mo- 

Bosperme. 
HoVYET  btahc,  O.  alàa^ 
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Arboite  de  a  pieds.  Tige  striée,  rameuse.  Feuilles  sessile^^ 
obL  9  entières ,  étroites*  Fleurs  jamnàtres  ^  ped.  y  ramassées  au 
sommet  des  rameaux. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.   ^ .  FI.... 

Cuit.  Cet  arbu^ ,  dans  les  pays  sept. ,  est  d'orangerie  ^  et 
n'en  demande  que  les  soins  ordinaires.  Il  a  peu  d'agrément,  et 
est  peu  cultivé. 

Fusaous. 
Voyez e^njrmus,  classe  i4»  ordre  i3 ,  genre  2 ,  6«.  espèce. 

Argoossier,  Hippophae. 

• 
Dioîque.  FI.  mâles.  Gd.  ii  a  part.  4  éCam.  k  anthères  obi. , 

presque  sessiles.  Fem.  cal.  2-4kle.  Stigmate  un  peu  épais. 

Baie  globuleuse. 
*i.  Akgoussibr  rhamnoîde^  griset^iï.  ikamneides. 

Arbrisseau  asses  droit,  fort  rameux  et  épineux.  Feuilles 
longues  ,  étroites ,  blandiâtres ,  argentées  avec  des  points  écail- 
leux.  Fleurs  sol. ,  sessiles,  axillaires,  vcrdâtres. Baies  orangées. 

Lieu.  Les  sables  maritimes.  Ind.    |).  FI.  en  avril. 

Variété  à  feuilles  plus  longues  et  plus  blanches. 

Cuit.  Pleine  terre.  Quoique  cet  arbrisseau  soit  ind.  et  très- 
commun  sur  les  côtes  maritimes ,  il  n'est  pas  déplacé  daits 
certains  sites  des  jardins.  Son  feuillage  est  asses  agréable ,  et 
il  prend  dans  ces  endroits  une  forme  droite  asseis  régulière. 
Il  vient  dans  presque  tous  les  terrains ,  mai^  beaucoup  mieux 
quand  ou  lui  donne  une  terre  sablonneuse.  On  le  multiplie, 
par  ses  graines  semées  dans  la  même  terre ,  ou  par  ses  re- 
jetons et  ses  drageons. 

IJs.  L'argoussier  peut  être  planté  en  haie  dans  les  .pe^< 
sablonneux  oii  il  fera  une  défense  asse<  forte  par  les  épines 
qui  terminent  ses  rameaux.  Il  arrête  aussi  les  éboulemens  des 
iikAes  nunrjtimes^ 
*^.  A.  du  Canada,  H.  Canadensis. 

Arbrisseau  dont  les  branches  et  la  tige  sont,  revêtnes  d'une 
écorce  grise ,  sans  épines ,  et  les  jeunes  rameaus ,  ainsi  que 
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lêS  bonrgeonï ,  couverts  de  plaques  cotonneuses ,  d'une  cou- 
leur ferrugineuse  ,  dorée  y  assez  semblable  à  celle  des  jeunes 
rameaux  du  caîmitier.  Feuilles  opp. ,  pét. ,  ovales ,  très-en- 
tiëres ,  rertes  en-dessus ,  blanchâtres ,  cotonneuses  en-dessous 
et  presque  argentées,  parsemées  de  points  ferrugineux, un  peu 
épaisses  et  douces  an  toucher.  Sur  leur  surface  supérieure  se 
trouvent  plusieurs  petits  fascicules  de  poils  presque  point 
sensibles  à  la  vue  simple. 

Lieu.  Le  Canada.  i> . 

Cuit.  Pleine  terre.  Il  vient  dans  presque  tous  les  terrains  ; 
mais  il  préfère  les  légers.  Il  n'axas  besoin  de  terre  sablonneuse, 
comme  le  premier.  Oi^  le  multiplie  de  marcottes  faites  dars 
du  terreau. 

Us,  Cette  asp^,  que  Cels  pèrea  introduite  en  France,  est  un 
assez  joli  arbrisseau  qui  se  distingue  par  la  belle  verdure  de 
son  feuillage ,  ses  jeunes  pousses  dorées ,  et  le  blanc  argenté  de 
]a  surface  inférieure  de  ses  feuilles. 

Chalef ,  Elœagnus. 

Cal.  4"*^^  y  camp. ,  coloré  en-dedans ,  ndé  à  l'ext.  4  étam. , 

alternes  avec  les  div.  cal.  Anthères  presque  sessiles.   Style 

court.  Fruit  contenant  une  noix ,  i-sperme.  Il  imite  Folive. 

*  I .  Chalep  à  feuilles  étroites,  E.   angustifoUa,    Olivier  de 

Bohême. 

Grand  arbrisseau  fort  branchn,  dont  les  rameaux  sont  droits 
et  couverts  d*un  duvet  blanc.  Feuilles  ait. ,  lanc.  |  ovales  ,  en- 
tières ,  blanchâtres ,  cotonneuses.  Fleurs  petites ,  presque  ses- 
siles ,  jaunâtres  int. ,  couvertes  en-dehors  de  tubercules  écail- 
leux  et  argentés ,  disposées  au  nombre  d'une  à  5  dans  les  ais- 
selles des  feuilles. 

Lieu.  Le  Levant ,  la  Fr.  mérid.  î) .  FI.  en  juillet. 
2.  C.  oriental  j  E,  orientalîs. 

Feuilles  oblongues ,  ovales ,  opaques ,  plus  larges  que  celle? 
de  l'espèce  précédente  ,  blanches ,  molles  et  argentées  sur  le» 
deux  surfaces^ 
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Cette  flspèce  a  les  plus  grands  rapports  avec  la  première ,  et 
n'en  est  que  trë$-impar£utement  distiiiguée. 

Lieiu  Le  Levant.  ,i>.  FI... 

CmM.  La  première  espèce  est  àe  pleine  terre ,  et  n'est  en- 
donunagée  que  par  les  grands  froids  ,  qui  lui  enlèvent  ses  jeu^ 
ses  rameaul.  Elle  vient  assez  bien  dans  tous  tes  terrains  ;  mais 
celui  qui  lui  convient  le  mieux  est  un  sol  léger ,  sablonneux 
et  chaud.  C'est  dans  ces  terres  qu'elle  fleurit  le  mieux.  MulU 
par  marcottes  et  boutures.  Ces  dernières  se  font  avec  succès , 
en  les  plantant  dans  des  pots  remplis  de  bonne  terre  un  peu 
légère ,  en  novembre ,  et  mettant  ces  pots  dans  une  vieille 
couche  sous  châssis  pour  y  passer  l'hiver.  On  peut  aussi  le» 
faire  au  printemps ,  quand  les  jeunes  rameaux  dont  on  se  sert 
n'ont  point  été  endonunagés  par  la  gelée.  Alors  on  peut  met^ 
tre  ces  boutures  en  pleine  terre  à  l'ombre;  elles  reprendront 
aussi  facilement  ;  mais  il  faut  avoir  attention  de  les  couvrir 
de  litière  l'hiver  suivant.  Dans  les  pays  mérid.  ou  du  milieu 
de  la  France ,  ce  dernier  moyen  est  sûr. 

Us.  Cet  arbrisseau  fait  un  bon  effet  dans  les  jardins ,  sur-tout 
lorsqu'on  oppose  sa  blancheur  à  la  verdure  des  autres  feuilla- 
ges. Ses  fleurs  ont  une  odeur  agréable  qui  se  répand  même  au 
loin. 

Tupelo ,  Nyssa. 

Cal.  5-fide.  5  étam.  Fruit  contenant  une  noix  sillonnée  ,  angu^ 

ieuse,  irrégulière,  i-sperme. 
♦  I .  Tupi^LO  aquatique  ,  N.  aquatîca ,  Lin.  N.  denliculata  , 

H.  K.  ,  WiLLD.  N.  angulisans,  Michaux.  N,  unijlonij 

Walt. 

Arbre  peu  élevé  ,  croissant  dans  les  marais  inondés.  Trône 
droit  y  écorce  brune  sur  les  jeunes  rameaux.  Feuilles  alternes , 
la  plupart  ovales-oblongues  ,  acuminées ,  rarement  dentées  ou 
anguleuses  et  quand  elles  le  sont ,  les  dents  sont  distantes.  L^ 
inférieures  presque  en  cœur  à  leur  base.  Toutes  portées  sur  de. 
longs  pétioles.  Fleurs  femdles  pédonculées,  solitaires.  Frutsec, 
oblong. 
•  Lieu,  Les  Ugux  aquatiques  de  la  Caroline.  ^  «» 
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^2.T.  velu,  iV.  villosa,  Michaux.   N ,  întegrifoîia  ,H.  K* 

JV.  montana,  Hort. 

Arbre  aussi  aquatique.  Feuilles  ovales ,  très-enlières  ,  pétio*. 
\ie ,  velues  en  leur  bord ,  sur  leur  nervure  et  sur  leur  pétiole. 
Pécloncules  des  fleurs  femelles  portant  deux  fleurs.  Fruit  sec  , 
court ,  presque  ovale  ,  obtusément  strié.  Mich. 

Cette  espèce,  lorsqu'elle  est  cultivée ,  perd  souvent  ses  poiis  et 
devient  glabre. 

Le  tupélo  biflore  de  Walter,  iV.  biflora^  ne  paroit  être ,  elon 
Michaux,  qu'une  variété  du  précédent,  du  moins  son  carac- 
tère spécifique  est  le. même. 

Lieu,  Les  lieux^humides  et  inondés  de  la  Virginie ,  de  la  Ca- 
roline et  de  la  Géorgie.  ^  . 

3.  T.  blanchâtre  ,  N,  candîcans  ,   Michaux.   iV»  capilata  , 
Walt. 

Feuilles  portées  siur  de  très-courts  pétioles ,  presqu'en  coin  à 
leur  base ,  oblongues ,  blanchâtres  en-dessous.  Pédoncules  uni- 
flores.  Les  divisions  du  calice  très-courtes;  ce  dernier  cotonneux* 
Fruit  oblong. 

Cette  espèce  varie  à  feuilles  presque  ovales  ,  entières  ou  bor- 
•dées  de  dents  rares. Fleurs  mâles  rassemblées  en  têtes  globuleuses. 

Lieu,  Les  bords  du  fleuve  Ogetché ,  dans  F Amériq.  sept. 

4.  T.  cotonneux,  N,  iomenlosa  ,  Michaux. 

Feuilles  ovales  ,  acuminées  ,  cotonneuses  en-dessous  ,  por- 
tées sur  de  longs  pétioles ,  quelquefois  bordées  de  larges  dents. 
Pédoncules  des  fleurs  femelles  uniflores.  Folioles  calicinales  en 
coin.  Fruit  oblong. 

Lieu,  La  Floride  ,  sur  les  bords  du  fleuve  Ste.-Marie.  t> . 

Cuit,  Pleine  terre.  Il  est  assez  difficile ,  dans  les  pays  sept,  de 
cultiver  avec  succès  ces  arbres,  parce  qu'ils  naissent  dans  un  cli- 
mat assez  chaud  et  dans  les  marais.  Ib  sont  très-sensibles  au 
froid  dans  leur  jeunesse.  Ils  exigent  alors  d'être  placés  pendant 
leurs  premières  années  dans  l'orangerie  lorsque  la  gelée  sefeil 
sentir.  Quand  on  les  a  mis  en  plein  air  ,  ils  demandent  à  être 
abrités  et  préservés  des  froids ,  sur-tout  lorsque  l'hîVer  est  rigou- 
reux. Il  faut  encore  les  mettre  dans  une  situation  fraîche  et 
dans  laquelle  leur»  raouies  puissent  trouyer,  dans  l'été ,  une  cer- 
lu  25 
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taine  huraîdite.  Près  des  rivières,  dans  les  lieux  aquatiques,  cm 
arbres  seroient  encore  mieux  placés.  Mais  il  est  rare  de  reinron- 
trer  dans  u/»  jardin  ces  positions  qui  leur  sont  si  favorables,  et  d'y 
pouvoir  en  même  temps  réunir  la  chaleur.  La  tene  de  bruvère 
me  paroîl  celle  qui  leur  convient  le  mieux.  Ils  languissent  dans 
les  sols  argileux.  Peut-être  la  tourbe  leur  seroit-elle  plus  con- 
venable. On  les  multiph'e  par  leurs  semences  tirées  de  TAméri- 
que  et  semées  aussitôt  après  leur  arrivée.  Les  unes  lèvent 
au  bout  de  six  semaines  ;  les  autres  plus  tard  et  même  Tannée 
vivante. 

J'invite  les  amateurs  à  planter  ces  arbres  près  des  rivières  et 
dans  les  marais.  Ceux  qui  habitent  le  milieu  et  le  midi  de  k 
France  et  qui  ont  ces  situations ,  auront  certainement  plus  de 
succès  que  les  cultivateurs  du  nord. 

Il  est  apparent ,  vu  le  pays  originaire  de  la  quatrième  espèce , 
qu'elle  doit  être  d'orangerie,du  moins  dans  le  nord  de  la  France. 
J'ignore  si  elle  est  introduite  en  Europe. 

Conocarpe ,  Conocarpus. 

Cal,  petit,  5-fide,  àdiv.  subulées.  5étam.  Capsule  petite,  plane  ^ 

i-s|ierme,  membraneuse  en  ses  bords ,  ne  s'ouvrant  pas. 
I. Conocarpe  droit,  C.  erectn. 

Arbre  droit,  de  5o  pieds.  Feuilles  ait. ,  lanc. ,  pointues,  trè«- 
entières.  Fleurs  petites,  ramassées  en  teles  globuleuses,  jau- 
nâtres, di.spo>ées  eu  grappes. 

Lieu,  La  Jamaïque,   l) ,  FI. 
2.  C.  couché,  C.procumbens\  Willd.,  Jacq.  ,  Miller. 

Arbrisseau  couché.  Feuilles  ovales-oblongues ,  épaisses ,  imi* 
tant  celles  du  buis ,  éparses ,  presque  sessiles.  Fleurs  vordâ— 
très ,  petites ,  disposées  en  tcle  le  long  des  branches  et  eu  épi 
terminal. 

Z/zVm.  L'île  de  Cuba.  ï> . 
5.  C.  à  grappes ,  C  racemosa ,  Jacq. 

Feuilles  ovales-lancéolées  ,  obtuses.  Lçs  jeunes  rameaux  rou* 
geâtres.  Fruits  séparés.  lo  étam. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.   h . 

Cullp  Serre  chaude. 
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IL  Soupent  10  examines. 
Grignoo  9  Bucida. 

Cal.  camp*  j  à  5  dents,  x  o  étamines  plus  longues  que  le  cal.  Bai« 

sèche ,  couronnée ,  i-spenne. 
Gaignon  come-de-bœuf ,  B.  buceras,  Ltw. 

Arbre  d^environ  3o  pieds  de  hauteur  et  d*un  pied  de  dia. 
mëtré.  Feuilles  disposées  en  touffes  aux  nœuds  et  au  sommet 
des  rameaux ,  pet. ,  ovales ,  trës-endëres  ,  glabres.  Fleurs  en 
épis  nombreux,  simples,  péd. ,  ax. ,  aux  extrémités  des  ram.  ; 
elles  sont  petites ,  blanchâtres ,  sessiles ,  cotonneuses. 

Lieu,  Les  Antilles  et  la  Guyane.  »> .  Cultivé  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris. 
Cuit,  Serre  chaude. 

Us.  L'écorce  de  cet  ari>re  sert  de  tan  dans  les  pays  où  î 
croît  naturellement,  et  son  bois  est  employé  dans  Ja  charpente 
et  la  menuiserie. 

Souvent  le  sommet  de  l'ovaire  des  fleurs  de  cet  arbr^  s'alonge 
de  plus  d'un  pouce  en  forme  de  corne  j  d'oii  lui  vient  le  nom 
qu'on  lui  a  donné. 

Badamter,  Terminalia^ 

Cal.  5-fide,  velu  en-dedans,  à  limbe  ouvert.  10  étam.  Fruit 
comprimé ,  à  bords  amincis ,  i-sperme ,  non  couronné. 

1 .  Badamier  du  Malabar ,  T.  ccUappa, 

Très-grand  arbre ,  de  forme  pyramidale ,  dont  les  branches 
sont  disposées  par  étages.  Feuilles  ovales  avec  une  pointe  termi- 
nale ,  crénelées ,  lisses  en-dessus ,  jaunâtres  et  cotonneuses  en- 
dessous,  disposées  en  rosette  autour  des  nœuds  des  rameaux. 
Fleiurs  petites ,  blanchâtres ,  nombreuses ,  en  grappes  ax. 

Ueu,  Les  Indes  or.  i> .  Toujours  vert.  FI.... 

2.  B. benjoin,  T.  benzoin.  T,  angusli/blia  ,  Jacq.,  H.  K. 
Croion  benzoe ,  Lin. 

Arbrisseau  dont  la  tige  est  droite ,  l'écorce  brune  et  glabre  , 
et  les  rameaux  la  plupart  verticillés.  Feuilles  étroites,  lanc. , 
pointues^  entières,   velues  en-dessous,  d'un  vert  jaune  et  4 
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nervures  rouges  ,  disposées  plusieurs  ensemble  au  sommet  dt§ 

rameaux.  Fleurs  en  grappes. 

Lieu.  là.  %) .  FK  Toujours  verl. 

Cuit.  Serre  chaude.  Ces  arbres  demandent  beaucoup  de  cha- 
leur ,  noe  bonne  terre  légère  et  des  arrosemeus  modérés  y  dépo- 
tés ou  rencaissés  tous  les  ans  au  mois  de  juin.  Mult.  par  leurs 
graines  semées  aussitôt  qu'elles  arrivent,  et  conduites  de  la 
manière  indiquée  pour  les  plantes  délicates  de  serre  chaude  j 
par  marcottes  en  incision  sur  les  jeunes  branches  ;  par  boutures 
en  pot  sur  couche.  Toutes  ces  multiplications  sont  incertaines  ; 
c'est  ce  qui  fait  que  ces  arbres  sont  encore  fort  rares  en  Eu- 
rope. 

Us.  C'est  de  la  seconde  lespèce  qu'on  lire  le  vrai  benjoin  , 
employé  en  méd.  comme  atténuant  et  balsamique.  C'est  aussi 
un  excellent  parfum.  Le  vernis  de  là  Chine  se  tire  de  l'espèce 
nommée  T.  vertiix. 
5.  Badamier  rose,  T.  n>^e/7,  Hort.  angl. 

Liëu.  Les  Indes  occid.  ^ .  Cultivé  en  Angleterre. 

ORDRE  II. 
LssThymélées  (  Thtmmle^). 

Calice  motiopbyllejtubulë,  divisé,  infère.  Point 
de  corolle  ;  dans  quelques  genres,  desécaiUes  pela- 
lées  ,  placées  à  louvertuie  du  calice  imilant  une  co- 
rolle poIypélale.Eiamiues  déterminées  ,  insérées  de 
même,  le  plus  souvent  en  nombre  double  des  div, 
cal.,  opposées  ou  alternes.  Ovaire  supère,  simple;  ua 
style.  Stigmate  le  plus  souvent  simple.  Semence  soli- 
taire^ supère,  nue  ou  eu  baie ,  ou  couverte  par  le  ca- 
lice, embryon  sanspérisperme.  Radicule  supère. 

Presque  toujours  arbrisseaux.  Feuilles  ordinaire- 
ment alternes. 
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Dirca. 

Cal.  coloré,  turbiné,  à  bord  inégal.  8  étam*  saillantes  y  inégales. 

Style  filiforme.  Baie  i-«pemie. 
*DiRCir  des  marais,  D.paîustris, 

Arbuste  de  4  à  &  pieds,  dont  les  rameaux  sont  trcs-sonplès y. 
légers ,  fort  coriaces  et  articulés.  Feuilles  ait. ,  ovales  ,  entières ,. 
Jblanchâtres  en-dessous.  Fleurs  avant  les  feuilles,  d'un  bhnc 
pâle ,  pendantes ,  latérales^,  2  ou  5  ensemble. 

Lieu,  La  "Virginie,  i) .  FI.  en  mars  e%  avril. 

Cuit.  Pleine  terre.  Cet  arbrisseau  se  plait  dans  lés  terres  ha-^ 
tnidea,  un  peu  ombragées,  et  même  dans  les  lieux  oii  l'humidité 
est  stagnante.  Quand  on  le  cultive,  if  faut  tâcher  de  lui  donner 
à-peu-pres  ces  sortes  de  situations ,  autrement  il  languit.  Mult^ 
par  ses  graine»  semées  dans  des  terrines ,  et  conduites  comme 
toutes  celles  des  arbustes  de  pleine  terre.  D  est  peu  sensible  au 
froid.  La  terre  de  bruyère  lui' convient  entièrement. 

Us.  Le  dirca  n^est  cultivé  que  par  curiosité.  Ce  qu'il  a  dé- 
plus remarquable,  c'est  là  manière  dont  il  est- articulé.  Ses^ 
fleurs  n'ont  que  bien  peu  d'efiet  ;  mais  elfes  paroissent  de  bonne 
heure.  On  le  nomme,  au  Canada,  bois  de  cuir,  sans  doute 
il  cause  de  là  ténadlé^de  ses  rameau.  C'est  par  erreur  qu'on  a 
traduit  son  nom  par  bois  de  plomb. 

Lauréole»  Garou,  Thy mêlée  ^Daphne. 

Cal.  coloré, 4-fide.  8  étam.  non  saillantet.. Style  petit.  Stigmate 
en  tête.  Baie  i-sperme. 

I.  Fleurs  latérales. 

♦l.  Lavk'^ole  gentille,  mézéréon,  bofs  gectîT,  D.  mezarr^fm. 
Arbuste  de  forme  arrondie,  de  a  à  5  pied^  ,  ranieux.  Fouiller 
iess. ,  éparses ,  lanc.  ,  très^enlières.  Fleurs  avant  les  feuilles  ^ 
felérales ,  sess. ,  d'un  rouge  rose,  odorantes,  disposées  par  pelits- 
paquets  le  long  des  rameaux.  Baies  rouges. 
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Lieu.  Les  montagnes  de  la  France  et  FAngl.  i> .  FI.  en  fevr. 
et  mars. 

Varie'lé  à  fleurs  blanches.  Tige  plus  haute  et  plus  droite.  Baies 
jaunes. 

Cette  variété  est  si  distincte^  que  jamais  les  graines  de  l'indi- 
vidu à  fleurs  rouges  n'ont  produit  des  pieds  à  fleurs  blanches , 
et  réciproquement  celui<*ci.  Elle  est  aussi  plus  vivace ,  s'accom- 
mode mieux  de  plusieurs  sols^  et  forme  des  buissons  plus  élevés* 
On  pourroit  en  constituer  une  espèce. 
2.  Laur^ole  thjrmélée,  i>.  ihjrmelcm,  Lam. 

Souche  ligneuse  de  laquelle  s'élëvent  det  rameaux  simples  ^ 
d'un  pied.  Feuilles  sess. ,  éparses,  lanc. ,  d'un  vert  glauque. 
Fleurs  jaunâtres,  sess.,  ax.  Les  feuilles  sont très->nombreuses  et 
rapprochées. 

Lieu,  La  Fr.  mAîd.  l> .  FI.  en  avril, 
*5.  L.  blanche,  D.  tarionrainu 

Arbuste  d'un  pied  et  plus,  cotonnenx  et  argenté  sur  tontes 
ses  parties.  Ses  rameaux  sont  souvent  courbés^  souples ,  et  garnis 
dans  toute  leur  longueur  de  petites  feuilles  séss. ,  ovales,  blan- 
ches et  soyeuses.  Fleurs  petites,  jaunâtres,  ramassées,  ax., 
sess. 

Lieu,  La  Fr.  mérid.  i> .  FI.  en  mai  et  juiq.  Toujours  verte. 

*  4-   L.  des  Alpes ,  D.  jilpina. 

Arbrisseau  rameux ,  glabre  ,  de  2  pieds ,  formant  un  boisson 
arrondi.  Les  rameaux  garnis  de  feuilles  assez  nombreuses, 
éparses ,  rapprochées  ,  lanc. ,  entières  ,  roides ,  dont  les  su- 
périeures forment  des  rosettes  terminales.  Fleura  blanch^ , 
5  ou  6  ensemble ,  en  grappes  courtes.  Baies  orangéea. 

Lieu,  Les  Alpes,  h ,  FI.  en  mai  et  juin.  Toujours  verte^ 

*  6.  L.  commune ,  D,  laureola. 

Arbuste  qui  s'élève  sur  une  ou  plusieurs  tiges  ,  inférieure- 
ment  nues ,  très-glabres  ,  rameuses  à  leur  sommet ,  à  la  hau- 
teur de  5  pieds.  Feuilles  nombreuses  ,  disposées  à  l'extrémité 
des  rameaux  en  rosettes  terminales.  Celles  qui  sont  sous  la  ro- 
sette sont  éparses.  Ces  feuilles  sont  lanc.,  assez  longues  ,  coria- 
ces ,  trèft-cnlicres ,  très-glabres  ,  d'un  beau  vert  luisant.  Fleuis 
verdâtres,  en  grappes  courtes ,  ax.  sous  les  rosettes.  Baies  noires» 
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Lieu.  Les  bois.  Ind.  FI.  en  janvier  —  mars.  ^ .  Toujours 
verte. 

*  6.  L.  de  la  Chine ,  £>.  odora ,  l'Héritier  ,  H.  K.  An  D,  su- 

nensîs  y  Lam.?  An  etiam  D.  tndica  ? 

Cet  arbrisseau  ressemble  beaucoup  au  précédent  ;  il  s'élève 
jusqu'à  plus  de  5  pieds  de  haut.  Tige  droite,divisée  vers  sa  partie 
moyenne  en  plusieurs  rameaux  mon  tans  et  très  -  glabres. 
Feuilles  sessiles ,  lanc.  pointues  aux  deux  bouts ,  glabres  ,  co- 
riaces ,  lisses  ,  d'un  beau  vert,  éparses  et  disposées  au  sommet  des 
rameaux  en  rosette  terminale.  Fleurs  trës-blanches ,  d'une  odeur 
fort  agréable ,  serrées  et  ramassées  en  grand  nombre.  Variété  à 
fleurs  roses ,  latérales  ou  terminales. 

Obs.  Plusieurs  auteurs  donnent  aux  fleurs  de  cette  espèce  une 
situation  terminale.  Elles  l'ont  souvent  en  effet,  sur-tout  quand 
l'arbrisseau  est  jeune  ou  lorsqu'il  fleurit  sur  ses  jeunes  rameaux. 
Mais  elles  sont  aussi  latérales  ^  c'est-à-dire  les  bouquets  situés 
sous  les  feuilles  qui  forment  la  rosette  terminale.  Je  les  vois  sur 
les  individus  que  je  cultive  dans  ces  deux  positions ,  cependant 
plus  souvent  latérales  que  terminales. 

Lieu.  La  Chine ,  le  Japon,  ip .  FI.  en  février  et  mars.  Tou-f 
jours  verte. 

*  7 .  L.  du  Levant,  Daphne  pontica . 

Cet  arbuste  s'élève  à  un  demi-mètre  et  plus  de  hauteur, 
tige  est  droite ,  branchue  ^  ses  feuilles  ovales ,  pointues  ,  très-en- 
tières ,  rassemblées  vei's  le  sommet  comme  celles  de  la  lauréole 
commune,avec  laquelle  celle<â  a  beaucoup  de  rapports,  sont  d'un 
beau  vert  et  très-glabres.  Les  fleurs,  nombreuses,  d'un  jaune  pâle, 
odorantes ,  sont  disposées  en  grappes  axillaires. 

Lieu,  Les  côtes  de  la  Mer  Noire.  ^  .  Toujours  verte.  Fleurit  au 
printemps. 

2.  Fleurs  terminales. 

*  8.  L.  odorante  ,  D,  cneorum. 

Très-petit  arbuste  dont  les  tiges  sont  menues  ;  les  unes  cou- 
chées ,  les  autres  presque  droites  ,  très-rameuses ,  formant  une 
touffe  d'un  joli  aspect  dans  le  temps  des  fleurs.  Feuilles  sessiles  , 
linéaires  y  nombreuses  ;  éparses.  Fleurs  d'un  rouge  rose  ^  d'une 
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odeur  agréable ,  sessiJes ,  en  têtes  ou  en  petites  oni  belles  teiw 
xninales. 

Varie'tes  à  feuilles  panachées. 

Lieu.  Les  hautes  montagnes  de  k  France.  ^  .  FI.  en  arril  — ^ 
«eptembre.  Toujours  verte. 

*  9.  Lauréole  pauiculée  ,  D.  gnidium  ,  Sainbois. 
Arbrisseau  de  3  pieds.  Tige  et  rameaux  droits,  garnis  dans 

toute  leur  longueur  de  feuilles  linéaires,  avec  une  pointe,. 
^ss. ,  cparses ,  nombreuses.  Fleurs  rougeâtres  en-dedans  ,  blan- 
châtres en-dehors ,  petites  ,  odorantes ,  disposées  par  paquets, 
qui  forment  un  panicule  term. 

Lieu.  La  Fr.mérid. ,  les  environs  de  la  Rochelle.  ^.Fl.en 
juin  et  juillet. 

*  10.  L.  à  feuilles  d^olivier ,  D.  salicifolia ,  La  M.  D,  oleoides  ^ 

Persoon, 

Tige  brune  ,.  branclme ,  d'uà  à  deux  pieds  de  hauteur  ;  les 
jçunes  branches  et  les  rameaux  glabres.  Feuilles  alternes ,  fi- 
nissant en  pointe  à  leur  base  ,  ovales  -  lancéolées,  terminées  en^ 
pointe  arrondie,  enliëres  ,  très-glabres  sur  les  deux  sur  faces  , 
«t  d'un  vert  hsse.  Fleurs  sessiles  ,  rassemUées  au  nombre  de  6. 
à  7 ,  terminant  les  rameaux. 

Lieu,  L'Italie,  h  •  Toujours  verte.  Fleurit  en  différens  temps*. 
On  cultive  en  Angleterre  une  autre  espèce  sous  ce  même  nom, 
qni  est  originaire  de  la  Chine. 
*  1 1 .  L.  des  collines  ,  D.  coliina  ,  Smith,  Willd.  D.  sericea^. 

Vahl.  d.  oleœfolia^LxM,.  Thjrmeïea  oleœfoîio,  subtus  vilr- 
lûsa  ,  TouRif. 

Cette  espèce  a  des  rapports  avec  la  précédente  ,  et  n'en  diflere 
que  par  la  couleur  de  ses  fleurs,  et  par  ses  feuilles  qui  sont  un  peu 
velues.  Elle  forme  un  arbrisseau  plus  grand.  Ses  feuilles  sont 
ovales,  obi  on  gués,  obtuses,  très-glabres,  sessiles,  velues  en-^ 
dessous  et  sur  leurs  bords.  Fleurs  sessiles ,  rassemblées  en  têtes 
terminales.  Corolles  violettes. 

jLîeM.  L'Italie.  i>  ^Toujours  verle. 

Celte  lauréole  est  connue  depuis  long-temps  :  c'est  le  chameîea^ 
mipina  folio  info  me  incano  de  Baubin. 

Obs.  Plusieurs  jardiniers  donnent  ces  deux  espèces  sous  le  nom^ 
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de  daphne  villosa ,  et  c'est  à  tort.  Le  D,  viUosa ,  selon  Lamarck  » 
est  un  petit  arbuste  très-velu  sur  toutes  ses  parties ,  cbnt  les 
feuilles  n'ont  que  5  à  6  lignes  de  longueur  et  une  de  largeur',  et 
dont  les  fleurs ,  petites ,  sont  latérales  et  solitaires.  Il  est  orig» 
d'Espagne  ou  de  Portugal.  ^ 

C<//<.  Excepté  les  espèces  i ,  2  >  4  r  ^  ^  ^  9  V^  ^^^^  ^^  pleine 
terre.  Les  autres  sont  d'orangerie.  La  seconde  croissant  naturel- 
lement dans  les  pays  méridionaux  de  la  Frarice,  est  un  peu  moins 
rustique  >  et  si  l'on  en  met  des  individus  en  pleine  terre ,  il  est 
prudent ,  dans  le  nord ,  d'en  avoir  aussi  en  orangerie.  On  pour* 
roit ,  avec  des  précautions ,  planter  aussi  en  plein  air  la  neu-. 
viëme 

Ces  arbustes  ne  se  plaisent  et  ne  réussissent  même  bic;p  quedanf 
les  terres  légères  et  leslieux  légèrement  ombragés.  La  lauréole  ind. 
ne  vient  même  pas  dans  les  situations  trop  ouvertes ,  quoiqu'elle 
croisse  dans  tons  les  terrains.  Les  bonnes  terres  dans  lesquelles  les 
grands  arbres  végètent  avec  force  et  promptitude  ne  con- 
viennent pas  à  ces  arbustes.  Le  mézéréon  y  qui  est  très-andenne- 
ment  cultivé,  n'y  dure  que  5  à  5  ans  au  plus,  et  souvent  même  il 
périt  la  troisième  année,tandis  qu'il  se  maintient  10  ou  12  ans  dans 
les  terreaux  légers  et  dans  les  bois.La  huiljeme  s'y  refuse  absolu- 
ment ,  et  ne  réussit  que  dans  les  terres  sècbes  et  chaudes.  Les  lau* 
réoles  se  multipKent  par  leurs  graines. Lorsqu'on  les  sème^peu  de 
jours  après  leur  maturité ,  elles  lèvent  en  quantité  au  printemps 
fuivant  ;  mais  û  Ton  attend ,  pour  les  semer ,  que  les  baies 
soient  sèches ,  elles  ne  paroissent  que  la  seconde  année.  On  sème 
le  mézéréon  en  pleine  terre ,  à  la  volée  ou  par  sillon ,  et  on  re- 
couvre la  graine  de  deul  pouces  de  terreau  très-léger.  Les  autres 
espèces  dont  on  peut  obtenir  des  graines  ,  à  l'exception  de  l'in- 
digène qui  se  multiplie  d'elle-même ,  se  sèment  en  terrine  dans 
les  terres  légères  ou  des  terreaux  de  bruyère.La  huitième  se  pro- 
page aisément  de  marcottes  qui  s'enracinent  dans  l'année.  Elle 
est  difUdle  sur  le  terrain.  Quand  celui-d  lui  est  favorable ,  elle 
forme  delargestouffes.La  sixième  ne  demande  que  les  soins  ord. 
de  l'orangerie.  Il  n'est  pas  aisé  de  la  multipher  par  ses  graines  ^ 
à  moins  de  les  tirer  de  son  pays  origin.  Elle  s'enradne  aisément 
i»  boutures..  Uest  beaucoup  plus  sûr ,  pour  la  multiplication  dâs. 
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espèces  qui  ne  produisent  pas  de  graines,  et  dont  les  marcottes  ne 
sont  pas  faciles  à  faire ,  de  les  greffer  en  approche  sur  le  mézé- 
réon ,  et  pnncipalement  sur  la  variété  à  fleurs  blanches.  On  ob- 
tient aussi  de  cette  manière  des  individus  d'une  jolie  forme^et  plus 
hauts,  de  la  lauréole  odorante,Z>.  cneorz/m.  Cependant,  puisque 
]  a  iiuitième  espèce  se  propage  facilement  par  boutures,  et  que 
son  écorce  paroît  être  constituée  de  même  que  celle  des  autres , 
il  est  probable  que  toutes  pourront  se  multiplier  parce  moyen , 
«t  que  le  manque  de  succès  vient  du  temps  ou  on  l'empteie. 
Si  les  conséquences  tirées  de  l'analogie  ne  sont  pas  toutes  sàres^ 
elles  sont  du  moins  très-vraisemblables. 

Us.  Les  lauréoles  sont  d'une  forme  ,  d'un  feuillage  et  d'un 
aspect  agréables;  elles  sont  très-propres  à  décorer  les  jardins  par 
leurs  fleurs  et  leurs  feuilles  ,  et  quelques  espèces  à  les  parfii^ 
mer  par  leur  odeur  suave.  La  lauréole  commune  peut  trouver 
sa  place  dans  les  bosquets  toujours  verts. 

Toutes  les  parties  de  ces  arbustes  sont  acres  et  caustiques.  On 
se  sert  pnncipalement  de  la  neuvième  comme  vésicatoire  ,  et 
pour  faire  des  sétons. 

Autres  espèces  cultivées. 

12.  Lavri^ole  de  Tartarie  ,  D,  altàica  ,  Pallas, 

Arbrisseau  qui  a  le  port  du  mézéréon  ,  dont  les  rameaux 
sont  droits ,  glabres  et  roussâtres.  Feuilles  sessiles  ,  alternes , 
glabres  ,  très-entières ,  ovales-oblongues  ou  lancéolées.  Fleurs 
blanches ,  sessiles ,  ramassées  en  têtes  terminales ,  ayant  le  tube 
pubescent. 

Lieu,  Les  montagnes  de  la  Tartarie.  i> . 
i3.  L.  des  Indes,  D.  IndicayLiTi, 

Petit  arbuste  à  feuilles  opposées  ,  ovales*  oblongues  ,  très- 
entières  et  glabres.  Fleurs  au  nombre  de  6  à  8 ,  sessiles ,  réunies 
en  tête  terminale  portée  sur  un  pédoncule  conimun  très- 
court.  Cette  espèce  est  peut-être  la  même  ou  une  variété  de  k 
dixième. 

Lieu.  La  Chine,  i^ . 
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Cuil.  La  ta*  espèce  est  de  pleine  terre  ^  la  i5«  d'orangerie. 
Leur  culture  se  rapporte  à  celle  des  autres  de  ce  genre. 

Laget^  Lagetta. 

Cad.  coriace ,  tnbuleux  ,  rëtréci  à  sa  base  ,  à  4  glandes ,  et  à 
Mrnbek^àbf,  Sétam.   sessiles.  i  style.  Noix  grosse  comme 
un  pois  ,  velue  ,  monosperme  ,  ne  s'ouvrant  pas  ,  couverte 
par   le   calice  persistant  et  circulairement  coupé  à  sa  base. 

Laget  à  dentelle,  bois-dentelle,  L.  linlearia,  Daphne  lagetta, 

SwARTZ. 

Arbrisseau  de  la  à  i5  pieds  ,  dont  les  rameaux  sont  cylin- 
driques, striés,  glabres  et  bruns.  Feuilles  alternes ,  ovales,  en 
cœur ,  trës-entières ,  pointues  ,  glabres  ,  luisantes  ,  de  5  à  6 
pouces  de  longueur.  Fleurs  disposées  en  grappes  spiciforines 
et  terminales  ;  pédiculées. 

Lieu.  La  Jamaïque  ,  Saint-Domingue.  1^  . 

Cuit.  Serre  chaude.  Cuit,  en  Angleterre. 

Us.  Tous  ceux  qui  ont  des  cabinets  d'histoire  naturelle  con- 
noissent  l'écorce  intérieure  de  cet  arbrisseau  qui  présente  un  ré- 
seau semblable  à  une  dentelle  blanche.  On  en  fait  des  man- 
chettes ,  des  garnitures  de  robe  ;  et  on  le  lave  comme  si  c'étoit 
un  tissu  de  fîl ,  en  l'agitant  avec  du  savon  et  de  l'eau  dans  un 
bocal. 

Passeriae,  Passerina. 

Cal.  ventru  en  son  milieu  ,  à  limbe  ouvert ,  4-fide.  8  étamines. 

Style  filiforme ,  latéral.  Stigm.  en  tête  ,  velu.   Semences  à 

écorce. 
*  1 .  Passerine  filiforme ,  P.  fiUformîs. 

Tige  droite  ,  de  6  à  7  pieds  ,  très-rameuse  )  les  branches  et 
les  rameaux  droits  et  montans  ,  blancs  dans  leur  jeunesse;  leurs 
ramifications  un  peu  foibles  et  penchées.  Feuilles  lin.  ,  con- 
vexes ,  petites  ,  imbricées  sur  4  rangs  ,  rapprochées ,  nom- 
breuses ,  d'un  beau  vert.  Fleurs  petites  ,  nombreuses  dans  les 
aisselles  des  feuilles  sup.  Les  étam.,  d'un  beau  jaivie,  donnent  à 
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cette  plante  un  aspect  doré  fort  agréable.  Ses  rameaux  pendent 
avec  grâce  sous  le  poids  des  fleurs. 

Lieu.  Le  Cap.  i? .  Toujours  verte.  FI.  en  fuillet  et  août, 
♦a.  Passerine  velue,  P.  hirsu/a,  P.  tomentosa.  Hort.  An- 

struthwla  tomentosa ,  Andr. 

Tige  d'un  pied.  Rameaux  gpéles ,  garnis  d'un  duvet  blan- 
châtre et  de  petites  feuilles  nombreuses  ,  fort  rapprochées  et 
presque  glabres.  Fleurs  petites ,  verdâtres ,  ax. 

Lieu,  La  France  mérkl.  :b .  FI.  id. 
3.  P.  ciliée,  P,  ciliata. 

Tige  d'un  pied  environ  ,  d'un  brun  pourpre.  Rameaux 
droits  ,  longs  et  velus.  Feuilles  éparsea,  obtuses ,  convexes  en- 
dessous  ,  concaves  en-dessus  ,  bordées  de  duvet  lanugineux. 
Fleurs  pourpres ,  au  nombre  de  4^5,»  sessiles  ,  terminales. 
Tube  long  et  sdyeux ,  divisé  en  4  parties  purpurines.  8  étam. , 
dont  4  forment  l'orifice  du  tube^  les  4  autres  dans  son  inté- 
rieur. 

Lieu.  Le  Cap.  i? .  Toujours  verte. 
4*  P.  uniflore  ,  P.  unijlora. 

Arbuste  d!un  pied.  Tiges  droites  ,  brunes.  Rameaux  nus , 
Vfîl^  ?  droits.  Feuilles  opposées ,  sessiles  ,  linéaires ,  velues  et 
€:'X\ii^%  en  leurs  bords  ,   presque   imbricées.  Fleurs  d'un  bleu 
pourpre  en-dedans  du  tube.  S^  divisions  ovales  ,  obtuses,, 
«oyeuses.  8  étamines. 

Lieu.  Id.  i> .  Toujours  verte. 

Culu  Orangerie.  La  première  est  la  plus  anciennement  cul- 
tivée. Elle  ne  demande  que  les  soins  ord.  d'orangerie.  On  la 
multiplie  de  marcottes  et  de  boutures.  Celles-ci -doivent  se  faire 
au  printemps  ou  après  la  floraison ,  dans  des  pots  remplis  de 
bonne  terre  ,  et  plongés  dans  une  couche  de  chaleur  modérée. 
Elles  ne  reprennent  pas  aisément.  Les  marcottes  sont  plu$ 
sûres.  Quelquefois  det  arbrisseau  pousse  des  rejetons ,  sur-tout 
lorsqu'il  est  jeûne.  On  les  enlève  lorsqu'ils  sont  enracinés  ^ 
vers  le  mois  d'avril ,  et  on  les  plante  àk^h  des  pots  qu'on  met 
dans  une  couche  pour  faciliter  leur  reprise.  Les  autres  espèce* 
doivent  recevoir  la  même  culture  que  celle  indiquée  pour  les. 
struthioles. 
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V$.  Là  première  est  assez  élégante  par  son  port  ;  ses  fleurs 
Ibat  un  joli  e£fet ,  et  sa  verdure  diversifie  les  senei. 

Autres  espèces  cultivées* 

^  5.  Passerine  k  épi ,  P.  spicata  ,  Lïw. 

Tige  et  rameaux  grisâtres ,  cylindriques ,  montans ,  droits  , 
«ouverts  de  feuilles  sessiles ,  ovales  ,  trës-entières  ,  velues  et 
sur-tout  sur  leurs  bords ,  peu  ouvertes.  Fleurs  blanches  ,  peu 
nonibreuses ,  sessiles ,  alillaires  vers  le  sommet  des  rameaux. 
6.  étam. ,  4  st  l'entrée  du  tube  ,  4  ^^^^  ^^  intérieur.  Corolle 
non  ventrue. 

Lieu.  Le  Cap.  i>.  Tonjoiiry  verl!è. 
♦  6.  P.  grandiflore ,  P.  grandiflofa ,  Lin. 

Tige  peu  élevée.  Branches  étalées  ,  ouvertes  ,  même  pen- 
dantes y  foibles.  Feuilles  sessiles  ,  opposées  ,  en  croix ,  peu  oui- 
rertes,  membraneuses  en  leurs  bords.  Fleurs  solitaires,  pé- 
donculées  ,  terminales.  Limbe  blanc  ,  soyeux  en  dehors  ,  d'un 
centimètre  au  moins  de  diamètre  ,  divisé  en  4  parties  pointues. 
B  étamines ,  dont  4  attachées  au  milieu  des  divisions  du  limbe  | 
et  les  4  autres  à  leurs  bords.  Anthères  jaunâtre^  ,  cannelée'. 
Style  blanc.  Stigmate  en  tête  arrondie. 

Lieu.  L'Afrique.  ^ .  Toujours  verte.  FI.  en  juin  et  juillet. 
7.  P.  capitée  ,  P.  capiiala  y hijf. 

Tiges  drmtes  ,  très-rameuses.  Feuilles  linéaires  ,  sessiles  , 
éparses ,  glabres.  Fleurs  portées  sur  des  pédoncules  épais  et  co- 
tonneux ,  nombreuses  et  réunies  en  têtes  globuleuses  ,  térm. 
et  sess.  16  étam* ,  dont  8  stériles.  Point  de  tube. 

Lieu.  Id.    !) .  Toujours  verte. 
6.  P.  lâche  ,  P.  taxa  ,  Lin.  fils. 

Tiges  ligneuses,  cendrées.  Rameaux  distans,  pubeicens.^ 
Feuilles  sessiles  ,  éparses ,  ovales-oblongues  ,  pointues  ,  presque 
|;labres.  FI  ^réunies  en  têtes  terminales ,  velues  en  dehors,  et  le 
tube  court. 

Lieu,  Le  Cap.    i>.  FI.  en  juin  et  juillet. 
9.  P.  caliculée,  P.  calj'cinay  Lapeyr...  Dcrphne,  Willd. 
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Fleurs axillaires,  solitaires,  caliculées.  Tige  couchée.  jPeuilIéi 
glabres ,  linéaires-lancéolées. 
Lieu    La  Fr.  mérid....    »> . 

10.  Passerine  dioïque',  JP.  éf/Wca,  GvÂJi,  Daphne  y  Willd* 
Feuilles  linéaires-lancéolées ,  glabres.  Fleurs  géminées,  axil- 

laires,  jaunâtres. 

Lieu.  La  Fr.  mérid....    1>. 

Ces  deux  dernières  espèces  sont  cultivées  au  Mnsénm. 

11.  JP.  dodecandru.  Hort.  angl. 

Lieu.  Le  Cap.   ip .  Cultivée  en  Angleterre. 
Cuit.  Orangerie.  Voyez  celle  des  struthioles. 

Stellère ,  Stellera. 

Cal.  long,  filiforme,  à  limbe  5-fide.  8  étam.  non  saillantes. 

Style  court.  Stigm.  en  tête.  Sem.  en  bec. 
Stellère  passerine ,  S.  passerina. 

Feuilles  lin.  Fleurs  4-fi<ïes,  en  épis  lâches,  sess.  et  ax. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  0.  FI.  en  juillet  et  août. 

Cuit.  Pleine  terre.  Cette  plante  se  sème  sur  couche ,  et  se 
cultive  ensuite  conune  toutes  les  autres  annuelles. 

Pimélée  ,  Pimelea ,  Smith  ,  la  Billardière. 

Point  de  corolle.  Calice  à  4  divisions,  a   étamines  insérées  à 

l'entrée  du  calice.  Style  latéral.  Noix  couverte  d'une  écorce  à 

une  loge. 
PiM^L^E  à  feuilles  de  lin ,  P.  linifoUa  ,  Smith. 

Arbrisseau  dont  les  feuilles  sont  linéaires-lancéolées  elles 
fleurs  velues  extérieurement,  disposées  en  têtes  terminales,  gar- 
mes  d'une  collerette. 

Lieu,  La  Nouvelle-Hollande,    y .  Cuit,  en  Angleterre. 

Cuit.  La  même  que  celle  des  genres  de  cet  ordre. 

La  Billardière  à  décrit  6  autres  espèces  qui  sont  :  P.  llgu$^ 
trina,  spatulata ,  ferruginea ,  niyea,  dmpacea^  clavata^ 
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Strulbiolie,  Struthiola. 

Cal.  long ,  filiforme ,   à  limbe  ^^-^àe.  8  glandes  en   forme 

d'écaillés ,  situées  au  sommet  du  calice.  4  étam.  courtes ,  non 

saillantes  Style   filiforme.  Stigmate  en   tête.  Baie   sèche , 

1— sperme. 
*i.  Struthiole  droite,  S.  erecta. 

Tige  et  rameaux  droits  ,  de  5  à  4  pieds ,  grêles ,  effilés. 
Feuilles  petites  ,  lin. ,  pointues ,  glauques  ,  couvrant  les  ra- 
meaux* Fleurs  blanches ,  petites,  sessiles  le  long  des  rameaux  , 
solitaires  et  écartées.       « 

Lieiu  Le  Cap.  ^ .  Toujours  verte.  FI.  en  juin — août. 
*2.  S.  effilée,  S,  vit^ata. 

Tige  droite  ,  de  5  ii  6  pieds ,  garnie  de  beaucoup  de  ra- 
meaux presque  simples,  effilés,  légèrement  velus  etpendans. 
Feuilles  opp. ,  lanc. ,  acumioées,  striées ,  canaliculées  et  glabres. 
FI.  blanches  ou  rougeâtres,  de  la  longueur  des  feuilles,  ax. , 
soi. ,  sess.  plus  courtes  que  celles  de  Tespèce  précédente. 

Lieu,  Le  Cap.   î) .  FI.  en  été. 
^  5.  S.  imbricée,  S,  imbricata  ,  Andr.   S,  siriata^  Lam.  ^ 

illustr. 

Tige  très-droite,  d'un  mètre  et  plus  de  hauteur,  garnie  de 
plusieurs  branches  et  de  rameaux  disposés  plusieurs  ensemble 
par  étages,  cylindriques,  d'un  brun  fauve,  couverte  de  feuilles 
imbricées  sur  les  jeunes  pousses,  opposées,  en  croix,  et  sur  4 
rangs  sur  les  rameaux  précédens ,  sessiles ,  ovales ,  pointues , 
d'abord  serrées  contre  les  rameaux ,  ensuite  très-ouvertes ,  velues 
sur  leurs  bords ,  longues  de  deux  lignes ,  d'un  beau  vert ,  rou- 
geâtres à  leur  sommet.  Fleurs  blanches ,  sessiles ,  axillaires  , 
naissant  vers  le  tiers  inférieur  des  jeunes  pousses.  Glandes 
jaunâtres ,  couvertes  de  poik  blancs ,  couchés ,  grandes,  formant 
une  sorte  de  corolle.  Je  n'en  ai  jamais  observé  que  quatre. 

Lieu,  Le  Cap.   *> .  Fleurit  en  été. 
♦  4-  S.  ciUée,  5.  ciliata ,  Lam.  S,  rubm ,  Andr.  An  var.  ? 

Tiges  divisées  en  plusieurs  rameaux  alternes,  glabres ,  pres- 
que simple.  FeuUles  sessiles ,  opposées,  droites,  Uès-nombrcu- 
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ses ,  imbricees  ,  lancéolées  ,  trës-«entiëres ,  pointues  ;  les  sape* 
riemres  blanchâtres  en-dedans  et  ciliées  de  poils  blancs.  Fleurs 
puq>unnes ,  solitaires ,  axillaires ,  velues. 

Lieu.  Le  Cap,  i> .  Cuil.  à  la  Malmaison. 
5.  Struthiole  à  feuilles  de  myrte ,  S,  mjrrsînites  ,   Liif. 

S.  ovata ,  Thunb.,  AzfDR.,  Persoon. 

Tiges  divisées  comme  celles  de  la  précédente  en  rameaux  al- 
ternes ,  jaunâtres ,  trës-glabres.  Feuilles  sessiles ,  peu  pointues, 
ovales ,  glabres  ^  les  supérieures  opposées.  Fleurs  blanches,  très- 
glabres,  guère  plus  longues  que  les  feuilles ,  sessiles,  solitaires  , 
axillaires. 

Lieu,  Le  Cap.  !> . 

Cuit,  Orangerie.  Les  struthioles  et  les  gnidiennes  ne  sonf  pas 
trës-fadles  à  conduire  dans  leur  jeunesse  et  a  conserver.  Elles 
exigent  une  serre  oii  il  y  ait  beaucoup  de  lumière ,  qui  soit  très- 
sèche  ,  et  oii  le  mercure  ne  descende,  pas  plus  bas  que  le  5®  degré 
au-dessus  de  o.  L'humidité  leur  est  très-nuisible  ^  et  une  cha- 
leur trop  grande  en  hiver  leur  seroit  aussi  préjudiciable.  Leur 
culture  et  leur  terre  doivent  être  celles  des  bruyères.  Pendant 
l'été  elles  doivent  recevoir,  au  moins  pendant  la  moitié  du  jour, 
le  soleil.  Les  arrosemens ,  fréquens  en  été ,  seront  modérés  eu 
hiver,  à  raison  cependant  de  la  sécheresse  de  la  serre.  On  les 
multiplie  de  boutures.  La  i'*  et  la  5«  espèce  réussissent  fort 
bien  ;  la  seconde  est  un  peu  plus  difficile.  Le  temps  le  plus  cri- 
tique pour  elles  est  le  premier  hiver.  Il  faut  par  conséquent, 
aussitôt  que  les  boutures  enracinées  ont  été  plantées  chacun* 
dans  un  petit  pot ,  les  mettre  pendant  tout  Tété  dans  une  couche 
de  chaleur  modérée  pour  les  fortifier,  jusqu'à  ce  qu'elles  entrent 
dans  les  serres.  On  aura  l'attention  de  leur  donner  le  plus  d'air 
possible  pendant  tout  leur  séjour  dans  la  couche  ;  de  cette  ma- 
nière ,  elles  résisteront  à  l'hiver;  et  au  printemps  suivant ,  si  on 
les  remet  dans  une  couche  sous  ciiâssis ,  elles  formeront  dans  le 
second  été  de  bons  individus  qui  auront  acquis  toute  la  force 
nécessaire  à  leur  conservation. 

Us.  Les  struthioles  ont  un  port  léger  et  qui  ne  laisse  pas 
Savoir  de  la  grâce  i  c'est  une  réunion  de  petites  baguettes  m«- 
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xffieSf  dont  les  unes  pendent  >  et  les  autres  sont  trte-droites  sui** 
Tant  les  espèces  y  et  ^pi  sont  omëes  d'assez  jolies  fleurs  odorantes 
qui  se  succèdent  pendant  long^temps. 

Lacbnëe»  Lachnea. 

Cal.  long  et  menu ,  à  limbe  4-<îde^  inëgal.  8  étain.  6tjle  fili^ 

forme  etlatéral.  Sligm.  en  téte^  velu.  Sem.  présqu'en  baie, 

couverte  par  le  calice. 
*  I.  LACHMiE conglomérée,  L.  conglomertUa^  aneriocephalal 

Arbrisseau  dont  la  tige  est' droite,  gTÎse,  ainsi  que  les  branches 
et  les  rameaux ,  même  les  jeunes.  Ces  derniers,  foibles,  un  peu 
pendans,  sont  couverts,  sur  toute  leur  longueur,  de  feuilles  petites, 
linéaires ,  demi-cylindriques  ,  planes  et  un  peu  velues  en-des- 
sous ,  de  deux  tignes  au  plus  de  longueur  ,  épaisses ,  obtuse , 
sessiles,  opposées  en  croix  sur  quatre  rangs ,  à  demi*ouvertes. 
Fleurs  petites,  brunes  et  jaunâtres,  axillaires ,  le  plus  souvent 
opposées,  sessiles,  naissant  vers  le  milieu  dé^  jeûnes  rameaux. 
Bcde  sèche  ,  de  la  grosseur  d'un  pois. 

Lieu,  Le  Cap.  ^ .  Toujours  verte.  FI. . . 

Cuit,  Orkngerie.  La  même  que  celle  de  là  pasâeHne  et  de  la 
stmthiole.  Huit.  id. 
a.  L.  pourpre ,  L,  purpursa ,  Andr. 

Cette  espèce  décrite  par  Andrews  me  pârott  être  la  même 
que  la  précédente.  Il  y  a,  ce  me  semble,  de  l'incertitude  sur  les 
espèces  de  ce  genre.  La  lachnea  eriotephala  de  Lamarck  y  a 
aussi  du  rapport.  Il  faudroit  les  avoir  vues  ensemble  pour  les 
bien  déterminer. 

Dais« 

Cal.  long ,  filiforme  ,  à  limbe  4  ^  5-fide.  8  à  lo  étant.  Ovaire 
situé  au  fond  du  calice.  Style  filiforme^  StigUi^en  tête.  Batt 
i-sperme. 

Dais  à  feuilles  defustet,  D.  cotinfjblia. 

Arbuste  de  10  à  13  pieds  ,  ramenx  et  droit.  Feuilles  opp. , 

ovoïdes ,  entièMi ,  gfad>res ,  pi^tt  pétiotéei.  Fleuri  ramasséci  eii 
XU  26 
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-un  faisceau  ombelliforme  et  terminal ,  accompagne  d'une  coV» 
lerette  de  4  folioles.  Les  fleurs  sont  pubescentes  en-dehors ,  et 
leurs  bouquets  nombreux. 

Lieu.  Le  Cap.    i> .  Toujours  vert.  FI... 

CuIl  Serre  chaude.  Cet  arbrisseau  ,  que  |e  n'ai  pas  encore 
cultive  ,  paroît  devoir  l'être  de  même  que  les  précédens.  Lors^ 
qu'il  est  $euri  il  doit  être  agréable  à  la  vue.  Il  est  cultivé  de* 
puis  plus  de  vingt  ans  en  Angleterre  et  en  Hollande.  Il  Test 
aussi  au  Muséum  et  chez  M.  Tollard  aîné. 

Gnidienne  »  Gnidia. 

Cal.  long ,  filiforme,  à  limbe  4*fide.  4  écailles  alternes  avec  le$ 

div.  du  limbe.  8  étam.  Style  filiforme  ,  latéral.  Stigm.  en  lêtô 

et  velu.  Semence  couverte  par  le  calice. 
*  1.  GmniENNE  à  feuilles  de  lin,   Gnidla  simpkx  ,   Lin*, 

Thunb.,  AwDJi.  NecUmdra ,  Jusstsu. 

Tige  droite,  cylindrique ,  glabre,  presqu'entiërement  feuillée  , 
rameuse  }  les  raïneaux  montans.  Feuilles  éparses  ,  sessiles  ,  li«* 
néaires,  pointues,  très-nombreuses,  glabres,  étroites,  couvrant  les 
rameaux.  Fleurs  d'un  jaune  pâle,  sessiles,ras5emblée8  au  nombre 
de  20  à  So ,  en  têtes  terminales.  Calice  coroUiformey  légèrement 
soyeux,  un  peu  resserre  à  sa  base ,  et  divisé  cb  4  parties  ovales» 
8  écailles  blanches,  situées  deux  par  deux  entre  chaque  di\  ision, 
en  4  écailles  géminées  ,  dont  4  à  l'entrée  du  tube ,  et  3  dans  son 
intérieur •  Anthères  safranées. 

Lieu,  Le  Cap.  i^.  'toujours  verte.  Fleurit  pendant  une 
grande  partie  de  l'année. 

Ohs.  Cette  espèce,  ainsi  que  la  suivante,  forme  dans  laméthoda 
de  JuSsieu  un  genre  distinct  aous  le  nom  de  Nectandra^  à  cause 
des 4  écailles  de  leurs  fleurs  ,  dont  il  ne  se  trouve  que  4  dans  le 
genre  Gnidia. 
a.G.soyeuse,  G.sericea,  Tbvnb.  Nectandra  seHcea  ^  Burk. 

Tige  velue  ,  très-rameuse  ,  d'un  pied  environ  dé  hauteur. 
Feuilles  ovales  ,  cotonneuses  sur  les  deux  faces  ,  803renses  dant 
leur  jeunesse,  les  Sup.  opposées  ^  les  inf  .  alternes  et  éparses.  FI .  pe- 
tites, ^mka  I  nmamé^  «a  aoubre  de  aonS  «nsonuiiet  de^w 
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nêaat  qu'elles  terminent.  8  écailles  colorées  ,  de  la  Içngueur  d*i 
calice  corolliforme  ;  IfiS  étamines  comme  dans  Fespèce  précédente. 

Lieu.  Le  Cap.  ^ .  Fleurit  en  mai— 'juilleC. 
♦  5.  G*  à  feuilles  de  pip  ,  G.  pM/oUaylAv. ,  Thunb,  ,  AifOnJ 

Tîg6  droite,  brune,  tires-glabre,  dont  les  rameaux  nom breuiç 
situés  à  son  sommet  y  forment  une  espèce  de  grande  ombdlê  f 
les  jeunes  couverts  de  feuilles  nombreuses,  éparses,  raprochées, 
linéaires  ,  pointues^  portées  sur  de  tcourts  pétioles,  dont  la  dé- 
currence  forme  des  stries  sur  les  rameaux  ,  d'un  vert  foncé  et 
très-glabres.  Fleurs  d'un  blanc  pur  ^  sessiles,  velues,  au  nombre 
de  8,  en  têtes  terminales ,  odorantes.  Galice  corolliforme,  à  tube 
étroitet  cylindrique  ,  évasé  près  du  limbe  ,  à  4  divisions  pro- 
fondes. Ecailles phls  courtes  qu'elles  eC  pointues.  8  anthères  sans 
filament,  dont  4  situées  à  l'entrée  du  tube ,  et  4  un  peu  plus  bas; 
tJn  style.  Stigmate  en  tête  et  velu,  Goller^te  composée  de  deut 
rangs  de  folioles  pointues,  et  transparentes  en  leurs  bords. 

Lieu,  Le  Cap.  ^  «  Fleurit  en  mai  €L  juin. 
"f  ^.  G,k  feuilles  opposées ,  G,  opposUifiiUa  ,  Lna. ,  Thunb. 

Passert^nalœUgata,  Lut,  Sf, 

Tige  d'un  à  quatre  pieds,  très-glabre.  Rameaux  effilés,  droits, 
pourprés  et  glabres.  Feuilles  opposées  ,  sessiles  ,  ovales  ,  poin- 
tues ,  un  peu  carénées  cn-dessôùs  ,  de  4  lignes  environ  de  lon- 
jguetu*  ;  les  supérieures  pourprées  à  leur  sommet.  Fleurs  sessiles, 
4à6ensemble,  terminales.  4éeaines.  8étamines  placées  comme 
celles  des  espèces  précédenties. 
.  Lieu.  Le  Cap.  ^  .  Fleurit  en  maî^^ juillet. 
B,  G.  grandis^  Hort.  angl. . . 

Lieu.^  Le  Cap.  Cultivée  en  Angleterre.  ^  .  Fleurit  id% 

CulL  Orangerie. «La  même  que  celle  des  struthioles.  Muit.  par 
les  boutures  ,  et  la  première  par  ses  graines  qu'elle  sème  elle- 
même  ,  et  qui  lèvent  bien  quand  elles  ont  été  répandues  dans  le 
lerreau  de  bruyère.  Celle-ci  se  propage  aisément  de  ces  deu^ 
manières.  Les  autres  ne  sont  pas  tout-à-fait  aussi  aisées  à  multi- 
plier. Les  boutures  que  j'ai  faites  de  la  troisième  m'ont  peu 
réussi.  Ce  ji'est  qu'avec  des  soins  qu'on  peut  parvenir  à  leur  faire 
rendre  des  racines ,  et  les  soins  doivent  être  les  mêmes  que 
ceux  qu'on  doime  à*  celles  des  bruyères.  Au  reste  toutes  les  giii« 
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diennes  sont  délicates  ,  difficiles  ,  eiiceplé  la  i'^,  à  multiplia 
L'humiditf  en  ^yer  caïue  leur  perte. 

Vs.  Ces  plantes  sont  jolies  par  leur  feuillage  et  leurs  fleurs , 
njfâ  ont  une  odeur  agréable  ,  particulièrement  celles  de  la  5% 
oui  en  ont  une  délicieuse  qui  approdie  beaucoup  de  otlle  de 
rUiotrope,  du  Pérou  et  4«  la  daphjiée  odosante. 

OR  DR£    I  I L 
Les  PaoTi^  CPiiors^). 

Calice  à  4  ou  5  divisions  ,  accompagné  quelquefois 
&  sa  base  de  poils  ou  petites  écailles.  Ëtamlnes  insé- 
rées au  milieu  des  divisions  calicinales  et  eu  nom* 
bre  égal.  Un  ovaire  supère.S^Ie  simple; le  plus 
souvent  un  seul  stigmate.  Semence  solitaire  ^  nuo  ou 
renfermée  dans  un  péricarpe  ;  quelquefois  une  cap« 
suie  uniloculaire,  polysperme.  L'embryon  sans  péri* 
spçrme  ;  sa  radicule  infère. 

Arbrisseaux.  Feuilles  alternes  ou  ramassf^es  et  sub*  ' 
Terticillées»  Fleurs  distinctes  ou  réunies  sur  un  ré- 
ceptacle  commiia  entre  les  écailles  imbricées  du 
calice* 

Obs.  Les  protées,  ainsi  appelés  à  cause  de  la  diversité  qu'on 
remarque  dans  leurs  espèces ,  ont  beaucoup  de  rapport  avec  les 
lyslmachies  et  les  globulaires  ;  mais  ils  ont  été  rangés  panni  les 
«pétales ,  leur  corolle  n'étant  réellement  qu'un  calice  dont  Ta 
conformation  et  plusieurs  autres  caractères  les  rapprochent  des 
fhymélées  ^  ils  en  différent  cependant  par  le  nombre  des  éU^ 
mines  et  Ici  ûtuation  de  k  radicule  de  l'embryon. 
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h  Semence  nue  ou  fruit  monosperme^ 
Protée,  Protea. 

Cal.  4  fide  ou  à  4  parties.  Les  div.  conniventes  k  leur  commet  ^ 
sillonnëes  en-dedans.  La  div«  sup.  quelquefois  profondément 
fendue.  4  étam.  insérées  au  sommet  du  calice ,  à  filamens  ' 
courts.  Anthères  oblongues ,  nkhées  dans  le  sillon ,  rappro- 
chées et  entourant  le  stgmate.  i  stigm.  oblong.  souvent  aiw 
ticulé  avec  le  style.  Sem.  ou  caps,  ne  s'ouvrant  pas ,  acaminée 
par  le  style ,  souvent  couverte  par  le  calice  flétri.  Presque  tous 
les  protées  sont  du  Cap  ^ ,  et  toujours  verts^ 

I .  Femlîes  pinnées^ 

|.  PROTifr  couché ,  P*  decumbens ,  Tuunb. 

Tîge  ooudiée ,  filiforme ,  anguleuse ,  glabre,  rougeàtre ,  peu 
-rameuse  à  son  sommet.  FeuiUes  filiformes,  tri&des^  glabres,  plus 
.longues  que  les  entre-nœuds }  les  2  premières  foKoles  opposées. 

Télés  des  fleurs  dé  la  grosseur  d'un  pois ,  terminales.  Corolles 

soyeuses.  Ecailles  calidnales  ovales-pointues. 

2.  P.  étendu,  P,  patula^  id. 

*  Tige  glabre ,  filiforme ,  rameuse^  les  rameaux  trës-ouverts  ^ 
-disposés  en  manière  d'ombelle.  Feuilles  filiformes,  trifides  ou  pin« 

nées ,  glabres ,  poinlue^r ,  calleuses.  Tétés  des  fleurs  de  la  gros- 
seur d'un  pois  au  sommet  des  ramïeaux.  Corolles  blanches  cotoÎH 
neuses.  BcaiUes  cahcinales  ovales ,  glabres  ^  aciiminées. 
5.  P.  agréable,  P.  pulchella  ,  Cav. 

Tige  de  4  ^  5  pieds ,  rameuse.  FenîDes  épsfrses ,  bipinnées  ^ 
glabres  ;  les  pinnules  roîdes  ,  cylindriques  ,  aiguës.  Têtes  des 
fleurs  coniques ,  terminales ,  l'assemblées.  CoroDcs  d'un  blanc- 
pâle.  Ecailles  criicinaleflr  rougeâtres,  en  aléne>.  et  réfléchies 
#ii--dehors  lors  de  la  maturation. 

Lieu,  La  Nouvelle^HoUande. 

*  4-  P'  ^  feuilles  d'anémone  ,  P.  anemonefolia*  Hortul.  Hort 
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Tige  droite ,  rougeâire,  rameuse  et  glatre ,  couverte  sur  pre^ 
que  toute  sa  longueur  de  feuilles  alternes ,  portées  sur  de  longs 
pétioles  canalicuiés,  bipînnées;  les  pinnules  trifîdes,  presque 
toutes  opposées  y  aplaties  des  deux  côtés ,  terminées  par  une 
petite  pointe  ;  toutes  trës-gbbres  et  d'une  consistance  &ëclie  et 
dure.  Fleurs  jaunes. 

Lieu! 

5.  PROT^E  k  têtes  rondes ,  P.  sphœrocephala ,  Thunb. 

Tige  cylindrique ,  droite ,  simple,  rude  au  toucher,  rougeâtre 
on  brune,  nue  à  sa  base ,  couverte  ensuite  de  feuilles  bipinnées  ^ 
filiformes,  flexueuses;  les  pinnules  an  nombre  de  4)  opposées^  les 
secondaires  alternes,  aiguës,  roussâtres ,  glanduleuses.  Têtes  des 
fleurs  rassemblées ,  de  la  grosseur  d'une  aveline.  Corolles  argen-^ 
lées ,  couvertes  de  longs  poils  couchés.  Ecailles  calicinales  yelues 
et  rousses.  A 

6.  P.  à  feuilles  coupées ,  P.  serrariay  Thi/nb. 

Tige  flexuense  y  droite ,  glabre  et  rougeâtre ,  de  s  pieds.  Kb^ 
meaux  filiformes  ,  alternes,  rassemblés.  Feuilles  filiformes ,  bî« 
pinnées  ;  les  piriliules  apposées  )  les  secondaires  alternes ,  glan- 
duleuses et  aiguës.  Têtes  àes  fleurs  rassemblées  en  Edsceaux, 
de  la  grosseur  d'un  pois.  Corolles  velues.  Ecailles  calidaales 
lancéolées  et  velues. 

7.  P.  trois  fois  temé ,  P.  triiemala,  iâ. 

Tige  simple  ,  glabre ,  d'un  pied  et  demi ,  un  pen  anguleuse. 
Feuilles  filiformes  ,  glabres ,  trois  fois  ternées  ;  les  pinnules  op^ 
posée ,  aiguës ,  glanduleuses  à  leur  sommet  5  les  secondaires  al- 
ternes. Têtes  des  fleurs  pédonculées ,  rassemblées ,  de  la  gros^ 
seur  d'un  pois.  Les  pédoncules  flexueux,  pendans.  Corolles  cou- 
vertes depoilsargentés.  Ecailles  calicinales  lancéolées  et  velues. 

8.  P.  glomérulé ,  JP.  glomerata ,  id. 

Tige  cylindrique ,  glabre.  Feuilles  glabres,  filiformes,  rassem- 
blées au  sommet,  bipinnées  (4  pinnules  environ),  roussâtres  ;  les 
2  secondaires  alternes.  Pédoncule  commun  solitaire  ;  quelque* 
fois  plusieurs  naissant  du  sommet  de  la  tige.  Corolle  velue. 
Ecailles  calicinales  glabres  ,  en  alêne. 

9.  P.  pied-de-liëvre ,  JP.  Uigopus ,  id^ 

Tige  droite ,  cylindrique ,  glabre,  nue  à  sa  base ^  rameiise  à 
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«on  sommet  ;  les  rameaux  droits  ,  presque  vertîdllës.  Feuilles 
£]iformes  ,  bipiimées  ;  les  infërieuies  glabres  y  les  supérieures 
velues.  5  pianules  opposées }  les  secohdairesakemes  et  pointues  » 
rassemblées.  T^tes  des  fleurs  disposées  en  épis  solitaires  y  ses- 
•iles  y  pointus  et  chargés  de  poils  blancs  très-épais. 

10.  P.  en  épi,  P.  spicatay  id. 

Tige  cylindrique,  rameuse,  pourpre,  légèrement  velue* 
Hameaux  verticillés ,  quatemés.  Feuilles  filiformes ,  bipinnéeB  y. 
glabres.  5  pinnules  opposées  ;  les  secondaires  alternes,  pointues  y 
avec  une  glande  oblongue,  fauve  à  leur  sommet.  Têtes  des 
fleurs  en  épi  et  à  4  fleurs.  Cal.  conmiun  cotonneux,  à  4  folioles. 

1 1.  P.  sceptre ,  P.  sceptrum  ,  Thunb.  ,  Lin. 

Tige  de  deux  à  trois  pieds,  glabre,  rameuse^  les  rameaux 
droits,  presque  verticillés.  Feuilles  filiformes,  bipinnées  ;  les  su- 
périeures tnfides  et  entières  ^  ces  dernières  ovales-oblongues  et 
assez  larges.  £pi  de  fleurs  cylindrique ,  droit ,  de  trois  pouces  , 
terminal ,  composé  de  petites  têtes  de  fleurs  dont  la  corolle , 
longue  d'un  pouce,  est  chargée  de  poils  argentés.  Ecailles  obtuses^ 
épaisses ,  très-soyeuses. 
1 1  bif,  P,  crithmifolia,  Hort.  angl. 

2.  Feuilles  simples,  dentées. 

la.  P.  conocarpe,  P,  conocarpay  Thvnb. 

Tige  droite ,  épaisse ,  velue ,  rameuse ,  de  ^  à  4  pieds.  Feuilles 
nombreuses ,  imbricées ,  ou  très-rapprochées ,  sessiles ,  ovales-* 
oblongues ,  à  3 ,  5  ou  7  dents ,  quelquefois  très-entières.  Fleurs 
çn  tête ,  de  la  grosseur  d'une  poire.  Corolles  d'un  ponce  de 
longueur  ^  chargée  de  poils  roussatres.  Ecailles  courtes ,  ovales  ^. 
acuminées,  ciliées. 

Variétés  à  tige  glabre    on  velue ,  à  feuilles  dentées  oa 
entières. 
i3.  P.  hypophylle,  P.  Tijyophyïïa ,  îd* 

Tige  glabre,  simple^  couchée.  Feuilles  lancéolées,  elliptiques  ,' 
à  5  dents  à  leur  sommet.  Têtes  des  fleurs  solitaires,  terminales  ^ 
de  la  grosseur  d'unenoix.  Corollevelue,  filiforme.  Ecailles  ovaleip 
aiguës. 

4»  P-  cotoooeux,  P,  tormntosa,  id«^ 


Digitized  by 


Google 


4o8  CLASSE  rif  oud&c  m. 

Tige  ample ,  cylindrique.  Feuilles  linéaires ,  à  5  dents.  Tête» 
des  fleurs  solitaires,  terminales,  de  la  grosseur  d'une  noix.  Corolle 
très -menue  et  pubescente.  Ecailles  calicinales  ovales  ^  aiguës. 
Toute  la  plante  cotonneuse. 

5.  Feuilles  JiUfonnes ,  en  alêne. 

*  i5.  Prot^b  k  feuilles  de  pin ,  P.  pinifolia,  îd. 

Cette  espèce  est  trës-branchue  et  forme  un  buisson  de  deux 
pieds  environ.  Ses  rameaux  nombreux  et  vertidUés  sont  cou- 
verts de  feuilles  très-nombreuses ,  filiformes  ,  longues  de  près 
d'un  pouce  ,  terminées  par  une  pointe  rougeâtre  dans  leur  jeu- . 
sesse,  garnie  de  poils  blancs  ,  glabres ,  suivant  Thunberg.  Co- 
rolle à  4  pétales. 
s6.  P.  à  grappes ,  P.  mcemosa ,  id. 

Tige  droite ,  rameuse ,  de  5  pieds.  Feuilles  filiformes ,  poin— 
tues 5  les  inférieures  glabres^  les  supérieures  soyeuses.  Fleurs  ea 
grappes  terminales.  Corolle  entièrementlaineuse.  Calice  uniflore, 
caractère  <pii  dbtingue  particulièrement  cette  espèce  des  deux 
suivantes,  auxquelles  elle  a  plusieurs  rapports. 

♦  17.  P.  en  queue^  P.  cawiata ,  id.  P.  biriu^  Hortul. 

Tige  droite,  rameuse  à  son  sommet.  Feuilles  filiformes;  les 
supérieures  velues  et  imbricées.  Têtes  des  fleurs  presque  ses^-^ 
siles  et  spiciformes.  Corolles  velues.  Calice  à  4  folioles  et  5  fleurs. 
Cette  espèce  s'élève  à  6  à  7  pieds.  Ses* branches  et  ses  rameaux 
sont  très-longs ,  le  plus  souvent  fléchis  ou  courbés ,  ordinaire- 
ment verticillés.  Les  feuilles  sont ,  les  unes  terminées  par  une 
touffe  de  poils ,  les  autres  glabres.  Dans  des  variétés^  toutes  sont 
velues  ;  elles  n'ont  pas  plus  de  7  lignes  de  longueur. 

18.  P.  courbé ,  P.  incurva,  id. 

Tige  droite,  rameuse  à  sou  sommet;  les  rameaux  verticillés. 
Feuilles  éparses ,  filiformes^  courbées  et  glabres.  Têtes  des  fleurs 
en  grappes ,  presque  sessiles  et  blanches ,  cotonneuses.  Calice  à 
4  folioles  et  5  à  4  fleurs. 

*  Ces  trois  dernières  espèces  se  ressemblent  beaucoup. 

19.  P.  pourpre,  P,purpursa,iâ, 

Tige  très-ça'BM»"»'*,  penchée.  ]EUuneaax  pubescens^,  presque 
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tB  ombelle*  Feuilles  linéaires,  pointues,  entières,  sillonnées 
en^essut ,  imbricées  et  courbées.  Têtes  des  fleurs  de  la  gros* 
seur  d'un  pois ,  penchées.  Écailles  extérieures  petites,  ovales, 
très-courtes  5  les  inférieures  plus  longues  que  la  tête.  ÇoroUev 
ferrugineuses.  Toute  la  plante  glalnre. 
20. P.  rosacé,  P.  msacea.  Lin. 

Tiges  droites,  ran^euses,  rougeàtres,  glabres.  Les  rameaux 
grêles  et  divisés.  Feuilles  linéaires ,  courtes,  imbricées,  poin- 
tues ,  roides  et  piquantes.  Têtes  solitaires ,  de  la  grosseur  d'une 
prune ,  dont  les  corolles  sont  chargées  de  poils  dorés,  et  les 
écailles  imbricées ,  très-ouvertes  et  purpurines. 

21.  P.  laineux  «  P.  lanata^  Thuwb. 

Tige  filiforme ,  glabre ,  foible ,  couverte  de  feuilles  linéaires  , 
imbricées,  planes  en-dessus,  convexes  en-dessous.  Têtes  des 
fleurs  terminales ,  soyeuses ,  de  la  grosseur  d'une  noix.  Corolle 
chargée  de  poils  argentés  et  laineux. 

22.  P.  en  alêne ,  P.  acerosa.  "X 

25.  P.  acuminé ,  P.  acuminata,      5 Hortus  angL 
24«  P.  mucroné,  P,  mucronîfolia.  \ 

4*  Feuilles  linéaires. 

25.  P.  tortillé,  P.  torta ,  Thukb. 

Tige  de  2  pieds ,  droite,  glabre ,  rameuse  5  les  rameaux  veiv 
ticillés,quatemés.  FeuîUeslinéaires,  obtuses, entières,  obliques^ 
ouvertes  et  calleuses.  Têtes  des  fleurs  terminales ,  de  la  grosseur 
d'un  pois.  Corolles  argentées. 

26.  P.  blanc,  P,  alba,  id. 

Tige  «^Undrique ,  droite ,  rameuse;  les  rameaux  au  nombre 
de 6  environ,  di1>its,  inégaux,  disposés  en  ombelles.  Feuilles 
linéaires,  obtuses ,  imbricées  et  droites.  Têtes  des  fleurs  argent 
tées,  laineuses,  delà  grosseur  d'un  pois,  enlouiréesde  feuilles ^ 
naissant  au  sommet  des  rameaux  et  dans  les  dichotomies. 

5.  Feuilles  elliptiques  ci  lancéolées,. 

27-  P.  à  feuilles  de  camelée ,  P,  aidacea,  id. 
Tige  droite;  de  5  à  4  pieds  ^  pas  rameuse  ;  les  rameaux  pres^ 
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que  vcrticllles,  stries.  Feuilles  linéaires,  spalulées,  obtuses»  avec 
une  pointe  particulière.  Fleurs  en  grappes  terminales  j  pedon-* 
cules  très-courts.  Une  bractée  sous  chaque  pédoncule  ^  blanche 
et  droite.  Corolle  à  4  pétales  linéaires ,  canaliculés,  blancs  et 
glabres.  Toute  la  plante  glabre. 

28.  Protke  ombelle ,  P  umbeUala^  id.  Lm. 

Tige  de  2  pieds,  droite  et  rameuse;  les  rameaux  du  sommet 
rassemblés  en  ombelle.  Feuilles  semblables  à  celles  du  précédent. 
Têtes  des  fleurs  terminales ,  solitaires ,  environnées  de  bractées , 
de  la  grosseur  d'une  noisette. 

29.  P.  linéaire,  P,  lineans,  Thunb. 

Tige  droite,  rameuse ,  de  4  pieds  ;  les  rameaux  longs,  sim- 
ples et  glabres.  Feuilles  sessiles  »  linéaires ,  rétrécies  à  leur  base , 
un  peu  réfléchies  en  leurs  bords,  terminées  par  une  pointe 
roussâtre  ,  convexes  en-dessus ,  concaves  en-dessous.  Têtes  des 
fleurs  de  la  grosseur  d'une  pomme  nioyenne.  Ecailles  calidnales 
ovales ,  larges ,  trè&<;otonneuses  à  leur  base. 

30.  P.  à  petites  feuilles ,  P,  scolj-mus,  id. 

Tige  de  5  pieds ,  droite ,  ridée  ;  les  rameaux  presque  verlî- 
cillés.  Feuilles  lancéolées ,  rétrécies  à  leur  base,  pointues ,  :er- 
minées  par  une  glande.  Têtes  des  fleurs  terminales ,  ovales, 
entourées  de  feuilles ,  de  la  grosseur  d'une  prune.  Écailles  cal. 
pubescentes  en  dehors ,  très-cotonneuses  à  leur  base. 
♦  5 1 .  P.  mellifere ,  P.  mellifem ,  Thunb. 

Tige  arborescente ,  droite,  rameuse,  glabre.  Feuilles  lancéo- 
lées, très-rétrécies  à  leur  base,  obtuses,  avec  une  pointe  rou- 
geâtre,  très-glabres,  un  peu  épaisses,  d'un  vert  foncé,  de 
4  pouces  de  longueur  et  de  5  lignes  de  largeur.  Cône  terminal , 
de  la  grosseur  d^un  œuf  d'oie  et  plus.  Celui  (jui  est  actuellement 
10U9  mes  yeux  a  6  pouces  de  longueur  et  2  et  -^  3e  diamètre.  Les 
écailles  de  sa  ba#e  sont  très-nombreuses,  imbricées,  asse* petites 
et  noires;  les  supérieures  sont  grandes,  ovale*-obIongues ,  et 
d'un  rouge  rose.  Les  étamines  forment  des  espèces  de  plumets 
soyeux  et  d'un  beau  blanc. 

Ce  cône ,  qui  fait  un  très-bel  effet  et  qui  est  un  an  à  se  former 
pour  s'ouvrir ,  exsude  une  liqueur  onctueuse  et  sucrée*    • 
52.  P.  rampant ,  JP.  Jtpens,  id,  . 
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Petilc  espèce  qui  n'a  guëre  plus  de  6  pouces,  et  n'a  que  2  ou 

3  rameaux.  Feuilles  rassemblées  au  sommet  de  la  tige,  elKp- 

tîques-lancëolées,  rétrédes  k  leur  base,  rudes  et  cartilagineuses 

en  leurs  bords.  Tête  terminale ,  solitaire ,  de  la  grosseur  d'une 

prune,  environnée  de  feuilles.  Corolle  velue. 

35.  P.  plumeux,  P.plumosa,  H.  K. 
Feuilles  lancéolées,  cunéiformes,  blanchâtres. Tête  terminale i 

oblongue.  Calice  glabre  k  sa  base ,  garni  de  poils  trës4ongs  à 

son  sommet. 

54.  P-  oblique,  P,  obliqua.  Lin.  ,  Thuwb. 

Tige  droite,  de  deux  pieds.  Rameaux  filiformes,  inégaux,  pu- 
I>66cens.  Feuilles  sessiles  ,  lancéolées  ,  pointues  ,  avec,  une 
glande  terminale ,  obliques ,  glabres  ou  légèrement  cotonneuses» 
Tête  terminale  ,  solitaire ,  de  la  grosseur  d'une  prune.  Ecailles 
extérieures  ovales,  glabres. 

55.  P.  parviflore,  P,  parviflom,  TmmB. ,  Liw. 

Tige  de  trois  pieds,  très-rameuse,  droite^  les  rameaux  grêles  i 
filiformes ,  alternes  au  sommet.  Feuilles  lancéolées  ,  rétrécies  k 
leur  base ,  terminées  par  une  glande  oblique.  Têtes  des  fleurs 
glabres ,  presque  tétragones ,  an  sommet  des  rameaux.  Ecailles 
ovales ,  imbricées  sur  4  rangs  et  g^bres. 

♦  56.  P.  conifère ,  P.  conifem,  id. 

Tige  de  8  à  10  pieds ,  droite ,  très-rameuse  ;  les  rameaux  rou-* 
ges.  Feuilles  lancéolées ,  elliptiques ,  plus  larges  que  celles  de 
l'espèce  ^vante,  obliques  k^Êk  base,  terminées  par  uiïe  glande 
rougeâtre  assez  longue ,  donfflf  couleur  se  répand  sur  les  bords 
des  feuilles ,'  couvertes  de  poils  soyeux  et  couchés ,  sur-tout  dans 
leur  jeunesse.  Canes  terminaux,  delà  grosseur  d'un  pois,  coton-* 
neux  et  ovales. 

♦  37.  P.  pâle,  P.  ptdlens,  id,  P.  glmtca,  Hortul. 

Tige  très-rameuse,  de  deux  pieds  et  plus  j  les  rameaux  diver- 
geas ,  souvent  fléchis  et  verts.  Feuilles  sessiles ,  éparses ,  lancéo- 
lées ,  un  peu  décurrentes ,  rétrécies  à  leur  base ,  calleuses  et  rou- 
geàtres  k  leur  sommet ,  très-glabres ,  fermes  et  d'un  vert  terne. 
Cène  ovale ,  obrond ,  sesstle ,  glabre.  Ecailles  inférieures  gl.  tbres  ; 
les  supérieures  soyeuses.  Variété  k  feuilles  gkuques,  plus  longues 
et  plus  larges.  Proteaglauca, 


Digitized  by 


Google 


4^3  CLASSE   TI  ,   ORDURE   III. 

♦  38.  pROïiE  rameax ,  P.  Uviscanu ,  id. 

Cette  espëoe  forme  an  biûston  de  deux  pieds  et  plas  ^  trè»« 
garni  de  branches  et  de  rameaux  vertitiBés.  Feuilles  nombreux 
ses ,  de  deux  à  trois  lignes  de  longueur ,  courrant  le»  rameaux , 
ovales ,  elliptiques ,  arrondies  ,  brunes  à  leur  sommet ,  très<Jiaiw 
gées  de  poils  blancs.  GAnes  ronds ,  terminant  diaque  rameaux , 
dont  les  corolles ,  d'un  jaune  doré,  imitent  celles  des  santolines^ 

♦  59.  P.  à  grandes  bractées,  P.  sêroiilina.  P,  oUkjva ,  Hortul. 
Ce  protée  forme  un  buissop  élargi ,  haut  de  5  pieds  et  plus» 

Ses  rameaux  sont  pubescens  et  assez  gros.  Feuilles  oyales ,  ellip-^ 
tiques  )  arec  une  pointe  obtuse,  rouge,  légèrement  relues.  Cdne 
de  la  grosseur  d'une  areline.  Ecailles  d'abord  blanches  et  sojeu* 
ses,  ensuite  noires.  Bractées  au  nombre  de  4  â5,  jaunâtres ^ 
orales ,  élargies  rers  le  milieu  ^  de  la  longueur  des  feuilles^  mai& 
un  peu  plus  larges. 

Cette  espèce  a  de  grands  rapports  arec  la  54*. 
40.  P.  imhricé ,  P.  imbrkata,  TjTONg. 

Tige  droite,  raoïeuse,  de  3  pieds;  rameaux  géminé  o« 
ternes ,  filiformes ,  pubescens.  Feuilles  bmcéolëes ,  arec  une 
glande  terminale,  appliquées  contre  les  rameaux  à  hfur  base,  ou- 
rertes  à  leur  sommet.  Têtes  des  fleurs  terminales ,  solitaires ,  de 
Ia~ grosseur  d'une  petite  noix.  Corolle  courerte,  à  l'extérieur^ 
d'une  laine  serrée^  Ecailles  cahcinales  orales ,  glanduleuses. 

*  ^i.V.  argenté ,  P.  atgeniea  >  id.  >  Li«r. 

Arbre  de  10  à  13  pieds.  Ttg||^pite,  gri^,  rameuse  ;  les  ra-^ 
meaux  relus ,  jaunâlres  et  rouJBres.  Feuilles  femcéolées ,  cou-« 
rertes  de  poils sojeux,  couches,  très-argentés,  qui,  en  dépas- 
aant  leurs  bords ,  font  parottre  les  derniers  ciliés.  Cènes  orales^ 
argentés ,  de  4  à  5  pouces  de  longueur ,  et  de  5  de  diamètre. 

*  4^*  P'  ^  feuilles  de  saule ,  P.  saligna,  id. ,  Lin. 

Tige  de  4  à  6  pieds ,  nue  inférieureiBent ,  très-garnie ,  depuis 
son  milieu ,  de  branches  et  de  rameau»  qui  forment  une  large 
et  épaisse  cime.  Feuilles  lancéolées ,  linéaires ,  plus^  étroites  que- 
celles  du  protée  eonifere ,  auquel  çelm-ci  a  quelques  rapports ,. 
légèrement  soyeuses  et  argentées,  avee une  gland<s  terminale,, 
assez  longue  et  rougeàtre.  Têtes  des  fleurs  oblongnes,  de  U 
grosseur  d'un  pois^  environnées  de  feuilles*. 


Digitized  by 


Google 


LES  PB  OTiss.  4i3 

i5»  p.  soyeux, ,  P.  sericea,  id. ,  Liw. 

Tiges  couchas  ,  ramettses ,  glabres  5  les  rameaux  filiformes. 
Feuilles  lancéolée  9  entièrement  soyeuses  et  «rgentées.  Têtes  des 
fleurs  de  la  grosseur  d'un  petit  pois.  Ecailles  calidnales  glabres. 
Corolle  jaune,  cotonneuse. 

44.  P.fonnosa ,  Awdr»  Tige  velue.  Feuilles  lanc. ,  pubesceutes. 
Fleurs  orangées ,  ncunbreuses ,  terminales.  Hoit.  angi. 

45.  P.  stellarU.      \ 

f-^--^f7"^-    iHort-angl 

47.  p.  globosa.       I  ^ 

48.  P.  vùco$a.       j 

6.  Feuilles  oblongues,  owiles. 

Obs.  Cette  section  diffère  peu  de  la  précédente. 

49.  P.  sans  tige ,  P.  acaulis,  Thunb. 

Tige  de  deux  pouces,  rametne^  les  rameaux  presque  Yertîcillés, 
diffus,  inégaux ,  de  5  àôpouces  de  longueur*  Feuilles oblongues, 
rétrédesàleur  base,  au  sommet  des  rameaux.  T^  terminale,  so- 
litaire', de  la  grosseur  d'une  noix.  Corolle  vdue.  Ecailles  orales^. 
Bo.  P«  à  grandes  fleurs ,  P,  grandiflont ,  id. 

Tige  arborescente  et  rameuse.  Feuilles  sesules ,  oblongues  ^ 
obtnses ,  ouvertes.  Tête  terminale ,  solitaire ,  de  la  grosseur  du 
poiùg.  Ecailles  cal.  extérieures  ovales  ;  les  intérieures  oblon- 
f;nes.  Corolle  blanche,  cotonneuse^ 
••^Si.P.  velu,i?.  hirta. 

^ige  droite,  rameuse,  d'un  gris  brun  ^  le»  rameaux  droits,  d'un 
vert  jaunâtre  et  velus.  Feuilles  oblongues,  terminées  par  une 
glande  obtuse  et  rouge ,  couvertes  d'assez  longs  poils  blancs^, 
très-nombreux  et  droits ,  non  couchés ,  d'un  vert  sombre.  Cette 
espèce  peut  atteindre  4  pieds  de  hauteur. 
♦  Sa.  P.  dlié ,  P.  ciUat0 ,  liort.  angl. 

Tige  d'un  à  deux  pieds  ,  tres-rameuse  ;  les  rameaux  trèsou- 
verts.  Feuilles  ovales ,  elliptiques ,  glabres  sur  les  deux  surfaces  j 
bordées  d*une  ligne  rouge  et  de  longs  poils  blancs  ,  terminées 
par  une  pointe  rouge  qui  est  surpassée  par  une  touffe  .des  mêmes 
poils.  Les  rameaux  sont  velus ,  fermer  et  assex  gros. 
♦53.  P. élégant,  P.  speciosa,  Lm.,  Thvivb. 
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Tige  arborescente,  velue,  rameuse ,  droite.  Feuilles  hmcéolées, 
oblongues,  sessUes;  la  nervure  principale  rouge  avec  une  pointe 
noire.  Cône  terminal ,  de  la  grosseur  d'un  œuf  d'oie.  Ecailles  ca- 
liciiiales  variées  de  jaune ,  de  brun ,  de  blanc  et  de  noir ,  garnies 
au-dessous  de  leur  sommet  d'une  touffe  de  poils  noirs ,  ferru- 
gineux. 

Vari Aés  à  feuilles  larges ,  ou  à  feuilles  ëtroites ,  bordées  de 
rou'^e.  Cône  d'un  rose  carne.  Superbe  espèce. 
54.°Protbe  élevé,  P.  totia ,  Thunb. 

Tige  cylindrique,  droite  et  velue.  Feuilles  sessiles  ,  ovales* 
oblongues ,  obtuses  >  terminées  par  une  pointe  ou  glande  rouge, 
glabres  et  quelquefois  à  trois  dents.  Cône  terminal,  solitaire,  de  la 
grosseur  d'une  poire.  Ecailles  cal.  glabres,  ovales,  pointues,  ciliées. 
55.  P.  pubère ,  P.  pubem  ,  Thunb. 

Tige  de  deux  pieds ,  velue ,  rameuse.  Les  i^meaux  ouverte 
et  presque  verticillé^.  Feuilles sessiles,  ovales,  cotonneuses,  avec 
une  glande  terminale,  obtuse.  Cônes  terminaux,  rarement  soli- 
taires ,  ordinairement  rassemblés,  de  la  grosseur  d'une  aveline. 
Ecailles  calicinales  velues ,  lancéolées.  Corolles  laineuses. 

Variétés  à  feuilles  ovales  ou  à  feuilles  oblongues. 
^.  P.  divergent,  P.  divaricata,  Thunb.  ,  Lin. 

Tige  flexueuse,  d'un  pied ,  rameuse,  pnbescente;  les  rameaux 
verticiUés ,  au  nombre  de  3  à  4.  Feuilles  ovales ,  obrondes ,  vc 
lues,  imbricées  ,  les  inférieures  réfléchies.  Tête  des  fleurs  soU-. 
taire,terminale,penchée,delagrosseurd'un  pois.  CoroUe  argentée 

67.  P,glaucophjrlla. 

58.  P.  radulîfoUa, 

59.  P.  aspJcnifolia. 

60.  p.  amplexicaulis. 

61.  P-  cœspîtosa, 

62.  P.  lactwolor.  )  Hortus  atigU 
£3.  P.  magnifica. 
64*  P-  obosfata, 

65.  P.  coronaria. 

66.  P.  tepidocarpon. 
6g*  P-flabenima. 
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7.  Feuilles  presque  rondes. 

68.  P.  spatalé,  P»  spalulata  ,  Thunb. 

Tige  de  deux  pieds ,  velue  ,  rameuse  ;  les  rameaux  ouverts , 
|>resque  verticillés ,  au  nombre  de  2  et  5.  Feuilles  pe'tiole'es,  spa- 
Culées ,  obtuses ,  un  peu  creusées  en  cuiller ,  imbricées.  Le  pé- 
tiole cylindrique  ,  de  moitié  plus  court  que  les  feuilles.  Têtes  des 
fleurs  rassemblées  et  terminales.  Corolle  laineuse. 
€9.  P.  cynaroïde ,  P.  cynaroides ,  id.  Lin.  ,  P.  à  têtes  d'ai  ti- 

chaut. 

Tige  droite ,  ridée ,  simple  ,  à  peine  d'un  pied  de  hauteur. 
Feuille»  pétiolées,  obrondes  ,  glabres  ,  ouvertes  ;  le  pétiole 
glabre;  d'un  pouce  de  longueur.  Cône  terminal,  ovale  ,  de  la 
^ossenr  d'un  gros  artichaut.  Écailles  cal.  oblongues ,  pointues 
cotonneuses.  Corolle  blanche  ou  purpurine  ,  cotonneuse.  Belle 
espèce. 

70.  P.  en  cœur,  P.  cordata,  id. 

Tige  couchée ,  simple ,  cylindrique ,  striée  ,  d'un  pied  en- 
viron. Feuilles  alternes ,  sessiles-,  obrondes  ,  en  cœur ,  à  9  ner- 
vures, les  supérieures  beaucoup  plus  petites  que  les  inférieures. 
Têtes  des  fleurs  ovales  ,  assez  grosses  ,  tronquées.  Écailles  ca- 
licinales  obtuses.  Aigrette  des  semences  purpurine.  Les  pétio- 
les sont  rouges  ainsi  que  les  fleurs.  Belle  espèce. 

7 1.  P.  à  crête ,  P.  eristata ,  Lam.  jin.  P,  longtfolia ,  Andr.  ? 
Cette  espèce  forme  un  arbrisseau  moyen  dont  les  feuilles  sont 

ahemes ,  sessiles  ,  glabres ,  lancéolées-linéaires ,  assez  longues. 
Têtes  des  fleurs  ovales.  Écailles  calicinales  trë»-longues ,  pana- 
tchées  de  brun  ,  de  jaune  et^  blanc,  et  noires  à  leur  sommet. 
Aigrette  diss  semences  d'un  pourpre  noir. 

Tous  ces  protées  sont  cultivés  en  Angleterre.  Une  grande 
partie  l'est  à  la  Malmaison ,  dans  le  jardin  de  sa  majesté  Tlmpé^ 
ratrice.  Plusieurs  le  sont  dans  différentes  collections  de  la  France. 
Ce  n'est  pas  sans  raison  qu'on  a  donné  le  nom  de  protée  à  ce 
genre.  Non-seulement  ses  espèces  ne  sont  pa«  faciles  à  distin-^ 
guer  par  des  descriptions  j  mais  elles  varient  si  souvent  dans 
I&HIV  formes ,  qu'on  a  peiac  à  les  recoimoitret  C'est  ce  qui  fait 


Digitized  by 


Google 


4l6  CLASSE    VI,   ORDRE    1 1  !• 

qu'on  n'est  guère  d'accord  sur  leur  nomenclature  ,  et  que  les 
jardiniers  donnent  à  des  espèces  des  noms  qui  ne  leur  convien- 
nent pas.  J'ai  tâché,  en  refaisant  en  entier  ce  genre,  qui  n'avoit 
été,  pour  ainsi  dire,  qu'indiqué  dans  lapremièk^  édition  de 
cet  ouvrage ,  d'en  déterminer  les  espèces  de  manière  qu'il  y 
eût  plus  de  certitude  ou  nàoins  de  doutes  ,  et  que  les  amateurs 
de  plantes  étrangères  pussent  vérifier  celles  qu'on  leur  envoie. 
J'ai  cru  pour  cela  ne  pouvoir  mieux  faire  que  de  me  tenir 
«ux  descriptions  de  Thunbwg ,  qui  a  observé  une  grande  quan- 
tité de  protées  et  paroit  avoir  biçn  saisi  leurs  caractères  difieren- 
tieb.  J^ai  seulement  ajouté  quelques  particularités  aux  espèces 
^e  )e  connois. 

Cuit.  Orangerie.  Tous  les  protées  se  cultivent  de  même.  Leur 
terre  doit  être  substantielle  et  facile  à  percer.  Us  viennent  aussi 
très -bien  dans  la  terre  de  bruyère.  Les  pots  ou  caisses  dans 
lesquels  on  les  plante  doivent  être  toujours  plus  petits  que  plus 
grands.  Les  protées  ne  sont  pas  délicats  quanta  la  température  ; 
xxne  simple  orangerie  leur  suffit ,  pourvu  qu'il  n'y  gèle  pas  et 
qu'ils  reçoivent  beaucoup  de  lumière  j  mais  ils  le  sont  beaucoup 
à  l'égard  du  dépotement.  Il  ne  faut  les  dépoter  ou  les  rencaisser 
que  lorsque  leurs  racines  ont  assez  tapissé  le  vase  pour  que  ces 
arbrisseaux  ne  poussent  plus  que  foiblement;  et  quand  on  les 
change ,  on  doit  faire  en  sorte  que  la  dimension  du  vase  soit  telle 
que  leurs  racines  puissent  atteindreses parois  dans  l'année  même. 
Le  protée  argenté  est  le  plus  susceptible  de  tous  à  cet  égard.  Lor»> 
qu'on  lui  a  donné  un  trop  grand  vase,  il  pousse  alors  beaucoup 
en  été  ,  et  périt  immanquablement  dans  l'hiver  suivant.  Cette 
espèce  est  aussi  très-sensible  aux  ébranlemens  ;  pour  peu  qu'il 
ait  souffi?rt  de  chocs  et  de  froîssemens  de  ses  racines  contre  les 
parois  du  pot ,  il  ne  tarde  pas  à  périr.  J'en  ai  perdu  beaucoup 
par  ces  différens  accidens.  La  culture  générale  des  protées  ne  con- 
siste donc  pasà  accroître  promptement  leur  dge,  et  à  leur  donner 
une  forte  végétation ,  mais  à  les  maintenir  dans  un  état  robuste. 
Lorsqu'on  a  rempoté  ou  changé  les  protées  ,  il  faut  les  mettre 
à  l'ombre.  Tous  craignent  le  soleil  ardent  et  le  grand  vent.  Leur 
situation  doit  être  un  peu  ombragée  ,  et  suMout  abritée.  On 
les  multiplie  par  leurs  graines  tirées  de  leur  pays  naturel  y  et  se*» 
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tnées  chacune  dans  de  petits  pots  aussitôt  qu'elles  sont  arrivëesi 
Plusieurs  espèces  sont  i  ,  2 ,  3  et  4  ans  à  lever  j  on  les  remet  y 
h  chaque  printemps  ^  dans  une  couche  de  chaleur  modérée  j 
jusqu'à  ce  qu'elles  soient  levées.  Comme  il  vaut  mieux  ne  planter 
qu'une  graine  dans  chaque  pot ,  relativement  à  leur  sensibilité 
lors  du  dépotement  ^  on  peut  laisser  les  jeunes  protées  dans  le 
pot  de  leur  semis  jusqu'à  ce  qu'ils  l'aient  tapissé  de  racines.  Alors 
on  les  change  en  tes  mettant  dans  des  pots  un  peu  plus  grands  , 
sans  rien  retrancher  à  leur  motte.  Quelques  espèces  se  multi-' 
plient  de  marcottes,  mais  la  plupart  sont  long-temps  à  s'enra- 
ciner. J'en  ai  fait  qui ,  au  bout  de  5  ans  ,  n'avoient  pas  elicdte 
de  racines.  La  meilleure  voie  de  multiplication  et  la  plus  sikre  y 
^uand  on  peut  avoir  de  bonnes  graines,  est  le  semis.  Jusqu'^  c^ 
que  les  graines  soient  levées ,  on  doit  en  mettre  les  pots  pen-f 
dant  l'hiver  en  serre  tempérée  ou  dans  tout  autre  lieu  oii  il  ne 
gèle  pas.  Il  faut  les  arroser  modérément  de  crainte  de  faircf 
pourir  les  graines.  Les  jeunes  protées  doivent  éti  e  d^ns  luie  si-^ 
tuation  ombragée  et  en  plein  air,  pour  les  fortifier  jusqu'à  ce  qu'oa  . 
les  rentre  dans  la  serre.  Ils  craignent  tous  un  peu  l'hiimidité. 

Us.  Les  protées  forment  des  arbustes  ou  arbrisseaux  tres-« 
garnis  de  feuilles.  Ils  ajoutent  à  la  diversité  desserres  }  mais  at^ 
cun  arbre  n'a  plus  d'agrément  dans  la  couleur  de  son  feuillage , 
et  n'of&e ,  à  cet  égard  ,  un  aspect  plus  agréable  que  le  protêt 
argenté.  Il  brille  d'un  éclat  vraiment  argenté,  lorsqu'un  rmt 
léger ,  agitant  son  feuillage ,  présente  tour-^-tour  ses  surfaces 
aux  rayons  du  soleil.  Plusieurs  autres  espèces  sont  aussi  renuuw 
quables.  < 

Plusieurs  espèces  se  multiplient  assez  facilement  et  prompte^ 
tnent  par  la  voie  des  boutures.  C«Ues-ci  se  font  en  mai  ou  en 
Juin,  dans  des  pots ,  sous  cloche,  et  dans  une  couche  d'une  cha-^ 
leur  modérée.  Quand  on  s'aperçoit  qu'ils  peuvent  avoir  fait 
quelques  racines  ,  il  ne  &ut  pas  tarder  à  les  enlever  avec  ledé^ 
plantoir  pour  les  planter  séparément  dans  de  petits  ^ots  ,  et  les 
remettre  ensuite  dans  une  couche  souS  châssis ,  pouf  les  faire  re^ 
prendre  et  continuer  letir  enracinement.  Si  l'on  attendoit  trojf 
long-temps  à  faire  cette  opération  y  leurs  racines  séroient  trop 
longues  ;  l'on  ne  pourroit  pas  les  «enlever  es  motte ,  et  elM 
II.  27 
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pourroicnt  périr,  ainsi  qu'il  m'est  arrivé.  On  pouiroît  remédier 
à  cela  en  ne  mettant  qu'une  bouture  dans  chaque  petit  pot.  L'en- 
radnement  seroit  alors  plus  sûr ,  et  l'individu  ne  souffriroit 
pas.  On  les  propage  aussi  tous  par  le  moyen  des  marcottes 
feites  en  cornets  de  plomb  ,  dans  lesquels  on  passe  un  jeune 
rameau ,  auquel  on  a  fait  avant'  une  entaille. 

Lamberiie  ,  Lambertia. 

Cdîce  commun  polyphylle  ,  imbricé ,  à  7  fleurs.  4  pétales 
"  staminifères.  Stigmate  subulé ,  sillonné.    Capsule  uniloco^ 

laire  ,  disperme.  Semences  échancrées.  Smith.  ,  Trans.  Soc. 

Lond.  Cav.  ,  Icon. 
liAitBERTiK  élégante  ,  lambertia  formosa.  Protea  nectarinap 

:    SCHRADCK. 

'Bel  arbrisseau  d'un  mëtre  et  demi  de  hauteur.  Tige  droite.* 
Rameaux  droits ,  cylindriques  ,  velus.  Feuilles  yertidllées ,  au 
nombre  de  5  >  longues  de  a  à  5  centimètres ,  larges  de  5 
•  ndllimètres  ,  presque  sessiles ,  vertes  et  glabres  en-dessus ,  cen- 
tarées  et  tomenteuses  en-dessous.  Fleurs  sessiles ,  solitaires ,  ter- 
minales ,  d'un  écarlatt  rose  ,  velues  en-4edans.  Anthères 
jaunes.  Capsule  tomenteuse. 

Lieu.  La  Nouvelle-^Hoilande ,  près  du  port  Jackson.  ^. 
Toujours  vert.  Fleurit  en  avril. 

4)uU.  Orangerie.'Celle  des  probes.  . 

Ce  joli  arbrisseau  est  encore  rare  dans*  les  collections  de  la 
France*  Ses  fleurs  ont  beaucoup  de  rapport  à  celles  <lu  prolée 
4  écorce  rouge  ou  mellifère.  * 

Bspkne  f  Banksia. 

Cal.  à  4  Uni^i^  ,  d'abord  conniventes  autour  du  stigmate ,  en- 
aiiite  divergentes  de  leur  base.  4  étam.  Anthères  sess.  dans  le 
aommet  %Dncave  deslanières  calicinales  ,  stigm.  un  peu  épais. 
Caps,  ligneuse  ,  \  2  valves  ,  i-sperme. 

il.BANiLsiE  à  feuilles  oblongues^  B.  oblongifoUa,  Cav.  ,  Icon. 
T.  6. 
Tige  arborée*  Feuilles  oblongues  ^  coriaces  ^  de  5  pouces  de 
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longueur  et  de  8  lignes  de  largeur  ,  bordées  de  dents  aiguës» 
glabres  en-dessus  ,  couvertes  en  -  dessous  de  duvet  d'abord 
ferrugineux  ^  ensuite  blanc.  Cône  de  5  pouces  de  long. 
G>roàe  d'un  jaune  d'or. 

*  2.  B.  à  petits  cônes ,  B.  microstachia ,  Cav.  ,   Icon.  id. 
B,  dentaia.  Lin.?  B,  tomeniosa ,  Hortul. 
Arbrisseau  trës-rameux }  les  rameaux  cylindriques.  Feuille9 
lancéolées-linéaires  ,  bordées  de  dents  distantes  ,    de  2  à  5 
pouces  de  longueur   ,    larges  de  2  à  3  lignes  ,    d'un  vert 
foncé  en-dessus  ,  d'un  bl^nc  de  neige  en-dessous  ,  tronquées 
k  leur  sommet.   Cône   de  la  grosseur    d'un  gland.     Corolle 
d'un  jaune  safrané.  Cultivé  en  France. 
5.  B.  serraturée,  B,  serrata ,  Lin.,  Cav.,  Icon.  B,  conchi* 
fera,  G-fiRTNER. 

Arbre  de  20  pieds  ,  dont  la  plupart  des  rameaux  sont 
cotonneux. Feuilles  éparses,  linéaires,  longues  de  4,  5 à6 ponces, 
larges  de.  6  lignes  ,  dentées  également  en  scie  ,  rétrécies  à  leur 
base  ,  tronquées  à  leur  sommet ,  oii  l'extrémité  de  la  nervure 
devient  une  épine  ,  vertes  et  glabres  en-dessus ,  pâles  et  pou 
velues  en-dessous.  Cône  de  5  pouces  de  longueur.  Corolle 
jaune  et  vdue.  Cultivé  en  France. 
^  4-  ^*  dentée ,  B*  dentata  ,  Lin.  7 

Feuilles  lancéolées  ,  ovales-oblongues  ,  obtuses  et  arrondies 
^  leur  sommet,  terminées  par  une  épine  particulière  ,  bor* 
dées  et  garnies  de  dents  épineuses  ,  très -distantes  ,  d'un  vert 
terne  en-dessus  comme  en-dessous  ,  longues  de  deux  pouces  ^ 
larges  de  4  lignes.  Fleurs  peUtes. 
5.  B.  tronquée  ,  B.  prasmorsa  j  Andr.  Bot.  repos  .  •  • 

Bameaux  fauves.  Feuilles  lancéolées  ,  en  coin  à  leur  base  , 
ckrgies  vers  leur  sommet ,  qui  est  tronqué  profondément  en 
demi-cercle,  et  ou  le  prolongement  de  la  nervure  forme  au  mi-» 
iieu  une  épine ,  bordées  de  dents  profondes,  distantes  et  épi- 
neuses, longues  de  2  à  3  pouces,  larges  de  4  à  5  lignes ,  d'ua 
vert  foncé  en-dessus  ,  blanches  en-dessous  ,  oii  les  veines  sont 
finement  réticulées.  Filamens  des  étaminet  ponrprei»  Anthères 
jauuet»  Cuit,  eu  i^rauct. 
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Ç.  Banrsie  spinescente ,  B ,  spinutosa ,  Shith,  Cav.  ,  Ico»; 

Andr.^  Bot.  repos. 
'  Tige  arborescente ,  de  dix  pieds.  Hameaux  cylindriques  très- 
feuilles.  Feuilles  éparses ,  linéaires >  dont  le  sommet  est  tronque 
et  porte  trois  très-petites  épines ,  dont  les  deux  latérales  sont 
dues  aux  dents  ;  dentées  ,  épineuses  et  un  peu  roulées  en-des- 
BOus  en  leurs  bords,  longues  d'un  à  deux  pouces  et  larges 
d'une  ligne,  d'un  vert  lisse  en-dessus,  blanches  en-dessous.  Cdne 
de  4  pouces  de  longueur.  Corolle  velue  ,  jaunâtre ,  d'un  pouce, 
♦j.  B.  à  feuilles  dé  bruyère,  B,  encœ/olia,  Lm.,  Cav.  ,  Icon, 

Arbrisseau  trës-gami  de  branches  et  de  rameaux.  Feuilles 
trës^nombreuses ,  couvrant  les  rameaux ,  longues  de  4  à8  lignes, 
larges  d'une  au  plus  ,  tronquées  àleur  sonmiet ,  vertes  en-dessus , 
cendrées  en-dessous ,  à  bords  un  peu  roulés.  C6ne  souvent  d'un 
demi-pied  de  longueur ,  orné  d'un  très-grand  nombre  de  fleurs 
dont  les  corolles  sont  jaunâtres  et  velues. 

Cette  espèce  a  des  rapports  avec  la  précédente,  sur-tout  dans 
sa  jeunesse  oii  ses  feuilles  sont  garnies  de  dents ,  qui  se  perdent 
ensuite  à  mesure  que  l'individu  grandit  :  dans  son  état  adulte  les 
feuilles  sont  entières ,  seulement  tronquées ,  et  deviennent  èn«- 
core  plus  courtes. 

8.  L'espèce  B,  integrifolta,  Liw. ,  B,  spicaia ,  Gjîrtn.  ,  a  sqs 
feuilles  souvent  verticillées ,  et  les  verticilles  distans.  Elles  sont 
absolument  en  coin ,  très-amincies  à  leur  base ,  élargies  et  arron- 
dies à  leur  sommet ,  et  terminées  par  une  pointe.  Elles  sont 
entières,  mais  sur  quelques-unes  garnies  d'une  à  3  dents, 
vertes  en-dessiis ,  blanches  en-dessous.  Selon  Cavanillqs ,  cette 
espèce  ne  difière  pas  de  son  oUœfolia,  n^  12  de  cet  ouvrage. 

9.  B.  à  feuiDes  pinnées,  B.  grandis  ^  WiLLb. 

Feuilles  pinnatifides  ,  tronquées  ,  mucronées ,  pubesosntet 
en-dessous ^  les pinnules  ovales,  acuminées,  alternes.  Willd. 

10.  B.  élevé ,  B,  robur^  Cav.  ,  Icon. 

Arbre  beaucoup  plus  élevé  que  le» autres  espèces,  dont  le 
«ort  égale  celui  du  chêne ,  d'environ  5o  pieds  de  haut.  Jeimes 
rameaux  couverts  d'un  coton  fmrugineux.  FeuiUes  éparses, 
ovales -oblongues,  couvertes  en-dessous  du  même  duvet,  àt 
6  pouces  k  un  pied  de  longueur,  et  de  3  à  4  pouces  4e  lat^ 
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jieur,  profondément  dentées  en  sde ,  glabres  et  vertes  en-dessus , 
marquées  de  plusieurs  nervures  parallèles ,  et  portées  sur  des 
pétioles  longs  et  épais.  Chatons  de  5  pouces  de  longueur ,  ornés 
de  plus  de  600  fleurs.  Cav.  * 

11.  B.  bordée,  B.  marginalaj  Cav.  ,  Icon. 

Tige  frutescente ,  rameaux  cotonneux.  Feuilles  nombreuses , 
éparses ,  pétiolées ,  linéaires ,  de  deux  pouces  de  longueur  et  de 
^  lignes  de  largeur ,  tronquées  à  leur  sommet ,  avec  une  petite 
pointe ,  roulées  en  leurs  bords ,  glabres  en-dessus ,  blanches  et 
tomenteuses  en-dessous.  Chatons  de  deux  pouces  de  longueur. 
Cav. 

12.  B.  à  feuilles  d'olivier,  B,  oleasfolia,  Cav.  ,  Icon,  y  an  verti^ 
dilata ,  Hort.  angl.  ? 

Tige  de  12  pieds.  Rameaux  la  plupart  temés  et  plusieuns 
fois  divisés  en  trois.  Feuilles  quatemées ,  verticillées ,  lancéolées , 
trè»-entières ,  glabres  et  vertes  en-dessus ,  blanches  et  tomen- 
teuses en-dessous.  Cav. 
ï5.  B.  glauque,  B,  glauca,  Cav.  ,  Icon. 

Arbrisseau  de  6  pieds.  Feuilles  quatemées ,  verticillées ,  es 
coin  à  leur  base ,  dentées ,  sinuées ,  à  5  dents  à  leur  sommet  | 
glauques  en-dessus ,  blanches  en-dessous.  Cav. 
i4-  B.  à  fèmlles  de  saule ,  B ,  salicifoUa  ^  Cav. 

Arbrisseau  de  plus  de  6  pieds.  Rameaux  couverts  d'un  duvet 
ferrugineux.  Feuilles  éparses ,  nombreuses ,  oblongues ,  termi- 
nées par  une  épine  de  5  pouces  de  longueur  et  d'un  demi  de 
largeur ,  vertes  et  glabres  en-dessus^  ferrugineuses  en-dessou9 , 
et  ensuite  blanches ,  marqv.  '  s  d'Un  grand  nombre  de  veines 
parallèles* 
*  i5.  B.  à  feuilles  très-entières ,  B.  {ntegerrima  ^  N, 

Cette  espèce ,  nouvellement  cultivée ,  se  rapproche  de  celle 
integrifolia  de  Linné,  par  sa  verdure  uniforme  et  aussi  par  ses 
feuilles;  mais  celles-ci  n'ont  absolument  aucune  dent ,  excepté 
dans  la  jeunesse  de  la  plante.  Ses  feuilles  sont  lancéolées-linéaires, 
très-eiitLères ,  teiminées  par  une  pointe  particulière ,  vertes  éga- 
lement des  deux  côtés ,  glabres ,  avec  quelques  petits  poils  cou- 
chés en-dessous.  Sa  tige  et  ^es  rame^uK  sont  droits ,  légèrement 
fogreu^^ 
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♦  i6.  Bawksie  à  feuilles  de  houx,  B.  ilicifoUa^  N.  B.  Cordi^ 
cifolta,  Hortul. 

Cette  banksie,  nommée  au  Muséum  hétérophylle ,  n'a  pas  ^ 
Je  crois  ,  etf  décrite.  Tige  droite ,  peu  rameuse ,  cylindrique , 
d'un  vert  jaunâtre ,  légèrement  velue.  Feuilles  sessiles ,  lan*- 
céolées-ovales  ,  spatulées ,  les  unes  arrondies  à  leur  sonmiet  y 
les  autres  tronquées ,  bordées  de  dents  profondes  et  épineuses  , 
fermes ,  trës-glabres  ,  et  vertes  des  deux  cotés ,  d'un  ponce  et 
^emî  de  longueur  et  de  6  lignes  de  largeur. 

Dans  r'enfance  de  cette  espèce.  Ses  feuilles  sont  cylindriques, 
pectinées ,  Irës-pointues  ;  mais  elles  ne  tardent  pas  k  prendre  la 
forme  qu'elles  doivent  avoir.  C'est  sans  doute  la  raison  qui  lui 
a  fait  donner  le  nom  helerophjrlîa ,  comme  on  l'a  fait  pour  le^ 
mimosa  de  la  Nouvelle-Hollande. 

r 

Lieu,  La  Nouvelle-Hollande.  i> .  Toujours  verte. 

Cuit,  Orangerie.  On  les  obtient  par  leurs  semences  tirées  de 
leur  pays  originaire,  et  semées  selon  la  manière  indiquée  pour 
les  plantes  de  cette  température.  Les  b^nksies  ne  sont  pas  déli- 
cates. Leur  culture  est  la  même  que  celles  des  hakea  et  des  me-^ 
,lahuca.  On  les  multiplie  de  marcottes  et  de  boutures.  Ces  der- 
nières réussissent  lorsqu'elles  sont  faites  dans  la  temps  conve^ 
nable  ,  sous  cloches  et  sous  châssis.  J'en  ai  obtenu  de  bien 
enraciikées  de  la  7*.  Il  est  à  croire  que  les  autres  espèces  ne  sont 
pas  plus  difficiles.  Les  banksies  ne  sont  pas  encore  très-répandues 
dans  les  jardins  j  cependant  «lies  y  font  une  variété  agréable  par 
la  particularité  de  leurs  formes  et  la  blancheur  de  plusieurs. 

Hakea  ,  Schrader,  Conchium ,  Shith* 

Cal.  à  4  parties.  Anthères  insérées  an  sommet  des  pétales.  Ovaire 
pédicule  ,  garni  à  sa  base  d'une  glande  demi-»lunaire.  Style 
de  la  longueur  et  de  la  direction  des  foHoles  calicinales.  Stig- 
mate dilaté.  Capsule  s'ouvrant  par  une  fente  longitudinale 
du  côté  interne ,  à  une  loge  et  deux  semences  demi-ailées. 

Arbrisseaux  à  feuilles  mucronées.  Les  pédoncules  uniflores  ras- 
semblés. Fleurs  blanches.  Capsules  obliques. 

*  I .  H  AXE  A  pubescensj  H.  gibbosa^  Cav.  ^  Icoa. 
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Tige  droite  ,  rameuse  à  son  sommet  ;  les  rameaux  presque 
VertidUës ,  de  6  pieds  et  plus  de  hauteur  y  grisâtre ,  pnbescente. 
'Feuiâes  nombreuses,  ëparses,  cylindriques  ^  terminées  par  un0 
pointe  rouge  ,  couvertes  de  poils. blancs  ,  d'un  v^ert  glauque  , 
arquëes  ,  longues  de  deux  pouces  et  demi  ,  fleurs  blanches 
épanouies  en  avril  et  mai.  ; 

*  2.  H.  pugioniformîs. 

Tige  cylindrique,  grisâtre ,  rougeâtre  dans  sa  jeunesse ,  trè»« 
glabre  ,  assez  droite ,  rameuse  ;  les  rameaux  très-ouverts» 
Feuilles  nombreuses ,  éparses ,  cylindriques  ,  avec  une  pointe 
rouge ,  vertes,  glabres ,  roides ,  piquantes ,  d'un  pouce  et  demi 
de  longueur.  Fleur  blanche ,  axillaire,  le  long  des  tigps.  Fleu^ 
rit  en  été.  Fruit  conique,  d'un  ponce,  pointu ,  à  a  sillons  lon- 
gitudinaux ,  armé  au  tiers  de  sa  base  de  4  à  5  pointes  courtes» 
*5.  H,  acicularis ,  H,  tenuifolia ,  Bot.  cuit.  éd.  i .  Conchiam 

aciculare ,  Smith  ,  Vxwtïwat. 
,  Tige  cylindrique,  d^un  gris  verdàtre  ,  rouge  et  légèrement 
pnbescente  dans  sa  jeunesse,  simple  ou  peu  rameuse.  Feuilleg 
éparses ,  nombreuses,  cylindriques ,  avec  une  pointe  d'un  brun 
rouge ,  ouvertes  ,  trës-glabres ,  vertes ,  longues  de  plus  de  deux 
pouces.  Les  jeunes  feuilles  sont  garnies  de  quelques  poils  blancs 
couchés.  Fleurs  blanches ,  axîHaires ,  très-nombreuses ,  ofl^Mit 
on  aspect  très-agréable.  Fleurit  à  la  fin  de  l'hiver.  Fruit  ovale , 
«l'un  pouce  et  demi ,  comprimé ,  un  peu  concave  de  chaque 
c6té ,  ventru  inférieurement ,  bossu  supérieurement ,  chargé 
de  légers  tubercules  roux ,  surmonté  de  deux  cornes  courtes 
et  pointues  vis-à-vis  Tune  de  l'autre ,  au  mHieu  desquelles  se 
trouve  encore  le  style. 
*  4'  ^'  longiJoUa,  NoB. 

Tige  droite  ,  cylindrique ,  d'un  gris  fauve  ,  jaunâtre  dans 
sa  jeunesse ,  très-glahre ,  rameuse.  Feuilles  éparses  ,  nombreu* 
s^Bj  cylindriques ,  avec  une  pointe  brune  ,  ouverte^  ,  très-gta- 
bres  ,  vertes ,  de  4  pouces  de  longueur.  Fleurs  blanches ,  nom- 
breuses ,  axtllaires  le  long  des  tiges  et  des  rameaux  en  été.  Fruit 
^e  la  même  forme  que  celui  de  la  deuxième  espèce;  mais  1er 
4  â  5  pointes  plus  longues  et  à  large  base. 
*5.   H,dxtctjrloides^Cxy.  Conchium  dactjrloides y  Smith, 
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.Vent.  Banksia  dactjrloides  ,  Gjertner.  B.  gihbosa^  Willû' 
Arbrisseau  élevé.  Tige  droite  ^  cylindrique  ,  glabre ,  rouge 
dans  sa  jeunesse.  Rameaux  alternes  ,  très- ouverts.  Feuilles  al- 
ternes  y  rétrécies  en  pétiole  à  leur  base ,  oblongues  ,  très-en- 
tières ,  pointues ,  à  trois  nervures  principales  ,  roides  ,  coriaces, 
rougeâtres  lorsqu'elles  sont  jeunes.  Fleurs  blanches ,  à  pétales 
droits  ,  pédiculées  ,  au  nombre  de  12  à  16  ,  rassemblées  par 
petits  bouquets,  dans  les  aisselles  des  feuilles  supérieures. 
Fleurit  en  mai. 

Les  jeunes  pousses  de  cette  espèce  sont  toujours  d'un  asies 
}>eau  rouge.  Cette  espèce  ^  de  grands  rapports  avec  la  huitième^ 

Variété  à  feuilles  plus  larges. 
6.  HjtxEjt  pjrri/ormis  ,  C-iv.  >  Icon.  Banhia  f^yriformis  , 

GiERTNER  ,    WiJiLD. 

Arbre  de  la  à  i5  pieds.  Éoorce  brune.  Rameaux  opposés. 
Feuilles  opposées ,  lancéolées  ,  très-entières ,  pointues ,  vertes 
en-deSsus,  brunâtres  en-dessous,  à  une  seule  nervure ,  longues 
de  trois  pouces ,  portées  sur  des  pétioles  élargis  et  renflés. 
Fleurs  en  épis  axillaires.  Capsules  pyriformes,  de  ^  pouces  de 
longueur  sur  2  de  largeur ,  revêtues  d'un  duvet  court , 
épais  et  ferrugineux. 
*  7.  H.peciinata^H,  en  peigne. 

Tige  droite ,  brune ,  jaunâtre  et  rouge  sur  les  jeunes  pousses, 
glabre  et  rameuse.  Feuilles  alternes,  pectinées ,  à6  à  8  pinnules 
de  chaque  côté  ,  sans  impaire  ;  les  pinnules  presque  opposées , 
également  distantes,  étroites ,  linéaires ,  terminées  par  une  pointe 
blanche,  piquante,  toutes  légèrement  arquées ,  épaisses^  silon- 
nées  en-dessus ,  vertes  et  très-glabres.  Quelquefois  les  pinnules 
Inférieures  ont  deux  ou  trois  autres  pinnules  plus  courtes. 
'^  8.  IL  à  feuilles  de  saule ,  H.  saligna.  Embolhnum  salict/br 
Jium ,  Vent.  ,  Jard.  Cds. 

Lorsque  Ventenat  à  décrit  cette  plante ,  il  n'avoit  pas  va 
ses  fruits.  Le  caractère  de  ces  derniers  que  j'ai  obtenus  dans 
mon  jardin  en  pleine  maturité ,  ne  pei:met  pas  de  conserver  cette 
espèce  dans  le  genre  embothrium  ,  dont  les  fruits ,  contenant 
plusieurs  semences,  la  rendent  aux  hakea.  Tige  droite ,  tressa-* 
piçuse  |(  de  Ç  à  S  |ueds  et  plus  de  hauteur;  les  rameaux  2^tenieS| . 
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pliâns  et  ronges.  Feuilles  akemes,  lancéolées,  un  peuréflécliiej> 
rétrédes  en  pétiole  à  Ienrl>ase,trës^-enlîeres,  glabres,  sans  nervure 
apparente ,  saliciformes ,  longues  de  5  à  6  pouces  ,  rougeâtres , 
terminées  par  une  pointe  de  la  même  couleur ,  larges  de  5  à  8 
lignes.  Fleurs  axillaires,  d'un  jaune  pâle,  pédiculées,  d'une  odeur 
agréable,  rassemblées  en  petits  faisceaux  ombelles,  de  5  lignes  de 
diamètre,  trës-nombreuses.  Fruits  portés  sur  de  forts  pédoncules, 
de  la  grosseur  d'une  amande,  ovales ,  chargés  de  verrues  à  pointe 
ronge ,  d'une  consistance  très-dure  et  osseuse ,  terminés  par  une 
pointe  recourbée ,  s'ouvrant  en  deux  parties  par  une  suture  longi- 
tudinale^  et  contenant  dans  chacune  une  semence  ovale-oblongue, 
demi  -^  ailée ,  d'un  noir  luisant.  L'intérieur  de  ces  fruits  est 
moitié  blanc ,  moitié  brun  :  c'est  dans  cette  dernière  que  la.s^ 
xnence  est  logée. 

Obs.  J'ai  préféré  conserver  à  ce  genre  le  nom  ^hàkea^  que 
Jui  a  donné  Cavanilles ,  parce  qu'il  en  est  le  premier  nomen* 
dateur,  au  lieu  de  celui  conchium  que  lui  a  attribué  postérieu*- 
remént  Smith ,  à  cause  de  la  forme  des  fruits ,  dont  les  uns  on^ 
àes  rapports  aux  coquilles,  murex ,  et  les  autres  à  la  figure  d'un 
limaçon  vivant. 

-  Ldeu  de  ces  huit  espèces.  La  Nouvelle-Hollande,  prèsf  du  port 
Jackson.  i> .  Toujours  vertes. 

CuU.  Orangerie.  Celle  des  banksie^et  généralement  des  plan^ 
tes  de  la  Nouvelle-Hollande.  Vojr»  cet  article  à  la  suite  des  mé* 
laleuques. 

On  multiplie  les  hàkea  assez  aisément  de  boutures  faites  au 
printemps ,  avec  les  jeunes  pousses  de  l'année  précédente ,  plan^ 
tées  dans  des  terrines  remplies  de  terreau  de  bruyère,  avec  l'addi- 
tion d'un  tiers  ou  d'un  quart  de  bonne  terre  franche ,  ou  danf 
la  couche  de  cette  multiplication.  Ces  arbrisseaux  ont.un  aspect 
fii  particulier,  qu'ils  ne  peuvent  que  contribuer  à  la  diversité 
parmi  les  plantes  de  leur  pays,  qui  presque  toutes  ont  une  phy- 
sionomie différente  de  celle  des  arbustes  des  continens.  Elles 
demandent  toutes  beaucoup  d'arrosemens  pendant  l'été  ,  une 
demi-ombre  9  et  en  même  temps  de  la  chaleur  ,  pour  fleurir 
et  fructifier.  La  huitième  mûrit  très-bien  ses  fruits  dans  mon 
jardin ,  et  se§  semences  ont  toutes  levé  au  bout  de  8  jour?» 
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Embothrium. 

CaL  tabuleux,  renfli  et  fermé  à  son  sommet,  8*oavrant  ensuite  en 
4  parties  roulées  et.  entourant  le  stigmate  en  forme  de  coilfi». 
4  anthères  placées  dans  un  petit  enfoncement  du  sommet 
des  divisions  caKdnales.  Ovaire  pédicule.  Un  style  ou  pres- 
que nul.  Stigmate  dilaté.  Fruit  oblong ,  s'ouvrant  longitudh* 
salement,  contenant  plusieurs  semences  à  demi-ailées. 
Ce  genre  a  des  rapports  avec  le  précédent. 
I .  Embothrium  soyeux ,  E.  sericeum ,  Smith  j  Willd. 

Feuilles  temées ,  lancéolées  ,  très-entières ,  roulées  en  leurs 
Bords  ,  soyeuses  eiH-dessous.  Fleurs  en  grappes  serrées ,  termi- 
nales et  courbées.  Fruit  tubercule, 
a.  £^  à  feuilles  de  buis ,  E.  buxîfoUum  ,  Smfth  ,  Willd. 

Arbrisseau  de  4  pieds.   Feuilles   elliptiques  y  très-entières , 
roulées  en  leurs  bords ,  rufles  en-dessus ,  pubescentes,  soyeuses 
en-dessous.  Fleurs  rougeàtres  ou  blanches ,  en  ombelle  tennis 
nales.  Fruit  velu. 
5.  £.  élégant ,  E,  speciosîssimum  ,  Smith. 

Feuilles  presque  ovales ,  obtuses  y  inégalement  dentées  en 
«de.  Fleurs  eh  tête  corymbiforme  ,  avec  une  collerette  composée 
de  plusieurs  folioles. 
4*  E*  linéaire,  E,  lineare  y  Smith. 

Ces  deux  dernières  espèces  sont  cultivées  en  Angleterre  de- 
puis peu  d'années. 

Lmu  des  embothrium.  La  Nouvelle-Hollande.  i> .  Toujours 
vert  et  fleurissant  au  printemps.  Les  graines  sont  au  moins  un 
an  à  se  fçrmer  et  à  mûrir. 
CulL  Voy.  le  genre  suivant. 

Persooriia ,  Andr. 

1.  Peasoon'XA  Unearisy  VeifT.  Jard.  Malm. 

Tige  droite  ,  cylindrique ,  velue  vers  son  sommet ,  roussâtre 
inférieurement,  très-rameuse ,  de  8  décimèti  es  (  5  pieds  envi— 
ron  dç  hauteur  ).  Branches  pliantes }  rameaux  presque  verticft- 
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les.  Femlles  senfles  ,  épanes ,  tournées  obliquement ,  linéaires , 
articulées >  trè»«ntières ,  coriaces ,  peu  velues,  d'un  vert  foncé. 
Fleurs  jaunes  ,  solitaires  ,  aullaires  ,  pédiculëes  au  sommet 
des  tiges  et  des  rameaux*  Calice  ocMrolIiforme ,  h  4  folioles.  4 
ctamines. 

Lieu»  La  Baie  de  Botanique.  ^ .  Toujours  vert.  Fleurit  en  été. 
â.  P.  lancéolée  9  P.  lanceolataf  Andr.  JLinkialœvis,  €av., 

Icon. 

Arbuste  de  6  à  8  pieds,  ramenx  ;  les  rameaux  glabres ,  striés 
et  courbés.  Feuilles  nombreuses  ,  lancéolées ,  acuminées ,  finis- 
sant en  pétiole  à  leur  base ,  éparses ,  très-entières  ,  lisses  et 
sans  nervures.  Fleurs  ronges,  petitess ,  solitaires,  axillaires,  por- 
tées sur  de  courts  pédoncules;  les  pétales  linéaires. 

Z«i(eii.  La  Nouvelle-Hollande.  ^. 
5.  P.  à  larges  feuOIes  ,  P.  laUJoUa,  Hort  angl.  An  P.  lau^ 

rina ,  PsHSooN  ? 

Lieu.  Id.  ^ . 

Culi.  Celle  des  mélaleuques  et  des  protées  convient  aux  e^ 
pècet  de  ce  genre  et  à  celles  de  Tembothrium.  EUes  peuvent 
le  multiplier  de  boutures  faites  au  printemps  dans  la  coudie 
destinée  à  cette  voie  de  propagation ,  ou  par  leurs  graines  se- 
mées selon  la  manière  indiquée  pour  les  plantes  d'orangerie. 
La  terre  de  bruyère ,  mêlée  d'un  tiers  ou  d'un  quart  de  bonne 
terre  franche ,  leur  est  ftvorable.  Aucune  des  espèces  de  ces 
deux  genres  n'estplus  délicate  que  les  mélaleuques. 

ORDRE  I  y. 

r 

y  JjWlàXVKlESiS^lAÀiUIll)» 

Calice  divisé  en  6  >  persislaot.  Six  étanÛDes  insé- 
rées au  bas  des  divisions  calicinaleS)  ou  12^  dcmt  6  in* 
térienres.  Anthères  attachées  à  un  filets  s  ouvrant 
du  bas  en  haut*  0?aire  supère  ;  un  style.  Stigmate 
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^mple  oa  dÎTisé.  Drtipe  ou  baie  amlocalaîrey  ren- 
fertfiani  une  noix  monosperme.  Etnbryon  sans  pé« 
risperme. 

Arbres  ou  arbrisseaux.  Feuilles  alternes» rarement 
opposées, 

t.  FeuiUespenUtantés, 
Laurier,  LaurL 

Cal.  à  6  parties  ou  à  6  cliy,  égales.  2  filamêns  d'étam. ,  dont 
6  ext. ,  fertiles ,  et  6  int.  opp.  aux  autres ,  dont  5  fertiles ,  avec 
2  glandes  ou  appendices  à kur  base,  et  les  5  antres. ait.  et 
stériles.  Stig.  en  tête. 

*  I.  Laurier  cannelier,  L,  cinnamomum. 

Arbre  tres-rameux,  de  18  à  20  pieds.  Écorce  ext.  bnme.* 
Feuilles  presque  opp.  ,  pét.,  ovales-  obi.,  acnminées,  trè*- 
entîëres ,  d'un  vert  luisant  en-dessus ,  pâle  en-dessous ,  à  5  à 
5  nervures ,  partant  de  la  base  des  feoilles^et  se  perdant  avant 
d'en  atteindre  les  bords.  Fleurs  petites,  nombreuses,  bhndiâtreS| 
en  panicule  term.  Elles  sont  dioïqnes. 

Lieu,  L'Ile  de  Ofyhn.  h .  Toujours  vert.  FI. . . . 
2.  L.  bois  jaune ,  L,  chloroxjrlon. 

Rameaux  roides  et  tortueux.  Feuilles  ait. ,  ovales,  coriaces, 
glabres,  à  5  nervures  qui  atteignent  le  sommet  des  feuilles» 
Fleurs  en  grappes  ax.  et  terminales,  peu  garnies. 

Lieu,  La  Jamaïque.  ^ .  Toujours  vert  FI .  •  •  • 

L'espèce  hurus  cassiq  a  beaocoi^de  rapports  avec  les  demc 
précédentes.  EUe  est  cnltitée  en  An^elerre  el  est  originaire  d« 
Malabar. 

*  3.  L.  camphrier ,  L,  campham. 

Arbre  élevé ,  dont  le  tronc  drtïtt  se  divise  en  beaucoup  de 
branches  et  de  rameaux  rougeâtres  dans  leur  jeunesse  et  très- 
glabres.  Feuilles  ait. ,  pét. ,  lanc.  -  ovales ,  pointues ,  puisante» 
«n^dessos  |  pties  en^essous^ >  3  nervures  qui  riateent  an  pffa 
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plus  ]iaut<|uela  base  des  feuilles.  Fleurs  pelites^  blaachAtreSy 
en  panicule  ax.  ou  dans  les  entre>nœuds. 

Lieu.  Le  Japon.  t> .  FI.  •  •  •  TdUjours  vert. 
'^4-  ^  commun  ,  L,  nobiUs. 

Arbre  de  i5  à 20  pieds ,  {trës-droit  dans  les  pays  m^rid.  de  la 
France.  Les  rameaux  resserrés  contre  la  tige  et  bruns  dans  leur 
jeunesse.  Feuilles  ait. ,  pét. ,  lanc. ,  plus  ou  moins  ondulées  en 
leurs  bords  ,  nerveuses ,  dures  et  coriaces ,  d'un  vert  lisse  e€ 
iombre.  Fleiurs petites,  jaunâtres,  en  petites^ombelles  axillaires. 

Yariété  à  feuilles  planes ,  cdltivée  ches  Cels. 

lÀeu.  Le  Levant,  l'Italie,  l'Espagne ,  naturaluée  dans  la  Fr. 
siérid.  ^ .  FI.  en  mai.  Toujours  vert. 
♦  5.  L.  des  Indes ,  L.  royal,  L,  Indica. 

Arbre  de  5o  à  4o  pieds,  dont  le  tronc,  d'abord  droit,  se 
divise  bientôt  en  beaucoup  de  branches  et  de  rameaux  rouges 
dans  leur  jeunesse ,  trës-onverts ,  et  cpelqnes-uns  bon'zontaux , 
qui  forment  une  cime  trës-ample.  Feuilles  ait. ,  grandes ,  lanc.  y 
planes,  portées  sur  des  pétioles  rouges,  d'un  vert  léger  en. 
dessus ,  pale  en-dessous.  Fleurs  blanchâtres,  un  pea  soyeuses , 
en  petites  grappes  ax.  et  term. 

Lceu.  Les  îles  Canaries.  ^ .  FI.  en  octobre  et  novembre.  Tou- 
jours vert. 
♦6.  L,  de  Madère ,  L.  fœiens.  L,  Maderiensis ,  Lauarci^. 

Arbrisseau  en  forme  de  gros  buisson ,  très-rameux.  Les  ra- 
meaux jaunes  et  anguleux  dans  leur  jeunesse.  Feuilles  ait. ,  ov.  , 
pointues,  épaisses,  coriaces,  lisses  en-dessus,  d'un  vert  jau« 
nâtre ,  imitant  assez  celles  dn  magnolia  grandiflora ,  mais  moins 
grandes.  Ces  feuilles  n'ont  pas  de  petits  paquets  velus  à  leurs 
aisselles ,  comme  l'indique  Lamarck  ,  du  moins  dans  les  indi- 
vidus que  j'ai.  Fleurs  en  grappes  alongées ,  composées ,  formant 
le  panicule.  Cette  espèce  ne  s'élève  guère. 

Lieu, Id.  »> .  FI, . .  .  Toujours  vert. 
7 .  L.  avocat.  Poirier  avocat,  L,  persèifi. 

Arbre  de  40  pieds  environ ,  dont  U  tronc  soutient  une  large 
cime.  Feuilles  ait.,  pét. ,  ovales,  coriaces,  glabres,  un  peu 
glauques  en^essous ,  oii  elles  ont  des  nervures  latérales  et  des 
Xcioes  transversales.  Fleurs  petites ,  blanchâtres^  nombreu3es  1 


Digitized  by 


Google 


43o  CLASSA  y\ ,  oa&RS  iv. 

en  coi^mlK  tena.  Fruit  semblable  à  une  belle  poire  ,  sans  om- 
bilic ,  violette  dans  sa  maturité. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.*  ^ .  Fh  •  •  •  Toujours  vert. 
♦8.  Laukikr  rouge,  L.borbonia. 

Arbre  dont  letronc  est  droit  Dans  certaines  variétés  les  ra« 
meAux ,  assez  roides ,  presque  horizontaux ,  placés  assez  régu-* 
liërement  snr  la  tige,  lui  donnent  une  forme  pyramidale.  Dan» 
4'autres  ils  sont  courbés ,  foibles  et  ont  le  port  de  ceux  du 
camphrier.  Snr  des  individus,  les  jeunes  rameaux  sont  pubes-i 
cens^  sur  d'autres,  très-glabres.  Feuilles  ait.,  pét.,  knc. , 
glabres  ou  pnbescentes ,  et  même  velues  dans  leur  jeunesse , 
selon  les  variétés^  d'nn  vert  glauque  ou  jaunâtre.  Fleurs  petites^ 
velues ,  jaunâtres ,  en  grappes  ax. 

Lieu.  Les  Antilles.  ^.  FI.  en  juin.  Toujours  vert. 

On  réunit  à  ce  laurier ,  comme  variété ,  le  laurier  de  Caro- 
line^de  Michaux  ;  mais  il  forme  une  espèce  bien  distincte  par 
plusieurs  caractères ,  ne  fut-ce  que  par  l'odeur  que  répandent 
toutes  ses  parties  lorsqu'on  les  firoisse. 

a.  FeuiUes  cadaque$. 
*9.  L.  d'été,  L.  œâUvali9* 

Arbrisseau  assez  droit,  à  rameaux  bruns,  les  uns  montanSf. 
les  autres  ouverts.  Feuilles  ait,  petites,  oblongnes,  obtuses» 
glabres.  Les  rameaux  naissent  au-dessus  des  aisselles  des  feuille. 

Lieu,,  L'Amérique  sept.   î> .  Fi, 
^  lo*  L.  faux-benjoin ,  L.  àenzoin.  L,pseudobenzoin^  Michaux. 

Arbrisseau  très-rameux,  formant  un  large  buisson.  Feuilles 
ait.  y  ovales,  pointues,  molles,  glabres  et  d'un  vert  terne. 
Fleurs  petites^  jaunâtres,  en  petites  ombelles  latérales,  sess.  le 
long  des  rameaux. 

Lieu,  La  Virginie.  ^ .  FI.  en  mai. 
^  1 1.  L.  sassafras ,  L,  sassafras. 

Arbre  de  20  à  3o  pieds  dans  son  pa^s  natal ,  très-hrancha 
et  rameux.  FeuiHes  ait.  ^  pét  j  les  unes  ovales,  entières;  les 
autres  à  a  ou  5  lobes,  assez  grandes,  glabres  et  d'un  vert  foncé 
en-dessus.  Fleurs  petites ,  herbacées ,  en  grappes  lâdies  et  term.  : 
elles  paroissent  avant  les  nouvelles  feuilles. 
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Ueu.  L'Amérique  sept. ,  la  Caroline.  ^ .  FI.  en  mal  et  Juin* 
12.   L.  axillaire  9  L.  axUlaris ,  Lauarck.  L.  getUcidatoj^ 

Waltek,  Michaux. 

Arbrisseau  dont  les  rameaux  sont  menus ,  divergens,  flexueux» 
Feuilles  alternes ,  pét. ,  ovales-lanc. ,  pointues,  glabres  en«- 
dessus ,  d'une  consistance  mince ,  barbues  en-dessous.  FL  en 
petites  ombelles  peu  garnies,  péd. ,  ax« ,  sol.,  jaunes.  Baies 
globuleuses ,  ^ëcarlates. 

Ldeu,  La  Caroline  mérid.  I» . 
^i5.  L.  à  feuilles  de  mélisse,  L.  diospyroides  ^  Michaux.  L. 

melissœfolia,  Walt. 

Cette  espèce  a  quelques  rapports  au  laurier  fanx-^-benjoin , 
mais  elle  s'elëVe  beaucoup  moins  ;  d'ailleurs  son  feuillage  est  un 
peu  différent.  C'est  un  petit  arbrisseau  dont  les  rameaux  sont 
menus  ,  les  tiges  brunes  et  glabres.  Feuilles  orales ,  pointues, 
très-entières,  légèrement  ridées  et  velues  ^  davantage  en-dessous , 
•il  les  nervures  sont  saillantes  et  d'un  fauve  rougeâtre.  Fleurs 
dioïques,  en  ombelles  glomérulées;  les  écailles  des  boutons  et  lea 
pédicules  velus. 

Lieu.  Dans  les  lieux  aquatiques  et  près  des  rivières  de  la  Ca-» 
roUne ,  ou  se  trouve  aussi  le  laurier  axillaire. 
14.  L.  grêle ,  L,  gmcilis,  Hort.  angl. 

Lieu.  L'Amérique.  I) .  Cuit,  en  Angleterre. 

Culi.  Les  espèces  i ,  2 ,  7  et  12  sont  de  serre  chaude,  et  sont 
«score  fort  rares  en  Europe;  elles  sont  d'une  multiplication 
assez  diflfidle;  elles  demandent  beaucoup  de  chaleur,  des  àtten* 
tions  pour  l'entretenir  égale^  des  soins  pour  leurs  arrosemens  et 
pour  leur  conservation.  Elles  n«  doivent  pas  sortir  de  la  tannée,  et 
pendant  l'hiver  elles  demandent  un  degré  de  dialeur  asses  haut. 

Les  espèces  S,  5,  6,  8,  9,  12  et  i3  sont,  pour  le»  pays  sept, 
de  la  France,  d'orangerie;  mais  dans  le  midi,  la  3*  et  la 
8^  peuvent  être  plantées  en  plein  air.  Il  est  probable  même 
qu'un  jour  le  cam^irier  pourra  passer  en  pleine  terre  dans  le 
milieu  de  la  France.  Ces  arbres  supportent  les  premiers  degrés 
de  congélation  sans  en  être  affectés  ;  ils  n'exigent  dans  les  climats 
du  nord  que  d'être  garantis  des  gelées  plus  fortes  que  le  5*  degré. 
Os  ne  ^ont  pas  plus  sensibles  au  froid  que  l'oranger  etpettt-êtr« 
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moins.  Leur  terre  doit  être  substantielle  et  consistante.  Les  arr. 
modérés  en  hiver ,  fréquens  en  été.  Miilt.  par  les  marcottes  qui 
s^ènracinent  avec  lenteur  ^  mais  qui ,  lorsqu'elles  sont  faites  de 
manière  que  la  terre  dans  laquelle  elles  sont  pliées  ne  soit 
pas  épuisée  pav  les  racines  de  l'arbre ,  peuvent  être  enlevées  avec 
de  bonnes  racines  la  troisième  année.  Il  arrive  tses-souvent  que 
la  5^  espèce  pousse  des  rejetons  avec  de  bonnes  racines;  il  faut 
alors  les  enlever  lorsqu'ils  ont  environ  un  pied  de  haut ,  les 
planter  chacun  dans  des  pots  remplis  de  bonne  terre  et  les  mettre 
dans  une  couche  ombragée.  La  9*  ne  reprend  pas  de  marcottes 
aisément ,  et  ne  parott  pas  être  d'une  constitution  bien  vîvace. 
J'en  aï  perdu  plusieurs  sans  en  savoir  la  cause. 

Les  espèces  4 9  10  et  ri  sont  de  pleine  terre;  la  4*  est'  sen-' 
ûbleaux  grands  froids ,  sur-tout  dans  les  pays  sept. ,  ainsi  qu'aux 
longs  frimàts.  On  ne  peut  guère  la  conserver  dans  les  endroits 
ouverts;  la  j^ace  qui  lui  convient  le  mieux  est  contre  des  murs 
pour  les  tapisser  de  sa  verdure  persistante.  L'exp.  du  nord  est 
plos&vorable  k  la  conservation  ieaes  jeunes  pousses  que  celle 
du  midi.  La  loe  est  l'espèce  la  plus  rustique;  elle  ^lent  par-* 
tout  et  ne  se  ressent  guère  des  plus  grands  froids;  la  11®  est 
la  plus  diffidle  de  toutes  à  conserver  et  à  faire  croître.  J'en 
ai  vu  un  individu  très-beau  dans  le  jardin  de  Kcw;  il  avoif 
environ  10  pieds  de  hauteur  et  étoit  très-droit.  H  y  en  a  un  sem- 
blable dans  le  jardin  de  feu  M.  Lemonnier.  H  est  sensible  au 
firoid ,  et  ne  fait  rien  en  pot  ou  en  caisse.  Il  paroH ,  suivant  sa 
situation  dans  son  pays  natal ,  que  les  lieux  humides,  les  terres 
Ivoires  et  légères  et  les  positions  ombragées  lui  sont  favoraUes. 
J'en  ai  mis  un  pied  en  plein  air  dans  la  terre  de  bruyère  il  y  a 
trois  ans  9  qui  jusqu'à  présent  réussit  fort  bien ,  et  prend  de  la 
force  et  de  l'accroissement.  Je  le  couvre  un  peu  en  hiver. 

On  ne  peut  confier  cet  arbre  à  Tair  libre  que  lorsqu'il  a  ac^ 
quis  2  à  5  pieds  de  hauteur.  Ses  graines,  tirées  de  l'Amérique, 
lèvent  et  viennent  très-bien  lorsqu'elles  sont  encore  fraîches.  On  * 
leur  donne  la  même  culture  qu'à  toutes  les  planter^'orangerie 
pendant  les  premières  années. 

Qnoique-f aie  indiqué  les  espèces  12  et  1 5  d'orangerie»  Je 
trois  que;  dans  le  milieu  dé  la  France^  eUes  poorroient  cr<^tre  em 
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tilem  air  sans  dommage^  En  général,les  arbres  qui  perdent  leurd 
feuilles  sont  toujours  moins  délicats  que  ceux  quil^  conservent*. 
Peut-être  même  qu^en  les  empaillant  dans  les  grande  froids^ 
elles  resisteroient  aux  hivers  de  nos  départemens  septentrionaux» 
On  les  multiplie  de  marcottes  et  de  graines  tirées  de  FAmé' 
rique.  Tous  les  lauriers ,  excepté  quelques-uns  de  serre  chaude  ^ 
peuvent  aussi  se  propager  de  boutures ,  cependant  avec  plutf 
plus  ou  moins  de  succès  relativement  aux  espèces.  La  6*  s*en<^ 
racine  par  cette  voie ,  ainsi  que  la  4^. 

Us.  Excepté  les  espèces  get  lô ,  dont  les  feuilles  sont  annuelles 
et  qui  ne  font  pas  un  grand  effet,  tous  les  autres  lauriers  ont 
un  beau  feuillage  et  font  une  partie  de  rornement  des  serres 
et  des  jardins» 

On  connoîl  toute  l'utilité  fet  les  propriétés  de  Técorce  inté- 
rieure du  cannelUer,  qui  est  la  cannelle.  Cette  écorce ,  verte  sur 
Tarbre ,  rougit  quand  elle  est  sèche  ;  elle  a  une  odeur  aroma-* 
tîqne  9  agréable  et  pénétrante.  Toutes  les  parties  de  cet  arbre 
sont  utiles.  On  en  retire  du  camphre.  On  tire  de  ses  feuOles  et 
de  ses  fleurs  une  eau  spiritueuse ,  et  de  son  écorce  principalement  p 
une  huile  essentielle  très-active,  acre  et  corrosîve  j  prise  mo- 
'^Sérément  et  jointe  à  des  liqueurs  convenables ,  elle  ranime  les 
forces  et  fortifie  conune  par  enchantement  ;  seule  elle  cautérise* 
L^écorce  simple  est  échauffante ,  cordiale  ,  stomachique.  -^ 
I^e  camphrier  donne  le  camphre  en  usage  en  médecine.  Cette 
résine  blanche^  transparente  ^  volatile  ,  pénétrante  et  très^ 
inflammable,  est  calmante,  anti-putride ,  alexitère ,  diaphoré- 
tique  et  résolutive;  elle  est  employée  dans  beaticoup  de  mala- 
des. — -  Les  feuilles,  et  sur-tout  les  baies  du  laurier  conmiun  ^ 
sont  aromatiques,  stomachiques ,  fort^antes.  Ces  dernières  sont 
plus  firéquemment  en  usage  que  les  feuiUes  ;  celles-ci  le  sont 
dans  les  cuisines  comme  assaisonnement.  Le  bois  du  sassafras 
est  sudorifique  et  incisif.  Il  est  particuHèrement  employé  pour 
résoudre  les  humeurs  froides  et  visqueuses. 
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Genres  qui  ont  des  rapports  avec  les  lauriers. 
Muscadier  i  Mjrristica. 

Arbre  Aoï<iac.  Calice  urceolé ,  trifidc  n.  mâle.  i%  ëtamines , 
rarement  9 ,  à  anthères  oblongues  ,  à  2  loges  droites ,  con- 
nivcntes ,  dont  les  filamens  sont  réunis  à  une  colonne  cen- 
trale et  courte.  FI.  femelle.  Ovaire  supère.  Style  nul; 
a  stigmates.  Baie  sèche ,  pyriforme  ,  monosperme  j  semence 
grande  ,  soUde ,  veineuse  et  variée  intérieurement ,  couverte 
à  rextérieur  d'une  membrane  réticulée. 
Muscadier  aromatique ,  M,  aromatica. 

Arbre  d'environ  10  mètres  de  hauteur  ,  droit,  àlargedmé. 
tes  branches  verticillées ,  au  nombre  de  4  à  5  ,  par  étages* 
Feuilles  alternes  ,  pétiolées ,  ovales  -  lancéolées ,  très-entière», 
lisses ,  luisantes ,  d'un  beau  vert  en-dessous.  Fleurs  petites  ,  jau- 
nâtres ,  pédouculées ,  pendantes  ,  disposées  en  petits  corymbes 

^iixillaircs. 

Lieu.  Les  Moluques.  Cultivé  aux  Ues  de  France  et  de  Boun- 

|)on.  ^-  •  »      j 

Cuk.  Serre  cWde ,  tannée.  Ce  bel  arbre  n'en  est  qu  un  de 
curiosité  dans  les  serres  de  l'Europe  ,  ou ,  comme  le  giroflier , 
a  fiiit  peu  de  progrès.  H  exige  beaucoup  de  chaleur  ,  et ,  avec 
tous  les  soins  qu'on  peut  lui  donner  ,  il  languit  ordmairemenl- 
Uest  fort  rare,  etcen'est  que  parce  qu'U  est  culUve  au  Mu- 
iéum  que  j'en  fais  ici  mention. 

,  1/5.  On  connoit  le  parfum  aromatique  de  la  semence  de  cet 
«rbre ,  appelée  muscade.  EUe  est  employée  en  médecine  et 
4an8  les  cuisines  ;  mais  on  ne  doit  en  faire  usage  qu'avec  mo- 
aénrtion,  à  cause  de  l'âcreté  et  de  la  chaleur  que  produit  son 

Wle  esseûtielle.  .     ^  • 

Cesl  à  tort  qu'on  croît  communément  que  le  macis  est  U 
fleur  delà  muscade.  C'est  l'enveloppe  intermédiaire  de  la  se- 
mence ,  recouverte  extérieurement  par  un  brou  ,  ensuite  par 
«ne  membrane  réticulaire ,  qui  est  1^  mads  5  enfin ,  par  une 
ooqoe  miace  et  fragile  qui  la  joint  iouBédîatement. 
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Hemandier»  Hemandia» 

Mottoiqne.  FL  mâles.  Cal.  cotonneux ,  à  6  part.  lies  div.  ait. 
int.  plus  petites.  6  glandes  nées  de  la  base  des  dir .  environ-* 
\  nant  5  étam.  droites  ,  à  filamens  courts.  FI.  fem.  Cal.  à 
div.  doubles;  Text.  etinf.  court,  urcéole' ;  Tint  et  sup.  k 
8  div.  caduques.  Ovaire  sous  le  cal.  int.  entouré  du  cal.  ext. 
Style  court,  entouré  k  sa  base  de  4  glandes.  Stigin.  grand  , 
infund.  Fruit  à  8  allons ,  contenant  une  noix  globuleuse ,  à 
a  valves,  i-sperme,  couverte  par  le  cal,  ext.  agrandi  eu 
forme  de  vessie  coriace  et  perforée.  Semence  huileuse. 
♦  HiRNANDiER  souore ,  jET.  sonora. 

Arbre  élevé,  à  large  cîme ,  à  feuilles  ait. ,  pet. ,  ov. ,  poin- 
tues ,  ombiliquées ,  entières  ,  grandes ,  dont  le  pétiole  s'insère 
dans  le  côté  postérieur  de  leur  disque  ,  vertes  ,  avec  une  tacbe 
purpurine  du  cÀlé  opposé  à  l'insertion  du  pétiole.  Fleurs  d'ua 
jaune  pâle ,  en  grappes  paniculées  ,  ax.  Le  fruit  de  cet  arbr« 
est  beaucoup  plus  petit  que  la  coque  qui  le  contient.  Lorsqu'il 
fait  du  vent ,  l'air  entrant  par  l'ouverture  de  cette  coque ,  pro- 
duit un  sifRement  qui  s'entend  à  une  grande  distance. 
Lieu,  L'Amériq.  mérid.  »> .  FI.... 

Cuit.  Serre  chaude.  Cet  arbre  n'a  besoin  ni  de  couche  ni  de 
tannée  pour  le  conserver  en  bon  état  et  pour  avoir  une  belle 
végétation.  Il  demande  de  fréquens  arrosemens  en  été,  et  de 
modérés  en  hiver.  Il  doit  être  continuellement  tenu  dans  la  serre 
chaude.  On  ne  peut  guère  le  multipher  que  par  $ès  graines  ti- 
rées de  son  pays  originaire ,  semées  et  conduites  comme  toutes 
celles  qni  exigent  de  la  chalenr  pour  lever ,  et  dont  les  jeunes 
individus  sont  délicats. 

LHiemandier  a  un  beau  port  Ses  belles  et  grandes  feuilles 
avec  un  ombilic  rouge ,  attirent  les  regards  et  décorent  le9  Sffrrcs 
^luiTtdes  oU  elles  se  conservent  tout  rUver» 
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ORDRE    V. 
Les  Polygonées  {^Polygone je). 

Calice  monophjlle^  divisé.  Etamines  Insérées  au 
bas  du  calice.  Ovaire  simple,  supère.  Plusieurs  styles 
ou  point  :  pluMeurs  stigmates.  Semence  solitaire ,  nue 
ou  couverte  du  calice.  Embryon  dans  un  périsperme 
jEsirineuic. 

Feuilles  alternes  «  yaginées;  les  nouvelles  roulées 
cn-^essous.  Tiges  le  plus  souvent  herbacées. 

Ois.  L'ordre  des  polygonëes-est  trës-^aturel.  Le  caractère  de 
leurs  feuilles  engainëes  est  constant  et  les  sépare  des  arroches  , 
mvec  lesquelles  elles  ont  de  l'affinité  par  leur  port  et  leur  péri- 
qperme  fiuineux. 

Raisinîer ,  Coccoloha. 

Cal.  à  5  part.  8  étam.  3  styles.  5  stigm.  Noix  aniloculaire  ; 

couverte  du  calice  bacciforme. 
^i.  Ràisiniek  à  feuilles  rondes ,  C  wifem^ 

Arbrisseau  dont  la  tige  droite ,  ainsi  que  les  rameaux  ,  sont 
munis  comme  les  renouées  ,  à  la  base  des  feuilles  y  de  stipules 
Vaginales  et  amplexicaules.  Feuilles  ait. ,  pét. ,  distantes ,  orbi- 
culaires ,  un  peu  en  cœur  à  leur  base ,  fermes ,  dures ,  coriaces, 
firès-entiëres ,  glabres  et  d'un  beau  vert.  Fleurs  en  grappe  ax. 
Ecorce  jaunâtre,  trës-glabre.  Fruits  rouges,  de  la  grosseur' d'une 
cerise. 

Lieu.  Les  Indes  ocdd.  |> .  FL...  Toujours  vert, 
â.  R.  à  feuilles  ovales ,  C.  excoriata ,  Lin.  ,  Willd  ,  Mil. 

Arbrisseau  plus  grand.  Feuilles  plus  grandes  ,  ovales  ,  lui- 
santes )  en  oœur  à  leur  base.  Les  rameaux  presque  sans  écorce» 
FI.  plus  larges  ,  disposées  en  grappes  pendantes* 

Lieu.  Id.  ,^ .  FI......  loujoun  vert. 
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5.R.  ktemllesldncéoUeSyC.punctata,  Miller,  Jacq.,  Willd. 

Arbrisseau  dont  les  tiges  sont  rameuses  ,  vertes  dans  leur  jeu-^ 
nesse  et  glabres.  Feuilles  ovales-lancéolées,  terminées  par  une 
pointe  assez  longue  ,  veinées  longitudinalément ,  très-entières, 
glabres  et  d'un  beau  vert.  Gaine  blanche,  pubescente ,  garnie  il 
8on  sommet  de  dis  blancs  qui  s'étendent  des  deux  côtés  de» 
leuiUes.  Fruits  légèrement  aromatiques  et  tachetés. 

Lieu.  L'Amérique.  i> . 
4.  R.  pubescent,  C.  pubescens ,  Lîn.  C  macwphjrîlaj  C  grwif^ 

dt/olia^JAcq, 

Arbre  élevé  et  rameux,  assez  dfoit.  Feuilles  très^grandes  , 
orbiculaires  ,  d'un  à  deux  pieds  de  diamètre  ,  serrées  ,  très- 
entières  ,  pubescente»,  fermes,  d'un  vert  grisâtre.  Fleurs  et 
fruits  disposés  comme  ceux  de  la  première  eq[>èce. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  I>  .^  Cultivé  dans  plusieurs  coUeo-^ 
lions  remarquables. 
*  5.  R.  à  feuilles  de  laurier  ,  C.  laurifoUa  ,  Jacq. 

Arbrisseau  glabre  ,  de  10  pieds,  rameux  ,  diffus.  Feuille» 
cblongnes,  obtuses  ,  très-entières,  fermes  ,  lisses,  d'un  vert 
foncé  en-dessus,  de  4  ^  5  pouces  de  longueur.  Fleurs  blanches, 
en  grappes  droites  ,  axillaires. 

Liett.  Caraque.  ^ .  Fleurit  en  juillet.  Cultivé  à  Vienne  et  à 
Milan. 
£.  R.  à  feuilles  de  formes  diverses ^  C,  disfersifoUa  ^  Jacq., 

WiLLD. 

Arbrisseau  dont  les  feuilles  sont  ovales ,  en  cœur,  et  simplet 
laent  ovales  sur  les  petits  rameaux,  nombreuses,  luisantes,  vef- 
nées.  FI.  en  grappes  terminales ,  simples.  Mêmes  fruits  que 
ceux  de  la  !'•  espèce. 

Lieu.  Saint-Domingue.  ^ . 
7.  R.  à  fruits  blancs,  C  niWa,  Jacq.,  Willik 

Arbre  de  i5  à  20  pieds,  droit,  rameux.  Feuilles  pétiolées, 
ahemes  ,  ovales-oblongues ,  acuminées ,  luisantes ,  nerveuses^. 
Fleurs  en  grappes  simples  et  terminales.  Fruits  blancs. 

Lieu.  L'Amérique  mérid....  Les  Antilles.  t>. 

Cuit.  Serre  chaude.  Ces  arbrisseaux  exigent  une  chaleur 
assez  oonftante.  l^or  terre  doit  être  bonne  et  oonsistante.  Pea 
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d'arrosemais  en  hiver.  Mult.  par  leurs  graines  tirées  de  leur 
pays  orig.  et  semées  à  la  manière  des  plantes  de  serre  diaude; 
par  les  marcottes  qui  s'enradnent  aisément  et  le  sont  assee  aa 
bout  de  l'an  pour  être  sevrées  et  plantées  dans  des  pots  qu'on 
met  dans  la  tannée,  oh  on  les  ombrage  jusqu'à  leur  parfidte 
reprise^  par  boutures  faites  en  pot,  sur  coudie,  en  avril. 

Us.  Les  grandes  feuilles  des  deux  premières  espèces  et  de 
la  quatrième ,  leur  couleuf  rouge  avant  leur  entier  développe^ 
ment,  donnent  à  ces  arbrisseaux  un  aspect  remarquable.  Us 
sont  quelquefois  un  peu  inconmiodes  par  la  longueur  de  leurs 
rameaux  qui  pendent,  et  par  le  poids  de  leurs  feuilles  épaisses  ^ 
mais  on  peut  retrancher  les  rameaux  inférieurs ,  et  forcer  par  la 
taille  les  supérieurs  k  se  ramifier  plus  court  et  à  prendre  une 
tête  plus  régulière. 

Atraphace»  Airapkaxis* 

Cal.  à  4  V^^'  ^  éfam.  Styles  nuls.  :i  stigmates.  Sem.  co»-^ 

verte  par  le  calice, 
"^i.  Atraphacb  épineux  ,^^,  spinosa^ 

Arbuste  de  2  pie^^s ,  dont  les  rameaux  sont  terminés  par 
une  épine.  Feuilles  ait. ,  lanc. ,  phnes ,  d'nn  vert  glauque. 
Fleurs  blanches,  petites^,  péd.  Les  divisions  dtt  calice  qui 
couvrent  la  semence  sont  d^un  Jbeau  rouge. 

LîeH.  Le  Levant.    !> .  FI.  en  aoûL  Toujours  vert» 
'%,  A.  replié,  ^.  rvplicala f  Làmajlck. 

Tige  couchée  en  partie.  Rameaux  grêles  et  blaxichÂtres^ 
Feuilles  ait-  9  ovales ,  pointues ,  petites ,  ondulées  ,  d'un  vert 
glauque.  Fleurs  petites,  blandies ^ péd. ,  ax.  et  term.  Les div. 
cal.  se  colorent  de  même.. 

JUeu.  Les  parties  sept,  de  FAsie.  ^  ^ 

J^ai  indiqué  cette  espèce ,  parce  que  Lamaack.  là  dit  cuL» 
tivée  au  Muséum.  Elle  n'est  cependant  pas  dans  le  catalogue 
de  Desfontaines ,  et  je  ne  Vax  trouvée  dans  aucun  de  mes 
auteurs. 
*^3.  A.,  ondulé.  A,  undttlata^n 

Arbuste  de  a  pieds  et  detnî.  Rameau  gréfes  et  droits. 
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Feuinesalt.,  ovales,  pointues,  ondulées  en  leurs  bords,  verte», 
tt  glabres.  Fleurs.... 

Lieu.  Le  Cap.    i^ .  FI.  en  juin  et  juillet  Toujours  vert. 

CuU.  Orangerie.  Ces  arbustes  de  peu  d'effet,  et  q[ue  Von 
ne  cultive  que  parce  qu'ils  sont  ëtrang^rs,  n'exigent  que 
les  soins  ordinaires  de  cette  serre.  Mult.  par  leurs  graine»- 
«emées  k  la  manière  indiquée  pour  les  plantes  d'oruigerie.. 
La  3*  e^ëoe  se  propage  aisément  par  les  rejetons  qu'elle- 
pousse  assez  abondamment.  Son  principaL  mérite  jcst  d'être 
toujours  verte. 

Renouée  ^  Polygonunu 

Cal.  k  S  part.  5  à  9  étam.  a  ou  3  s^Ies ,.  autant  de  stipa^ 

Semence  couverte. 
♦  1.  RsTiouiis  fiiitescente,  P.  frutescent» 

Petit  arbuste  d^un  pied ,  trës-rameux,  en  buisson.  Feuille» 
petites,  ovales,  pointues,  blancbâtres  en -dessous.  Fleur» 
blanches ,  en  grappes  ax.  etterm.  Deux  de»  foliole»  cal.  rér- 
fléchies. 

Lieux  La  Sibérie.  1>  •  FI.  en  juiHet . 

t.  Un  seul  épi.  Bisierieti 

•^a.  R.  bistorte,  P.  bistwla. 

Racine  repliée  sur  eUe-naéme.  Feuilesrad.  ^  asser  grandésy. 
#vales ,  planes,  courantes  snrltmrp^ole, Casques en-deaious^ 
d'un  beau  vert.  Les  cauKnaires  amplexicaules.  Tige  simple,  d'ànr 
pied,  tenninée  par  im  épi  ovale,  serr^,.G0iia|K>se  de  petite»  fleucau 
knbricées  d'écaillés  luisantes. 

Lieu...  Ind.  ip .  Ft  en  maio4q)tembre« . 
*5.  R.  vivipare,,  P.  visdparum. 

Tige  simple,  4e5À7  pouces.  FeuiHes  inf.pét^  étroites  ,liÉBeéo>f 
lées  f  pointue» ,  nerveuses-,  striées.  Leftsup,.  Un.  y.  sess.  Fkur& 
klanehes,  en  épit^rminal. 

Xîoi.  Les-montagnes,  rAnglitene;  i^^.Fl  U^. 


Digitized  by 


Google 


44o  CLASSK   TI9   OaDAE   T. 

2.  Moins  de  huit  éUanines,  Persiccdres. 

*  4'  RïNOUÉE  de  Virginie ,  P,  Fïrginianum ,  Michaux. 

Tiges  d'un  pied  et  demi  et  plus,  fenillées,  assez  droitet. 
Feuilles  ovales ,  pointues ,  entières.  Fleurs  blanches  ,  en  épia 
grêles  et  terminaux.  Calices  ^'^îiàes.  2  styl.  5  étam. 

Lieu.  L'Amërique  sept.  1|;  •  FI.  en  août  et  septembre. 
6.  R.  à  tige  tachetée ,  P.  lapathifolium  ,  H.  K. ,  P.  pensjrhct^ 

nicmn  y  Curtis. 

Tige  maculée  et  genouillée.  Pédoncules  rudes.  Feuilles  imi« 
tant  celles  de  la  patience.  Fleurs  rougeàtres ,  en  ^is.  6  éUm. 
%  styles.  Semences  comprimées. 

Lieu,  L'Angleterre.  0.  FI.  en  juin, 

6.  R.  amphibie,  P.  amphibium. 

Tige  longue  ,  articijée ,  couchée.  Feuilles  pét. ,  longues  , 
pointues.  Fleurs  rouges ,  en  épis  serrés.  5  étam.  plus  longues 
que  la  corolle.  Variétés.  P.  natans ,  et  P.  terrestre. 

Lieu^  Datto  les  lieux  aquatiques.  Ind.  ifr .  FI.  en  juillet. 

7.  R.  à  feuilles  lancéolées,  P.  ocreatum^  Lin.  ,  Gmeliiî. 
Feuilles  lanc.  Fleurs  à  5  étam*  et  3  styles ,  en  grappes  on 

épis  longs. 

Lieu.  La  Sibérie.  X  •  FI.  id. 

8.  R.  acre ,  P.  hjrdropiper,  poivre  d*ean. 

Tige  d'un  pied  et  demi,  articulée,  ord.  droite.  Feuillet 
lanc. ,  pointues.  Fleurs  en  épis  lâches  et  grêles ,  peu  colorées* 
Lieu.  Les  lieux  aquatiques.  Ind.  Q.  FI.  id. 
Var 

9.  R.  per^ica!(re,  P.  perstcaria. 

Tiges  couchées  dans  leur  partie  inf.  »  d'un  pied.  Feuilles  lam 
céolées,  pointues.  Fleurs  en  épis  serrés  et  rougeàtres.  6  étam« 
9  styles.  Stipules  ciliées. 
Lieu...  hkà.  Très-commune.  0.  FI,  en  août 
\  ariété  à  feuille^  marquées  d'une  tache  noire  en-^dessns. 

10.  R.  des  teinturiers,  P.  tinctorium  ,  H,  K. 

Feuilles  OY^es ,  pointues ,  glabres.  Fleurs  rouges,  en  épis  cf« 
£lês.  6  élam.  5  styles.  Stipules  glabres ,  tronquées  ;  ciUée8% 
Ueu.  La  Chine.  0^,  FI.  en  août 
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^11.  R.  du  Levant  9  P.  Orientale,  Grande  persicaire  des  jar- 

dins. 

Tige  droite ,  de  7  à  8  pieds  ,  simple.  Feuilles  ovales ,  poin- 
tues,  grandes  9  moUes  >  d'un  beau  vert.  Fleurs  d'un  rouge  éda» 
tant  Épis  longs ,  term.  et  pendans.  7  étam.  2  styles.  Stipules 
velues,  hjpocratériformes. 

Lieu,  Les  Indes  or.  ^,  FL  en  août-octobre. 

Yarie'te  à  fleurs  blandies. 

5.  Fleun  à  8  élaminet.  Rsnouie,  Traînasse. 

la.  R.  maritime ,  P.  maritimum. 

Tiges  de  7  à  8  pouces ,  couchées ,  presque  ligneuses.  Feuil- 
les ov. -lanc. ,  coriaces,  blandiâtres^  persistantes.  Fleurs  par 
paquets  ax.  Variété,  P.  Uttoraîe. Feuilles*  épaisses,  succulentes. 

Lieu.  Les  sables  maritimes.  Ind.  i^; .  FI.  en  juillet. 
i5.  R.  centinode ,  JP.  aviculars.  Traînasse. 

Tiges  étalées  sur  la  terre.  Feuilles  étroites  ,  lanc. ,  petites. 
Fleurs  sol.  ou  ramassées  ,  ax. ,  rougeâtres. 

Lieu..,  Ind.  Trës-conunune  par-tout.  ^.  FI.  tout  l'été.  ^ 
*  14.  R*  divariquée ,  P,  dîuaricatum. 

Feuilles  lanc. ,  Tige  ouverte ,  divariquée.  Fleurs  en  grappes , 
blanches,  trës-étalées. 

Lieu.  La  Sibérie.   11^  .¥l.en  juillet. 

4.  FeaUles  en  cœur  ou  sagitiées.  8  étamines. 

iS.  R.  sagittée ,  P.  sagittatwn ,  Lin. ,  GicBLiif ,  Michaux. 
Feuilles  sagittées.  Tige  garnie  d'aiguillons.  Fleurs  en  tête. 
Lieu.  L'Amérique  sept.  Q,  FI.  id, 

16.  R   de  Tartarie ,  P,  Tartaricum^  Lin.  ,  Gmelin. 
Feuilles  en  cœur ,  sagitiées.  Tige  sans  épines ,  droite.  Se- 
mences un  peu  dentées. 

Lieu,  La  Sibérie.  ©.  FI.  id. 

17.  R.  sarrasine.  Blé  sarrasin,  Blé  noir;  P.  fagopyrwn. 
Tige  drpile,  striée,  rougeâtrc;  rameuse,  d'un  à  «  p»o** 
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Feuâles  pét.,  encœur,sagittéesy  pointues.  Fleun  d'an  ronge 

]>âle  ou  blanches ,  en  bouquets  term.  péd.  et  axilbiret, 

Jdeu,  Les  champs  cultivés.  0.  FI.  id. 
tS.  RiNOUÉE  liseronne  ,  P.  eonvoivulus. 

Tige  striée ,  volubile.  Feuilles  en  cœur  ,  sagîttées  ,  souvent 
rouges.   Fleurs  ax*  Valves  séminales   non  ailées.    Anthères 
rouges. 
19.  R.  des  buiissons  ,  P.  dumetorum. 

Tige  id.  Feuilles  triangulaires ,  sagittées.  Fleurs  en  bouquets 
«X.  et  terminaux.  Yalv.  séminales  y  à  3  ailes  saillantes.  An- 
thères blanches. 

Ideu  de  ces  deux  espèces..  Les  champs  y  les  haies.  Ind«  0. 
FI.  en  mai— septembre. 

30.  R.  grimpante  ,  P.  scandens*  ^ 

\    Feuilles  en  cœur.  Tige  droite ,  grimpante.  Fleurs  carénées» 
Semences  assez  grandes,  à  5  ailes. 

Lieiu  L^Amérique  sept.  Y.  FI.  en  août  et  septembre. 

Cuit.  Parmi  ces  espèces  de  renonées ,  il  n'y  a  que  la  10^  qui 
•oit  d'orangerie  ^  toutes  les  autres  sont  de  pleine  terre  y  et  la 
plupart  ne  se  cultivent  guère  dans  les  jardins.  Celles  qu'on 
cultive  sont  les  étrangères ,  et  la  bistorte  pour  son  «tâilé  ,  ainsi 
que  le  blé  sarrasin.  Les  étrangères  viennent ,  conuDue  les  auftrea 
ind. ,  dans  tous  les  terrains  ,  particulièrement  dans  les  lioix 
un  peu  ombragés.  On  les  obtient  de  graines  semées  pour  la  plo^ 
paît  en  pkiae  tesre ,  et  ou  les  multiplie  en  séparant  leurs. 


La  première  espèce  aime  tes  terres  un  peu  légères  et  leslieint 
vn  peu  secs.  La  persîcaire  du  Levant  se  sème  tous  les  ans  sor 
couche  au  printemps  5  et  quand  elle  a  environ  6  ponces  de 
haut ,  on  Fenleve  ,  et  on  la  plante  à  la  place  qu'on  lui  destine  ^ 
an  l'ombrageant  et  en  Farrosant  jusqu'à  sa  parfaite  reprise. 
EDe  demande  une  bonne  terre  et  une  exp.  chaude.  Ce  n'est 
ulme  que  dans  ces  endroits  qu'eUë  élève  sa  tige  à  sa  hauteur 
«ordinaire  y  et  ou  elle  sediarge  le  plus  de  ses  beaux  «pis. 

Le  Ué  sarrasin  est  la  récolte  des  terres  où  les  fromem  ne: 
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«eurent  venir.  Une  partie  de  la  Champagne  en  est  coirrerte  , 
et  beaucoup  d'autres  lieux  en  France.  On  le  sème  en  mai  ou 
juin  à  la  volée  ,  après  avoir  donné  nn  on  deux  labours  à  la 
terre ,  et  on  le  récolte  en  septembre  ou  octobre.  Il  est  naturalisé 
en  France. 

L'e^èce  d'orangerie  se  sème  tous  les  ans  sur  coudie. 

Us.  La  racine  de  la  bistorte  est  un  des  astringens  les  plus  em- 
ployés. La  persicaire  orientale  ts^t  l'ornement  des  jardins 
en  automne.  Le  blé  sarrasin  fait  ^h  pain  noir  et  peu  nour- 
rissant. Quand  on  le  sème  dans  les  pays  oii  il  croit  de  meilleur» 
grains  ,  c'est  plutôt  pour  employer  les  mauvaises  terres  créta- 
cées ,  et  pour  en  nourrire  les  volailles ,  que  pour  l'usage  ali- 
mentaire des  habitans. 

Autres  espèces  culdpées. 

*at .  R.  à  feuilles  d'oseille ,  poljrgonum  acetosœfolium^  Ysirr.  » 

Jard.  Gels.  Coccclobauigiuy<Maj  OaTsaA. 

Tiges  nombreuses ,  volubiles ,  cylindricpies ,  foiUes ,  ra- 
Bienses ,  d'un  mètre  et  plus  de  hauteur.  FeuiBes  alternes ,  pétio- 
lées  >  hastées ,  pointues ,  planes ,  vertes ,  glabres  ,  molles  et 
subulaires.  Fleurs  trè»-pelîtes,  trois  àtrois  ètùs  diaque bractée, 
blanchâtres  en-detsns  ^  ordinairement  hermaphrodiies ,  dispo- 
•éei  en  grappes  axSIaires. 

lÂeû.  Le  Brésil,  'v; .  FI.  en  automne. 

Cuit.  Orangerie.  Cette  e^èce  n'est  pas  délicate.^  Elle  reprend 
aisément  à  la  transplantation ,  et  se  multiplie  facilement  de  mar- 
cottes. Tout  son  mérite  est  d'être  étrangère.  £lle  n'a  pas  plus  d'in- 
térêt que  les  polygonées  les  plus  communes. 
^2.  R.  foïygtane  j  poljrgonumpoljrgamum  f  y EJ!fie:Ktf  AT  y  Jard. 

Ccls. 

Tige  droite,  cylindrique,  ktine,.  très-rameuse,  de  3  déci- 
mètres de  hauteur,  garnie  de  gaînes  brunes  à  sa  base.  Rameaux 
très-nombretu^,  rapprochés.  Feuilles  alternes,  naissant  au  som- 
met des  gaines ,  spatulées  ^  glabres  >  petites ,  d'un  Vert  léger. 
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Fleurs  d^un  blanc  verdAtre,  petites,  pédicuIëeSy  en  grspf^ 

axiUaires  et  terminales. 

Lieu.  La  Caroline  mérid.  s> .  FI.  en  hiver. 

Cuit,  Serre  chaude  ou  tempérée. 
a5.  Kenouiîe  échancrée ,  P.  emarginatum^  Willd. 

Cette  espèce  est,  par  son  port ,  ses  feniUes  et  &^  flenrs,  sem- 
blable à  la  R.  sarrasine.  Elle  en  diffère  par  ses  semences  plus 
grandes ,  dont  les  ailes  larges ,  rouges  et  membraneuses  en 
leurs  bords,  présentent  une  échancrure  dans  leur  réunion  k 
leur  sommet. 

Lieu,  La  Chine.  0. 

Cette  espèce  est  élégante.  Ses  semences  bordées  derouge,  qui 
succèdent  à  ses  fleurs  camées  et  se  colorent  en  même  tempa 
que  ces  dernières  s'épanouissent  encore ,  rendent  cette  plante 
digne  d'être  cultivée  dans  les  parterres. 

CuU,  Pleine  terre.  Semée  au  printemps  sur  vieille  couche  et 
repiquée  à  4  ^  6  pouces  de  hauteur.  Elle  se  sème  aussi  elle« 
même. 

Brunnichiaf  Gjkrtn. 

Cal.  5-fide.  CoroDe  nulle.  Capule  ne  s'ouvrant  pas ,  à  une  seul» 
semence  incluse  dans  le  calice  très -agrandi,  coriace  et 
presque  couverte  par  le  pédicule  ensiforme  et  dilatée 

BtLUvirzcHZA  ciniiosa,€rjB.KTix. ,  Michaux. 
Plante  glabre  et  grimpante.  Feuilles  en  cœur,  oblonguef  ^ 

acuminées.  Fleurs  unilatérales,  en  grappes  muldflores.    « 
Lieu,  L'Amérique  sept.  ^ , 
Culi.  Pleine  terre.  On  la  multiplie  par  ses  drageons  ou  les 

traces  qu'elle  ëteiMi  au  loin  comme  les  clématites.  EUe  peut. 

couvrir  des  mun^ou  des  palissades. 
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Patience ,  Rumex: 

Cd.  à  6  part  6  étam.  3  styles.  Stigmates  dissèques.  Sem.  k  5 
cdtet ,  nue  on  couverte. 

I.  Valves  séminalet  chargées  ^un  grain. 

*I.  Patisnce  des  jardins ,  il.  patieniîa. 

Tige  épaisse ,  cannelée ,  de  4  ^  5  pieds.  Feuilles  pét. ,  grandes; 
alongées,  pointues.  Fleurs  verdâtres ,  en  épis  rameux. 

Lieu.  L'Italie ,  la  France  ,  selon  Vaillant.  1|; .  FI  en  juin  et 
juillet. 
♦  a.  P.  sanguine ,  R.  sanguîneus.  Vulg.  sang-denlragon* 

Tige  d'un  pied  et  demi,  droite  ,  rameuse,  rouge*  Feuilles 
ait. ,  lancéolées ,  pointues ,  veinées  de  rouge  foncé.  Fleurs  pe- 
tites, en  vertidlles  ,  et  épis  grêles. 

Ldeu.  La  France,  l'Angleterre.  X  •  FI.  id. 
5.  P.  frisée ,  R.  cnspus. 

Tige  de  2  à  5  pieds,  cannelée.  Feuilles  de  la  tige  longues/ 
Aroites ,  pointues ,  ondulées  et  frisées  en  leurs  bords.  Fleurs  eu 
épis  rameux. 

Lieu....  Ind.  %,  FI.  id. 
*4-  P*  des  marais,  R.  pahidosus ,  HuDSOir. 

Tige  droite ,  striée ,  rameuse  >  de  4  pieds.  Feuilles  rad. ,  ov. ," 
un  peu  crénelées  ^  celles  de  la  tige  ait. ,  pét. ,  ov.-lanc. ,  aiguës , 
planes.  Fleurs  verticiUées,  pédonculées.  La  valve  ext.  a  un  grain 
beaucoup  plus  gros  que  l'autre. 

Ldeu.  •  • .  Ind.  X  «FI.  en  août. 
^5.  P.  aquatique ,  /{.  hjrdrolapathwn  ,  Hunsbir. 

Tige  droite ,  cannelée ,  de  5  à  6  pieds.  Feuilles  longues ,  lan- 
céolées ,  d'un  pied  et  demi  de  longueur.  Fleurs  en  panicule 
trè»-serré. 

Lieu.. . .  Ind.  KT .  FI.  en  juillet. 

Obs,  Il  y  a  certainement  une  autre  variété  de  la  patience 
aquatique^  dont  la  valve  séminale  n'a  point  de  grains ,  comme 
l'indique  Lamarck  dan»  sa  Flore  fr.  J'ai  trouvé  cette  variété 
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dans  les  vaUons  de  Selaqae ,  arrondissement  de  Boulogne.  C'est» 

je  croîs ,  R*  aqueUicm,  a^  section. 

6.  Patience  persicaire,  R.  persicarioides. 

Feuilles  lanc.  Valves  dentées ,  en  alêne  à  leur  sommet , 
toutes  graniferes. 

Ueu.  La  Virginie.  ©.  FI.  id. 
5.  P.  d'Egypte,  R.  AEgypiim,  an  maltiflorus^  Dill.7 

Valves  5-fides  et  sétacées.  Une  setde  granifêre. 

Lieu.  L'Egypte.  ©.  PI.  id. 

8.  P.  dentée,  il.  dentaius,  Dill. 

Feuilles  lanc;  Valvea  dentées, lanc.  k  leur  sommet,  tooM 
graniferes. 

Lieu.  Id.  0.  FI.  id. 

9.  P.  maritime,  A.  marîtimus.  R.  aureus^  WrrHEa. 

Tige  d'un  pied ,  rameuse.  Feuilles  linéaires ,  planes.  Fleors 
verticillées  sur  presque  toute  la  tige.  Valves  dent^  et  aé- 
tacées. 

Lieu, . . .  Ind.  'V; .  FI.  id. 

10.  P.  sauvage,  R.  acutus  et  obtusîfoUus. 

Tigp  droite,  cannelée,  de  3  à  4  pieds.  Feuilles  larges,  en 
cœur,  oblongues,  pointues  danâ  la  première,  obtuses  dans  k 
seconde.  Fleurs  en  épis  rameux. 

Lieu,  Très-commune.  Ind.  1|; .  FI.  id. 

1 1.  P.  sinuée ,  R.  pidcher. 

Tige  très-rameuse,  d'un  pied  et  demi.  Feuilles  rad. ,  ovales; 
obtuses^  échancrées  de  chaque  côté.  Les  sup.  linéaires-- lanc.  p 
pointues.  Valves  dentées.  Kameauz  florifères  ,  recourbés* 

Lieu.  La  France. 

n.  ValveM  séminmles  sans  grain^ 

il.  P.  bouviette,  R.  bucephàUjphorus. 

Tige  de  6  pouces ,  striée.  Fleurs  rad.  spatulées.  Flears  en  épi 
simple.  Les  semences  suspendues  par  des  pédoncules  plats , 
réfléchis  et  épais. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  <$>.  FI.  en  juin* 
f  i3.P.  desCanaries y  R.  bmaria.  OmîUc  ea  «Art. 
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Arlmsté  tri»-ramcux,  de  5  à  4  pieds;  les  rameanx  (îassans  et 
hmns.  Feuilles  cordiforme» ,  arrondies  k  leur  sommet  oa  peu 
pointues,  tendres ,  épaisses,  succulentes.  Valves  glabres. 

Lieu.  Les  Canaries,   h  •  FL  id. 
14.  P.  a  veisie,  R.  vesicarius. 

Feuilles  entières.  Fleurs  géminées.  Les  ailes  des  valves  grandei  ^ 
réfléchies,  membraneuses. 

Lieu.  L'Afrique.  0.  FI.  id. 

*  i5.  P.  rose,  -R.  roseus.  R.  ibceni^,  Balbi. 

Feuilles  rongées.  Fleurs  distinctes.  Une  aile  de  la  valve  trii» 
grande,  membraneuse,  réticulée. 

Lieu.  L  *Jgypte.  0.  FI.  id. 
16.  P.  de  Barbarie ,  R.  tingitanus. 

Feuilles  ovales,  hastées.  Fleurs  distinctes.  Valves  en  ooeur  » 
obtuses,  entières. 

Lieu.  La  Barbarie.  0.  FI. . . , 
♦17.  P.  à  écussotts,  A.  scutaUis. 

Tiges  un  peu  couchées,  foibles ,  d'un  pied  et  demi.  FeuiUet 
assez  larges ,  arrondies ,  d'un  vert  glauijpe. 

Variété  à  feuilles  en  cœur ,  hastées. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  La  première  cultivée.  1|; .  FI.  id. 

*  18.  P.  luxuriante,  R*  luxuriams^  H.  P. ,  Liw. 

Tiges  foibles,  d'uu^pied^,  en  partie  couchées.  Fetnlles  pâ.» 
arrondies.  Plusieurs  oreillées ,  d'autres  en  coeur ,  hastées.  Vdhfti 
«st.  snbulées  |  les  int.  orbiculées.  Toute  la  plante  glanqae. 

Lieu.  La  France,  l'Àngl.  ip.  FI.  id. 

*  19  P.  des  Alpes,  JR.  Aîpinus. 

"Tige  striée,  rameuse,  de 5  à  4  pieds.  Feuilles  rad. ,  grandes, 
]»ét. ,  en  cœur^  arrondies,  ridées  en-dessus ,  dTun  vert  dair» 
Fleurs  en  épis  serrés. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  X  -  FI.  id.  * 

♦ao.  P.  épineuse,  il.  spinosus.  • 

Fleurs  androgynes.  Le  caKce  des  femelles  moaophjlla*  Ld 
salves  ext.  réfléchies  et  courbées  en  crochet. 

Lieu.  L'ile  de  Candie.  0.  FI.  id. 
sii.  P.  tubéreufe^  R,  taberosus. 
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Fleurs  clîoîques.  Feuilles  lanc. ,  sagittées.  Les  rtmeaiu  oo- 
reit5..Rapports  à  Tespëce  suivante. 

Lieu,  L'Italie,  ip .  Fl. 

Yariétë  à  feuilles  arrondies  et  planes.  Oseille  ronde. 
*22.  Patiince  oseille,  R.acetosa.  Oseille  commune. 

Tige  de  2  à  5  pieds,  caunelee.  Feuilles  ovales ,  sagittées 
et  oblongues.  Fleurs  en  épis  rameux  et  rassemblés.  Fleurg 
dioïques. 

Lieu.  Ind.  f .  F1.  id. 

Variété  k  feuilles  plus  larges.  Oseille  cultivée. 
sS.  P.  des  champs ,  A.  acetoseUa.  Petite  oseille. 

Tiges  grêles,  de  8  à  10  pouces.  Feuilles  pét  ^lancéolées, 
trës-pointues ,  hastées ,  souvent  rougeâtres.  Fleurs  en  épis  courts 
on  lâches  et  filiformes.  Fl.  dioïques. 

Lieu.  Ind.  ip .  Fl.  en  mai—juillet. 

Variété  dont  les  valves  sont  garnies  de  petits  aiguillonf. 
R.  aculeatus. 
*a4-  ^'  d'Abyssinie,  R.  arifotius ,  R.  Abjrssinicus ,  Jacq. 

FeuiUes  pét.,  hastées.  Les  oreilles  simples,  très-divariquéet. 
Tige  droite.  Fleurs  dioïques. 

Lieu.  L'Afrique.  ^ .  Fl.  en  décembre— >avrii. 

CuU*  La  trei2iëme  et  la  dernière  sont  d'orangerie;  toutes  les 
autres  sont  de  pleine  terre.  On  cultive  las  étrangères  dans  les 
écoles  de  botanique.  Toutes  ces  patiences ,  excepté  celles  d'ora»- 
^rîe,  sont  rustiques ,  et  viennent  dans  tous  les  terrains,  sor^ 
tout  ceux  qui  sont  de  bon  fond.  On  les  multiplie  toutes  par 
leurs  graines  et  par  la  séparation  de  leurs  pieds.  Les  graines 
des  étrangères  se  sèment  en  plate-bande  de  bonne  tene.Les  @ 
se  plantent  ensuite  dans  les  places  oii  elles  doivent  fructifier. 
Les  espèces  des  pays  chauds  doivent  être  placées  à  une  exp. 
méridienne.  Les  X  se  plantent  en  ao4t  ou  septembre  dans  Vex^ 
4roit  qu'on  leur  destine.  On  cultive  dans  les  potager» les  ai*  et 
22^  pour  l'usage  dans  les  ci|isines.  Ces  oseilles  n'aiment  point 
les  terres  légères,  sablonneuses  et  exposées  au  grand  soleil; 
mais  elles  viennent  souvent  trop  abondamment  dans  les  teires 
consistantes,  franches  et  fraîches.  On  les  plante  en  bordure  ou 
tn  planches  en  automne.  Quand  l'osçille  ne  vient  pasdauf  cec» 
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tains  jardins^  parce  que  le  sol  est  très-léger,  il  ne  faut  pas^ 
comme  quelques  jardiniers,  la  forcer,  pour  ainsi  dire,  à  y 
croître.  En  la  plantant  derrière  l'enceinte  du  jardin  et  un  peu 
à  Fombre ,  eUe  y  viendra  vraisemblablement. 

Les  espèces  d'orangerie  ne  demandent  que  les  soins  ord.  On 
les  semé  âur  couche.  La  dernière  est  de  peu  de  durée.  On  les 
multiplie  facilement  de  boutures.  . 

JJs.  On  cultive  souvent  dans  les  jardins  la  i^^,^  2«  et  la 
Ig^  pour  leurs  propriétés  et  pour  leur  feuillage.  La  i««,  la  io«  et 
la  19*^  ont  à-peu-prës  les  mêmes  vertus^  leurs  racines  sont  fré^ 
quenmient  employées  dans  les  bouillons  et  apozèmes ,  comme? 
toniques ,  purgatives ,  sudorifiques.  Oii  se  sert  aussi  de  la  5^.  Les 
oseilles  21  et  22  sont  rafraîchissantes,  apéritîves,  diurétiques^ 
On  préfère  la  21*  parce  qu'elle  monte  un  peu  moins  en  tige  ^ 
€t  que  sa  saveur  est  d'un  adde  plus  agréable.  Les  17  et  18  ont 
tin  aigrelet  assec  doux< 

Ahuliarbey  Rheunté 

Cal.  6-fide.  9  étam.  Style  nul.  3  stigm.  Sem.  à  3  ailes  mem-> 

braneuses. 
f  I.  Rhubarbe  rapontic ,  it.  rltaponticum. 

Feuilles  très-grandes ,  aitondies ,  en  cœur  à  leur  base ,  trè^ 
entières  ,  glabres  ;  leur  pétiole  rouge ,  canaliculé ,  et  à  borda 
lurrondis.  Les  veines  des  feuilles  un  peu  velues  en-dessdus.  Tigtf 
de  3  pieds ,  ferme ,  portant  un  panicule  formé  de  fleurs  l>lan-« 
ches  très^nombreUses. 

Lieu.  L'Asie.  X  •  FI.  en  mai  et  juin, 
f  2.  R.  ondulée,  A.  undulatwn.  A.  jhabarbarUm phiv. 

Feuilles  aussi  grandes ,  en  cœur  à  leur  base ,  pointues  ,  très- 
ondulées,  et  comme  frisées  en  leurs  bords,  un  peu  velues.  Leur 
|>étiole  platie  en^essus ,  à  bordi  tranchans.  Tige  de  5  pieds*^ 
]>ortant  un  panicule  lÀche  et  ourert. 

jLîeu.  La  Chine,  la  Sibérie.  X  -  FI.  id/ 
f  3.  R.  palmée ,  R.^palmatum. 

•     Feuilles  très-grandes ,  palmées ,  divisées  en  plusieurs  déctTinr 
pures  acumméesi  wi  pea  mdet  «tt  loucber.  Les  pétales  ob^ 


Digitized  by 


Google 


4^0  CLA651B    Vly   ORDRE   V. 

tusëmenl  sillonnés  en-dessus ,  et  leurs  bords  arrondis*  Fleurs  en 
panicûle  serré.  Tige  de  4  ^  S  pieds. 

Lieu.  La  Chine.  V  •  FI.  en  avril  et  mai. 
^  4*  B.HUBARBK  compacte ,  H.  campactum. 

Feuilles  grandes  »  en  cœur  à  leur  base,  un  peu  ondulées^ 
presque  lobées ,  trës-obtuses ,  trës-glabres ,  luisantes  en-dessus , 
denticulées.  Tige  de  5  à  6  pieds ,  trbs^grosse ,  portant  on  pam<^ 
cule  assez  gvand. 

Lîeu.  Là  Tartaric.  11? .  FI.  en  juin. 

♦  5.  R.  du  Levant ,  R,  ribes. 

Feuilles  grandes  ^  trës-obtuses ,  arrondies ,  chargées  d'aspérj^ 
tés  et  de  pointes  rudes  et  verruqueuses ,  un  peu  épineuses  sur 
leurs  veines  inférieures.  Les  pétioles  planes  et  arrondis  en  leuiv 
bords.  La  foliation  nouvelle  est  d'un  beau  rouge.  ' 

Lien.  Le  Levant.  1|; .  FI 

♦  6.  R.  bâtarde ,  -R.  hjbridam. 

Feuilles  glabres  en-dessus ,  un  peu  velues  en-dessous ,  presque 
lobées  et  pointues.  Les  pétioles  obtusément  canaliculés  en-des- 
sus ,  et  à  bords  arrondis.  Le  sinus  de  la  base  des  feuilles  étrok. 

Lieu. •  •  •  •  itr .  FI.  en  juin. 

7.  R.  de  Tartarie ,  R.  Tariakcwn ,  Liir. ,  Suppl. 

Feuilles  trës-grandes ,  radicales ,  planes  ,  très-glabres ,  cou- 
chées sur  la  terre.  Les  pétioles  rouges  et  demi-cylindriques.  Le» 
nervures  des  feuilles  trës-dilatées.  La  grappe  des  fleurs  à  peina 
aussi' haute  que  les  feuilles. 

Iiîeii.  La  Tartarie.  X- 

8.  R.  penchée  ,  R.  nutans.  1 

9.  R.  de  Sibérie ,  R  Sibincum.  ]  ^^^'  •"S"* 

Lieu.  La  Sibérie,  f .  Ces  5  dernières  espèces  cultivées  en  An- 
gleterre. 

CuU.  Pleine  terre.  Les  rhubarbes  sont  en  général  très-rusti- 
ques. La  cinquième  seulement  l'est  un  peu  moins  ;  et ,  dans  les 
grands  froids ,  il  est  prudent  de  la  couvrir  de  litière.  Elles  se  plai- 
sent toutes  dans  les  terres  douces ,  franches  et  d'un  bon  fond , 
011  ellesse  garnissent  de  feuiUes  extrémementgrandes  et  de  hautes 
et  fortes  tiges.  On  les  multiplie  par  leurs  graines ,  en  les  semant, 
«uMÎtôl  ajE>rès  leur  maturité ,  dans  une  plancha  de  bonae  terre 
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Mp«  an  ûorâ-onest ,  et  par  la  séparation  de  leurs  pieds  en  au- 
lomne.  1^  faisant  cette  opération ,  il  £Eiat  prendre  garde  de  ne 
pas  trop  endommager  le  pied ,  et  de  ne  prendre  qne  les  radnes 
latérales ,  on  attendre  qu'il  s'en  forme.  J'ai  perdu  la  5«  pour, 
l'avoir  ainsi  éclatée. 

Us.  Ces  plantes  demandent  un  assez  grand  eepice  ^  à  cause 
tle  leuf*  végétation  considérable.  Elles  doivent  avoir  environ  5 
4  6  pieds  de  distance  entr'elles.  Quand  on  les  cultive  dans  les 
parterres  I  il  faut  que  les  plates-bandes  soient  trëa-larges ,  ou  il 
faut  les  mettre  dansun  endroit  particulier.  Leurs  panicules  blancs 
font  un  effet  assez  remarquable.  On  est  encore  incertain  silr 
l'esp^  qui  fournit  la  rhubarbe  usuelle.  Il  paroît  que  c'est  la  S* 
ou  la  4^.  PallaSy  dans  ses  voyages,  dit  que  c'est  la  4^;  la  3«c^ 
pendant  en  a  toute  l'odeur  etle  goût.  Une  de  ses  racines  fraiche* 
que  j'avois  mile  dans  une  chambre  avant  de  la  planter  y  a  exh«« 
lé,  pendant  quelques  jours ,  même  après  qu'elle  en  a  été  6t^, 
une  odeur  absolument  semblable  h  celle  de  la  rhubarbe  en^- 
ployée.  Je  crois  que  le  climat,  le  sol  et  l'exposition  contribuent 
beaucoup  à  ses  qualités ,  et  que  peut-être ,  dans  la  Tartarie  et  la 
Chine ,  ces  deux  plantes  fournissent  également  la  rhubarbe. 
EUei  viennent ,  dit  Pallas  ,  sur  des  rochers  couverts  de  peu  de 
terre ,  et  exposés  «u  soleil  levanU  Ces  expositions ,  sans  doute , 
contribuent  beaucoup  à  la  qualité  des  racines ,  de  même  que  nos 
plantes  aromatiques  n'ont  jamais  plus  d'odeur  et  de  vertus  que 
dans  les  lieux  secs  et  chauds. 

La  racine  de  rhubiirbe  est  purgative ,  tonique ,  amère  et  sto- 
machique. C'est  une  des  plantes  les  plus  en  usage  en  médecine 
et  avec  raison.  Les  autres  rhubarbes  ont  aussi  ces  propriétés , 
mais  plus  foibles. 

Pallas ,  au  sujet  des  rhubarbes ,  se  contredit  sur  l'espèce  qui 
Ibumit  la  racine  en  usage  fa  médedoe.  Tantôt  il  indique  h 
4*  espèce ,  tantât  la  2*^ 

La  rhubarbe ,  dit-il ,  page  8 ,  tome  IV,  Voyage  en  Sibérie , 
se  tire  principalement  de  krasnoiarsk  :  c'est  une  îm  plantes  sau^ 
vages  de  ce  pays.  La  meilleure  vient  des  montagnes  voisines  de 
l'Ouda,  oiion  la  trouve  près  des  ruisseaux.  Il  assure,  4  cet  ar- 
ticle I  que  c'est  l'espèce  à  feuilles  ondulées  f  thcsum  tsn^dm^ 


Digitized  by 


Google 


45a  CLASSE    vif   ORDRE  YI« 

tunty  H.  K.  y  ftiabarbarum.  Lm.  Il  en  suspendit  les  radneS:  n 
plafond  d'une  chambre  à  poêle;  et  quand  elles  furent  bien 
sèches ,  il  en  pela  et  nettoya  les  plus  saines ,  et  obtint  ainsi 
une  rhubarbe  aussi  compacte  et  aussi  belle  que  celle  de  la 
Chine  y  qui  est  vraisemblablement  l'espèce  à  feuilles  palmées , 
jheum  palmaium  y' laivi. 

On  a  obtenu  en  France ,  de  cette  dernière  j  des  racines  ,qui 
peuvent  remplacer  avec  succès  celles  de  la  Chine  et  de  la 
Tartarie. 

—Les  propriétés  de  la  cinquième  espèces  sont  très-ancien- 
nement connues.  Ses  principales  sont  d'être  tonique  ,  addule^ 
apéritive ,  rafraîchissante.  On  l'emploie  avec  succès  dans  les 
coUques  bilieuses ,  les  vomissemens  j  etc.  Le  sirop  qu'on  tire 
du  suc  exprimé  de  ses  feuilles  et  de  ses  tiges ,  est  d'un  usage 
très-répandu  dans  le  Levant.  On  mai^  aussi  ses  jeunes  feuil- 
les et  leurs  pétioles. 

Kenige ,  Kœnigia. 

Cal.  à  Spart.  Sétam.  Style  nul.  2  a  3  stigm.  Semence  nue. 

Kenige  d'Islande ,  K.  Islandica. 

Tige  très-basse ,  à    rameaux  ouverts  et  opp.  aux  feuilles. 
Feuilles  ait. ,  ovales  y  obtuses ,  très-entières  ,  un  peu  succu- 
lentes, qnatemées  au  sommet  de  la  tige.   Fleurs   petites  y 
nombreuses,  fasciculées,  term.  avec  des  bractées. 
.    Ueu.  L'Islande.  0.  FI.  en  avril. 

Cuit,  Pleine  terre.  Cultivée  seulement  dans  les  écoles  de  Ihk 
iânique. 

Calligon  ^  Calligonum^ 

£al.  h  S  part,  arrondies  et  inégales.  Environ  12  étam.  5  styles 
courts.  Stigmates  en  tête.  Caps,  pyramidale  9  à  3  ou  4  an- 
gles V  i-sperme ,  couverte  de.filets  rameux. 
Calligoïc  polygonoïde,  C,  paUasia ,  îJ'SÉiaT.  y  H.K.  Po/- 
Jasia  caspica.  Lin. 

Arbuste  de  3  à  4  pieds ,  garni  d'un  grand  nombre  de  ra- 
meaux divisés  et  articulés.  Feuilles  linéotrof   qui  .TÛVitBt 
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AUX  articulations  des  jeunes  rameaux.  Fleurs  blanchâtres  aux 
nœuds.  Fruits  à  ailes  membraneuses  et  qrispées. 

Lieu.  La  Sibérie.  ^ .  FI.  en  août. 

Cfi/l.  Pleine  terre. 

ORDRE   VI. 
Les  Arkoches  {ATRiFZiCEsy. 

Calice  moDODbjUe ,  soavent  profondément  par- 
tage. Etamines  insérées  au  fond  du  calice.  Un  ovaire 
Supèrc  :  un  style  le  plus  souvent  multiple  ou  point. 
Un  stigmate  pour  chaque  style  y  quelquefois  double. 
Semence  solitaire ,  à  quelques  exceptions  près  ^  nue 
ou  couverte  du  calice  ^  ou  enfermée  dans  un  péri- 
<»rpe.  Embryon  environné  d'un  périsperme  fari*. 
neux. 

Herbes  ^  quelquefois  arbrisseaux*  Feuilles  le  plus 
iouveni  alternes»  Sexes  quelquefois  séparés» 

l.  Fruit  à  baie. 
Pbytolacea»  Phytolaùca^, 

Cal.  à  5  part.  8  à  2a  étam.  Ovaire  strié..  8  à  10  styles.  Baie 
ronde ,  à  8  à  10  sillons  et  autaBt  de  loges  i-^rmes. 

'*'  I .  Phttolacca  commun ,  P.  decandm.  Raisin  d'Améri<{ueJ 
Tiges  d'un  beau  rouge  >  asses  grosses  »  rameuses  ,  de  5  à  6 

pieds^  Feuilles  ovales , pointues ^  éparses ,  asser  grandes,  très-» 

entières  j  d'un   beau  vert  qui  devient  rouge    en  automne. 

Fleurs   petites,  blanches^  rougeâtres,  en  grappes  péd. ,  ax^ 

90  ëtami  10  styles.  Baies  noires.  Suc  pourpre. 
Lieu.  La  Virginie.   1|; .  FI.  en  août  et  septembre.. 

».  p.  octandri^e ,,  P.  qcUmdm^ 
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Tîge  de  2  pîeds ,  qui  se  divise  en  2  ou  3  branche»  garnies 
de  feuilles  ov,-lanc. ,  pointues  aux  deux  bouts ,  éparses  et  d'un 
vert  foncé.  Fleun  blanches ,  arec  une  tache  pourpre  dans  le 
milieu,  sess. ,  en  grappes  opposées  aux  feuilles.  8  étam.  Sstyftes. 

Lieu.  Le  Mexique.  V  ou  c^.  FI.  en  juiUet«— novembre. 

*  3.  PHTTOiiACCA  rouge ,  P.  icQsandra. 

Tige  de  2  ou  3  pieds ,  cannelée ,  pourpre  à  son  sommet ,  oh 
die  se  divise  en  2  ou  3  branches  garnies  de  feuilles  lanc.  -poin-^ 
tues^  les  unes  ait. ,  les  autres  opp. ,  obliques  sur  leur  pét.  souvent 
dentées.  Fleurs  blanches ,  assez  grandes  y  en  grappes  opposées, 
i^ux  feuilles  et  terminales.  17  étamines.  10  styles. 

Ldeu.  Les  Indes  or,  V  •  FI.  en  juillet  ««-  novembre. 

*  4-  P*  ^^  arbre ,  P.  dioica. 

Tige  grosse  et  ferme,  très-rameuse.  Feuilles  ovales,  glabres |^ 
à  grosse  nervure  rouge.  Fleurs. blanches  ,  en  grappes  ax.  diow 
ques  y  polyandriques. 

Lieu.  L^Amérique  mérid.  i>.  Toujours  vert.  FI... . 

*  5.  P.  d^Afrîque  ,   P.  dàdecandm  ,  L'HÉamER  ,  H.  K. 
P,  afyssinùca^y  Hoffm.  ,  Willd,. 

La  tige  de  cette  espèce  est  b'gneuse ,  arborescente ,  de  i5  à  2a 
pieds  de  hauteur }  ses  rameaux  alternes  sont  garnie  de  feuiUes^ 
ovales  j  pétiolées ,  de  4  à  5  jpouces  de  longueur  et  de  3  de  lar-^ 
geur.  Ses  fleurs  branches  sont  disposées  en  f^ppes  spidformes,. 
axîUaires.  iSà  27  étamines. 

Cuit.  Excepté  la  première  espèce ,  qui  est  de  pleine  terre  ^^ 
les  autres  sont  de  serre  chaude  ou  tempérée.  La  première  est 
sensible  au  froid  et  à  rhumidilé.  Pour  la  conserver  dans  les 
pays  sept..,  il  faut  la  planter  dans  une  bonne  terre  un  peu 
légère ,  et  à  «ne  exposition  chaude.  On  la  couvrira  de  litière 
à  rapproche  des  grands  froids.  Cette  plante  vient  très-bien  dans 
les  fonds  de  terre  un  peu  frais  et  de  bon  fond ,  mais  elle  j  est 
sujette  à  périr  par  Thumidité,  surtout  lorsqu'on  est>  pendant 
l'hiver,  obligé  de  couvrir  son  pied.On  la  multiplie  par  ses  graines 
semées  en  terrine  sur  couche  t^npérée.  Lorsqu'dles  sont  levées , 
on  les  met  chacune  daps  un  pot  pour  passer  le  premier  hiver  k 
l'abri  du  froid.  On  la  propage  aussi  par  la  séparation  de  son 
pied,  mais  il  fiiut  £iire  cette -opératioR  avec  soin  ,  les  radnas 
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fclattées  étant  aTors  plus  susceptibles  de  pourrir.  Quâsd  on  pren^ 
ce  moyen,  on  ne  doit  le  pratiquer  qu'au  printemps. 

Les  espèces  de  serre  se  sèment  k  la  manière  indiquée  pour  ces 
plantes.  Elles  demandent  une  bonne  terre  ^  beaucoup  d'air  pour 
les  fortifier  9  et  très -peu  d'arrosemens  en  hiver.  ËUes  peuvent 
aussi  se  propager  facSement  de  boutures  faites  en  pot  sur  couche- 
ombragée,  en  les  préservant  d%ine  humidité  constante. 

Us.  Ces  plantes ,  sur-tout  la  première  y  ont  un  beau  feuillage 
et  d'assez  jolies  fleurs ,  te  Jcouge  répandu  sur  toutes  les  parties 
de  l'espèce  commune ,  la  rend  agréable  à  la  vue.  J'ai  trouvé 
cette  plante  en  quantité  dans  un  bois  près  de  Tarbes.  Sans 
doute  que  des  graines  y  ont  été  jetées  et  qu'cdte  s'y  est  natura- 
lisée. Les  apothicaires  qui  Temptoy oient  la  croyoient  indigène. . 
Les  autres  espèces,  par  leur  large  feuillage  et  leurs  fleurs,  va- 
rient les  serres.  Le  suc  de  la  racine  du  phytolacea  i'*  espèce  est 
très^purgatif .  Les  baies  donnent  une  teinture  rouge  fort  belle  > 
mais  qui  n'est  pas  fixe.  Qn  l'emploie  à  l'ext  conune  anodine» 

Bii^ioe  f  Mii^inia ,  hiN^Piercea  ^JIIillee* 

Cal.  à  4  part.  ^k8 étam»  i  style.  Baie  r^-sperme» 

*  I.  RiviNE cotonneuse,  R.  humilis.  Rivina  canescem.  Piértea 

eanescens,  Muxbr. 

Petit  arbuste  dont  les  rameauits'étendent  de  tous  cités.  Feuiltes 
«vales ,  pnbescentes ,  très-entières ,  pointues ,  molles  et  d'il!»  vert* 
grisâtre.  Fleurs  blanches, en  grappes  ax.  courbées.  Baies  rouges.. 
4  étam. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  ^ .  Taujpurs  vert*  Fî.  une  partie 
de  l'année. 
'*'  2.  R.  glabre,  R.  lœvis^.  R,  humilùy  MiLixti.. 

Cette  espèce  est  entièrement,  glabre.  Elle  forme^  un  petit' 
buisson  garni  de  beaucoup  de  branches  et  de  rameaux.  Feuilles 
alternes,  pétiolées,  ovales,  pointues,  entier^  glabres,  vertes 
et  souvent  rongeÀtres  en  leurs  bords.  Fleurs  en  épis  axiliaiies  et*, 
terminaux ,  petites ,  blanchâtres.  4  étamines. 

Lieu»  U.  ^ .  Touj,ours  verte.  FI.  id. 
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5.  RiyiNB  grimpante,  il.  octandra.  R.  4odecandra,  Lait* 

Liane  à  banl. 

Tige  grimpante,  de  i8  à  20  pieds.  Feuilles  elliptiques , 
glabres.  Fleurs  en  grappes  latérales.  B^es  bleues.  8  ou  la 
étam. 

Lieu.  Id.  i>.  Toujours  verte.  FI... 
4.  R.  du  Brésil,  R,  brasiliensis ,  Willd.  Nooca. 

Tiges  droites ,  sous-b'gneuses ,  élevées,  cannelées ,  rameuses  ; 
les  rameaux  alternes,  glabres.  Feuilles  ovales ,  pétiolées,  glabres, 
ondulées ,  griindes.  Fleurs  en  épis  simples ,  axillaires.  Baies 


Lieu,  Le  Brésil.  i> .  Cultivée  à  Pavie  et  en  Angleterre. 

Cuit.  Ces  plantes  ne  sont  pas  d'une  culture  difficile.  Elles  n« 
demandent  que  la  chaleur  ordinaire  de  la  serre  chaude ,  une 
terre  consistante,  et  des  arrosemens  firéquens  en  été.  On  les 
multiplie  par  leurs  graines  qui  mûrissent  très  «bien  dans  noi 
serres  ,  et  qui  se  sèment  souvent  elles-mêmes.  Quand  on  veut 
les  semer ,  elles  dmvent  Tétre  selon  la  manière  indiquée  pour 
les  plantes  de  cette  température,  c'estrà-dire  sur  couche  et  sou* 
châssis. 

Us.  La  première  et  la  seconde ,  par  leurs  fleurs  et  leurs 
baies ,  qui  restent  long**-temps  sur  les  rameaux ,  ne  laissent  pas 
que  de  jeter  une  variété  agréable  dans  les  serres.  Les  baies  sqnt 
d'un  rouge  vif- 

Boséy  Bosea* 

Cal.  à  5  parties.  5  étam.  Style  nul.  a  stigm.  Baie  globuleuse  ^ 

i-sperme. 
i  I .  Bosi  a  feuilles  de  lilas  |  B.yervamom. 

Arbrisseau  de  5  à  6  pieds ,  un  peu  tortueux.  Les  rameaux  verts, 
et  glabres.  Feuilles  ait. ,  pét. ,  ovales  -  pointues ,  très-entières  eÇ 
très-glabres.  Fleurs  rougeâtres ,  en  grappes  lâches  et  ax.. 

JLdeu.  Les  îles  Canaries.  ib .  Toujours  vert.  FI J 

Cuit,  Orangerie.  Cet  arbrisseau  ne  demande  que  les  soins  or-t 
dinaires  de  l'orangerie.  '  On  le  multiplie  par  les  marcottes ,  qui 
pont  au  moins  deux  ans  à  s'enraciner ,  et  par  les  boutures. 

IJi.  Fe^  d'effet.  Cultivé  seulement  comme  étranger. 
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IL   Fruit  capsulaire. 
Tetîvier,  Pedveria. 

Cal  à  4  P<^i^*  6  à  8  étam.  4  styles.  Caps,  i-sperme  »  ne  s'ouvrtnt 

pas  et  couverte  par  le  calice. 
♦  I .  Pbtivikr  à  odeur  d'ail ,  P.  alliacea. 

Tige  de  3  à  4  pieds  ;  rameaui^  asse^  droits ,  rougeâtres ,  et  pu-* 
bescens  dans  leur  jeunesse.  Feuilles  ait ,  lancëolées ,  pointues 
aux  deux  bouts ,  trës-entiëres ,  pubescentes ,  souvent  rougeâtres  ^ 
marquées  de  nervures  qui  se  replient  sans  atteindre  les  bords  de 
la  feuille.  Fleurs  petites ,  blanches ,  fol. ,  sess.  j  un  peu  distantes , 
formant ,  au  sommet  des  tiges  et  des  rameaux ,  un  épi  grêle  un 
peu  penché.  Toute  la  plante  a  une  odeur  d'ail. 

Lieu.  La  Jamaïque.  t> .  Toujours  vert.  FI.  en  juin-^octobre. 

yariété,  P.  nain ,  P.  octandm ,  Jacq. 

Une  tige  plus  basse  et  plus  mince  et  8  étam. ,  sont  tout  ce 
tpi  distingue  cette  espèce  de  la  première. 

Lieu*  L'Amérique  sept  ^ .  Toujours  vert.  FI.  id. 

CuIl  Serre  chaude.  Ces  arbustes  ne  sont  pas  trës-délicats.  On 
peut  les  mettre ,  pendant  5  mois  de  l'été ,  en  plein  air  à  une 
exposition  chaude.  Ils  se  fortifient  mieux  y  et  fleurissent  davan^ 
tage.  On  les  met  en  hiver  sur  les  tablettes  de  la  serre  chaude.  Ou 
les  multiplie  aisément  de  boutures  faites  en  pots  au  mois  de  juin, 
et  mises,en  les  ombrageant, sur  couche  tiëde,  Elles  s'enracinent  au 
bout  d'un  mois ,  et  peuvent  être  pincées  en  serre  tempérée  ni| 
mois  après.  Bonne  terre  ordinaire. 

Us.  On  cultive  les  petiviers  plutôt  par  curiosité  que  pour  l'a- 
grément de  leurs  fleurs ,  qui  n'ont  pas  beaucoup  d'apparence. 
Comme  ib  sont  toujours  verts  y  ils  contribuent  à  diversifier  let 
feuillages  des  serres, 

Policnème  »  Polycnemum. 

Calt  À  5  parties.  5  étam.  S^le  2-fide.  Caps,  i-sperme,  ne  s*ou^ 
yrantpns, 
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PoLiCNKifK  cle«  champs^  P.  aivense. 

Tiges  très-rameuses ,  étalées  sur  la  terre.  Feuilles  nombrAueSt. 
étroites ,  lin. ,  pointues.  Fleurs  très-petites  y  sess. ,  ax. ,  sol. 

Lieu.  La  France ,  dans  les  champs.  (^^  FI.  en  juillet. 

Cwft.  Pleine  terre.  Peu  cultivé. 

Qfiatre  autres  espèces  en  Sibérie*^ 

Camphrée,  CamphorosmOi 

Cal.  urcéolé,  à  4  part-  y  les  alternes  plus  grandes.  4  étam.  saiK 

lantes.  Style  2-fide.  Caps,  i-sperme,  couverte  par  le  calice. 
*  I.  Camphrée  deMontpellier ,  C  Jffôrupelîaca. 

Ail>u$te  d'un  pied  dans  son  pays  natal ,  mais  qui ,  cultivé,  s'é- 
lève jusqu'à  plus  de  6  pieds.  Tige  et  rameaux  droits ,  blanchâ-^ 
très  dans  leur  jeunesse.  Feuilles  très-petites ,  nombreuses  ,  lin.  y 
pointues,  subulées ,  éparses  et  rassemblées  en  petits  faisceaux  le 
k>ng  des  tiges ,  d'un  vert  cendré.  Fleurs  petites ,  herbacées,  en 
paquets  ax.  le  long  des  rameaux. 

Lieu,  La  France  mérid.  x  •  Toujours  verte.  FI.  en  août. 

Cette  plante  croît  aussi  en  Sibérie,  au  55^  degré  de  latitude. 

Cuit.  Orangerie.  Cet  vbuste  ne  demande  que  d'être  garant» 
des  gelées  un  peu  fortes.  Sa  terre  doit  être  un  peu  légère  ou  sa- 
blonneuse ,  et  il  dbît  être  exposé  au  soleil  en  été.  On  le  multii- 
ph'e  aisément  de  marcottes  et  de  boutures.  Celles-ci  se  font  en 
toutes  saisons ,  et  sont  bien  enradtiées  au  bout  de  4eux  mois ,  si 
on  les  a  faites  au  printemps. 

Us.  Le  feuillage  assez  singulièrde  cet  arbuste,  par  sapetitesse, 
mak  qui  couvre  en  grande  partie  les  rameaux ,  peut  contribuer 
à  la  variété.  Ses  feuilles  frottées  ont  une  légère  odeur  de  cam- 
phre ;  on  les  dit  incisives ,  anti*^sthmatiques  et  sudorifiques. 

CAMPMoaosMid  plemnihus.  Pienmihus  echinatus,  Disf. 
Voyet  Piemnthu* ,  cl.  i5»  ordre  5. 

Galène ,   Galenia. 

Cal.  ^'6ie.  8  étam.  2  styles.  Caps,  a  2  loges  2'9perma*- 
^  GàhiuM  d'Afrique ,  G.  Africma^ 
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Arbiule  de  4  pî^  environ  «  Rameaux  nombreux  et  visqueux* 
FeaîUes  linéaires ,  trës-étroites ,  canaliculées,  d'un  vert  jaune. 
Fleurs  petites ,  herbacées ,  en  panicule  term. 

Lieu.  Le  Cap,  x  ^  Toujours  vert.  FI.  en  juillet. 

Culi.  Orangerie.  Soins.ordinaires  de  cette  serre.  Fréquens  ar- 
rosemens  en  été.  Mult.  par  boutures  faites  en  juin  ,  et  traitées  k 
la  manière  indiquée  pour  les  plantes  d'orangerie;  di£Scile  à 
(^enraciner. 

Us.  Peu  4'^et^  Cultivée  par  sa  qualité  d'étrangère.  Elle  est 
encore  asses  rare  en  France. 

JJlé  Semence  couverte  par  le  calice.  5  éUtmines. 
Baselle^  Basella. 

Cal.  urcéolé ,  7<-fide.  Stigmates  adnés  sur  les  btyles.  Sem.  cou-» 

verte  par  Je  calice  grossi  et  formé  en  baie. 
^  I .  Basjclle  rouge  ^  B.  rubm. 

Tiges  grimpantes ,  tendres,  succulentes ,  rameuses ,  d^m  rouge 
pourpre ,  de  5  à  6  pieds.  Feuilles  ait. ,  ovales ,  entières ,  char- 
nues ,  de  la  m^me  couleur  que  la  tige.  Fleurs  petites ,  purpu- 
lînes-roses  ^  en  épis  ax.  Baies  noires  y  remplies  de  jus  d*ùn  beau 
pourpre. 

Ueu.  Les  Indes  or.  c^.  FI.  en  juillet-—  novembre. 
^  2.  B.  i>]ancfae ,  B.  alba. 

Cette  plante  ne  diffère  de  la  précédente  qu'en  ce  qu'elle  est 
verte  dans  toutes  ses  parties  et  que  ses  feuilles  sont  un  peo: 
ondées. 

Lieu.  La  Chine.  <f^.  FI.  id. 
*  5.  B.  à  finûlles  en  cœur ,  B.  cordifolia  y  Lak. 

Cette  espèce  n'a  point  ses  tiges  grimpantes.  Elles  sont  grosses , 
succulentes,  glabres,  d'un  piedt  garnies  de  rameaux  courts^ 
aussi  gros  qu'elles.  Ses  feuilles  sont  légèrement  cordiformes ,  plu»; 
grandes  que  ceUes  des  précédentes ,  arrondies  à  leur  sommet , 
épaisses,  chamuea^  vertes.  Fleurs  d'un  pourpre  pâle,  en  pa- 
quets axiQaires ,  et  attl>out  des  rameaux  courts  qui  servent  de- 
{»édoncalet.  Baies  noires ,  remplies  d'an  jus  pourpre. 
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lÂeu.  Les  Indes  or.  ifr  !  FI.  id.  Elle  dure  5  à  4  ans* 
4.  Baselle  vésiculeuse,  B,  vesicaria,  H.  P. ,  Lam.  Anrtmdem 

spicata,  Ju^s. 

Tige  grimpante,  d'un  vert  rouge&tre,  de  2  à  5  pieds.  FeuiDes 
«It. ,  pet. ,  ^ales  ,  épaisses ,  charnues  ^  vertes.  Fleurs  en  épis 
soL  et  ax.  Fruits  un  peu  vésiculeux. 

Lieu.  Le  Pérou.  Cette  espèce  est  du  genre  Annmdem  da 
Jussieu. 

Cuit,  Serre  chaude.  Terre  franche  ,  un  peu  sablonneuse.  Ar* 
rostmens  modérés.  M ult.  par  les  graines  qui  mûrissent  dans  les 
serres ,  semée^au  printemps  en  pot  sur  couche  et  sous  châssis^ 
Quand  les  jeunes  baselles  ont  5  pouces  de  haut  on  les  met  chacune 
dans  un  pot  qil'on  place  à  Tombre ,  sous  un  diâssis  ou  derrière 
une  tannée  oii  elles  reprennent  en  5  ou  4  jours.  Ces  plantes  ai- 
ment la  lumière  et  viennent  fort  bien  sur  les  tablettes  des  serres  ; 
mais,  excepté  la  troisième,  elles  sont  pour  ainsi  dire  annuelles. 

Vs.  La  première  a  un  aspect  assez  agréable  par  sa  couleur 
rouge.  La  troisième  a  l'avantage  d'être  plus  rassemblée  et  d'avoir 
en  même  temps,  et  presque  toute  l'année>  des  fleurs  et  des  fruits. 
On  cultive  dans  les  Indes  ces  plantes  pour  l'usage  alimentaire; 
on  les  en^ploie  comme  nous  faisons  de  l'épinard.  Le  suc  de  leurs 
baies  donne  une  superbe  couleur  pourpre.  Il  seroit  à  désirer 
qu'on  put  la  fiiLcr , 

Soude  9  Salsola. 

Cal.  à  5  part.  Style  a  ou  5-fide.  a  ou  5  sù'gm,  Sem.  en, spirale  on 

en  coquille  de  limaçon  ,  couverte  par  le  cal.  capsulaire. 
I  ^  Soude  couchée ,  S.  kalL 

Tiges  rudes  ,  couchées,  très-rameuses.  Feuilles  épaisses ,  ses^ 
siles ,  linéaires ,  subulées  ,  en  pointe  épineuse.'  Fleurs  ax  ^  scsr 
rieuses  en  leurs  bords.  Bractées  épineuses. 

Lieu,  Près  de  la  mer.  lad.  0.  FI.  en  août. 
"2.  S.  épineuse  ,  5,  tragus. 

Tige  de  a  pieds ,  rameuse  ,  ferme  et  un  peu  velue.  Feuille», 
longues ,  étroites ,  lin.,  glabres,  en  pointe  épineuse.  Fleurs  ax. ,. 
soi.  Bractée^  épipeuses. 
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Lieu,  La  Fr.  mérid.  0.  FI.  id. 

5.  S.  à  feuilles  longues  ,  S.  soda. 

Tige  droite ,  rameuse  >  lisse ,  glabre ,  d'un  k  2  pieds.  Feuilles 
étroites  ,  linéaires  ,  charnues ,  longues  de  3  à  4  pouces.  Fleurs 
ax.  sol. 

Lieu.  La  Fr.  mërid.  Q.  FI.  en  août. 
4*  S.  cultivée  y  S.  saliva. 

Tige  herbacée,  diffuse.  Feuilles  cylindriques^  glabres.  Fleura 
ramassées. 

Lieu.  L'Espagne.  V  •  FI.  en  août. 
5.  S.  élevée ,  S.  allissima. 

Tige  herbacée,  droite ,  trës-rameuse.  Feuilles  filiformes ,  un 
peu  pointues ,  portant  à  leur  base  les  pédoncules  des  fleurs. 

Lieu.  Lltalie.  0.  FI.  id. 

6.  S.  à  tige  rayée ,  S.  salsa. 

Tige  assez  droite.  Feuilles  lin.,  un  peu  charnues,  sans  épines* 
Les  calices  succulens  et  diaphanes. 
Lieu.  Astracan.  Q.  FI.  id. 

7.  S.  soyeuse  ,  S.  sericeay  H.  K.  ChenoJea  dijfusa  ,  Thun- 

BSRG. 

Tige  frutescente.  Les  rameaux  diffus. Feuilles  lanc.^  soyeuses. 
Les  calices  sans  épine. 

Lieu.  Le  Cap.  t> .  FI.  id.  Toujours  vertç. 

8.  S.  traînante  ,  S.  prostmta. 

Tige  frutescente,  couchée.  Feuilles  h'n.,  velues,  sans  épines. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  1» .  FI.  • .  «  •  Toujours  verte. 
*  9.  S.  firutescente  ou  ligneuse ,  S.fruticosa. 

Tige  de  11  à  3  pieds ,  droite ,  ainsi  que  les  rameaux,  qui  sont 
grêles  et  flexibles.  FeuiUes  petites,  très-nombreuses ,  charnues , 
lin. ,  filiformes ,  obtuses  ,  glabres  y  d'un  vert  glauque.  Fleurs 
sess.  ,  ax. ,  sol. 

Lieu.  La  France  mérid. ,  TAngleterre.  ^b .  FI.  en  aoAt  Tou- 
jours verte, 
jo.  Soude  à  calices  épineux^  S.  muricata. 

Tige  frutescente,  ouverte.  Les  jeunes  rameaux  velus.  Les  cft» 
lices*  épineux. 

Zrfctt.  L'Egypte.  ©,  FI.  M, 
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CuU,  La  septième  et  la  huîtiëme  sont  d'orangerie,  les  alitref 
de  pleine  terre.  La  plupart  de  ces  plantes  ne  sont  cultivées  que 
dans  les  jardins  de  botanique^  On  sème  les  0  tous  les  ans  sur 
vieille  couche ,  dans  des  terres  légères  et  sablonneuses.  Les  es* 
pëces  t>  se  cultivent  dans  les  jardins  de  plantes  étrangères.  La 
neuvième  Test  communément  dans  les  collections.  Quoiqu'elle 
croisse  naturellement  en  Angleterre ,  elle  est  un  peu  sensible 
au  froid  dans  le  nord  de  la  France  ;  je  l'ai  souvent  perdue  pat 
l'hiver  dans  mon  jardin  ;  mais  je  ne  doute  pas  qu'elle  ne  se 
maintienne  dans  les  sols  sablonneux  et  maritimesvdu  pays  que 
j'habite.  Quand  on  ne  peut  avoir  ces  situations ,  il  faut  lui 
donner  une  terre  légère  ,  sablonneuse ,  €ine  bonne  exposî« 
tion  ,  plutôt  sèche  que  fratche ,  et  en  avoir  un  ou  deux  indivis» 
dus  en  pot  pour  mettre  pendant  l'hiver  sous  des  chisâs.  D  en  est 
de  même  des  aub^  vivaces. 

Us.  Lav^neuvième  a  un  petit  feuillage  asses  |oK  ;  il  ne  laisse 
pas  de  faire  de  l'effet  lorsque  l'arbuste  est  en  pleine  végétation* 
On  tire  ,  par  la  combustion  de  la  plupart  de  ces  plantes ,  el 
sur-tout  des  quatre  premières  y  le  sel  alkali  qui  entre  dans  la 
composition  du  savon. 

1 1 .  S.  satinée ,  S.  canescens  ,  Desfont. 

Tiges  ligneuses ,  très-rameuses^  les  rameaux  couchés  et  me* 
nus ,  pubescens.  Feuilles  nombreuses ,  sessiles  ,  rapprochées  1 
planes  ,  soyeuses  et  cotonneuses  ,  de  5  à  4  lignes.  Fleurs  ses* 
siles ,  sol.  y  ax.  Cette  espèce  a  des  rapports  avec  la  septième. 

Ideu t> . 

12.  S.  à  feuilles  opposées^  S.  opposiiifolia  ^  DBsroirr.  Salsola 
fruUcosa ,  Cav. 

Tiges  ligneuses,  rameuses ,  d'un  pied.  Ratneaux  nombreux» 
pppoBéi.  Feuilles  sessiles ,  opposées,  charnues ,  très-^^abres ,  de 
4  à  5  ligne?.  Fleurs  sessiles ,  solitaires  ou  au  nombre  de  a  à  S  » 
axtUaires. 

Cette  espèce  se  distingue  avantageusement  par  ses  feuilles  opi> 
posées  ,  et  prinapalementpar  ses  fleurs  nombreuses  >  dont  le 
calice  dilaté  est  d'un  rose  tendre.  DfeSForrT. 

Lieu.  La  Sicile ,  Tunis.  ^  «  Fleurit  à  la  fin  de  Fautomne. 
iS.  S.  à  lenillei  courtes  ^  S.  bre^tfoUa  ,  Disf  oxfT. 
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AYbriss€!âa  de  là  3  pieds.  Tiges  ligneuses ,  r^m^uses;  les 
rameaux  pabescens.  Feuilles  sessîles  ,  alternes ,  courtes,  ovales  > 
pubescentes  ,  lrès-raJ)prochées.  Fleurs  sessûes  >  solitaires ,  axil- 
laires  ,  nombreuses.  DaeFONT. 

Llea.  La  Barbarie  ,  la  Sidle,  ^ . 

On    culHve   encore  au  Muséum  l'espèce  S.U;an£flora   de 
Pallas,  dont  les  feuilles  sont  cylindriques  ,  pubescentes  et  les  an- 
thères couleur  de  rose.  Orig,  de  la  Sibérie,  ip . 
♦  14.  S.  ra£ée,5.  radiata,  Desfont.  S.platjpJ^Ua^  Mh- 

GHAUX  ,  S,  chenqpodioides  m  horiis. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  anguleuse ,  striée ,  très^nmeuse. 
Les  rameaux  divisés  en  plusienfrs  ramifications  garnies  de  fleurs 
verdAtreSyîPormant  par  leur  réunion  de  longs  panicules  fleu- 
ris. Feuilles  alternes ,  lancéolées  ,  serrées  ,  dentées ,  termi- 
nées par  une  pmnte  roide  ,  vertes  et  glabres.  Fleurs  bermaphro- 
dites  ,  polygames  et  mâles.  Semence  non  tournée  en  spirale 
comme  celle  des  autres  soudes,  ronde^  aplatie,  un  peu  échancrée 
4*un  oâté  et  couverte  par  le  calice. 

Ohs.  La  forme  de  cette  graine  pourroit  constituer  un  genre  de 
cette  esp^e.  Elle  est  du  genre  Aoc^ûz^  Rota. 

Lieu,  L'Âmériq.  sept.  O*  Fleurit  en  été. 

Cuit.  Les  espèces  1 1 ,  12  et  i5  sont  d'orangerie  ;  les  autres  de 
pleine  terre.  Les  soudes  ligneuses  méritent  d'être  cultivées  dans 
les  jardins  des  amateurs ,  sur-tout  ia  douzième.  Leur  culture  se 
réduite  une  terre  un  peu  sablonneuse ,  et  à  les  placer  près  du 
jour  en  hiver.  On  les  multiph'e  facilement  de  bouture. 

Epioard^  Spinacia^ 

Dioïque.  FI.  mAIes,  Cal.  à  5  part.  Fem.Cal.  4^fide.  4^1^*  Sem. 

coufverte  par  le  calice  devenu  dur,  tantôt  arrondi  y  tantôt  &  :i 

ou  4  pointes. 
'I^Epinard  potager,  •$.  olemcca. 

Tiges  d'un  k  deux  pieds  ,  cannelées ,  glabres.  Feuilles  ait. , 
pétiolées ,  hastées ,  molles.  Fleurs  herbacées  ,  sess. ,  eu  paquets 
ax.  Sem.  à  pointes  épineuses. 
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Variété  à  semences  glabres  ,  sans  pointes  ,  et  k  feuillet  piai 
larges.  Epinard  de  Hollande ,  S.  lœvis, 

Ueu 0.  FI.  tout  l^élé. 

Obs,  Il  est  à  remarquer  ,  au  sujet  de  TépinarJ ,  que  Toa 
ignore  le  lieu  natal  d'une  partie  des  plantes  qui  servent  le  plus 
à  la  nouiritpfe  de  l'homme.  Cela  démontre  que  les  végétaux 
alimentaires  sont  depuis  des  siècles  en  usage ,  et  que  l'Asie 
ayant  été  vraisemblablement  la  partie  du  monde  la  première 
cultivée  9  il  seroit  probable  que  nos  plantes  potagères  et  cé^ 
réaies  en  fussent  originaires  (i). 

Culi.  On  sème  l'épinard  depuis  le  printemps  jusqu'en  août 
et  septembre;  mais  celui  qu'on  sème  jusqu'au  i5  environ  de 
juillet  monte  ordinairement  presque  aussitôt  qu'il  est  levé. 
Pour  en  avoir  quelques  feuilles  en  été ,  il  faut  en  répandre  dâ 
éemences  tous  les  i5  jours.  A  la  fin  de  juillet ,  ad  commence^ 
ment  d'août ,  on  le  sème  pour  l'usage  de  l'hiver.  Plus  la  terre 
sera  douce  ef  amendée ,  plus  on  aura  de  feuilles  et  plus  eHes 
seront  grandes.  Mais  il  faut  alors  le  semer  assez  dair  et  par 
rayons ,  car  s'il  levoit  trop  dru  et  qu'on  le  laissât  ainsi  j  on 
n'auroit  que  de  petites  fefiilles.  II  ne  demande  d'autre»  soins 
que  d'être  sarclé  et  serfoui  de  temps  en  temps.  On  préfère  avec 
raison  l'épinard  de  Hollande  parce  que  ses  feuilles  sont  plus 
larges  et  qu'il  résiste  mieux  à  l'hiver.  Au  printemps  on  laisse 
en  terre  un  ou  deux  sillons  d'épinard  pour  en  recueillir  la 
graine.  Gomme  tous  les  individus  ne  portent  pas  de  graines  , 
parce  que  les  uns  sont  inâles  et  les  autres  femelles ,  il  vaut 
mieux  laisser  toujours  plus  de  pieds  qu'il  n'en  &at  pour  fruc- 
tifier. 

Us,  L'épinard  est  un  aliment  léger ,  peu  nourrissant ,  qui  ne 
se  digère  guère ,  et  ne  convient  pas  absolument  à  tous  k» 
estomacs.  Il  faut  avoir  soin  ,  quand  il  est  cuit ,  de  le  mettre 
«ussitot  dans  l'eau  fraîche  pour  lui  enlever  sa  première  eav , 
et  lui  rendre  sa  couleur  verte.  Sa  décoction  est  laxative* 


<i)  Depnii  qae  ceci  est  ^crit ,  M.  Olmcr ,  de  rinsdtm ,  a  rapporta  dev 
graines  de  la  plupart  de  cet  plantes ,  noumuiieiit  de  l'épinard  y  cqmUim  ^m 
lai  «a  Pent  toc  des  pieds  sauTages « 
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Bette  »  Beta. 

Cal.  à  5  part.  Ovaire  demî-inférienr.  a  styles.  Sem.  rëniformeV 

renfermëé  dans  la  base  du  calice  capsolaire. 
^  I .  Betts  oa  poirëe  commune ,  B.  vulgaris. 

Tige  de  3  à  4  pîed«  >  ixoit^ ,  anguleuse ,  glabre.  Feuille» 
grandes  >  ovales  «  entières ,  molles ,  lisses ,  ait.  ^  â  pët  ^pais. 
Fleurs  petites ,  sessiles ,  en  longs  épis  grêles. 

Variétés,  i.  Bette  blandhe  ou  jaune  à  cardes. ,  Beta  cicla. 

a.  Id.  rouge B.  rubnu 

3.  Bette-rave  ronge. 

4*  Id jaune. 

5.  Id blanche. 

Li€u.  L'Europe  mérid. ,  le  Portugal.  La  première  ^ ,  Ie« 
autres  varîe'tés  <f. 
9.  B.  éioULée^  B.patulaj  H.  K. 

Toutes  les  feuilles  lin.  -  lanc.  Les  rameaux  divergens.  Fleun 
rassemblées  p^  paquets.  Tigç  d'un  pied,  trè»-rameuse. 

Lieu.  Madère.  <f .  FI.  en  août. 
3.  B.  maritime ,  B.  mariiùna. 

Tige  un  peu  couchée  à  sa  base.'  !i  fleura  seulement  à  chaqua 
aisselle. 

Cette  espèce  ne  diffère  presque  pas  de  la  première  dont  il 
«t  assez  probable  qu'elle  est  le  type  originaire. 

Lieu.  Près  de  la  mer.  Ind%  cf  •  Fl.  id 

CuU.  La  seconde  est  d^orangerie }  les  autres  de  pleine  terre. 
\^es  poîrées  ou  bettes  proprement  dites  se  cultivent  dans  lea 
potagers  sans  soins.  Une  fois  qu'il  y  a  eu  des  pieds  qui  y  ont 
firucdfié ,  rarement  il  en  manque  ensuite  ,  ces  plantes  se  semant 
«lles-nulmes.  Cependant  <m  les  cultive  aussi  par  planches , 
j^pund  on  vent  les  avoir  plus  belles  et  en  tirer  des  cardes. 

Les  bettes-raves  se  sémeroient  aussi  de  même  ;  mais  comme  i 
pour  l'usage  alimentaire ,  on  ne  pourroit  en  faire  çsage  dans 
l'état  de  nature,  et  qu'il  faut  au  contraire  que  leurs  racines 
prennent  le  pins  grand  accroissement ,  on  est  par  conséquent 
#btigé  de  les  cultiver*  Léon  racines  filiformes  ne  peuv«|it 
II.  39 
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avoir  la  grosseur  et  la  qualité  désirées    qu'au   moyen  d'une 
terre  fortement  amendée.  On  les  sème  au  printemps  peu  dru  , 
par  planches  et  en  rayons.  Quand  les  feuilles  ont  une  certaine 
force  ,  on  arrache  les  pieds  trop  proches  les  uns  des  autres  , 
dont  on  peut  faire  une  autre  planche.  Pour  que    les  belles- 
raves  soient  belles  et  d'une  culture  facile  ,  il  faut  environ  un 
pied  de  distance  entre  chacune.  A  mesure  que  la  plante  pousse 
et  forme  sa  racine ,  on  doit  k  bêcher  ou  la  serfouir  légër^uent 
à  l'entour.  Plus  on  répétera  cette  opération ,  plus  la  bette-rave 
deviendra  grosse ,  et  elle  le  sera  encore  plus  si  elle  a  été  à 
moitié  déchaussée  par  celte  opération.  On  arrache  les  bettes- 
raves  en  automne  -,  on  coupe  alors  le  coHet  des  feuilles  à 
celles  qu'on  veut  conserver  pour  l'usage  ,  et  non  à  celles  qu'on 
destine  pour  planter  au  printemps  afin  d'en  obtenir  des  graines. 
Je  ne  peux  terminer  cet  article  sans  dire  un  mot  de  la  bette- 
rave champêtre  annoncée  comme  excellente  nourriture  pour 
les  bestiaux ,  sous  le  nom  de  racine  de  disette ,  qui ,  par  pareiH 
thèse  ,  auroit  dû  être  plutôt  nommée  par  l'auteur ,  conformé- 
ment à  ses  vues  ,  racine  d'abondance.  Cette  espèce  de  décou- 
verte ,  et  on  peut  l'appeler  ainsi ,  peut  être  rangée  parmi  tou- 
tes ces  superbes  productions  végétales    annoncées    par   leurs 
auteurs ,  mais  qui  ne  sont  vraiment  telles  qu'a  force  d'en- 
grais,  et  cultivées  avec  soin  dans  des  potagers  ou  petits  en- 
clos proches  des    villes,  et  qui  deviennent  infructueuses,  et 
même  préjudiciables,  lorsqu'on  les  met  en  plein  champ.  Est- 
ce  donc  dans  les  potagers  que  se  trouve  la  véritable  agricultu- 
re?  et  n'est-ce  pas  induire  en  erreur  que  d'annoncer  des  prc- 
duits  qui  ne  sont  dus  qu'à  la  quantité  de  substances  entassées 
pour  les  former?  Qu'on  porte  en  plein  champ  et  dans  un  espace 
beaucoup  plus  grand  que  celui  employé  pour  la  culture  de 
celte  bette-rave  -,  qu'on  y  porte ,  dis-je  ,  la  même  masse  d'en- 
grais qu'il  a  fallu  pour  ces  productions  j  qu'on  sème  du  blé 
dans  ces  terres  si  amendées,  fl  est  certain  que  k  produit  et  la 
valeur  de  ce  grain  feront  beaucoup  plus  de  profit  au  proprié- 
taire que  celui  qu'il  auroit  tiré  de  la  bette-rave.  J'ajouterai  que 
la  bette-rave  champêtre  est  d'ailleurs  inférieure  à  la  potagère, 
ca  ce  qu^  5€s  produits  sont  au  moins  égaux ,  et  que  la  racine 
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de  la  seconde  est  alimentaire  pour  les  hommes ,  et  que  l'autre  no 
Test  pas.  J'ai  eu  dans  mon  jardin  des  radnes  de  bettes-raves  ordi- 
naires qui  e'galoient  au  moins  celles  de  la  bette-rave  champêtre. 

Us.  Les  bettes  ou  les  poirées,  ,  sur-tout  la  blanche  et  la 
jaune ,  sont  en  usage  dans  les  cuisines  :  leurs  feuilles  pour 
adoucir  l'acide  de  l'oseille  ;  leurs  pétioles  pour  les  servir 
comme  des  cardons  d'Espagne. 

Les  racines  de  la  bette-rave ,  cuites  au  feu  ou  sous  la  cendre  , 
forment  un  aliment  sain.  La  jaune  est  plus  sucrée  que  la  rouge. 

Les  bettes ,  en  médecine  ,  sont  délayantes  et  relâchantes.  Oi| 
se  sert  souvent  de  leurs  feuiUes  pour  entretenir  la  suppuration 
des  ulcères  et  des  cautères. 

Anserine,  Chenopodium. 

Cal.  à  5  part.  Style  bifide.  2  ou  3  stigm.  Semence  couverte  pmr 
le  calice  anguleux  et  exactement  fermé. 

I.  Feuilles  anguleuses. 

1 .  Anserine  sagittée  ^  le  bon  Henri  ,  épinard  sauvage ,  C.  bo^ 
nus  Henricus.    . 

Tige  d'un  pied,  couchée  et  droite.  Feuilles  ait. ,  pét.  ,  sa- 
gittées 9  très-entières,  farineuses.  Fleurs  en  grappes  tenu. 
Lieu.  Ind.  conmiune.  iir .  FI.  en  mai-août. 

2.  A.  à  grappes  menues ,  C.  urbicum. 

Tige  simple,  droite,  cannelée ,  de  2  pieds.  Feuilles  3-an- 
gulaires ,  très-pointues ,  un  peu  dentées.  Fleurs  en  grappes  me-, 
nues ,  droites ,  ax.  et  term.  Les  rameaux  rapprochés  de  la  tige 
et  très-longs. 

Lieu.  Ind.  0.  FL  en  août 
5.  A.  arroche ,  C.  atripUcis.  C.  purpuwscens  ,  H.  P. 

Tige  droite.  Feuilles  ov. ,  rhomboïdales  et  lancéolées.  Les 
înf.  sinuées  et  dentées.  Fleurs  en  panicules  rameux ,  ax.  Les 
jeunes  feuilles  ont  une  poussière  pourpre  qui  se  détache  et 
colore  les  doigts. 

Lieu.  La  Chine,  (j^.  FI.  id.  , 

4.  A.  rouge  ,   C.  rubrum. 

Tige  dr<Mte ,  de  2  pieds ,  cannelée ,  ronge&tre.  Feuillei  dtt* 
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i.o\deSf  dentées  j  presque  ladniées,  ne  se  terminant  pas  éi!i 
pointe  aussi  aiguë  que  celles  de  la  deuxième ,  farineuses  en- 
dessous.  Fleurs  en  grapp^es  courtes ,  limeuses,  ax.,  €Ouvent 
rougeâtres. 

Lieu.  Ind.  (^  R  id. 
5.  ANffiBRtrt  ies  murs ,  C.  murale. 

Tige  foible^  d^on  pied.  Feuillies  ovales ,  triangulaires ,  forte^ 
meitl  dentées ,  lisses  en-dessus  »  forineuses  en^essous.  Fleurs  em 
grappes  tres-rameuses  ,  ax.  et  tenu. 

Lieu.  Ind.  0.  FI.  id. 
6*  A^  tardive,  C.  serrotinum. 

Lieu.  L'Angleterre.  0.  FI.  id- 
7»  A  blanche,  C.  al^um. 

Hge  d*un  pied  et  demi.  Feuilles  assez  petites ,  rhomboida* 
les^  triangulaires,  inégalement  dentées ,  d'un  vert  blandiâtre 
en-dessus  ,  blanches  et  farineuses  en-dessous.  FI.  en  petits  ^pis , 
droits  y  ax.  et  tenu.  Cette  espèce  est  jaunâtre  dans  sa  maturité. 

Lieu...  Ind.  Q.  FI.  en  juillet. 
8.  A.  verte ,  C.  viride. 

Tige  de  5  pieds ,  droite ,  rameuse.  Feuilles  rhomboîdales  ,' 
dentées ,  simiies.  Fleurs  en  grappes  blanchâtres ,  ax.  et  term. 
Planlfvfrte. 
£>ieti.  Ind.  très-commune  dans  les  potagers.  FI.  en  aoAt. 
^  ^  g.  A«  anguleuse ,  C.  hjbridum. 

Tige  de  %  pieds,  droite ,  cannelée.  Feuilles  en  cœur ,  très* 
imguleuses ,  acuminées ,  vertes  des  deux  côtés.  Fleurs  en  pani« 
^eterm. 

£<eii...Ind.  0.R  id. 
ao.  A«  botride,  C.  botiys. 

Tige  droite^  rameuse ,  velue ,  de  8  à  lo  pouces.  Feuilles ob« 
longues ,  sinuées ,  presque  pinnatifides ,  un  peu  velues.  Fleuri 
^petites  grappes  ax.  Plante  visqueuse. 

Lieu.  La  France  mérid.  @.  FI.  en  juin— Sfptfmbrf. 
f  II.  A.  du  Mexique,  C.  ambmsioides. 

Tige  cannelée ,  rameuse ,  de  a  pieds.  Feuilles  lanc. ,  poin* 
Pm^  ^técs^yerteidcidfiacô^.FI«an^pc(ît6i grappes )^ 
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ribipte»,  fenîltées  le  long  des  tiges  et  des  rameaux:^  et  terni. 
Les  tiges  et  les  rameaiuusont  couverts  de  duvet. 

Lieu.  Le  Mexique.  Q.  FI.  en  juin-oct. 
XI  bis,  A.  à  feuilles  incisées  ^XX^  fruUcosunv^  Miluer.  C.  am^ 
brwioùks  fruticQsum  yBoxKn  C^  incisum  ^  Dwiom^.  Qit. 

Mus.  7 

Cette  espèce  A;  été*  vraisemMablement  confondue  avec  Uu 
jgrécédente ,  ctr  aucun  antre  auteur  que  Miller  n'en  parle.  Elle- 
est  cependant*  très-dUtincte  pan  sa  nature  frutescente  >.par  sa- 
hauteur  etdans  plusieurs,  de -ses  parties.. 

Tige  de  4  à  5  pieds>  .droite ,  .ruueuse  ^rougeAtre ,  jstr^e ,  1^ 
gerement.velue^  Feuilles  lancéolées,  oblongues^  finissant  en- 
pétiole  à  leur  base ,  pointues>»  laduiées^^  ou  profondànent  den- 
tées ,  vertes  et  glabres*,  de  3  pouces  k  3.  pouces  .et  demi  de 
longueur  et  moins  d^un  pouce  de  largeur  ^  lès  supérieures 
entières  on  presque  entières.  Fleursses5iles,très-petites,  ramassées  . 
tu  paquets,  au  nombre  de  ^  à-Ss  le,  long  des  rameau  8iq)é»- 
rieurs ,  dans  les  aîiselles  des  feuilles. 

Ldeu.  Le  Mexique*  ^  ..Toujours  verte. 

Cett^j^lante  a^un^  odeur  assez  fortement  aromatiqne. . 
*  12.  A,  vermifuge^.  C.anthebmnticum^ 

Tige  de  3  pieds ,  droite^  dure ,  rougeâti^e,  striée  et  fameusel. 
Feuilles  Une,  oblongues  ,  dentées,., un  peu.  velues >  souvent 
rougeâtres.  FI.  en  gr^pes  aiE«. 

Lieu.  L'Amérique.  1> .  El.  en  jufllet^Tou}Oucs  verle. . 
^  i5.  A.  laogEiltifide,  C.  muUiJidumsr- 

Arbuste  très-rameux ,  de  a  pieds- .Tiges,  tr&^feuillécs,  striées,^ 
velues ,  ainsi  que  les  rameaux.  Feuilles  nombreuses ,  petites  ^ 
pinnatifides ,  à  pinn.  Uuéaûces.  Fleurs  .en .  petits^  paquets  > ,  ses^ 
tfiles  et  ax.. 

Zieu.  Bueaos-Ayresi  V.Fl^id.. Toujours  .verte.. 
i4f  A..gkBiqpe,  C.  glaucum. 

Tiges  coudiées ,  cannelées ,,  rigrécs  de  vert  et  de  blanc.  Feuil-- 
Iés  oblongues,  ovales,  légèrement  sinuées^  g^lauques eorde»?^ 
sous.  FI.  en  petites  grappes ,  ax.  et  tenu. . 

£a€u.^*M^ïnd.  Q.  FLid. . 
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3.  Feuilles  très-entières. 

iS^  ANSBRiMfE  fétide ,  C  vûlvaria.  Cfœtidum ,  Lam. 

Tiges  de8  à  lo  pouces ,  couchées ,  rameuses.  Feuilles  ovjt- 
les  ,  rhomboïdales  ,  farineuses.  Fleurs  en  grappes  courtes ,  ax. 
et  term.  Cette  plante  ïi  une  odeur  insupportable. 

UeiPt,.  Ind.  Q.  FI.  en  août. 

16.  A.  à  feuilles  oblongues  ,  C.  latérale. 

Feuilles  caulinaires,  lanc. ,  obtuses.  Celles  des  rameaux  ob- 
longues. Pédoncules  latéraux,  sol.  uâiflores. 
Lieu...  Qi.flAà. 

17.  A.  graineuse,  O.  poljrspermum. 

Tiges  d'un  jwed ,  rameuses  ,  souvent  couchées.  Feuilles  ora- 
les,  dlituses.  Fleurs  en  petites  grappes  rameuses,  ax.  et  tenu. 
Lieu...  Ind.  (^.  FI.  id. 

♦  18.  A.  à  balais.  L^  belvédère  ,  C.  scopanum. 

Tiges  de  5  à  4  pieds  ,  un  peu  velues  ,  droites ,  menues ,  trës^ 
rameuses.  Feuilles  étroites  ,  lin.  -  lanc. ,  planes  ,  sessiles  ,  ve- 
lues en  leurs  bords.  Fleurs  en  petits  paquets  ,  scss. ,  formant  de& 
grappes  simples  et  term . 

Lieu\  L'Italie.  Q^  FI.  en  juin— septembre, 
ig.  A.  maritime  ,  C.  maritimum. 

Tige  menue  ,  de  8  à  10  pouces.  Les  rameaux  courts.  Feuilles 
lin. ,  subulées,  presque  cylindriques,  un  peu  charnues,  vertes  et 
glabres.  Fleurs  en  petits  paquets,  formantdes  épis  feuilles  et  term. 

Lieu.  Près  de  la  mer.  Ind.  FI.  id. 

♦  20.  A.  barbue  ,  C.  aristatum. 

Tige  de  2  à  5  pouces.  Ses  rameaux  ouverts.  Feuilles  sessiles , 
lanc.  -lin. ,  vertes  ,  un  peu  charnues.  Fleurs  petites,  sess.  et 
term. ,  soutenues  par  des  pédoncules  très  -  menus  ^  ramifiés  , 
dichotomes  ,  ax.  qui  offrent  un  grand  panicule  très  -  di- 
vergent. 

Lieu.  La  Virginie ,  la  Sibérie.  ©.  FI.  id. 

Cuit.  La  ii«  ^i>,  les  t2«  et  i5«  espèces  d'orangerie  ; 
toutes  les  autres  espèces  de  pleine  terre.  La  plupart  de  ces 
plantes,  qui  sont  0,  ne  se  cultivent  guère  que  dans  les  écoles 
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de  botanique  :  cependant  la  io<  et  la  1 1^  le  sont  quelquefois 
dans  les  jardins  ,  à  cause  de  leur  odeur  et  de  leucs  propriétés ,  et 
la  îS^  pour  son  feuillage  le'ger  et  vert  et  son  port.  Les  espèces 
qui  ne  sont  pas  naturelles  aux  pays  chauds  >  se  sèment  dans  la 
place  oii  elles  doivent  rester.  Les  autres  ,  plus  délicates  ,  se  së- 
xaentsur  couche  au  printemps.  On  les  repique  ensuite ,  les  unes 
dans  des  pots  qu'on  met  dans  une  serre  pour  que  les  plantes  fruc* 
tifient ,  ou  bien  on  les  laisse  sur  une  couche  chaude  ^  les  autres 
dans  les  places  où  elles  doivent  passer  Tété.  Quand  on  les  a  obte* 
nues  ,  on  peut  multiplier  les  vivaces  de  boutures  ou  de  rejetons. 
Les  premières  s'enracinent  très-aisément. 

Us.  De  toutes  ces  anserines  ,  la  1 8^  est  celle  qu'on  cultive  le 
plus  généralement  pour  l'agrément.  Celles  d'orangerie  con» 
tribuent  par  leur  verdure  persistante  à  la  variété.  On  regarde , 
en  Amérique,  la  12*  comme  un  excellent  vermifuge.  Les  lO^, 
1 1^  et  1 1  bis  ont  une  odeur  forte  et  aromatique.  La  10^  est 
incisive  et  expectorante  ;  la  10*  sudorifique ,  stomachique  et 
carminative. 

Arroche ,  Aùriplex. 

Cal.  à  5  part.  Style  bifide.  2  stigm.  Sem.  couverte  par  le  calice 
anguleux  et  fermé.  Fleurs  femelles  et  hermaphrodites  mêlées, 
avec  un  calice  à  2  part,  comprimé. 
Les  arroches  ont  les  plus  grands  rapports  avec  les  anserines  ^ 

elles  n'en  diffèrent  que  par  le  mélange  des  sexes. 

*  I .  Arroche  halime  ,  A,  halimus. 

Arbrisseau  d'environ  6  pieds ,  dont  la  tige  et  les  rameaux  sont 
blancs,  ainsi  que  les  feuilles.  Celles- ci  sont  ait ,  pét. ,  légèrement 
deltoïdes,  épaisses  et  un  peu  charnues.  Fleurs  en  petites  grappes 
ter  m. 

IJeu,  L'Espagne ,  le  Portugal.  »> .  FI.  Toujours  vert. 

*  ?.  A.  pourpière  ,  A.  portulficoides. 

Arbuste  rameux ,  d'un  pied  et  demi  y  les  rameaux  foibles  et 
blanchâtres.  Feuilles  ovales,  oblongues ,  obtuses  ,  d'un  glauque 
blanchâtre ,  ub  peu  charnues.  Fleurs  en  épis  grêles  etterm» 

Lieu.  Ind.  Près  de  la  mer.  h  .  FI.  en  seplen^re.  Toujours, 
vert. 
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S.  Arrocbi  gkuque ,  A.  glauca. 

Tiges  cottckées  j  grisâtres ,  rameuses.  Feuilles  ovales ,  ses».  ^ 
^petites  ,  d'un  vert  blanchâtre  et  glauque.  Les  inf  .  dentées  à  leur 
base.  Fleurs  en  paquets  ax. 

Lieu.  La  Fr.  méril  ^ .  Toujours  vert. 
*  4"  -^*  rasea,\ar.  i.  Sibcrica.  %.  Tartarica.  5.  Lacinialai 

Lnf.  et  HuDS<m.  A.  à  fi-uib  en  rose. 

Tige  droite  ,  rameuse ,  de  5  pieds  envû-on.  Feuilles  ovales  , 
deUoïdles ,  dentées ,  sihuées ,  ondulées ,  farineuses  et  argentées 
dans  la  demiëre  var.  Fruits  assez  gros ,  comprima ,  presque 
quarrés ,  garnis  à  leur  base  de  2  dents  de  chaque  cdté ,  disposés 
en  étoile  le  long  du  sommet  des  tiges. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  ponr  la  première  ,  la  Sibérie  pour  la 
seconde  y  l'Angleterre  pour  les  deux  autres  j  la  demi«re  ind.  @^ 
FI.  en  aoât. 

5.  A.  bfanche ,  A,  albicans,  H.  K. 

Tige  frutescente,  droite.  Feuilles hastées ,  tres-entieres^  poia-^ 
tues.  Fleurs  en  épis  terminaux. 
Lieu.  Le  Cap.'  y> .  FI.  en  juin  et  juillet.. 

6.  A.  hastée^  A,  hastaUz.. 

Tige  très-rameuse ,  diffuse ,  d'un  pfed  et  demi.  Feuilles  lar» 
ges  y.  triangulaires  ^  hastées ,  dentées ,  vertes ,  souvent  opp.  Vahr.. 
séminales,  grandes,  deltoïdes,  sinuées.  Les  feuilles  varient  de 
formé ,  deltoïdes ,  tentées ,  entières. 

Lieu^.^  Ind.  0.  FL  en  août  et  septembre- 
7»  A.  étalée ,  A.  pataila,. 

Tiges  étalées  sur  la  terre,  rameuses ,  striées.  FeuiHes  un  peu 
deltoïdes ,  lanc  Lessup.  lanc.  -  lin. ,  dentées  ou  entières..  Fleurs, 
en  épis  grêles  et  term.  Les  valves  séminales  dentées., 

iiett...Ind.(^.  FI.  id. 
8.  A.  des  rivages ,  A.  littoralis. 

Tige  droite  ,  d'un  à  2  pieds,  rameuse  etstiiée..FeuiUes  toute» 
linéaires ,  étroites  et  longues.  Fleurs  en  épis  grêles ,  jaunâtres  el 
lerm. 

Lieu.  Ipd.  Près  de  la  mer.  Q.^  FL  id.^ 
9*  A*  marine  ;  A.  marina^ 
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Tige  bafte  et  droite.  Feuilles  linéaires,  àaanUtB  en  ade. 
Lieu...îni.Q.F\.  id. 

10.  A.  pédonculée ,  A,  pedunculata. 

Tige  divariquée.  Feuilles  lancéolées ,  obtttsea^  entièref.  Les 
#alices  des  fleurs  femelles  pédoncules. 
Lieu...  Ind.  ©.  FL  id. 

11.  A.  du  Bengale,  A.  JSengalensit. 

Tiges  droites ,  striées ,  glabres ,  de  4  ^  S  pieds»  FeoiDes  oUoik 
gués  f  un  peu  hastées ,  garnies  de  quelques  dents  et  rongeAlres^ 
Fleurs  en  épis  serrés  et  term. 

Ueu.  Le  Bengale.  (^. 
'*'  12.  A.  des  jardins ,  ji.  horteruts.  Bonne-dame. 

Tige  trës-dr oite ,  rameuse ,  striée ,  tris-^glabre ,  de  4  à  5.piedl.. 
Feuilles  asseï  larges,  triangulaires,  dentées,  pointues,  molle» 
et  d*un  vert  jaune.  Fleurs  petites ,  en  épis  interrompus  et  tttrm» 

Variété  à  tige  et  feuilles  rouges« 

Ueu.  La  Tartane,  @.  FI.  id. 

Cuit.  De  toutes  les  arroches ,  il  n'y  a  que  k  ptemiëre  et  la 
dernière  qui  sont  asses  généralement  cultivées,  et  les  5' et  11 , 
parce  qu'elles  sont  étrangères.  La  cinquième  étant  ligneuse  et 
du  Cap,  est  absolument  d'orangerie.  La  anzième  étant  (S^>  ae 
sème  au  printemps  sur  coudie ,  oii  l'on  peut  la  laisser  pour  j 
fructifier.  La  première  est  un  arbuste  qui  mérite  d'être  cultivi 
pour  sa  couleur  blanchâtre;  mais  â  est  sensible  au  grand  firoid , 
et  l'on  ne  peut  le  conserver  dans  les  pays  sept,  qu'en  lui  donnant 
vae  terre  légère,  sablonneuse ,  et  l'ezpoMmt  au  midi.  L<H9qu'on 
prévoit  de  fortes  gelées ,  il  est  prudent  de  couvrir  son  pied  de 
litière.  On  le  multiplie  de  boutures  faites  en  pot ,  en  terre  légère 
et  sur  couche  tiède. 

L.'arroche  des  jardins  se  sème  eUe-même.  Quand  on  en  a  eu 
en  graine  dans  un  potager ,  et  qu'on  en  laisse  tous  les  ans  des 
pieds  pour  fructifier ,  on  n'en  manque  jamais  ,iet  souvent  même 
•n  n'en  a  que  trop.  Ainsi  elle  ne  donne  aucun  soin  pour  sa 
culture. 

Us,  Cette  arrodie  est  la  seule  en  usage.  On  Femploie  dans 
les  cuisines ,  en  potages  ;  mêlée  avec  l'oseille ,  elle  en  adoucit 
l'acidité  A  et  la  rend  beaucoi^p  plus  agrtable%  Elle  est  rafraîchis-^ 
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santé ,  laxative ,  émolliente  :  celle  du  Bengale  se  mtnge  dans 
ce  pays,  comme  nous  faisons  ici  des  épiuards. 

Eriogonum  ,  Michaux. 

Cal.  presque  campanule ,  à  6  divisions  ovales,  obtuses ,  dont  trois 

plus  grandes.  ^  ëtamines.  Anthères  courtes.  Ovaires  à  3  cotes. 

Style  trës-court.  5  stigmates.  Semence  couverte  par  le  calice 

à  5  côtes. 
Eriogonum  tomentosum ^  Michaux. 

Tige  fourchue.  Feuilles  temëes ,  verticillées ,  sessiles ,  presque 
connëes  à  leur  base ,  ovales ,  en  coin.  Fleurs  petites ,  blanches, 
sortant  en  ^isceaux  d'une  enveloppe  commune ,  campanulëes, 
'axillaires.  Toute  la  plante  cotonneuse. 

Lieu,  La. Caroline  y  la  Géorgie. 

Cuit.  Orangerie.  X  ,  Cultivée  au  Muséum. 

Cette  plante  a  les  plus  grands  rapports  avec  les  renouées.  Elle 
n'en  diffère  que  par  l'absence  des  gatnes. 

IV.  Semence  couverte  par  le   calice.  Moins  de 
5  étamines. 

Axym* 

Monoïque.   FL  mâles  en  chatons.  Cal.  à  Spart.  5  étam.  Fem. 

Fleurs  épârses.  Cal.  à  5  part.  2  styles.  Semence  couverte  par 
-  3  lanières  calicînales. 
I .  AxYRis  cératoïde ,  A.  cemtoides. 

Arbuste  dont  fes  tiges ,  étalées  sur  la  terre ,  sont  garnies  de 
rameaux:  grêles  pins  ou  moins  droits  ,  jaunâtres  à  leur  base  , 
lïlanclïâtres  et  forineux  à  leur  sommet ,  hauts  d'un  pied  en- 
viron. Feuilles  lanc. ,  cotonneuses  ,  blanches.  Fleurs  femelles 
i  lineuses. 

Lieu.  La  Tartarte ,  la  Sibérie.  ï?  .  FI.  en  août. 
!>.  A.  amaranthoïde,  A.  amawnûioides. 

Tige  droite ,   de  4  à  5  pieds  de  haut ,  cotonneuse  à  w>b 
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sommet.  Feuilles  ovales,  pointues  aux  deux  bouts ,  pubes- 
centes.  Fleurs  en  épis  simples  ,  petits  et  term. 

Lieu.  La  Sibérie.  0.  FI.  en  juillet. 
5.  A.  couchée  ,•  A.  prostrata. 

Tige  grêle ,   rameuse ,   d'un    demi-pied.    Feuilles  ovale»» 

Fleurs  rnâles,  en  têtes  terminales.  Les  fruits  des  femelles  en- 

'  tourés  de  fol.  cal.  disposées  en  rosettes  ;  sess.  et  pédoncules. 

Lieu,  Id«  {^ 

Cuit.  Pleine  terre.  Ces  plantes  sont  rustiques ,  et  ne  sont 
guère  cultivées  que  dans  les  écoles  ou  les  collections  consi- 
dérables de  plantes  étrangères. 

filcte ,  Slitum^ 

Cal.  à  3  paH<  i  étam.  a  styles.  Semence  couverte  par  le  calice 

devenu  baie. 
I.  BL£TBcapttée ,  B.  capitaUan^  épinard-firaise,  vulgv 

Tige  droite ,  gkbre  d'un  à  a  pieds.  Feuilles  ait. ,  pet.  , 
triangulaires ,  dentd|^ ,  glabres.'  Fleurs  trè»*petit66.>  Fruits  en 
tête»  sessiles  ,  ronges,  succulent , disposés  en  épis  terminaux. 

Lieu.  L'Autriche.  Q^.  FI.  en  mai— août, 
♦a.  B.  effilée,  B.  virgatum. 

Tiges  foibles ,  effilées  ,  d'an  à  '2  pieds.  Feuilles  grandes , 
garnies  en  leart  bords  de  dents  aiguës  et  profondes^  Fruits 
rouges  ,  en  pelotons ,  sess.  ,  as. ,  garnissant  presque  toute  la 
longueur  des  tiges  et  ées  rameaux. 

Lieu.  La  France.  0.  FI.  id. 

Cuit.  Pleine  terre.  On  cultive  ces  plantes  par  la  singula- 
rité de  leurs  firuits ,  qui  imitent  si  bien  les  fraises  qu'on  s'y  trom- 
j-eroit  à  la  première  vue.  Elles  no  demandent  aucun  soin. 
11  n'y  a  qu'^  les  laisser  se  semer  dans  les  jardins  ,  et  Ton  en 
aura  en  abondance. 

On  cultive  au  Muséum  une  antre  espèce  nommée  BUtwn 
chençpodioides  :  elle  est  0  et  vient  de  la  Tartane. 
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PoIUchim^  JSr.  K. 

Cal.  i-phjrllè)  presque  campimiilë ,  à  5^  dents.  Cor.  •;  ITn  sent 
filament  filiforme^ de  la  longueur  du  calice.  Anâière  obroïkk , 
didyme.  Ovaire  sup.  Style  filiforme»  Stigm^  bifide. 
^  PoLLicQU.  campestrifi,   H.  H.   Neckeria    campesiris   > 
GxEuir. 

Tiges  nombreuses  ,  cylindriques  ^.grêlés  ,  très  -  rameu$es  ^. 
formant  un  buisson  touffu  de  2  pieds  et  plu&de  hauteur.  FeuilIes^ 
verticillées ,  presque  unilatérales ,  linéaii£»->lancéolëes  >  poin^ 
tues,  tres-entiëres ,  glabres  et  glauques.  Plusieurs  stipules  mem<^ 
braneusM. ,  perâstantes  ,.  inégales.  Fleurs  sessiles  ,  ramassées, 
en  têtes  ou  solitaires  ,   a«Uaires.  Ces  fleurs  ne  sont  composées, 
que  dès  écailles  dm  réceptacte ,  qui  :Sont  obrondes  y  charnues , 
succulentes ,.  conni^ntesi  est-tres  blanches ,  ayant Jbeauconp  de 
rsqiports  au^réceptaclé  et  aux.  fruits  de  Képinard-»firaisey  Uitum. 
Lieu.  Ij^  Cap«    ^.  Fleurit  pendantiune- partie  de  l'année. 
CidL  Serre  tempérée  ou  orangerie.  Lorsqu'on  met  cette  plante- 
im  serre  chaude  elle  se  charge,  pendant,  tant  ThiVer  de  ses 
espèces  de  fruits  bltocs*.  Elle- n'est  pas  <fj  oonmie  l'iàdique 
Aiton  j  quand  on  lui  donne  de  la  chaleur.*  Jf  en  ai  un  pied  qui 
a  plus  de  5  ans»  Sa  culture  n'a  rien  de  particulier  f  ,elle  de- 
mande beaucoup  de  lumière  en  hiver,  et  en  été  une  sitna-> 
tien   ouverte.  On  là  multiplie   par  les  semences  semées  sur 
eouche  et  conduites  cpmme.  tou^^les  autres  semis  de  plantas, 
deserre. 

SàKcome^  SaUcomia^ 

Csà,  à  4  cites,  ventru  et  entier,  i.  ou  2  étam.  Style  bifide.. 

2  stigm.  Semence  couverte  par  Je  calice  renflé.  * 

***  I.  Salicorne  ligneuse  ,  S.fmticosa, 

Tige  articulée ,  d'un  pied  et- demi  environ.  Las  articulations 
nombreuses  et  rapprochées.  Fleurs  en; épis ^  trëB-petitea,  nais-^ 
sant  des  articulations.  , 

Lieu*  La  Fr.  mérid. ,  TAngleterre.  ^ . .  * .  Tonjoucs  verte. . 
5.  S.  herbacée,  «f.  herbaceos 
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Plante àalëe ,  asses  basse,  dont  les  articnlatîons  M>nt  succu» 
lentes,  charnues,  comprimées  à  leur  sommet  et  échancréet 
•on  bifides. 

Lieu,  Près  de  la  mer.  tnd.  0.  FI.  en  août  «t  septembre. 
î.  S.  d'Arabie,  S.  Arabica, 

Articulations  obtuses ,  épaissies  \  leur  base.  Epis  ovales. 

Lieu,  L'Arabie.    % .  FI. 

CuU,  La  dernière  est  de  serre  chaude ,  et  n'est  cultivée  qu« 
«dans  les  grands  jardins  de  botanique.  Les  autres  ne  le  sont  aussi 
^e  dans  les  'éccdes.  On  les  multiplie  de  bouture. 

Us,  On  peut  tirer  de  4a  soude  des  deux  premières  espèces.: 
f)n  confit  la  seconde  dans  le  vinaigre  pour  en  faire  une  salade 
d'hiver,  ^'on  nomme  passepierre  dans  les  pays  sept,  maritti- 
mes. 

V.  Semence  non  ccuçerte  par  le  calice. 

Ciorisperme  ^  Corîspermum. 

Cal.  à  1  part,  i  étem.  rar.  2,  5  ,  4  o^  S.  a  styles.  Semence 
ovale ,  comprimée  ,  plane  d'un  cdté ,  bossue  de  l'autre ,  k 
horàssàgaà. 

1.  CoRispxRMi  à  feuilles  dlijssope ,  C  l^ssopifoUum: 
Tige  rameuse ,  striée ,  d'un  ptedv  Feuilles  linéaires ,  entièrei^^ 

k  nervure  blanche  et  bords  membraneux.  FI.  ax. ,  sol. ,  seas.  ^ 
«ituées  le  long  de  la  moitié  sup.  de  la  tige  et  des  rameaux.. 
Lieu,  La  Fr>  mérid.  Q.  FI.  en  juillet 

2.  C  à  épis r^des  ^  C>  sqùarrosum. 

Tige  d'un  pied  env.  très-rameuse ,  âéchie  ,  d^utt  Vert  pour* 
pré.  Feuilles  ait. ,  linéaires  >  entières.  Fleurs  séssiles  ,  accoair* 
pagnéef  de  braetées  ,  et  disposées  en  épis  Àt.  et  term« 

Lieu,  La  Russie.  Q.  FI.  en  aoAt 

Variété  à  épis  grêles.  Dans  la  Fr.  mérid. 
5.  C  du  Levant  ,  C.  oftentale. 

Tiges  d'un  pied  ,  effilées  ,  rougéitres  ,  garnies  de  rameaux 
redressés.  Feuilles  linéaires,  étroites.  Fleurs  term.  et  ses.  ,  ax; 

l^ieu.  Le  Levant  Q^ 
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CuÏL  Pleine  terre.  Ces  plantes,  qui  ne  sont  coltiTëes  qn^  dânj 
les  écoles ,  se  sèment  tous  les  ans,  soit  sur  couche  pour  les  re- 
piquer en  place  ,  soit  dans  l'endroit  même  011  elles  doivent 
rester. 

CLASSE  VIL 

LES  DICOTYLÉDONES  APÉTALES. 

Etamînes  hypogynes. 

Gilice  infère,  entier  ou  partagé.  Ordinairement 
point  de  corolle;  quelquefois  des  écailles  hjpogy nés  ^ 
pétaléeSfStaminiferes  ou  alternes  aux  ëtamioes; 
d^autres  fois  un  tube  pétale,  hypogyne  ,non  stamînî- 
fère,  ou  qui  le  devient  par  la  réunion  des  filets.  Eta- 
mines  insérées  sous  le  pistil  ;  leurs  filets  séparés  ,  ra- 
rement réunis.  Ovaire  supère  et  simple.  Un  style  , 
ou  plusieurs  ou  point.  Stigmate  simple  on  multiple. 
Semence  solitaire;ordinairement  une  capsule  supère 
à  une  ou  deux  loges  renfermant  nue  on  plusieurs 
semences. 

Obs,  L'insertion  des  Staminés  autour  mais  au  bas  da  pistil  ne 
différant  pas  beaucoup  de  celle  sous  le  pi<;til ,  les  amanmthcs 
se  rapprochent  des  arroches,  et  ces  deux  familles  ont  de  commun 
le  périsperme  farineux.  Dans  les  amaranthes  les  étamines  sont 
tantôt  séparées  et  nues  ,  tantôt  réunies ,  tantôt  mélangées  d'é- 
cailles  pétalées ,  qui  forment  par  cet  arrangement  un  périantbe 
pétale  naissant.  Ce  périanthe  s'alongeen  tube  dans  les  plantains; 
il  s'étend  davantage  dans  les  njc  loges  ,  et  acquiert  tous  ses  dé- 
veloppemens  dans  los  dentelaires  ,  ce  qui  forme  la  gradation  et 
la  liaison  de  ces  quatre  ordres. 
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ORDRE    PREMIER. 
Les  Amaranthes  {Amaranthi). 

Calice  divisé  ou  partagé  ^  environné  souvent  d^é- 
cailles  à  sa  base.  Etamines  tantôt  séparées  j  tanlôt 
réunies  ;  petites  écailles  alternes  aux  filets ,  ou  filets 
réunis  en  gàtne.  Ovaire  simple.  Style  ou  stigmale 
simple, double  ou  triple*  Capsule  uniloculaire ,  à  une 
ou  plusieurs  semences.  Périsperme  farineux. 

Fleurs  réunies  en  télé  ou  en  épi«  Feuilles  le  plus, 
souvent  entières  ou  pointues ,  alternes  ou  opposées  ^ 
quelquefois  stipulées.  Tige  le  plus  souvent  herba- 
cée. Sexes  quelquefois  séparés. 

I.  Feuilles  alternes  ^  nues. 

Amaranthe,  Amarantkus. 

Monoïqu  c.  Cal.  5  ou  5-phylle.  FI.  mâles.  5  ou  5  étam.  dis- 
tinctes. Fem.  5  styles.  3  stigm.  Caps,  à  3  pointes ,  i -sperme  , 
s'ouvrant  en  travers. 

3.  etamines, 

1 .  Amarattthe  Manche  ,  A,  albus. 

Tiges  blanchâtres  ,  paniculées  ,  de  2  pieds.  Feuilles  petites , 
ovales,  échancrées,  avec  une  pointe.  Fleurs  petites,  en  paquets, 
an.  ,  garnies  d'ëcaiUes  sétacées. 

Lieu,  L'Aménq.  seplt.  (^.  FI.  en  juillet  et  août. 

2.  A.  à  feuilles  étroites,  A.  grœcisans.  Lin.  A,  angustifoUus  , 
,  I^jcarck;  ( 

,Tîge  id.  Feuilles  ovales  -  lanc.  ,  obtuses  ,  ouvertes ,  à  ner- 
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voreftbbmdies  en-dessous.  FI.  id. ,  garnies  debmcUtt  conrte% 
non  séucëes. 

Lieu.  H.  d).  FI.  id. 

♦  5.  AMARAifTeB  tricolore ,  A.  tricolor. 

Tige  de  a  pieds,  droite ,  épaisse.  Feuilles  grandes ,  orales , 
lanc.  9  acumin^ ,  panachées  de  vert  ,  de  jatme  et  de  ronge. 
Le9  sup.  aouvent  d'un  rouge  brillant.  Fleurs  en  paquets  ,   ax* 

Ucu.  Les  Indes  or.  <^.  FI.  en  juin— septenUMne. 
4.  A.  polygame ,  A.  pofyganms. 

Tige  de  ^  pieds,  rameuse  et  verte.  FeaUles  hncéolëei.  Flenxi 
en  pelotons )  ax. ,  sess. ,  ovales,  presqu'en ëpis. 

Lieu.  Id.  0.  FI.  id. 
5«  A.  du  Gange ,  A.  gangeticus. 

Tige  dedeux  pieds.  Feuilles  lanc.  -  ovales,  édiancréfs.  Fleurs 
en  paquets  ,  ax. ,  ovales,  spidformes. 

Lîeii.L'Inde.  0.  Fl.id. 

♦  6.  A.  triste ,  A.  insiis. 

Tige  d^un  pied  et  demi ,  droite,  rameuse.  Feuilles  petites , 
ov. ,  en  pointes  obtuses  à  leur  sommet,  d^un  rouge  obscur  eiH 
dessus.  Fleurs  en  pelotons  arrondis ,  spiciformes ,  avec  de  pe- 
tites écailles  sétacé^. 

Lieu.  La  Chine.  @.F1.  id. 

♦  7,  A.  Kvide,  A.  U^idus. 

Tige  droite  et  rongeàtre.  Feuilles  orales ,  obrondes,  émoas- 
aées ,  ouvertes.  FI.  en  pelotons  spidfiMrmes  et  terminaux. 
Lieu.  L'Amérique  sept.  0.  FI.  id. 

8.  A.  oléracée ,  A.  okmceus. 

Tige  de4^5pieds.  Feuilles  ovales, trb-obtnses,<clmerte| 
ridées,  d'un  vert  pâle.  FI.  en  épis  grélai,  term.  et  ax. 
Lieu.  Les  Indes  or.  0.  FI.  en  juillet. 

9.  A.  blète ,  A.  Uiamt. 

Tiges  d'un  |Âed  et  demi ,  diSbses.  Feuilles  pctilas  ;  otdss; 
obtuses,  d'un  vert  foncé  et  obscur.  Fleurs  latérales^  ak.  et  en 
épis  term.  • 

Xiieii.  LesUeur  inadtes,  an  bas  des  mars.  Ind.  @.  FL  as  Mit 
«0.  A.  ]rate,  A.  viïïidb.d.  iffkamg^  FI.  ik.  A* urif^firif ^. 

Difrom. .» 
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Tige  droite ,  nuneme  ^  de  a  à  5  pieds*  Feuilles  obi. ,  ëchaib- 
-crces.  Fleurs  en  épis  serrés  et  tenu. 
Lieu.  La  France.  0.  FI.  id. 

1 1.  A.  polygonée ,  A.  polrgonoides. 

Tige  de  6  pouces  ,  branchne  à  sa  base.  Feuilles  petites ,  ob« 
tuses ,  un  peu  échancrées ,  rertes ,  q.  f.  avee  une  tacbe  blanche 
dans  leur  milieu.  FI.  en  pelotons ,  ax.  Les  fleurs  faneOes  cam- 
panulées  ,  blanchâtres  ,  4  div.  cal.  scaneoses; 

Lieu.  La  Jamaïque.  0.  FL  id. 

5  éiamines. 

12.  A.  bâtarde  ,  A.  hjrbriàm. 

Tige  de  5  pieds ,  rameuse.  Feuilles  ovales,  pointues ,  ireitesw 
Fleurs  en  épis  grêles  et  term« 

Lieu.  La>  Virginie.  FI.  en  juin— «^ptembre. 
i5.  A«  sanguine  ,  A.  sanguineus. 

Tige  droite,  de  2  à  5  pieds  ,  verte  et  ronge.  Feuilles  ovales > 
oblongues.  Fleurs  d'un  rouge  sanguin  ,  en  épis  composés ,  les 
latéraux  très-ouverts  ,  le  terminal  cb^it. 

Lieu.  L'ile  de  B«halna.  0.  FK  id. 
14.  A.  recourbée  ,  A,  retrojlexus. 

Tige  ferme  ,  âédûe ,  rameuse  ,  de  2  pieds  ,  velue.  Les  ra- 
meaux inf.  courbés  et  redressés.  Feuilles  ov.  ,  pointues.  Fleurs 
«n  épis  serrés»  droits  ,  ax.  et  term. 

Lieu.  La  Pensjhranie.  0.  Fl.  id, 
i5.  A*  jaune ,  A.  flavus* 

Tiges  marquées  de  lignes  ro«ges.  FeniHes  ovales ,  pointues , 
4  nervures  purpurines  en-dessous.  Fleurs  en  gfappes  jaunes  et 
composées;  lasup.  et  les  inf.  pencWes. 

Lieu.  L'Inde,  (=>.  FL  Id. 
♦  i6.  A.  £uciciilée^  A.  hjrpochôndriaea». 

Tige  epnsse ,  glabre  ,  de  4  pî^.  FeUîUes  ov. ,  pointues  ; 
d'un  vert  itiussâtre.  Fleurs  en  épis  cylindriques ,  ra 
droits ,  rougeâftres  ,  as.  et  term. 

Lieu.  La  Virginie.  @.  FL  id. 
^7.  A.  ensanglantée  ;  4f«  cruentu^. 

tu  3z^ 
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Tige  liêie  ,  samgtiine ,  de  2  à  5  pieds.  FemlleS'OVâies  ,  ian** 
céolées  ,  rougeâtres.  Fleurs  en  épis  d'un  rouge  sanguin  ,   dont 
les  uns  sont  ax.  ,  les  autres  latéraux. 
■    Lieu,  La  Chine.  0.  FI.  id. 
♦  18.  AMARANTHEen  queue ,  -/f-  caudatus. 

Tige  de  5  à  4  pieds  ,  rameuse.  Feuilles  ovales  -  oblongnes  , 
vertes  9  rougeâtres  ,  k  nervures  blanches.  Fleurs  en   grappes 
très-longues ,  cylindriques,  d'un  rouge  foncé  ,  pendantes  ,  ax.- 
etterm. 
*     Lim.  Les  Indes  or-  (jj.  FI.  id. 

Variété  .plus  grande  dans  toutes  ses  parties.  A*  muximus  ^ 
Miller. 
lû.  A.  épineuse ,  A.  spinosus. 

Tige  rameuse  ,  verdâtrc  ou  rougeitre  ,  striée  ,  garnie  ,  aux 
aisselles  de#  feuilles,  d'épines  courtes.  Feuilles  ovales,  ém^ussées , 
petites.  Fleurs  en  épis  verdâtres ,  droits  ,  ax.  et  term. 

Lieu,  Les  Indes  occ.  <^.  FI.  id. 
ao,  A.  frutescente,  A,/rutescens.Achjrmnthesamamnlhoides, 
•  Lamarck.  Muncaia,  H.  K.  Digéra  frutescem^  Jussieu. 

Arbuste  de  2  à  3  pieds.  Tiges  rameuses  ,  pliantes.  Feuilles 
ovales  ,  pointues.  Fleurs  petites  ,  verdâtret ,  sessiles  ,  en  longs 
épis  filiformes  et  term. 

Lieu.  Les  Moluques.  i) .  FI.  en  août.  Toujours  vert, 
ai .    A.    laineuse  ,  A,  lanatus,  AchjrnaAes    Umata ,  Lia?; 

Ulecebrumianatum  ,  H.  K.,  Lik.  ,  DBaFOWT. .  • . 

Tiges  d'un  pied  ,  très-rameuses ,  dures  ,  plus  ou  moins 
droites.  Feuilles  petites ,  ait. ,  ovales,  blanchâtres  et  pubesccntes 
en-dessous.  Fl.'en pelitsépis  blancs,  cotonneux,  Ij^téraux,  sess.,  ax. 

Lieu,  Les  Ind.  or.  c^ .  FI.  une  partie  de  l'année. 
Cuit,  Les  espèces  5  ,  4  >5  ,  n  ,  i5  ,  i5  ,  17  ,  19 ,  20 et  ^i, 
sont  de  serre  chaude  ;  mais  comme  elles^ont  anonellet ,  ainsi 
que  toutes  les  amaranthes ,  elles  n'exigent  de  plus  que  les  au- 
tres qu'une  chaleur  plus  considérable  pour  les  porter  à  la 
£rttCtiâcation.  Toutes  ,  excepté  la  9*  et  la  io«^qui  viennent 
naturellement  ep  France  ,  peavent  être  semées  sur  couche; 
lavoir  ,  celles  de  serre  chaude  en  pots  sous  châssis ,  et  les  autres 
en  plein  w-  Quand  l&  jeuiçie»  «na^ anOi^  auront  4  ^  ^  pouoes 
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deluiuteur  ,  on  pourra  mettre  celles  de  serre  chaude  en  pot ,  et 
les  replonger  daos  une  couche  un  peu  chaude  ,  et  les  autres  en 
pleine  terre ,  dans  la  place  ou  elles  doivent  rester.  Les  ama» 
ranthes  demandenten  général  beaucoup  de  chaleur,  même  celles 
de  pleine  terre  ,  <iui  ne  fleurissent  bien  que  dans  les  terres  subs- 
tantielles ,  légères  ,etk  une  exp.  méridienne. 

Us.  La  plupart  des  amaranthes  ne  sont  cultivées  que  dans  les 
jardins  de  botanique.  Il  y  en  a  plusieurs  qui  ont  un  aspect  agréa- 
ble par  leurs  couleurs  vives.  L'espèce  la  plus  recherchée  et  celle 
qu'on  sème  le  plus  ord.  pour  la  décoration,  des  jardins  est  la  tri- 
colore; mais  il  lui  faut ,  comme  je  l'ai  dit,  de  la  chaleur.  La  18* 
est  des  étrangères  la  plus  conunune  ;  elle  se  sème  d'elle-même  ^ 
tous  les  ans.  Ces  plantes  sont  peu  employées  en  médecine.  Leurs 
propriétés  sont  les  mêmes  que  celles  de  la  bette,  de  Tarrochei  â% 
répinard ,  etc.  Les  espèces  d'amaranthes  manquent  de  caractè/'es 
assez  saiHans  pour  ne  pas  les  confondre. 

Passevelours  9  Celosia* 

Cal.  5-pliylle,  avec  2  ou  5  écailles  extérieures.  5  étam.  réunie^ 
en  tube  à  leur  base,  i  s^le.  1  stigm.  Capsule  s'ouvrant  en  tra- 
vers, polysperme. 

*  I.  Passe VEi^ouRS  argenté,  C  ar^niea. 

Feuilles  lancéolées.  Stipules  en  faux.  Les  péd.  anguleuc, 
épis  de  fleurs  argentés  et  scarieux ,  assez  petits  et  tenpinaui^ 
Lieu.  La  Chine.  0.  FI.  en  juin— sept. 

*  2.  P.  à  crête ,  C  cristata. 

Tige  d'un  à  2  pieds.  Feuilles  oblongues,  ovales.  Pédoncules 
cyjind. ,  un  peu  striés.  Epis  de  fleurs  oUongs. 

Celte  espèce  varie  beaucoup  dans  sa  forme  et  sa  couleur.  Dans 
des  variétés ,  elle  est  rouge;  dans  d'autres  jaune.  Ses  épis  sont 
ord.  très^os,  larges,  en  forme  de  crête  ,  quelquefois  plu- 
meux. 

Lieu,  L'Asie.  0.  Fî.  id. 
3.  P.  paniculée ,  C.  paniculala. 

Tige  droite,  panicttléc,de  4  pieds.  Fciiaiw  oyalei-oWonguef • 
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Fleurs  en  épis  alternes ,  terminaux ,  diitans ,  d'un  jaune  pâle  et 

soyeux. 

Lieu.  La  Jamaïque.  1|; .  FI.  toute  Fête'. 
"*  4»  PASBEViLOURS  ëcarlatc ,  C.  coccinea. 

Tige  de  5  à  4  pieds ,  sillonnée.  Feuilles  ovales  ^  serrées  y  sans 
oreilles.  Fleurs  en  épis  terminaux ,  divisées  en  panicules  ;  les  uns 
à  crêtes ,  les  autres  plumeux ,  tous  d*un  beau  ronge. 

Lieu,  La  Chine.  0.  FI.  en  juillet-^ sept. 

5.  P.  ramwi^ ,  Ç.  castrensis. 

Tige  basse ,  trës-rameuse.  Feuilles  lanc-oy. ,  lignées ,  très- 
acimiinées.  Les  stipules  en  fandlles.  Fleurs  verdâtres ,  en  épis 
terminaux  et  k  crête. 

Lieu,  Les  Indes  or.  ©.  FI.  id. 

6.  P«  cQtonneux>  C.  monsotiùiSj  H.  K,  Jllecebmm  monsoniim^ 
Lin,  An  JUecebrum ,  Jvsaitvl  Achjrmnûies  pun^ens ,  Lam. 
Tige  trës-rameuse.  Feuilles  subulées  ,  étroites.  Fleurs  en  épi» 

compactes ,  cylindriques ,  term.  et  blancs. 
Lieu.  Les  Indes  or.  Q.  FI.  id. 

7.  P.  à  feuilles  ovales,  C  ingyna. 

Feuilles  ov.-obl.  Fleurs  en  grappe  lâche.  Style  3-fide. 
Jjieu.  Le  Sénégal.  0.  FI.  en  aodt— octobre. 

8.  P.  nodiflore ,  C  nodifiora. 

Feuilles  cunéiformes ,  pointues.  Fleurs  en  épis  globuleux  et 
latéraux. 

/.iei/.. Le^ Indes  or.  ((^.  FI.  en  juillet  et  août. 

CuU.  Serre  chaude.  Ces  plantes  demandent  une  chaleur  assex 
forte  et  assez  so^tenue  pour  fleurir  et  acquérir  toute  leur  beauté. 
Miller  a  fait  des  pages  sur  cette  culture  qui  peut  s'indiquer 
en  peu  de  mots.  J'ai  cultivé  une  partie  de  ces  plantes.  Je  les  ai 
semées  sur  couche  et  sous  châssis  au  commencement  du  prin- 
temps. Quand  les  jeunes  passevelours  oift  eu  5  à  6  pouces  de 
haut  9  je  les  ai  enlevés  en  motte ,  et  les  ai  plantés  sur  unecouche 
nouveUe  ,  dont  la  première  chaleur  étoit  passée.  Je  les  ai  abrités 
et  légèrement  arrosés  jusqu'à  leur  psirfaite  reprise,  et  les  ai  lais- 
sés sur  cette  même  couche.  Ils  y  ont  biei>  fleuri ,  et  ont  porté 
de  tfès-beau3(  épis  superbement  colorés.  On  peut  en  ptimter 
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quelques  pieds  en  pots  qu'on  mettra  en  serve  chaude  pour  y 
fleurir.  Ces  plantes  étant  sujettes  à  dégénérer ,  il  faut  avoir  at- 
tention de  bien  choisir  les  semences  ,  en  prenant  les  plus  mûres 
sur  les  plus  beaux  pieds. 

Us.  Ces  plantes  sont  d'un  grand  éclat  lorsqu'elles  soutien- 
fleur;  mais  on  ne  parviendra  à  les  avoir  dans  leurs  bdLles  formes- 
qu'à  l'aide  d'une  chaleur  constante  :  c'est  le  point  le  plus  es- 
sentiel de  leur  culture. 

OErve,  OÊrua. 

Cal.  à  SfoKoles ,  avec  aà  3  écailles  à  l'extérieui*.  îT  étam.  réunies^ 
a  leur  base  en  tube  denté  entré  les  filo^ens  fertîiest  v  style*. 
2  à  $  stigm.  Capsule  monosperme. 

1.  OErve  alopécurolde,  OE,  ahpécuroidés.  IBeceBrum  jàiHi^ 
yanicum  >  Lm .  Achjriwites  edopecurcfidés  ,  LAttAftcR. 
Tige  droite ,  de  2  à  S  pieds  y  blanchâtre.  Fetdlles  •bîoagues , 

étroites ,  couvertes  d'un  diïvet  cotonneux  et  blanchâtre.-  Fltnsr^ 
sessileset  velues ,  ené|>i8C3rlindriques  ,  nombreux  eï  teint. 
Lïeu,  Les  Indes  or.  1|( .  FI  en  juiHet. 

2.  OE.  frutescente.  \  ^^  _1î_ 
5.CC.l««n»e.      )  ^<y-«  «narasthe  ao  et  2t. 

ïk  FeuSles  opposées ,  nuefi^ 

ïtéwM ,  Tresihe,^ 

Diotque.  Cal.  S-phyUeavec  deux  écailles  exC;  FI.  mâles.  9étâm;r- 
distinctes,  interposées  entre  Sécailles.Fem.  Style  nul.  fl' stig- 
mates. Cape,  poljr^^erme.^ 

TmisiNE  amaranthoïde,.  /.  eelcsioides. . 

Tige  de  2  à  3  pieds ,  foible ,  noueuse ,  r^uneute.  FlëtM  pe<^ 

tites ,  ov.  -  lanc. ,  entières^  glabres.  Feuilles  très-petites  y  j^u*^ 

nâtres  ,  en  panicule  ramenxet  term.  - 
Lieu,  Ijss  Antilles^ Jas Virginie.  TT . 
CuU.  Serre  chaude  ou-serre  tempérée.  Celle  des^  aaourautbe^ 

de  sen-e  chaude... 
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Cadelari ,  Achyrantfies. 

Cal.  5-phylIe ,  à  5  écailles  ext.  et  caliciformes.  5  étam.  reunief 

à  leur  base  en  un  tube  entier  ou  frangé,  i  style,  i  stîgm.  Caps. 

I -sperme. 
I.  Cadelari  argenté^  A.  argenleaj  Lamarck.  An  A,  espéra 

sicula ,  H.  K.? 

Tiges  noueuses,  rameuses,  anguleuses,  un  peu  velues. 
Feuilles  ovales ,  pointues  ,  moins  pubescentes ,  argentées  en- 
dessous.  Fleurs  en  épis  grêles  et  term. ,  rouges  ,  petites  ,  lui- 
santes. Écailles  calicinales  pi<{uantes. 

Lieu,  La  Sicile.  ©• .  •  • 
2|  C.  à  feuilles  obtuses ,  A.  obtusifolia ,  Lamahck.  A»  aspem 

indica,  H.  K.  A,  ttspera ,  Wiiiiii). 

Celte  espèce  diffère  de  la  précédente  par  ses  feuilles  ovales  , 
ob^ises ,  blanchâtres  en-<lessous,  et  non  argentées. 

Lieu,  L*Inde.  ^ .  FI.  une  partie  de  Tannée. 
*  3.  C.  noir  pourpre  ,  A,  airopurpursa ,  Lamarcr.  A.  lappo" 

cea.  Lin.,  H.  R. 

Arbuste  rameux,  étalé  en  buisson.  Rameaux  nou^ix  ,  d'un 
pourpre  foncé.  Feuilles  petites,  ovales ,  d'un  vert  foncé.  Fleurs 
en  ^is  terminaux ,  hérissés  de  pointes  purpurines. 

Lieu,  L'Inde.  ^  .  FI.  ^  septembre  et  octobre.  Toujours  vert 

4.  C.  frutescent ,  A_  fruUcosa,,  Lamarck. 

Arbrisseau  rameux,  droit,  de  4  ^  ^  pieds.  Rameaux  gla- 
bres, noueux  ,  droits.  Feuilles  pét. ,  ovales  ,  vertes ,  glabres  et 
moUea.  Fleure  luisantes ,  glabres ,  scarieuses  ,  infléchies  j  les 
écailles  violettes  et  velues. 

Lieu.  L'Inde.   ï)  . . . . 

5.  C.  blanc,  A.nivea,  H.  K. 

Feuilles  vertidllées,  ovales,  coton ueuses.  Fleurs  coroUées  j 
en  cgrymbes  compactes  et  dichotomes. 

Lieu.  Les  Canaries.  i> .  FI.  en  mai — juiHet. 

Obs.  Pour  suivre  les  intentions  de  Jussieu ,  j'ai  été  obb'gé 
de  distraire  des  çadelaris  de  Lamarck  les  espèces  connues  sous 
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le  nom  iU$cetfrum  de  Lmné ,  et  de  remetlre  dans  les  amaranthes 
les  espèces  à  feuilles  alternes  des  cadelaris  de'  LamârcL  ,  qui 
cependant  devpoieul  âiire  partie  du  genre  œrua. 

Cuit,  Les  5  premières  sont  de  serre  chaude;  la  quatrième 
et  la  cinquième  d'orangeiie.  Ces  plantes  n'exigent  que  les  soins 
ordinaires  de  la  température  qu'elles  doivent  avoir.  On  peut 
les  mettre  tout  Tétë  en  plein  air  et  à-  une  exp.  abitrée.  On  les 
multi^Jie  par  leurs  graines  qu'on  sème  au  ,  rintemps^et  qu^^on 
conduit  à  la  manière  indiquée  pour  les  plantes  de  serre  chaude^ 
Ces  cadelans  n'ont  aucune  qualité  qui  puisse  engager  k  letfr 
culture.  On  ne  les  voit  que  dans  les  jardins  de  botanique. 

Amaranthme,  Gomphrena. 

Cal.   presque  5-phyUe  ,  avec  2  écailles  ext.  grandes ,  conni- 
•  ventes,  colorées.  Etam.  réunies  en  an  tube'derité;  5  anthè- 
res à  son  entrée.  Style  à  2  part.  2  stîgm.  Caps,  r-sperme  y 

s'ouvrant  en  travers. 
'*'  I .  Amaranthine  globuleuse ,  G.  globosa.  Immortelle  rouge 

vulg. 

Tiges  d'un  pied  et  demi ,  droites ,  articulées^  relues ,  q.  f- 
gamies  de  rameaux  couiis  et  ax.  Feuilles  ovales  -  lanc. ,  en- 
tières ,  molles ,  pubescentes.  Fleurs  en  têtes ,  globuleuses , 
avec  2  bractées  ,  d'un  beau  rouge ,  term.  Souvent  la  tête  termi-  * 
nale  est  accompagnée  de  deux  autres  sessiles  situées  au-dessous 
et  contre  elle. 

Variété  à  têtes  blanches. 

Lieu.  L'Inde.  0.  FI.  en  mai— octobre* 
2.  A.vivace,  G.  persnrus. 

Tiges  foibles ,  articulées  >  renflées  aux  articulations  ,  d'un  k  3 
pieds.  Feuilles  lanc. ,  blanches  et  cotonneuses.  Fleurs  d'un  jaune 
pÂle ,  en  verticilles  ,  au  sommet  deç  tiges  et  des  rameaux  ^  le 
dernier  forme  une  tête  radiée. 

Lieu,  L'Amérique  mérid.  x  •  FI.  id. 
5.  A.  à  épi,  G.  intermpta.  Celosia procumbena  ,  Lin.>  H.  R. 

Tiges  couchées  ,  articulées, -noueuses,  cotonneuses,  blan- 
châtres; presque  simples..  Feuilles  ovales  y  molles ,  blanchitres  » 
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chargées  A*un  duvet  blanc  et  laineux.  Fleurs  petites,  jaunâtres  ^ 

en  épi  nu ,  interrompu  et  term. 

î^u,  I(L  ,  les  Antilles.  0.  FI.  en  juillet. .... 
*  Amarantbine  en  arbrisseau  ,    G.  fruticosa,  Hortus.  Athy^. 
raiithes  porrigfins  ,  Jacq.  G.  brasiliensis  ^  Lm.7 

Tiges  droites ,  très-rameuses.  Rameaux  cylindriques ,  blan* 
châtres.  Feuilles  opposées^  souvent  au  nombre  de  4  à  chaque 
noeuds  pet.  ^  ovales,  très-«ntiëres ,  un  peu  molles  et  douces 
au  toucher*  Les  pédoncules  des  fleurs  naissent  au  nomlure  de  5 
du  djemier  nœud  de  la  tige  et  des  rameaux;  ils  sont  blancs  ^ 
légèrement  cotonneux ,  se  divisent  en  deux  ou  quatre  pédicules 
qui  soutiennent  chacun  un  petit  épi  de  fleurs  d'un  beau  poun 
pre  qui ,  d'abord  arrondi ,  s'alonge  en  vieillissant. 

Lieu.  . .   ï> .  FI.  toute  l'année.  Toujours  verte. 

Ci//^  Serre  diaude.  La  même  que  celle  des  passevelours. 
La  première«ét  la  quatrième  sont  cultivées  comme  plantes  d^r-. 
nenient.  Leurs  têtes  ou  petits  épis  de  fleurs  ont  un  jeh'  aspect» 
La  quatrième  se  multiplie  aisément  par  st%  graines  semées  aur 
printemps  sur  oouçhe  et  sous  châssis ,  et  de  rejetons  enraciné» 
dont  on  fadlite  la  reprise,  en  plongeant  les  pots  datis  lesquels 
on  les  a  mis  dans  mie  couche  de  chaleur  modécée.  Cette  der- 
nière peut  être  tbnt  Tété  en  plein  air  ,  à  une  exposition  chaude. 
5.  A.  couchée  y  G.  pjvstnua  ,  Desfont.  Gat.  . .  Cultivée  aa> 

Muséum. 

Ittecehrum^ 

Cal.  S-phyllé  ,  avec  3  écailles  ext  5  étam.  rédniès  k  leur 
base  en  godet.  Style  tcàs-court.  Sligm.  large.  Caps,  à  5  valves, 
i-<perme. 

1.  Illegsbruh  à  feuilles  dlialiiue  ,  /.  b'meme.  AchjrrarUhes 
hidùmfolia ,  Lj^marcr.  , 

Tiges  nombreuses,  étalées  sur  la  terre,  très-rameuses  et 

fourchues  y  rougeâtresr,  cotonneuses,  d'un  pied  et  demi.  Feuilles 

pét ,  ovoïdes ,  un  peu  charnues  ,  couvertes  d'un  duvet  fari- 

Beux.  Fleurs  en  petites  têtes  pubeseentes  et  ax. 
Lieu.  Les  environs  de  Lima^  % . 

a J.  mucronéy  /.  achjrrmthes.  Achjrnaruhet  mucrxmqUiy  Lam^ 
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Tiges  étaiées  sur  la  terre  y  rameuses  ,  couvertes  de  poils 
blancs.  Feuilles  ovoïdes  ,  glabres  ^  inégales  à  chaque  paire. 
Fletirs  blanchAires ,  barbues  y  en  paquets  ax. 

Lieu.  Buenos-Ayines.  %.  FI.  en  juin-^-aoùt 
♦  5.  I.  sessile^  /.  sessile.  Achjrranthesficoides.  Var. ,  Lauarck. 

Tiges  étalées,  menues,  rameuses  ,  cotonneuses  ,  sur  2  rangs. 
Feuilles  lanc. ,  presque  sessiles  ,  glabres.  Fleurs  en  l&es  y  ob- 
longues  et  glabres.  ^ 

Variété  à  lete  de  fleurs  un  peu  velues. 

Lieu,  Les  Indes  or.  ^.  FI.  en  juillet— -octobre^ 
4. 1.  divariqué ,  /.  dixKiricalum,  An  lUecebnan  y  Jutstsu  ? 

Fei  «lies  ovales ,  obi. ,  pétiolées.  Fleurs  presqu'en  faisceau  ^ 
accompagnées  de  bractées.  Lespéd.  dichotomes ,  panicnlé». 

Lieu.  Les  îles  Canaries.  0.  Ft.  id. 

Cuit.  Les  5  premières  espèces  sont  de  serre  chaude  ;  la  4^ 
d'orangerie.  Ces  plantes  se  cultivent  de  même  que  les  cadelaris. 
JElles  n'ont  rien  de  remarquable  y  et  ne  sa  trouvent  guère  que 
dans  lies  écoles  de  botanique. 

IIL  Feuilles  (^posées  y  avec  des  stipules. 
PanarinCy  Vaxomc^e  ^  Paronychia. 

Cal. A  &  fol.  acnminées  sous  leur  sommet,  colorées  en  dedans. 

5  étam.  entre  5  écailles  linéaire».  Style  bifide.  2  «tigm.  Caps; 

I «sperme  ,  à  5  valves,  couverte  par  ie  calice  connivent. 
1.  Pan AKiMB  capitée,  P,  capitaUt.  JUecebnan  capitaturriy  Lm. 

Tiges  nombreuses  ,  droites,  de  2  pouces  de  haut.  Feuilles, 
très-petites,  dhées.  Fleurs  en  t^les  terminales ,  dans  <ks  brac^ 
tées  argentées. 

ZJeu.  La  Fr.  mérid.  0. 
*  3.  P.  ligneuse,  P.jruêieosa.  L  suffmtiooaum ,  Ln». 

Petit  arbuste  dont  les  rameaux  et  les  tiges  sont  droits ,  foibles,. 
grêles  ,  longs  de  8  à  >o  pouces.  Feuilles  petites ,  ova!-  s ,  «vee 
une  pointe  particuhère,  glabres ,  d'un  vert  pâle;  stipules  trè^r^ 
petites.  Fleurs  en  paquets  sessiles. 

Zéieu»  La  Fr.  mérid.  ^ .  El.  en  mai  —  aoAt^ 
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5.  Panaripte   argenlée,  R.argentea,   FI.  b.P.  hispanica^ 
ToURN.  /.  paivnjrchia,  Lm. 

Tiijes  étalées  sur  la  ierre ,  de  6  à  8  pouces ,  articulées  ,  un 
peu  velues.  Feuilles  ovales-  obi.  y  avec  une  petite  pointe.  Fleurs 
en  bouquets  tenu.,  garnies  de  bractées  Ivisantes  et  argen* 
tées. 

Lieu,  Id.  V .  FI.  id. 
•4-  P-  verlicillée  ,i^.  verlicilîata,  L  vertîcillatum ,  Lm. 

Tiges  grêles,  couchées ,  de  5  à  4  pouces.  Feuilles  petites  , 
ovales ,  sessiles ,  glabres ,  avec  une  petite  pointe.  Fleurs  petites  , 
blanchâtres ,  vertidllées  ,  ax. 

Lieu,  La  France  ,  TAngleierre.  X  .  FI.  en  juillet. 
5.  P.  barbue  ,  P,   aristata,  /.   arislatum ,  H.  K.   An  para-' 
njrchia ,  JussiEu  ? 

Feuilles  lanc. ,  soyeuses,  barbues.  Fleurs  un  peu  fiasd- 
culées. 

Lieu.  Les  Canaries.  ^.  FI.  id. 

Cuit,  Excepté  la  4^  >  qui  est  presque  indigène  dans  le  nord 
de  la  France ,  les  autres  sont  d'oraagerie.  Leur  culture  est 
semblable  à  celle  des  cadelans  et  de  toutes  les  autres  plantes 
de  cette  température  qui  ne  demandent  que  des  soins  ordi« 
naires.  D'aiUeurs ,  à  la  réserve  de  la  5^  ,  qui  mente  d'être  cul- 
tivée pai'  Taspect  agréable  de  ses  bouquets  argentés ,  les  autres 
ne  le  sont  que  dans  les  jardins  de  botanique. 

Turquetie,  Herniaire,  Hemiaria. 


9 


Cal.  à  5  part,  colorées  en  dedans.  5  étam.  interposées  entre  5 
écailles  filiformes.  Style  bifide.  2  stigm.  Caps.  t-spenne| 
couverte  par  le  calice  connivent,  ne  s'ouvrant  pas. 

*  1 .  TuRQUBTTB  ligoeuse  ,  H.  fruticoêa. 

Tiges  nombreuses ,  très-gréles ,  rameuses ,  de  i  o  à  12  pouces» 

FeuiUes  t-  ës->petites,  ovales  y  pointues.  Cal.  à  4  div. 
Ldeu,  La  Fr.  raérid.  h .  Toujours  verte. 

a.  T.  glabre ,  H.  glabra. 
Tiges  étalées  sni*  la  terre ,  de  6  à  9  pouces  ;  trts-rameusef* 
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Feuilles  petites ,  ov.  -  obi. ,  glabres.  Fleurs  petites ,  sess. ,  en  pa- 
quets ax.  qui  s'alongeot  ensuite. 

Lieu,  Les  champs.  Ind.  @.  FL  éti  juillet 
5.  T.  veke,  H.  hinuta. 

Cette  espèce  ne  paroît  être  qu'une  variété  de  la  précédente , 
dont  elle  ne  diflfere  que  parce  que  ses  tiges  et  ses  feuilles  sont 
yeluef. 

Lieu.  La  France.  0.  FI.  id. 

Cuit.  La  première  est  d'orangorie.  Elle  ressemble  ,  par  son 
aspect,  à  la  panarine  ligneuse  ;  efle  ne  fait  pas  plus  d'effet; 
elle  n'est  pas  non  plua  de  longue  duiée.  Les  autres  sont  ind. 
en  France  ,  et  ne  soot  cultivées  que  dans  les  écoles.  La  seconde 
est ,  dit-on  ,  anti-herniaire  et  astringente  y  mais  peu  em- 
ployée. 

4*  On  cultive  au  Muséum  une  autre  espèce  nommée  H,  in^ 
cana  ,  Lam.  . .  dont  les  tiges  basses ,  menues  et  étalées  sur  la 
terre  ,  forment  une  touffe  blanchâtre.  Ses  feuilles  sont  ovales- 
oblonguQ» ,  velues  et  d'un  vert  grisâtre.  Les  fleurs  sont  pe- 
tites et  ramassées  en  paquets  axillaires. 

Lieu.  L'Espagne.  V- 

Cidt.  pleine  terre  ,  exposition  naéridienne  ,  ou  serre  froide 
pour  les  climats  septentrionaux. 

5.  HsRNZARiA  grœca  ,  Hort.  angl. 
Lieu,  La  Grèce.  ip .  Pleine  terre. 

O  R  D  rÀi  I. 

Lbs  Plantains  (  Pzantaginks  ). 

Galice  ordinairement  partagé  en  4-  Tube  dont 
l'insertion  est  hypogyne,  pétale ,  rétréci  au  sommet, 
le  plus  souvent  quadrifi  le  ,  imitant  une  corolle. 
Quatre  étamiues  ^  dont  les  filets  attachés  au  fond  du 
calice  sont  longs  et  saiilans.  Un  ovaire  »  un  style  ; 
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siigmate  simple.  Capsule  à  une  ou  deux  loges  »  à  une 
ou  plusieurs  semences.  Point  de  périsperme» Herbes; 
sexes  quelquefois  distincts. 

Pulîcaire  ,  PsyUkmu 

Caps,  à  2  loges  2-sperines.  Tige  rameuse  ,  trichotome.  Féuîllei 

opposées.  Fleurs  en  tele  terminales. 
*  I.  PuLicAiRBà  feuilles  denAëes,  P.  ePBttum,  Pkatiagopi^l^ 
lïum  ,  Lin. 

Tige  rameuse  >  rongeitre^  un  peuyeldH,  d'à»  pied.  Feuilles 
linéaires^  très-ouvertes,  Uanchâlres,  bordées  de  dents  écartées* 
Fleurs  en  petites  têtes  ovales  et  term. ,  un  peu  roogcAtres  et  lui- 
santes. 

Lieu,  La  Fr.  mérid.  ©.  FL  en  juillet, 
a.  P.  d'Egypte  ,  P,  squarrasmn.  Planiago  sfuarroia  ,  H.  R. 

P.  AEgjrpHaca ,  Jac^. 

Tiges  rameuses  ,  diffuses  ,  coudiées.  Feuilles  Hnéaiies,  trët-^ 
entières.  Fleurs  en  têtes  ,  rudes  et  feuilléas. 

Lieu. ...  FI.  en  août. 
'5.  P.  de  rinde  ,  P.  ùulicum.  Planiago  indiea  ^  H.  K. ,  Liir. 

Tige  rameuse.  Fleurs  très-entières,  réfléchies,  ciliées.  Fleurs 
en  têtes  feuillets. 

Lieu.  Llnde.  ©.  FI.  id. 
♦4-  P. sous-ligneuse.  P.  suffruticosum.  Planiago  cptaps,  Lw*. 

Var.  P.  arenaria,        ,^^ 

Tige  rameuse  ,  frutesqHp,  à  moitié  couchée.  FeuSles  fili- 
formes ,  canaliculées  ,  un  peu  velues  et  redressées.  Fleurs  en 
têtes  courtes  et  term.  ,  avec  des  bractées. 

Lieu,  La  Fr.  mérid.  i^ .  Fî.  en  mai-*4oAt. 

Cuit,  Les  5  premières  ne  sont  cultivées  que  pour  l'instruction 
dans  les  écoles.  La  4*  l'est  davantage ,  parce  que  s%s  tiges  sont 
persistantes  ^  mais  elle  ne  fait  pas  plus  d'efiet  remarquable*  Eite 
est  un  peu  seAsible  au  firoid.  Elle  vient  mieux  ,  et  se  conserve 
plus  lopg»temps,  dans  les  terres  un  peu  sèches  et  exp.  au  midi* 
Qn  la  multiplie  par  ses  graines  ou  en  recouchant  ses  tiges.. 
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Plantain  »  Plantage. 

Caps,  à  2  loges  poiyspermes.  Toutes  les  feuilles  radicales.  Fleur* 

en  ëpi  serré  au  sommet  des  hampes. 
I .  PLAirrAiir  majeur  ,  P.  major. 

Feuilles  larges  ,  à  7  nervures.  Tige  un  peu  yeloe.  Epi  de  6  à 

8  pouces. 

Yariëté  k  panicules  épars. 
Antre  à  fleurs  roses  ,  P.  rotea* 
Lieu.  Ind.  X  •  FI.  en  mai — ^juillet. 
^  a.  P.  àfeuilles  en  entonnoir,/'.  eucuUata.  P,  maxima.  JAcq., 

H.  K.  ,  WiLLD. 

Feuilles  ovales  y  deaticulév*:  y  en  entonnoir  y  puhesceales  y  k 

9  nervures.  Tige  cylindrique.  Epi  trks-bng ,  cylindrique  y  im- 
bricé  y  à  fleurs  blanches. 

Lieu.  La  Sibérie.  FI.  en  juillet.' 
5.  P.  d'Asie  ,  P.  Asiatica. 

Feuilles  ovales ,  glabres.  Tiges  anguleuses.  Epi  de  fleurs 
distinctes. 

Lieu.  Id.  ©.  FI.  id. 

4.  P.  moyen ,  P.  média. 

Feuilles  ovales-  lancéolées  y  pubescentes.  Tige  cylind.  y  ainsi 
que  l'épi  qui  ^  oo«rt ,  et  dont  les  étamines  sont  rouges.  Ses 
fleurs  ont  une  légère  odeur  de  vanille.  Yar.  k  épis  rameux. 

Lieu.  Ind.  commun.  X .  FI.  ii. 

5.  P.  de  Virginie ,  P.  Virginica. 

Feuilles  lanc.  -  ov.  pubescentes ,  denticulées.  Tige  cylind. 
Fleurs  distantes  y  en  épi. 

Lieu.  L'Amériq.  sept.  0.  H.  en  juin— sept. 

6.  P.  élevé ,  P.  altissima. 

Feuilles  lanc. ,  à  5  nervures ,  dentées ,  glabres,  de  6  pouces 
de  longueur.  Tige  un  p«i  angnleme.  Epi  oblong. 
Lieu.  Lltalie.  n;.  Fl.  en  juillet. 

7.  P.  lancéolé ,  P.  Ignceolata. 

Feuilles  laac  ,  poînloes,  oUijjes.  Tige  cylind.  E^i  court , 
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ovale ,  brun  et  velu.  Yar.  à  plusieurs  épis  sur  la  même  tîge. 

Autre  plus  élevé.  Sjhaiica, 

Lieu.  Ind.  très-commun.   % .  FI.  id. 
8.  Plantain  lagopiste ,  P.  lagôpus. 

Feuilles  lanc. ,  étroites ,  denticulées.  Tige  cylind.  £pî  ovale , 
hérissé  de  poils ,  cotonneux  et  blanchâtre. 

Lieu.  La  France  mérid.  Tp .  FI.  id. 
Q.  P.  de  Portugal ,  P.  Lusilanica. 

Feuilles  larges ,  lancéolées ,  à  5  nervu^-cs  ,  un  peu  dentées  et 
velues.  Tige  anguleuse.  Epi  oblong  et  velu.  Rapports  au  pré- 
cédent. 

Lieu.  Le  Portugal,  ip .  FI.  en  juillet. 
10.  P.  blanchâtre,  P.  aîbicans. 

Feuilles  lanc. ,  étroites,  pointucj,  presque  deoites.  Tige  cylind. 
velue ,  de  6  pouces.  Epi  droit ,  blanchâtre  et  luisant.  Var.  P.  nw- 
nula,  Pallas. 

Lieu.  La  Fr.  mérid.  x  •  FI.  en  juin— sept 
*  1 1.  P.  des  Alpes,  P^  Alpiha. ,  Jacq. 

Feuilles  lin. ,  graminées,  planes,  en  gazon.  Tiges  velues. 
Epi  oblong  qui  s'alonge  à  mesure  que  les  fleurs  se  dévelop- 
pent. 

Lieu.  Les  montagnes ,  la  Fr.  mérid.  % .  FI:  id. 
12.  P.  maritime,  P.  maritima. 

Feuilles  linéaires 5  demi-cylindriques,  tree-entières,  laineuses 
à  leur  base.  Epi  cylindrique,  ainsi  que  la  tige.  Yar.  à  feuilles 
dentées ,  P.  denlata. 

Lieu.  Ind.  %  .  FI.  en  juillet. 
i5.  P.  subulé,  P.  subulata. 

Feuilles  subulées ,  à  3  côtes ,  striées ,  rudes.  Tige  cylind. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  lp .  FI.  id. 
14.  P.  corne  de  cerf,  P.  coronopus. 

Feuilles  pinnatifides  )  les  pinn.  lin.  et  distantes;  disposées  en 
rosette  sur  la  tene.  Tiges  cylind. ,* de  6  poucee.  Epi  grêle,, 
oblong,  d'un  vert  blanchâtre. 

Lieu.  Près  de  la  mer.  Ind.  0.  FI.  id. 

jYuriété  à  feuille  velues  eU  épi  court  et  vrondi.  IwL  . 


Digitized  by 


Google 


LES   NICTAOK5«  ^9^ 

Ci///.  Pleine  terre.  On  ne  voit  les  plantains  étrangers  que 
dans  les  jardins  de  botanique.  Cependant  je  cultive  depuis  long- 
temps la  seconde  espèce ,  qui  mérite  de  Tétre  par  ses  épis  de 
fleurs  blanches  qui  ont  9  à  12  pouces  de  longueur.  On  les 
obtient  tous  de  graines  j  et  on  multiplie  les  %  par  la  séparation 
de  leurs  pieds. 
i5.  P.  à  gaînes,  P.  vagînata,  Yent. 

Tige  droite ,  cylindrique ,  couverte  par  les  gaines  séchées  des 
pétioles,  simples,  de  8  à  12 centimètres  (4^5  pouces).  Fem'Ues 
alternes ,  rapprochées^  pointues ,  légèrement  dentées,  concaves, 
d'un  vert  foncé.  Pétioles  striés ,  canaKculà ,  engaînans  et  pu- 
bescens.  Fleurs  en  épis  cylindriques,  obtus,  velus,  lon^s  de 
deux  pouces. 

Lieu,  hes  Canaries.  ^  .  Fleurit  presque  toute  Tannée. 

Cidt.  Orangerie. 

On  cultive  encore  dans  les  jardins  de  botanique  plusieurs 
autres  espèces ,  mais  qui  ne  le  sont  guère  dans  d'autres  collec- 
tions. 

Liltorelle  ,  Littorella. 

Monoïque.  FI.  mâle.  Cal.  à  4  p«rt.  Tube  trifide.  4  étam.  Ovaire 

avorté.  Fem.  Cal.  à  5  part.  Tube  id.  Point  d'étamines.  Caps. 

i«sperme. 
LiTTORELLE  des  étaugs ,  L.  îacustris.  Planttigo ,  Tourn. 

Très-petite  plante  dont  les  feuilles  rad.  sont  étroites  et  aiguës. 
Hampes  d'un  à  2  pouces ,  uniilores. 

Lieu.  La  France ,  l'Angleterre ,  le  bord  des  étangs.  FI.  en 
juillet  et  août. 

O  R  D  R  E    1 1 L 

Les  NicTAGEs(ZVrcr-^aJiyw). 

Calice  tabulé ,  en  forme  de  corolle  ,  nu  au  dehors 
QUcanalicalétEtamines  iusérées  sur  une  glande  qui 
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environne  rovmre.  Un  ovaire  ;  un  slyle  ;  stigmate 
simple.  Semence  solitaire,  couverte  de  la  glande  ou 
du  tube  calicinal  persistant.  Embryon  autour  d'un 
type  farineux. 

Herbes  ou  arbrisseaux.  Feuilles  opposées  ou  al- 
ternes. 

Obs,  Si  je  ne  suivoîs  pas  exactement  la  méthode  de  Jusdeu , 
je  ne  rangerois  pas  ici  les  plantes  qui  composent  cet  ordre  et  le 
suivant.  Les  nictages,  les  staticées,  les  dentelaires ,  ayant  une  co- 
rolle et  un  calice  bien  distincts ,  ne  devroient  pas  être  placés 
dans  une  classe  de  fleurs  apétales  ;  mais  Jussieu  ne  voit  dans  les 
nictages  qu'un  calice  extérieur,  et  prend  pour  le  calice  in  teneur 
la  corolle.  Dans  les  dentelaires  et  les  staticées,  il  recounoit 
qu'elles  ont  une  corolle  et  un  calice  bien  marqués  ^  mais  comme 
leur  corolle  n'est  pas  staminifere  et  que  l'insertion  è^  étamines 
dans  ces  deux  genres  est  sur  Iç  réceptacle  du  pistil ,  sans  être 
attachées  à  la  corolle ,  il  n'a  pu  les  ranger  dans  la  classe  suivante; 
mais  il  les  y  a  jointes ,  pour  ainsi  dire ,  immédiatement. 

Pïictage  f  Belle->de»nuity  Nyctago.  MinAUis  »  Liif. 

Cal.  ext.  campanule ,  ouvert ,  5-flde;  Tint,  grand ,  corolliforme , 
infîind. ,  ventru  à  sa  base ,  resserré  mi  peu  plus  haut ,  dilaté 
ensuite  età  limbe  ouvert ,  presqn'enùer  ou  àcinq  dents.  Ovaire 
a  moitié  couvert  par  une  glande  environnante.  5  étam.  insé- 
rées sur  la  glande  et  collées  sur  le  tube  calicinal.  Sem.  glo- 
buleuse ,  couverte  par  la  base  du  calice  intérieur, 
^i .  NicTAGE  des  jardins,  Belle-de-nuit ,  iV.  hortcnsîs.  Mirabilis 
jalapa^  Lm. 

Racine  fusiforme ,  noire  en-dehors ,  bbnche  en-dedans.  Tige 
rameuse,  formant  un  buisson  arrondi ,  de  2  pieds.  Feuilles  les 
unes  sess. ,  les  autres  pét ,  opp. ,  presqu'en  cœur ,  pointues  ^ 
très- entières,  molles,  d'un  vert  foncé,  très -glabres.  Fleun 
rouges ,  jaunes  ou  panachées ,  en  bouquets  ax.  et  term. 

Lieu.  Las  deux  Indes.  V  :  ©•  dans  le  nord  de  U  Franct 
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quand   on  laisse  les  racines  en  terre.  FI.  en  juillet— sep* 
tembre. 
♦  2.  N.  longîflore,  N,  longiflom,  3f.  longijlora^  Liw. 

Kacine  id.  Tiges  fisluleuses,  cassantes, trë»-longues,  velues, 
couchées  à  cause  de  leur  foiblesse.  Feuilles  lanc. ,  cordiformes  , 
pointues ,  très-enticres ,  velues  ,  douces  au  toucher  ,  mais  en- 
duites, ainsi  que  les  tiges,  d'un  suc  visqueux  et  odorant.  Fleurs 
Hanches ,  rouges  h  Tentrée  du  tube,  qui  a  4  à  5  pouces  de  lon- 
gueur et  qui  est  cylindrique  et  visqueux;  d'une  odeur  agréable , 
rassemblées  et  term. 
Lieu,  Le  Mexique,  ip .  FI  en  juillet  — septembre. 
M.  Amedé  Pelletier, à Berry -  le  -  sec  ,  près  Soissons,m'a 
envoyé  des  graines  d'une  espèce  hybride  des  deux  précédentes , 
qu'il  a  nommée  2V,  hjrbrida.  Cette  belle-de-nuit ,  ou  nictage ,  a 
'  plus  de  rapports  à  la  seconde  qu'à  la  première ,  mais  elle  en  est 
cependant  bien  distincte.  Son  port  est  droit ,  et  elle  se  soutient 
elle-même.  Ses  tiges  sont  moins  grosses ,  velues ,  vertes  et  rou- 
geâlres  seulement  aux  nœuds  ;  leurs  extrémités  qui  soutiennent 
les  fleurs  sont  quadrangulaûres  et  alongées ,  tandis  qu'elles  sont 
très-courtes  dans  la  seconde.  Ses  feuilles  sont  beaucoup  moins  ve- 
lues, moins  visq^eu8es  et  moins  grandes.  Ses  fleurs  sopt  d'un 
pourpre  très-pâle,  blanches  ou  d'un  rouge  vif,  et  leur  tube  n'a 
que  la  moitié  de  celui  de  la  longueur  de  la  longîflore.  Cette  hy-* 
bride  se  distingue  au  premier  aspect  de  ses  auteurs  :  c'est  a  la  gé- 
nérosité de  M.  Le  Pelletier  que  j'en  dois  la  connoissance ,  et 
c'est  chez  M.  JFabus ,  propriétaire,  qu'elle  est  née. 
3.  N.  dichotome,  N,  dichotoma,  M.  dichotomay  Lin. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  à  la  première  ;  elle  est  ren- 
flée aux  dichotomies  des  rameaux.  Ses  fleurs  sont  toujours  pour- 
pres ,  de  moitié  environ  moins  grandes  que  les  précédentes , 
êes$. ,  ax. ,  sol.  et  droites.  /  . 

Lieu.  Id.  V  .  FI.  en  juillet. 

Cidu  Les  2  premières  doivent  être  vivaces  dans  le  midi  de  la 
France ,  ou  il  ne  gèle  pas  assez  fort  pour  faire  périr  leurs  raci-* 
nés;  mais  dans  le  nord  elles  deviennent  annuelles ,  .^  moio.^ 
d'enlever  les  racines  en  automne ,  de  les  suspendre  ^an^  }f^  lieii 
fec  y  et  de  1^  repUater  au  printemps*  Le$  bellea-de^uil  prove* 
ii«  'iz 
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nues  ie  leurs  racines  précédentes  et  mises  en  terre ,  fleurissent 
plus  tôt  que  celles  qu'on  sème,et  leurs  graines  parviennent  à  leur 
maturité  ;  ce  qui  n'arrive  pas  toujours  dans  les  climats  sept,  aux 
individus  semés  dans  l'année.  On  sème  ces  plantes  en  avril ,  sur 
couche  de  chaleur  modérée  ;  elles  lèvent  au  bout  de  8  à  i  o  jours. 
Il  faut  alors  les  garantir  du  froid  et  sur-tout  des  petites  gelée* 
qui  les  perdroient.  Quand  elles  ont  5  à  6  pouces  de  haut ,  il  est 
temps  de  les  planter  à  demeure ,  en  les  abritant  et  arrosant  jus- 
qu'à leur  reprise.  Les  belles-de-nuit  aiment  les  terres  chaudes  et 
un  peu  légères*  La  seconde  mûrit  plus  aisément  ses  graines  que 
la  première  et  est  généralement  plus  rustique.  La  troi^ième  est 
plus  délicate  5  il  lui  faut  une  situation  plus  chaude.  On  peut  la 
mettre^n  pot  et  la  traiter  en  plante  de  serre  chaude. 

Us.  La  première  et  sea  variétés  sont  depuis  long-temps  culti- 
vées pour  l'ornement  des  jardins ,  et  elles  remplissent  bien  cet 
objet  par  leurs  buissons  Véguliers  et  fleuris.  La  seconde  est  bien 
aussi  belle  et  a  le  mérite  de  plus  d'être  odorante ,  mais  elle  traîne 
et  s'empare  d'un  grand  espace.  La  troisième  est  inférieure  aux 
autres.  Ces  plantes  ne  fleurissent  que  vers  le  soir  ou  lorsque  le 
^  temps  est  brumeux  et  couvert  3  jamais  leurs  fleurs  ne  s'ouvrent 

quand  le  soleil  donne  sur  elles. v 

Leurs  racines  sont  purgatives ,  hydragogues  et  nauséabondes. 
On  a  cru  long-temps  qu'elles  étoient  le  vrai  jalap  des  boutiques  • 
mais  il  est  bien  avéré  que  le  jalap  est  la  racine  d'une  espèce  de  li- 
feron,  Convçlvulus  jcdapa. 

Autres  espèces  culeiçées. 

*4.  NicTAGE  agglomérée ,  mtroétZw  ^gf^gata^  Cav.  C/^- 
menoy  Persoon. 

Tige  cylindrique,  tombait,  d'un  pied.  Feuilles  glauques, 
opposées, portées  sur  de  courts  pétioles,  ovales- lancéolées   un 
peu  ridées,  à  une  seule  nervure.  Fleiurs  solitaires,  âxillairet 
penchées ,  Voses ,  à  tube  court  et  petites. 

Lièti.La  Nouvelle-Espagu^.  0  ou  ip .  Pi.  en  septembre. 

Cuit.  Cell^  dç9  autres  espèces  et  de  la  suivante. 
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6.  N.   visqueuse ,  i\r.  viscosa.  Mirabilis  visco^a ,  Cav.  ,  Icort. 

Caljrmenia  viscosa    Persoon.    Oxjrbaphus  ,  l'HéritibA. 

Toutes  les  parties  de  cette  plante  sont,  excepté  la  corolle  , 
couvertes  de  poils  glanduleux ,  roussâtres  et  visqueux ,  qui  la 
rendent  douce  et  un  peu  glutineuse  au  toucher. 

Tige  assez  grosse,  cannelée ,  branchue,  formant  un  buisson 
ouvert,  large,  et  d'un  n^ètre  et  plus  de  haut;  ses  feuilles  infé-' 
Heures  grandes ,   diminuent  de   dimension  à  mesure  que  la 
plante  s'elëve.  Celles  du  bas  ont  un  dédmëtre  ^  de  longueur  , 
sur  presque  autant  de  largeur  ;  elles  sont  ovales ,  éc^ancrées  k 
leur  base  ,  obtuses ,  très-entières ,  opposées ,  portées  sur  des 
pétioles  assez  gros ,  striés ,  cylindriques ,  aussi  longs  qu'elles  ; 
les  supérieures  ont  leur  pétiole  plus  court; toutes  sont  d'un  vert 
terne.  Fleurs  nombreuses ,  pédonculées ,  ramassées  d'abord  en 
têtes  serrées ,  enmite  s'alongeant  en  grappe ,  chacune  sortant 
de  l'aisselle  d'une  petite  bractée^  Corolle  ou  calice  intérieur 
pourpre  ,  presqu'en  roue ,  à  5  divisions  verdâtres  ;  le  limbe 
presque  plane ,  évasé  ,  et  divisé  en  lo  parties  arrondies.  5  ou  4 
étamines ,  dont  les  filets  pourpres  sont  plus  longs  que  la  ce- 
rcle. Anthères  jaunes.  Style  pourpre ,  souvent  courbé.  Stig- 
mate blanc  y  glanduleux.  Calice  extérieur  à  cinq  parties  droites 
et  ovales. 

Lieu.  Le  Pérou.  0,  V  •  FI.  à  la  fin  de  Tété. 
Culture.  Pleine  terre.  Semée  au  printemps  siu*  couche  chaude; 
repiquée  ensuite  à  la  place  oii  elle  doit  fleurir ,  et  à  une  exposi- 
tion chaude» 

Selon  Cavanille,  cette  plante  est  vivace;  mais  elle  ne  l'est 
sans  doute  que  comme  les  autres  nictages ,  à  qui  il  faut ,  poar 
persister  en  pleine  terre  ,  un  pays  plus  chaud  que  le  nôtre.  On 
peut  arracher  sa  racine  en  automne ,  la  mettre  dans  un  endi^oit 
sec  et  à  l'abri  du  froid  pendant  l'hiver ,  et  la  replanter  au  mois 
d'avril  en  pleine  terre,  ainsi  que  nous  faisons  pour  les  belle»- 
de«nuit. 

6.  N.  en  corymbc,  N.  corjmbosa.  Caljrmenia  cofymbosû,  Cay.> 
Persoon. 
Ti^  tétragone^  dichotome.  Feuilles  «a  coevr.  fleurs  pe* 
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tites,  ronges  ,  en  corymbes  ;  étamnines  plus  courtes  que  h 

corolle. 

Lieu.  La  Nouvelle-Espagne.  % .  Cultivée  à  Mîlan. 

Cull,  Celle  de  la  précédente. 

Obs.  Ces  trois  espèces  sont  de  la  triandrie  de  Linné. 

Boerhaye ,  Boerhana  ,  Patagone ,  Lam. 

Cal.  simple ,  très-petit ,  resserré  dans  son  milieu ,  à  limbe  camp. 
I  à  4  étam.  Sem.  très-petite ,  couverte  par  la  base  anguleuse 

du  calice. 
*  I.  BoiRHAVE  droite,  B*  erecla. 

Tige  glabre ,  de  deux  pieds.  Feuilles  pet. ,  opp. ,  ov. ,  poin- 
tues, blanchâtres  an-dessous.  Pleurs  d'un  rosepâle,  en  paaicuJe 
au  sommet  de  la  tige  et  des  rameaux.  2  étam. 

Lieu.  Les  deux  Indes.  X .  FI.  en  juOIet-^-sept^mbre.  (^  «^^on 
MiUer.    . 
9.  B.  diffuse ,  B.  diffiisa,  Lam. 

Tige  diffuse,  d'un  à  2  pieds.  Feuilles  petites,  arrondies,  ovales» 
Heurs  d'un  rouge  pâle ,  ax.  et  term. 

Lieu.  H.  X .  FI.  id.  i^  selon  Miller. 
♦5.  B.  grimpante,  B.  scandens^  Wii*ld.  ,  Jacq. 

Tige  droite ,  foible ,  élevée^  sans  être  absolument  grimpante , 
rameuse ,  de  5 à6  pieds.  Feuilles  cordiformes,  opp. ,  pointues. 
Fleurs  jaunes,  en  ombelles  lâches  et  term.  2  étam. 

Lieu.  La  Jamaïque.  1^ .  FI.  en  avril— -septembre. 
4.  B.  a  feuilles  obtuses ,  B.  obtusifoUa  ,  Lam. 

Tiges  étalées  et  couchées ,  très-rameuses;  rameaux  pubescens 
et  glutineux.  Feuilles  pétiolées ,  opposées ,  ovales ,  arrondies  ou 
obtuses ,  pnbescentes.  Fleurs  petites ,  réunies  en  petites  ombelles 
âans  les  aisselles  des  feuilles ,  et  pédtculées. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  1^ . 
€»B.  tubéreuse,  B.  tuberosa,  Lam. 

Racines  tubéreuses.  Tige  d'un  mètreenviron  (  trois  pieds  ) ,  li- 
j|^eme.Feu31e»opposées,  pétiolées  y  ovales,  en  cœur,  grandes  ^ 
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c^'un  beau  vert  Flein*8  au  nombre  de  5  ou  6,  formant  de  petites 
ombelles  pédiculées ,  axillaires. 

Lieu,  Le  Pérou.  1> . 
6.  B.  visqueuse ,  B.  viscosa,  Hort.  angl.  Cuit,  en  Angleterre. 

Ci///.  Serre  chaude.  Ces  plantes  sont  de  peu  de  durée  et  de- 
mandent de  la  chaleur  pour  fleurir.  On  les  sème  sur  couche 
chaude  et  sous  châssis  au  printemps ,  et  quand  les  jeunes  plan- 
tes ont  acquis  assez  de  force  pow  être  enlevées ,  on  les  met  cha- 
cune dans  des  pots  qu'on  plonge  dans  la  même  couche  pour  la 
reprise.  On  les  place  ensuite ,  soit  en  serre  chaude ,  soit  dans 
tout  autre  endroit  ou  la  chaleur  est  constante.  La  troisième  est 
plus  vivace  et  se  traite  coname  toutes  les  plantes  de  serre  chaude. 

Us.  Les  boerhaves  sont  as^ez  agréables  dans  le  temps  de  leurs 
Aeurs }  mais  leur  courte  existence  n'invite  pas  à  les  cultiver  dans 
tous  les  jarJUns.  Leurs  fleurs  sont  très-petites. 

Pisone  ,  Pisonia^ 

Cal.  camp,  ou  înfund.,  5-fide  on  entier,  nu  à  sa  base  ou  entouré 

de  2  à  5  écailles.  Souvent  6  étam.  saillantes  y  q.  f.  avortées. 

1.  ovaire  q.  f.  avorté,  i  style,  i  à  2stigm.  Caps,  ou  baie  un 

peu  pentagone,  à  angles  rudes,  à  une  loge,  i-sperme>  ne  s'ou- 

vrant  pas. 
^  I .  PisoNX  à  aiguillons ,  P.  aeuleata. 

Tige  droite ,  garnie  de  rameaux  roides ,  tétragones ,  însére'ii 
sur  la  tige  ,  à  angles  droits,  divisés  en  plusieurs  autres  qui  ont  la 
même  direction  j  ce  qui  donne  à  cet  arbuste  une  forme  très-ir- 
réguQère.  Les  rameaux  sont  miHiis  à  leur  sommet ,  dans  les  ais-^ 
selles  dès  feuilles ,  de  2  aiguillons  piquans  ^  app.  et  divergens^ 
Feuilles  opp. ,  ov.  >  très-entières ,  fermes  ,  coriaces  ,  d'un  vert 
foncé.  Fleurs  blanches ,  instant  celles  du  fasmin  ,  ax.  et  term. , 
odorantes. 

Lieu.  La  Jamaïque.  ^ .  FL  en  avril  et  mai. 

Cuh.  Serre  chaude..  Cet  arbrisseau  n'a  besoin  ni  de  couche 
ni  de  tannée  j  il  fleurit  et  pousse  autant  dehors  que  dedans , 
pourvu  que  la  serre  soit  maintenue  au  degré  de  chaleur  néce»- 
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saâre.  Terre  substantielle ,  consistante.  Arrosemens  firéqoens  en 
été.  Mult.  par  ses  graines  tirées  de  son  pays  prig.  «et  conduite 
à  la  manière  indiquée  pour  les  plantes  de  serre  chaude.  On  pen^ 
aussi  le  propager  de  J>outures  faites  en  mars  ou  avril ,  dans  un 
potspus  couche  et  sous  châssis  ou  plongé  dans  la  tannée  ;  elles 
s'enracinent  tl-ès-lentement. 

Us,  Cet  arbrisseau,  quoiqu'irrégulier,  ajoute  à  la  variété  par 
son  feuillage  toujours  vert  et  ses  fleurs  blanches. 
2.  PisoNE  sans  éphies,  P,  inermis  ,  Lik.  ,  Jacquin.  P,  nfgri» 
eans,  Pers.  ? 

Lieu,  L'Amérîq.  mérid.  t>\. 

CulL  Id. 
*  3.  P.  luisante ,  P.  nitida ,  Hort.  par. 

Cette  espèce,  que  je  ne  possède  que  depuis  peu  de  temps  et  qui 
est  encore  petite  ,  me  paroit  avoir  des  rapports  à  la  première. 
Ses  feuilles  sont|de  même  opposées >  fermes,  épaisses,  ovales  , 
très-entières ,  plus  grandes  que  celles  de  la^première,  d'un  vert 
foncé  et  glabres. 
4.  P.  odorante  ,  P.fragnnu  ,  Hort.  par. 

Cette  espèce  est  cultivée  aussi  au  Muséum. 

Z/ieu  des  deux  espèces,  FAmérique  mérid.  |)  .Toujours  vertes.' 

Cvh.  Serre  chaude.  Celfe  delà  i'«  doit  convenir è celles-d. 

JacquiA  cite  une  autre  espèce  cultivée  dans  le  jardin  de 
Schœnbrunn,  sous  le  nom  depisoniaobtusata^  Peut-être  ce 
nom  serapporte-t-ilà  une  des -trois  indiquées  ci-dessus.  C'est  un 
arbnsseau  toujours  vert,  de  7  pieds,  dont  les  rameaux  sont  foiUes, 
nombreux  et  pendans.  Se&  feuilles  sont  opposées  ,  obtuses ,  très* 
entières ,  luisantes  ,  de  5  ponces  de  longueur.  Ses  fleurs  vertes^ 
yehies ,  presque  sessiles ,  sont  portées  sur  des  pédoncules  com- 
muns ,  paniculés  ,  terminaux. 

Lieu.  L'île  de  la  Providence.  >  .  Fleurit  en  mai  et  juin. 
Czi//.  Serre  chaude. 
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ORDRE  IV. 
Les  Dentelaires  (  PLUMBAGiifis  )• 

Calice  tubulë.  G)rolIe  hypogyne  ,  monopétale  ou 
poljpétale*  Etamines  bypogynes  dans  la  dentelaire  ; 
polypëtaie,  etamines  ëpipétales  dans  la  staticée^Ha 
ovaire  snpère  ;  un  ou  plusieurs  styles;  plusieurs  stig- 
mates* Capsule  monosperme»  muitivalve  à  sa  base^en 
forme  de  coiffe.  Semence  attachée  au  réceptacle  par 
un  fil.  Embryon  oblong-plane  ^  envii*onné  d*un  péri- 
sperme  farineux. 

Herbes  ou  arbrisseaux.  Feuilles  alternes. 

Dentelaire»  Plumbago* 

Cal.  à  5  clents.  Cor.  monop. ,  infand,  S^fide,  ëgale.  5  étam., 
leurs  filamens  entourant  Tovaire  de  leur  base  large,  i  style. 
5  stigmates.  Le  gplice  est  hérisse  de  poils  gknduleux  et  très- 
visqueux. 

*  I.  Dentelairb  européenne  »  P.  Europœa. 

Tiges ,  les  unes  droites,  les  autres  en  grande  partie  couchées, 
cannelées  et  rameuses.  Feuilles  ait. ,  obi.  ,  entières ,  amplexi- 
caules  y  revêtues  de  poils  glanduleux  y  d'un  vert  grisâtre.  Fleurs 
bleuâtres ,  sets.  ,  en  bouquet  term. 

Lieu.  L*£urope  mérid.  ,  la  France,  ip .  FI.  en  septembre  et 
octobre. 

♦  2.  D.  de  Ceylan ,  P.  Zfyîanica. 

Tiges  droites  ,  menues  ,  tXtiées  ^  d'un  vert  bleuâtre.  Feuilles 
k  pétioles  amplexicaules ,  ovales ,  entières  ,  parsemées  de  points 
bknchâtres.  Fleurs  blanches >  sess.  y  en  épi  term.  Les  div.  de  la 
corolle  ont  une  pointe  particuNère. 

Lieu.  Les  Indes  or.  it> .  FI.  en  avril— septembre.  Toujour» 
verte^ 
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^  5.  Dentelure  grimpante  ou  sarmenteuse  ,  P.  scandens. 

Cette  espèce  ne  me  paroît  absolument  qu'une  variété  de  la 
précédente.  Elle  n'est  point  grimpante ,  mais  s'élève  un  peu 
plus.  Ses  feuilles  sont  un  peu  plus  larges  et  plus  vertes.  La 
pointe  particulière  qui  se  trouve  au  sommet  des  divisions  de 
la  corolle  de  la  précédente  manquesur  dés  individus  et  se  trouve 
sur  quelques-uns.  Toutes  les  autres  parties  sont  semblables. 

Lieu.  L'Amérique  méridionale.  ^ .  FI.  en  juiliet-aoïU.  Too* 
jours  verte. 
♦  4*  I^«  à  fleurs  roses ,  P.  rosea^ 

Tiges  nombreuses  ,  droites ,  de  5  à  5  pieds  ^  articulées  ^ 
les  articulations  inf.  enflées  et  nerveuses.  Feuilles  altypét.> 
ovales  ,  glabres  ,  entières  ,  d'un  vert  foncé.  Fleurs  roses  , 
disposées  en  un  épi  terminal  qui  s'alonge  jusqu'à  un  pied  et 
demi  à  mesure  que  la  fructification  se  développe. 

Lieu,  Les  Indes  or.  ^ .  FI.  en  différens  temps.  Toujourt 
verte. 

Cuit,  La  première  est  de  pleine  terre  et  très  -  rustique  } 
elle  a  résisté  k  nos  hivers  de  1789  et  1796 ,  sans  en  re- 
cevoir de  dommage.  Elle  vient  bien  dans  les  terres  d'un 
bon  fond  et  un  peu  cbaudes^  elle  se  conserve  aussi  a  l'om- 
bre. On  la  multiplie  par  ^s  graines  semées  en  bonne  exp. 
ou  en  pots  sur  couche  pour  hâter  la  germination.  On  la  propage 
aussi  par  la  séparation  de  son  pied  j  mais  elle  n'en  donne  pas 
toujours  le  moyen. 

Les  autres  sont  de  serre  chaude.  Elles  se  maintiennent  fort 
bien  sur  les  tablettes  et  y  fleurissent  une  partie  de  l'année.  La 
quatrième  exige  un  peu  plus  de  chaleur.  Leur  terre  doit  être  ' 
lionne  et  consistante ,  plutôt  forte  que  trop  légère.  Des  arr.  fré- 
tons en  été  ,  très  -  modérés  en  hiver.  On  ne  doit  les  dépoter 
que  lorsqu'elles  ont  entièrement  tapissé  leur  vase.  Cette  opéra- 
tion peut  se  faire  en  tous  temps.  Mult.  par  leurs  graines  que  les 
a  et  5  portent  tous  les  ans  à  leur  maturité  et  qui  se  sèment  elles* 
mêmes  dans  leurs  pots  ou  dans  les  pots  voisins.  Leur  semis  se 
fait  au  printemps  en  pot  ou  sur  couche  ,  et  se  conduit  à 
la  manière  indiquée.  La  quatrième  ne  mûrissant  pas  aussi  aisé- 
ment sçi  semenceS;  se  multiplie  facilement  par  laséparation  de  ses 
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Use»  enracinées  ,  qu'on  met  dans  des  pois  ,  et  ensuite  dans  une 
couché  de  chaleur  modérée  pour  leur  reprise.  On  peut  metlre  le 
Tair  libre  la  seconde  et  la  troisième  pendant  tout  l'été.  Ces  deux 
espèces  se  multiplient  aussi  aisément  que  la  4*  p*r  1^  séparation 
de  leurs  pieds  :  c'est  même  la  voie  la*  plus  courte  et  celle  que 
l'on  doit  préférer.  Les  éclats  qu'on  en  tire  doivent  élre  empotés 
de  suite ,  et  leurs  vases  plongés  dans  une  bonne  couche  chaude 
ombragée ,  oii  ils  peuvent  rester  pendant  tout  Tété ,  en  leur 
donnant,  après  leur  reprise,  l'air  et  la  lumière  nécessaires  pour 
les  fortifier.  Cette  espèce  de  multiplication  doit  se  praliquejc 
au  printemps. 

-  Us.  La  première  ne  fait  aucun  effet  remarquable  dans  les 
parterres  ;  mais  sa  racine,  acre  et  corrosive ,  s'^ploie  à  l'exté- 
rieur avec  un  succès  qui  paroit  assuré  pour  guérir  la  gale. 

Les  2*  et  5*  oçt  desâeurs  d'un  beau  blanc  et  d'une  disposi- 
tion légère  ;  elles  ajoutent  à  l'agrément  des  serres  par  leur  cou- 
leur et  leur  succession.  La  4*.  est  la  plus  belle.  Ses  fleurs  ,  d'un 
joH  rose  ,  durent  long-temps,  parce  qu'elles  s'ouvrent  succes- 
sivement ;  elles  commencent  à  se  développer  à  la  fin  de  l'au- 
tomne, durent  une  partie  de  l'hiver,  et  décorent  la  serre  chaude 
dans  cette  saison.  Les  calices  des  2  et  3  s'attachent  fortement  j 
aux  habits  et  sur  la  peau. 

Slatîcëe ,  Statice* 

Cal.  entier,  à  limbe  plissé  et  scarieux.  Cor.  à  5 pétales  (ra« 
rement  monop.  à  5  part.  ).  5  étam.  insérées  sur  les  onglets 
des  pétales.  5  styles.  5  stigm. 

I.  Tige  simple. 

*i.  Staticiée  capitée,  S.  cœspitosa,  PoikET.  S,  armeria,  Lm. 

«S.  montana,  Miller.  Petit  gazon ,  gazon  d'Olympe. 

Feuilles  rad.  ,  très-nombreuses,  linéaires,  en  touffe  ou  gazon 
serré.  Tiges  grêles  ,  nues  ,  de  7  à  g  pouces.  Fleurs  rouges  ou 
blanches,  en  téte.term.  fces  écailles  cal.  obrondes  ,  très-obtuses. 

Variétés,  i.  à  fleurs  d'un  rouge  plus  foncé. 
2.  plus  petite^ 
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Lieu.  Près  de  la  mer.  Ind.  ip ,  FI.  en  mai — ^joIUet ,  la  pre- 
mière var.  un  peu  plus  tard. 

*  Staticée  à  tige  forte ,  5.  cephaîotes  ,  H.  K.  Pseudo-arena-' 
ria ,  LiTs^. 

Cette  espèce  ne  paroît  différer  de  la  première  que  par  ye!% 
écailles  cal.  qui  sont  acuminces.  Fleurs  blanches ,  en  tête  term. 
Tige  de  12  à  i8  p'ouces. 

Lieu.  L'Espagne.  Tir .  FI.  id. 

*  5.  S.  fascicule'e ,  5.  fasdculata ,  Vent. 

Tige  droite,  cylindrique-,  de  6  pouces  environ  de  hauteur, 
terminée  par  une  touffe  de  feuilles  très-nombreuses,  rassemblées 
en  faisceau ,  linéaires ,  aiguës  ,  sillonnées  ,  glabres  et  vertes» 
Hampe  lisse ,  cylindrique ,  d'un  pied  et  pins  de  hauteur  , 
portant  à  son  sommet  une  tête  de  fleurs  pediculées ,  d'un  ro«c 
très-pâle  ou  blanches.  Les  écailles  calicinales  ext.  forment  une 
gaine  qui  ^e  prolonge  sur  la  hampe. 

Lieu,  Le  Portugal,  la  Corse,  près  de  la  mer.  i> .  FJ.  tout  Tête. 

2.-  Tige  rameuse. 

4.,  Staticée  graminée  ,  5.  graminifelia ,   H.  K. 

Cette  espèce  a  des  raports  avec  la  précédente  ;,mais  sa  tige  se 
divise  à  son  sommet  en  panicule,  dont  les  ramifications  sont 
triangulaires.  Feuilles  rassemblées  en  gazon  ,  linéaires ,  cantli- 
culées. 

Lieu.  ...  ir .  FI.  en  juin  et  juillet. 
f  5.  S.  maritime ,  S.  h'monium. 

Feuilles  radicales  étalées  en rose'.tc  sur  la  terre  ,  oblongues , 
assez  larges,  épaisses,  lisses,  d'un  beau  vert,  quelquefois 
glauques.  Tiges  d'un  à  deux  pieds ,  selon  les  lieux ,  nu« ,  ra- 
meuses ,  paniculées.  Fleurs  petites ,  violettes ,  nombreuses  , 
toutes  unilatérales. 

Lieu.  Ind.  près  de  la  mer.  ir .  FL  id. 
6.  S.  à  larges  feuilles,  S.  latifolia,  S.  coriaria ,  Pallas. 

Feuilles  radicales  disposées  en  roselt^  petiolées ,  pubescentes^ 
^andes  et  chargées  de  poils  ,  ouvertes  en  étoile.  Tiges  dures ^ 
épaisses ,  trèfr-rameuses  ;  les  rameaux  çréles  y  presque  filifor  • 
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mes  ,  garnis  des  mêmes  poiis  que  les  feuilles  et  trës-divergens. 
Fleurs  petites,  bleuâtres  ,  unilatérales,  munies  d'écaillés  ai- 
guës. 

Cette  espèce  a  de  grands  rapports  avec  la  précédente  ;  elle 
s'en  distingue  par  les  feuilles  plus  grandes  et  plus  longues  et  par 
les  tiges  trës-ramifiées. 

Lieu,  Lot  Sibérie.  l|r. 

*7.  S.    de  Tartane,  S,  tarlarica.  S.  trigonoïdes,    Pallas* 

Feuilles  radicales  étalées  sur  la  terre ,  petiolées^  oblonçues,  lan- 
céolées ,  entières ,  terminées  par  une  pointe ,  fermes  ef  glabres. 
Fleurs  réunies  en  paquets  ou  épis  courts,  accompagnées  de  brac- 
tées et  d'écaillés.  Calice  blanc ,  scarieux.  Corolle  purpurine. 
Tiges  droites,  striées,  grêles  et  rameuses. 

LicuXoL  Tartane  ,  la  Sibérie.  %  <f».  FI.  en  juin. 

Variété  à  tige  ailées ,  plus  rameuses ,  à  feuilles  plus  larges  et 
à  corolle  rougeâtre. 
*8.  S.  à  feuilles  d'oreilles  d'ours,  S.  auricullfolia,  Wïlld. 

Tige  droite,  ferme  ,  cylindrique,  striée ,  de  8  à  lo  pouces  ^ 
visqueuse  à  sa  base.  Feuilles  radicales  ovales^patulées ,  entières 
et  d'un  vert  glauque.  Fleurs  unilatérales ,  blanches  ou  bleuâ- 
tres. Calices  obtus ,  membraneux  en  leurs  bords. 

Lieu.  La  Barbarie.  X . 

♦  9.  S.  à  feuilles  d'olivier,  Cav.,  Willd. 

Tiges  grêles ,  nombreuses ,  droites  ,  glabres ,  striées  ,  très- 
rameuses  ,  anguleuses.  Feuilles  radicales  petiolées  ,  ovales- 
lancéolées  ,  presque  spatulées ,  glabres ,  lisses ,  obtuses  ou 
terminées  par  une  pointe.  Fleurs  unilatérales ,  blanches  ou 
violettes,  dont  les  écailles  brunes  sont  blanchâtres  en  leiu-s 
bords. 

Souvent^  feuilles  ont  leurs  bords  cartilagineux. 

Lz«/.  L'Italie,  l'Espagne.  V. 

*  10. S.  à  feuilles  en  cœur,  S.coniaia.  Limonium cordatum. 
Miller. 

Tiges  glabres ,  droites  ,  menues ,  grêles ,  effilées,  panicidées, 
de  7  à  8  pouces  de  hauteur.  Feuilles  spatulées ,  entières  ,  gla- 
bres ;  obtuses^  quelquefois  échancrées  ;  en  cœur  à  leur  sommet* 
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Fleurs  d'un  rouge  pâle ,  en  épi  court  vers  le  sommet  des  ra-« 

miiications  du  panicule. 

Lieu,  La  Sicile ,  la  Barbarie,  les  côtes  mérid.  de  France.  Kf . 

*  II.  Staticée   réticulée,   «S.    reticidata ,    S.  dichotoma  ^ 
Cav.  ^n,  var,  distincta  ? 

Tige  et  rameaux  grêles ,  étalés,  plusieurs  fois  fourchus ,  foiw 
mant  par  leurs  bifurcations  une  sorte  de  réseau ,  peu  éleva  , 
souvent  presque  couchés.  ï'euilles  radicales  ensiformes ,  spa-^ 
tulées ,  obtuses ,  entières.  Fleurs  distantes ,  étroites ,  d'un  bleu 
léger.  Écailles  très-aiguës,  glabres  et  lisses. 

Lieu,  La  France  mérid.  y  TAngleterre.  % . 
^  12.  S.  à  feuilles  rudes ,  5.  echioides. 

Tiges  droites,  cylindriques,  très-rameuses  et  plusieurs  fois  hi* 
furquées^  de  deux  pieds  et  plus.  Feuilles  radicales  étalées  sur 
la  terre,  spatulées,  rétrécies  à  leur  base,  entières,  chargées  de 
petits  tubercules  ou  d'aspérités.  Fleurs  d'un  bleu  pâle ,  avec  des 
stries  purpurines  ou  d'un  pourpre  rose  ,  distantes  }  les  pétales 
étroits  ^  les  bractées  aiguës ,  tuberculées. 
^    Lieu.  La  France  mérid.  X  • 

Obs.  Il  est  très-difficile  de  distinguer  ces  deux  dernières  espè- 
ces ,  qui  ont  encore  beaucoup  de  rapports  avec  leurs  précédentes» 

*  i5.  S.  élégante,  S.  speciosa. 

Tiges  droites ,  cylindriques ,  rameuses  ;  les  rameaux  étalés ,  k 
deux  angles  opposés  et  ailés.  Feuilles  radicales  ovales-lancéo- 
lées ,  glauques ,  cendrées  ^  chargées  de  tubercules  peu  sensibles  ^ 
terminées  par  une  pointe  à  bords  cartilagineux.  Fleurs  dispo* 
sées  en  petites  têtes  nombreuses ,  formées  par  les  ramifications 
très-courtes  des  rameaux  du  panicule.  Calices  blancs  ou  teints  de 
rose ,  entiers ,  un  peu  frangés.  Corolles  blanches  ^  plus  courtes 
que  le  calice. 

Lieu.  La  Tartarie  ,  la  Russie,  cr^. 

*  i4'  S.  naine,  S.  minuta^  Desfont. 

Petite  espèce  dont  les  feuilles  glauques,  entières,  obtuses,  très-^ 
petites,  d'une  ligne  et  demie  à  deux  lignes  de  longueur,  forment 
une  petite  rosette  sur  la  terre.  Tiges  courtes ,  ligneuses,  ra- 
mas^'cs  en  buisson.  Hampes  droites,  nues,  portant  à  îeur 
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ftommet  an  panicule  de  fleurs  dont  le  calice  est  rose  et  la 
corolle  rouge. 

Lieu.  La  France  mérid.  ^ . 
il  5.  S.  pectinée ,  S.-  pectinata,  H.  K. 

FeuUles ovales,  pëliolées.  Tige  et  rameaux  paniculés,  trian- 
gulaires. Epis  de  fleurs  unilatéraux. 

Lieu.  Les  Canaries.  ^  .  Cuit,  k  Kew. 

♦  i6.  S.  frutescente  ,  S.  sujfruticosa. 

Tige  ligneuse  y  divisée  à  son  sommet  en  2  on  5  rameaux 
nus,  de  9  à  10  pouces  de  hauteur.  Feuilles  éparses,  petites  , 
rapprochées,  étroites,  obtuses,  entières.  Fleurs  petites,  rap- 
prochées au  sommet  des  rameaux.  Calices  argentés.  Corolles 
bleues. 

Lieu,  La  Sibérie.  i> .  FI.  une  partie  de  Tannée. 

*  17.  S.monopétale,  S.monopêiala.Limoniumfoliishalimi, 

TOURN... 

Arbrisseau  qui  par^•ient  à  2  à  3  pieds  de  hauteur ,  parsemé  , 
sur  toutes  ses  parties ,  de  petits  tubercules  blanchâtres  ,  qui  le 
rendent  d'un  aspect  vert-cendré.  Branches  et  rameaux  mon- 
tans.  Feuilles  alternes ,  pétiolées  ,  alongées ,  entières ,  obtuses , 
dures  et  persistantes.  Fleurs  naissant  des  gaines  des  pétioles ,  ses- 
siles ,  solitaires.  Corolles  monopétales ,  planes  ,  d'un  rouge 
pâle  ou  pourpre ,  plus  grandes  que  celles  des  autres  espèces ,  à 
cinq  lobes. 

♦  Variété  plus  basse,  à  tige  et  rameaux  diffus  et  courbés,  à 
feuilles  très-étroites  et  longues  ,  qui  fleurit  plus  souvent  que 
l'espèce. 

Lieu,  La  France  mérid. ,  près  la  mer.  ^ . 
♦18.  S.  sinuée,  S.  sinuala,  et  S.  d'Egypte.  S.  œgyptiaca^  Pbrs. 

Cette  espèce  se  distingue  facilement  de  toutes  les  autres  pfir 
ses  feuilles  radicales  oblongues  ,  obtuses  ,  velues  ,  Ijrrées  ,  si- 
nuées,  à  lobes  obtus  et  arrondis ,  et  vertes;  ses  tiges  vertes ,  ra- 
meuses ,  à  4  a»ïes  f  ses  rameaux  bifurques  et  largement  ailés  ; 
fleurs  nombreuses ,  à  calices  bleus  et  corolles  blanches ,  unila- 
térales au  sommet  des  rameaux,  disposées  en  épis  qui  se,  déve- 
loppent ,  s'alongent  et  se  courbçnt.  • 
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Lieu.  L'Espagne  ,  la  Sicile ,  la  Barbarie.  X  .  Fleurit  pen- 
dant tout  rëté  et  Tautonone. 

L'espèce  d'Egypte  n'est  peut-être  qu'une  variété  de  celle-d. 
Elle  a  les  mêmes  formes  ;  ses  fleurs  sont  pâles. 

*  19.  SrATicÊE  mucronée  ,  S.  mucwnala ,  S.  crispa. 

Cette  espèce  est  aussi  facile  à  reconnoître  que  la  précédente , 
par  ses  feuilles  entières  et  ses  ailes  crispées.  Feuilles  radicales 
pétiolées,  entières  ,  ovales ,  souvent  mucronées  à  leur  sommet , 
parsemées  d'une*  poussière  blanchâtre  ,  farineuse.  Tiges  d'un 
pied  et  demi  environ ,  rameuses,  garnies  de  membranes  crépues^ 
ondulées ,  blanchâtres  comme  les  feuilles  ,  mais  vertes  et  glabres 
dans  leur  jeunesse.  Fleurs  en  épis  unilatéraux,  sessiles  ,  d'un 
joli' rouge  ,  nombreuses  ,  écailles  cal.    brunes  ou  roussâtres. 

Lieu,  La  Barbarie.  % .  Fleurit  tout  l'été. 

*  20.  S.  en  épi ,  S.  spicata,  Willd.  ,  Gmelin. 

Tiges  droites ,  cylindriques  ,  simples  et  nues.  Feuilles  radi- 
cales sinuées.  Fleurs  disposés  en  épis  serrés  et  terminaux.  Co- 
rolles blanches. 

Cette  espèce  est  petite  ;  ses  tiges  ne  s'élèvent  guère  qu'à  6 
à  7  pouces  de  hauteur ,  en  y  comprenant  l'épi. 

Lieu.  La  Perse.  X .  ©  dans  mon  jardin ,  oii  elle  n'a  jamais 
vécu  qu'un  an. 

Cuit.  Les  staticées  ne  sont  pas  délicates  ,  mais  comme  la 
plupart  viennent  naturellement  dans  la  Sibérie  et  la  Russie , 
oii  elles  sont  couvertes  de  neige  pendant  637  mois  de  l'année, 
et  dans  les  pays  méridionaux  de  la  France  oh  la  température 
est  différente  de  celle  des  septentrionaux ,  plusieurs  sont  né- 
cessairement d'orangerie  dans  ces  derniers  climats.  Ainsi  les 
espèces  5,8,  9  ,  10  ,  11  ,  12  ,  i4,  i5,  17  ,  18  ,  19  doivent 
être  rentrées  en  serre  avec  les  autres  plantes.  Parmi  les  autres  de 
la  Sibérie.,  il  est  prudent ,  si  on  en  met  en  pleine  terre ,  d'en 
avoir  aussi  des  individus  êa  pots.  Toutes  les  staticées  préfèrent 
les  terreaux  de  bi;uyère  légers  ,  sablonneux  et  humides  ,  aux 
terres  franches.  On  les  multiplie  par  leurs  graines  semées  dans 
ces  substances ,  en  pot  sur  couche,  au  printemps,  et  par  la  sé- 
paration '  de  leurs  pieds  quand  elles  en  donnent  les  moyens. 
X-a  dix-nseptièiuf  se  propage  aisémeut  de  bouture  ainsi  que  sa 
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^arîété.Lcur  exposition  en  été  doit  ctre  à  demi-ombragée,  et  les 
arrosemens  ne  doivent  pas  leur  mancjuer  dans  les  temps  secs  et 
chauds.  On  sait  que  la  première  et  ses  variétés  se  multiplient 
autant  que  Ton  veut  en  séparant  leurs  pieds  au  printemps. 
Mais  comme  elles  aggrandissent  en  peu  de  temps  leurs  gazons 
et  que  ceux-d  sont  souvent  accueillis  par  les  herbes,  il  faut  les 
déplanter  et  replanter  tous  les  trois  ans. 

Us.  La  plupart  des  espèces  de  ce  genre  méritent  les  soîhs 
du  cultivateur.  Plusieurs  ont  des  fleurs  fort  jolies  ,  de  Taspect  le 
plus  agréable  et  d'une  longue  succession  ,  les  staticées  d'o- 
rangerie sont  les  plus  intéressantes  ,  parUculièrement  les  es- 
pèces 18  et  19.  On  connoît  tout  le  parti  qu'on  lire  d^  la  pre- 
mière pour  les  bordures  et  les  tapis  j  elle  orne  singulièretuent 
les  jardins  pendant  le  printemps,  etsi  l'on  coupe  ses  Çeurs  aus^ 
sitôt  qu'elles  se  flétrissent,  la  floraison  se  renouvelle  pendant 
Tété. 

Lorsque  les  esj)èces  sous-ligneuses,  comme  les  espèces  17  18 
et  19,  ne  portent  pas  leurs  graines  à  une  bonne  maturité,  ce  qui 
arrive  souvent  dans  le  nord  de  la  France,  on  peut  les  propager 
par  éclats  ou  par  boutures  ,  en  conservant  à  celles-ci  leur  base 
d'insertion  à  la  tige.  Au  lieu  de  les  couper  il  faut  les  éclater ,  de 
manière  qu'il  leur  reste  la  partie  qui  les  altachoit  aux  ti^es.  On 
les  met  dans  des  pots  qu'on  plonge  dans  une  couche  e^  qu'on 
ombrage. 

CLASSE   VIII. 

LES  DICOTYLÉDONES  MONOPÈTALES. 
CoroUts  hypog^ne. 

Calice  monophylle.  Corolle  raonopëtale ,  insérée 
sous  le  pistil ,  régulière  oh  irrégulière.  Elamines  io- 
«érées  dans  la  corolle,  et  alternes  à  ses  divisionsloi-s- 
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qq^elles  sont  en  nombre  égal.  Ovaire  supere  ,  sim- 
ple ,  avec  un  style,  à  quelques  exceptions  près.  Stig- 
mate simple  ou  divisé.^ Fruit  supère,  à  semences 
nues ,  ou  le  plus  souvent  enfermées  dans  une  baie , 
ou  capsule  à  une  ou  plusieurs  loges* 

Obs,  La  corolle  et  les  étamines  hypogynes  étant  le  premier 
caractère  de  celte  classe ,  il  faut  chercher  les  secondaires  ,  ceux 
qui  déterminent  les  ordres  dans  les  autres  parties  delà  fiructifi- 
cadon.  On  les  établit  principalement  sur  le  fruit ,  en  s'altachant 
moins  au  nombre  des  loges  qu*à  la  situation  des  semences  et  des 
cloisons  faisant  partie  des  valves.  Les  fruits  uniloculaires  ,  sou- 
vent capsulaires  ,  à  réceptacle  central  et  libre,  forment  le  premier 
ordre  (les  Ij-siinachies).  Dans  le  second  (les  pédicuUUres)  le 
fruit  estbiloculaire,  à  cloison  séminifère  fixée  au  milieu  des  valves, 
qui  ne  s*ouvrent  que  trës-tard.  Elles  s'ouvrent  beaucoup  plus  tôt , 
le  réceptacle  est  double  >  latéral  et  les  semences  sont  situées  au 
milieu  des  valves,  dans  les  acanthes  et  les  jasminées ,  qui  for- 
ment les  troisième  et  quatrième  ordres.  Viennent  ensuite  les 
semences  renfermées  dans  un  réceptacle  qui  n'est  pas  latéral , 
mais  infère  et  profond ,  tantôt  en  baie ,  comme  dans  les  gattUien 
(  ordre  5 )  9  tantôt  nues ,  comme  dans  les  Imbiées  (ordre  6).  £n 
continuant  d'observer  le  péricarpe  devenu  central ,  il  s'elëre 
sensiblement  ^  son  bord  dilaté  prend  la  forme  de  cloison  paral- 
lèle aux  valves.  Une  capsule  biloculaire  renferme  les  semences 
des  scrophulaires  et  d'une' partie  des  5o/an^e5/ les  autres  soDt 
logées  dans  une  baie  également  à  2  loges  (  ordre  7  et  8  ).  La 
forme  du  fruit  changeant ,  il  se  comprime  de  nouveau;  ses  se- 
mences sont  nues  ou  renfermées  dans  une  capsule ,  comme  dans 
les  bormgînées  (  ordre  9  ).  U  devient  de  rechef  un  péricarpe  k 
cloisons  centrales  non  attachées  aux  valves ,  prenant  une  forme 
triangulaire  lorsque  le  fruit  est  à  trois  loges ,  comme  dans  les 
liserons  et  les  polémoines  (ordres  10  et  ii  ).  Il  devient  plane 
dans  le  fruit  bilopulaire ,  les  bignones  (  ordre  12),  et  exposé 
sur  le  bord  des  valves  ou  à  la  séparation  du  milieu  5  les  valves 
ont  quelquefois  des  séparations  comme  le  réceptacle ,  qui  cons- 
tituent tantôt  un  fruit  simple ,  biloculaire ,  les  gentianes  (ordre 
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t5) ,  OU  clonUe ,  les  loges  étant  séparées  et  écartées  comme  dans 
les  apocinées  (  ordre  i4).  On  trouvé  encore  des  caractères  se- 
condaires dans  le  nombre  des  étamines  et  dans  la  forme  des  co- 
rolles. Les  étamines  sont ,  à  quelques  exceptions  Jprès ,  au  nombi^ 
de  a  ou  4  *^ns  les  ordres  depuis  2  jusqu'à  7.  Les  Stoîvans  èl  le 
premier  ont  le  plus  ordinairement  5  étainines.  Les  con^tes  sont 
^néralement  régulières  dans  les  ordres  1 ,  4»  8 ,  9,  10 ,  u  , 
i5y  i4,  i5,  et  irrégulières  dans  les  ordres  2,  3,  5,  6,  7 
et  12. 

ORDRE    PREMIER. 
Les  LrsiifACHtEs  {^Ltsimachim). 

Calice  divisé*  Corolle  ordioairement  régulière  ; 
limbe  partagé  le  pla^  toûvent  eu  5  lobes*  Etamines 
en  nombre  égal  et  opposées  aux  lobes  de  la  corolle» 
Un  ovaire  et  un  style }  le  stigmate  simple  y  quelque-» 
fois  bifide.  Fruit  uniloculaire  ^  poljsperme  ^  souvent 
capsulaire  ;  le  réceptacle  séminifère  ,  central  et 
libre. 

Herbes  ;  feuilles  opposées  où  alternes* 

L  Fleurs  sur  une  dgefeuiUée. 
Centenille  »  Ceniunculus. 

Cal.  4-fide.  Cor.  en  roue  ^  k  4  lobes.  4  ^t<™*  >  rtigm.  Caps. 

globuleuse  ^  s'ouvrant  en  travers. 
Centxnille  bassette  ^  C.  minimus.  » 

Tige  d'un  pouce  ,  droite  ,  rameuse.  F.  petites  ,  ov.  trës- 
glabres.  FI.  petites ,  sol.   ax. 

Lieu.  Les  endroits  humides.  Ind.  Q^.  FI.  en  juin  et  juillet 
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Mouron  ^  Anagallis. 

Cil.  5-fide.  Cor.  en  roue ,  à  5  lobes.  5  ëtam.  i  stîgm.  Caps; 

globuleuse ,  s'ouvrant  en  travers. 
X.  Mouron  rouge  ,  A,^phœnicea, 

Tiges  couchées  y  anguleuses.  F.  ovales ,  opp.  Fleurs  ronges  ^ 
péd. ,  ax. 

Variété  â  fleurs  blanches. 

L'espèce  à  fleur  bleue  ne  me  parott  qu'une  variété.  Elle 
diffère  de  la  ronge  par  ses  fleurs  bleues  et  par  ses  péd.  ,  qui 
lont  beaucoup  plus  longs. 

LieuAnà.  0.  Fleurit  en  juillet — sept. 
♦  a.  M.  à  feuilles  étroites  ,  A.  monelli. 

Tige  droite ,  anguleuse  ,  rameuse.  Rameaux  grêles  ,  foibles^ 
qui  s'entrelacent  et  se  courbent  de  tous  cotés.  F.  sess. ,  opp.  j 
linéaires -lanc.  Fleurs  grandes  ,  bleues,  péd.  ,   ax» 

Lieu.  L'Italie.  5  ann.  FI.  en  mai  —-sept 
5.  M.  à  larges  feuilles  ,  A.  latifolia» 

Tiges  droites ,  comprimées  ,  rameuses  ;  les  rameaux  tétOH 
gones.  F.  en  cœur,  ainplexicaules.  FI.  bleues,  tachetées  de 
pourpre ,  sol. ,  péd. ,  ax. 

Lieu.  L'Espagne.  0.  FI.  en  juillet 
4  M.  délicat ,  A,  tenelia.  fysimaohia  tenetta ,  Lin.  Spec.  pi. , 
éd.  5. 

Tiges  couchées  j  filiformes,  garnies  dans  toute  leur  longueur 
de  petites  feuilles  ovales ,  arrondies ,  un  peu  pointues  ,  opp.  et 
entières.  FI.  d'un  rouge  rose  ,  sol.,  péd.,  ax. 

Lieu.  Dans  les  endroits  humides.  Ind.  ip .  FI.  en  aoAt. 
^  5*  M.  frutescent,  A»  fruiicosa^  Yxnt.  A.  grandira; 

Andr. 

Tige  droite,  tétragone ,  rameuse,  d'un  pied  et  demi  de  hau* 
teur.  Feuilles  foibles  et  tombantes  dans  sa  partie  supérieure  et 
sur  ses  rameaux ,  qui  se  courbent ,  comme  ceux  de  l'espèce  a^ 
Feuilles  verticillées ,  temées ,  amplexicaules  et  en  cœur  à  lenr 
\me^  lancéolées  I  pointues  y  glabres,  et  à  S  nenrmrs.  Fleors 
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tîcarlates,  pédiculées,  axillaires,  solitaires ,  en  nombre  ëgal  k  celui 
des  feuilles. 

Lieu.  L'Afrique.  ^>  Fleurit  toute  Tannée.  Variété  k  fleuri 
«Umbles.  Hort  angL 

CuU.  Les  espèces  a  et  5  sont  d'orangerie,  et  ne  sont  pa» 
délicates.  Toutes  deux  aiment  une  bonne  terre  un  peu  cousis-* 
tante ,  des  arrosemens  fréquens  en  été ,  et  une  demi-4>mbre« 
Elles  se  multiplient  de  boutures  ;  l'espèce  a  trèsi-facilement  et 
si  promptement  qu'au  bout  de  six  semaines  ces  dernières  for- 
ment une  plante  &ite  et  bien  fleurie.  Celles  de  la  5«  ne  s'en- 
racinent pas  tout-à-fait  aussi  aisément;  il  leur  feut  beaucoup 
de  temps  pour  pousser  quelques  racines  et  pour  se  fortifier. 
On  peut  k  propager  par  ses  graines  semées  conune  toutes  les 
autres  d'orangerie.  La  5*  étant  annuelle ,  n'exige  pas  une  cul« 
ture  particulière.  Les  antres  sont  indigènes  et  peu  cultivées  j  ce- 
pendant la  4*  est  assez  jolie,  et  ne  seroit  pas  déplacée  près  des 
eaux  et  avec  les  plantes  alpines. 

Us.  La  seconde  espèce  forme,  pendant  tout  Tété,  de  chaiv^ 
mans  buissons  couverts  de  fleurs  d'un  bleu  superbe.  La  5<  est 
aussi  intéressante  par  ses  fleurs  plus  grandes  et  d'une  couleur 
de  coquelicot.  Elles  ornent  toutes  deux  les  collections  de  plantes 
étrangères  ,  dont  la  plupart  n'ont  pas  le  même  agrément. 

Lysimachie  p  Lysimachia. 

Cal.  5-fide.  Cor.  en  roue ,  à  5  lobes.  5  étam. ,  i  stigm.  Caps; 
globuleuse,  à  lo  valves. 

I .  Pédoncules  rnubiflons. 

^  I.  Ltsimachic  commune,  L.  vulgarisa 

Tiges  droites ,  de  2  ^  5  pieds,  pubescentes  et  presque  simples; 
F.  opp.  ou  temées  ou  même  quatemées ,  ovales -lanc.  ,  poin«« 
tues.  FI.  jaunes,  en  corymbes  terminaux  et  pyramidaux. 

Ldeu.  Dans  les  lieux  aquatiques.  Ind.  Y  *  FL  €11  juillet  «^ 
sept. 
f  2.  L.  &  feuilles  d«  sonle  ^  A  efihmtwnm^. 
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Tigea  i  J*  glabres,  de  4  à  5  pieds ,  feuillues  sur  tonte  leur  faati-* 
teur.  F.  opp. ,  sessOes,  lanc. ,  entières,  d'un  vert  glauque.  Flean 
blanches  ,  en  gr^f  pes  longues ,  spidformes  et  tenu. 

Lieu.  L*£spagne.  y^ .  FI.  id. 

On  cultive  une  antre  espèce  nommée  L.  deeumns ,  Pxr« 
8OON9  qui  a  de  grands  rappbrts  à  celle-ci.  Ses  feuilles  sont 
de  la  même  forme  et  du  même  vert  ;  mais  leur  base  est  dé- 
cnrrente  sur  la  tige,  qui  est  rougeàtre.  Ses  fleurs  sont  aussi 
blanches,  en  grappes  spidformes ,  bien  garnies  et  terminales. 
Elle  est  origioaire  de  Tile  de  Tanna  ,  1|:  et  de  plem  air. 
3.  Ltsim ACHiK  âevée,  L.  stricta  ,  H.  R.  L.  angtaiifoliay  Mi- 
chaux. 

Tige  droite ,  tAragone ,  glabre.  F.  très-entières ,  pointues , 
Cabres  ,  pondaées.  Fleurs  jaunes ,  avec  des  points  et  des  li- 
faes  rouges,  et  en  outre  deux  taches  d'un  rouge  plus  foncé  } 
pëd. ,  presque  vertiçilKes.  L^  div.  cal.  marquées  de  rouge. 

Lieu.  L'Am^riq.  sept,  v  .  FI.  en  juillet  et  août. 
4'L.  nrnre  pourpre,  L.  dubia ,  H.  K . 

Tiges  d'un  pied ,  droites,  anguleuses.  F.  pét. ,  lancéolées , 
lisses.  Fleurs  rouges ,  è  calice  d'un  noir  ponrpré ,  en  épis,  hà 
div.  de  la  corolle  coAniventes.  Les  étam.  plus  courtis  qa'eDe. 

Variété  à"  étamines  pîlus  longues  que  la  corolle^  L.  atro-^ 
purpurea^Jaifi. 

Lieu.  Le  levant,  (f.  FI.  id. 
^  5.  L.  thyrsiflore,  £*.  ihj-niflora. 

Tige  droite,  d'un  pied.  F.  opp. ,  lin.- lanc. >  tes. ,  glabres, 
ponctuées.  Fleurs  très-petites ,  jaunâtres ,  en  grappe  courte  ou 
en  tête ,  ax.  péd. 

Xtèu...  Ind.  ir*FI.  en  mai— juillet. 

2.  Pédoncules  umfioreê. 
6.  L.  ponctuée,  X».  punctata. 

Tiges  d'nn  pied ,  simples.  P.  vertidUées ,  presque  quatemées , 
lancéolées ,  parsemées  dé  points  noirs.  FI.  jaunes ,  poncâiées  de 
fenve ,  sol. ,  péd. ,  ax.  Les  calices  pûbescens. 

Lieu.  La  Hollande,  x  •  FI.  id. 

L'espèce  quadH/bUa  ne  diffère -pas  btttuicoiip  ic  ààe^^ 
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♦7.  L.  cfliée ,  L.  cîUata ,  Michaux. 

Tiges  droites  ^tétragones,  d'^ip  pied.  F.  opp. ,  qnelqtiefoîi 
quatemées ,  ovales ,  pointues  ^  kur  pétiole  dÛé.  FI.  {aunes , 
penchées  y  péd. ,  ax. ,  sol. 

Lieu.  La  Virginie  et^e  Canada*  !(? .  FI.  id. 

8.  L.  polygonée,  L*  linum  steUatum.  « 
Tiges  droites  ,  trës-ramenses ,  de  S  pouces.  F.  opp. ,  petto , 

lanc. ,  pointues ,  tess.  Fleurs  péd.  ^  ax. ,  sol.  Les  calices  plus 
grands  que  les  corolles. 
Lieu.  L'Italie.  0.  FI.  en  juin. 

9.  L.  des  bois ,  L,  nemorum. 

Tiges  couchées,  longues ,  rampantes ,  rougeitres.  F.  opp. , 
ovales-arrondies ,  pointues.  FI.  jaunes ,  péd. ,  ax. ,  sol. 

Lieu,  Les  bois.  Ind.  n; .  FI.  en  mai  — -  juillet. 
|o.  L.  nummulaire  ,  L,  nummularia.  Herbe  aux  écus. 

Tiges  rampaates ,  un  peu  anguleuses.  F.  opp.  y  arrondies  , 
presqu'ea  cœur,  sans  aucune  pointe.  FI.  jaunes ,  plus  grandes 
^e  celles  de  Pespëce  précédente  ,  péd. ,  ax. ,  sol. 

Limi,  Très-commune.  Ind.  x .  FI.  id. 

CuU.  On  ne  cultive  guère  que  les  lysimachies  étrangères. 
Cependant, quoique  la  première  soit  très-commune,  elle  méri- 
teroit  de  l'être  par  ses  beaux  bouquets  ;  mais ,  ainsi  que  la  cin- 
quième ,  elles  sont  toutes  deux  si  tra^ntes ,  qu'une  fois  plantées , 
on  a  bien  de  la  peine  à  les  détruire.  Elles  sont  alors  d'autant 
plus  incommode^  que  leurs  racines  se  mêlent  parmi  les  pieds 
des  plantes  voisin'^s ,  et  qu'on  est  souvent  obligé  d'arracher 
ces  dernières  pour  les  en  débarrasser.  On  pourroit  les  mettre 
sur  les  bords  d'un  ruisseau  9  oU  eUes  seroient  placées  selon  leur 
nature ,  et  ok  elles  ftroient  de  l'effet  sans  nuire.  Les  tjsimachies 
étrangères  9  comme  les  ind.^  se  plaisent  dans  les  terres  douces 
et  firaicbes  ,  et  sont  rustiques;  on  les  multiplie  par  leurs 
graines  ,  sensées  en  plate-bande  de  bonne  terre ,  exp.  à  l'est» 
On  peut  les  planter  à  demeure  vers  le  mois  de  juillet  ou  d'ao&t. 
Quand  on  les  sème  sur  de  vieilles  couches  arrosées  fréquem- 
ment t  cll^  lèvent  et  croissent  pins  proi^ptement.  Le  vrai 
temps  et  le  plus  sûr  pour  la  germination  cUp  Iy$imacbies  t  est 
de  les  semer  aussitât  après  leur  maturité. 
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Us,  La  pins  agréable  de  toutes  eet  la  seconde ,  et  t'e9j>ece  tpà 
lui  ressemble.  La  première  ,  ainsi  que  je  l'ai  déjà  dit,  ornera 
avec  avantage  les  Ueux  oii  on  la  placera ,  en  tâdiant  d'arrêter 
sa  trop  grande  propagation.  Les  autres  exotiques  ont  aussi  leur 
agrément  :  on  les  cultive  dans  la  plupart  des  collections. 

laubinia ,  Comherçoit» 

Cal.  à  5  parties.  Corolle  tnbuleuse ,  dont  le  tube  est  de  la  lon- 
gueur du  calice  et  le  limbe  plane ,  à  5  parties  presque  égales. 
5  étamines  adnées  au  milieu  du  tube  de  la  corolle.  Anthères 
ovales ,  bbtuses.'Stigmate  obtus.  Geipsule  ovale ,  mucrooée,  à  a 
ou  4  valves. 
LuBiNiA  spathtilata.  Ywtrv.y  Hort.  Cels.  Lysimachia  mauri' 
tîana^  Lam. 

Tige  fistuleuse ,  cylindrique  inférieurement ,  anguleuse  sup. 
glabre ,  brune ,  rameuse ,  de  a  décimètres*  Feuilles  alternes  , 
ouvertes  ,  spatulées  ,  très  -  entières ,  glabres,  d*nn  vert  pâle^ 
Fleurs  jaunes,  de  la  grandeur  de  celles  de  la  9%pédonculées,  oA* 
laires  ,  solitaires. 
Lieu.  L'île  de  Bourbon.  <^.  Fleurit  en  ét^. 
CuU^  Serre  cbaude.  Cette  plante  a  été  cultivée  ches  Cek. 

Hottone^  Bottonia. 

Cal.  k  S  part  Cor.  à  tube  court ,  è  limbe  plane ,  k  S  lobes.  5 

étam.  non  saillantes.  Stigmate  globuleux.  Caps,  globuleuse, 

acuminée. 
HoTTONS  aquatique ,  fluteau ,  H.  paUusirù, 

Tiges  stériles  feuiUées ,  en  touffes  plongées  dans  Feau.  Tige 
droite,  simjde ,  nue ,  fistuleuse ,  s'élevant  à  6  à  9  pouces  au- 
dessus  de  l'^u ,  portant,  âi  son  sommet,  des  fleurs  blanches 
dont  l'entrée  est  jaune ,  disposées  en  verticilles ,  et  formant 
un  épi  lâche  et  interrompu.  Feuilles  vertidllées ,  pînnées ,  à 
pinnules  linéaires. 

Lieu.  Les  champs  humides ,  les  fossés  remplis  d'eau,  hid.  Y- 
FI.  en  juillet.       ^ 

Celle  plante  est  assea  jolie.  On  pourroit  en  varier  les  étaoga. 
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Cbris. 

Cal.  ventniy  à  5  dents  à  son  sommet,  couronné  de  5  p'oînteff 

sétacées  etpersist&at.  Corolle  tabulée ,  inégale ,  5-fide.  5  étam. 

I  sdgm.  Caps,  à  5  valv.  couverte  par  le  calice. 
CoRis  de  Montpellier ,  C  Monspeliensîs. 

Tiges  de  5  à  8  pouces ,  rameuses ,  cendrées ,  garnies  dans 
toute  leur  longueur  de  petites  feuilles  nombreuses ,  étroites ,  Kn.  ^ 
très-entières.  Fleurs  bleuâtres ,  presque  sess.  y  en  épis  ovales  et 
term.  Variété  à  feuilles  dentées  et  épineuses ,  Lam. 

Lieu.  La  France  mérid.  c^.  FI.  en  juin  et  juillet. 

Culi.  Orangerie  dans  les  pays  sept  Terre  légère  »  sablonneuse.: 
Mult.  par  les  graines  semées  en  pot  an  printemps  ,  et  par  les 
boutures  faites  à  la  manière  iiidiquée  pour  celles  de^  glante& 
d^orangerie. 

Limoselle  f  Limûsellà. 

Cal.  5-fide. ,  persistant.  Cor.  très-petite ,  camp.  5-fide.  5  étam. 

Stigmate  globuleux.  Caps  à  2  valves  et  à  moitié  couverte. 
LiMosELLB  aquatique ,  L.  tujfualica. 

Très-petite  plante.  F.  radicales,  ovales,  elliptiques,  fasdculéeS; 
pét.  Hampes  grêles,  uniflore».  Fleurs  petites,  blanches. 

Lieu.  Les  lieux  humides.  Ind.  v .  FI.  en  aodt  ft  septembre.. 

Trieniale  »  TrientaUs^ 

Cal.  à  7  part.  Cor.  en  roue ,  7-fide.  7  étam.  1  stigm.  Bàîe  aèdit» 
«'ouvrant  par  des  sutures. 

Trikntalb  d'Euro^ ,  T.  Eumpœa- 
Feuilles  lancéolées,  très-entières. 
Lieu.  La  France ,  l'Angleteire.  x  •  FI.  en  [uia. 
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Diapensia. 

Cal.  à  5  parties  av«c  5  écailles  «xt^ures.  CoroUe  en  coape  , 
dont  le  limb^  esf  à  5  divisions  planes.  5  étamines  insérées  au 
sommet  du  tube ,  et  ^mes  avec  les  divisio^.  i  s^le.  i  stig* 
mate.  Capsule  à  5  loges  et  5  valves  polyspermes. 

Dz4PMi(SiJi  loppofdca ,  Liw. 
Cette  petite  plante  forme  des  touffes  comme  les  sedons»  Ses 

feuilles  sont  rassemblées  eC  radicales.  St%  fleurs  sont  solitaires  au 

sommet  des  hampes. 
£lle  a  beaucoup  de  rapports  au  genre  suivant ,  dont  elle  difière 

par  la  position  des  étamines  et  par  des  capsules  qui  n'ont  que 

3  loges.  Elle  estplacée,  dans  la  méthode -de  Jussieu,  parmi  les  af« 

nités  de  l'ordre  des  liserons. 
Lien,  La  Laponie.  x .  Pleine  terre.  Fleurit  en  juillet  et  août. 

Cultivée  en  Angleterre. 

Aretle ,  Areda. 

Cal.  5-fide ,  persistant  Cor.  à  tube  court»  ressenée  à  son  enfr^t 
et  à  limbe  à  5  part  5  étam.  courtes.  Sti^m.  capjté.  Caps,  à 
5  valves  et  à  plusienry  s^9. 

1.  Aretib  imbricée,  A.  HeW^tic€i.  Af^ro^acç  imbricata, 
Lamarck. 

Tiges  courtes ,  d'un  pouce ,  imbricées  de  feuilles  ovales , 
blanchâtres ,  coton|ieuse9 ,  serrées  et  situées  au  sommet  des  tiges» 
oii  elles  forment  des  rosettes.  Fleurs  blanches ,  sol. ,  term. 

lAeu*  La  Suisse.  1|Î .  FI. 

2.  A.  des  Alpes,  A.  Alpina ,  Lin.  ,  Lam.  ,  Jacq. 

Tiges  nombreuses,  d'un  pouce,  ei^  gazpns  l^ien  gt^rnis.  Feuilles 
éparses ,  obi. ,  linéaires ,  un  peu  pointues ,  blanchâtres  à  leur 
sommet.  FI.  bleuâtres ,  péd. 

Lieu.  La  Suisse,  v .  FI. 
^  5.  A.  à  fleurs  jaunes ,  A,  vitaliana.  Primula  vUaUana  , 

VlLLARS. 

Feuilles  linéaires,  recourbées ,  pointues»  très-petites  »  imitant 
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celles  des  gramioëes.,  mais  courtes.  Fleurt  jaunes  ou  carénées, 
presque  sessiks.  ÇoroHe  ^ont  le  limbe  est  ^  cinq  limbes  ovales 
oblongs.  Calice  aussi  long  que  le  tube. 

Lieu.  Les  l^iutes  montagnes,  x  • 

Cuit.  Ce^pçtitea  plantes,  ainsi  que  les  espèces  i^  genre  suivant, 
et  touteis  celles  qui  q^'oisseut  dans  les  Alpes  çt  les  Pyrénées,  à  des 
bauteurs  qui  sont  pendant  ui^e  partie  de  l'année  couvertes  de 
neige,  et  dans  les  terreaux  légers  qui  se  trouvent  dans  les  fente$ 
et  inégalités  des  rochers  des  n^outagnes,  sont  assez  difficiles  k 
conserver  dans  les  jardins.  I|  leuf  faut  une  exposition  demi- 
ombragée  et  plus  f  u  nord  qu'au  midi ,  une  terjre'  de  brujëre 
ipélée  avec  un  qi^art  de  terre  franche ,  et  des  comrertures ,  eu 
hiver,  qui  puissent  remplacer  celle  sous  laquelle  elles  se  maio- 
tiennent  et  végètent  dans  leurs  sites  nat|irels.  Un  petit  ados  ou 
coteau  formé  de  pierres ,  de  cailloux,  de  gravier  sur  lequel  on 
mettroit  6  4  10  pquc^  de  la  terre  indiquée  â-dessus ,  et  exposé 
au  nord-est,  seroif ,  je  crois ,  le  moyen  de  cultiver  ^^vec  succès 
ces  plantes  des  montagnes ,  parmi  lesquelles  il  s'en  trouvent  de 
trës-jolies  e\  qui  mériteuf  C68  soins.  J'ai  rassemblé ,  ^nsi  que  je 
viens  de  le  dire ,  et  dans  «es  situations ,  les  plantes  alpines  que 
je  possède  ;  elfes  ffj  maintiennent  bien ,  et  les  gentianes  sur-tout 
paroissent  $'j  plaife ,  ain^  que  quelques  anémones ,  les  dryas  y 
aconits ,  thyméléea  des  Alpes  et  odorant,  empetrum,  vcr^as^ 
cum  mycorU ,  etc. 

!!•  Fleurs  portées  sur  une  hampe , en  ombelle,  avec 
une  collerette  polyphylle  ,  ou  rarement  solitaire. 
Feuilles  radicales. 

Andrdsace»  Androsace. 

Cal.  5*fide,  persistant.  Cor.  hypocratériforme,  à  5  lobes,rétrécie 
k  son  entrée,  qui  est  glanduleuse.  5  étam.  i  stigm.  Caps,  glo- 
buleuse ,  à  5  valves. 

I .  Aif  o&osAcx  à  grandes  collerettes  ^  A.  maxima^ 
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Feaîlle5  rad. ,  ovales ,  pointues ,  dentées ,  en  tosM&  sur  It 

terre.  Tiges  nues  ,  rougeitres,  portant  une  ombelle  de  petite» 

fleurs  blanches ,  avec  une  grande  collerette. 

Lieu.  La  France  mérid.  ©•  K.  en  mars  —  juin. 

2.  Androsace  à  longs  pédicules,  A.  elongata ,  Jacq. 
Feuilles  rad.  trèft-petites,  dentées,  en  rosette.  Tiges  d'un  pouce  ; 

terminées  par  une  ombelle  de  fleurs  blanches ,  doxit  les  péd.  sont 
tr'ès-longs. 
Lieu.  L'Autriche.  0.  FI.  en  ami  et  mai. 

3.  A.  septentrionale ,  j4,  septentrionalis. 

Feuilles  rad. ,  petites ,  lanc. ,  dentées ,  en  rosette  sur  la  terre.: 
Tiges  de  4  à  S  pouces ,  portant  une  ombelle  'de  fleurs  blandieà 
assez  nombreuses. 

Ueu,  La  Russie,  la  Laponie^  la  France  mérid.  (^.  FI.  îd. 

4.  A.  velue ,  A.  villosa. 

Feuilles  rad. ,  velues ,  entières ,  en  rosette.  Tiges  velues,  d'un 
pouce  et  demi,  portant  une  ombelle  de  fleiA  blanches ,  dont 
les  calices  sont  velus. 

Lieu.  Les  hautes  montagnes.  l|r .  FI.  en  juin  — -  aoAt^ 
6.  A.  lactée ,  A,  lactea.  A,  paucijlora  ,  Villaes. 

Feuilles  rad.  ,  étroites ,  rudes ,  glabres ,  en  rosette.  Tig» 
nues ,  de  3  pouces ,  terminées  par  2  à  4  fleurs  blanches,  jan-^ 
nâtrts  en-dedans.  Collerette  trës-courte. 

Lieu.  Les  montagnes  <le  la  France.  V .  FI.  en  juin. 

6.  A.  camée.  A,  camea. 

Feuilles  rad. ,  étroites,  subulées,  glabres,  en  peUts  gazons. 
Tiges  de  2  pduces ,  pubescentes ,  soutenant  chacune  une  om-> 
belle  de  fleurs  rouges  assez  grandes. 

Lieu.  Id.  V .  FI.  en  ^oût. 

7.  A.  d'Autriche,^,  chamœjasme ^  Hoppi^,,  Pbrs. 

Cette  espèce  eét  velue.  Ses  feuilles  «ont  trës-entiëraf ,  hn. 
céolées.  Ses  fleurs  sont  portées  sur  des  pédonculet  très-courts  ^ 
et  la  corolle  est  plus  grande  que  le  calice. 

Lieu.  La  Carniole.  X .  Fleurit  en  juin— aodt. 

8.  A»  naine  ,  A.  bocconii ,  Hort   angï.  Cultivée  en  Ang>- 
terre.  ©. 

Culi.  Les  troia  premières  étant  Q  ^  se  sèment  tous  les  ans  en 
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place  dans  des  terreaux  fort  légers.  Les  autres  peuvent  se  semer 
de  même  ,  ou  en  terrines  posées  sur  une  couche  qui  a  perdu  sa 
première  cbaleur.  Quand  ces  dernières  ont  quelques  feuilles  , 
on  les  lève  en  motte ,  et  on  les  plante  à  la  place  oU  elles  doivent 
rester.  Comme  ces  trois  dernières  sont  vivaces ,  et  qu'elles  sont 
très'petites ,  il  vaut  mieux  les  avoir  en  pot  pour  en  jouir  plu9 
commodément.  Lorsqu'on  les  a  obtenues ,  on  peut  les  multiplier 
en  séparant  leurs  pieds ,  comme  l'on  fait  des  oreilles  d'ours.  Ces 
plantes  aiment  en  général  les  terres  très-légères ,  comme  le  ter- 
reau de  bruyère  mêlé  de  sable.  Elles  préfèrent  aussi  l'ombre  aa 
grand  soleil.  Je  les  ai  vues  dans  ces  situations  sur  les  Pyrénées. 

Primevère,  Primula. 

Cal.  tubulé ,  k  6  dents,  persistant.  Cor.  tubulée,  à  S  lobes ,  dont 
.l'entrée  est  libre.  5  étam.  i  stigm.  Caps,  à  lo  valves  k  son 
sonunet. 

*  I .  PaïUEvèiiE  officinale ,  P.  offlcinalis,  P,  verts. 

Feuilles  rad. ,  ovales,  dentées,  ridées ,  velues  en-dessous. 
Tige  de  6  à  8  pouces ,  portant  à  son  sommet  une  ombelle  de 
fleurs  jaunes ,  souvent  marquées  de  points  aurores  ,  toutes 
pendantes. 

Variété  à  tige  plus  haute ,  à  fleurs  d'un  jaune  pâle ,  dont 
celle  du  milieu  de  Tombelle  est  souvent  droite  ,  Primula 
elatior.  Cette  variété  est  considérée  comme  une  espèce  distincte, 
principalement  par  la  situation  de-  ses  fleurs ,  dont  celles  du 
cenire  de  l'ombelle  restent  droites  ,  tandis  que  celles  de  la  cir- 
conférence sont  pendantes. 

Lieu.,,,  Ind.  X ,  La  première  fleurit  en  avril  et  mai  ;  la  va- 
riété un  peu  plus  tard. 

*  Cette  espèce  a  fourni  par  les  semis  un  grand  nombre  de 
variétés  fort  jolies ,  dans  lesquelles  il  s'en  trouve  de  prolifères , 
c'est-à-dire  ,  une  fleur  naissant  du  centre  d'une  autre. 

*  2.  P.  farineuse,  P.farinosa. 

Petites  souches  fort  basses  qui  produisent  plusieurs  feuilles 
oblongues ,  ovales  ,  ondulées  ,  dentr'es ,  vertes  en-dessus ,  fari- 
neuses et  blanches  en-dessous  et  sur  les  bords  des  dents.  Tige 
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de  4  ^  5  pouces ,  terminée  par  une  ombelle  de  fleurs  d'un  blea 

rongeâtre ,  ou  blanches ,  non  pendante^. 

Lieu.  Les  Alpes.  1|; .  FI.  en  mai. 
♦5.  PRiMEviaE  sans  tige,  P.  acaulis.  P.grandiflom,  FI.  fir. 

Feuilles  rad. ,  oblongues  ,  arrondies  k  leur  soomiet ,  légers» 
ment  dentées  ,  ridées ,  velues  en  •  dessous.  Parmi  ces  feuillet 
s'élèvent  des  pédoncules  de  5à6  pouces  ,  qui  portent  une  fleur 
assez  grande  et  jaune. 

Variétés  à  fleurs  dans  les  nuance  de  jaune  et«de  rouge, 
et  doubles.  V^été  à  fleurs  blaues. 

Lieu,  Dans  les  bois.  Ind.  V  •  ^*  en  juin, 

*  4«  P*  oreille-d'ours,  P.  auricula» 

Petites  soucbes .  portant  des  feuillet  ovales ,  obtuses  ,  ar* 
rondies ,  dentées,  épaisses  ;  les  unes  glabres,  les  autres  £ek 
rineuses  ,  selon  les  variétés.  Hampes  ou  péc^ncules  radi- 
caux ,  terminés  par  une  ombelle  de  fleurs  dont  la  couleur 
primitive  paroit  être  jaune  «u  pourpre. 

Variétés  très-nombreuses  apquises  par  les  %pûs  et  la  cul« 
turc. 

Lieu.  Les  hautes  montagnes,   v  •  FI.  eu  avril  et  mai. 

*  5.  P.  oreille-d'ours  velue  ,  P.  vîUosa, 

Feuilles  ovales,  cunéiformes,  dentées,  charnues,  pube»- 
centes.  Hampe  portant,  une  ombelle  de  fleurs  dont  les  corolles 
sont  glabres. 

Lieu.  La  Cannthiè  ,  les  Alpes,  la  Suisse.  V  •  FI.  id. 

*  6.  P.  à  feuilles  de  cortuse  >  P.  coriusoides  f  Jacq. 
Feuilles  ridée» ,  lobées ,  cordiformes ,  crénelées ,  pélioléet. 

Hampe  multiflore. 
Lieu.  La  Sibérie.  11^  • 

7 .  P.  visqueuse.  P,  glutinosa. 

Feuilles  lanc  ,  dentées  ,  glutineuses.  Fleurs  s&siles,  dont  la 
c  >llerette  est  de  la  même  longueur  qu'elles ,  odorantes. 
Lieu.  Id.   h .  FI.  id. 

8.  P.  à  oreillette  ,  P.  auricutata,  Lam.  ,  Vent.,  Jard.  Ceb. 
p.  longifolia  ,  CuRTis. 

Cette  espèce  a  des  rapport  avec  la  deuxième  ,  dont  elle  se  dis- 
tiugue  par  ses  feuilles  entièrement  glabres  et  glauques  y  sptt^ 
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tolées  j  entières  ou  légèrement  d^nticulées  en  i  leurs  bords  5 
par  les  folioles  auriculées  qui  garnissent  son  ombelle ,  et  ptu* 
tts  fleurs  d'un  lilas  tendre ,  au  nombre  de  7  à  8  en  ombelle. 
Ueu,  Le  Levant.  V.     ' 

9.  P.  k  feuilles  cntiferes,  P.  integrifoUa. 

Feuilles  radicales ,  oblongues ,  épaisses  ,  très-entiëres  9  gla- 
l>res.  Hampes  grêles ,  peti  devéës ,  terminées  pio*  une  ombelle 
de  deux  à  quatre  fleurs  purpurines  ou  camées. 

Lieu.  LesAIpe^.  %. 

10.  P.  bordée,  P.  marginatà ,  Willd.  ,  Y];uarià.  P.  crcnata^ 
Lxk. 

Cette  espèce  à  de»  rapports  avec  la  cinquième,  mais  elle  n'est 
pas  velue.  Feuilles  ovales  ,  arron^es  à  leur  sommet ,  dentée$ 
en  scie  et  bordées  de  Mânc  fkrineut ,  glabres.  HAmpé  de  <leux 
pouces  y  terminée  par  une  ombeDe  de  plusieurs  fleurs  d'un 
beau  pourpre.  Colleretfe  de  folioles  courtes  et  linéaires. 

Lieu.  LesÀIpes.  %. 
♦  1 1 .  P.  de  neige ,  P.  nivàlis ,  Pâllas. 

Tige  deux  fois  plus  liaute  que  les  feuilles.  Célîes-d  ovales- 
lancéolées,  très-glabres.  Fleurs  b1anchcis;lâdivisîcltis  eu  ofeur 
à  leur  sommet.  Collerette  très-p^tè. 

Lieu.  Ëes  Alpes.  % . 
là.  ^.  hehatiea.  Hort.  angL 

Lieu.  La  Suisse,  t.  v  «1  •  #^  u 

i5.  P.  Jinmawhica  Hort.  angl.  (  "*^^  «««•CuH.  en  Angl, 

lÂeu.  La  Norwëge.  x , 

Cuit.  A  l'exception  de  la  huitième  espèce,  qui  est  d'orange-- 
lie  ,  toutes  les  autres  sont  de  pleine  terre.  La  culture  de  la 
plupart  est  très-facile  ,  ainsi  que  leur  multiplication.  Elles  sont 
rustiques  et  ne  craignent  pas  nos  firoids  ;  mais  les  terres  trop 
fortes  et  trop  compactes ,  ainsi  qu'une  humidité  trop  conltante , 
leur  font  tort  et  souvent  causent  leur  perte.  Elles  aiment  les 
terres  substantielles  ,  un  peu  légères ,  et  se  propagent  aisé» 
ment  par  la  séparation  dé  leurs  pieds  ou  de  leur  souche. 

A  l'égard  de  celles  des  Alpes,  vo^.  à  la  fin  du  genre  Aretie. 
La  culture  qui  7  est  indiquée  leur  convient  sous  tous  les  rap- 
porb. 
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La  huitième  se  cultive  comme  Toreille-d'ours  ;  mais  «Ht 
demande  pendant  l'hiver  un  abri ,  soit  dans  les  serres  contre 
le  jour  y  soit  dans  un  chissit  oii  le  froid  ne  pénètre  pas. 

On  obtient  les  variétés  des  primevères  et  des  oreilles-d'ouri 
par  le  semis.  La  graine  destinée  pour  semer  doit  avoir  été  re- 
cueillie sur  des  plantes  dont  les  tiges  fartes  ont  porté  des  fleurs 
qui  réunissent  les  qualités  qui  constituent  leur  beauté ,  et  qui 
soient  d'une  même  couleur,  ou  vivement  panachées.  Les  pieds 
dont  on  a  intention  de  recueillir  la  graine  doivent  avoir  été  ea 
pots ,  pour  qu'on  ait  pu  les  séparer  des  autres  plantes  avant  la 
fleur ,  afin  que  les  poussières  fécondantes  n'aient  pas  altéré  leurs 
gennes.  Ces  semis  se  font  en  novembre  ou  décembre ,  dans  des 
terrines  peu  profondes ,  remplies  de  bonne  terre  légère.  Les 
gaines  se  sèment  sur  la  surface  de  cette  terre  bien  aplanie  y  et 
se  recouvrent  très-légèrement  de  terreau  sablonneux  ou  de 
bruyère,  ou  bien  on  laisse  ce  soin  à  la  pluie.  J'ai  connu  une 
personne  qui  semoit  les  graines  d'oreilles-d'onrs  avec  succès 
sur  la  première  neige  qui  couvroit  les  terrines»  Lorsque  la  neige 
fondoit,  la  graine  baissoit  avec  elle  et  s'enterroit  assez  pour 
lever  aux  premiers  jours  du  printemps,  ou  vers  la  fin  de  l'hiver. 
Ces  semis  doivent  être  placés  à  l'est  5  il  ne  faut  qu'un  rajon  de 
soleil  actif  pour  les  détruire.  Les  jeunes  plantes  restant  la  pre- 
mière année  dans  leurs  terrines.  Au  printemps  suivant ,  on 
les  plante  dans  des  planches  ou  plate^bandes  préparées  pour 
les  recevoir,  à  l'exp.  du  levant,  oii  elles  restent  jusqu'à  ce 
qu'elles  fleurissent^  et  qu'on  en  ait  fait  le  choix. 

Les  primevères  de  fleurs  différentes  se  plantent  ord.  en 
pleine  terre;  mais  les  curieux  d'oreille -d'ours  mettent  ces 
plantes  en  pots  pour  jouir  mieux  de  leurs  fleurs ,  pour  en 
orner  des  théâtres  ,  et  pour  lés  préserver  davantage  de  l'hu-- 
midit^  qui  leur  est  contraire.  La  terre  de  ces  pots  doit  être  com- 
posée de  terre  franche  et  de  terreau  mêlés  avec  un  peu  de 
sable.  On  les  garantit  du  soleil  dans  le  temps  de  leurs  fleurs  ; 
on  a  soin  d'ôter  leurs  feuilles  fanées  ,  et  vers  l'automne  et  dans 
le  temps  des  pluies ,  on  penche  un  peu  les  pots  pour  que  l'eau 
n'y  séjourne  pas. 

Us^  Les  vaiiétés  de  la  première  espèce  font  l'ornement  des 
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jarclins  dans  les  premiers  beaux  jotvrs.  Celles  de  Toreille-d'ours 
sont,  pour  ainsi. dire ,  inépuisables,  et  font  l'admiration  des 
fleuristes  et  leurs  jouissances.  Selon  leurs  principes ,  la  beauté 
àe  i'oreille-d'ours  consiste  daïis  les  qualités  suivantes  :  la  ' 
it^ndeur  de  la  fleur  y  l'œil  ouTentrëe  du  tube  large,  rond  et 
net ,  les  .étamines  au  bord  de  cette  entrée  et  ne  la  dépassant 
pas  ,  une  couleur  brillante  et  pure ,  un  tube  court ,  une  tige 
forte  et  droite  ,  et  le  rond  ou  œil  coloré  du  centre  de  la  fleur , 
iieu.  tranchant  avec  la  couleur  de  son  limbe. 

La  B^  esjpèoe  est  remarquable  par  ses  feuilles  dentées  et  bor- 
dées deUanc.  Les  variétés  de  la  5^  ont  des  fleurs  bien  doubles 
et  d'une  jolie  couleur ,  snr-4out  celles  à  fleur  roses. 

Les  feuilles  et  les  fleurs  de  la  prenûëre  espèce  sont  cordiales 
et  anodines. 

Gortuse,  Cortusa. 

Cal.  5-fide )  persistant.  Cor.  en  roue,  à  5  lobes,  avec  un  an* 

neau  élevé  à  son  entrée.  5   étam.  à  anthères  adnées  et  k 

2  lames,  i  stigm.  CSaps.  à  5  valves  à  son  sommet. 
1.  CoRTUSE  de  Matthiole  ,  C.  Matthioli, 

Feuilles  rad. ,  cordiformes ,  incisées  ou  lobées  et  velues: 
Hampe  de  5  à  7  pouces ,  portant  une  ombelle  dont  chaque 
rayon  est  terminé  par  une  fleur  d'un  beau  rouge  ou  blanche  3 
le  calice  plus  court  que  la  corolle. 

Ldeu,  La  Suisse ,  la  Sibérie,  ip  •  FI.  en  mai. 
3t.  C.  Gmehn ,  C  Gmelini. 

Cette  espèce  ressemble  si  fort  â  la  précédente ,  qu'elle  n'en 
paroit  qu'une  variété }  cependant  ses  fleurs  sont  plus  petites  y  et 
le  cahce  plus  grand  que  la  corolle . 

Lieu.  La  Sibérie.  % . 

Cuit.  La  m^me  que  celle  des  areties,de9  androsaces  et  des  pri« 
mevères.  Pleine  terre.  Ces  plantes  sont  difficiles  à  conserver  dans 
les  jardins  ;  la  seconde  encore  plus  que  la  première.  Terre  de 
bruyère  et  ombre. 

Vs.  La  couleur  de  leurs  fleurs  et  leur  odeur  sont  des  titres  pour 
F  les  cultiver. 
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Soldanelle ,  SotdaneHa. 

Càl.  à  5  part.  Cor.  eamp. ,  dont  Tentr^  est  déchirée  et  mnltifide. 
5  étam.  Les  filàinens  surpassant  les  anthères  adnées ,  aafittées 
et  bifides  à  leur  sommet,  i  stigài.  Caps,  miiltivalve  à  son 
sommet 

♦  I .  SoLD ANELLt  dci  Alpès ,  S.  Alpida. 

Feuilles  radicales  y  petites,  lisses,  réniformes,  <Nrl>iciilaires. 
Ebtiùpe  de  6  poucâ ,  portant  5  on  4  fleurs  pédoncâlées  tel  ron- 
l^eàtres. 

Lieu  Les  Alpes ,  la  Stiîssè.  IF..  FI.  en  avril. 

OdU  Heine  terfe.  La  même  que  celle  dès  aréties. 

Gyroselle»  Dodecatheon. 

Cal.  5-fide ,  à  découpures  réfléchies.  Cor.  en  roue ,  à  tube  court , 
\  5  div.  assez  longues  ,  et  tout-à-fait  réfléchies  en  arrière. 
5  étam.  k  anthères  sàgittées  et  conniventes.  i  st&gm.  Capsule 
oblongue ,  s'ouyrant  à  son  sommet. 

♦  Gtroselle  de  Virginie ,  D.  meadia. 

Feuilles  radicales,  oblongues,  obtuses,  glabres,  d'un  vert 
jaune  ou  léger  ,étalées  sur  la  terre.  Hampe  d'un  pied  au  moins , 
portant  une  ombelle  d'une  douzaine  de  fleurs  de  la  couleur  des 
fleurs  de  pécher,  et  pendantes. 

Lieu,  La  Virginie.  V .  FI.  en  avril  et  mai 

Odt.  Pleine  terre.  La  même  cuhure  et  les  mêmes  sîtoatiom 
çie  les  primevères.  Cette  plante  perd  ses  feuilles  peu  de  jours 
après  ses  fleurs  j  de  manière  que ,  dès  le  mois  de  juillet ,  on  ne 
ne  s'aperçoit  plus  qu'elle  ait  existé.  Ses  fleurs  sont  trèa-jolies, 
et  très-propres  à  la  décoration  des  parterres.  4^    . 

Cyclarae ,  Cyclamèh. 

Cal.  5-fide.  Cor.  à  tube  globuleux  et  court ,  et  à  5  div.  êtfière- 
ment  réfléchies  en  arrière.  5  étom.  à  anthères  cOftùmtées. 
I  stîgm.  Baies  globuleuses ,  à  5  valves. 
Les  cyclam^es,  ou  pains  de  pourceau,  ont  une  radne  trè»' 
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grosse ,  arrondie ,  tubéreuse ,  blanche  en-dedans  y  noire  en- 
dehors.  Les  feuilles  sont  rad.y  en  cœur  ou  réniformes  y  pan»- 
chëes  de  vert  et  de  blanc ,  rougeâtres  en-dessous ,  très-glabres. 
Les  hampes,  contournées  en  spirale  lorsqu'elles  sortent  de  terre, 
portent  une  fleur  blanche  et  pourpre  k  Tentrée  du  tube ,  dont 
les  divisions  regardent  le  ciel ,  tandis  que  l'entrée  de  la  corolla 
est  tournée  vers  la  terre. 

Espèces  ou  variétés. 

*  I.  Ctclaiii  11  feuilles  rondes ,  C.  coum ,  H.  K. 
Feuilles  orbiculaires,  en  cœur,  très-entières. 
Lieu.  L'Europe  mérid.  V .  FI.  toute  l'année. 

*  a.  C.  d'Europe ,  C.  Eumpœum ,  H.  K. 
Feuilles  orbiculaires ,  en  cœur ,  et  crénelées. 
Ideu.  L'ouest  de  la  France.  11;  •  FI.  en  antosine. 

3.  C.  de  Perse ,  C  Persicum ,  H.  K. 

Feuilles  oblongues  ,  ov. ,  en  cœur  ,  crénelées. 
Lieu.  L'Oe  de  Chypre.  ip .  FI.  eu  février— avriL 

*  ^.Ck  feuilles  de  lierre,  hedenefolium. 
Feuilles  en  cœur ,  anguleuses ,  denticulées. 
Lieu.  L'Italie,  v .  FI.  en  avril. 

Culi.1^  troisième  est  d'orangerie.  Les  autres  sont  sensibles 
a(ux  grands  froids  dans  les  pajr»  sept. ,  et  encore  plus  k  Thu- 
midité*  Cependant,  avec  quelques  attentions ,  elles  peuvent  y 
passer  l'hiver  en  pleine  terre.  La  situation  qui  paroit  leur  convenir 
le  mieux  est  celle  du  sud-est ,  avec  de  l'abri  ;  terre  légère  ,  sa- 
blonneuse ,  un  peu  substantidle ,  et  qui  ne  retienne  pas  du 
tout  llinjnidité.  On  les  cultive  aussi  en  pots  dans  les  mêmes 
terres  }  et  comme  elles  fleurissent  ord.  l'hiver  ou  vers  sa  fin ,  on 
en  jouit  mieux  qu'en  pleine  terre.  Un  simple  abri  ou  châssis  , 
ouvert  dans  les  beaux  jours ,  leur  suffit.  On  peut  les  multiplier 
de  graines  ,  qui  mûrissent  dans  nos  jardins,  et  les  semer  dans  des 
pots  plongés  dans  une  couche  ;  elles  lèvent  fort  bien  et  fleurissent 
au  bont  de  3  ou 4  ans,  quand  elles  ont  formé  leur  tubercule 
II.  34 
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Celui  d'orangerie  se  cultive^  comme  les  autres ,  en  poU,  Le  ter- 
reau de  bruyère  convient  à  ces  plantes. 

Vs,  Les  fleurs  des  cyclames  sont  jolies ,  mais  ne  durent  guère. 
Quand  le  tubercule  est  fort  et  vigoureux ,  elles  se  succèdent  pen- 
dant plus  d'un  mois. 

Les  racines  de  ces  plantes  sont  acres  ,  fortement  purgatives , 
errhines  et  vermifuges.  On  en  fait  un  onguent  nommé  arthani^ 
ta ,  qui  y  k  ce  qu'on  prétend ,  est  purgatif  appliqué  sur  le  ventre , 
etvomitif  sur  l'estomac. 

IIL  Genres  qui  ont  des  rapports  avec   le$ 
lysimachies. 

Globulaire,  Globularia. 

Cal.  tubuleux,  5-fide,  persistant.  Cor.  tubuleuse,  à  5  lobes , 
inégale.  Les  2  div.  sup.  plus  petites.  4  étam.  insérées  sur  le 
tube.  Ovaire  sup.  i  style,  i  stigm.  i  sem.  couverte  par  le  ca» 
lice.  Fleurs  rassemblées  dans  un  calke  commun ,  polyphylle, 
hémisphérique  ^  et  portées  sur  un  réceptacle  commun ,  garni 
de  paillettes. 

Obs,  On  est  sans  doute  surpris  de  voir  la  globulaire  en  rapport 
avec  les  lysimachies.  En  ne  considérant  que  son  aspect ,  la  réu- 
nion de  ses  fleurs  dans  un  même  calice ,  le  nombre  de  ses  éfa- 
mines ,  on  desireroit  que  Jussieu  eût  placé  ce  genre  avec  les  dip- 
sacées ,  auxquelles  il  ressemble  infiniment ,  ainsi  que  Tourne- 
fort  et  Linné  l'ont  fait  ;  mais  la  différence  d'insertion  de  la  co- 
rolle a  nécessairement  éloigné  Jussieu  de  cette  réunion  ;  et  em- 
barrassé ,  je  crois ,  de  cette  plante ,  il  Ta  placée  dans  la  classe 
des  monopétales  à  corolles  hypogynes ,  sans  pouvoir  lui  donner 
cependant  un  ordre  qui  lui  convînt.  Il  avoue  ses  rapports  avec 
les  protées  ^  mais  ce  genre  a  une  corolle,  et  les  protées  n'«n  ont 
pas.  Cependant  je  ferai  observer  que  puisqu'il  a  pu  mettre  dans 
la  classe  des  apétales  les  nictages  et  les  dentelaires  qui  ont  des 
corolles  bien  distinctes ,  il  pouvoit ,  ce  me  semble ,  faire  un  ordre 
det  globulaires  k  U  suite  de  celui  des  dentelairei  >  ou  avant  celui* 
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dvoir  plus  de  rapport  avec  lui  que  les  lysimachics,  ou  à  la  suite 
desprot^  où  il  seroit  encore  mieul  placé.  Au  reste ,  il  en  est  de 
ces  plantes ,  dans  cette  méthode ,  comme  de  plusieurs  autres  dans 
les  systèmes  de  Linné  et  de  Toumefort ,  qui  dérangent  la  chaîne 
des  rapports  que  nous  voulons  donner  à  la  nature ,  et  dont  elle 
Je  joue. 
'*'  I.  Globulaire  à  longues  feuilles,  G.longifoliayBLK.  G.  sa» 

licina ,  Lamaack.. 

Arbuste  de  5  pieds ,  dont  la  tige  est  garnie  de  rameaux  drofts. 
Feuilles  nombreuses,  éparses,1in.-lanc. ,  trë»-entiëres ,  molles  et 
M$ses.  Fleurs  d'un  bleu  pâle ^^  en  téCe  aplatie,  as. ,  «el. ,  prêt- 
ée sess. 

Lieu.  Les  Canaries.  Tp.  FI.  en  juillet  et  août. 

*  a.  G.  turbith ,  G.  àlypum»  Frutex  tcrribiUs. 

Arbuste  de  2  jûeds ,  trës-rameux.  Feuilles  petite»,  lanc. ,  imi** 
tant  celles  du  mjrthe ,  trës-entiëres ,  ou  garnies  à  leur  sonmiet 
d'une  à  5  dents  mucronées ,  un  peu  charnues ,  glauques  et 
glabres.  Pleurs  bleuâtres,  en  tètes  aplaties ,  sol. ,  sess*  et  temu 
5  fois  plas  grandes  que  celles  de  la  première  espëce. 

Lieu.Lk  Fr.  mérid.  v .  FI.  en  aoAt  —  novembre. 

♦  3.  G.  commune ,  G.  vulgaris. 

Feuilles  rad. ,  nombreuses ,  disposées  en  touffe  y  spatulees  y 
trës-entieres ,  ou  q.  f  dentées  ou  échancrées  à  leur  sommet.  Les 
caulinaires  lanc  Fleurs  bleues  ou  blanches,  en  têtes  globuleu* 
ses,  term. 

Lieu.  La  Fr.  % .  FI.  en  juin. 
^  4-  ^-  ^  feuilles  de  lin ,  G.  lin^blia ,  Lavarck. 

Feuilles  rad.  spatulees,  nombreuses,  disposées  en  touffe, 
garnies  de  S  dents  à  leur  sommet;  les  caulinaires  étroites , 
lin. -lanc.  Tiges  d'un  pied ,  portant  chacune  une  tête  globuleuse 
de  fleurs  d'un  bleu  un  peu  pâle,  et  term. 

iLi*eu.  L'Espagne.  X  -  FI.  id^ 
6.  G.  épineuse  ,  G.  spinosa. 

Feuilles  rad.  ovales ,  obrondes ,  spatulees,  ganties  k  kur 
sommet  deSàSa-éneluresqûottlifonnes  jJes  cmh'nijb^  étroilssji. 
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terminées  par  une  pointe.  Tige  de  7  à  9 ponces,  portant iisoâ 
•ommet  une  tète  de  fleurs  bleues. 

LieuAd.  11; .  FI.  en  mai. 
.^G.Globulairb  à  feuilles  en  cœur»  G.  condtfoUajhiît ,  Miller* 

Souche  ligneuse  9  divisée  en  plusieurs  rameaux  garnis  de 
petites  feuilles  asses  longues^  d'un  ve^  foncé,  et  dont  le 
aonunet  est  échancré  en  cœur.  Tige  presque  nue ,  de  3  4  4 
pouces ,  soutenant  une  petite  t^te  de  fleurs  bleues. 

Lieu.  Les  hautes  montagnes,  n: .  FI.  en  juin  et  juillet. 
j,  G.  k  tige  nue ,  G.  nudîcaulis. 

Feuilles  rad.  nombreuses ,  ovales,  apatulées,  fermes»  en- 
iîëreSy  q.  f.  avec  3  petites  dents  à  leur  sommet»  disposées  en 
rosette  sur  la  terre.  Tige  nue  ou  chargée  d'une  ou  a  écaillet  de 
7  à  8  pouces ,  soijlbnant  une  tête  de  fleurs  bleues. 

Lieu.  Id.  11; .  FI.  en  juillet. 

Cuit.  Dans  le  nord  de  la  France^  les  espèces  i  »  2  et  5  sont 
d'orangerie  et  ne  demandent  que  d'être  garanties  des  gelées. 
Leur  terre  doit  être  un  peu  légère.  Elles  se  conduisent  pour  le 
reste  comme  toutes  les  autres  plantes  de  cette  température.  Les 
autres  espèces  sont  de  pleine  terre  et  viennent  assez  bien  dans 
tous  les  terrains.  Cependant  les  situations  chaudes  et  les  terres 
légères  semblent  leur  convenir  davantage.  Ces  espèces  s'obtien* 
fient  par  leurs  graines  »  semées  dans  des  terrines  et  sur  coudie 
pour  hâter  leur  germination ,  ou  en  plate-bande  de  bonne  terre 
sablonneuse.  Lorsqa'on  les  a  obtenues  »  on  les  multiplie  aisé- 
ment par  la  séparation  de  leurs  touffes.  J'ai  toujours  semé  sans 
auccës  les  espèces  r  et  a.  Quand  on  les  possède  on  les  multi- 
plie de  boutures  faites  en  pot  et  conduites  à  la  manière  indiquée 
pour  celles  d'orangerie ,  et  mieux  encore  par  les  knarcottes  »  les 
boutures  de  la  seconde  étant  incertaines  »  et  l'arbrisseau  trè^ 
difficile  à  conserver. 

'  Us.  Les  espèces  x  n'ont  pas  beaucoup  d'agrément»  mais  on' 
les  cultive  dans  toutes  les  collections  et  les  jardins  de  botanique* 
Les  espèces  i  et  a,  qui  sont  ligneuses  »  ont  plus  de  mérite  que  les 
autres.  On  les  recherche  par  leur  forme  d'arbuste  et  pour  leur' 
propriétés.  Ces  deux  plantes  sont  amères ,  acres  et  fortement 
goxg^tism*  Là  prtoBiire  a  de  petites  fleun  aises  joli».  La  9^' 
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On  connoSt  plusieurs  autres  espèces  de  ce  genre  y  mais  qai^ 
je  crois ,  ne  soat  pas  cultivées. 

Grassette^  Pinguicula, 

Cal.  à  2  lèvres;  la  sup.  5-fide;  Tinf.  2F-fide.  Cor.  irrégulière  ^ 
avec  un  éperon  à  sa  base  ;  son  entrée  resserrée)  son  limbe  à 
2  lèvres ,  dont  la  sup.  est  à  5  lobes  et  Tinf.  à  z  très-courts. 
a  étamines  très-courtes.  Style  court.  2  stigm.  à  2  lames,  couvrant 
les  anthères.  Caps,  à  une  loge  polysperme.  Le  réceptacle  cen- 
tral libre» 

Grassbtte  vulgaire ,  P.  vuîgaris. 

Feuilles  rad.  ovales ,  oblongues ,  épaisses ,  luisantes  et  comme 

«nduites  d'huile ,  d'un  vert  jaune  et  couchées.  Hampe  de  5  à 

6  pouces ,  soutenant  ctiacune  une  fleur  d'un  violet  pâle. 
Lieu,  Les  marais.  Ind.  T .  FI.  en  mai. 
La  grassette  des  Alpes ,  pinguicula  Alpina ,  ne  diffère  de  celles 

ci  que  par  ses  fleurs  blanches  tachées  de  jaune. 

Cuit,  Ces  plantes  sont  rarement  cultivées  dans  les  jardins  ^ 

parce  qu'on  a  d'ailleurs  de  la  peine  à  les  y  conserver^  faute  de 

pouvoir  leur  donner  le  sol  qui  leur  est  propre  y  ainsi  que  leuc 

situation  naturelle. 

Mënyanlhe  ^  Menyanthes. 

Cal.  à  5  part,  y  persistant  ou  caduc.  Cor. ,  dans  lia  première- 
espèce  y  iafund. ,  à  limbe  ouvert,  à 5  lobes  égaux ,  etélégam^ 
ment  hérissé  de  dis  ;  dans  ia  seconde ,  en  roue ,  à  tube  court  ^ 
â  limbe  cilié  en  ht%  bords.  5  étam.  insérées  sur  la  cor. ,  alternes 
avec  ses  lobes ,  à  anthères  bifides  à  leur  base,  i  style,  i  stigmate 
en  tête,  à  2  ou  3  sillons.  Caps,  ovale  ,  à  une  loge,  garnie  sur 
^%  parois  de  21  ou  5  placenta  séminifères. 

1.  MiivYANTHE  trifolié,  M,  trifoUata,  Trèfle  d'eau.. 
Feuilles  rad. ,  droites ,  à  3  foUoIes  assez  grandes ,  portées  sur 

de  longa pétioles.  Tige  d'un  pied,  simple ,  terminée  par  un  épi 

de  fleurs  blanches  ^  assez  grandes.  Leur  eoroUe  est  très-agréabio^ 

znent  ciliée. 

Lieu.  Les  marais. Ind..  l|;.  FI.  en  juilfet.. 
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2.  M.    flottant,  M,  njrm0oides.   ViUania  rvpnphoides  y 
Vent. 

Feuilles  arrondies ,  cordiformes ,  très-entières ,.  flottantes  sur 
Teau.  Fleura  jaunes ,  ciliées  en  leurs  bords ,  péd» ,  disposées  eiw 
une  espèce  d'ombelle  nageant  sur  l'ëau. 

Lieu.  La  Fr. ,  dans  les  étangs.  X  •  FI.  id. 
"^^  3.  M.    à  feuilles  ovales,  M,  oi^eUa,   Renealmia  capcnsîs ,, 
HouTTUYN,  f^illavsia  ova ta  y  y EfiT. 

Cette  espèce  forme  une  touffe  composée  de  plusieurs  feuillet 
radicales ,  ovales ,  elliptiques ,  très-entières ,  un  peu  épaisses  et 
creusées  en  cuiller,  marquées  de  nervures  légères  et  divergentes, 
très  «glabres  et  portées  sur  des  pétioles  canaliculés,  de  6à8 
pouces  de  longueur.  Du  centre  de  ces  feuilles  s'élève  une  tige 
cylindrique,  glabre,  presque  nue,  qui  se  ramifie  à  son  sommet 
en  un  panicule  corymbiforme;  souvent  itse  trouve  une  ou  deux 
petits  panicules  dans  la  longueur  de  la  tige.  Chaque  pédoncule 
est  accompagné  d'une  petite  feuille  et  porte  une  fleur  solitaire 
d'un  beau  jaune  jonquille ,  d'environ  un  pouce  de  diamètre. 
Le  calice  a  5  divisions  pointues  et  luisantes.  La  corolle  est  infun- 
dibulifbrme  ,  ouverte  en  son  limbe  qui  est  quinquéfide.  Se3  di- 
visions sont  lancéolées^  pointues  et  garnies  en  leurs  bords  d'une 
aorte  d'appendice  ciliée.  Cette  appendice  est  très-sensible  en-des- 
SOU8 ,  mais  elle  ne  l'est  pas  en-dessus.  Il  semble  que  les  divisions 
de  la  corolle  sont  collées  en-dessous  sur  un  contrefort  qui  les  sou-- 
tient.  Chacune  est  antérieurement  et  dans  sa  partie  moyenne, 
garnie  d'un  grand*  nombre  de  cils  jaune^semblables ,  à  la  couleur 
près ,  à  ceux  du  ményanthe  des  marais.  Les  filamens  portent  dos 
anthères  grisâtres,  sagiltées  et  bifides.  Le  pistil  est  terminé  par  un. 
stigmate  en  tête  et.ondulé.  Entre  chaque  insertion  des  étamines , 
on  remarque  une  glande  d'un  jaune  safran. 

Cette  plante  fleurit  pendant  une  partie  de  l'été.  Ses^fleurs  s'é— 
panouissent  successivement  et  ne  dui^ent  qu'un  jour  ouvertes  ^ 
elles  se  ferment  le  soir  ponr  ne  pins  s'oavrir. 

Citîi.  Cette  dernière  espèce  est  d'orangerie.  Les  autres  son 
de  jolies  plantes  par  leurs  fleurs ,  mais  il  est  rare  qu'on  puisse  - 
lôs  mettre  dans  un  jardin,  à  moins  qu'il  ne  %^y  trouve  des  par- 
ties aquatiques  et  naarécageuses.  J'ai  plusieurs  fois  essayé  d'jf 
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faire  croître  la  première  en  la  mettant  sur  le  bord  d'une  mare  j 
elle  n'y  a  pas  tenu  long4emps.  On  les  cultive  dans  les  écoles , 
dans  des  endroits  préparés  pour  y  recevoir  les  plantes  aquati- 
ques. La  3*  se  muliplie  en  séparant  son  pied  au  printemps.  £Ue 
eiige  une  terre  très-légeFe  ou  du  terreau  de  bruyère ,  et  des  ar-> 
rosemens  fréquens  en  été ,  ainsi  que  l'omble.  On  donne  aux 
deux  preiiuëres  une  propriété  antiscorbutique. 
4*  AMntantbs  des  Indes,  M.  indica,yfrLLD,  yiUlania  if^ 

dicOf  Vkwt* 

Cette  espèce  a ,  comme  le  ményanthe  flottant,  des  feuilles  ar- 
rondies ,  cordiformes ,  flottantes  sur  Teau ,  ondulées  en  leurs 
bords  y  portées  sur  de  longs  pétioles,  presque  ombiliquées.  Fleurs 
Uanches ,  ouvertes  en  étoile^ ,  veines  intérieurement ,  disposées 
en  faisceau  horizontal ,  composé  de  plusieurs  pédoncules  uni- 
flores  qui  naissent  latéralement  du  pétiole. 

Ueu.  Les  Indes  orientales.  % . 

Cuit,  Cette  espèce,  encore  très-rare ,  ne  peut  se  cultiver  dans 
les  serres  chaudes  que  comme  le  nénuphar  k  fleurs  bleues, 
dans  des  baquets  remplis  d'eau ,  au  fond  desquels  on  a  mis  de 
la  terre  fimoneuse. 

ORDRE  IL 
Les  PiBicuLAiREs  {Pbdî  eu  lares). 

Galice  divisé^  persistant,  souvent  tabulé. Corolle 
presque  toujours  irrégulière.  Quatre  étamines,  quel* 
quefois  deux*  Un  ovaire  et  un  style  ;  le  stigmate 
simple»  quelquefois  bilobé.  Fruit  capsulaîre  9  lûloca- 
laire»  polysperme» bivalve;  les  valves  réunies  par 
une  nervure  centrale  forment  une  cloison  à  laquelle 
les  semences  sont  attachées. 

Herbes»  Les  fleurs  acc(^mpaguées  de  bractées. 
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I.  Etamines  non  didynamîques ,  2  ou  plus. 
Polygde ,  Polygala. 

Cal.  k  S  part. ,  dont  deux  plus  grandes ,  en  forme  d'ailes ,  sont 
souvent  colorées.  Cor.  roulée  en  tube  fendu  supérieurement, 
à  limbe  k  a  lëvres  ;  la  sup.  à  2  part,  fendues  -,  Tiof.  concave , 
barbue  ou  sans  barbes  en-dessus,  couvrant  >  en-dedans ,  8  étam^ 
réunies  en  2  £Edsceauz.  Anthères  k  une  loge.  Stigmate  presque 
bifide.  Caps,  comprimée ,  un  peu  en  cœur. 

I.  CoroUes frangées. 

X.  PoLTOALS  commun,  P.  vulgarU. 

Cette  plante, que  t9ut  le  monde  connoit,  forme  depèthea 
touGB»  basses,  dont  les  tiges  sont  plus  ou  moins  longues, 
plus  ou  moins  droites ,  suivant  les  situations.  Fem'lles  ait.  , 
petites,  sessiles,  trë»-entiëres,  lancéolées,  à  bords  un  peu  roulés*. 
Fleurs  disposées  en  épis  terminaux. 

Variété  à  fleurs  bleues ,  roses  ,  blanches ,  violettes. 

Lieu.  Ind.  Les  terrains  secs  ,  les  coteaux.  % . 
a.  L'espèceP.mofupe/uica^LiN.  ale8tige8droites,lesfeuiIlesli« 
néaires,  trè»>pointnes,  etles  fleursplus  grandes  que  celles  de  la  i^, 
d'une  couleur  verdAtre  on  rose  pâle ,  à  trois  nervures  ou  lignes 
d'une  couleur  pourpre  ou  rouge  plus  foncée. 

Lieu,  Les  environs  de  Montpellier.  Q, 
5.  L'espèce  P.  amam  de  LinniS  a  ses  feuilles  inférieures  plu» 
grandes  ,  élargies ,  ovales ,  obrondes  ,  et  les  supérieures  li- 
néaires. Ses  fleurs  sont  bleues. 

Lieu.  La  France. 

Ces  trois  espèces  ont  tant  de  rapport  qu'on  pourroit  en  faire 
simplement  des  variétés.  Cependant  la  i'«  a  un  caractère  qui 
tk  dîstmgae  des  antres  ;  elle  est  annuelle. 
4.  P.  d'Autriche ,  P.  austriaca ,  P.  aipina ,  var.  Poirkt. 

Cette  espèce  présente  encore  peu  de  difiérence  avec  la  pre- 
mière. Ses  tiges  sont  grêles,  nn  peu  plus  hautes.  Ses  feuilles  sont 
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linéaires  ou  lancéolées  ,  aiguës  ou  obtuses.  Ses  fleurs  disposée» 
en  grappe  lâche  y,  ouverte  et  penchée  ,  sont  petites  ,  bleuâtres 
^u  blanchâtres. 

Lieu.  L'Autriche  et  dans  plusieurs  parties  de  la  Fiance.  0 . 

♦  5.  PoLYGALE  bracteolé  ,  P.  hmcteolata. 

Tiges  y  branches  et  rameaux  droits  ,  cylindriques ,  iormantle 
Eaisceau  ,  d'un  vert  foncé  et  souvent  violet  dans  leur  jeunesse. 
Feuilles  alternes  ,  sessiks ,  très-entières ,  linéaires-lancéolées  , 
pointues  ,  très-glabres.  Fleurs  d'un  vert  rougeâtre  en  dehors  > 
d'un  beau  violet  en  dedans  ;  la  caréné  violette  à  sa  base  ,  ciliée 
de  blanc  à  son  sommet  ^  les  dis  forment  une  petite  touffe  5  dis- 
posées en  épi  terminal. 

Lieu*  Le  Cap.  ^ .  Fkurit  en  mai ,  )uin  et  juillet.  Toujours 
vert. 

♦  6.  P.  à  feuilles  de  myrte  ,  P.  n^riifoUa. 

Arbrisseau  de  6  à  8  pieds ,  dont  \e%  tiges  droites  d'abord ,  se 
courbent,  ainsi  que  leurs  branches  et  leurs  rameaux,  lorsqu'elles 
prennent  de  l'élévation  celles  sont  d'un  brun  noir  dans  leur  jeu- 
nesse, et  sont  garnies  à  leur  partie  supérieure  de  feuilles  éparses^ 
oblongues ,  obtuses  ,  ti-ès-entières  ,  très-glabres^et  d'un  vert  lé- 
ger. Fleurs  assez  grandes  y  d'un  beau  violet  en  dedans  ,  Uan- 
châtres  en  dehors ,  disposées  en  grappes  courtes  et  terminales. 
Caréné  courbée  en  £siux..  Franges  btandies.  Capsule  en  cœur  , 
assez  grande  k 

Lieu.  Le  Cap.  i> ..  Fleurit  pendant  presque  toute  Tannée. 
Toujours  vert. 

7.  P.  à  feuilles  cylindriques  ,  P\  tereiifoUa^ 

Tige  frutescente  ;  rameaux  cotonneux.  Feuilles  Knéaires  > 
subulces  ou  en  alêne  ,  courbées  en  dedans.  Fleurs  en  grappes 
terminales ,  peu  ncMnbreuses^  les  ailes  calicinales  ovales,  poin- 
tues ,  chargées  de  beaucoup  de  nervures. 

Lieu,  Le  Cap.   %  :  Cultivé  en  Allemagne* 

8.  P.  à  feuilles  en  cœur  ,  P.  cordifolia. 

Arbrisseau  dont  les  rameaux  sont  longs^  ef&lés  ,  grêles  et  pu* 
bescens.  Feuilles  cordiformes ,.  lancéolées  ,  pointues  ,  mncro- 
uccs ,  opposées.  Fleurs  peu  nombreuses ,  en  grappesi  terminales.. 

Lieu»  I-e  Cap.  »> .  Culhvé  en  Allemagne.. 
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5.  Pi  épineux ,  P.  spinosa. 

Arbrisseau  dont  les  rameaux  sont  terminés  par  une  forte 
épine.  Feuilles  éparses  y  ovales- oblonguec  ^  glabres.  Fleurs  axil-- 
laires ,  sessiles ,  petites  ,  blanches ,  avec  la  caréné  rou^e  à  soa 
extrémité.  Fruits  succulens. 

Lieu.  Le  Cap.  |> .  Cultivé  à  Kew.  Toujours  vert. 

Variété  à  feuilles  lancéolées-linéaires ,  glabres,  pointues,  dont 
les  rameaux  et  leurs  ramifications  sont  très-feuillés.  Ajonc  du 
Cap,  Vlex  capensisy  Lm.,  Miller,  éd.  8. 

♦  10.  P.  à  feuilles  en  cœur,  P,  opposki/olia^Lm.  P.cordi-^ 

foUa,  WiLLD. 

Tige  d'un  mètre  environ  (  5  pieds  )  de  hauteur  ,  bien  gar- 
nie de  branches  et  de  rameaux  alternes,  les  uns  droits,  les  autres 
horizontaux  ou  pendans  ,  tous  trës-onverts.  Feuilles  opposées  , 
sessiles ,  ovales ,  trës-entières  ,  en  cœur  à  leur  base ,  pointues. 
Fleurs  d'un  rouge  violet ,  assez  grandes  ;  les  divisions  en  cœur  , 
disposées  en  grappes  courtes  et  terminales.  Toute  la  planle  a  un 
aspect  glauque. 

Zîéi^.  Le  Cap.  %.  Fleurit  tonte  l'année.  Toujours  vert.. 

2.  Corolles  ions  frange* 

*  1 1.  P.  piquant ,  P.  heisieria. 

Arbrisseau  dont  les  tiges  sont  cylindriques  ,  très-rameuses^^ 
tres->fennes.  Branches  et  rameaux  droits ,  roides  et  blancs  ,  to^ 
menteux  dans  leur  jeunesse  ,  presque  entièrement  couverts  de 
feuilles  sessiles,  triangulaires,  courtes,  fasdculées  ,  mncronées, 
trës-piquantes  et  d'un  beau  vert  Fleurs  petites ,  sessiles  ;  la  partie 
supérieure  blanche  et  bifide }  l'inférieure  d'un  beau  pourpre  ^ 
divisée  eu  deux  parties  arrondies  5  trës-ouvertes  et  échancrées  à 
kur  sommet. 

Lieu,  Le  Cap.  i> .  Fleurit  toute  Tannée^  Toujours  vert« 
12.  P.  stipulacé ,  P,  stipulacea  ,  Lin.  Heistena  mîtiory  BcRa. 

Cette  espèce  est,  selon  Linné  ,  une  hybride  de  la  précédente. 
Elle  n'en  diffère  que  parce  qit'elle  est  pins  petite  dans  toutes  so.s 
parties.  £lle  s'élève  moins  haut.  Ses  feuilles  sontfasciculées,  plus 
étroites,  pointues,  presque  linéaiireSy  accompagnées  de  stipules. 
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Ses  fleurs  solitaires ,  sessiles  >  sont  de  la  même  conleor  puipu* 
rine  rouge. 

Lieu.  Id.  ^ .  Cultive  à  la  Malmaison. 
i5.  PoLYGALE  alopécuroîde ,  P,  àlopccuroideê ,  Luc.,  Ajtdk. 

Joli  arbrisseau  dont  les  rameaux  sont  h^rissÀ  de  poilf. 
Feuilles  fasdculées ,  recourbées  y  linéaires -lancéolées ,  mucro* 
nées,  tres-ciliées,  rudes  au  toucher.  Fleurs  petites,  pouipres, 
fî^iles ,  axillaires  ,  solitaires. 

Lieu.  Id.  ^ . 
14.  P-  mitoyen  ,  P,  mixla ,  Lin.  ,  F.  Andr. 

Geste  espèce  semble  tenir  le  milieu  entre  la  9^  etla'i  1^  ;  die 
constitue  un  arbrisseau  dont  les  rameaux  sont  filiformes  et  ou- 
verts. Feuilles  fasciculées ,  rassemblées  au  nombre  de  5  4  6  par 
paquets ,  linéaires ,  pointues ,  vertes.  Fleurs  petites  ,  pourpres  y 
axillaires  9  presque  sessiles. 

Variété  à  fleurs  blanches. 

Lieu,  Id.   i>  :  Fleurit  presque  toute  Tannée ,  o«nime  les  es- 
pèces ci-dessus. 
i5.  P.  à  feuilles  de  buis  ,  P  chammbuxus 

Petit  arbrisseau  formant  une  touffe  qui  ne  s'élëve  guère  qu'à 
5^6  pouces.  Feuilles  ovales-oblongues ,  éparses  ,  nombreuses , 
d'un  beau  vert  et  glabres.  Fleurs  jaunâtres ,  tachées  de  pourpre 
à  leur  extrémité,  au  nombre  de  deux  ou  trois  au  sommet  des  ra* 
meaux  et  des  tiges* 

Lieu,  La  Suisse ,  les  Vosges, les  hautes  montagnes.  l>  •  Fleu- 
rit au  printemps. 
t6.  P.  de  Virginie  ,  P.  Seneka  ,  s.  Senega. 

Tige  droite ,  herbacée ,  simple  on  peu  rameuse,  d^un  pied  dt 
haut.  Feuilles  alternes ,  oblongues ,  lancéolées,  sessiles ,  glabres 
et  vertes.  Fleurs  petites,  blanchâtres ,  en  épis  lâches  et  terminant* 

Lieu.  La  Virginie ,  la  Caroline.  %  .  Fleurit  en  juillet. 

Culu  Excepté  les  espèces  i  et  ses  variétés ,  5 ,  14  et  i5,  qni 
•ont  de  plein  air ,  toutes  les  autres  sont  d'orangerie.  Ces  der- 
nières ne  sont  pas  délicates  ,  mais  elles  ont  besoin  de  la  pbtf 
grande  lumière  en  hiver.  Leur  terre  doit  être  douce ,  subslan- 
tielle.  Le  terreau  de  bruyère  mêlé  avec  la  terre  fi-andie  leor 
convient.  Pendant  Tété  elles  jouiront;  U  moitié  du  jour  ^  dm 
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iolefl,  et  Seront  arrosa  assez  (réquemment.  Leur  muItipHcation 
n^est  pas  facile ,  parce  qu'elles  n'en  donnent  pas  toujours  les 
moyens.  J'ai  propagé  avec  succès  la  4'  py  les  graines  qui  mû- 
rissent asses  souvent  dans  mon  jardin.  On  les  sème  aussitôt 
après  être  recueillies  en  pots  remplis  avec  la  terre  indiquée  cî«» 
dessus  y  et  l'on  plonge  le  semis  dans  une  couche  sous  châssis  dana 
laquelle  le  froid  ne  puisse  pénétrer,  ou  dans  une  serre  tempérée, 
ou  même  dans  la  serre  chaude.  Dans  cette  dernière ,  les  graines 
lèvent  au  bout  de  six  semaines  ou  deux  mois  y  et  au  printemps 
suivant  on  repique  chaque  individu  dans  de  petits  pots  que  l'on 
met  dans  une  couche  sous  châssis  pour  les  faire  reprendre  et  for- 
tifier. Dans  le  cas  oii  ces  semences  ne  lèveroient  pas  y  il  faut 
toujours  garder  leurs  pots  et  les  plonger  dans  une  nouvelle 
couche  au  printemps  suivant.  Quelquefois  elles  ne  lèvent  que  la 
seconde  année. 

Les  autres  espèces  nemArissent  pas  ordinairement  leurs  grai- 
nes dans  le  nord  de  la  France.  On  est  obHgé  d'avoir  recourt 
aux  marcottes  et  aux  boutures  pour  les  multiplier.  Les  premiè- 
res sont  asses  long-temps  à  s'enraciner  ;  cependant  elles  y  par- 
viennent lorsqu'elles  sont  bien  faites  et  bien  conduites ,  et  que  la 
planteest  dans  une  couche  sous  châssis,  pour  hâter  l'enracinement 
par  une  plus  forte  végétation.  Les  secondes  réussissent  quelque- 
fois ,  mais  elles  sont  toujours  très*incertaines.  Cependant  j'ai  en 
dn  snccès  de  celles  de  la  8*  et  delà  9*,  en  leur  donnant  les  mêmes 
soins  et  la  même  pratique  qu'à  celles  des  diosmes ,  des  phyhca 
«t  des  bruyères.  La  4*  réussit  aussi  par  ce  moyen. 

La  1 5*  se  platt  dans  le  terreau  de  bruyère  et  à  l'exposition  du 
nord-est.  On  la  nmltiplie  aisément  par  ses  rejets  enracinés ,  en 
les  séparant  de  son  pied  avec  attention. 

J'ai  esiayé  plusieurs  fois  de  planter ,  dans  mon  jardin  y  la  pre- 
mière espèce  et  ses  variétés  indigènes  ,  et  je  n'ai  pu  les  y  conser- 
ver long-temps  :  je  crois  qu'elles  ne  sont  pas  de  longue  durée.  Si 
l'on  ponvoit  les  maintenir  et  les  multiplier  suffisamment,  on  ea 
feroit  de  très-jolis  tapis  et  bordures. 

£//.  Les  espèces  3,  4>  10,  11 ,  13,  i4  eti5>  sontdejoUes 
plantes  très-intéressantes  par  la  couleur  de  leurs  fleurs  et  leur  Ion* 
gue sooceision.  La  3*  sor-toot  est  channante,  lorsque  phisieuis 
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^e  ses  fleurs  .sont  épanouies  en  même  temps.  Elles  s'ouvrent  lori» 
que  Te  soleil  donne  sur  elles ,  et  se  ferment  lorsqu'il  les  quitte  et 
dans  les  jours  nébuleax.  Chacune  dure  environ  un  mois  en  s'é* 
panouissant  et  se  fermant  chaque  jour.  Sa  grappe  a  l'aspect  le 
plus  frais ,  et  elle  joint  à  ses  couleurs  pures  et  riches  une  grâce 
que  peu  d'arbustes  possèdent.  Mieux  partagée  que  la  rose,  qu'un 
même  jour  fait  ouvrir  et  décolore ,  lé  sommeil  de  ses  fleurs  sem- 
ble les  rafraîchir  pour  les  rendre  encore  plus  belles. 

La  racine  de  la  i6^  est ,  en  Amérique,  un  spécifique  contre  la 
morsure  du  serpent  à  sonnettes.  Un  médecin  célèbre ,  en  France, 
l'a  indiquée  avec  succès  dans  la  pleurésie. 

On  a  prétendu  que  ces  plantes  donnoient  beaucoup  de  Iftit 
aux  bestiaux;  c'est  ce  qui  a  fait  appeler  ce  genre  poljrgala. 

Véronique,  Veronica. 

Cal.  à  4  part. ,  rarement  à  5.  Cor.  en  roue ,  â  4  lobes  inégaux, 
a.  étam.  Caps,  prequ'en  cœur,  ou  rarement  ovale. 

I.  Fleurs  en  épis  terrmnaux* 

♦  1 .  Véronique  de  Sibérie ,  V,  Sibirica. 

Tiges  de  4  à  5  pieds ,  trèfr-droites.  Feuilles  verticillées ,  au 
nombre  de  7 ,  assez  larges ,  pointues  et  dentées.  Fleurs  blanches , 
du  double  plus  longues  que  celles  de  la  suivante ,  en  épis  cy- 
lindriques, plus  gros  que  ceux  des  autres  espèces ,  et  ne  s'effilant 
pas  à  son  sommet. 

Lieu»  La  Sibérie.  V .  FI.  en  juin  et  juiUet. 

*  2.  V.  de  Virginie  ,  V,  f^ii^inica. 

Tiges  de  6  â  7  pieds.  Feuilles  quatemées  et  qninées.  Fleart 
blandies ,  en  épis  grêles,  qui  s'alongent  jusqu'après  d'un  pied* 

Lieu,  La  Virginie,  v .  FI.  en  juillet  •—  octobre. 

Variété  à  fleurs  carnées. 

Je  possède  une  autre  variété  de  cette  espèce  qui  est  bien  dis- 
tincte j  elle  ne  s'élève  qu'à  4^5  pieds.  Ses  feuilles  sont  veloef 
ainsi  que  ses  tiges ,  et  ses  épis  beaucoup  moins  longs»  FI.  «a 
ju^et  et  août. 


Digitized  by 


Google 


LES  PÉDICULAIRES*  543 

^  5.  V.bâtardc,  /^.  spuria. 

Tige  de  2  pieds ,  droite ,  blanchâtre.  F.  temées,  également 
dentées.  FI.  bleues. 

Lieu,  La  Sibérie,  l'Allemagne.  iir.Fl.  en  mai  et  juin. 

*  4-  V.  maritime,   /^.  maritima. 

Tiges  id.  un  peu  grêles ,  blanchâtres.  Feuilles  temées  ,  iné- 
galement dentées  ,  assez  étroites  ,  s'alongeant  en  pointe. 
Fleurs  d'un  beau  bleu ,  en  plusieurs  épis. 

*  Variété  à  fleurs  blanches. 

^  Id.  à  fleurs  camées. 
*5.  V.  à  longues  feuilles  ,  /^.  îongîfoUa. 

Tige  d'un  pied  et  demi  k  deux  pieds  ;  feuilles ,  radicales  cou- 
chées ;  les  caulinairesopp. ,  lanc, pointues ,  acuminées ,  dentées. 
Fleurs  bleues. 

Z/6K.  La  Russie ,  l'Autriche. 

*  6.  V.  blanchâtre ,  F"*  inc^na. 

Tiges  un  peu  couchées  à  leur  base,  droites  ensuite ,  blancbâ- 
Ihes.  Feuilles  opp. ,  dentées,  assez  larges ,  obtuses  y  blanchâtres. 
FI.  bleues  ,  en  plusieurs  épis  cotonneux. 

Lieu,  Id.  FI.  en  juillet— septembre. 

*  7 .  V.à  épi ,  y,  spicata. 

Tige  d'un  pied  et  demi,  trës-simple  et  droite,  portant  un 
seul  épi  de  fleurs  bleues.  Feuilles  opp. ,  obtuses ,  dentée ,  en« 
tières  au  sommet. 

Lieu,  La  France ,  l'Angleterre,  ijr .  FI.  en  juin  —  août.  Var. 
i  plusieurs  épis. 

*  8.  V.  hybride  ,  y.  hj-brida. 

Tige  droite.  F.  opposées ,  obtusément  dentées  ,  rudes  au 
toucher.  Fleurs  bleues  ,  en  plusieurs  épis.  Cette  espèce  se 
confond  aisément  avec  la  variété  précédente^ 

Lieu,  L'Angleterre.  X .  FI.  id. 

*  9.  V.  pinnée  ,  y,  pinnata  ,  H.  K. 

Tige  d'un  pied.  F.  linéaires  ,  pinnatifides  ,  presque  fas- 
ciculées  j  les  pinnules  filiformes  et  divergentes.  FI.  d'un  bleu 
pâle ,  en  un  seul  épi. 

Lieu,  La  Sibérie.  V .  FI.  en  juillet. 
^  10.  V.  ladoice  ,  y.  lacirUaia  ,  ^.  K, 
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Feoflles  pinnatifiâes ,  laciniées.  Fleurs  en  une  grappe  spiô* 
forme  9  ou  en  épi  term. 
Lieu,  Id.  X .  FI.  id. 

*  II.  ViRowiQUB  incisée ,  J^,  incisa. 

Feuilles  laoc,  incisées,  pinnatifides  et  glabres.  FL  en  plusieurs 
épis» 

Ideu.    Id.  1^.  FI.  en  juillet  et  août 

*  12.  y.  officinale  I   V»  officinaUs  y  improprement  appelée 
m&le. 

Tiges  couchées ,  dures ,  velues  ,  de  6  à  10  pouces  ;  leur  som- 
met fleurit  ord.  redressé.  F.  opposées ,  ovales ,  obtuses ,  chagri- 
nées. Fleurs  d'un  bleu  trës-pile  et  rougeitre ,  en  épis  latéraux 
qui  ont  l'aspect  d'être  terminaux,  à  cause  des  feuilles  non  déve^ 
loppées  du  sommet  des  tiges. 

Cette  espèce  seroit  mieux  placée ,  par  ces  raisons ,  dans  la 
S*  sec^n. 

Ijieu.  Les  bois ,  les  prés  secs.  Ind.  i|r .  FI.  en  mai^uillet 

*  i3.  Y.  des  îles  Falkland ,  V.  decussala  >  H.  K.  Hebe  ma^ 
gellanica  ,  Juss. 

Tige  d'un  pied ,  trës-rameuse  )  les  rameaux  marqués  des  ô- 
catrices  des  anciennes  feuilles  ;  garnie  dans  sa  partie  sup.  de 
feuilles  opp. ,  ovales ,  pointues  ,  un  peu  canaliculées  ,  trës-gla- 
bres,  disposées  en  croix.  Fleurs  blanches ,  «aissant  dans  les  ai^ 
sellés  des  feuilles  sup.  ,  en  grappes  spiciformes ,  nombreuses  , 
pauciflores ,  et  plus  courtes  que  les  feuilles. 
Lieu.  Les  îles  Falkland.  |> .  Toujours  verte.  FI.  en  aoât. 
Cette  espèce  forme  un  genre  dans  cette  méthode  ,  et  il  a  été 
placé  dans  l'ordre  4  >  les  jasminées  ,  après  le  genre  lilas.  Mais 
comme  cette  plante  est  encore  assez  généralement  oonsidérée 
comme  une  véronique,  )'ai  cru  devoir  me  conformer  à  l'usage, 
iuMout  dans  un  ouvrage  autant  fait  pour  les  cultivateurs  que 
pour  les  botanistes.  Voici  son  caractère  générique. 
Calice  4-fid^*  Corolle  à  tube  court  et  dont  le  limbe  a  4  lobes. 
Ëtamines  oblonguei,  insérées  sous  les  sinus  supérieurs  de  la 
corolle,  r  stigmate.  Capsule  ovale  ,  k  2  valves  et  deux  loges 
distinguées  par  les  bords  repliés  des  valves.  Le  réceptacle  se- 
nwfçre  et  çeoV^  porte  sur  un  pédicule*  Jusi« 
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2.  Fleurs  encorpnbes  ou  en  grappes  terminales. 

14.  y.  à  tige  nue,  ^.  aphjrlla.  V^  nibacauUsy  Lam.  V.  Kams- 

chaUta ,  Lin. 

Petite  plante.  Feuilles  y  ovales  >  obtuses ,  d'un^vert  obscur  , 
dliëes  de  poils  à  leur  base ,  disposa  en  cosette  sur  la  terre.  Tige 
de  a  pouces  ,  terminée  par  une  grappe  ou  corjrmbe  de  fleuis 
bleues.  Les  poils  sont  articulés. 

Lieu.  La  France  mérid.  x  -  FI.  en  mai. 
i5.  y.  beDidiforme  ,  f^.  bellidioides . 

Tige  en  partie  couchée  9  simple,  velue.  P.  ovales,  spatulées, 
obtuses ,  un  peu  dentées  et  velues.  Fleurs  bleues,  petites.  Le  ca- 
lice velu. 

Lieu,  Id.  V .  FL  en  juillet. 

16.  y.  firuticuleuse ,  J^.JrtHiculasa. 

Tiges  un  peu  frutescentes,  droites ,  simples ,  de  4  à  Spouces. 
F.  ovales -knc,  dentées  et  un  peu  pointues.  Fleurs  camées  , 
en  bouquet  lâche.  Rapports  à  la  ig*. 

Lieu.  Les  hautes  montagnes.  s> .  FI.  en  juin  et  juillet 

17.  y.  des  Alpes ,  F'.  Alpina. 

Tige  de  5  i  ^-fouceB^  simple,  un  peuvehie.  F.opp.,  obtuses,' 
d'un  vert  obscur.  Fleurs  bleues ,  petites ,  en  bouquet  peu  garni. 
Lieu,  Id.,  TEcosse.  1|; .  FI.  en  mai. 

18.  y.  de  roche,  F',  saxatiUs. 

Tiges  couchées ,  longues  de  6  pouces,  frutescentes.  F.  opp. , 
CY. ,  obtuses ,  glabres ,  entières.  Fleurs  d'un  beau  bleu ,  assex 
grandes ,  en  bouquet  lAche ,  l'entrée  de  la  corolle  rouge. 

Ldeu,  La  France  mér(d.  X-  FI.  en  juin. 

19.  y.  serpoliue ,  F,  serpjrllifolia. 

Tige  couchée  et  redre^ée  à  la  hauteur  d'un  demi-pied.  F. 
ovales,  obtuses,  glabres,  à  peine  dentées.  Les  inf.  opp.,  les 
sup.  ait.  Fleurs  en  grappes  spicifonnes ,  blanches ,  rayées  d^ 
Weu. 

JJeu.  Les  champs.  Ind.  1^ .  FI.  en  noua  —  juillet 

II.  ^ 
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5.  Fleurs  en  grappes  latérales. 

20.  VERONIQUE  cressonnee ,  f^,  beccabunga. 

Tiges  ea  partie  coudiëes ,  itiuenses ,  tendres ,  cassantes.  F. 
opp. ,  avales ,  arrondies ,  planes ,  un  peu  épaisses ,  lisses.  Fleurs 
bleues. 

Lieu:  Les  lieux  a<{uatiques,  parmi  le  cresscm»  Ind.  i|r .  FI.  id. 
^i.  V.  mouronnée,  P'.  anàgalUs. 

Tiges  droites ,  rameuses  ,  plus  hauties  ^e  celles  de  la  prec^ 
dente.  F.  étroites,  la&c. ,  dentées.  Fleurs  bleues  y  plus  petites. 

Lieu..,.  U.  X .  FI.  en  juillet  Ind. 
22.  y.  à  écnssons ,  y.  scutellaia. 

Tige  rameuse  ,  grêle  et  rampante.  F.  opp.,  étroites,  lin. , 
pointues ,  très-entiëres.  FI.  en  grappes  pet^antes.  Les  péd.  ca- 
pillaires, lâches,  divergens. 

Lieu. .  Les  marais.  Ind.  i|r .  FI.  id. 

*  aS.  V.  teucrielte,  F',  teucnum. 

Tiges  un  peu  couthées ,  rameuses,  d'un  pied.  F.  opp.,  oyalès^ 
un  peu  obtuses ,  ridées,  deniéies,  quelquefois  indsées.  FI.  d*un 
beau  bleu ,  un  peu  veinées  de  rouge ,  en  grappes  longues ,  près* 
que  spkiformes.  ^ 

Lieu.  La  France.  V .  FI.  id. 

*  24-  V-  couchée,  ^.  prostrata. 

Cette  espèce  ne  diffère  presque  pas  de  la  précédente^  Elie  est 
moins  haute.  Ses  tiges  sont  un  peu  couchées ,  et  ses  feuilles 
moins  profondément  dentées. 

Lieu,  Ind.  X .  FI.  en  mai  et  juin.  Aboudante  dans  les  dunes 
de  sables. 

25.  Y-  de  montagne,  V.  montana. 

Cette  espèce  a  encore  beaucoup  de  rapports  aux  précédentes. 
Ti^es  foibles,  tout>-à-fait  couchées.  F.  opp. ,  pét. ,  ovales,  den- 
tées ,  ridées ,  velues.  Pleurs  bleues  en  gra]^>es  lâdies ,  pauciflores. 

Lieu.  Dans  les  bois.  Ind.  X .  FI.  id. 

26.  V.  germandrée,  f^.  chamœdris. 

Tiges  rameusesT,  de  6  à  1 2  pouces  et  plus ,  selon  les  situations  ^ 
velues ,  remarquables  par  la  disposition  des  poils  qui  sont  rangés 
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«or  èeux  côtes  opp.  F.  ovales ,  opp. ,  en  cœur ,  sess. ,  dentées , 
lidto  et  veines.  Heurs  d'un  beau  bleu ,  assez  grandes. 

Lieu.  Très-commune.  Ind.  y^ .  Ft  id. 
*a7.V.  duLevaût ,  /^.  arierUaUs^  H.  K.  y.Austriaca^  Lm.  iS, 

Feuilles  pînnatifides ,  glabres ,  pointues ,  rétrëdes  à  leur  base. 
Fleur»  d'un  Meu  d'azur.  Les  pédoncules  capillaires  plus  longs 
t|ue  les  bractées.  Calices  inégaux  ^  grappes  axillaires  opposées. 
Les  feuilles  ne  sont  pas  toutes  pinnatifides  ;  elles  sont  la  plupart 
pi^fondément  dentées. 

Lieu.  Le  Levant.  V.  FI.  en  juin. 
318.  V.  multifîde,  /^.  muUfida,  H-  K.  K  Awstriaca^  A.  Lm.  «: 

Feuilles  muldfides,  un  peu  vdues,  divergentes  à  leur  base* 
Les  pédoncules  de  la  longueur  des  bractées.  Calices  in^aux. 

Lieu,  L'Autriche.  V  •  FI.  en  juin  —  aoAt 
39.  y.  à  feuilles  d'ortie,  V.  urUcœfoUay  H.  K. 

Tige  droite.  F.  cordiformes ,  sessiles ,  acuminées ,  à  dents 
«ignés.  Les  folioles  cal.  quatamées.  Pédoncules  tres-Iongt. 

Lieu.  L'Autriche.  X  •  FI.  id. 
5o.  y.  à  hu-ges  feuiHes,  7^.  Im^Jblia,  U.  K. 

Tige  droite.  F.  éi  ooeuf ,  sess. ,  ridées ,  obtusément  dentées. 
Les  fol.  cal.  quînées» 

Lieu.  L'Autriche,  la  Suisse.  1|;.  FI.  en  juin.  Les  fleurs  sont 
petites  et  rougeitres« 

4.  Pédoncules  mnifloret. 

5i.  y.  à  Eeuilles  de  basilic>  ^.  acirdfoUa. 

Feuilles  ovales,  glabres,  crénelées.  Tige  droite,  on  peu 
relue. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  Q.  FI.  en  avril  et  mai. 

Les  espèces  /^.  ramona  et  f^.  pengrina  ne  paroissent  être 
que  des  variétés  de  cette  espèce  qui  se  trouve  dans  la  France. 

52.  y.  rustique ,  f^.  agresiïs. 

Tiges  de  6  à  8  pouces,  grêles ,  rameuses ,  étalées  sur  k  terre. 
F.  ovales ,  un  peu  en  cœur ,  incisées,  phu  coorlQI  que  les  pé- 
doncules. Fleurs  ax. ,  Uenes. 

Lieu»  Très-coouaont .  Jod.  Q.  FI.  id. 
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55.  VÉRONIQUE  des  champs  ,  V,  arvensis. 

Tiges  id.  droites  ,  velues.  F.  petites ,  ovales  ,  cordîformes  i 
obtuses ,  crénelées ,  plus  longues  que  les  pédoncules.  Fleurs  d'un 
bleu  pâle  4ans  les  aisselles  des  feuil.  sup. 

LUu,  Très-commune.  Ind.  0.  FI.  en  avril. 

54.  V.  digitée ,  V.  iriphj-llos. 

Tiges  de  4  ^  5  pouces ,  en  partie  couchées.  F.  ait ,  sess. , 
<à  5^u  5  digitations  profondes  et  étroites.  FI.  petites,  bleues. 
Lieu.  Près  Abbeville.  Ind.  0,  FI.  id. 

55.  V.  printanîèrc,  V.verna. 

Tige  de  2  pouces  ,  droite ,  rameuse.  Feuilles  digitées  ;  lei 
'  découpures  latérales.  Fleurs  id.  Les  péd.  nfoins  longs  que  let 
feuilles. 

JUcu.  L'Angleterre.  0.  FI.  id. 
Î6.  V.  lierrée ,  V.  hederifoUa. 

Tiges foibles ,  étalées  sur Ja terre,  velues,  rameuses.  F. en 
cœur.,  divisées  en  5  crénelures ,  dont  la  terminale  est  plus 
grande ,  les  pédoncules  presque  aussi  longs  que  les  feuilles. 
Lieu,  Commune.  Ind.  @.  FI.  id. 

'Cuit,  Pamri  toutes  ces  véroniques ,  la  treizième«enlement  est 
d'orangerie ,  et  elle  n'en  exige  que  les  soins  ord.  Sa  terre  doit 
^tre  substantielle  et  consistante }  elle  languit  dans  celles  qui 
•ont  trop  légères.  On  la  multiplie  aisément  de  boutures  faites  en 
juin  ,  dans  des  pots  plongés  dans  une  couche  dedialenr  mo- 
dérée, cft  ombragés* 

Toutes  les  autres  espèces  sont  rustiques ,  et  ne  craignent  point 
les  froids  des  pays  sept.  Leur  eidtnre  est  tr^fitdle  ,  car  elles 
viennent  dans  presse  tous  les  terrains  et  à  tontes  les  exposî* 
lions.  On  les  multiplie,  quand  on  les  possède ,  parla  sépantion 
<le  leurs  pieds  en  automne  ;  et  on  les  obtient  en  semant  leun 
graines  dans  nne  planche  de  bonne  terre  nn  peu  légère.  Les 
plantes  qui  en  viennent  peuvent  être  placées  à  demeure  dans 
le  courant  de  juillet  et  d'août ,  ou  nrieux  en  automne. 

37  .^Je  cnllîve  une  astre  espèce  de  véronique  qu'on  m'a  en* 
vayte  de  Londres ,  sons  le  nom  de  V.  Marjrlmdica'^  eBe  se 
rapproche  beaucoup  de  ^.  Austriaca  deLm.  ^  ou  F".  tiSionU 
de  SsnTH.     * 
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Tiges  en  grande  partie  coudiéés',  redressées  lors  de  la 
floraison  ,  grêles ,  longues  d'un  pied-.  F.  opp.  sessiles  ,  lin.  ^ 
oU. ,  obtnsémentpointues ,  longues  d'un  pouce ,  larges  d'une 
ou  deux  lignes  y  un  peu  roulées  en  l^rs  Bordis  ;  la  nervure  en- 
dessous  saillante  ;  les  inf.  très-entiëres  ;  les  sup.  les  unes  aussi  en- 
tières y  les  autres  dentées  d'un  seul  ou  des  deux  côlés  ,  quelques- 
unes  incisées.. Fleurs. d'un  bleu  pâle,  un  peu  rougeâtre  ,  en- 
grappes  spiciformes ,  assez  longues  ^  axillaires ,  latérales.  . 

Us.  Presque  touteHes  espèces  de  la  première  section  ont  un 
'  port  et  des  fleurs  agréables  à  la  vue,  et  font ,  pendant  l'été ,  lur 
des  omemens  des  parterres.  Les  25 ,  ^4  et  26 ,  quoique  com- 
munes j  ont  de  très-jolies  fleurs  bleues ,  qui  décorent  le»  gazons^ 
dans  les  premiers  jours  du  printemps.  Celles  de  la  deuxième ,  et 
de  U  deuxième  varîéié  de  la  quatrième  espèce  sont  d'un  rose- 
tendre. 

On  emploie  en  méd.  la  véronique  officinale ,  comme  amèt-e,. 
stomachi^ne ,  astringente ,  vulnéraire,  etsur-toutdétersive.  Les 
espèces  20  et  ai  sont  d'usage  comme  antiscorbutiques  5  on  peut 
les  substilner  au  cresson. 

Celle  d'orangerie  a,  un  aspect  remarquable  par  la. disposition, 
de  êe$  feuilles. 

Autres  espècercukivêès. 

*-58.  y.  gentianoïde ,  V*  gerUianoides ,  Vint.  ,  Willd^.  ; 

Smith.  Sect.  2. 

Tige  droite  ,  cylindrique ,  simple ,  légèrement  velue ,  d'an 
^ert  foncé ,  de  deux  à  trois  pieds  de  hauteur.  Feuilles  radicales 
couchées ,  péUoléas ,  ovales ,  légèrement  crénelées  à  leur  som-< 
Xfxet }  cfiïks  èaJiBL  tige  opposées  en  freix ,  peu  nombreuses ,. 
obloognes)  lès  pétioles  membraneux.  Fleurs  d'un  bleu}>âle ,  90^ 
]itaires,pédonculées^  sortant  de  l'aisseUe  d'une  feuille  florale,  dis- 
posées en  grappe  terminale  qui  s'alonge  à  mesure  quola  firu(;ti«. 
flcation  s^opère. 

Lieu.  Le  mont  Caucase.  V .  Fleurit  à  la  fin  du  printemps. 

Ci///.  Orangerie.  Multiplication  par  ses  drageons  et  la  sépara- 
tion de  son  pied  j,  comme  toutes  les  autres  véroniques  vivaces;. 
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5g.  VERONIQUE  paniculëe,  f^.pûnicuIatayFAhhAS.Sed.^. 

Tige  droite,  montante.  Feuilles  temées ,  lancéolées, dentées 
Fleurs  en  grappes  latérales  très-longnes.  Caliœ  à  4  div. 

Lieu*  La  Boeme ,  la  Tartarie.  1|; .  Pleine  teire. 
^o*. V.  velue,  F',  villosa. 
4i-  y.  crénelée,  p^.  cnemfdaia^ 
42.  V.  glabre  ,  JT.  glabm. 
45.  V.  très-feûillée ,  V,folio$ak 


Hori.  asgl-  Ueu.  L'Aile- 
magne  ,  la  Elongr.  X.  R 
terre.  FI.  en  juillet— août 


Stbtarpîe  y  Sibihorpîa^ 

CaT.  turbiné ,  k  S  part.  Cor.  à  tube  cour^ ,  à  5  Ibbes  ouverts  et 

égaux.4étam.  écartées.  Stigm.  en  tête.  Caps.  compnJnte,o^ 

biculaire,  s\>uyrant  par  le  sommet. 
SiBTOKPUB  d^Europe ,  S.  Euwpcsa. 

Plante  rampante  ,.  petite  y  dont  les  feuilles  sont  ak. ,  réoi- 
fermes,  crénelées9.presqu'onibîliquées..Fleursax.,sd[.|  pourpres. 

Lieu,  L'Angleterre.  Tp .  FK  en  août. 

Cette  plante  est  peu  cultivée.  Si  on  vouloit  la  placer  dam  ki^ 
|u*dins  ,  il  faudroit  la  mettre  dans  un  endroit  frais  et  humide. 

Disandre ,  Disandra. 

CaL  à  5  à  &par».  Cor.  à  tube  courte  enroue,  i^Sà&lobeségaox. 

5  à  8  étam.  i  sti^.  Caps»  ovale« 
DiSAivDREcoacliée,  IX  pro^nria.  Sibihorpia  peregrinajl*^^- 

Tiges  d'un  pied  ,  pubescentes ,  grêles  ,  étalées  sur  la  terre. 
F.  ah.  ,  pét. ,  arrondies ,  rétiifôrmes,  crénelées  ^  un- peu  velues. 
Fleur  petite ,  jaune ,  sol.  sur  chaque  péd.  ax.  Lks  péd.  sont  vi 
ftombre  de  2  à  5  à  cliaq[ue  aissdle. 

Uen.  Les  iles  Canaries.  % .  FI.  tout  l'été.. 

^Cuh,  OrangeBie.s 
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II».  Quatre  étamines  didynamiques^ 

Ërine»  Erinus* 

Cal.  à  5  part.  Cor.  tubitlée ,  à  limbe  pres<{ne  égal/,  à  5  lobes  exf 

cœur.,  taps»  ovale. 
Erinb  des  Alpes  ^  E.  Alpinut. 

Tiges  simples  ,  pubesoentes  ^  femllées  dans  toute  leur  loa— 
gueur ,  en  partie  couchées  ,  dé  6  pouces.  F.  obi.  ,  spatulëes  ,, 
dentées,. ^parses.  Lesrad.  formant  une  touffe  assez  large.  Fleurs 
purpurines  et  blanches ,  en  grappes  ax.  ou  term. 

Lieu,  Les  hautes  montagnes^  if; .  FI.  en  mars  et  avril* 

Cuit,  Pleine  terre.  Cette  plante  demande  une  terre  franche^. 
9tr  k  être  placée  dans  des  situations  un  peu  ombragées.  On  la 
multiplie  en  séparaut:son  pied  en  ai^tomne.  £Ue  est  assez  agréâr-  - 

ble  k  voir  en  fleur. 

* 

On  connoit  plusieurs  espèces  de  ce  genre  originaiies  du  Cap.^ 
Mânulée^  MamUea^. 

Cal.  à  5  part.  Cor.  tubulée  ,  à  limbe  à  5  parties  subulées^  Tinf» 

plus  distante.  Antlières  inégales.  Caps.  ov. 
I.  MAMUListomenteuse,  M.  tomeniosa,  Thunb. 

Tiges  en  partie  couchées  et  redressées^,  de  8Ji  i6  pouces. 
F.  ovales ,  obi. ,  crénelées ,  molles ,  cotonneuses.  Fleurs  d'un- 
jaune  foncé  ,  disposées  au  sommet*^eu  forme  de  panicule  comrr 
posé  de  grappes  courtes. 

Lieu.  Le  Cap.  ^ .  FI.  en  mai  —  nov. 
*  2.  M.  en  roue ,  M.  rolatu,  Encycl ... 

Tiges  diffuses ,  en  partie  couchées ,  d'un  pied;^F.  opp*. ,  sesa. ,  ^ 
lin.-lànc. ,  pointues ,  un  peu  velues ,  dentées.  Ffeursrougeâtres  >  . 
d'un  jaune  fonce  à  l'entrée  ,  en  grappes  lAches  etsimpks^  à  . 
Pexlrémité  des  tiges* 

Lieu»  Le  Cap.  î> .  FK  une  partie  de  Tété. 
5.  M.  à  fleurs  de  phlox.  M.  lichnidea  ,  Lamarcr.  Erinusfra — 
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gnuu,  H.K.  Efinus  capensisiLaïf,  Selago  lichnidêa,  Liir.  Sp. 

Rameaux  épais,  moelleux,  cyUnd. ,  rongeâtres ,  d'an  à  deux 
pieds.  F.  lanc. ,  oblongues ,  dentées ,  cotonn^ises.  FI.  d*an 
pourpre  sale ,  grandes ,  vdues  en-ddiors ,  encorymbe  terminal 
qui  s'alonge  ensuite  en  épi. 

Variété  à  fleurs  d'un  jaune  sale. 

Lieu.  Le  Cap.  i|; .  FI.  en  mai  et  juin. 
,  Cuit.  Orang. 
^  4*  Manulbi  à  fleurs  opposées ,  3f.  apposiUflom.  Ysivr.  , 

Jard.  Malm. 

Tiges  droites ,  cylindriques ,  tresHramenses ,  pubesomtes  dans 
leur  jeunesse,  de  deux  pieds.  Feuilles  pétiolées ,  opposées ,  ora- 
les ,  dentées ,  petites ,  pubescentes  ,  cfliées  ,  d'un  vert  foncé. 
Fleurs  d 'un  blanc  pur,  petites ,  nombreuses ,  pedoncnlées ,  axîl- 
laires ,  solitaires.  G>rolle  presque  régulière ,  tubulée ,  à  Umbe  ii 
S  lobes  planes  et  arrondis. 

Lieu.  Le  Cap.  X .  FI.  presque  toute  Tannée.  Toujours  vfrte. 

CuU.  Orimgerie  ;  ceBe  de  toutes  les  plantes  decette  serre ,  près 
des  jours  en  hiver.  Bonne  terre  ,  un  peu  consistante.  Muh.  par 
boutures ,  marcottes  et  graines. 

Us.  Cette  plante  est  assez  jolie  et  intéressante  parce  qu'dleest 
presque  toujours  fleurie. 
5.  M.  argentée ,  M.  argenteay  Trunb. 

Feuilles  ovales ,  dentées ,  soyeuses ,  argentées  et  ponctuées  en- 
dessous.  Fleurs  axillaires ,  pédonculées. 

Lieu*  Le  Cap.  0.  Fleurit  en  juillet— nov.  Pleine  terre. 

Eufraise^  Euphrasia. 

Cal.  4-fide.  Cor.  tubulée,  à  deux  lèvres ,  la  sup.  échancrée,  Vinf. 

k  3  lobes  égaux.  2  anthères  inf.  acnminées  en  spinule*  Caps. 

ovale,  comprimée. 
t*-  Eu  FRAISE  officinale ,  £•  officinalis. 

Tige  de  5  à  6  pouces ,  droite  ,  souvent  rameuse.  F.  petites  ^ 
ovales,  dentées,  très-simples.  Fleurs bliuidie^^  mêlées  de  jauna 
et  de  pourpre  ^  ax. 
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Lieu.  Le0  coleavx  arides.  Trefi-commime.  0.  FI.  en  août- 
octobre. 
2.  £.  précoce  9  E.  latifblia ,  Lm* 

Tige  de  6  poaces.  F.  ovales ,  sess. ,  opp. ,  dentées.  Fleinv 
rouges ,  ax. 

Lieu.  La  France  mend.  @.  FI.  en  mai. 
5.  £.  tardive,  E.  odontites. 

Tige  d'un  pied,  droite,  brancbue.  F.  sess. ,  opp.,  Kn.-Ianc.^ 
dentées,  velues.  Fleujcs  rouges ,  en  épi  term.  et  tinilatéral. 

Lieu*  Très-commune.  Ind.  ©.  FI.  en  juillet  —  septembre. 

Yariétë  à  fleurs  blanches. 

Les  fleurs  de  cette  espèce  sont  différentes  de  celles  des  autres. 
4*  E*  jaune ,  E.  lini/oUa. 

Tige  de  6  povoes,  rougeAtre ,  rameoie.  F.  opp. ,  très-étroites. 
FI.  jaunes ,  en  épi  serré  et  term. 

Lieu.  La  France  mérid.  Q. 

Ces  plantes  ne  sont  pas  cultivées.  Depms  long-temps  on  fait 
usage  de  la  première  comme  ophtalmique  5  non-«eulement  cette 
propriété  n'est  point  du  tout  avérée ,  mais  on  prétend  même 
qu'elle  est  pour  les  yeux  plus  nuisible  que  bieii£e^isante. 


) 


Buchnère ,  Buchnera. 

Cal.  5  fide  ou  k  dnqdents.  Corolle  tubuleuse, filiforme,  à  limbe 
,  k  S  div.  ipégales;  les  inférieures  en  cœur.  Caps,  ovale, 

oblongue/ 
*  I .  BucHi/iax  fétide  ,  B.fœUda.  Nocca,  An dr.  An  manulea 

fœiida ,  Pirs.  ? 

Tige  brune,  cylindrique ,  pubescente  ,  droite  ,  rameuse  ,  de 
9  a  10  pouces  de  hauteur  5  les  rameaux  opposés,  ouverts  et 
jnontans.  Feuilles  opp. ,  pét.  ;  le  pétiole  canaliculé  ;  ovales-lan- 
céolées, profondément  dentées,  d'un  pouce  environ  de  lon- 
gueur ,  glabres  et  vertes.  Fleurs  solitaires  ou  au  nombre  de 
deux,  pédonculées,  axillaires.  Corolle  d'un  violet  pâle  )  le  tuj>e 
renflé  à  sa  base  \  les  divisions  du  limbe  planes,  ouvertes  ho- 
rizontalement, de  4  lignes  environ  de  diamètre.  4  étam. , 
2  à  rentrée  de  la  corolle  >  2  dans  le  tube«  Anthères  jaunes. 
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Style  «tstigmMe^impres  etsaitlans.  Calice  monophylle  ,  à  5  dfr^ 

élroites,  pointues,  un  peu  rëâédiies  verslebasw 

Lieu.^  . .  «  0«  Fleurit  pendant  tout  Tété. 

Culî,  La  même  que  celle  de  toutes  les  plantes  annuelles.  S» 
semences  n'ont  pas- levé  dans  mon  jardin  ,  quoiqu'elles  m'eos-^ 
sent  paru  bien  mûres.  - 

Cette  plante  a  une  odeur  de  brûlé  qui  n'est  pas  agréable  ; 
,  mais  son  port  et  ses  fleurs  k  rendent  assez  jolie. 
*  2.  BucSNEM^  ifUcQsa ,  H.  K..  An.  idem.  B..  pedunadai^ 

Hort.  angl.  ? 

Tiges  droites^,  grêles,  firutescentes.  Feuilles  linëaires-Ian— 
céolées  ,  dentees^,  légèrement  visqueuses.  Fleurs  d'un  rose  pâle  ^ 
pédonculées ,  aiiUaires  ,  solitaires^  ordinairement  opposées^ 

Cette  espèces  de  gr«nds  rapports  avec  la  manqlée  à  fleurs  op 
posées. 

Lieiu  Le  Cap.  i> .  Fleurit  pendant  toute  l'ansée. 

€ult.  Oran^^eiie.  MulC  par  les  boutures. 

.  Bartsie»  Bartsia  ^  Bhinanthus  ,  Lam4Rck. 

Cal.  4  4  <liv*  inégales ,  colorées  àleur  sommet.  Cor.  tubulée,  a 

2  lèvres  5  l'inf.  réfléchie  ,  trè&-petite  et  trifide  ;  la  sup.  droitr 

et  entière.  Caps,  ovale  ,  comprimée. 
t,  Bart8I£  visqueuse ,  B.  viscasa.  Ah  barUia  ?  JusfiUEix.  Evh- 

phrasia^  Desf.  Rhihanihus ,  Smith. 

Tige  simple ,  d'un  pied  ,  garnie  dans  toute  sa  longueur  de 
feuilles  sess.  ^  lanc.  ,  dentées  ,.  pointues  )  les  inf..  alt.^ ,  les  eup. 
opp.  Fleuis  jaunâtres  ,  ax. ,  sol.  ,  formant  un  épi. feuille. 

Lieu.  La  France  mérid. ,  l'Angleterre.  Hudson.  Q.  FL  en 
juillet. 
2.  B.  de  Alpes  ,  B.  olpina^ 

Tiges  de  6  pouces  ,  si  impies  ,  un  peu  velues.  F.  opp. ,  en- 
eœur,  obtusément  dentées  ,  velues.  Fleurs  d'un  rouge  brun,. 
'  ux. ,  formant  un  épi  feuille. 

Lieu.  La  France  mérid.  ,  FAngleterre.  Hudson.  ip .  FL  eB' 
août. 
3^  B.  à  fleurs  pâles  ,  B.  palUda,. 
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Tiges  simples  ',  droites ,  anguleuses  ,  un  peu  velues,  F.  ait. , 

)anc.  ,  sess. ,  trës-entiëres ,  Innerves  y  pubescentes.  Fleurs  pur-^ 

purines ,  ax.,  foi^i^ant  avec  les  feuilles  florales,  colorées  et  den**^ 

téesj  un  épi  feuille  et  tenu. 

Lieu.  La  Sibérie ,  la  baie  d^Hudson.  %.  ¥h  en  juin-sep^ 
lembre. 

Cuit,  Pleine  terre.  Ces  plantes  se  cultivent  dans  les  jardins^ 
de  botanique.  Les  V  sont  rustiques  et  viennent  dans  tous  les 
terrains  un  peu  frais.  On  les  obtient  et  on  les  multiplie  par  leurs 
graines  semées  en  pleine  terre ,  ou  par  la  séparation  de  leurs 
pieds. 

Pediculaire  ^  Pedioularis. 

Cal.  ventru,  4"*^^*  ^^^^  tubnlée,  à  a  lèvres  ,  la  sup.  en  casque , 

échancrée,  coinprimée,  étroite;  Finf.  plane,  ouverte,  presque 

à  5  lobes,  dont  celui  du  milieu  est  plus  étroit.  Caps,  obronde ,. 

mucronée ,  comprimée ,  souvent  oblique  à  son  sommet 
1.  PiDicuLAiRE  à  bec ,  P.  roitraia ,  Laïc.  ,  Wills.  ,  Jacq- 

Plante  très-petite.  Tiges  foibles.  Feuilles  ait. ,  petites ,  ailées, 
à  pinnules  crénelées.  Fleurs  éparses  ,  ou  ei>  épi  làdie  ;  péd. 
rouges. 

LUu.  La  France  ménd. 
9.  P.  des  marais ,  P.  pahistris. 

Tige  droite  ,  glabre,  rameuse,  d'un  pied  et  demi.  F.  une 
ou  deux  fois  ailées ,  à  pinnules  fines  et  dentées.  FI.  rouges,  ax. , 
formant  nn  épi  term. 

Lieu,  Les  lieux  aquatiques.  Ind.  0.  FI.  en  mai  et  juin. 
5.  P.  des  bois ,  P.  sjivatica. 

Tige  de  5  à  6  pouces^  F.  ailées  ,  à  pinnules  ovales  et  dentées. 
Fleurs  d'un  rouge  pâle  ,  ax. ,.  sess. ,  ramassées  au  sommet  des 
figes. 

Lieu,  Les  prés ,  les  bois.  Ind.  0.  FI.  id.  Très-commune. 
4*  P*  cramoisie,  P. ^/I^imTiiea.  * 

Tige  droite,  simple.  F.  ailées ,  à  pinnules  dentées ,  serrées  y 
imbricées.  Fleurs  en  épi  terminal. 

Ldeu,  La  Suisse.  1|: .  FI.  en  juillet. 
S-  P.  ck^velue,  P,  comosa^  Willd», 
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Tige  unique,  droite,  simple,  d'un  pied  et  demi.  F.  longues  » 
ailées,  à  pinnules  indsëes  et  dentées.  Fleurs  d'un  jaune  pâle,  ea 
^pi  termina] ,  imbricë  de  bractées. 

Lieu.  Les  hautes  montagnes.  V  •  FI. 
€.  P^DicuLAïAB  â feuilles  dentées,  P.  n?cttf^,WiLLD.,  Jacq. 

Tige  simple.  F.  pinnatifides,  dentées  en  sde.  Fleurs  d'un 
poupre  obscur ,  en  épi  feuille.  Le  cdîce  coloré  ^  les  coroflea 
obtuses. 

•    Lieu.  La  Suisse,  l'Autriche.  Y .  FI. 
7 .  P.  feuilîée ,  P.  foliosa. 

Tige  simple.  Fleurs  en  épi  feuille.  La  lèvre  sap.  très-oBtusn 
et  entière.  Le  calice  à  5  dents. 

Lieu,  Id.  V .  FI. 

Lamarck ,  dans  sa  Flore  française ,  cite  encore  d'antres  e^. 
peces  qui  sont  P.  incantata^  verticilkUa  et  tuberoia.  Les  2  pre-^ 
mières  ont  des  fleurs  rouges  ;  Ih  2«  a  ses  feuilles  quatemées  ;  la 
3^  a  ses  fleurs  jaunes.  Elîes  croissent  sur  les  hautes  montagnes. 
On  connott  54  espèces  de  œ  genre. 

Cuh.  Pleine  terre.  Ces  plantes  ne  sont  guère  cultivées  qoa 
ctans  les  grandes  collections ,  et  dans  les  écoles  de  botanique. 
EJles  demandent  une  terre  légère ,  ombragée.  On  sème  les  élraiH 
gères  en  plate-bande ,  au  printemps. 

Gocrète  »  Rhînanttius^ 

Gd.  ventru ,.  4*fide.  Cor.  tubulée ,  à  a  lèvres ,  4  limbe  ouvert.  La 
*   sup.  en  casque ,  étroite  ;  l'inf.  ouverte ,  plane ,  à  5  lobea  ;  celui 
du  milieu  plus  large.  Caps,  comprimée,  obtuse. 

1.  CocRÈTE  glabre,  R.  cHstagaUi.  Créte-de-coq. 

Tige  droite^  simple,  à  4  angles,  d'un  pied.  F.  sess.  alon- 
gces ,  très-dentées.  Fleurs  jaunes,  en  épi  terminal,  avec  de  Ion-» 
gués  bractées  colorées  et  dentées.  La  lèvre  sup.  trèscompriméev 
Cal.  glabre. 

Lieu,  Les  prés.  Ind.  @.  FI.  en  juillet 

2.  C.  maritime,  R.  trixago»  Bartsia  trixagOy  Pms. 

Tige  droite ,  garnie  enlièrement  de  femlles^  Me.  ,'^eiilée»^ 
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|>omtiie8,  rapprochées  y  disposa  en  croix.  Fleurs  jaunes ,  ax. , 
«n  épi  terminal. 

Lieu.  La  France  mérid.  0. 

Ofo.  LacocreCe  orientait,  dtée par  Toumefort  aous  le  nom 
à'elephoê ,  est  une  très-belle  plante ,  dont  la  fleur  grande,  large 
et  d'un  jaune  safran ,  est  remarquable  par  sa  lèvre  inf. ,  imitant 
une  trompe  d'éléphant.  Je  crois  qu'elle  n'est  pas  encore  cultivée 
en  France  et  «n  Angleterre  :  elle  est  0. 

Cuil.  Pleine  terre.  La  seconde  est  cultivée  dans  les  écoles  de 
botanique. 

Melampyre  p  blë  de  vache  9  Melampyrum. 

Cal.  tubuleux ,  fy&àe.  Cor.  tub. ,  à  2  lèvres  et  comprimée.  Lasup. 

en  casque  et  à  bords  repliés;  l'inf.  sillonnée,  5-fide,  presque 

égale.  Caps.  obi. ,  acuminée ,  comprimée.  Sem.  oblongues. 

Loges  monospermes. 
I.  Melampyre  des  champs,  M,  an^ense.  Rouge  herbe. 

Tige  carrée ,  rougeàtre^  d'im  pied.  F.  longues,  lanc. ,  sess. , 
pointues;  les  sup.  très-di visées.  FI.  purpurines  ,  à  gorge  jaune, 
formant  avec  les  bractées  colorées,  et  leurs  dents  sétacées ,  un 
épi  term.  très-coloré  et  conique. 

Lien.  Les  champs.  Trop  conmiune.  Ind.  ©.  FI.  en  juillet 
^.  M.  créié  y  M.  cristatum. 

Tige  un  peu  plus  élevée ,  rameuse.  F.  lanc. ,  étroites ,  lisses , 
très -entières.  Fleurs  rouges ,  jaunâtres  sur  la  lèvre  inf. ,  en  épi 
aerré ,  imbricé  de  bractées  pUes  et  tentées ,  et  de  forme  qua- 
^angulaire. 

Lieu.  Les  bois.  Ind.  ©.  FI.  id. 

3.  M.  violet ,  M.  nemoratum. 

Tige  d'un  pied  et  demi ,  rameuse ,  étalée ,  un  peu  velue.  F. 
larges ,  dentées ,  se  termipant  en  pointe  alongée.  Fleurs  jaunes , 
tournées  d'un  même  cftté ,  par  paire,  et  imbricées  de  bractéei 
TÎolettes  incisées.  Calices  velus. 

Lieu.  Les  bois.  0.  FI.  id. 

4.  M.  des  bois,  M.  sjrlvaticum,  M.  alpestre. 

Tige  foible ,  en  partie  couchée.  F.  hmc-pointues ,  dentétl* 
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Fleurs  BMset  petites ,  ëcartées  par  paires  y  unilatérales,  entière» 
ment  jaunes  et  ouvertes. 

Lieu,  Les  bois.  0.  FL  id. 
S.  MiLAMPTRK  des  prés,  3f,  vidgata^.  M,  syîvaticum.  HuBsoiv. 

Tige  carrée ,  fbible ,  d'un  pied  et  demi ,  brancbue ,  étalée.  F. 
opp. ,  9t9s.  y  lanc,  distantes.  Fleurs  grêles,  alongées,  blanches , 
fermées  ou  peu  ouvertes. 

Lieu,  Les  bois ,  les  prés  humides.  0.  FI.  id. 

Ces  plantes  ne  sont  point  cultivées.  La  première ,  qui  abonde 
dans  nos  champs ,  mêle  dans  la  grange  ses  semences  avec  le  blé , 
dont  elle  rend  le  pain  violet ,  sans  cependant  lui  donner  un  mau- 
vais goAt.  Cette  plante  seroit  cultivée  si  elle  étoit  étrangère» 

1 1 L  Genres  qui  ont  des  rapports  avec  les 
pédiculaires. 

Dans  cette  section  se  trouvent  deux  genres  de  plantesparasites^ 
dont  le  premier  est  Torobanche ,  orobanche ,  qui  renferme  deux 
espèces  ind.  qui  sont  : 
I .  Orobanche  major,  dont  la  tige,de  8 à  lo  pouces,  est  droite , 

velue  et  striée,  garnie  d'écailles;  <et  les  fleurs  jaunâtres ,  ea 

épi  terminal.  Calice  4-fide. 
a.  O.  rameuse,  O.  mmasa,  dont  la  tige  est  un  peu  rtmense  » 

les  fleurs  légèrement  violettes ,  et  le  calice  5-fide. 

Le  caractère  de  ce  genre  est  principalement  d'avoir  une  co- 
rolle ringente  à  a  lèvres ,  une  glande  k  la  base  de  l'ovaire,  el 
une  capsule  uniloculaire  à  2  valves  polyspermes. 

Le  second  genre  est  la  clandestine,  taûinea,  qm  renferme 
a  espèces  ind. 
I.  CLANDiSTiifB  à  fleurs  droites,  £r.c£am<efiina.n  ne  parotide 

cette  plante  que  les  fleurs ,  qui  sont  asses  grandes ,  d'une  cou- 
leur bleuâtre, 
a.  C.  à  fleurs  pendantes ,  L,  squamaria ,  dont  la  tige  ^cnillcus» 

porte  un  épi  de  fleurs  blanches  ou  purpurines,  pendantes. 

Le  caractère  principal  de  ce  genre  est  devoir  un  calice  camp, 
•emi-quadrifide,  une  corolle  tubulée,  à  a  lèvres,  dont  la  sup*^ 
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est  entière.  Une  caps,  à  une  loge  ;  une  glande  à  la  base  de 
l'ovaire. 

Ces  plantes  croissent  danjrles  lieux  couverts ,  sur  les  racines 
"des  arbres. 

O  R  D  R  E    I  I  L 
Les  Acanthes  {^c^nthi). 

Galice  divisé  ^  per^tant,  souvent  accompagné  de 
bractées.  Corolle  presque  toujours  irrégulière. £ta- 
mines  au  nombre  de  4^  didynamiques  ^  quelquefois 
2  seulement.  Un  ovaire ,  un  stjrle  »  un  stigmate  ordi- 
nairement bilobé*  Fruit  capsulaire  à  2  lobes ,  sou- 
vent poljsperme  ;  les  valves  élastiques  ;  une  cloison 
opposée  aux  valves. 

Herbes  ou  arbrisseaux*  Feuilles  et  fleurs  ordinai- 
rement opposées.  Les  fleurs  ont  deux  bractées  lors- 
qu'elles sont  axiUaires.9  et  trois  lorsqu'elles  sont  en 
épi. 

L  4  étamines  didynamujues* 

Acanthe  ^  Acanthus. 

Cal.  à  4  pATt. ,  dont  2  latérales  int.  courtes ,  et  a  ext.  longues  et 
labiées.  5  bractées  oblongues  y  pointues  ;  la  moyenne  dentée 
et  épineuse.  G>r.  labiée ,  à  tube  court  ^  fermé  de  poils,  à  une 
seule  lèvre  inf  . ,  très-grande ,  k  \lobes.  Anthères  conniventes , 
oblongues,  droites,  velues  antérieurement,  en  forme  de  brosse. 
Stigm.  bifide.  Caps,  ovale ,  k  loges,  i  ou  a  spermes. 

*  I .  AciLif THE  branc*ursine ,  A.  mollis. 

Feuilles  rad. ,  très-grandes ,  larges ,  lisses ,  moUes,  sinuées , 

pinnatifides ,  amplexicanles  ;  les  découpures  terminées  par  une 

pointe  non  piquante.  Tige  de  3  à  4  F^^  1  simple  et  droite , 
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garnie ,  depuis  son  milieu  jmqù'à  son  sommet ,  de  fleurs  dont  It 
lèvre  est  d'un.rouge  pâle. 
Lieu.  La  Fr.  mérid.  1|; .  FI.  en  juillet— octobre. 

*  2.  Acanthe  épineuse ,  A,  spinosus. 

Feuilles  aussi  grandes ,  lisses ,  profondément  pinnatifides ,  épî« 
neuses  et  piquantes  en  leurs  bords.  Tige  de  2  à  3  pieds,  garnie 
de  fleurs ,  dont  la  lèvre  est  blanche. 

Lieu Id.  ip.Fl.  id. 

*  5.  A.  très^pineuse.  A,  spinosissimus  »  H.  P. 

Feuilles  lacâniées ,  pinnatifides ,  tres-ëpineuies.  Les  épine* 
blanches. 

Li^,  ••••%, 
4.  A.  luisante ,  A.  lusitanicus  ?  Hort  aagl. 

Lieu.  Le  Portugal,  x  -  Plein  air. 

Culi.  Pleine  terre.  Ces  plantes  demandent  un  boft  sol ,  doux 
et  profond.  Elles  viennent  cependant  dans  presque  tous  les  ter- 
rains. Elles  sont  sensibles  aux  grands  froids  du  nord  de  la  France, 
mais  il  est  rare  qu'il  les  fasse  entièrement  périr.  Ces  plantes  étant 
munies  de  beaucoup  de  racines  profondément  enterrées  et  tr»- 
gantes ,  il  y  en  a  toujours  qui  ne  sont  point  atteintes  y  et  qui  pous- 
sent au  printemps.  Quand  il  j  a  eu  des  acanthes  dans  une  place 
d'oii  Fou  a  dté  les  pieds  principaux ,  il  est  asses  difficile  de  les 
extirper  entièrement.  J'ai  eu  de  ces  racines  de  pieds  arradiés 
qui ,  pendant  4  ans ,  ont  poussé  au  même  endroit,  quoique  j'aie 
enlevé  leurs  pousses.  On  voit  que  par  leur  nature  elles  sont  fort 
aisées  à  multiplier,  en  arrachant  leurs  rejetons  on  drageons  en 
février  ou  en  mars. 

Us.  Les  acanthes  sont  de  belles  plantes  par  leur  large  feuil- 
lage et  leurs  épis  fleuris  ;  mais  on  ne  peut  les  cultiver  que  dans 
de  grandes  plates-bandes  ou  autres  lieux  oh  elles  puissent  éten- 
dre leurs  feuilles  saïus  nuire  anfi:  plantes  voisines. 

Les  feuilles  de  la  première  ont  servi  de  modèle  aux  omemem 
des  chapiteaux  de  l'ordre  corinthien. 

Elles  sont  eu  usage  en  méd.  comme  nn  Irès^a  éHLoUieat. 
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Thunhergia. 


<]alice  douWe  j  l'extérieur  à  2  folioles;  rintérieur  côurt,  divise 
en  12  parties  subalées.  Corolle  campanulée  ,  à  tube  élargi ,  à 
Jimbe  à  5  lobes  égaux.  Stigmate  à  2  lobes.  Capsule  globu- 
leuse ,  terminée  par  un  bec ,  à  loges  dispcrmes. 
TitviTBBKGiA  fragrans ,  Will». 

Tige  grimpante.  Feuilles  en  cœur ,  ovales -acuminées,  den- 
tées et  presque  anguleuses  à  leur  base.  Fleurs  blanches,  «n  coupe, 
assez  grandes  ,  péd. ,  ax. 
Ueu,  Les  Indes  orientales. 
Cuit.  Serre  chaude.  Cultivée  à  Londres. 
Cette  plante  a  le  port  du  liseron,  des  haies ,  el  a  beaucoup  de 
rapport  aux  bàrrelières.  Ses  fleurs  sont  odorantes.  On  la  muhi<- 
pliedel>outures. 

Barrefière,  Barleria. 

'Cal.  à  4  part,  inégales,  dont  2  latérales  plus  étroites^  et  2  en 

bractées  spflKbrmes.  Cor  infimd.  ,  à  5  div. ,  dont  la  5**  est 

plus  profonde.  2  étam. ,  les  2  autres  beaucoup  plus  courtes. 

2  stigm.  rar,  i .  Caps,  presque  tétragone,  à  loges  1  à  3-5permes* 
I .  Barrelière  à  longues  feuilles ,  B,  longlfolia. 

Tiges  simples,  tétragones ,  articulées ,  velues.  F.  opp. ,  très- 
longues,  rudes  ,  ensiformes.  Fleurs  puq)unnes,  9es&. ,  vertioil- 
lées,  accompagnées  de  6  épines  aussi  verticillées. 

Lieu,  Les  Indes  or.  c^.  FI.  en  juillet  —  sept, 
'^  2.  B.  à  fleurs  d'onagre ,  B.  œnotheroides.  JusUcia  îutea , 

Hortul. 

Aux  calice  et  bractées  de  cette  plante ,  on  ne  peut  la  mécon- 
noitre  etla  distraire  de  ce  genre,  section  des  non-épineuses. 
Tige  droite >  cylindrique,  d'un  gris  verdâtre.  Branches  opp.  , 
montantes  et  fortes.  Feuilles  opp. ,  pétiolees  ;  les  pétioles  con- 
gés 'y  laçceolées-oblongues ,  rétrécies  en  pointe  à  leur  sommet  et 
Unissant  en  pétiole  à  leur  base  ^  très-entières ,  d'un  beau  vert  et 
presque  glabres  en-dessus ,  avec  des  poils  couchés,  pâles  et  glà-* 

II.  36 
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hres  en-dessous,  longues  de  6  pouces,  larges  de  deux,  rinirt 
d'un  beau  jaune,  en  gros  épis  courts,  terminaux ,  accoiupag'^î?;s 
de  bractées.  Les  deux  folioles  caiicinales  bractâJbrmes  y  gr;in- 
des,  ovales  et  à  nervures  longitudinales. 

Lieu t>  .  Toujours  verte.  FI.  en  hiver. 

CuU.  Serre  chaude.  Mult.  par  boutures  qui  s'enracinent  Oici- 
lement. 

Cette  espèce  fait  un  agréâUe  effet  par.  sa  fleur  et  son  port  , 
sur-tout  dans  une  saison  oii  elles  sont  rares. 

3.  Barkïlikke  à  feuilles  de  morelle,  B.  soJanifoUa,  Li!y. 
Arbuste  rameux.  Feuilles opp.,  lancéolées,  légèrement sinué ^s 

et  denticulées.  Fleurs  sessiles ,  petites ,  bleues  ,  axillaires ,  soli- 
taires. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  i> . 

4.  B.  prionite,  B.  prioniiis,  Lm.  Justicia  appsssa,  Forsk. 
Tige  cylindrique  rameuse ,  de  5  à  4  pieds.  Feuilles  opposées . 

ovales-lancéolées ,  très-entières,  pointues,  vertes  en-dessus.  4  épi- 
nes pédiculées dans  chaque  aisselle.  Fleurs  petites^  bleues,  axil* 
laires,  solitaires. 
Lieu,  Les  Indes  or.  l|r .  ^ 

5.  B.  à  feuilles  de^buis  ;  B.  întxifolia,  Lw. 

Arbuste  épineux ,  d'un  pied  et  demi ,  brancha  ^  les  branch» 
velues  et  verdâtres.  2  épines  axillaires  opp.  Feuilles  opp. ,  ova- 
les-arrondies ,  très-entières ,  petites ,  presque  sessiles  ,  velue&ea* 
dessous.  Fleurs  bleues ,  sessiles ,  ax. ,  solitaires. 

Lieu.  Les  Indes  or.  'fy  . 
6.  B.  à  fleurs  écartâtes  »  B,  coccinea  ,  Liif.  y  Millkk.  Biueliiû 
coccinea,  Yalh.,  Willd. 

Tige  rameuse ,  sans  épines.  Feuilles  opp. ,  pétiolées  ,  ovales- 
pointues  ,  denticulées.  Fleurs  écarlates ,  sess. ,  ax. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  %  ou  ^  .  FI.  en  juin*— nor. 
Ces  quatre  dernières  espèces  ont  été  cultivées  par  MîUer. 
Cuit.  Serre  chaude.  Les  barrelières  se  cultivent  comme  les 
ruellies  et  les  carmantines.  Elles  n'ont  besoin  ni  de  condie  ■> 
de  Unnée  pour  végéter  et  fleurir.  Leur  terre  doit  itrt  àtmct 
et  substantielle.  Elles  demandent  de  fréquens  arrosemens  dans 
le  temps  de  leurs  fleurs.,  et  de  modérés  dans  celui  de  lemr  repoiw 
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On  les  multiplie  toutes  êssez  facilement  par  les  boutures ,  faites 
en  pots  plongés  dans  une  bonne  couche  sous  châssis.  Elles  s'en- 
racinent, la  plupart,  en  peu  de  temps;  la  seconde,  surtout,  est 
reprise  au  bout  de  trois  semaines. 

Vs.  Les  barrelières  méritent  d'être  cultivées  par  les  amateurs 
de  plantes  étrangères.  Elles  offrent  un  effet  agréable  dans  te 
temps  de  leurs  fleurs.  La  seconde  se  fait  remarquer  par  ses  épb 
bien  garnis  de  fleurs  d^un  beau  Jaune,  qu'on  se  platt  à  voir  dans 
l'hiver ,  temps  où  elle  fleurit  et  ou  ces  décorations  ne  sont  pas 
conununes.  A  c6fcé  de  la  ruellie  bleue ,  ces  deux  pkntei  oppo»^ 
seront  avec  avantage  leurs  brillantes  couleurs. 

Ruellie ,  Ruellia. 

Cal.  à  5  part. ,  souvent  k  2  bractées.  Cor.  presque  camp. ,  k  limbe 
k  5  lobes  inégaux.  Etam.  biconjuguées.  Stigm.  bifide.  Caps, 
amincie  des  deux  bouts ,  s^ouvrant  par  des  dents  élastiques, 
ï^eu  de  semences. 

.  I .  RusLLti  k  épi  serré ,  Jt.  Uechuan. 

Feuilles  ovales,  dentées,  un  peu  vdues.  Epis  de  fleurs  ovales  j 
les  bradées  intérieures  géminées  accompagnent  5  fleurs  sess.  ^ 
d'un  bleu  pâle. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  X  •  PI* 
%,  R.  vertidllée ,  il.  strepens. 

Tige  d'un  pied ,  tétragone ,  avec  deuxsMons.  a  feuilles  ovales > 
très-entiëres^  pél.  naissent  k  chaque  articulation.  Fleurs  au  nom^ 
bre  de  deux  ou  trois ,  portées  sur  des  pédoncules  courts ,  situées  k 
chaque  nœud,  petites,  d'un  rouge  pâle  et  éphémères. 

Lieu.  La  Virginie ,  la  Caroline  mérid.  1|: .  FI.  en  juillet  et 
août. 

5«  R.  clandestine ,  R.  clandestina. 

Feuilles  radicales  couchées ,  pét.  ;  les  caulinaires  opp.  k 
içhaqoe  nœud  àe  la  tige ,  qui  n'a  pas  plus  de  6  pouces.  Fleurs 
petites,  pourpres,  portées  sur  des  péd.  nus  et  long|i  >  au  nombre 
de  5  à  chaque  articulation. 

Lien.  Les  Barbades.  yi .  Fl>  id. 
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4.  RvXLLiE  liflore ,  R.  bijlom. 
Fleurs  géminées,  sessiles. 

Lieu.  La  Caroline.  X  -  Fleurit  en  juillet. 

Cidt.  Ces  plantes  sont  de  serre  chaude.  La  demiëre  peut 
passer  en  serre  tempérée.  La  seconde  est  de  peu  de  durée. 
On  les  obtient  par  leurs  graines  semées  au  printemps  en  pots 
remplis  de  terre  trës-6ubstanlielle ,  plongés  dans  une  couche 
chaude  sous  châssis  ,  et  conduites  ensuite  à  la  manière  indiquée. 

lis.  Ces  ruellies  ont  peu  d'agrément  et  aucune  <}ualité  qui 
puisse  engager  k  leur  culture.  Elles  ne  se  trouvent  ord.  que 
dahs  les  grandes  collections. 

5.  R.  tubéreuse,  RuelUa  tuberosa ,  Willd. 

Racine  tubéreuse.  Feuilles  ovales,  cannelées.  Fleurs  bleues, 
solitaires,  pédonculées. 

Lieu.  La  Jamaïque.  1^ .  Fleurit  en  aoAt. 

*  6.  R.  à  feuilles  ovales,  Ruellia  ouata  y  Wili,d,  ,  Cav.  ,  Icon. 

Tiges  herbacées ,  couchées ,  velues ,  presque  tétragones« 
Feuilles  opposées,  à  pétiole  très-court ,  ovales,  molles,  veluea 
et  ciliées.  Fleurs  bleues,  grandes,  presque  sessiles,  naissant  aa 
nombre  de  5  ensemble  dans  les  aisselles  des  feuilles ,  du  sommet 
des  tiges.  Tube  cylindrique ,  à  limbe  à  4  divisions  arrondies  et 
légèrement  crénelées. 

Lieu.  Le  Mexique.  X  •  Fleurit  en  août 

*  7.  R.  lactée ,  Ruellia  lactea^  Willd.  ,  Cav.  ,  Icon. 

Tige  herbacée,  filamenteuse,  couverte  de  poils  blancs,  tétra» 
gone,  de  5  décimètres.  Feuilles  opposées,  ovales,  en  coin ,  fi- 
xrissant  en  pétiole  à  leur  base,  connées,  ciliées.  Fleurs  grandes , 
d'un  blanc  bleuâtre,  axillaires ,  pédonculées  au  sonraiet  des 
tiges  ^  les  pédoncules  très-courts  ;  une  fleur  presque  sessile  daof 
la  dichotomie. 

Lieu.  Le  Mexique.  X  *  Fleurit  id. 
^  8.  R.  à  feuilles  de  basilic,  Ruellia  ocymoides ,  Cav.  ,  Icon. 

Tige  basse ,  rameuse ,  droite ,  tétragone,  d'un  cent,  et  denu. 
Feuilles  opposées ,  ovales ,  concaves ,  vertes  en-dessus ,  glanquet 
en-Hlessous.  Fleurs  d'un  bleu  pâle ,  à  tube  blanc ,  sessiles  ^  naît*' 
sant  au  nombre  de  trois  dans  les  aisselles  des  feuilles» 

Lieu*  Le  Mexique.  yf>  •  Fleurit  en  juillet 
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t^.  R.  étendue,  Rueîlia paiula ^  Willd.  ,  Jacq.  ,  Lax. 

Tige  droite ,  divergente.  Feuilles  pétiolées ,  ovales ,  très-ob— 
tuses  et  très-entières ,  pubescentes.  Fleurs  d'un  violet  pâle ,  ter- 
nées  j  presque  sessiles  y  axillaires  ;  toute  la.  plante  pubescente.. 

Lieu.  Les  Indes  orientales.  t> .  Fleurit  id. 

Culi.  Serre  chaude.  Ces  ruellies  ^  quoique  originaires  de  la- 
sone  torride ,  ne  sont  pas  toutes  aussi  délicates  qu'on  pourroit  le 
croire.  Cependant  les  espèces  de  l'ancien  j  continent  le  sont  plu»« 
que  celles  de  l'Amérique.  Elles  ont  besoin  de  la  serre  chaude 
en  hiver  }  mais  elles  peuvent  passer  l'été  sur  une  couche  modé- 
rément chaude ,  oii  elles  fleuriront  si  l'on  y  met  les  châssis 
pendant  les  nuits  un  peu  froides  et  les  temps,  pluvieux*  Elles 
demandent  une  bonne  terre  et  des  arrosemeni  firéquens  lors^ 
qu'elles  sont  en  végétation.  On  les  multiplie  par  leurs  graines  ^. 
qui  mûrissent  bien  dans  nos  serres  ^  semées  selon  la  manière 
indiquée  pour  les  plantes  de  cette  température,  v 

Vs,  Ces  espèces  ont  des  fleurs  assez  agréables. pour  mériter^ 
quelques  soins,  et  ne  sont  pas  déplacées  dans  les  collections 
des  amateurs  déplantes  étrangères  ^  elles  ezigentim  air  très>renour 
vêlé  et  beaucoup  de  lumière  quand  on  les  tient  dans  la  serre , 
•ans  quoi  les  cochenilles  s'en  emparent  à  un  tel  point  qu'elles/ 
en  sont  toujours  chargées. 
^10.  R.  bleue ,  /L  varinns  y  Vent.  Enmthemwn  puUheUurm^ 

AlfDR. 

Tige  droite ,  tétragone  y  presque*  sexangulaire  ,  renflée  su- 
dessus  des  nœuds,  un  peu  rude  au  toucher,  rameuse;  les 
vameaux  opposés.  Feuilles  opposées,  pétiolées^  ovales-oblon- 
gués ,  pointues,  marquées  de  nervures  parallèles ,  rudcr ,  verte» ^ 
en-dessus ,  pâles  en-dessous ,  très-entières.  Fleurs  disposées  ea 
^is  tétragones,  terminaux.  Souvent  l'épi  terminal  est  scconv» 
]|agné  de  deux  latéraux. 

Les  épis  sont  entièrement  couvert»  de  bractées  de  b  méine 
ftrme  que  les  feuilles ,  mais  en  petit ,  à  ncrvuies  aussi  parallèles 
dont  les  intervalles  «sont  blancs.  Une  seule  fleur  sort  de  chaque 
bractée.  Son  limbe  est  d'un  beau  bleu  ,  a  lo  lignes  environ  de  . 
diamètre ,  et  est  divisé  en  5  parties. arrondies.  Deux  étaoûnes  A^ 
anthères  jaunes.  Stiguu^  bifide*  < 
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Chaque  épi  est  composé  d'environ  24  fleurs  qui  se  succd^ 
dent  en  ne  sortant  des  bractées  que  Tune  après  l'autre. 
Lieu.  L'Inde.  ^ .  Fleurit  en  hiver.  Toujours  verte. 
Cuit.  Serre  chaude.  Cet  arbuste  passe  aussi  en  serre  tem- 
pérée y  mais  il  n'y  fleurit  pas.  Il  lui  faut  une  assez  grande  cha- 
leur pour  qu'il  porte  ses  fleurs ,  et  des  arrosemens  fréquens 
dans  ce  temps.  Sa  terre  doit  être  substantielle  y  consistante.  Il  est 
sujet  à  être  attaqué  par  le  kermès  de  l'oranger,  ou  les  galles-4n-* 
sectes ,  et  $x  l'on  n'a  pas  l'attention  de  le  visiter  souvent  pour 
les  Àter,  ces  petits  animaux,  non-seulement  l'empêchent  de' 
fleurir ,  mais  causent  sa  perte.  C'est  un  soin  qu'il  faut  avoir,  et 
qu'il  ne  faut  pas  négliger.  On  le  multiplie  très  -  facilement  de 
boutures  faites  pendant  tout  l'été,  en  pot  sous  châssis  et  dans 
une  couche.  En  peu  de  temps  elles  sont  enracinées. 

fCelte  ruellie  est  peut-être  la  plus  intéressante  de  toutes  par 
ses  fleurs  qui  paroissent  dans  les  mêmes  temps  que  celles  de  h 
barreliëre  2*  espèce, 

I L  2  étamines. 

Carmantine,  Justicia. 

Caf ,  k  S  parties  ou  5-fide ,  souvent  à  5  brtictées.  Con  à  tube 
ranflé  ,  à  limbe  à  deux  lèvres  ;  la  sup.  échancrée  ;  l'infér» 
^  5-i^de.  Deuxfilamens  à  une  anthère,  i  stigmate.  Capsule  amin- 
cie &  sa  base 
*  I .  Garmantine  à  fleurs  pourpres,  J,  phenicea ,  Hort.  par. 
Mus. 

Cette  «spèce,  que  je  n'ai  trouvée  dans  aucun  de  mes  auteurs, 
me  parolt  n'avoir  pas  encore  été  décrite.  Je  lui  ai  conservé  le 
nom  sous  lequel  elle  est  cultivée  au  Muséum. 

Tiges  et  rameaux  opposés  et  fourchus  ,  cylindriques  ,  renflés 
il  chaque  nœud,  hauts  de  deux  à  trois  pieds  ;  les  jeunes  rameaux 
très-légèrement  pubescens  et  d'un  vert  jaunâtre.  Feuilles  oppo- 
sées, pétîolées  ,  ovales  -  pointues  ,  très-entières ,  nerveuses ,  un 
pe^  ridôes ,  très-gl^res ,  d'un  vert  hiisân^  en-dessus ,  pnbes- 


Digitized  by 


Google 


LES    ACANTHES.  biij 

ecnîcs  sur  leurs  nervures  en  -dessous ,  longues  de  5  pouces  et 
demi ,  larges  de  i8  à  20  lignes.  Fleurs  en  épis  courts  ,  termi- 
naux ,  accompagnées  de  bractées.  Corolle  d'un  rouge  poui*pre , 
longue  d'un  pouce  ,  étroite  ,  à  deux  lèvres  ;  la  supérieure  légè- 
rement échancréeà  son  sommet.  L'inférieui'e  profondément  di- 
visée en  trois  lanières  égales.  Anthères  doubles,  jaunâtres.  St^le 
/îli  forme.  Calice  simple,  à  deux  folioles  petites  et  colorées.  Les 
examines  et  le  style  de  la  même  longueur  que  la  lèvre  supé- 
rieure. 

Lieu. ...    1) .  Toujours  verte.  Fleurit  en  hiver. 

♦  2.  G.  peinte  ,  /.  picta  aut  non  picia. 

Tiges  droites ,  de  7  à  8  pieds  ,  à  rameaux  droits  ,  tctragones 
dans  leur  jeunesse.  Feuilles  opp. ,  entières ,  ovales  ,  pointues  , 
assez  grandes  ,  moUes  ,  un  peu  ridées.  Leur  pétiole  fort  cassant. 
Fleurs  d*un  beau  rouge écarlate  ,  en  épis  tétragooés  et  term.  im- 
bricés  de  bractées  elliptiques  ,  acuminées.  Une  anthère. 

Lieu,  là,  »> .  FI.  en  mars.  Toujours  verte. 

♦  5 .  C. à  crochet ,  /.  echolium.  % 

Tiges  droites  ,  de  2  pieds  environ.  Rameaux  verdâtre*  ,  arti- 
culés ,  noueux ,  tétragones  dans  leur  jeunesse.  Feuilles  ovales  , 
pointues  ,  très-entières  ,  opp.,  pét. ,  glabres  etd'ubvert  fonce. 
Fleurs  d'un  bleu  très-pâle  ,  en  épis  term. ,  tétragones  ,  imbri- 
ccs  de  bractées  ovales ,  mucronées ,  un  peu  velues.  Une  anthère. 

Lieu.  Les  Ind.  or.  i> .  FI.  en  mars— août.  Toujours' verte. 
4.  C  ciliée  ,  J.  ciliaris. 

Tige  d'un  pied  ,  droite  ,  velue ,  tétragone  ,  rameuse  à  sa 
base.  Feuilles  obL-lanc.  ^pét. ,  un  peu  velues  et  rudes.  Fleurs 
petites ,  blanches  ,  sess.  ,  ax.  Les  bractées  lin. ,  sétacées.  L'an- 
tère  appendiculée. 

Lieu.  Cejlan.  0.  FI.  en  juin — août. 

♦  5.  C.  en  arbre  ,  /.  adhatoda  ,  Noyer  de  Ceylan  ou  de*  Indes 

vulg. 

Tige  de  8  à  12  pieds  ,  rameuse  à  son  sommeft.  Les  rameaux 
redressés.  Feuilles  opp. ,  grandes ,  lanc. ,  pointues ,  pubescentes, 
entières  ,  d'un  vert  jaune.  Fleurs  grandes  ,  blanches  ,  en  épi* 
courts  j  ax. ,  avec  de&  bractées  ovales.  Ujiç  Anthère. 
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Lieu*  L'ile  de  Oylan.  i> .  Fh  en  juin  et  juillet.  Toujonry 
rerte. 
6.  Carmantine  à  femlFes  de  genêt,  /.  orchiùides: 

Feuilles  lame. ,  sess.  Fleurs  ringentes,  portées  sur  des  pécî. 
âx. ,  sol.  ,  unillore*.  Les  bradées  pliis  courtes  que  1^  calices 
2  anthère»  géminées  ,  appendiculées.  H.  K. 

Lieu,  Le  Cap.  î) .  Ff.  en  août  etseptemBre. 

Add,  Tige  droite,  cyfindrique  ,  très  -  rameuse ,  de  2  à 
Ti  pieds  de  kanteur.  Feuilles  opposées  en  croi^ ,  recourbées 
à  leur  sommet,  pointues,  piquantes,  roi  des,  très- entières. 
Fleurs  d'un  jaune  pâte,  droites.  Toute  la  plante  couverte 
«l'un  duTet  pulrérulent.   Cultivée  à  là  Malmaison. 

*  7.  C.  à  feuilles  d'hysope ,  J.  hjrssopifoUa. 

Arbuste  de  3  à  4  pieds,  rameux  ,  glabre  dhns  toutes  ses 
parties.    Feuilles  opp.  ,    nombreuses,    oblôngues  ,  entières  ,, 
un  peu    ch^^ues  ,    obtuses  ,    avec   une  poijite   particulière. 
Fleurs  d'un  blanc  pâle  ,  ax. ,   sol'. ,  péd.  ,  munies  de  2  pe-^ 
titcs  bractées.    2  anthères. 

Lieu.  Les  Des  Canaries,    i^.  FI.  en  mars-«-aoàt.  Toujours 

*  8.  C.  tubntense  ,  T,  nasulm 

Tige  de  4  à  5  pieds  ,  moelleuse  ,  tétragone,  légèrement  pu— 
boscente  ,  rameuse  ;  les  rameaux  montans  etpaniculés.  Feuilles- 
opposées  ,  ovales  ,  pointues  ,  très-entières  ,  molles  ,  un  peu  ve- 
lues ,  d'un  vert  sombre.  Fleurs  très-blanches  ,  un  peu  tachetées 
<Je  rouge  ,  disposées  en  panicules  latéraux  vers  le  commet-  des 
rameaux.  Une  Anthère. 

Lieu*  L'Inde.    ^ ..  Toajpuss  v.ecle.  Fleurit  presque  faute 
Tannée. 
"*  ç).  G.  épineuse  ,  Jl  spînosa  ,  Lm.,  Miller-  ,  Jacq.. 

Arbrisseau  de  5  à6  pieds.  Rameaux  longs  ,  plians,  bibles  ef 
épineux.  Feuilles  petites,  opposées ,  ovales-lancéolées,  entières  et- 
luisantes.  Fleurs  purpurines  ,  latérales,  au  nombre  de  5  à  4  en-, 
semble  ,  pédonculécs ,  et  en  faisceaux  opposés  aux  feuîllei.. 
£pines  opposées  ,  fortes  et  droites.  2  antlières. 

itVw.  St-Domingue.  »>.  Toujours  vert. 
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ta.  C.  I Disante  ,  /.  niiida. 

Tige  luisante.  Feuilles  lancéolées  ,  acungiinées.  Fleurs  en  épis^ 
Leurs  bractées  sétacées.  Une  anthère. 

Lieu,  Les  Antilles.  ^  . 
U.C.  saliciforme ,  J. gandarussa^ 

Arbrisseau  de  5  à  4  pieds.  Tiges  rameuses ,  glabres  ,  cylin- 
driques ,  articulées  >  rougeâtres.  Feuilles  opposées ,  étroites , 
lancéolées,  pointues,,  entières  ,  glabres  ,  à  veines  purpurines. 
Fleurs  petites,  purpurines  et  jaunâtres,  eu  épis  simples  et  termi^ 
naui.  Une  anthère. 

Lieu,  Les  Indes.  i> . 

*  12.  C.  rouge  ,  J.  coccinea ,  Cav»  /.  quadriJidà,\AHii. 
Arbrisseau  peu  élevé.  Tige  griaâlre^  trèsnrameuse^  les  rameaux 

droits^  nombreux  et  grêles.  Feuilles  nombreuses  ,  rapprochées , 
opposées ,  pétiolées  ^  lancéolées  ,  étroites  ,  acuminées ,  salici-^ 
formes,  molles  et  glabres.  Fleurs  d'un  rouge  de  garance,  à  tube 
long ,  à  liiube  quadridde ,  terminales ,  peu  nombreuses.  2* an- 
thères. 

Lieu,  La  Nouvelle -Espagne.  ^.  Presque  toujours  vert 
Fleurit  en  été. 

♦  i3.  C.  fourchue,  J.Jurcala^  Jacq.  J,peruviana,  CjLy^J.pu- 
hescens  ,  Bot.  cuit.  éd.    i . 

Tiges  assez  nombreuses ,  très-droites,  de  5  à  4  pieds  ,  pres- 
qu'en  faisceau  ,  cylindriques  ,  un  peu  renflées  à  chaque  nœud 
oii  elles  paroissent  articulées  ,  pubescentes  ,  d'un  vert  grisâtre,, 
très-rameuses  \  les  rameaux  droits  et  montans.  Feuilles  oppo- 
sées ,  ovales-lancéolées  ,  pointues  ,  très-entières  ,  pubescentes  , 
molles  ,  douces  au  toucher.  Fleurs  d'un  blanc  pourpré,  sessiles, 
axillaires ,  opposées.'  Limbe  à  4  divisions  dont  une  est  profon- 
dément fendue  ,  comme  fourchue.  2  anthères  jaunes. 

Lieu,  Le  Pérou,  t)  ^  Fleurit  en  été.  Toujours  verte. 
♦14.  C.  à  grandes  fleurs,  J,  gmndi/lonZf'Sou.  An,  J,  coccinea^ 

Smith,  H.  K.  An  lucida^  Andr.  J.  malabarica,  Hort.  lond. 

Tige  presque  tétragone  ,  articulée  ,  renflée  en  ses  nœuds  ^ 
droite  ,  peu  rameuse  ,  très  -glabre^  verte,  de  5  à  6  pieds  de 
hauteur.  Feuilles  opposées  ,  pétiolées  ,  sssez  grandes  ,  horizon- 
tales ^ovalfs-elhptiques  ,  pointues ,  trèfr^ulières;  trèiS-glabres^ 
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d'un  beau  vert ,  à  nervures  saillantes  et  parallèles  en  -  dessous. 
Fleurs  ëcarlates,  nombreuses ,  formant  un  bel  épi  terminal.  Co- 
rolle longue  de  deux  pouces  au  moins ,  un  peu  conrbëe,  à  deux 
lèvres  égales  ,  fendue  jusqu'à  près  de  la  moitié  de  saiongueur  ; 
la  lèvre  supérieure  convexe  en-dessus }  l'inférieure  concave  en- 
dessous  et  marquée  d'une  nervure  saiUanteé  Anthères  doubles , 
Tune  plus  courte  que  l'autre.  Calice  double  ;  l'extérieur  à  5  ou 
4  folioles  étroites  ,  linéaires  j  pointues  ^  l'intérieur  à  5  folioles 
plus  larges  et  colorées.  2  ou  3  fleurs  sur  chaque  pédicule  infé- 
rieur. Celles  du  sommet  sessiles. 
Lieu.  Les  Indes.  t> .  Fleurit  en  été. 

15.  Carmantink  à  bractées  j  /.  bracteata ,  Willd. 

Tige  tétragone,  rouge  sur  ses  angles.  Feuilles  oblongues  y 
amincies  aux  deux  bouts.  Fleurs  en  grappe  terminale  ;  les  pé- 
doncules triflores.  Corolle  à  deux  lèvres.  2  anthères. 

Lieu,  L'Amérique  mérid.  y>  . 

16.  C.  pectorale ,  J.  pdctorcdis ,  Lin. 

Tige  droite ,  tétragone ,  noueuse ,  rameuse  ,  de  2  à  5  pieds. 
Feuilles  lancéolées ,  entières ,  petiolées.  Fleui^  petites ,  rougel- 
tres  9  en  épis  paniculés,  ax.;  les  bractées  lrè»-petites.  2  anthères. 

Lieu.  Les  Indes  occid.  ©. 

*  17.  C.  caliculée ,  /.  caljculata ,  bictdjcuîata  ,  Vaitl.  »/.  fi- 
gulatOy  Cav. 

Tige  rameuse ,  hexagone ,  de  2  à  5  pieds.  Feuilles  opposées, 
petiolées  ,  ovales ,  entières ,  velues.  Fleurs  petites ,  d'un  rouge 
pâle  y  en  panicule  terminal.  Calice  double,  à  cinq  divisions, 
.dont  une  plus  longue ,  en  forme  de  languette  droite.  Anthères 
doubles. 

LieUéUlnàe.  ©. 

*  18.  C.  à  feuilles  de  basilic  ,  J.  ocpnoides ,  Lam. 

Tige  anguleuse^  rameuse,  glabre,  d'un  pied.  Feuilles  opp., 
pet.^  ovales ,  entières.  Fleurs  assez  grandes  ,  pourpres ,  an 
nombre  de  5  à  5  en  paquets  ax.  Corolle  à  2  lèvres  ;  l'infé- 
rieure  à  3  dents.  Anthères  doubles. 

Lieu.  L'Amérique  méiid.  ©. 

*  19.  C.  à  feuilles  de  gremil  ,   J.  lithospcrmifolia ,  Jacç^^ 
^ZLioNi^J.  Icuianoides ,  Lav* 
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Tiges  d'an  pied  et  demi ,  à  5  cannelures  profonde» ,  trë»- 
glabres,  rameuses;  les  rameaux  opposés.  Feuilles  opp.,  pet. , 
ovales,  très  -  entières ,  glabres  et  vertes.  Fleurs  petites,  d'un 
pourpre  pâle,  ramasses  au  nombre  de  6  à7  en  paquets  axillaires  , 
et  opposées.  Pédoncules  inégaux  ;  la  lèvre  inférieure  à  5  dents. 
Bractées  cordiformes.  2  anthères. 
Lieu.  Le  Pérou.  0. 

Cul.  Les  espèces  I ,  a,  5,  8,  9,  16,  11,  i5,  14^  i5,  sont 
des  arbrisseaux  de  serre  chaude.  Les  eq>èces  5,6,7,12,  sont 
d'orangerie.  Cependant  ces  deux  dernières,  un  peu  délicates , 
seroieat  peut-é^e  mieux  en  serre  tempérée  :  la  4e  et  les  4  der- 
nières étant  annuelles  ne  demandent  que  le  traitement  conve-< 
iiable  à  toutes  les  plantes  de  cette  courte  existence ,  qui  sont 
originaires  des  pays  chauds.  On  les  sème  sur  couche  chaude 
au  printemps,  et  quand  les  jeunes  plantes  sont  assez  fortes 
pour  être  repiquées ,  on  les  plante  chacune  dans  un  pot 
rempli  de  bonne  terre  substantielle ,  ou  on  les  place  en  pleine 
terre  à  une  exposition  chaude,  ou  dans  leurs  vases  dans  une 
«erre  ouverte  pour  fleurir  et  fructifier.  Les  espèces  5,  12  et  i3 , 
qui  souvent  mûrissent  leur  graines  ,  peuvent  être  multipliées 
p'ar  cette  voie,  en  les  traitant  comme  les  plantes  délicates.  Les 
outres  carmantines  se  propagent  ordinairement  de  bouture^ 
faites  au  printemps  dans  des  pots  ou  terrines  plongées  dans  une 
couche  de  bonne  chaleur ,  arrosées  fréquemment ,  et  couvertes 
;$oit  de  cloches  y  soit  par  un  châssis.  La  plupart  s'enracinent  en 
peu  de  temps  et  forment  de  bons  pieds  ed  automne.  Les  espè- 
ces 8  et  14  fleurissent  même  dans  Tannée.  Ces  deux  dernières 
ont  un  succès  certain  ;  elles  prendroient  racine  en  touchant 
seulement  la  terre. 

.  Les  espèces  de  serre  chaude  demandent  de  la  chaleur  pour 
fleurir  et  beaucoup  d'eau  en  été.  Leur  terre  doit  être  toujours 
très-substantielle>  plus  consistante  que  légère ,  et  leurdépotement 
ne  doit  avoir  lieu  que  lorsqu'elles  en  ont  absolument  besoin. 
Il  £aiUt  que  leurs  racines  touchent  les  parois  de  leur  vase  pour 
qu^elles  aient  une  belle  végétation  et  qu'elles  portent  beaucoup 
de  fleurs.  Ainsi  ce  ne  peut  être  que  lorsqu'eUes  manquentabso-* 
lumcnt  de  nourriture  qu'on  doit  les  changer  en  leur  donnant 
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des  vases  seulement  assez  graïuk  pour  que  k  nouvelle  terrv 
puisse  couler  entre  leurs  racines  et  les  parois. 

Us»  Ce»  plantes  sont  ordinairement  cultivées  dans  les  collée» 
tions  de  phmles  étrangères.  Plusieur»  ornent  les  serres  par  leurs 
fleurs ,  t^es  sont  les  2  ,  3^  8 ,  12  et  t4-  La  8*  n'en  est  pres- 
que jamais  dépourvue  j  et  souvent  elles  sont  très-nombreuses» 
La  t4®  est  d'un  très-bel  aspect  lorsque  ses  épis  sont  fleuris  et  que 
a:3s  fleurs  ont  toute  leur  longueur.  La  5*  ne  fleurit  pas  dans 
tous  les  jardins.  Cela  dépend  moins  de  la  chaleur  que  de  br 
qualité  de  la  terre  y  qui  ne  peut  être  trof  bonne  pour  eUe. 

On  connoit  100  espèces  de  ce  genre,  dont  plusieurs  ,  aatrei 
que  celles  que  j'ai  citées^  sont  aussi  cultivées. 

Efyârarkif  "MxcHkvx. 

Calice  coriace  ,  divisé  profondément  en  4  parties  ;  la  division 
antérieure  à  deux  dents.  Corolle  tubulée ,  dont  l'entrée  est 
presque  fermée  ,  à  limbe  à  5  divisions ,  dont  les  deux  su- 
périeures sont  droites.  Ëtamines  dans  le  tube  »  dont  2  stériles. 
Ovaire  oblong.,Slyle  capillaire.  Stigmate  prolongé  d'un  côté 
en  langue  ovale  ^  obtuse ,  recourbée. .  Caps,  oblongue ,  à  2 
loges  y  2  valves  avec  une  cloison  dans  leur  milieu.  Semences 
presque  lenticulaires* 
Elytkaire  effûécyE.  vîrigata,  Mich.  C  carolinien$U  ,  Peas.^ 
Tubiflora  caroliniensU  >  GmLUf . 

Plante  vivacQ  y  herbacée.  Feuilles  radicales  ^entières  ,.à  ner- 
vures,  glabres  en-dessous.  Hampes  très-longues  y  grêles , 
garnies  d'écaillés  engainantes,  et  portant  à  leur  sommet  un  épL 
de  petites  fleurs  imbricées  et  accompagnées  de  beaucoup  de. 
bractées. 

Ldeu.  Les  endroits  humides  de  la  Caroline.  % . 
CuU.  Orangerie.  Cultivée  au  Muséum. 
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ORDRE   IV. 
Les  Jasminées  (  Jasminem  ). 

Calice  tabulé.  G>rolle  en  tube,  régulière.  Presque 
toujours  deux  étamines.  Un  ovaire  »  un  style,  un 
stigmate  bilobé.  Fruit  capsulaire,  comme  dans  les 
acanthes,  ou  en  baie,  tantôt  biloculaire ,  à  deux  se- 
mences ,  tantôt  uniloculaire,  à  une>  deux  ou  quatre 
semences*  Embryon  droit  et  plane  ^  le  plus  souvent 
enviranné  d*un  périsperme  charnu. 

Arbrisseaux,  quelquefois  arbres.  Rameaux  oppo-. 
ses.  Fleurs  en  panicule  ou  en  corymbe. 

Obs,  Les  jasminées  à  fruit  capsulaîre  se  Kent  aux  acanthes ,  et 
celles  à  baie  touchent  aux  gattiliers  ;  elles  différent  des  deux  par 
leur  corolle  régulière  et  par  leur  përisperme. 

L  Fruiù  capsulaire. 

LUaS|  Lilac ,  Syringa,  Lin. 

Cal.  petit,  à  4  dents.  Cor.  tubulée,  àlimbe  à  4  parties.  É(amin''s 

dans  le  tube.  Caps,  ovale  ,  comprimée  >  à  2  loges.  2  valves 

^-spermes. 

*  I .  L1LA8  commun  ,.  L,  vulgaris.  Sjrringa  vtdgaiis ,  Lin.  ^ 

Arbrisseau  de  10  à  i5  pieds ,  à  rameaux  nombreux  et  opp. 

Feuilles  oppi ,  pét. ,  en  cœur  ,  pointues  ,  trës-entiëres.  Fleurs 

▼ioletteSy  en  panicules  pyramidaux,  latéraux  et   terminaux, 

souvent  géminées ,  opp. 

^  yariélés.  i.    à  fleurs  d'un  violet  bleuâtre. 

♦  a.  d'un  violet  rouge  ou  pourpre*     '^ 
^  3.  blanches. 
4*  à  feuilles  panachées» 
lii€u.  La  Perse.  i> .  FI.  en  mai. 
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Cet  arbrisseau  a  été  apporté  de  Constantinople  en  iSfia ,  par 
Auger  de  Busbeck  ,  eiiJ>assadeur  de  Ferdinand   !•'  ,  roi  an 
Romains. 
♦  2.  LiLAS  de  Perse ,  Z(.  persica. 

Arbrisseau  de  5  à  7  pieds  ,  très-rameux;  les  rameaux  grêles  , 
plians ,  effilés  ,  divergens.  Feuilles  lanc. ,  pointues ,  oj^. ,  pét. , 
trës-entiëres.  Fleurs  d'un  pourpre  clair  ,  en  panicule»  pyrami- 
daux j  opp.  y  tenu,  et  latérales. 

..  Lieu.  La  Perse*  i> .  FI.  un  peu  plus  tard  que  le  précédent. 
Variétés.  1 .  à  fleurs  blanches» 

2.  à  feuilles  pinnatifides.  Les  fleurs  ont  quelquefois 
trois  étamines.  L.  persica  laciniata. 

3.  L.  de  Marly ,  L.  média. 

Cette  variété  ,  plutôt  qu'espèce ,  tient  le  milieu  entre  le  Và^ 
commun  et  celui  de  Perse.  Ses  feuilles  sont  moins  larges  que 
celles  du  premier  et  plus  grandes  que  celles  du  second.  Ellej 
sont  lancéolées.  Les  fleurs  sont  plus  grandes  que  celles  dn 
lilas  de  Perse.  Leur  couleur  est  plus  foncée  ;  Icun  panicula 
plus  larges  et  plus  garnis  de  fleurs. 

4.  L.  Varin  ,  L.  vdrina ,  N.  ' 

Ce  lilas  tient,  comme  celui  de  Marly,  encore  le  milieu  entre 
le  lilas  commun  et  celui  de  Perse,  Ses  feuilles  sont  moins  grandes 
que  celles  du  lilas  conunun.  Ses  rameaux  grêles  comme  celui 
de  Perse.  Ses  bouquets  ou  tbjrses  sont  beaucoup  plus  alongéi 
que  ceux  de  ce  dernier  ,  et  plus  chargés  de  fleurs. 

J*ai  vu  le  premier  pied  de  ce  lilas  dans  le  jardin  botanique 
de  Rouen ,  dont  M.  Varin  est  le  directeur.  Il  l'a  obtenu  dei 
graines  de  la  variété  du  lilas  de  Perse  à  feuilles  pinnatifides.  Ce 
premier  pied  formoit  un  buisson  élargi ,  haut  de  plus  de  3 
mètres. 

C'est  le  lilas  le  plus  employé  par  les  jardiniers  fleuristes  pour 
échcaiffhr ,  c'est-àrdire  obtenir  des  fleurs  précoces. 

5.  L.  du  Japon  ,  L.  perpensa  ,  Thunb.  ,  Lam. 

Petit  arbrisseau  dont  l'écorce  est  tuberculeuse.  Rameaux 
opposés ,  tétragones  ,  divergens.  Feuilles  pétiolées  ,  ovales , 
dentées ,  simples  et  ternéas.  Fleurs  jaunes ,  jpendantes  ,  iàs^ 
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posées  en  grappe  lâche.  Les  coroHes  sont  campanulées ,  sans 
tube  ,  et  en  quoi  cette  espèce  di/I^re  beaucoup  des  autres.  Les 
fleurs  paroîssent  avant  le  développement  des  feuilles.  Leur 
calice  est  profondément  divisé. 

Lieu,  Le  Japon.  »? .  Cuit,  en  Angleterre. 

Cuil.  Le  Lilas  commun  et  le  troisième  viennent  dans  pre«îque 
tous  les  terrains  et  y  fleurissent  abondamment  ;  mais  ils  se  plai- 
sent particulièrement  dans  les  terres  franches  et  douces.  Ils 
sont  très-rustiques ,  et  les  grands  froids  de  nos  climats  sept,  ne 
leur  foBt  aucun  dommage*  Le  lilas  de  Perse  y  est  un  peu 
sensible  ,  sur-tout  aux  gelées  prin  tanières  qui  détruisent  ses 
bouquets  de  fleurs  non  développés.  Il  ne  s'acconunode  pas 
non  plus  aussi  bien  que  l'autre  de  tous  les  terrains  II  vient 
cependant,  mais  avec  langueur,  dans  les  terres  fortes.Il  croît  avec 
succès  et  fleurit  abondamment  dans  les  sols  substantiels  ,  légers 
et  chauds.  Sa  variété  à  feuilles  découpées  est  encore  moins 
facile  :  elle  se  refuse  absolument  aux  terres  argileuses  ;  mais 
elle  se  platt  dans  les  terres  légères.  On  multiplie  les  lilas 
fort  facilement  par  leurs  rejetons  qu'on  enlève  en  automne 
pour  les  placer  à  demeure.  Il  vaut  beaucoup  mieux  se  servir  , 
sur-tout  à  regard  du  lilas  commun  ,  de  forts  rejetons  que 
de  trop  jeunes.  Ceux-ci  sont  assez  long-temps  à  croître  et  à 
fleurir.  Un  rejeton  de  lilas  doit  avoir  environ  4^5  lignes  de 
diamètre.  Ceux  des  lilas  de  Perse  étant  toujours  foibles  s'ar- 
rachent comme  ils  sont  ,  pourvu  qu'ils  soient  enracinés.  Si 
cette  espèce  n'en  foumissoit  pas ,  on  marcotteroit  ses  branches 
inférieures.  La  cinquième  espèce  est  de  serre  chaude  ou  bonne 
orangerie. 

Us.  On  connoît  la  beauté  des  fleurs  des  lilas  et  leur  odeur 
agréable.  C'est  l'arbrisseau  fleuri  des  chaumières ,  comme  celui 
des  jardins  des  riches.  Isolé  ou  en  masse  ,  il  présente  toujours 
l'aspect  le  plus  agréable  ;  il  décore  dans  les  premiers  jours  du 
printemps  tous  les  Keux  oii  il  croit ,  et  atlirç  les  regards  pré- 
férablement  atout  autre  arbrisseau.  On  desireroit  que  ses  fleurs 
durasseiit  plus  long-temps;  mais ,  comme  les  roses,  elles  n'ont 
que  quelques  momens  de  fraîcheur  ,  et  se  flétrissent  aux  mêmes 
irayons  qui  les  ont  colorées* 
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Le  lilas  de  Perse  et  3a  variëlé  à  feuilles  découpées,  tailles 
avec  circonspection  après  la  fleur ,  en  deviennent  plus  beaux  et 
plus  re'guliers. 

Hebé  9  G>MMERSON ,  Juss. 

Voyez  veronica  dccusscUa  ,  cl.  VIII ,  ord,  2  ,  scct.  i . 
Frêne,  Frcucinus% 

Cal.  et  corolle  nuls ,  ou  à  4  pétales  longs  et  ligules.  2  étam*  Kxl^ 
thëres  sessiles  dans  les  fleurs  sans  pétales  )  portées  sur  un  long 
filament  dans  celles  qui  ont  un^  corolle.  Style.  Stigmate  bi- 
fide. Capsule  plane ,  Kaguiforme ,  monosperme  à  sa  base. 
Périsperme  de  l'embryon  corné. 

Plusieurs  frênes  manquent  de  caractères  spécifiques  assez 
saillams  pour  pouvoir  reconnoitre  chaque  espèce  à  la  première 
vue.  Ce  n'est  que  lorsqu'on  en  a  la  collection  entière  ,  et  qu'ils 
sont  placés  les  uns  à  côté  des  autres  ^  qu'on  peut  en  saisir  les  dif- 
férences, en  les  comparant  respectivement.  Ne  possédant  pas 
toutes  les  espèces  de  ce  genre ,  et  désirant  cependant  les  insérer 
dans  cet  ouvrage ,  avec  des  indications  par  lesquelles  on  pût  les 
distinguer,  de  manière  à  ne  pas  du  moins  les  confondre,  j'ai  cm 
ne  pouvoir  mieux  remplir  mon  but  qu'en  m'adressant  à 
M.  Bosc ,  membre  de  l'institut  et  inspecteur  des  pépinières  im- 
périales de  Versailles  ,  qui ,  nonr«eulement  les  fait  cultiver  sous 
ses  yeux ,  mais  qui  les  a  observés  lui-même  dans  leur  pays  ori- 
ginaire. Ce  savant  naturaliste  a  bien  voulu  venir  à  mon  aide 
en  m'envoyant ,  avec  des  échantillons  de  chaque  firêne ,  des 
notions  claires  sur  chacun  d'eux.  C'est  donc  en  grande  partie 
son  travail  que  j'of&e  aux  amateurs  et  aux  cultivateurs ,  et  dont 
je  lui  présente  ici  mes  remerciemens. 
♦  I.  Fr^ne  conmiun  ^fraxlnus  cxcelsior. 

Très-grand  arbre  dont  le  tronc  est  droit,  l'écorcc  cendrée  et 
les  boutons  noirs.  Feuilles  opposées; ,  ailées  avec  impaire  ,  à  1 1  à 
i5  folioles  ovales^pointues ,  dentées ,  opp.  ;  le  pétiole  commun 
canaliculé.  Fleurs  en  grappes  latérales ,  presque  sessiles ,  pani- 
culées. 
Lieu.  L'Europe.  i> .  FI.  en  avril  et  mai. 
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Variétés.  » 

*  I,  FuiNE^  bois  jaspe,  F.jaspidea. 

Cette  variété  est  une  des  plus  distinctes.  £Ue  n'^st  pM  seule* 
ment  distinguée  de  Tespëce  par  les  ligne»  jaunes  qui  paroissent 
particulièrement  sur  Técorce  des  jeunes  pousses ,  mais  par  la 
grosseur  pt  la  force  de  ces  dernières  ;  par  ie%  boutons  renflés  et 
du  double  plus  gros  apxe  ceux  du  frêne  commun ,  par  son  feuil- 
lage d'un  vert  sombre ,  et  par  son  port  plus  étalé ,  qui  présente 
à  la  simple  vue  une  différence  sçnnble. 

*  a.  F.  à  bois  graveleux ,  F,  verrucosa. 

Ce  firéi^e  a  une  écorce  d'un  gris  noirâtre  ,  rude  et  raboteuse, 
ainsi  que  celle  de  ses  rameaux.  Ses  feuilles  sont  un  peu  plus 
étroites  que  celles  de  l'espèce  ;  elles  ont  jusqu'à  i5  fdlioles  acu- 
minées.  S^  lH>utoq9  spnt  noirs. 
♦5.  F.«trié,F.  j/nVUfl. 

Cette  variété ,  qni  m'a  été  communiquée  par  M.  Descemet, 
cultivateur  très-instruit ,  k  Saint-Denis ,  lui  est  provenue  par 
le  semis  des  graines  du  frêne  commun.  Elle  a  des  caractères 
qui  ne  permettent  pas  de  la  confondre  avec  lui.  Sa  tige  est 
trè$-grosae,  iorte ,  droite,  point  élancée conome  celle  de  l'espèce, 
d'un  gris  noirâtre,  et  striée  profondément  et  longitudinalement  ; 
fes  l^outoQS  9ont  noira }  ses  folioles,  au  nombre  de  once,  sont 
aeçsyilcs,  d'un  vert  foncé,  obscur ,  trèsfglabres  et  très-pointues  :  let 
jeuneç  pousses  sont  fortement  eanaelées* 

*  4'  P»  ^  écorçe  dorée ,  F.  aurea- 

Ce  frêne  se  reconnolt  aisément  à  son  écorce  d'un  jaune  fieui  ve. 
$es  boutons  sont  noins.  Ses  rameaux ,  ordinairement  anguleux 
e^  ConopiwéB ,  sont  souTcnl  tochetés  de  points  bruns ,  alongéi. 
Ses  feuilles  ont  9  à  1 1  folioles  plus  étroite»  que  celles  de  l'aspècf. 

Sous- variété  k  branokespendaBtet^  comme  la  7*vanélé. 
f*.  aMTca  p^fubila» 
^  5.  F.  à  feuilles  diéid^iiràîs  >  F.  lacenata. 

Cette  variété  est  remarquable  par  ses  folioles ,  pnafondénicnt 
et  irrégulièrem€;nt  dçntées ,  coume  mordnfifr  eldéofaiiéeti 
6.  F.  tortill^urd ,  F:  impUpota. 

II.  37 
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Ce  frêne  se  distiiifi:ue  par  son  hois  ^  mêlé  et  entrelace  comme 
celui  de  Tonne  tortnlard.  Il  est  cultive  à  Malesherbes. 
♦  7 .  Fréive  parasol ,  F.  pcndula. 

Ce  frêne  S'a  pas  besoin  d'indications  pour  le  reconnoitre.  H 
se  distingue  de  toutes  les  espèces  et  variétés  par  son  port  et 
8a  forme,  l'outes  ses  branches  et  ses  rameaux  se  courbent  ^  for- 
ment la  voûte  et  pendent  jusqu'à  terre.  Us  sont  si  roides  qu'à 
moins  de  les  prendre  dans  leur  enfiince,  il  n'est  plus  passible 
de  le»  redresser. 
8.  F.  horizontal,  F.  horizontalis. 

Cette  variété  ressemble  dans  toutes  ses  parties  à  la  précédente  ; 
mais  ses  branches >  au  lieu  de  se  courber,  se  dirigent  horizonts* 
Jement.  Sous-variété  a  écorce  dorée ,  F,  horizontalis  aursa, 
^  g.  F.  4  feuilles  panachées  de  blanc ,  F,  variegata. 

Cette  variété,  que  j'ai  anciennement  cultivée  et  qui  se  trouve 
dans  plusieurs  collections,  conserve,  il  est  vrai,  ses  panaches,  et  sou* 
vent  même  ses  feuilles  sont  entièrement  blanches.  Mais  cette  dé- 
gradation de  couleur  est  une  vraie  maladie  de  l'arbre  que  l'on 
reconnoità  son  état  de  langueur.  Elle  ne  subsiste  pas  long-temps. 

♦a.  F.  à  feuilles  simples,  F,  simplicifolia ^luuï.  F,  heiem- 

phyUa ,  Vahl  ,  Lam.  F,dwcrsifoliay  H.  K.F.monophjrllaf 

Hortul. 

Ce  frêne,  dont  on  ne  fait  en  France  qu'une  variété  du  frêne 
commun ,  me  paroît ,  ainsi  que  Willdenow  l'a  aussi  coosidéié , 
devoir  être  regardé  comme  une  espèce  distincte.  Ses  feuiU^ 
sont  le  plus  souvent  simples  ;  quelquefois  elles  sont  composées 
de  trois  folioles  ,  mais  rarement ,  et  j'ai  reconnu  qu'elles  nV 
voient  lieu  que  duis  la  jeunesse  de  l'arbre.  Elles  sont  de  plus 
du  double  plus  grandes  que  celles  du  frêne  ordinaire  ,  plus 
profondément  dentées  et  presque  incisées.  Ses  boutons  soot 
.noirs  et  ses  jeunes  rameaux  comprimés.  Ni  la  culture  ni  la  dif- 
férence des  sols  ne  changent  sa  forme  et  sa  nature.  Il  s'âève 
aussi  haut  que  l'espèce  conunune  ;  mais  son  tronc  est  on  peu 
moins  gros. 
5.  F.  pâle,  F.paUida^  Bosc. 

Cette  espèce  a  beaucoup  dtrapportsao  frêne  conuaan.  Feuil- 
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les  à  7  folioles  ovales ,  aiguës  ,  presque  sessiles ,  d'un  vert 
pâle  >  presque  glabres  en-dessous ,  longues  de  deux  pouces, 
munies  sur  leurs  bords  supérieurs  de  dents  distantes  et  aiguë». 
Le  pétiole  commun  canaliculé  )  boutons  fauyes.  Bosc* 
Lien,  L'Amérique  sept, 

*  4*  F-  *  fleurs ,  F.  omus. 

Arbre  peu  élevé ,  d'environ  i5à  20  pieds.  Boutons  grisâtreSi. 
Peuilles  à  9  folioles ,  pétiolées  ,  pointues  ,  glabres ,  légèrement 
dentées ,  velues  en-dessous  )  les  unes  ovales  ,  les  autres  lancéo^ 
lées ,  souvent  obliques  à  leur  base ,  d'un  vert  terne.  Fleurs  blan^ 
ches ,  enpanicule  bien  garni  et  terminal.  £Ue8  paroissent  quand 
l'arbre  est  feuille. 

Lieu,  L'Italie.  Fleurit  en  mai  et  juin. 

*  5.  F.  à  fleur  d'Amérique ,  F,  omus  americana. 

Ce  frêne  a  beaucoup  de  rapports  avec  le  précédent ,  et  quel- 
ques auteurs  ne  l'ont  considéré  que  comme  sa  variété.  Cepen- 
dant M.  Bosc ,  qui  l'a  vu  dans  les  forets  de  la  Caroline  ,  pense 
qu'il  doit  être  regardé  comme  une  espèce.  Ses  folioles  sont  plus 
grandes  et  plus  longues ,  ovales-arrondies  ,  moins  velues  en- 
dessous.  Ses  pétales  sont  plus  courts  et  plus  étroits. 

Lieu.  La  Carolîtie. 

*  6.  F.  à  petites  feuilles ,  F,  parvifoUa ,  Lam.  Frêne  à  mèche; 

Boutons  et  écorce  des  rameaux  d'un  brun  foncé.  Feuilles  â  9 
à  II  folioles  ovales •« lancéolés  ,  oblongues',  aiguës,  presque 
sessiles  ou  portées  sur  de  très-courts  pétioles ,  bordées  ,  depuis 
environ  le  quart  de  leur  longueur ,  de  dents  aiguës  >  également 
vertes  sur  les  deux  surfaces ,  longues  de  plus  d'un  pouce ,  gk- 
bres.  Les  pétioles  communs  d'un  pourpre  noir. 

Lieu,  L'Orient ,  l'Asie, 

*  Variété  à  petites  feuilles  ovales  j  obrondes ,  F,  pandJoUa  ^ 

WiLLD.  F.  parvifolia  rotunda. 

Rameaux  d'un  gris  brun.  Boulons  d'un  gris  noirâtre,  ix  à 
i5  folioles  sessiles,  ovales^brondes ,  très-finement  dentées  dans 
leur  jeunesse  ,  plus  profondément  dans  l'état  adulte ,  vertes  et 
glabres.  Les  pétioles  communs  verts. 

Lieu,  Le  Levant. 

*  j.  F.  à  feuilles  de  Icntisque ,  F,  lenlist^ifolia ^  Desf. 
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Rameaux  et  boutons  d'un  brun  noir,  plus  foncés  que  cfeux  ie 
l'espèce  précédente.  Les  premiers  grêles  ,  mesus  ,  alongcs. 
Feuilles  à  i5  à  i5  folioles  lancéolées ,  oblongues  ,  aiguës,  deo- 
técs ,  longues  d'un  pouce  au  plus ,  vertes  et  glabres.  Les  jeunes 
folioles  brunes,  ainsi  que  les  pétioles  communs.  Cette  espèce  «t 
trës-voisine  à^  celle  à  petites  feuilles. 

Lieu,  L'Asie ,  la  Chine. 
♦  8.  Fr^ne  à  manne,  F.  rotundifoUa j  Lam. 

Arbre  peu  élevé ,  dont  les  feuilles  ont  5  à  7  folioles  presque 
rondes ,  peu  pointues ,  presque  scssiles ,  finement  et  doublemcni 
dentées ,  souvent  obliques  ou  inégales  à  leur  base.  La  terminaie 
plus  obtuse.  Fleurs  à  longs  pétales  rougeâtres ,  disposées  en  pa- 
nicule  terminal. 

Lieu.  La  Calabre ,  la  Turquie. 
9.  F.  acumiué,  F.  acuminaUiy  Lam.  F.  ameriçana,  Willd. 
Frêne  noir  d'autres  auteurs. 

Arbre  de  20  à  aS  pieds  j  rameaux  noirâtres.  Feuilles  à  7  à  9 
folioles,  pétiolées,  ovales-oblongues,  assez  grandes,  enlicrï^ 
ou  rarement  dentées,  acuminées,  vertes  en-dessus ,  glauque^ 
et  légèrement  pubescentes  en-dessous ,  seulement  autour  drt 
nervures  )  la  terminale  pbis  alongée  et  plus  acuminée.  Pétiola 
communs  presque  cylindriques. 

Ueu.  L'Amérique  sept, 
f  10.  F.  d'Amérique ,  F.  americana.  Frêne  blanc  de  Bartram. 
Rameaux  d'un  gris  noirâtre.  .7  folioles  pétiolées,  ovales, 
aiguës,  acuminées,  inégalement  dentées,  trës-pubescent« rt 
même  souvent  drapées  en-dessous ,  grandes ,  longues  de  quatre 
pouce? ,  larges  de  deux.  Souvent  leurs  bords  ne  sont  qu'onds- 
lés.  Selon  M.  Bosc,  dont  j'emprunte  ici  une  partie  de  cette  indi- 
cation ,  cette  espèce  est  certainement  celle  de  Linné.  Elle  se  rap 
proche  beaucoup  de  la  précédente ,  avec  laquelle  elle  a  elé 
confondue  par  tous  les  auteurs  j  niais  elle  s'en  distingue  dans 
toutes  leé  époques  de  l'année ,  sur-tout  par  ses  feuilles  naissantes 
qui  sont  brunes. 

Lieu.  L'Amérique  sept. 
II.  F.  noir,  F.  nigra  ^  Bosc. 
Ecorce  d'un  brun  noir.  Feuilles  à  7  folioles  oy^es-pointuei , 
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pétiolees ,  légèrement  sinuées  ou  dentées  en  leurs  hords ,  pres- 
que entières ,  vertes  et  glabres  en-dessus ,  pâles  et  un  peu 
velues  en-dessous  autour  de  leurs  nervures  ,  longues  de  trois 
pouces  y  larges  de  i5  à  17  lignes.  Les  pétioles  canaliculés. 

Cette  espèce  a  aussi  des  rapports  avec  la  précé4ente ,  mais 
elle  en  est  distincte.  Bosc. 

*  12.  F.  roux,  F.  rufay  Base. 

Feuilles  à  1 1  folioles  très-^dbngées ,  mucrqfiées ,  largement 
et  ine'galement  dentées  ;  les  nervures,  le»  pétioles  et  les  jeunes 
rameaux  couverts  de  poils  roux.  Bosc. 

Lieu  L'Amérique  sept. 
i5.  F.  brun ,  F.fitsca  ,  Bosc. 

Feuilles  à  11  folioles  ovales,  mucronées,  largement  et  iné- 
galement dentées,  peu  velues  sur  leurs  nervures.  Écorce  d'un 
brun  noirâtre.  Distinet  du  firéne  noir.  Bosc. 

Lieu,  L'Amérique  sept. 

Ces  deux  espèces  sont  encore  peu  répandues. 

*  14.  F.  de  Richard  ,  F.  Richandi,  BoBç. 

Feuilles  k  *]  kg  folioles  lancéolées  ^  inégalement  dentées  y 
d'un  vert  très-foncé ,  velues  en-dessoiis  sur-tout  sur  leurs  ner- 
vures, longues  de  quatre  pouces,  larges  de  18 lignes.  Lespé- 
O'oles  communs  canaliculés.  Bourgeons  hérissés  de  poils  blancs  ^ 
et  roides  sur  leur  partie  iufiSrieure. 

Lieu.  L'Amérique  sept 

*  i5.  F.  lance,  J^.  lanceoy  Bosc. 

Variété  du  frêne  de  la  Caroline  ,  éelon  Lamarck. 
^  Feuilles  k']  k^  folioles  très-alongées  et  très-aiguës  ,    large- 
ment dentées  sur  les  deux  tiers  supérieurs ,  un  peu  velues  sur 
leurs  nervures,  d'un  vert  noir  en-dessus,  pâles  en-dessous ,  lon- 
gues* de  5  à  6  pouces.  Bosc«  * 

Lieu.  L'Amérique  sept. 
*i6.  F.  à  longues  feuilles,  F.  lougifolia ,  Bosc,  F.  pubescens 

longifolia^  Willd.  Var. /8. 

Feuilles  à  7  folioles  portées  sur  uft  long  pétiole ,  ovales , 
acimiinées ,  velues ,  quelquefois  largement  dentées  ^  longues 
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cte  5  à  6  pouces  ,  très-luisantes  en-^dessous  dans  leur  jeunesse.. 

Pëtioles  et  bourgeons  velus.  Bosc. 
Lieu*  L'Amérique  seph 
Cette  espèce  est  souvent  eonfoadue  avec  le  frêne  pubescent  ; 

mais  elle  s'en  disUngue,  même  en  hiver  ^ par  ses  boutons  gros  et 

obtus ,  tandis  que  ce  damier  les  a  grêles. 

17.  Frêne  pubescent,  F^pubescens,  Lam.  F.epiptem,  Mi- 
chaux ,  W11.LB.  F,  villosa ,  Hort.  ' 
Arbre  moyen.  Ecorœ  grise.  I\|uneaux  et  pétioIe«  comunis 

d'tm  duvet  doux  au  toucher.  Feuilles  à  739  foholes  ,  ovales , 

oblongues ,  rapprochées ,  finement  et  inégalement  dentées , 

velues  ou  pubescentes  en-dessous  ,  d'un  vert  terne  en-dessus. 
Lieu.  L'Amérique  sept. 
Cette  espèce  est  véritablement  Te  F,  eptptera  de  Michaux , 

selon  M.  Bosc,  quii'enest  assuré  d*après  Therbier  de  ce  botaniste 

voyageur. 

♦  F.  cendré  y  F,  cinemm ,  Bosc.  F.  4ubviHosa ,  Horl  7 

Rameaux  grêles  ,  couverts  de  poih  cendrés.  7^9  folioles 
distantes ,  lancéolées  ^  hrgement ,  inégalement  et  profondé- 
ment dentées  >  tr«s-pnbescentes  ,  même  drapées  en-dessous. 
Ce  frêne  diffère  du  précédent  à»xis  toutes  ses  parties.  Bosc. 

Lieu.  L'Amérique  sept. 

♦  ig.  F.  vert ,  F.  viridis  ,  Bosc. 

BouîTgeons  d'un  vert  luisant  vif.  Feuilles  ordinairement  à  7 
Colioleg  ;  o>'ales  ,  aiguës  j  fipement  et  irrégulièrement  dentées  , 
vn  peu  cotonneuses  sur  leurs  nervure^  ,  d'un  vert  foncé  en- 
dessus  ,  pale  en-dessous  y  longues  de  trois  pouces. 

Lieu.  L'Amérique  sept. 

Ce  frêne  a  des  rapports  avec  le  i5*  et  le  siûvaot,  mais  û  s'en 
distingue  ésxa  toutes  les  saisons.  3o6c. 

♦  ao.  F.  de  la  Carohne  ,  F.  CaroUniana  ,  Bosc  ,  Willd. 

Feuyies  à  7  folioles  pétiolées ,  lancéolées  ,  dentées  ,  g^bres , 
luisantes  ,  d'un  vert  pâle  ainsi  que  les  rameaux. 

Lieu.  Les  marais  de  la  Caroline. 

Selon  M.  Bosc  ,  ce  frêne  est  cehiî  deCalesby.  On  donne  aussi 
son  nom  chez  les  pépiniéristes  au  frêne  lance ,  au  frêne  blanc  y 
%u.£rine  vert  et  au  frêne  iieuiile$  de  noyer. 
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*  ai.  F.  blase ,  F.  àîba ,  Bosc 

Rameanx  gris.  Feuilles  k  7  paires  de  folioles  tres--aIongées  ^ 
Irës-fortement  et  inégalement  dentées ,  d'un  vert  clair,  gld^res-^ 
longues  de  4  ^  5  pouces  et  larges  d'un.  Bosc. 

Lieu.  L^Amérique  sept, 
aa.  F.  à  feuilles  de  Noyer ,  F.  jugbmdifolia ,  Lam. 

Rameaux  d'un  brun  clair.  Feuilles  à  7  folioles,  pétiolées^ 
ovales^lancéolées  ^  inégalement  dentées ,  yertes  en  -  dessus  ^ 
pâles  et  pubescentes  en«-dessou8  le  long  des  nervures.  Une  de 
ces  folioles  voisine  de  l'impaire  est  sujette  à  s'élargir  à  sa  base 
•t  à  devenir  décuirente  sur  le  pétiole  particulier ,  ainsi  que  sur" 
le  pétiol  commun ,  caractère  particulier  à  cette  espèce.  Bosc. 

I.«es  pétioles  sont  presque  cylindriques.  Cet  arbre  s'élève  assez^ 
haut  et  prend  une  tige  très-droite  11  est  sujet  à  varier  singur- 
liërement  dans  la  dimension  de  ses  folioles..,  H  y  a  des  indivi* 
dus  qui  les  ont  très^andes  et  d'autres  qui  en  ont  d'assez- petites. 
J'ai  observé  l'été  dernier  ces  différences  sur  le  même  arbre.  Ilr 
y  avoit  des  farancbes  dont  les  folioles  étoient  longues  de  S  et  4 
pouces,. tandis  que  d'autres  branches  ne  portoient.que^de-petites 
feuilles  dont  les  folioles  n'avoient  qu'un  pouce  et  demi  de  Ion—- 
gueur.  Ces  variations  pourroient  faire  soupçonner  moins  d'es- 
pèces vraies  que  de  variétés  dans  ee^genre  ,  provenues  des  di-^ 
verses  sortes  de  sol  ,.de  situation  et  de  température. 

♦  ^5.  F.  à  feuilles  de  sureau  ^F.  sambucifoUa  ,  Lam.  . 

Arbre  de  moyenne  grandeur ,  dont,  les  rameaux  sont*  verts , 
pointillés  de  noir.  Feuilles  à  7  à  9  folii»les  ovales ,  alongées  ,^ 
acuminées ,  profondément  dentées,  sessiles,.un  peu  ridées  ,- 
d'un  vert  très-foncé,  garnies  de  poils  lanugineux  près  de  la. 
nervure  et  sur  les  pétioles  ,  à-l'insertion  des  folioles.  Cette  espèce 
se.  Deconnoît  encore  aisémeal  par  l'odeur  de  ses  feuilles  ,  qui , 
lorsqu'^les  sont  fioissées,  en  exhalent  une  désagréable  qui  ap-% 
proche  de  celle  du  sureau. 
!î4'  F.  tétragone  ,  F.  tetragpna  jJM,icvfÈ.\Mi, 

Ce  frêne  ne  peut  être  conjÇondu  avec  un  antre.  Sa  tige  .grise 
est  tétragone  dans  sa  jeunesse ,  ainsi  que  ses  rameaux.  >  Feuilles 
à  7  folioles  ovales ,  pointues ,  largement  et  profondément  den-» 
tiics  en  scie ,  légèrement  pubescentes  ezx*dessous., .  pétiolées  )  la 
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pétiole  commun    et  les  particaliers  cànaliculés.  Bontons  noî— 
'  râtres  ainsi  qne  les  insertions  des  folioles  et  des  pétioles  com- 
muns. 

Lieu,  L'Amédqae  sept,  où  on  l'appelle  frêne  bleu. 

*  25.  pRjêNE  elliptique ,  F,  eîlipiica  ,  Bosc. 

Rameaux  de  Tannée  préicédente  noirâtres.  Bourgeons  gris  et 
velus.  Folioles  ovales,  mucronées,  entières  ou  largement  dentées, 
plus  ou  moins  hérissées  de  poils  en-dessous  ,  avec  une  impaire 
beaucoup  plus  grande  et  plus  arrondie.  Bosc. 

Lieu.  L'Amérique  sept. 
26.  F.  à  feuilles  ovales,  F.  Oi^ata,  Bosc.  F.  rdgm ,  Michaux  , 

et  des  Anglo-Américains. 

Bois  noirâtre.  FoUoles  ovales ,  aiguës  ,  toujours  réguliëremei* 
dentées ,  avec  quelques  poils  en  -  dessous.  L'impaire  beaucoup 
plus  grande-el  plus  ronde. 

Cette  espèce,  selon  M.  Bosc,  est  petite  dans  tontes  «es  parties  et 
a  les  plus  grands  rapports  avec  la  stiivante. 

*  27.  F.  à  large  fruit ,  F.  platjcarpa ,  Michaux,  Willo. 
Arbre  de  20  pieds  environ.  Feuilles  à  5  folioles  ovales,  ai- 
guës, dentées,  de  deux  pouces  au  plus  de  longueur.  Fruits  ovales, 
larges  de  6  à  8  lignes. 

Lieu,  La  Caroline ,  oiiM.  Bosc  en  a  vti  une  immense  quantfté. 
Sensible  au  froid. 

28.  F.  rubicond  ,  F,  rubicunda ,  Bosc. 

Feuilles  composées  de  7  folioles  ovales,  aiguës,  coriaces,  d'un 
vert  foncé  en-dessus,  pâles  et  légèrement  tomenteoses  en-dessous. 
Les  pétioles  communs  et  particuliers  sont  rougeâtres.  Bosc, 

Lieu,  L' Amérique  sept.. . 

29.  F.  pulvérulent ,  F,  puhenilenia ,  Bosc, 

Feuilles  composées  de  1 5  folioles  Ion  guementpétiolées,  ovales, 
aiguës  ,  plut4t  sinuées  qne  dentées  ,  d'un  vert  foncé  en-de«o» , 
pâles  et  légèrement  cotonneuses  en-dessous.  Les  pétioles  com- 
muns et  particuliers  couverts  déf  oils  cendrés  qui  les  font  pt^ 
roître  poudreux.  Bosc. 

Lieu.  L'Amérique  sept. 

*  ^o.  F.  nain ,  F.  nana  ,  Bosc. 

Boutons  noirs.  Feuilles  à  7  à  9  folioles  ovales ,  alongées ,  den- 
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tées  ,  d'un  vert  foncé,  obscur ,  portées  sur  des  pétioles  plus  ou 
moins  jnembranenx  en  leurs  bords.   ^ 

Ce  frêne  ne  paroît  s'élever  qu'à  5  à  6  pieds.  Il  a  été  regardé  par 
les  pépiniéristes  comme  une  variété  du  frêne  commun  ,  mais 
«es  caractères  et  son  peu  d'élévation  doivent  l'en  séparer. 
*  5i .  F.  crépu ,  F,  crispa^  Var.  Excelsioris ,  Willd.  P,  atra, 
F*  atn>{fiiisns ,  Hortul. 

Cette  espèce  ne  s'âève  qu'à  deux  ou  trois  pieds.  Ses  feuilles 
sont  composées  de  7  folioles ovales-oblongues, dentées ,  crispées 
et  plisâ^es  en  leurs  bords  ,  d'un  vert  noir  en-dessus  ,  longues 
d'un  à  deux  pouces ,  et  très-rapprochées. 

Lieu,  L'Amérique  sept.?  l'Asie?  Celte  espèce  est  très-re- 
marquable par  sa  couleur. 

n  existe  encore  dans  quelques  jardins  quelques  autres. es- 
pèces ou  variétés  qui  n'ont  pu  être  encore  assez  bien  déter- 
minées pour  que  je  puisse  les  indiquer  ici. 

Cuit,  Pleine  terre.  Les  frênes ,  excepté  les  20  et  27^  ,  qui  ne 
supportent  pas  sans  doinma|^  les  hivers  froids  de  la  pariie  sep- 
tentrionale de  la  France ,  ci  quelques  autres  qui ,  dans  les  fortes 
gelées ,  et  sur-tout  les  printanières ,  perdent  une  partie  de  leur 
sommet ,  sont  presque  tous  rustiques  et  viennent  dans  la  plupart 
des  terrains.  Le  commun  vient  même  dans  la  craie  pure.  Mais 
le  sol  qui  leur  convient  le  mieux  et  dans  lequel  ils  font  beaucoup 
de  progrès  en  peu  de  temps,  est  une  terre  franche ,  d'un  bon 
fond  et  un  peu  fraidie.  On  les  multiplie  tous  par  leurs  graînes 
et  par  la  greffe  sur  le  commun  ;  mais  les  graines  sont  bien  pré- 
férables pour  obtenir  de  beaux  individus.  La  greffe  d'ailleurs 
est  sujette  à  grossir  plus  que  l'espèce  qu'on  a  entée  j  qu  ^  croître 
moins.  J'ai  un  frêne  à  petites  feuilles  greffé ,  j'ignore  sur  quelle 
espèce ,  dont  le  sujet  est  une  fois  plus  petit  que  la  tige  de  cet 
arbre.  Ces  circonstances  font  tort  à  la  beauté  du  tronc  par  les 
bourrelets  qui  se  forment ,  et  souvent  causent  sa  perle. 

Le  meilleur  temps  pour  semer  les  graines  des  frênes  ^t  aus- 
sitôt après  leur  maturité.  Si  l'on  attend  au  printemps ,  plusieurs 
espèces  ne  lèveront  que  la  seconde  année.  On  les  sème  en  siIloi:s 
dans  des  terres  douces ,  préparées  à  cet  effet ,  et  on  les  recouvre 
d'environ  un  pouoc  et  demi^ou  2  pouces  de  la  même  terre.  Les 
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jeunes  plants  restent  la  première  année  dans  leur  semis  ,  qu^o» 
a  soin  de  sarcler  de  temps  en  temps.  En  automne  oir  les  enlève 
pour  les. planter  en  pépinière,  à  an  pied  et  demi  on  2 ,  ou  même 
5  de  distance  les  uns  des  autres ,  en  raison  de  lenr  espèce  plus, 
ou  moins  élevée  ei  de  leur  destination.  Si  c!e$tfe  frêne  commun ,. 
5  pieds  ne  sont  pas  trop  entre  les  pennes  plants;  ils  viendront 
plus  promptcment  et  prendront  plus  tôt  la  force  et  la  hauteur 
nécessaires  à  leur  plantation  à  demeure.  Cet  arbre  ne  doit  pa^s 
être  planté  trop  mij^ce  et  trop  gros.  Quand  il  a  un  pouce  et  demi, 
ou  2  pouces  de  diamètre ,  il  eit  bon  à  placer.  Les  autres  eq>èces. 
se  plantent  plus  jeunes  en  place  parce  qu*elles  s'élèvent  moins, 
et  qu'elles  profitent  alors  miecx.  Le  frêne  commun  étant  fort 
cassant ,  sur-tout  lorsqu'il  pousse  vigoureusement ,  on  ne  doit 
rébrancber  que  modérément  et  lui  laisser  toujpurs  assez  de 
lirancibes  pour  qu'elles  le  soutiennent  dans  son  équilibre  et 
quelles  présentent  aux  vents  nne  masse  résistante.  Les  aiutres. 
espèces  ne  doivent  aussi  l'être  qa*avec  circonspection. 

Us,  Les  frênes  ont  un  feuillage  léger  et  assez  agréable.  ParmL 
les  espèces  étrangères  ,  on  distingue  la  7e  et  la  8e  variété  du 
frêne  commun ,  et  hi  soo^variété  dn  frêne  doré ,  tout4-fait  sin- 
gulières et  pittoresques ,  dont  on  peut  faire  avec  peu  de  frais 
des  cabinets  de  verdure  impénétrables  aux  rayons  du  soleil. 
La  seconde  e^èce  par  ses  feuilles  simples  ;  la  6*  espèce  par  son 
petit  feuillage  fort  léger  5^4*  i^ni  est  lapins  agréable  de  toutes» 
par  ses  pam'cules  fleuris.  J'ajonterois  celle  à  feuilles  panachées , 
a  elle  n'étoit  pas  ord.  languissante.  Plusieurs  autres  espkces 
étratigères  se  font  aussi  remarquer  ptt*  leur  feuiUage  plus  an»ple. 
C'est  du  tronc  de  la  8»  espèce ,  et  peuMtre  des  6  et  7  que  dé- 
coule ,  dans  leur  climat  originaire  ,  la  manne  si  employée  en^ 
médecine.  Quai^  on  la  prend  lorsqu'elle  coiide  ,  on  la  noiume 
manne  en  larmes ,  c'e^la  meilleure  ;  quand  on  feit  des  incisions 
è  IWbre  p)Dur  l'obtenir ,  elle  y  forme  alors  des  grumeaux  qu'on» 
racle  :  c'est  alors  la  maïute  grasse  la  plus  commune. 

Le  bois  du  frêne  commun  est  le  mciKéur  pour  le  charronnage 
à  cause  de  sa  souplesse  et  de  sa  ténacité.  C'est  celai  de  tous  nos 
'  arbres  indigènes  qui  peut  porter  le  plus  de  poids  avant  de  cacsscr. 
Ce  bois  est  employé  à  une  infinité  d'autres  usages.  Il  c:\  ua,de«- 
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moindres  pour  le  chauffage.  Il  brûle  mieux  un  peu  vert  que 
«ec.  Le»  frênes  de  rAmërique  septentrionale  auront  vraisem- 
blablement un  jour  les  méme<  degrés  d'utilité. 

La  variété  à  branches  pendantes  du  frêne  commun  étant 
très- difficile  k  élever  sur  une  tige  droite ,  à  cause  de  la  roideur 
de  ses  branches  et  par  leur  tendance  naturelle  à  se  diriger  for- 
tement vers  le  bas  ,  j'engage  les  amatenrsàla  greffer  au  sommet 
coupé  d'un  jeune  frêne  commun,  isolé  et  droit  De  cette  ma- 
nière ses  branches  penderont  de  tous  les  côtés,  et  le  milieu  étant 
vide ,  à  Texception  de  la  tige ,  formera  on  berceau  naturel  et 
fort  remarquable. 

Les  feuilles  du  frêne  commun  sont  ^  dit  -  on  ,  diurétiques  et 
fébrifuges  ^  les  bestiaux  les  aiment  beaucoup ,  ainsi  que  ses  jeu^ 
nés  pousses.  Miller  dit  que  le  beurre  des  vaches  qui  les  broutent 
devient  amer  :  cela  est  vrai^  mais  il  prend  le  même  goût  lorsque 
ce$  animaux  broutent  les  jeunes  bourgeons  de  tous  les  arbres  à 
la  fin  de  Thivcr. 

FontaÎDèse  y  Fontanesia. 

Cal.  petit ,  persistant ,  à  4  div.  obtuses.  2  pétales  divisés  en  deux 
parties  oblongues  et  concaves.  2  étamtnes  insérées  sur  l'ongtet 
des  pétales.  Anthères  à  2  sillons,  i  ovaire  sup.  i  style.  2  stig<- 
maies.  Capsule  ovale,  comprimée,  membraneuse >  échan— 
cre'e,  à  2  loges ,  rarement  à  3,  et  à  trois  ailes. 
♦FoNTAwisE  à  feuilles  de  filant ,  F^  phjriàireoides,  La  Billard. 
Aii>risseaitt  de  1  o  à  1.2  pieds ,  très-rameux  ;  les  ran^eaux^oite 
et  grêtes.  Feuilles  opp. ,  sess. ,  ovales-lancéolées ,  pointues , 
très-entières ,  glabres,  ayant  des  rapports  à  celtes  du  troène ,  et  à 
une  variété  du  filaria.  Fleurs  petjtes ,  peu  nombreuses,  pédon- 
culées ,  en  grappes  axilkireS. 
Lieu,  La  Syrie.  ^ .  Rresque  toujours  vert. 
Cuit.  Pleine  terre^  mais  dans  les  pays  septentrionaux  cet  ar- 
brisseau craint  ks  froids  un  peu  rudes ,  qui  le  mutilent  et  hû 
font  perdre  toutes  ses  jeunes  pousses ,  sur-tout  quand  il  est  placé 
dans  une  bonne  terre  consistante.  C'est  par  ces  raisons  qu'il  est 
presque  tous  les  ans  mutilé  dans  mon  jardin.  On  le  comervera 
39aij?ux  en  le  pistant  daps  un  sol  naturellement  sec ,  crétacécet 
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pierreux.  On  le  multiplie  aiiëment  de  marcottes  et  même  de 
boutures  faites  au  mois  de  mars ,  ainsi  que  de  graines  semées 
dans  une  bonne  terre  amendée  et  à  l'exposition  du  levant. 

Vs,  Cet  arbrisseau ,  par  le  nombre  de  ses  rameaux  et  ses  pe- 
tites feuilles ,  est  susceptible  des  mêmes  usages  que  le  troène, 
Talateme  et  le  filaria.  On  peut  en  faire  de  petites  palissades ,  soit 
contre  des  murs  qu'on  veut  cacher,  soit  pour  entourer  qnelqiies 
parties  d'un  jardin.  On  le  cultive  plutôt  "parce  qu'il  est  étran- 
ger que  pour  l'agrément  :  letroëne  lui  est  à  beaucoup  d'égards 
préférable. 

IL  Fruits  à  baie. 
Cbionanthe  ^  Chionanlhus. 

Cal.  à  4p&rt.  Cor.  à  tube  court,  à  limbe  à  4  div.  longues  et  li- 
néaires. Anthères  presque  sessiles ,  insérées  sur  le  tube.  Fruit 
contenant  une  noix  stné« ,  monosperme. 
*  1 .  Chionanthe  de  Virginie.  Arbre  de  neige ,  C  P^irginka. 
Arbrisseau  de  7  à  8  pieds.  Les.  branches  grosses  et  fènnes; 
les  rameaux ,  ainsi  que  les  pétioles  ,  d'un  brun  noir  dans  leor 
jeunesse.  F.  opp.,  ovales,  pointues,  tres-entiëres,  assez  grandes, 
d'un  beau  vert  foncé  et  lisses  en-dessus.  Fleurs  d'un  beau  blanc, 
moyennes,  en  grappes  lâches,  pendantes,  peu  garnies,  ax.f 
les  péd.  triades  et  triflores. 

Lieu.  La  Virginie.  \> .  FI.  en  Juillet.. 
Variété  à  feuilles  lancéolées ,  plus  étroites. 
2.  C.  à  fleurs  épai^s ,  C.  incrassata ,  Swahtz. 

Arbrisseau  dont  les  rameaux  sont  disposés  en  faisceau ,  et  «pu 
portent  à  leur  sommet  trois  fleurs  distinctes  ^  dont  les  corolles 
fB.Yagonès'ont  leurs  divisions  étroites  et  épaisses.  Feuilles  oblon- 
gues ,  consistantes  ,  Swartz. 

Lieu,  la  Guyane  ,  la  Jamaïque.  ^  . 

Cuit,  Pleine  terre»  Le  chionanthe  vient  très-bien  dans  les 
bonnes  terres  franches  et  argileuses.  Il  est  sensible  a  certow^* 
circonstances  du  froid  :  en  voici  la  preuve.  Ua  chionanthe  de 
luôn  ][ardin ,  c[ue  j7ii  depuis  17  ans-  av»il  résisté  sm&  pre*" 
que  de  dommage  aux  hivers  extraordinaires  de  1789  et  iJjS^ 
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«n  rannée  1797  il  fut  couvert ,  au  mois  de  janvier ,  d'un  fi  i- 
mat  qui  dura  environ  1 5  jours ,  il  perdit  alors  toutes  ses  grosses 
I tranches  qui  avoient  près  de  2  pouces  de  diamètre  jusqu'à 
4  pouces  de  terre.  Cet  arbrisseau  fleurissoit  abondamment  tous 
les  ans. 

Ce  frimât  a  fait  en  partie  les  mêmes  effets  sur  plusieurs  au-* 
très  arbrisseaux. 

On  multiplie  le  chionanthe  par  ses  graines  tirées  de  son  pays 
orig.  y  et  semées  en  terrine  plongée  dans  une  couche  tempes 
rée  ,  ou  simplement  placée  au  levant.  Ces  graines  sont  souvent 
un  an  à  lever ,  et  si  elles  sont  bonnes  elles  lèvent  abondamment. 
On  le  propage  aussi  par  les  marcottes  ;  elles  sont  deux  on  trois 
ans  à  s'enraciner]  Il  est  essentiel  de  couvrir  de  litière  en  hiver , 
l  ou  de  ne  mettre  en  plein  air  les  jeunes  chionanthes  venus  de 
semences  que  la  troisième  ou  quatrième  année  de  leur  semis  ^ 
du  moins  dans  les  pajrs  sept.  :  car  dans  ceux  du  midi ,  cet  ar- 
brisseau n'a  besoin  d'aucun  soin. 

On  propage  aussi  le  chionanthe  en  le  greffant  sur  le  frêne 
commun.  J'ai  douté  de  cette  union  ^  mais  comme  j'ai  un  pied 
de  cette  greffe  et  qu'il  en  existe  actuellement  beaucoup  d'autres , 
je  sui^  très-convaitl'cu  que  cette  alliance  a  lieu  ;  cependant ,  ainsi 
que  je  l'ai  dit  à  l'article  des  greffes ,  le  temps  nous  apprendra 
ri  la  sève  abondante  dû  frén^n'emportera  pas  par  ses  racines 
et  ses  rejetons  la  nourriture  de  son  hôte. 

La  deuxième  espèce  est  de  serre  chaude  et  cultivée  au  Mu- 
séuita. 

Us.  Le  feuillage  de  la  première  espèce  et  ses  fleurs  blan- 
ches rendent  cet  arbrisseau  fort  agréable  à  la  vue  pendant  le 
tours  de  l'été.  Il  faut  qu'il  soit  un  peu  vieux  pour  fleurir  abon- 
damment. Sa  variété  fleurit  plus  tôt  et  mieux.  On  l'a  nomme 
arbre  de  neige ,  parce  que  la  quantité  de  ses  fleurs  couvrent  la 
terre  de  leur  blancheur^  sur-tout  dans  son  pays  natal.  Mai» 
la  rose  de  Gueldres  ou  boule  de  neige  la  couvre  encore  plus. 
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Autres  espèces  cultivéeSM 

CmoNANTHE  de  Ccylan  ,  C  Z^lanka  ,  Liw.  Thouuda  mh 

tans  ,  Lm.  Suppl. 

Arbrisseau  d'environ  7  pieds  de  hauteur  ,  1res  -  ramew. 
Feuilles  opp.,  portées  sur  de  courts  pétioles  ,  ovales ,  très- entiè- 
res, glabres,  persistantes,  d'un  joli  vert.  Fleurs  très r Man- 
ches ,  laciniées  ,  disposées  en  panicule.  Baies  noires ,  molles* 

Lieu,  Ceylan.   i> .  Toujours  vert. 

CuIl  Serre  chaude ,  terre  douce ,  consistante. 

Mult,  par  ses  graines  tirées  de  son  pays  orig.  ,  et  semées  i 
la  manière  indiquée  pour  les  plantes  de  cette  températore.  Ont 
fait  aussi  des  marcottes  avec  incision. 

Cet  arbrisseau  est  encore  rare  en  Europe. 

Notelœa  ,  VenteNat, 

Cal.  k  4  dents  inégales.  Corolle  à  4  pétales  droits  ,  ovales , 
réunis  par  paire  à  leur  base,  a*  étamines  plus  courtes  que  U 
coroDe ,  à  fîlamens  dilatés ,  tétragones,  portant  3'  anUièresà 
une  loge,  adossées  au  milieu  des  filamens.  Ovaire  libre;  tur- 
biné. Style  nul.  Stigmate  bifiero. 
♦  I .  Notjszjka  longi/oliOf  Vent,  ,  Choix  de  plantes.     . 

Tige  droite ,  trës-rameuse  ,  grisâtre ,  d'un  mètre.  Feuilto 
opposées  en  croix ,  portées  sur  de  courts  pétioles ,  lancéolée  1 
pointues ,  très-entière ,  fermes ,  glabres ,  d'un  vert  foncé  efr- 
dessus.  Fleurs  d'un  jaune  pâle  ,  très-petites,  pédpnculées,  &- 
posées  en  grappes  axillaires ,  simples  et  courtes. 

Lieu.  Les  îles  de  la  mer  du  Sud.  i> .  Toujours  vert 
2.  N,  rigida ,  N.  à  feuilles  coriaces. 

Lieu,  la  Nouvelle-Hollande.  t>  •  Cultivé  au  Muséum. 
Cuit,  Orangerie.  Je  ne  connois  pas  la  seconde, espèce; mais 
la  première,  que  je  cultive  depuis  10  à  la  ans,  mérite  del'étit 
par  les  amateurs  des  plantes  étrangères.  Elle  se  couvre  en  été 
d'une  très-grande  quantité  de  petites  fleurs  blanches  un  peo 
odorantes ,  qui  font  un  joli  effieû  Comme  dlei  ne  fructifient  pK 
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«ntore ,  on  ne  peut  le  multiplier  que  par  les  marcottes  et  les 
boutures.  J'ai  essayé  ces  dernières  sans  succès  5  mais  ce  n'est  pas 
une  raison  pour  ne  pas  les  essayer  de  nouveau.  Cet  arbrisseau 
ayant  cle$  rapports  avec  les  oliviers ,  qui  se  propagent  assez  faci- 
lement par  cette  voie  ,  il  est  à  croire  qu'on  pourra  avoir  les 
mêmes  succès  en  variant  la  pratique,  ils  paroissent  se  plaire  beau- 
coup mieux  dans  la  terre  de  bruyère  que  dans  une  plus  consis- 
tante. Pour  le  reste ,  la  culture  des  oliviers  leur  sera  convenable. 

Olivier ,  Olea^ 

Cal.  petit ,  à  4  dents.  Cor.  à  tube  court ,  à  limbe  à  4  div.  ovales» 
f  Les  lanières  du  stigmate  échancrées.  Fruit  contenant  Une 

noix  à  2  loges,  et   2  sem. 
*  I ,  Olivier  d'Europe  ,  O.  Europœa* 

Arbrisseau  de  18  à  20  pieds  ,  très-rameux ,  fort  irre'gulier  ; 
les  jeunes  rameaux  tétragones  et  blancbâtres.  F.  ov.-lanc. ,  très- 
entières  ,  fermes ,  coriaces ,  d'un  vert  foncé  en-dessus  >  blanches 
ea-dessous.  FI.  blanches  >  en  petites  grappes  serrées  et  ax. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  y .  Toujours  vert.  FI.  en  juin  — 
août. 

JP^ariétés*  *  i .  A  feuilles  longues ,  étroites ,  pointues ,  blan- 
ches en-dessous.  O.  longifoUa. 

2.  A  feuilles  larges ,  oblongues,  et  blanches  en- 
dessous.  O.  laiiJoUay  H.  K. 

3.  A  feuilles  lancéolées ,  fermgineuses  en-des- 
sous. O.  fsrruginea ,  H.  K. 

*  ^.  A  feuilles  oblongues ,    obliques ,  pâles  en- 

dessous.  O.  obliqua ,  H.  K. 

♦  5.   A  feuilles  ovales ,  petites ,  et  a  rameaux  ou- 

verts, très-diverg.  O.  huxifolia,  H.  K. 
*  2.  O.  du  Cap  ,  O.  Capensis, 

Arbaste  d'un  à  2  pieds ,  en  foone  de  buisson.  Rameaux  roîdes , 
blanchâtres ,  tétrag.  F.  opp. ,  ovales ,  arrondies ,  assez  grandes  ^ 
relativement  à  celles  des  oliviers  précédens ,  très  -  entières , 
fermes  ^  coriaces  ^  d'un  vert  foncé  et  terne  en-dessus ,  pâles  en- 
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dessous.  FI.  petites  ,  blanches ,  en  grappes  panicolécs  et  dîveiw 

gentes. 

Lieu.  Le  Cap.  \> .  Toujours  vert.  FI.  en  différens  temps. 

Variété  à  feuilles  elliptiques ,  ondées ,  à  pétioles  verts. 

*  3.  Olivier  d'Amérique,  O.  jimerlcana. 

Arbuste  assez  droit.  Feuilles  lancéolées  ,  elliptiques  y  un 
peu  oblongues ,  pointues ,  planes  ,  Irës-entières ,  fermes  ,  lisses 
en'-dessus,  d'un  vertun  peu  jaunâtre.  Fleurs  en  grappes  étroites; 
toutes  les  bractées  persistantes  ,  connées  et  petites. 

Lieu,  La  Caroline,  la  Floride.  \> ,  Toujours  vert.  FI.  en 
juin. 

*  4-  ^*  ^^  Madère  ,  O.  excelsa ,  H.  K. 

Arbrisseau  dont  la  tige  est  droite ,  grise  et  rameuse.  Femijes 
lancéolées ,  elliptiques  ,  pointues  et  point  planes  conmie  celles 
de  la  5*  espèce  ;  mais  leurs  bords  réfléchis  en-dessous  ;  très- 
entières  ,  fermes  ,  luisantes  ,  d'un  vert  très-foncé  en  -  dessus. 
Fleurs  en  grappes  étroites  j  les  brac'ées  perfoliées  ;  les  inf.  en 
forme  de  coupe  et  persistantes  ;  lés  sup .  caduques ,  grandes  et 
foliacées.  • 

Lieu,  Madère.   ïj  .  Toujours  vert.  FI. .  • . 

*  5. 0.  odorant ,  O.fmgrans. 

Arbuste  d'environ  4  ^  ^  pieds.  Les  rameaux  plus  souples  que 
ceux  des  autres  oliviers.  Feuilles  opp.  ^  lanc. ,  pointues ,  assez 
grandes;  les  unes  planes ,  les  autres  un  peu  concaves ,  par  l'effet 
de  leurs  côtés  qui  se  relèvent ,  finement  dentées  en  scie ,  gla* 
bres  et  d'un  beau  vert.  Fleurs  blanches ,  très-petites ,  ramas- 
sées au  nombre  de  2  ou  3  dans  les  aisselles  des  feuilles  supé- 
rieures y  portées  sur  de  courts  péd.  Elles  n'ont  que  peu  d'odeur 
dans  mon  jardin. 

Lieu,  La  Chine  ,  le  Japon.   ^ .  Toujours  ver^  FI.  en  juillet 
et  août. 
6.  O.  échancré ,  O,  emarginata  ylakv, Ponnei  des  Inde;^ 

Arbre  de  4o  à  5o  pieds,  dont  les  rameaui^  opposés  sont  gris 
et  sXxiés,  FeuiUes  opposées ,  ovales ,  arrondies  ,  échancrées  k 
leur  sommet,  très-entières  ,  fermes ,  épaisses ,  d'un  beau  ve|t 
luisant  sur  les  deux  surfaces.  Pétiole  court  et  épais.  Fleurs  plus 


Digitized  by 


Google 


LS5  JASMIN  SE  S.  5g$ 

fhïkieê  q[u'aucqne  des  espèces  de  ce  genre ,  en  grdot ,  k  4 
petites  dîvmons ,  disposées  en  panicules  termkiaux. 
Lieu.  L'Inde ,  Madagascar,  i^  * 

7.  O.  à  feuOles^ dentées  en  sde^  O.  serratifoUa ,  Hort  an^ 
Lieu.  Le  Cap.   b .  Cuit,  en  Anglet. 

8.  O.  sans  pétales  ,  O.  apetala ,  Hort.  angl. 
Lieu.  La  Nouvelle  -  Hollande.  Cuit.  En  Angl . 

9.  O.  ondulé  y    Olea  undulata  ,    Jac<^ues.    Sideroxylum , 

BURMAN. 

Arbrisseau  glabr#  ,  de  8  pieds ,  ramenx  ;  les  rameaux  adul- 
tes  parsemés  de  tubercules  oblongs.  Feuilles  opp. ,  lancéolées  ^ 
Mintues  aux  deux  bouts ,  ondulées ,  luisantes.  Fleurs  trës-nom- 
breuses,  inodores ,  en  panicule  terminal. 

Lieu,  Le  Gap.  1^ . 
10.  Olea  exasperata  ,3kCii. 

*  Arbrisseau  en  buisson^  de  5  pieds.  Bameanx  droits  et  bmns^ 
Feuilles  opp. ,  oblongues ,  obtuses ,  avec  une  pointe  ,  très* 
entières  9  glabres,  fermes  ,  de  4  ^  6  pouces  de  longueur.  Fleurs 
blanches  9  nombreuses ,  en  panicules  trichotomes  et  terminaux^ 

Lieu.  Le  Cap.  1? .  FI.  en  mai. 

Cuit.  Orangerie.  La  première  espèce ,  hors  ses  variétés,  peut 
passer  en  pleine  terre  dans  le  milieu  de  la  France  à  une  bonne 
exp.  j  et  dans  une  terre  légère ,  pierreuse  et  sablonneuse.  Il  y 
a  eu  un  pied  de  l'espèce  iad.  en  France  >  qui  a  subsisté  pen- 
dant plusieurs  années  dans  un  jardin  de  Boidogne-sur-mer, 
très-voisin  du  rivage.  Mais  généralement  cet  arbre ,  dans  les 
pays  sept.,  est  plutôt  d'orangerie  que  de  pleine  terre.  Laterrt 
des  oliviers  doit  être  bonne,  un  peu  sablonneuse;  ils  n'ont 
besoin  que  de  très-^peu  d'arrosemens  en  hiver.  On  les  obtient 
par  leurs  graines  tirées  de  leur  pays  orig. ,  et  sem^  en  pdt 
aur  couche.  On  les  conduit  à  la  manière  indiquée.  Quand  les 
semences  sont  fraiches,  elles  lèvent  la  même  année.  Aucune 
de  ces  espèces ,  excepté  la  6^ ,  n'est  délicate^  elles  se  conten- 
tent toutes  d'une  simple  orangerie. 

On  les  multiplie  par  les  marcottes  9  qui  s'enracinent  au  boul- 

n.  S8 
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de  a  &  Sans  »  t t  aiun  par  les  bouturei  £ule«  ep^  poti  jiaagiê 

dans  un  coucbe  ombragée  ,  avec  les  jeunes  bois ,  et  en  mai , 

ou  dans  le  cfaissis  à  boutures  indiqué. 

La  &*  est  de  serre  chaude  et  cultivée  an  Muséum.  La  7*  et 
la  8*  sont  nouvellement  introduites  en  Angleterre.  Les  2  der- 
nières espèces,  9 et  10 ,  me  sont  absolument  inconnues.  Elles 
sont  d'orangerie  et  cultivées  à  Yieni^e.  Jacquin  les  a  dtées  et 
en  a  donné  les  figures  dans  son  Hortus  schœnhnmensis  ; 
mais  je  ne  les  ai  trouvées  dans  aucun  de  mes  auteurs. 

Us.  La  première  espèce  est  la  plus  utile ,  par  l'huile  excel- 
lente ,  alimentaire  et  usuelle  en  méd.  ,  qu'on  tire  de  ses  fiiiits 
par  la  pression.  L'olive  est  aussi  bonne  à  manger  ;  mais  il  &nt 
qu'elle  ait  subi  auparavant  une  sorte  de  lessive  pour  en  Al%r 
l'amertume.  Cette  huile  est  émoUientt  et  kxattve  ;  elle  entre 
dani  une  infinité  de  préparations. 

Les  autres  espèces  et  variétés  sont  cnkirées  dans  ks  serres ,  à 
cause  de  leur  feuillage  toufours  vert ,  tfd  «joofte  iMaacoap  k 
la  variété. 

Fiijafidy  PhyUirea^ 

Cal.  très^tit,  à  4  <lents.  Cor.  courte,  4-fide.  Baie  à  une  loge 

I -sperme*  \ 

*  I.  FiLA&iA  à  feuilles  mojrennes ,  P.  meçUa. 

Arbrisseau  àt  i%k  i^  pieds,  en  forme  de  gros  buisson. 
L'écorce  grise  ;  lesrame^w  ^oits ,  uflipeu  târagones  dans  leiff 
jeunesse.  F.Oj^.tknc^-oblongues,  entières  ou  dentées  sebu 
les  variétés  ,  d'un  Tart  lisse ,  très^-foncé  ennkfsus.  Fleurs  ver- 
dAtres  ou  Manehàtres,  e^  petites  grappes  ax. 
Ueu.  La  France  mérid.  ^ .  Tovqouoi  vert» 

VaiiéUs.  *  I .  A  feuiUet  de  troène ,  P,  ligmtv^oUa ,  H.  IL 
Feuilles  oMongues  lancéolées. 
^  a.  A  rameaux  effilés ,  P.  virigaiay  H.  K. 
Feuilles  lanc. }  rameaux  droits  et  e4lles. 
3.  A  rameaux  pendans ,  P.  pcndtda  ,  H.  K. 
F.  lanc.  ;  rameaux  cbycrgeiis  etpenâtttfi 
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^  4-  A  feuilles  d'obvier  ,  P.  oleœjblia. 

F.  oblongues-knc.  ;  rameaux  presque  droits. 
^  5.  A  feuilles  de  buis  ,  P.  buxifoUa  ^  H.  K. 
F.  ovttles-K^.  j  un  peu  obtuses. 

Lieu.  L'Europe  mérid.  > ,  Toujours  vert 
FI.  en  mai  et  juin. 
^.  F.  k  feuilles  étmîtrs,  P.  angmtift^Ua, 
Feuilles  linéaires^  lapcëolëts  ,  très  -  entières. 
Ueu.  Id.  \  .  Toujours  vert. 

f^nriété*,  ♦  I .  A,  feuilles  lancéolées  et  rameaux  âtor\s  , 
p.  lanceokua  ,  fi.  K. 

♦  2.  A  lenâles  de  romarin ,  P.  rosnuiriiUfolia , 

H.R. 
^  F.  knc.,  subuMis,  aloagées }  rameaux,  <fa*oits. 

^  SJBraacbn  ,  P.  hmchiMa ,  H.  K. 

F.  obi.  ,  lanc.  y  phisconrtei  ;  les  rameaux  di-» 
vergeuê. 
5.  F.ii  larges  feoMes ,  P.  Zaii>//tf. 

Feuilles  ovales-oblongues  ,  presqu^en   cœur ,  dentées  en 
«de. 

Lieu,  là.  ^ .  Toujours  vert. 

yariétés,  ♦  i .  A  dents  obtuses  ,  P."  l€evùt ,  H.  K. 

F.  ovales  ,  planes ,  à  dents  émoussées. 

♦  2.  Ëpineux  ,  P.  spînosa ,  H.  K. 

F.  ovales-oblongues  ,  pointues,  planes,  à 
dents  piquantes. 
^  S.  A.  feuilles  obliques  ,  P.  obliqua  >  H.  K. 
Feuilles  lanc. ,  oblongues  ,  pointues ,  dentées 
en  seîe  et  obliques. 
CulL  Pleine  terre.  Toutes  les  variétéi  de  filaria  croissant 
iKiturellement  dans  le  milieu  de  la  France ,  sont  assez  rus^ 
tiques  pour  supporter  les  froids  ordinaire  des  pays  sept.  ;  mais 
«lies  y  sont  fortement  attaquées  par  les  fortes  gelées  et  les  fii- 
mats,  8u^4oul  lorsqu'elles  ont  poussé  avec  vigueiu*  en  été;  qu'elles  ^ 
«ont  placées  à  l'expotttion  du  midi ,  et  dans  un  bon  terrain  , 
et  qu'elles  sont  dans  un  lieu  trop  ouvert.  Dans  les  pays  sept. 
Vtif.  du  nord  leur  convient  mieux  que  celle  du  midi^  etuML 
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terre  médiocre ,  un  peu  pierreuse,  les  conservera  l>eaiicoiip 

plus  sûrement  qu'une  meilleure.  Quand  ils  sont  jeunes  U  est 

prudent  de  couvrir  leur  pied  de  Ktiëre  en  hiver.  L'espèce  qui 

dans  mon  jardin  est  la  plus  rustique  ,  est  la  première,  phjrlUrsa 

mcdîuligustrîfolia. 

On  multiplie  ordinairement  ces  arfMrisscauxparles  marcottes. 
Si  elles  sont  faites  dans  une  bonne  terre  firaiidie,  elles  seront 
bien  enracinées  la  seconde  année  ,  et  pourront  4fre  plantées  è 
demeure  au  mois  de  février,  ou  au  commencement  de  mars 

suivant. 

l/^.  Les  filaria  sont  du  nombre  des  arbrisseaux  toujours  verts 
qui  doivent  former  le  bosquet  d'hiver.  Les  larges  et  hauts 
buissons  et  assez  régufiers  de  quelques  eq)ëcc8 ,  comme  Je 
moyen  ,  et  celui  à  larges  feuilles ,  diversifieront  agréablemeàt 
les  autres  verdures  persisUntes ,  et  en  feront  sortir  les  légères 
quand  on  leur  opposera  leur  teinte  foncée.  Dans  le  nord  de 
la  France  ces  arbrisseaux  sont  plus  rustiques  que  Talateme , 
et  doivent  lui  être  préférés  pour  les  plantationa  des  masses 
ou  des  bosquetSi 

Mogorî  9  Mogorium.  ' 

Cal.  8-fide.  Cor.  tubulée ,  k  limbe  k  8  part,  ouvertes.  Baie  lo»- 

vent  didyme ,  à  a  loges  et  2  sem. 
f  I .  MoooRi  sambac ,  jasmin  d'Arabie.  Njrctamkes   $ambac , 

Liw.  Jasminum  sambçiQ  ,  H.  K. 

Arbrisseau  de  10  à  la  pieds,  dont  les  tiges  sont  un  peu 
diffuses  ,  mais  les  jeunes  rameaux  droits  ,  menus  et  pubescens. 
P.  opp.  elliptiques  ,  un  peu  pointues  ,  presque  cerdifonnes , 
opaques,  glabres,  les  jeunes  puhescentes  ,  d'un  vert  tente, 
souvent  jaunâtres.  Las  pétioles  courts  restât  ord.  sur  Utigc 
lorsque  la  feuille  est  tombée.  Fleurs  d'un  beau  blanc,  très-odo- 
rantes }  les  unes  sol.  ,,  les  autres  a,  3ou  4  ensemble,  péd.  et 
terminales. 

♦  Variété  à  fleurs  doubles ,  souvent  prolifères. 

•  Autre  à  fleur» pleines ,  beaucoup  plus  grandes.  De  Toscane, 
-  Nj^ùtanihes  etrusca. 

liieu.  Les  Inder  orientales.  !> .  Toiijoun  vert.  FI.  tout  Tété. 
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Cuh.  Serre  chaude.  Cet  arbrisseau  n'est  point  trës-délicat. 
On  peut  le  conserver  en  serre  tempérée ,  et  même  dans  une 
chambre  ou  la  température  est  au-dessus  de  six  degrés.  S9 
terre  doit  être  substantielle  et  consistante.  La  terre  trop  légère 
ne  lui  convient  pas.  Mais  celle  de  brujëre  pure  lui  est  fa* 
verable  ;  les  arrosemens  ne  doiyent  pas  lui  manquer  en  été. 
On  peut,  dans  cette  saison  ,  le  mettre  en  plein  air  pendant 
environ  un  mois  ,  et  le  rentrer  ensuite  dans  la  serre  ;  il  don- 
nera peu  de  jours  après  des  fleurs  en  abondance.  Il  a  bespi^ 
d'une  petite  taille  pour  l'empêcher  de  s'élancer  trop  et  de  s'af- 
Ibiblir  ;  il  s'élèvera  toujours  assez ,  et  lorsqu'on  n'a  pas  ce 
soin  ,  ses  tiges  ,  en  prenant  de  la  hauteur  ,  restent  trop  grêles. 
On  ne  doit  le  dépoter  que  lorsque  ses  racines  ont  tapissé  en- 
tièrement le  vase  y  et  j'ai  éprouvé  que  cette  <q[>ération  se  fait 
avec  plus  de  succès  1  et  moins  sensiblement  pour  la  plante  ,, 
lorsqu'elle  est  en  pleine  végétation  ,  que  dans  son  état  d'inac^ 
tion  ou  de  moindre  végétation ,  car  cet  arbrisseau  y  est  toujours 
en  serre  chaude.  Sa  variété  à  grandes  fleurs  pleines  est  '  plus 
délicate ,  et  exige  un  peu  plus  de  chaleur.  On  multiplie  ce  jas- 
nûn  de  boutures  et  de  marcottes.  Le»  premières  se  font  au  pria> 
temps  dans  des  pots  plongés  dans  une  coudie  un  peu  chaude 
et  ombragée,  en  les  garantissant  du  soleil.  Elles  s'enracinent 
assez  Ciuilement  et  sont  assez  fortes  l'année  suivante  pour  fleu- 
rir ^  quelque»-unes  même  portent  des  fleurs  en  automne  lors- 
qu'on les  a  faites  dans  les  premiers  jours  du  printemps. 

Us.  Cet  arbrisseau  n'a  pas  nn  brillant  feuillage ,  mais  il  en 
dédommage  bien  par  la  quantité  de  ses  fleurs ,  dont  l'odeur  est 
infiniment  suave.  Quapd  elles  rougissent,  ce  qui  arrive  lors- 
qu'elles se  fanent ,  cette  odeur  si  agréable  devient  un  peu 
fétide.  Les  excès  se  toudient  toujours ,  et  l'on  remarque  que 
l'odeur  la  jplos  délicieuse,! ou  respirée  trop  long-temps  ou  un 
peu  altérée,  approdie  de  la  fétidité.  La  variété  à  fleurs  doubles 
a  plus  d'odeur  que  l'espèce  simple  ,  et  celle  à  fleurs  pleines  en 
a  encore  davantage  5  ces  dernières  sont  aussi  larges  qu'une  rose 
ponpon.  On  Ta  nommée  de  Toscane  ,  parce  que  le  Grand- 
Duc  a  été  le  premier  en  Europe  qui  l'ait  possédée.  Il  la  fsdsoit 
garder  avec  le  phis  grand  ma  j  ^  crainte  qu'on  ne  la  multi* 
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pliit  y  et  qu'on  autre  que  Isi  ne  VeiX.  Les  Anglais ,  pea  de 
lemps  après  ,  l*ont  obieiiafr  du  Malabar ,  et  c'est  de  teur  mulb- 
pHcation  qu'elle  s'est  répandue  dans  les  jar^ns  de  la  France  ^ 
où  cependant  elle  n^est  pas  trbSTCoknmnne. 
n.  Mooaai  mukâore,  Mafgoriwfi^rmdHjUmmt  y  La*.  Jhsmi^ 
.    mon  fîAescons  j  WitiLDu 

.  Cette  espècaa  le  fenittage  de  la  première.  Sa  tige  est  drmte ,. 
«armentense  et  pubqscentir ,  snr^tont  à  son  sommet.  Ses  feuilles 
sont  opposées  ,  asses  grandes  ^  ovales ,  gkbres  ;  ses  fleurs 
portées  sar  des  pédosicules  conrts ,  sont  tt^ntMnbreuses ,  dis- 
posées en  tête ,  d'one  grande  blandieur ,  mais  inodores.  Le 
ttdbe  est  cylindrique  à  sa  base ,  et  se  ttnfle  ensuite  en  godet  ^  le 
limbe  est  trè^-éras^  ,  et  à  6  à  8  divisions  profonées. 

Lieu,  Le  Malabar ,  la  Chine,  h .  Fleurit  toute  l'année. 

CulL  CeHe^de  la  première  espèce.  Cultivée  en  Angleterre 

3É8Boin  f.  Jasminum^ 

Cal.  à  5  dents  ou  5-fide.  Cor.  tubulée,  à  limbe  à  5  div.  jdanesy 
un  peu  obliques.  Etam.  dans  le  tube.  Baîe  à  a  loges  on  2 
coques ,  t  sperme.  Semences  tuniquées. 
*  1.  Jasmin  commun ,  /.  officinale^ 

Arbrisseau  dont  les  û^  sarmenteuses  s'âè^rent  à  lo  à  i^ 
pieds  avec  un  appuL  Rameaux  verts  et  striés.  F.  ailées  avec  ion 
paire,  opp. ,  à  7  fol. ,  pét ,  ovales  >  pointues  ;  la  terminale  trcs- 
alongée.  FI.  blanches ,  en  bouquets  terminaux. 

Alton  fait  une  observation  très-juste  au  sujet  des  bourgeons  da 
jasmin.  En  effet  ceux  de  cette  espèce  sont  droits ,  tandis  que  ceoi 
de  la  suivante  sont  couchés  sur  le  pétiole  des  feuilles  qm  Tao^ 
compagnent 

Lieu,  Les  Indes.  i> .  FI.  en  juillet>-<-octobre. 
*  2.  X  à  grandes  fleurs  y  J.  d'Espagne  ,  J.  ^randijlofwn. 

Tige  de  2  à  5  pieds  dans  nos  jardins,  y  garnies  de  beaucoup^ 
branches  et  de  rameaux  foibles  ,  diffus  ,  mais  qui ,  par  la  taille^ 
prennent  une  forme  assca  régulière.  F.  oj^.  ,  ailées  aivec  im- 
paire ^  à  7  foL,  dont  les  si^.  sont  souvent  confluentes  ,  ovales , 
pointues  ;  la  terminale  b^^CQup  mctius  alongée  ^ue  dois  k 
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premier.  FT.  bkndies  en^edan» ,  rougdiUnet  eft^Mioré^  dûpo^ 
sées  2  ou  3  ensemble  au  sommet  des  rameaux. 

Variété  k  fleurs  sémi-dôubles.  lUreÈietit  elle  é^eiiTre  bien. 

Lieu,  là,  t> .  Toujours  Tert.  FI.  id. 
**  3.  J.  à  feyilaa  de  tk^oëiie  ,  /.  Ugaetrffblium  ,  hk^AUcH. 
J,  glaucumy  H.  K. 

Tiges  de  ^  ou  S  ^âê  y  tBS&et  ir^kfeê.  t*.  ^parfaitement 
opp.  simples  y  lan^. ,  pointer ,  très-entières.  FI.  asset  sembla- 
bles à  ceSes  du  précédent  pour  k  forme  ^  k  grattAÉte*  bro- 
deur. 

Lieu.  Le  Cap.  i> .  Toujours  veit«'FI.  en  ûùfSt. 
♦4-  J-  ^^  Açores  ,  jr.  AiùPiàÈOm 

Cet  arbrisseau  forme  naturellemetit  un  buissott  passez  Aev^ 
•tbien  garni.  Feullies  temées ,  opp.  ;  ks  fol.  cordifbrmeiSy  poin- 
tues ,  lisses ,  luisantes ,  d'un  vert  foncé.  Fkur*  Manches,  4*une^ 
odeur  agréable,  en  grappes  paniculées  biéti  garnies.  C'est  k  jas- 
min qui  a  de  plus  grandes  feuilles. 

Lieu.  Les  ttes  Açores.  i> .  Totijours  yert.  FI.  en  obtobre. 

♦  5.  J.  à  feuiBes  de  cjtise ,  /.  Jhtticans. 

Tiges  nombreuses ,  droites,  rameuses ,  menues  ,  foibles ,  an- 
guleuses. Feuifles  ait  ,  temées,  simples  au  sommet  des  ra- 
meaux 'y  les  fol.  petites ,  vertes  et  glabres.  Flettrs  au  nombre  de 
â  ou  S  ensembk ,  term. ,  jaunes ,  inodores. 

Lieu^  La  France  méridîonak.  \> .  Toujours  vert.  FI*  en  mû*- 
octobre. 
*6,  J.  d'Italie^/.  XiflTt^fc. 

Arbuste  de  deux  ou  trois  piê^,  en  fbrme  de  buisson  bien 
fourni  de  tiges  et  de  rameaux  verts  et  angukux.  FeaOles  ait.,  la 
plupart  temées ,  quelques-unes  ailées  y  les  sup.  simples  ,  ovales  , 
entières  ,  d'un  vert  très-lisse.  Fleurs  jaunes»,  inodores  ,  3  ou  4. 
ensemble,  péd.,  term. 

Lieu.  L'Italie.  FI.  en  juillet--sept.- 

*  7.  J.  jonquille ,  X.  odomtissimum. 

Tige  droite ,  ferme  ,  garnie  de  beaucoup  de  rameaux ,  pres- 
que cylindrique.  Fem'lles  ait. ,  temées ,  quelques-unes  simples  , 
assez  grandes  ,  mais  moins  «ne  celles  du  jasmin  des  Açores  ,  . 
«ivales  y  fermes ,  lisses ,  d'uif  beau  vert.  Flèuft  d'un  jaune  joû— 
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^ailk  et  d'une  odeur  approchant  de  celle  de  cette  fleur  ^  en  boa- 

^piets  tenn. 

Lieu,  Mad^e ,  l'Inde.  ^ .  Toujours  vert.  FI.  presque  toute 
Tannée. 
*  8.  Jasmin  genonillé^.^emci//^i<iim,yExfT,,  Choix  de  plantes. 

Tiges  glabres ,  grimpantes ,  qui  s*élëvent  jusqu'à  7^8  pieds 
et  peut-être  plus.  Rameaux  verts.  Feuilles  opposées  ^  portées  sur 
.des  pétioles  courts,  coudés  et  noueux  dans  leur  partie  moyenne, 

Eftles ,  cordiformes  à  leur  base ,  pointues  ,  trës-entieres  ,  d'un 
pt  lisse.  Fleurs  blanches,  odorantes^  pédonculées ,  disposées  en 
nicules  dichotomes  et  tridiotomes  terminaux.  Corolle  à  6 
divisions  courtes  et  pointues  ,  de  la  grandeui'^  à  peu  de  chose 
près  y  de  celle  du  jasmin  bknc. 

Ueu.  Les  lies  de  la  mer  du  Sud*  ^ .  Toujours  vert.  Fleurit 
dans  plusieurs  temps  de  l'année. 
^  g.  J.  de  risle -de -France,  /.  mauritianumj  Desfout., 

Catal. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  au  jasmin  des  Açores.  Ses 
tiges  sont  grimpantes  ,  volubiles  ,  grises  et  rameuses  ;  les  ra- 
meaux verts  y  cylindriques.  Feuilles  opposées ,  temées  }  les  fo- 
lioles ovales ,  noi^  en  cœur  à  leur  base ,  presque  aussi  larges  que 
longues  y  un  peu  pointues }  la  moyenne  beaucoup  plus  grande 
que  Jes  deux  latérales  ;  trës^ntières ,  glabres  et  d'un  vert  terne. 
Fleurs.*. 

Lieu.  L'Isle-de-Franœ.t  ^ .  Toujours  vert. 
10.  J.  il  feuilles  simples ,  /.  simpUcifolium  ,  Forst.  ,  Buav« 

Feuilles  opposées,  ovales-lancéolées  ,  simples.  Pédoncules  al- 
ternes ,  axiUaires  ,  uniâores. 

Lieu.  L'île  des  Amis ,  la  Nouvelle-Hollande.  s> . 
II.  J.  aunculé  ,  J,  aunculatum  ,  Yahl. 

Rameaux  cylindriques, pubescens.  Feuilles  temées,  oppo- 
sées ,  ovales ,  simples  sur  les  jeunes  rameaux  prolifères.  Calices 
anguleux. 

Lieu.  LeMalabar.  t . 

Cuit.  Les  espèces  i ,  5  et  6  sont  de  pleine  terre  et  suppor- 
tent assez  bien  les  hivers  des  pa\jrs  sept,  de  la  France ,  à  moins 
qu'ils  ne  soient  Ires^rigoureux }  a^ors  elles  perdent  une  partie,  da 
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leurs  tiges ,  sur-tout  la  première  ;  mais  il  est  rare  que  le  pied 
périsse.  La  première  ,  par  sa  nature  sarmenteuse  ,  ne  peut  être 
plantée  isolée  ,  il  lui  faut  un  soutien  ;  on  en  tire  un  parti  agréa- 
ble en  en  formant  des  palissades,  des  berceaux ,  des  guirlandes  , 
ou  en  la  palissant  contre  des  murs  qu'on  veut  cacher  à  la  vue. 
£lle  vient  à  presque  toutes  les  expositions  ^  elle  fleurit  seulement 
un  peu  plus  tard  à  celle  du  nord.  Ces  jasmins  croissent  danf 
tous  les  terrains  ^  mais  celui  qui  leur  est  le  plus  favorable  est 
un  sol  léger  et  chaud.  On  les  multiplie  facilement  en  cou- 
chant leurs  branches  et  par  leurs  rejetons.  Le  premier  s'enracino 
même  en  touchant  la  terre. 

Les  espèces  iy^y/^y^^Betio  sont  d'orangerie.  Leur  terre 
doit  être  substantielle  et  suMout  consistante;  leur  exposition ,  en 
été,  presque  méridienne,  en  hiver,  près  des  jours  de  la  serre,  étant 
en  fleur  dans  cette  saison.  Les  espèces  3  ,  4  ^^  7  ^^  multiplient 
aisément  en  marcottant  leurs  branches  inf.  £lles.sont  bien  enra- 
cinées au  bout  de  i8  mois  ou  de  2  ans.  La  2*  se  multiplie  ord. 
par  lagrefie  sur  le  jasmin  conunun  ;  mais  il  arrive  souvent  que 
le  sujet ,  par  ses  rejetons ,  emporte  la  sève  de  la  greffe.  Il  vaut 
mieux  l'avoir  franche  du  pied  et  marcotter  les  branches.  Cette 
espèce  se  taille  tous  les  ans  au  printemps  ,  en  rabattant  ses  bran- 
ches à  a  ou  5  yeux ,  et  coupant  entièrement  une  grande  partie 
de  ses  rameaux  grêles.  Après  cettç  opération  on  la  met  dans 
une  couche  tempérée  pour  la  faire  fleurir  plus  t6t.  Les  4^7, 
doivent  se  tailler  aussi ,  mais  avec  quelques  différences.  La  4^  f 
sur  les  bois  gourmands ,  à  5  ou  /^jeux  ,  et  sur  les  branches  qui 
6nt  fleuri  qui ,  lorsqu'elles  sont  foibles  ,  doivent  être  d'autant 
plos  raccourcies.  La  taille  ,  sur  cette  espèce ,  ne  nuisant  point 
aux  fleurs  ,  parce  qu'elles  ne  viennent  que  sur  les  pousses  de 
l'année^  oofpeut,  sans  aucun  risque,  donner  k  cet  arbrisseau  une 
forme  régulière.  La  7*,  qui  fleurit  sur  les  vieux  rameaux 
comme  sur  les  jeunes ,  doit  être  ménagée  dans  sa  taille  ,  qui  doit 
être  faite  principalement  sur  les  bois  gourmands  trop  élevés.  Il 
faut  au  reste  tAcher,  à  l'égard  de  cette  espèce ,  de  lui  former  une 
tête  régulière;  c'est  le  premier  but.  Si  les  fleurs  sont  en  moindre 
quantité  dans  le  temps  de  la  floraison,  la  forme  sera  plus  belle , 
et  Tannée  suivante  les  fleurs  seront  aussi  nombreuses  qu*ellcs 
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peuvent  Tétre.  La  troisième  est  ord.  laissée  à  sa  nature  ;  ^k  n'en 
abuse  pas  y  car ,  de  tons  les  indiyidits  qne  j'ai  eut ,  aocon  n'a 
ponissë  avec  TijB^eur. 

La  8*  demande  nn  peu  pins  de  âudetir  que  les  antrea  pour 
fleurir.  On  ia  multiplie  par  les  màrcottéa  et  k  greffe  sur  les  fas> 
znitis  communs.  Les  espèces  g  et  M  sottt  it  serre  dtande,  et  se 
cultivent  et  se  propagent  comme  les  antres. 

Tous  les  jasnuns  se  multi|^ent  aussi  de  boutures  ,  «rec  pins 
ou  moins  de  iàciHté  sdon  les  espèce  ;  ttm  tons  s*enracihent , 
et  forment  de  bons  individus  Tannée  suivante  ,  si  on  les  a  bien 
conduits.  Ces  boutures  se  font  dans  le  diissis  indiqué  à  cet  eflèt 
pour  les  espèces  d'orangerie ,  et  quand  on  les  croit  enracmées  , 
on  les  plante  chacune  dans  uù  pot  qu'on  plonge  dans  ki  coache 
d'un  autre  châssis ,  oii  eBes  passent  tout  Pété  m  l'automne ,  et 
même  l'hiver,  quand  on  les  prësQiVe  de  la  gelée.  €eHes  dès  jas» 
«mins  de  serre  chaude  se  font  en  pots  sous  doche  et  dans  une  cou- 
che sous  diâssis  ombragé.  La  9*  s'âève  à  une  grande  hânteor 
quand  on  ne  l'arrête  pas^  elle  est  toujours  en  végétation  ^  et  l'on 
ne  peut  la  oonserver  dans  la  serre  qu'en  la  palissant  contre  les 
murs ,  qu'elle  ne  tardera  pas  à  couvrir.  Ce  n'est  pent-^Are  que  de 
cette  manière  qu'on  peut  la  faire  fleurir. 

Us.  Les  jasmins  sont  depuis  long-tem}>s  tnMrés  pour  Tagré» 
ment  àe$  jardins  ;  ils  ont  toujours  été,  avec  le  knrier-roae  et  le 
grenadier ,  les  compagnons  do  l'orangei*.  Leur  odeur  agréable 
les  fait ,  avec  raison ,  recfaerdier ,  et  le  feufflage  des  espèops 
4  et  7  orne ,  avec  leurs  fleurs ,  tes  orangeries.  Les  e^èœs  5 
et  6  peuvent  remplir  quelques  espaces  du  bosqtiet  d'Uhrer. 

On  fait  une  huile  de  jasmin  en  mettant  des  couches  de  ifeivs 
de  la  première  espèce  sur  du  coton  imbibé  d^inile  de  ben.  A 
Grasse ,  en  Provence ,  on  parfumé  la  pommade  par  le  moyen 
de  tiroirs ,  dont  le  dessuft  est  couvert  d'une  glace;  on  en  enduit 
la  surface  inférieure  d'une  conche  de  pommade  inodore ,  et  l'on 
couvre  le  dessous  du  tiroir  de  fleurs  de  jasmin.  Celles-ci ,  par 
leur  exhalation  ^  donnent  à  la  substance  graisseuse  qui  les 
couvre ,  sans  les  toucher  ,  leur  odeur.  Les  fleurs  de  ces  tr^ 
brisseaux  ne  donnent  aucune  odeur  à  la  AstiHation. 
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Troëoe  »  Ugustrum. 

Câl.  trës-petit ,  à  4  dents.  Cor.  à  tube  court ,  k  limbe  ouvert  y 

4-fide.  Baie  k  uae  loge  et  4  «pences. 
^  I.  Troène  commun  ,  L^  vidgars. 

Arbrisseau  de  f»  à  12  pieds ,  dont  r&mre  ^t  cendrée  et  les 
rameaux  flexibles.  Feuilles  opp. ,  oy.-lanc. ,  entières ,  fermes  ^ 
lisses,  et  d^un  veit  obscur  en-dessus.  Fleurs  blanches  en  grappes. 
Baies  noires. 

Lieu.  Ind.  ^ .  FI.  en  juin  ^  juillet.  Presque  toujours  vert. 

Variétés,  i .  à  fleurs  jaunes.  Ind.  • . 
a.  à  fimit  jaune. 
*  2.  Yariëtë  d'furiie ,  k  feuilles  plas  larges ,  lancéolées ,  aiguës. 

L.  itaUcwn^  Millek. 

Cuit.  Cet  arbristeMi  est  souvent  employé  à  former  de  petites 
haies  ou  palissades  qu'on  tond  au  ciseau.  Il  remplit  fort  bien 
cet  objet ,  et  peut  même  servir  à  faire  des  haies  de  défense  , 
en  l'entremélnit  dans  l'épine  blanche  et  la  diarihille  \  il  s'en- 
trelace dans  ces  arbres  et  fbrme  avec  eux  des  haies  difficiles 
àfinndiir. 

On  le  multiplie  finalement  en  couchant  ses  branches  \  d*ail^ 
leurs  il  est  très-commun  dans  plusieurs  bois. 

On  le  nomme  trufiierdauïs  le  pays  que  j'habite. 

ORDRE   V- 

Les  Gattiliirs  (  ViTTCSs). 

Calice  tabula  »  sourcnl  persistant.  Corolle  tubulée, 
presque  toujours  irrégulièrement  découpée.  Le  plus 
souvent  quatre  étamines  didjnamiques.  Un  style  ;  le 
stigmate  «mple  ou  bilobé»  ou  d^une  forme  irrégulière. 
Plusieurs  semences  nues  on  renierméet  dans  un  pé- 
ricai^pe  en  baie  ^  quelquefois  capsulaire. 
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Arbrisseaux;  quelquefob  herbes.  Feuilles  orcE^ 
nairement  opposées*  Fleurs  opposées  en  corymbe^ 
oU  alternes  en  épi* 

I  •  Fleurs  en  cotymbes  opposés. 

Peraguty  Clerodendrum. 

Cal.  camp. ,  5-fide.  Cor.  Vtube  ëtroit,  ii  limbe  à  5  partiet 
ouvertes  et  presque  égales  ;  les  div.  unilatérale».  JEtam.  la  pin- 
part  saillantes,  i  stigm.  Baie  i-«penue,  entourée  du  calice  per* 
sistant. 
*  I.  Pkr AOUT  à  feuilles  cordiformes,  P.  visqueux.  C.  inforta^ 
natuniy  Lin.  C.visçosum^  Yxifr.  Jard.  Malm. 
Arbrisseau  couvert  de  poils  courts  et  serrés.  Tige  droite ,  t^ 
tragone  dans  sa  jeunesse  ,  rameuse ,  de  3  pieds  ennnron  de  hau- 
teur.  Feuilles  opposées  y  pétiolées ,  en  cœur ,  pointues  ,  den- 
tées ,  molles  y  un  peu  visqueuses  ,  longues  d'un  demi-pied  , 
larges  de  quatre  pouces.  Fleurs  trës-blanches ,  pourpres  à  leur 
base  y  assez  grandes ,  odorantes ,  disposées  en  grands  panicnks 
terminaux.  Corolle  irrégulière.  Limbe  à  5  divisions  presqae 
égales.  Tube  cylindrique.  Anthëres  pourpres. 

lÀeu.  Les  Indes,  "fy  •  Fleurit  en  hiver  et  au  printemps.  Tou- 
jours vert. 
'^  2.  P.  à  feuilles  entières ,  C.fortunatunty  Lm. 

Tige  cylindrique  ,  glabre  et  droite.  Feuilles  rapprodiées  au 
sommet  de  la  tige ,  lancéolées ,  un  peu  élargies  vers  leur  som- 
met ,  molles  y  très-entières ,  d'un  vert  l^er  et  très-glabres. 
Fleurs.  • . 

Lieu»  Id.  ^ .  Toujours  vert. 

Cidi.  Serre  chaude.  Ces  plantes  demandent  un  peu  de  cha- 
leur pour  fleurir  et  pour  acquérir  une  belle  végétation  ,  des  ar- 
rosemens  asses  fréqueus  en  été  y  et  une  bonne  terre  plus  consis- 
tante que  légère.  On  les  multiplie  par  boutures ,  par  mar- 
cottes et  par  Isan  rejetons  ,  et  leur  culture  en  général  se  rap^ 
porte  à  celle  des  espèces  du  genve  suivant  ;  avec  lequel  cehiki 
a  de  grandes  affinités* 
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S«  P.  ^cailleax ,  C  squammatum ,  Yahl» 

Feuilles  en  cœur ,  Ugërement  anguleuses ,  ëcailleuses  en- 
dessous*  Rameaux  du  panicule  de  fleurs  glabres  et  dichotomes. 
Cette  espèce  diffère  de  la  première  par  les  feuilles  plus  petites , 
et  par  le  sinus  très-profond  qui  leur  donne  la  forme  en  cœur  ; 
par  son  panicule ,  ses  calices  et  ses  corolles  glabres ,  et  par  se» 
rameaux  tëtragones  marqués  d'une  ligne  longitudinale. 

Lieu.  Les  Indes  or.  i^ . 
4*  P.  trichotome,  C.  trichotomumy  Thi/nb.  ,  Banks  ,  Icon. 

Feuilles  lobées  et  entières  ^  largement  ovales.  Fleurs  en  pani- 
cule trichotome. 
lÀeu.  Le  Japon.  ^. 

OdL  Serre  chaude.  La  même  que  celle  des  espèces  précé- 
dente. Cultivées  en  Angleterre.  ^  * 
Clbjlobsi^dru'm  fragrans.  Voyez  F'olkameria. 

Cette  espèce  a  été  d'abord  connue  sous  le  premier  nom* 
Ventenat  a  cru  devmr  en  &ire  une  espèce  de  volkameria.  Il 
me  semble  cependant ,  en  supposant  que  ce  botaniste  n'a  pas  vu 
jon  fruit  y  que  le  premier  nom  lui  convenoit  au  moins  aussi 
bien  que  le  second ,  parce  que  ses  caractères  se  rapprochent 
.  beaucoup  des  péragnts.  On  doit  se  garder  de  changer  les  noms , 
pour  ne  pas  jeter  encore  plus  de  confusion  dans  les  nomencla- 
.  tares  dont  l'étude  devient  plus  difficile  que  la  science  même. 

Yolkamer^  Volkameria. 

Cal  turlHué  »  5-fide ,  ou  presque  entier.  Cor.  plus  longue ,  à 
limbe  à  5  parties  presque  égales,  ouvertes ,  unilatérales. 
Etam.  saillantes ,  unilatérales.  Stigm.  «-fide  y  inégal.  Baie 
contenant  une  noix  géminée,  diacune  à  a  loges  a-spermes^ 
ou  4  >ioîx  monospermes. 
"*  I.  YoLiLàvzii  à  aiguillons ,  V.  aculeata. 

Tige  droite,  t^lindrique ,  un  peu  jaunâtre ,  rameuse ,  de  5 
ii  4  pî^ds ,  gar^iie  à  chaque  insertion  des  feuilles  d'aiguillons 
courts.  Feuilles  opp. ,  ptt. ,  lanc. ,  entières ,  pointues ,  glabres, 
molles,  d'un  vert  jaune.  Fleurs  au  nombre  de  3  ensemble^ 
péd.ax. 
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Ldeu.  Les  Indes  ocrid.  Toi^oiirs  vtrt.    i^ .  FI.  en  aoàt— • 
octobre. 
^  2.  YoLKJLMili  s%ni  âîgiiilk)iis  »  y.  inemus. 

Tige  de  5  à  ^  fM$ ,  droite  »  on  peu  moins  ferme ,  noneme; 
les  rameaux  droits  eto]^posés.  Feuilles  opp. ,  pA. ,  Imc. ,  obi. , 
planes  ,  vertes  ;  plusieurs  ov.-eHîptîques.  Elles  ne  sonf  pasanasi 
molles  que  celles  de  la  première.  Fleurs  blanches,  pét.  y  ax. , 
3  ensemble.  Les  ëtam.  pourpres,  très-^saillantes  kors  de  la  co- 
rolle. Anthères  violettes. 

Lieu.  Les  Indes  or.  Toujours  verft.    i^ .  FI.  en  aoét-«no- 
vembre. 
♦3.  V.  odorant,  F".  Jragrans,  Vent.  ,  Jard.  de  Malmaison. 

F'.  Japonicat  Jagq.  CUrxxièHdnmt  fna^nmi  y  Hortul. 

Arbrisseau  gui  s'élève  à  2  à  3  pieds  de  hauteur ,  dont  la  tige 
est  droite ,  tétragone^  velue ,  ainsi  que  les  rameaux  dans  leur 
jeunesse.  Feuilles  opposées,  pétiolées ;  les  unescordîfoniieset 
crénelées ,  les  autres  ovales ,  presque  entières  ou  sîmj^ament 
ondulées  et  légèrement  dentées  en  leuiv  bords ,  poîstocs ,  velues, 
d'un  vert  teme|  et  d'une  odeur  asses  désagrédile.  Fleurs  eu  dme 
ombelliforme ,  terminale  ,  serrée ,  composée  de  pluâeurs  pé- 
doncules prindpau^,  rameux  et  OffOêig,  Chacun  de  ces  pé^ 
doncu^es  est  accoi^p^gné  à  sa  base  de  devx  fauUef  florales , 
lancéolées  et  velues.  Les  fleurs  sont  d'un  beau  Uanc ,  or^fin»^ 
remet  doubles  ou  pleines ,  au  nombre  de  cinquante ,  pressées  les 
unes  contre  les  autres^  Elles  ont  environ  chacune  un  pouce  de 
diamètre.  Calice  monophylle ,  rouge,  dont  chaque  division  porte 
trois  ghndes  verdAtres  eC  tnttsparentes.  Le  tube  de  la  corolle 
est  un  peu  courbé  et  rouge  comme  le  calice. 

Dans  certaines  circonstances ,  et  vraisemblablement  par  Teffet 
d'une  forte  végéti^en  aoeélérée ,  les  fleurs ,  au  lieu  d'être  don- 
blés  et  disposées  en  une  ombelle  ou  cime  très-serrée ,  se  sim- 
plifient. Les  pédoncules  s'alongent ,  ainsi  que  leurs  ramifica- 
tions ,  et  fiNrment  un  grsod  panicule  ouvert ,  dont  les  divisioi^s 
nombreuses  poitent,  diacune  à  leur  sommet ,  une  fleur  simple 
douée  de  toutes  les  parties  de  h  fructification. 

Ueu,  Le  Japon.  t>  Toujours  vert.  FI.  dans  divers  temps , 
couvent  deux  Ibis  en  été. 
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^  4-  V.  tommittpse,^.  tomentosa iVmMT.,  Jard.  de  MaUnaison. 

Tige  droite ,  gnsàtre ,  cjrlindricpie ,  tétragoae ,  rougeâtre  et 
lë^>ereiiient  velue  dans  sa  jeunesse ,  rameuse  ^  les  rameaux  opp. , 
axillaires.  Feuilles  opp.  en  croix,  presque  horizontales ,  pedo- 
lées  »  ovale»4anoéolée8|  quelquefois  légèrement  dentées ,  velues 
et  d'un  vert  fi>ncé  en«dessu«>  drapées  et  cendrées  en-dessous , 
doaces  au  toudier,  longues  d'un  dédojLètre  (  4  poaces  ).  Fleura 
droites  y  péd^ncoléest  régulières ,  d'an  blanc  jaunâtre ,  ino- 
dores ,  au  nombre  de  3  parties  sur  des  pédicules  a^^as^ 

Lieu,  «r  •  •  % .  Toujours  verte.  Cultivée  à  la  MaJioaison. 

5.  V.  de  Kempfer ,  ^.  Kœmpfen  ,  Willd. 

Tige  dc^.  Feuilles  opp. ,  cordifor^es ,  airondjes,  légère- 
ment acuminéei ,  pufaesceiM<es  »  bordées  de  petites  dents  courtes 
et ^ûartéei.  meurs ^carU^^  disposées  en  un  large  panicule  ter- 
minal. 

Li^u.  La  Cbine ,  le  Japop.  t>  •  Fleurit  en  juillet  et  août 

6.  y.  à  feuilles  de  troène ,  V.  Ugusirinay  Jacq.  ,  Willd. 
Cette  e^ècea  de  grands  rapports  avec  la  seconde^  dont  eOe 

ne  diffère  qoe  par  les  poils  qui  couvrent  set  pétioles  |  ses  pé-^ 
donculos  et  ses  calices.  Filamens  J>lancs ,  anthères  brunes. 

Lieu.  L'Ue  Bourbon.  ^ .  Cultivée  en  Angleterre. 

Cuit.  Serre  chaude.  Les  deux  prequères  espèces  soqt  pres^^ue 
toujours  en  végétation.  La  première  se  dépoiiUle  de  ses  feuilles 
a  fois  au  moins  par  an.  Elles  ne  sont  pas  tiès-délicates }  on  peut 
les  mettre  dehors  pendant  les  trois  mois  de  Tété  ^  à  une  bonne 
exp.  Leur  terre  doit  être  substantielle ,  consistante  ,  et  les  arro- 
semens  assez  fréqueas ,  sur-tout  lorsqu'elles  poussent  davan^ 
tage.  Leur  multiplication  est  très-facile  ^  elles  reprennent  aisé* 
ment  de  boutures  faites  en  pot  sur  couche  ombragée  ou  dans  la 
tannée.  An  boot  de  denx  meîs  ettes  sont  eid.  atses  enracinées 
ponr  être  plantées  diacvne  dans  d'autres  pois» 

La  troisième  espèce,  plus  connue  dans  ks-eolleclions  sous  le 
nom  de  clerodendrum  que  sous  son  nom  géfMrû|iie  volkamer, 
est  actneUemeal  très-répandue  par  la  iactlîlé  de  sa  muUlplica-T 
tion.  Elle  en  donne  abondamment  les  moyens  lorsqu'elle  «t 
trouve  dans  une  terre  et  dans  une  situation  favorables ,  en  pou»* 
sant  de  ses  racines  des  drageons  enraciués ,  que  Ton  enlève  pour 
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les  mettre  chacun  dwas  un  pot  que  Ton  plonge  dans  une  botmc^ 
couche  pour  les  faire  reprendre.  On  la  propage  ausâ  de  bou- 
tures et  de  marcottes  ,  qui  s'enracinent  aisément  Elle  exige, 
comme  les  peragut  ou  clewdendrum ,  une  dialeur  asses  cous* 
tante ,  sans  laquelle  elle  n'a  guère  dé  végétation ,  et  une  terre 
trës-^ubstantielle.  Cependant  elle  passe  l'hiver  fort  hien  dans 
les  serres  tempérées  ^  mais  il  faut  la  réchauffer  au  printemps. 
Son  dépotement  ne  doit  avoir  lieu  que  lorsque  ses  racines  ont 
tapissé  son  vase.  Une  trop  grande  quantité  de  terre  Teipoae  à 
kmguir.  Les  arrosemens  doivent  être  proportionnés  à  sa  végé- 
tation. 

La  4*  9  cp^  JG  ^^  cultive  pas ,  doit  avoir  vraisemblablement 
la  même  culture  que  les  autres  espèces  de  ce  genre. 

La  5^  et  la  6*  me  sont  inconnues.  Si  je  les  ai  indiquées,  c'est 
parce  qu'elles  sont  cultivées  en  Angleterre^  elles  sont  de  serre 
chaude ,  et  leur  culture  ne  doit  guère  différer  de  celle  des  deux 
premières. 

Us.  Les  espèces  i  et  2  fleurissent  en  automne  lorsqn'dles 
•ont  dans  la  serre  chaude.  La  seconde  plus  souvent  que  la  pre^ 
mière ,  et  plus  lorsqu'elle  est  jeune  qa'àgée.  Les  fleurs  nom- 
breuses et  odorantes  de  la  5*  la  font  rechercher  dans  les  collec- 
tions. Leur  odeur  approche  de  celle  du  gardénia  florida ,  ainsi 
que  leur  forme ,  lorsqu'elles  sont  doubles  et  en  cime.  Mais  quand 
on  la  respire ,  il  faut  se  garder  de  toucher  ses  feuilles  dont  l'é- 
manation détmiroit  leur  parfum. 

Auùres  espèces  cultivées. 

7.  YoLKAMSK  épineux ,  F',  spinosa^  Juss.  Ann.  Mus. 

Arbrisseau  dont  les  rameaux  inférieurs  sont  ternes  et  verticil- 
lés;  les  supérieurs  opposés.  Feuilles  entières,  acnminéea,  gla- 
bres; les  anciennes  petites  et  obrondes  ;  les  jeànes  plus  grandes 
et  ovales  ;  les  aisselles  des  feuilles  inférieures  armées  d'épines ,. 
celles  des  supérieures  donnent  naissance  à  des  fleurs  solitairef , 
presque  sessilas ,  dont  la  corolle  est  trois  fois  plu^i  longue  que  le 
calice. 

Z^ii.  L^  Pérou.  ^. 
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Cutt.  Serre  chaude.  J'ignore  à  cette  espèce  est  cultivée  eu 
France. 
♦  8.  V.  à  feuilles  étroites,  y.  anffustifolîapLouRSiAOyWihhD. 

Tige  droite  ,  grise ,  rameuse ,  forte  et  roide  ;  les  rameaux  op- 
posés. Feuilles  opp.^  quelques-unes  temées,  lancéolées-oUongue?, 
pointues,  étroites,  finissant  en  pétiole  à  leur  base,  à  bords  relevés, 
formant  ainsi  la  gouttière,  très-entières,  très-glabres,  presque  aussî 
vertes  en-dessous  qu'^n-dessus.  Fleurs  inodores.  Fruit  ^obuleuz. 

Lieu.  La  Chine»  ^ .  Toujours  vert 

Cuit.  Serre  chaude.  Celles  des  deux  premières  espèces ,  et  le 
même  moyen  de  multiplication* 

i£giph!le ,  jEgiphila.^  ^ 

Cal  petit ,  camp.  ,  k  4  dents.  Cor.  plus  longue  ,  à  limbe  plane  , 
4-fide  et  égal.  Etam.  égales  ,  saillantes.  2  stigm.  oblongs.  Baie 
à  4  loges  4-^permes ,  ou  i  4  2  spermes  ^  les  autres  avortées  ; 
entourée  à  sa  base  du  calice  persist/ant. 
'*'  I .  JCgiphilb  de  la  Martinique ,  AE.  Martiniccnsis. 

Fleurs  blanches ,  portées  sur  des  péd.  multiflores ,  dans  les 
aisselles  des  feuilles  sup.  ,  formant  des  panicules  terminaux, 
feuilles^  composés  et  droits.  Rameaux opp.,  trigones  et  gla- 
bres. Feuilles  opp.  net. ,  ov.-lanc. ,  acuminées ,  très  -  glabres 
et  très-entières.  Arbrisseau  de  4  ^  6  pieds. 
Ueu.  Les  Indes  occid.  1^.  FI.  en  novembre^ 
Cuit,  Serre  chaude.  Cette  espèce  se  multiplie  assex  aisé- 
ment de  boutures. 

a.  £•  à  grandes  feuilles ,  jIE.  macropfyUaj  DssFOzfT.,  Cat. 
^  Mus- 

Li'eu.  L'Amérique  mérid.  |>. 

Cuit.  Serre  chaude.  Cultivé  au  Muséum* 

Gattîlier,   Vitex. 

Cal.  court,  à  5  dents.  Cor.  à  tube  long  et  menu,  àGmbe  plane, 
presqu'à  deux  lèvres ,  et  à  6  lobes*  inégaux.  Stij^.  a-fide. 
Baies  à  4  ^^g^-  4  <^i>^' 

II.  39 


Digitized  by 


Google 


6lO  CJskSST  YIIT,  OEDaK  T. 

*  I.  GatHlier  comman,  F',  agnus  castus. 
Arbrisseau   qui   souvent  prend  la  forme  de  buÎMOtl ,  garni 

de  beaucoup  de  tiges  droites ,  de  lo  à  la  pieds ,  et  de  ra- 
meaux fëtragones ,  grisâtres.  Feuilles  opp. ,  digitées,  kH  k^ 
fo!. ,  lanc. ,  Âroitcs ,  pointues ,  inégales ,  molles  ,  très-entières , 
pubescentes,  grhAtres,  douces  au  toudier.  Fleurs  violettes, 
en  ^is  longs,  nus  ,  interrompus  et  term. 

Ueu.  La  Fr.  mérid. ,  le»  lieux  humidesi 

Yariétés   à  feuilles  plus  larges. 

Autre  variété  à  fleurs  blandies. 

*  a.  G.  à  5  feâilles,  V.  trifoUa. 

Arbrisseau  rameux ,  de  4  ^  5  pieds,  en  buisson.  Les  n- 
meaux  grêles  et  veloutés.  Feuilles  oj^. ,  pét.  ;  les  unes  «os- 
pies  ,  les  autres  à  5  fol.,  dont  la  moyenne  est  plus  grande, 
pét.  et  pointue.  Fleurs  petites,  violettes,  eu  gnq>pes  paoioH 
lées ,  term. ,  plusieurs  fois  dichotomes. 

Lku.  Les  Indes  or.  ib  FI.  en  septembre. 

*  3.  G.  découpé ,  F'»  negundo.  V.  incisa ,  Lamakcr. 
Tige  droite ,  garnie  de  rameaux  un  peu  ejfilés  et  isfiù&' 

Feuilles  opp.,  pét.  ,  à  S  à  5  fbl. ,  profondément  incisées, 
même  pinnatifides ,  un  peu  cotonneuses,  molles,  d'un  beso 
vert.  Fleurs  petites,  d*un  blanc  bleuâtre,  en  épis  interrom* 
j^tts,  qui  ont  Faspect  de  grappes  termiiydes. 

Lieu,  Les  Indes  or.   ^ .  FI.  en  juillet  et  àoAt. 

Variétés  à  fleurs  Uancbes. 

Cuh.  La  première  espèce  est  de  pleine  terre  ;  mais  ixB^ 
certaines  positions  du  nord  de  la  France ,  elle  est  très-sensîMe 
au  froid.  Je  n'ai  pu  conserver  ses  tiges  dans  mon  fardin; 
tous  les  hivers  elles  périssoient ,  et  le  pied  en  ponssoit  de  noi* 
Telles  au  printemps.  Elle  a  végété  ainsi  pendant  7  à  8  ans;  kl« 
fin  elle  a  péri  entièrement.  J'en  ai  voulu  élever  d'autr»  dans 
différentes  situations ,  et  toujours  s«ns  succès.  J'en  ai  conno 
un  pied  à  Boulogne  qui  conaervoit  ses  tiges  f  3  étoit  planta 
dans  une  terre  noire  ,  légère ,  près  d'un  ruissea« ,  et  ombngp 
de  tous  côtés.  Une  pareille  position  lui  seroit  sans  doute  ^ 
Torabfe.  I41  deurième  est  de  serre  chaude;  la  troisième d'orsn- 
gerie  ou  de  pleine  terre.  Celle^i  u'est  pas  délicate  y  mais  ^ 
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les  pays  Septentrionaux  et  en  Angleterre  ,  die  n'y  pourroît 
supporter  les  grands  firoids  sans  abrL  Elle  fleurît  bien  plus  t6t 
que  la  première.  J'ai  eu  des  fleurs  de  cette  espèce  la  deuxième 
année  de  smi  ternis.  On  obtient  ces  trois  espèces ,  et  on  les 
mnltiplk  par  leurs  graines  tifto  de  leur  pays  orig.  et  semées 
ei!  terrines  sur  coodiet  à  la  maniërt  indiquée. 

Lorsque  l'espèce  3  est  plantée  en  plein  air»  et  qne  fon  a 
soin  4e  TeiupâiUer  daujs  les  biyers  froids  »  ette  fleurît  abon-* 
^Aiument»  et  plusieurs  de  «as  fgmam  pernennanl  à  la  main* 
rite. 

Quoique  ces  deux  gatliUerSy  i  fi  3  »  soient  siucepÉiUes  de 
•oiiÀrir  par  des  gelées  un  peu  fortes ,  je  dois  ajoiilar  que ,  de- 
puis rimprenion  4e  ces  articles,  je  les  ai  encore  essayés  en 
plein  air  contre  un  muri  en  les  en^MSlant  pendant  Tbiver) 
«t  que  j'ai  réussi  k  ks  leur  fiure  passer  sras  prgsque  de  dom^* 
ttiage.  J'invite  iomio  les  cultisrateurs  des  pays  seplaitrionaus 
i  fÛre  de  m^e ,  et  iivee  d'auMnt  j4us  de  raison  que  ces  «^ 
Inisseaux  ae  font  presqiie  rien  d4ls  des  vaiifis ,  et  qu^ils  f<mt 
un  effet  agréable  en  pleine  tene.  Il  parok  d'aiUenrs  que  les 
liivers  sont,  depuis  quelques  ennéea»  beaacoup  moins  $é^ 
vères  qu'ils  M  l'étoient  i}  y  a  dix  ans  f  et  je  crois  êOsA  que 
la  difficulté  que  j'«i  éprouvée  pour  fiure  subsister  ces  arbris* 
aeaiix  en  plein  air ,  pouvoit  venir  de  ce  que  num  jardin  n'étoit 
pas  alors  aussi  abrité  qu'il  l'est  actiidlemenl  »  et  que.le  froid 
y  avoit  par  conséquent  plus  d'accès. 

Uê.  La  première ,  dans  le  milieu  el  le  and  de  la  France , 
forme  un  arbrisseau  qui  peut  contribuer  k  la  diversité  des 
jardins.  La  troisième  a  un  &uiUage  beaucoup  plus  élégante 
La  première  a  une  odeur  asses  forte  dans  toutes  ses  parties  f^ 
qui  a  un  peu  de  rapport  avec  celle  du  rampbne.  $çs  froilv 
sont  acres  et  aromatique  j  ses  feuilles  résolutives. 

La  propriété  qu'oii  lt|i  fnroit  attribuée  de  modérer  les  plaisirs 
de  Tamour  est  une  pure  frd>le.  Elle  seroit  d'ailleurs  en  con- 
tra£ction  avec  son  odeur  et  son  ^&t  kçre  et  aren^tiqMe  >  d^nt 
reffiet  serait  çpppfié. 
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GiUlcarpe  ^  CcUUcarpa. 

Cal.  camp.  ^-^àe.  Cor.  à  limbe  ^--Mt.  Etam.  égalés ,  saîllant». 

I  stîgm.  Baie  à  4  semences  calleuses* 
*  Callicarps  d'Amérique ,  C,  Americana.  .  * 

Arbuste  de  a  à  5  pieds ,  dont  les  rameaux  sont  cotonneux  et 
jaunâtres.  Feuilles  opp. ,  pét. ,  ovales,  pointues,  dentées,  co- 
tonneuses et  blanchâtres  en-dessous.  Fleurs  petites ,  rougeâtres, 
en  corymbes  ax.  Fruit  d'un  rouge  pourpre. 

Ldeu.  La  Garoline.  ^ .  FI.  en  automne. 

J'ai  indiqué ,  dans  la  première  édition  de  cet  ouvrage,  la  serre 
tempérée  pour  cet  arbrisseau ,  et  j'ai  dit  qu'il  n'j  fleurissoît  pas.' 
Cest  que  je  l'avois  traité  trop  délicatement.  Il  passe  fort  bien 
.  dans  Torangerie  et  fleurit  abondamment  en  automne.  Sa  culture 
n'a  rien  de  particulier.  Celle  de  toutes  les  plantes  de  cette  serre 
lui  convient  ;  on  le  multiplie  par  ses  graines  qui  lèvent  en  abon- 
dance ,  et  que  l'on  tire  oronairement  de  son  pays  originaire , 
mais  qui  mûrissent  aussi  en  France.  Je  crois  que,  placé  contre 
un  mur  ou  un  bon ^ abri,  à  l'exposition  du  midi  et  dans  def 
terres  peu  substantielles,  il  résisteroit  à  nos  hivers  en  plein  air, 
en  le  couvrant  dans  les  grands  froids ,  ou  à  leur  approche. 

Us.  Cet  arbrisseau ,  qui  n'a  que  de  petites  fleurs  qu'à  peine 
on  reik^rque;  mérile  cependant  d'être  cultivé  à  cause  de  ses 
petits  fruits  rouges  qui  le  décorent  en  hiver. 

Lieu.  La  Caroline.  \ .  FI.  en  automne. 

Agnante  »  Cornuila» 

Cal.  petit ,  à  5  dents.  Cor.  beaucoup  plus  longue ,  ii  limbe  idé- 

gal,  4*fl<l^;  u^®  partie  des  étam.  saillantes.  Sti  «n.  bifide.  Baie 

I -sperme ,  entourée  par  le  caHce  persistant. 
^  AoifANTE  pyramidale ,  C.  p^jrrtmidaia.  Bois  de  savinne  ^ 

Antilles.  Hosta  cœruîea,  Jacq. 

Tige  de  lo  à  1 1  pieds.  Rameaux  tétragones,  grisâtres.  FeniDef 
•pp.  y  0Y«1«»9  pointues^  aBguknses  m  leurs 'bords,  molles, 
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blanchâtres  en-dessous^  leurs  pét.  décorrcns.  Fleurs  bleues,  en 
grappes  term. 

Lieu.  Les  Antilles.  ^  .  FI.  en  juillet. 

CuU.  Serre  chaude.  Terre  substantielle,  consistante.  Il  languit 
dans  les  terres  légères ,  et  alors  il  est  prodigieusement  attaqua 
des  cochenilles  des  serres  qtti  aiment  sans  doute  son  odeur  désa- 
gréable. Arr.  BtodeVés  en  hiver,  plua frëquens  en  âé-d«|is  sa 
floraison.  Mult.  par  ses  graines  tirées  de  son  pays  natal ,  et  se- 
mées à  la  manière  indiquée  pour  celles  de  serre  chaude ,  ou  par 
boutures  en  pot ,  sur  couche  chaude  ou  en  tannée.  Les  marcottes 
ne  seroient  pas  faciles  à  faire  à  cause  de  la  roideur  de  ses 
rameaux. 

'Us.  Les^  fleurs  de  cet  arbrisseau  que  j'ai  eues  sont  d'une 
couleiur  agréable  ;  mais  l'odAr  de  toutes  ses  parties  en  éloigne  i 
il  est  vrai  que  là  plupart  des  easses  n'en  ont  pas  une  meilleure. 

Tek ,  Theka,  Tectona^  Lw.  et  H.  K. 

CaU  camp. ,  à  5  à  6  lobes.  Cor.  à  tube  court  ^à  limbe  ouvert ,  à 

5  à  6  lobes  crénelés.«6  à  6  étam.  Stigm.  bi  ou  trifide.  Fruit 

sec,  spongieux ,  dans  le  calice  grand  et  vésiculeux ,  contenant 

un  noyau  à  5  ou  4  loges  et  3  ou  4  semences. 
♦TERdeTInde,  Thekagnmdis.  Tecionagnmdis^LiN.fïL.K^ 

Arbre  dont  les  rameaux  sont  tétragone&et  assez  élevés«  Feuilles 
opp. ,.  pét. ,  grandes ,  ouvertes ,,  pendantes ,  pointues ,  la  plupart 
obliques  à  leur  base ,  argentées  en-dessous ,  glabres  ^-dessus , 
avec  de  très-petits  points  blancs.  Fleurs  blanches ,  à  peine  plus 
grandes  que  le  calice,  qui  est  blanc  et  cotonneux;  pubescentes 
en-dehors ,  parsemées  de  points  noirs  ,  di^osées  en  panicule 
sur  un  pédoncule  commun,  tétragone.  2  bractées  opp.  à  chaque . 
ramification.  Les  fleurs  sont  odorantes. . 

Lieu.  L'Inde.  i>.Fl.... 

Cuit.  Serre  chaude.. 

Cet. arbre  est  cultivé  au  Mâlâbar  scfus  le  nom  de  chêne  de 
rinde ,  et  sous  celui  de  tek.  Ce  bois  est  employé  dans  ce  pays  aux 
€onstruclions«  Sa.  feuille  donne  une  teinture  pourpre  en  usage 
dans  rinde»  U  est  très-rare  enEm^ope. 
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n.  Fleurs  en  épi  (ou  en  iéte),  ^llemes  sur 
les  épU. 

CaL  gifind»  colora»  perfeMCént,  pmi  i»  5 «ScaiUes à  son  eoMe, 
et  dont  le  limbe  est  dirûë  em  5  partîe«  onyertes  ,  hmgnès  > 
•carieuées.  CoroUe  plue  ceurte  que  le  calice ,  à  tebe  court ,  é 
Umbes  à  5  lobes  owerts  et  presque  égaux.  Etanûoes  nott 
ffaillanles.  i  stigmate.  Capsule  à  deux  loges  et  deut8emeocê% 
couverte  par  le  calice  fermé  par  les  écailles  contiiveuttt. 
PsTitfiA  velubiley  P.  voUibiliê ,  Lin.  ,  Millkr.  ,  Jacq. 

Arbrisseau  grimpant  sur  les  aAres  qui  ravoîsinent ,  de  i6 
pieds  environ  de  hauteur ,  brandin  et  rameux.  Feuilles  laneëo* 
lées  ,  poiutues  aui^  deux  bouts ,  un  peu  épaisses  et  rudes ,  en- 
tières ,  vertes  en-dessus ,  temées  sur  la  partie  inférieure  des  ra- 
meaux 9  opposées  sur  la  supérieure.  Fleurs  blanches  ;  la  co- 
rolle plus  petite  aue  le  calice,  qui  ëSt  dW  très-beau  bleu; 
disposées  en  grappes  terminales  de  9  à  ^o  pouces  de  longueur^ 
Variété  à  corolle  bleue. 

lÂeu*  L'Amérique  méridioni^e  ,  laBarbade.  ^. 
Odt.  Serre  chaude.  On  obtient  cet  arbrisseau  par  As  graine 
tirées  de  son  pays  origiuaire,  et  semées  [et  traitées  comme 
toutes  celles  qui  exigent  cette  température.  Il  demande  une 
chaleur  dmstante  pour  qu'il  fleurisse.  C'est  un  des  plus  beaux 
arbrisseaux  qu'on  puisse  cultiver. 

CiOtelet  9  Çytharexylum. 

Cal.  camp,  à  5  dents ,  presqu'entief.  Cor.  un  peu  plus  loBgue , 
dont  le  tube  est  épaissi  dans  sa  partie  supérieure ,  et  h  fimbe 
plane  ,  ouvert ,  k  S  lobes  presqu'égaux.  Etam.  nensaiBautes. 

'  Stigm.  en  tête.  Baie  contenant  un  noyau  géminé ,  chacun  a 
s  loges  a-p'Spermes }  une  semence  souvent  avortée. 

^  I.  CoT^LiT  qnadimigulaîre  ,*C.  qMdnmg^loffs  ,  boit  dt 
Gttittard. 
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Arbre  droit,  rameux  à  son  sommet^  de  i$  |i  ^  ^^êd$.  L^ 
ramewix  et  la  jeune  tige  tétragoneB.  FeuiQes  gtmiw ,  epp.  » 
pet. ,  ovales  •  oblongues  ,  pointues ,  entières  ,  d'un  v^  glidure 
en-dessus.  Fleurs  blanches ,  petites ,  poiabfeuses ,  «^raultt  , 
en  longs  ^is  simples  et  term. 

Lteu.  Les  Antilles.  % .  FI. ,  •  • 
à.  C.  cendré  |  C,  cinemum. 

Arbre  peu  élevé ,  dont  les  rameaux  sont  cylindriques  et  les 
feuilles  opposées ,  ovales  y  oblongues ,  actuninées ,  très-eatiëres ,  * 
resseml^lant  à  celles  des  lauriers.    Leurs  veines  sont  larges  et 
blanchâtres.  Fleurs  en  grappes  pendantes.  Calices  dentés. 

Li^eu,  L'Amérique  mérid.  ^ . 
5.  C.  k  longues  grappes ,  C,  candaiunu 

Arbre  élevé  et  rameux  ;  les  rameaux  cylindriques.  Feuilles 
elliptiques,  obtuses ,  échancrées,  très-en tiëres.  Fleurs  blanches, 
très-odorantes ,  à  5  divisions  ^  disposées  en  cinq  grappes  droites» 
Calices  tronqués ,  presque  dentés. 

léieu.  Id.  h  • 
4-  C.  velu  ,  C  vîUosum,  H.  K.  C.  suàsermtum ,  SfWÂKT$y 
selon  AiTON» 

Rameaux  tétragones.  Feuilles  veineuses^^  oblongues ,  légère- 
ment  dentées  en  scie  ,  glabres  et  luisantes  en-dessus ,  pubes- 
centes  en-deaAMM.  Flemrs  en  grappes  droites,  panieulées. 

Lieu.  Id.  ^. 
*  5.  <!.  àSélamines,  €.  petumnékumy  YisiiT. 

Cette  espèce  s'élève  à  6  à  8  piedb ,  s«r  une  tige  grfie ,  peu 
rameuse^  les  rameiwx  droits  et  monlans.  Cefra-d , sûnai  que  les 
liges,  s^t  létmgones,  droits,  striés  et  glabres.  Feuilles  ojf^o* 
êéea ,  pétielées ,  ovaks ,  profonds maiit  dentées ,  «n  peu  fermes , 
glabres  ^  Tertes  et  luisantes  en-dessus ,  pâles  en-dessous ,  de  5 
ponces  enwon  de  longueur.  Fleurs  petites,  bknohes ,  en  pa* 
nicule  simple  et  terminal» 

Lieu,  L'Anwrique  mérid» ,  Porlo^Aiee»  1> .  Toujours  verU 
FleurilTen  été. 

Cuit.  Serre  cbande.  La  pronière  espèce  n'est  point  trop  dé- 
ficate.  Lorsque  sa  tige  est  bien  hffmeuMe  ,  on  peut  la  sortir  et  jn^ 
mettre ,  pesdastles  mois  die^ juillet  ^août  ^  en  plein  air  y  àrune- 
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bonne  exposâion.  Sa  terre  doit  être  consistante  ,  et  ses  j 
mens  fréquens  en  été ,  sa  végétation  pendant  cette  saison  étant 
considérable.  Mult.  par  tes  marcottes  et  les  boutures.  Ces  der* 
iûëre«  sont  enracinées  au  bout  de  deux  lùoâs ,  âdtes  en  pot 
plongé  dans  la  tannée  ou  sur  couche  ,  et  sous  châssis.  Les 
espèces  a  ,  5  et  4  se  cultivent  comme  la  première  ,  ainsi 
que  la  5' ,  qui  se  multiplie  aussi  comme  elle  par  boutures  ùitG 
eu  printemps,  lorsque  Karbre  commence  à  entrer  en  végétation , 
dans  un  pot  rempli  de  bonne  terre ,  ptongé  dans  une  bonne 
couche  nouvcHe  ombm^e.  Elles  s^enracinent  en  pen  de  temps. 
Elle  me  parott  moins  délicate  que  les  précédentes ,  et  n'a  pas 
besoin  en.  hiver  d'une  chaleur  qui  pourroit  h  faire  poutter  à 
contre-temps,  il  est  utile  d'arrêter  sa  tige,qui  parviendroit  à  une 
assez  grande  hauteur  sans  fournir  de  rameaux  ,  et  qui  devien- 
droit  trës-gréle. 

Us.  La  première  est  presque  toujours  verte  ;  du  moins  élite 
garde  ses  feuilles  jusqu'à  leur  renouvellement.  Son  beau  feuil- 
lage fait  de  l'effet  dans  les  serres ,  et  son  bois  est  employé  à  dq» 
«onstructioBS  en  Amérique.  La  5*  a  pei^  d'ejCet.. 

Durante  9  DuroHta^ 

Cal.  tronqtœ ,  presque  5-fide.  Gor.  à  tube  nn^pen  courbé  ,.a 

limbe  à  5  lobes.  Etam.  non  saillantes,  i  stigm.  Baie  remplie 

de  4  noyaux  k  2  lohes  et  2-qpermes  ,  tout-À-£ut  couverte  par 

le  calice  resserré  et  persistent 
*  i.  DuHANTE  à  feuâles  ovales ,  Z>.  pàtmeni. 

Arbrisseau  de  iJi  pieds  environ  ,  fort  rameux.  Feuilles  opp..> 
pét. ,  arrondies  à  leur  somaiet  ou  elles  sent  dans  cette  partie 
seule  un  peu  dentées ,  glabres  et  d'un  vert  foncé.'  Fleuxs  bleues, 
en  grappes  un  peu  penchées  et  term.  £|les  sont  assez  petilei. 
Calices  contournés. 

Lieu.  L'Amérique mérid.  |> .  FI.  en  aoàt«-»octTom)onrsvert 
'*2*  D.  à  feuiUes  lancéolées ,  Z>.  ellisia. 

Feuilles  opp. ,  kne.  j  pointues,  inégalement  dentées.  Grappes 
plus  courtes.  Calices  fruclifians ,  droits» 

Ideu^  La  J^maïq^uis^  ^  ^  Fk  en  eoûL  Toujonsa  i«cW 
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♦  VariAé  ou  espèce  à  feuillet  ovalps-laucéoWes  ,  bordées  de 
4ent8  profondes ,  depuis  le  tiers  de  leur  base  jusqu'à  leur  som- 
met ^  vertes  et  trës-glabres  sur  les  deux  surfaces ,  finissant  en  pé- 
tioles, longues  de  deux  pouces  et  demi ,  larges  de  16  lignes. 
Ordinairement  cette  durante  est  armée  sur  quelques  rameaux 
d'une  ou  de  deux  épines  opposées ,  fermes,  piquantes ,  et  d'un 
pouce  de  longueur. 

3.  D.  à  petites  feuilles  y  D.  micwphjrila ,  Hort.  par. 
'    Cette  espèce  a  les  feuilles  un  peu  plus  petites  que  celles  de  la 
première  ^  elles  ne  sont  qu'ondulées  en  leurs  bords ,  ou  très* 
finement  denticulées.  Même  port  que  celui  de  la  première* 

Ces  arbrisseaux  sont  plus  ou  moins  épineux ,  et  quelquefois 
ils  n'oi^t  pas  d'épines.  ^ 

Cuit.  Serre  tempérée.  La  même  que  ceUe  des  camaras.  Mutr 
tiplicalion  s^nUable. 

O^.  Ce  seroit  ici  la  place  d'une  espèce  cultivée  de  lîppiaj; 
mais  je  crois  ne  pas  m'éloigner  des  intentions  de  Jussieu  eu 
la  mettant  ^  comme  Aiton  ,  dans  le  genre  seUgue ,  selago, 

Camara  ^  Lantana^ 

Cal.  court,  à  4  deqts.  Cor.  à  limbe  inégal,  à  4  lobes.  Etam.  dam 
le  tube.  Stigmate  réflécbi  en  crochet ,  comme  obliquement 
adtt^  au  sommet  du  style.  Ba^  contenant  un  nojrau  à  2 
loges ,  2  semences. 

1.  Camara  trifolié ,  L,  trifoliata ^IH,  K. 

Tige  sans  aiguillons.  F.  temées  ou  tjuatemées ,  elliptiques  , 
ridées  en-dessus ,  velues  en-dessous.  Fleurs  en  épis  oblongs  et 
imbricés. 

Ueu.  Les  Indes  occidentales.  ^«  Toujom^  vert.  FI.  en 
juin  —sept. 

2.  C.  annuel  r  ^'  onnua. 

Tige  striée^  vdue,  rameuse ,  de  a  à  5  pieds.  F.  opp.  ^  ovales, 
cor^formes  ^  pointues ,  dentées ,  pét.  Fleurs  d'un  pourpre- 
pâle  ,  d'abord  en  têtes  qui  s'alongent  en  épis  oblongs  et  ac- 
compagnes de  bractées. 

I4cw  L'Amérique  méridionale.  ©.  FI  en  joiHeti. 
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*  5.  CâUàMX  à  fleurs  variées ,  JL  eamara. 

Arbsflle  de  5  A  4  pieds  et  phu ,  dont  les  raoïeMis  «eut  t^ 
bmgoBes  ,  0^os^ ,  redresses  et  diAis.  FeuiUes  cfp.  ,  prit  > 
enraies  ,  dentées ,  un  peu  velues.  FI.  d^bcnrd  jawies ,  ronges 
«nsute  ,  en  tlCes  ombelliformes ,  nom  y  MSk  sommet  des  r^ 

Lteu.  Id.  ^ .  FI.  une  partie  de  Tannée.  To<q<mrs  vert. 
^  4*  ^*  odorant ,  L.  odomta ,  L.  suavcokm. 

Arbuste  de  5  à  4Fseds,  dont  la  tige«sl  drefte,  les  rameans 
eftlés  et  ^éles,  un  peu  diffus  et  pubescens.  Feuilles  opp., 
petites,  elMptiques  ^  les  unes  solitaires }  les  aulMs  temries ,  rt*- 
dées ,  obtuses ,  un  peu  velues.  Fleurs^landies ,  avec  de  pelha 
hnctées ,  en  têtes  y  disposées  conun^a  précédente.  Joës  p^ 
doQcules  plus  courts  que  les  feuilles. 

Lieu,  Id.  it> .  FI,  en  mai  —  nov.  Toujoitt«  vert. 

IT.  C.  élevé  ,  L.  vscta. ,  H.  K. ,  Jacq. 

Tige  sans  piquans.  F.  opp. ,  ovales  y  ridées.  Fleurs  en  têtes, 
un  peu  rudes  au  toucher  ;  les  bractées  oblongues  j  les  péd. 
plus  longs  que  les  feuilles. 

Ijieu,  La  Jamaï^e.  ^ .  FI.  en  juin  —  aoàt.  Toujours  vert 
^  6.  C  c<deretté,  L.  fm^oàicrata. 

Tige  de  5  à4pieds,  droite,  cylindrique,  grisitre,  rameuse; 
,  les  rameaux  un  peu  longs  et  effilés.  F.  opp. ,  la  plupart  tei^ 
nées  ,  ovales ,  rhomboïdafes  ,  obtuses  ,  arrondies  ,  ridées , 
légèrement  cotonneuses  et  un  peu  épaisses.  Fleurs  blanches , 
mêlées  de  {rose  pâle ,  eji  têtes  ,  <^p; ,  ax. ,  péd.',  séparées  par 
des  bractées  qui  leur  savent  de  collerette»  Baie  d'un  beau 
violet. 

Lieu.  Le$  Indes  ooddentales.  I).  FI.  en  mai*- août  Tou- 
jours vert. 
7.  C.  à  feuilles  de  méUsse ,  L.  melissœfiiim ,  EL  K. 

Tige  garnie  de  piquans.  F.  oj^. ,  ovales- obi.  ,  moites, 
velues.  Fleurs  jaumi,  en  ^pis  hémisphériques.  Las  bractée^  de 
moitié  ,pI«(HeQtt9tes  que  le  tube. 

Lieu,  Id.  ^ .  FI  en  juillet-* septembre.  To^itfs  vert^ 
a  C.  rude>  Jt.«:aMl0,  H.  IL 
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Tige  a.  Fmùl,  ùjpf. ,  oir.-eUiptîqa€ft ,  ntdet  au  t«aclMr.  FL 
«n  ipi»  hismpkénffots.  Les  bracCëe»  bac.  et  pcÂntHAk 

Lieu.  là.  % .  FI.  en  «ept 
^9.C.pîqttaiit,  L.  acMkùim. 

Tige  droite,  de6  pieds  au  moins;  les  rameaux  garnis  d'aï* 
guiBotis.  F.  opp.,  ovah»,  pël.  ,  presqu'en  cœur,  pointues , 
rid^,  crfeeWei,  rudes  au  toucher.  Fl.  d*abord  jaunes, 
ensuite  rouges,  en  têtes  ombellifermes ,  péd. ,  ax,  garnie» 
4e  bractées.  EBes  ressemblent  beaucoup  à  ceUes  de  la  trot** 
aieme. 

Liett.  Id.  ^ .  Fl.  en  aoftt*^  novembre.  Toujours  vert. 
lo.  C.  k  feuilles  de  sauge ,  L.  êoIvifoUa ,  Jacq. 

Arbuste  dont  les  Jeunes  rameaux  sont  rudes  au  toucher. 
FeuiHes  ovales  ,  crënelëes  ,  pointues ,  rudes  en-dessus  ,  blan- 
diâbres  et  Cotonneuses  en-dessous.  Fleurs  rouges ,  en  têtes  co- 
iiiquesy  accompagnées  de  bractées  lâches  >  ovales^  acuminées  , 
Vertes  et  pubescentes.  Fruits  violets. 

Ueu.  Le  Cap.  ^ . 

Obs^  Cette  espèce  n'est  pas  le  îantana  salvifoUa  de  Linné,  qui 
est  une  espèce  de  budlejcu 

U.C.  cendré,  L.  eincrea,  Lam. 

Ce  camara  a  des  rappports  avec  les  invobicraia  et  aculeaia. 
Ses  tiges  ont  environ  un  mëlre  (  trois  pieds)  de  hauteur  ,  et  sont 
garnies  de  rameaux  droits ,  parsemés  de  pointes.  Feuilles  oppo- 
sées ,  pétiolées,  ovales ,  crénelées ,  cendrées  et  légèrement  co- 
tonneuses en-dessous  ,  plus  petites  que  celles  de  Yù^folucixUa. 
Fleurs  d'un  pourpre  pâle ,  disposées  en  petites  têtes  pédoncup 
Iées,^fillaires,  au  sommet  des  tiges. 

Lieu.  L'Amérique  mérid.  ^  . 

«!i.  C.  à  feuilles  de  lavande,  L  lavandmUfolia^'WiuAi. ,  Jaoq. 
Tige  cylindrique  ,  rude  au  toucher.  Feuilles  opposées  ,  pé-^ 
lioIées,kncéolées,  obtuses,  rétrécies  à  leur  base ,  trè»-entjères  , 
•btusément  dentées ,  rudes  en-dessus ,  velues  ei»-dessDus. 
Fleurs  blanches ,  petites  ,  «i  têtes  cylindriques  ^  accompagnées 
4U  bractées  velues ,  obrondes  ^  sans  Bervures. 
*   Lhu ¥. 
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•  Cette  espèce  a  des  rapporte  avec  la  quatrième",  dont  elle  se 
distingue  par  ses  feuilles  non-temëes  et  kncëol^es» 

♦  i5.  CàMARA  à  fleurs  blanches ,  L.  mt^ea.  Vent. 

Tige  droite  ,  tétragone ,  pubescente  et  verte  dans  sa  jeu- 
liesse  ;  munie  sur  ses  angles  d'aiguillons  k  crochet  recourbé. 
Hameaux  opposés  et  droits.  Feuilles  opposées  ,  pétiolées , 
ovales-lancéolées  ,  crénelées  ,  pointues  ,  rudes  au  toucher, 
vertes  en-dessus,  pâles  en-dessous.  Fleurs  d'un  blanc  pur, 
^essiles  ,  nombreuses,  d'une  odeur  agréable  >  di^osées  en 
corymbes  pédoncule  «  axiUaires  et  terminaux. 

Lieu.  Les  Indes  orientales.   ^ .  Toujours  vert.  Fleurit  pen- 
dant une  partie  de  l'année. 
i4*  C.  pourpre  ,  L.  racbda  ,  Swaktz  ,  Willd. 

Arbuste  sous-ligneux  ,  dont  la  tige  rougeâtre  est  tétragone , 
velue  ,  rude  au  toucher.  Feuilles  péliolées ,  opposées ,  ovales, 
acuminées  ,  dentées  en  scie  ,  ridées ,  couvertes  de  poils  rudes» 
sur-tout  en  -  dessous.  Fleurs  pourpres  ,  disposées  en  tetcf 
ovales  ,  pédonculées  ,  axillaires. 

Lieu,  Les  Antilles.  ^  .  Cultivé  à  Paris.. 
i5.  C.  blanc  ,  L.  albay  Hort.  ital. 

Cette  espèce  est  différente  de  ceUe  k  fleurs  blanches.  File  est 
pubescente  sur  toutes  ses  parties.  Tiges  droites  ,  légèrement 
tétragones  ,  brunes  et  grisâtres  ,  rameuses.  Feuilles  opposées , 
pétioîées ,  ovales  ,  dentées.  Fleurs  blanches  ,  jaunâtres  dans  le 
centre  de  la  corolle ,  en  têtes  pédonculées  ,  axillaires  ,  de  II 
grosseur  de  celles  de  la  sixième  k  laquelle  elle  a  des  rapports,  et 
garnies  dt  larges  bractées.  Fruits  pourpres. 

Lieu b  ' 

Cuit,  Serre  chaude  ou  serre  tempérée.  Ces  arbrissiaax  ne 
sont  pas  très  -  délicate  ,  mais  ils  ne  supportent  pas  le 
phis  petit  air  de  gelée  sans  en  élre  affectés  ,  excepté  li 
neuvième  espèce  qui  y  est  moins  sensible  Leur  terre  doit 
être  bonne  et  consistante  ,  les  arrosemens  assez  (réquens  peu* 
dant  presque  toute  l'année.  Comme  ils  poussent  beaucoup 
tn  racines  ,  il  faut  les  dépoter  deux  fois  par  an.  Le  temps 
pour  cette  opération  est  indifférent.  Ils  peuvent  passer  les  trois 
mois  d'été  dehors>  à  une  bonne  exposition  un  peu  ombragée>o# 
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les  rentrera  vers  le  1 5  septemb.  Mult.  très-facile  par  leurs  graines 
semées  en*pot  sur  coache,  etc.,  et  par  leurs  boutures,  qui  repren- 
nent aisànent  lorsqu'on  les  fait  dans  une  bonne  terre  qui 
ne  soit  pas  sur-tout  trop  légère ,  et  dans  des  pots  plongés  dans 
une  couche  tempérée  etombragée.La  seconde  se  sème  sur  couche 
et  se  replante  sur  une  autre  modérément  chaude  pour  f  rester 
et  fructifier  ,  ou  se  repique  dans  des  pots  qu'on^et  dans  la  serre* 

La  quatrième  et  la  quatorzième  sont  les  plus  délicates.' 
Elles  exigent  en  hiver  la  serré  chaude.  Les  autres  camaras,quand 
ils  sont  4igés  et  qu'ib  ont  une  forte  tige  ligneuse  ,  peuvent  pas- 
ser pendant  les  froids ,  en  serre  tempérée.  Mais ,  dans  leur  jeu- 
nesse ,  il  leur  faut  de  la  chaleur  pour  conserver  leurs  jeunes 
tiges.  La  serre  tempérée  ne  leur  sufEt  pas  toujours  pour  cela  , 
à  moins  qu'elle  ne  soit  très-sèche  ,  car  l'humidité  les  fait  périr. 
D  est  vrai  qu'ik  sont  alors  sujets  à  s'étioler  en  serre  chaude , 
en  pouvant  avant  le  temps.  Le  seul  moyen  d'y  remédier  est 
de  les  en  tirer  de  temps  en  temps  ,  ou  bien  de  leur  donner 
une  serre  de  6  degrés,  au-dessus  de  o  et  ou  l'air  stagnant  et  hu- 
mide ne  puisse  avoir  lieu.  Il  en  est  de  même  de*  plusieurs 
autres  plantes  dans  leur  jeunesse^  qui  se  conservent  mieux  dans 
ane  bonne  couche  sèche  que  dans  les  serres. 

Us,  La  plupart  de  ces  arbrisseaux  ne  laissent  pas  que  de  faire 
de  TefFet  pendant  Tété  et  pendant  l'hiver  dans  les  serres.  La 
troisième  espèce  est  la  plus  joUe,  parce  qu'elle  fleurit  considéra- 
blement, et  qu'elle  est  continuellement  variée  de  têtes  de  fleurs 
rouges  et  d'autres  d'un  beau  jaune.  La  neuvième  a  les  mêmes 
couleurs  ,  mais  elle  fleurit  un  peu  moins.  La  quatrième  a  une 
odeur  agréable.  Les  têtes  de  la  sixième  sont  assez  jolies  ,  e^ 
Ic^rs  baies  ne  le  sont  pas  moins  lorsque  toutes  les  fleurs  fîructi* 
fient.  Toutes  ces  plantes  ont  une  odeur  aromatique. 

SpIIman,  Spielmannia* 

Cal.  5-fide.  Cor.  barbue  à  son  entrée ,  à  limbe  à  5  lobes  et 
presqu'égal.  Etam.  dans  le  tube ,  égales.  Stigm.  du  camara. 
Baie  contenant  un  noyau  k  a  loges  et  %sem. 
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:^  SviLiriir  d'AÊique ,  S.  africana.  Ynlg.  Jamûn  k  temÛm 

et  houx.  Lantana  af ricana, Lxk,  ,  H.  K. 

Arbrisseau  de  5  à  6  pieds  ,  dont  les  rameaux  diffus  aont  ti' 
tragones  ,  presque ail&  par  la  d^currence  des  feuilles,  Teins  , 
terts  et  cassans.  Feuilles  sessiks ,  d^currentes ,  alternes  ,  orrales  , 
pointues  y  bordées  de  dents  droites  et  inégales ,  veluee ,  un 
peu  ridfo,  verte«4^es  deux  cAtés.  Fleurs  Uanchjes,  imitant  cetle* 
4n  jasmin  ,  solitaires  ,  axillaires. 

Ldmt,  Le  Cap.  |> .  Fleurit  pendant  une  partie  de  Tami^ 
Toujours  vert.  • 

06^.  Cet  arbrisseau  a  des  très-grands  rapportis  awBC  les  caiq»* 
«Ms;il  s'eu  distingue  par  l'entrée  du  tube  de,s«  fleurs  qui 
est  barbue,  par  son  lim^  k  5  dîvisionSi  etpar  san  finût  Inber» 
çnleuz. 

CulL  La  même  qae  cdle  des  camaras.  Sem  tmnpâm.  Cet 
trbrisseau  n'est  presque  jamais  sans  fleun. 

Vtrveme^  Verbûnau 

Cal.  5-fide.  Cor.  à  Umbe  presqu'à  a  lèvres ,  à  $  lobes  bégaux. 

4  étam.  didynamfques  9  ou  seulement  a  ,  nmi  saillantes. 

Stigm.  obtus,  a  à  4  $em.  nues ,  couvertes  par  )e  calice  per^ 

«stant. 
t.  Yxaviiifi  de  llndç  ,  IT.  indicé*  Stacfytmpheia  f  Pbr$.  , 

Jacq.  • 

Tige  d'un  pied  et  demi.  F.  oblongues  ,  ovales  »  opp»  ,  ci^ 
qnement  dentées.  Fleurs  bleues ,  en  longs  épis  d'un  pied  et 
demi ,  cbamus  et  term. 

Lieu.  L'tte  de  Ceyian.  Q.  FI.  eneoùt  et  septembre^ 
^.  y.   de  la  Jamaïque  ,  F'*  jamaiccmis,  SêophrUf^f^ta  % 

PxasooN. 

Tige  rameuse ,  de  2  pieds  ,  velue.  F.  ovales ,  opp. ,  spa* 
tttlées,  dentées,  velues  en -dessous  ,  pét  Fleurs  blandies  ,  p^ 
tites ,  en  longs  épis  cbamus  et  term.  pins  courts  que  cens  de  U 
première. 

Lieu.  Les  Indes  or.  tfi.  FI.  «a  juin-— sept. 
^5.  y.  du  Mexique,  W.  mexicana.  Pritwmexietmaf  Ptaaooir. 
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Tige  de  5  à  6  pieds  ,  branchue.  F.  sess. ,  en  cœur ,  pointttes, 
denlëes.  Fleurs  cfuiireage  pâle,  en  ^pîs  longs  et  terminaux. 

Lieu.  Le  Mexique.  X.  FI.  enaoc^eCsept. 
4*  y.  nodiflore  ,  ^.  nodiflora.  Zapania  nodijbm,  Willd.> 

Uppia  nodiflora^  MrcHAUx. 

Tig^cooeUes ,  radkantes  ,  ëtal^ ,  garnies  de  rameanx.re- 
dressa  y  de  8  à  9  pouf^  de  haut.  F.  ov.-lanc.9  opp-9  ^e^».,  den* 
t^.  Fleurs  d'un  blanc  jaunâtre ,  en  têtes  coniques ,  port^  sur 
de  longs  péd.  nus  et  ax. 

Lieu.  La  Jamaïque.  if; .  FI.  une  grande  partie  de  Fann^. 
5.  y.  de  Buenos- Ajres,  ^.  bonariensis* 

Tige  tétragone  ,  de  5  à  6  pieds.  Les  rameaux  opp.  Feuillet 
seis.  9  lanc.  ,  dentées.  Fleurs  bleues  ,  en  ëpis  ramassés  et 
temu  L'épi  principal  plus  ëleré  que  ceux  qui  l'environnent. 
Tige  striée  et  relue.  Feuilles  amplexioaules ,  velues,  profondé- 
ment dentées.  Souvent  la  fleur  est  pourpre.  Corolle  presque  ré" 
ginUete. 

Ldeu.  Buenos-Ayres.  c^.  FI.  en  juiUet-^-octobre. 

♦  6.  V.  haslée  ,  K  hastaia, 

'Kges  tétragones,  de  5  à  6  pieds.  F.  obi. ,  hastées,  pointues  et 
dkniéei,  d'un  vert  obecur ,  mi  peu  ridées  ,  pét. ,  opp.  Fleur» 
bleues ,  en  épê  longs  ,  paniculés  et  term. 

Ueiu  Le  Canada,  ip .  Fl«  en  juin— aoAt 

♦  7. y.  de  Caroline,  F^.  caroUna. 

Tiges  tétragones ,  rameuses ,  de  6  pieds.  F.  presifie  sesnles  , 
oUongues  ,  an  peu  obtuses,  presqu'en  cœur,  dentées!  Fleurt 
lilanches ,  en  épis  grêles  ,  filiformes  et  term. 

Lieu.  L'Amérique  sept,  t; .  FI.  en  juin— sept 
^  8.  V.  à  fem^Hes  d'ortie ,  F.  urticœfbUa. 

Tiges  tétragones ,  de  S  à  4  pieds.  F.  opp. ,  ovales  ,  pointues , 
dentées ,  péliolles.  Fleurs  blanche^ ,  en  épis  filiformes ,  pm^\ 
cul&etterin. 

Lieu, . . . .  Id.  cf*.  FI.  id. 
* 9.  V.  à  feuOles  incisées,  ^.  eKubktiay  H.  K., Michaux  ,  Jacql 

Buehnera  canadehsis^  Lm. 

Tiges,  les  unes  couchées  et  redressées,  les  autres  droites,  m- 
Ineoses ,  formant  le  buisson.  F.  opp.  lanc.-pointues ,  profon-^ 


Digitized  by 


Google 


6a4  CLASSE   YIII^    ORDRE   T« 

dément  incisées  et  trifides,  d'an  vert  fonce.  Fleurs  d'un  béaa 
rouge,  formant  d'abord  une  tête  ombelliformeetterm.  yqui^'^* 
longe  ensuite  en  épi  lâdie. 

Lieu.  L'Amérique,  c^.  FI.  en  juillet  -^  novembre. 

10.  Verveine  officinale,  P^.  officinaUs. 

Tige  de  2  piedsi»  tétragone ,  branchue.  F.  opp. ,  découpées  , 
laciniéesi  un  peu  ridées.  FI.  d'un  viole^pâle,  en  épis  filifor- 
mes ,  paniculés  et  term. 

Lieu.  Ind.  </• .  FI.  en  juin  —  sept. 

1 1 .  V.  couchée ,  V.  supina. 

Tiges  diffuses ,  étalées  sur  la  terre.  F.  opp* ,  découpées  ou  bi-^ 
pinnatifides.  Fleurs  bleuâtres ,  en  éps  filiformes ,  soHtaires  et 
term. 

Lieu.  La  France  mérid.  @.  FI.  en  juillet. 
♦  12.  V.  odorante ,  J^.  triphjrlla.  Alojsia  cilriodom.  Ortega , 

Persoon. 

Tiges  de  5  à  4  pieds  et  plus ,  assez  droites  }  les  rameaux  jau- 
nâtres ,  glabres  et  tétragones.  F.  lanc.-obl. ,  étroites,  pointues, 
un  peu  rudes  en  leurs  bords ,  vertes  en-dessus ,  pâles  en-des-^ 
aous,  ord.  verticillées  au  nombre  de  3  ensemble.  Fleurs  petites, 
blanches  en-dessous ,  un  peu  violettes  en-dehors ,  en  grappes 
paniculées  et  terminales. 

Lieu.  Le  Chili.  ^ .  FI.  en  juillet  et  août 
i3.  V.  à  feuilles  de  gennandrée ,  V.  pritmatica,  Jacq.  Sta^ 

dij-tar/^ta ,  Pirs. 

Feuilles  ovales ,  obtuses.  Fleurs  en  épis  lâcj^es.  Les  calices  al- 
ternes ,  prismatiques  ,  tronqués  et  barbus.  2  étam . 

Lieu.  Les  Indes  occid.  c^.  FI.  en  mai  et  juin. 

CuU.  Les  espèces  i  >  2 ,  4  ^  i^  ^^^^  ^^  ^i^e  chande.  La  12^ 
est  d'orangerie ,  ainsi  que  la  3*.  Les  autres  sont  de  pleine  terre. 
Les  espèces  0  ou  c^  se  sèment  sur  couche  ou  en  pleine  terre  ; 
savoir ,  celles  de  serre  chaude  sur  couche ,  et  ensuite  repiquées 
en  pot ,  et  rentrées  dans  la  serre  lorsquelles  sont  bien  reprises  ; 
les  autres  dans  la  place  011  elles  doivent  rester.  La  9*  n'est  que  0 
lorsqu'on  la  laisse  en  plein  air ,  oii  elle  périt  l'hiver  ;  mais 
lorsqu'on  la  met  en  pot ,  (et  qu'on  la  rentre  dans  une  scne , 
elle  dure  deux  ansi^  et  fleurit  presque  tout  l'hiver.  Les  %  àM 
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]pieine  terre  viennent  dans  tous  les  terrains  et  à  tontes  les  expos.; 
elles  se  sèment  ordinairement  elles-mêmes ,  et  l'on  n'en  manqué 
guère  lorsqu'elles  ont  bien  fructifie.  Les  ip  de  serr^ chaude  re- 
çoivent la  culture  des  plantes  de  cette  température.  La  1 2*  passé 
fort  bien ,  et  mieux  même ,  en  orangerie  qu'en  serre  tempeVée. 
Elle  demande  une  bonne  terre  consistante ,  et  des  arrosemens 
fréquens  en  clé;  on  la  met  dehors  avec  les  plantes  d'orangerie,  et 
on  ne  la  rentre  qu'en  même  temps  qu'elles.  Elle  se  multiplie  fort 
aisément  de  marcottes  et  de  boutures.  Celles-ci  doivent  se  faire 
au  mois  de  mars  ou  d'avril ,  au  moment  011  la  plante  commence 
à  enfler  ses  boutons,  dans  un  pot  rempli  de  bonne  terre ,  et 
plongé  dans  une  couche,  ou  simplement  plantées  dans  la  couche 
à  boutures.  Comme  elles  n'ont  pas  de  feuilles ,  elles  n'ont  pas 
l>esoin  d'être  abritées  ;  en  les  faisant  ainsi ,  on  peut  être  assuro 
du  succès.  Quand  les  X  de  pleine  terre  ne  fructifient  pas  ,  on 
peut  les  multiplier  en  séparant  leurs  pieds.  Les  V  de  serre  chaud» 
je  sèment  comme  les  autres  plantes  de  cette  serre ,  et  peuvent  se 
propager  en  séparant  aussi  leurs  pieds. 

Us.  Les  espèces  6  >  7  et  8  sont  les  plus  répandues  dans  les 
jardins.  La  6*  est  la  plus  agréable.  La  9^  a  les  plus  jolies  fleurs  ^ 
elle  se  sème  ordinairement  elle-même.  La  12®  est  la  plus  inté- 
ressante par  sa  nature  d'arbrisseau  ,  et  par  son  odeur  infiniment 
agréable  qui  imite  absolument  celle  du  citron ,  et  par  ses  grappes 
légères.  Comme  ses  rameaux  sont  assez  diffus  et  grêles ,  on  la 
faille  avant  qu'elle  entre  en  végétation. 

La  10*  est  d'usage  en  médecine  comme  très* résolutive. 

Autres  espèces  culùii^ées* 

♦  14.  V.  fasciculée,  V.  slricta ^Y^tst,  V.  ngcns,  MtcHAuX. 

Tiges  droites,  fermes ,  cyhndnques ,  striées,  brunes,  hérissées , 
ainsi  que  les  rameaux,  de  poils  rudes,  hautes  d'un  mètre  environ 
(5  pieds).  Feuilles  opposées,  presque  sessiles,  ovales,  inégale- 
ment dentées ,  pointues ,  nerveuses ,  velues ,  rudes  au  toucher. 
Fleurs  petites,  nombreuses,  d'un  bleu  violet,  formant  au  som-* 
met  de  la  tige  plusieurs  épis  droits  j  cylindriques  et  terminaux. 

Lieu,  I/Amérique  sept,  ip .  Fleurit  en  été. 

II.  40 
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Cuit,  Pleine  terre.  Cette  verveine  se  sème  au  printemps  tm 
une  vieille  couche ,  et  on  la  repique  en  place  aussitôt  qu'on 
peut  la  transplanter.  Lorsqu'il  y  a  en  un  individu  qui  a  firucfifié 
sul*  une  couche ,  on  n'a  guère  besoin  de  prendre  la  peine  de  1« 
•emei*  ;  il  en  vient  ordinairement  assex  les  ann^  suivantes. 

Cette  j^nte  a  un  beau  port.  Elle  ressemble  en  cela  aux  ver^ 
veines  hastées  et  à  feuiUes  d'ortie  ;  elle  varie  avec  elles  agréa* 
klenjient  les  parterres. 
1 5.  Yerviine  à  globules,  f^.globifemy   l'Hbrit.  ^.  €>do^ 

rata,  llaptmia  odorata  ,  Persoon.  Z.  lantanoides ,  Lav. 

Feuilles  lancéolées ,  crénelées ,  ridées ,  rudes  au  toudier. 
Fleurs  blandies ,  en  téfees  globuleuses.  Tige  frutescente  ;  Uê 
l'ameaux  et  les  jeunes  pousses  légèrement  cotonneux. 

Zfiei/.  L'Amériq.  mérid.  h  • 

CidL  Serre  tonpérée.  Cultivée  au  Muséum  et  à  Milan. 
•  i6.  V.  diangeante,  J^,  mutabUis,  Jacq.  ,  Willd.  Stachj'* 

tarphctay  Perboon. 

Tige  frutescente.  Feuilles  ovales,  dentées >  velues,  rudes  au 
toucher.  Fleurs  en  longs  épis  charnus  et  nus.  Corolles  grandes  , 
4*abord  d'un  rouge  de  minium ,  ensuite  roses,  a  étam.  fertileii* 

Lieu.  I/Amértq.  mérid.  %  • 

Cuit.  Serre  chaude. 

17.  V.  panicidée,  V.  paniculataj  Lam. 

Cette  espèce  a  de  si  grands  rapports  avec  la  6*,  qu'on  pourroil 
la  prendre  pour  sa  variété. 

Lieu.  L'Amériq.  sept.  "^  •  Cuit.  Pleine  terre.  Cultivée  an 
Muséum. 

18.  V.  étalée,  F',  diffusa.  Desfont.  |>.  Calt.  Pleine  terre- 
Cultivée  au  Muséum. 

19.  y.  de  Curaçao,  f^.  curassatnca,  Lm.  ,  Miller.  Ghinia 
epinosa^  Wuxd.  Tamonea  cunusavica,  Persoon. 

Tige  ligneuse ,  grêle ,  rameuse ,  de  5  pieds.  Feuilles  petites  , 
ovales  »  fortement  dentées ,  peu  pétiblées ,  d'un  vert  léger. 
Fleurs  d'un  beau  bleu ,  petites ,  axilhires ,  distantes ,  disposée* 
en  épis  Uches.  Semences  terminées  p»r  une  barbe  épineuse. 
-   Lieu*  Curaçao ,  Antigoa<  X  # 
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CW/.  Serre  chande.  Cette  espèce  est  délicate  ;  elle  craint  Thu- 
midité  constante,  et  ne  peut. guère  se  conserver  que  dans  une 
bonne  couche.  Elle  est  ctiltivëe  à  Pavie. 

Genres  qui  ont  des  rapports  aux  Gattiliers. 

Eranthème,  Eranthemnm. 

Cal.  5-fide.  Cor.  à  tube  filiforme ,  à  limbe  petit ,  plane  yk  ^kS 

div.  aétam.  à  anthères  presque  sess.,  quelquefois  saillantes. 

I  style.    I  stigm. 

Herbes  ou  arbrisseaux  dont  les  feuilles  sont  opp.  ou  ait.  ,  et 
les  fleurs  en  épis  terminaq|l 

Je  ne  crois  pas  qu*il  y  ait  des  espèces  de  ce  genre  cultivées* 
Uenmthemum  pulchellum  des  Anglais  est  la  ruetlia  varions, 
ypyez  cegcnre. 

Selagae^  Selago. 

Cal.  tubulé ,.  4-fi^  >  inégal.  Cor.  à  tube  filiforme ,  à  limbe 
court  ,  à  5  à  5  div.  égales  ou  inégales.  4--^tam.  inégalet. 

I  style.  I  stigm.  i  ou  a  sem.  couvertes  parle  calice* 
*  I.  SiLAOUEà  corymbc  ,  S.  corymhosa. 

Arbuste  de  a  à  3  pieds,  garni  de  plusieurs  tiges ,  et  de  ra- 
meaux droits ,  couverts  de  feuilles  dai^  toute  leur  longueur. 
Ces  rameaux  sont  grêles  et  cyhnd.  Feuilles  très-éfrottes  ,  extré* 
mement  nombreuses  ^  filiformes  y  fasdculées  ,  d'un  vert  foncé. 
Flejirs  blanches,  petites,  nombreuses^  disposées  en  corymbes 
liémisphériques ,  réguliers  et  term. 

Lieu,  Le  Cap.  it>  •  FI.  en  juillet ->  septembre.  Toujours  verte. 
2.  S.  à  feuilles  linéaires  ,  S,  spuria. 

Feuilles  linéaires ,  denticulées.  Fleurs  violettes ,  en  épis  îwx» 
culés. 

Ueu.  Le  Cap.  Id.  c^.  FI.  en  juillet. 
5.  S.  £uKnculée  ,  S .  fasciculata ,  Jacq. 

Tige  très-simplei  droite,  glabrç  |  de  a  pieds.  Feuillestlt.9  ov./ 
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obi. ,  dentées  en  scie ,  trës-entiëres  à  leur  base  ,  un  peu  déciir« 
rentes.  Fleurs  purpurines  ,  en  corymbes  denses  et  term. 
Lieu.  Le  Cap.  c^.  FI.  en  juin. 

4.  Selague  à  tête  ovale  ,  S.  o\fata .  Lippta  ovala  ,  Lirr. 
Tige  frutescente.  Feuilles  ëparses  »  linéaires.  Fleurs  en  épis 

ovales  et  tërm. 

Lieu.  •  •  Id.  1» .  FI.  en  juin  et  juillet. 
Cuit.  Orangerie.  Les  2*  et  3*  espèces  ëtant  (/*  ,  se  sè- 
ment tous  les  ans  sur  couche  ,  et  se  conduisent  à  la  manière  or- 
dinaire des  plantes  d'orangerie.  La  première  se  multiplie  aisé- 
ment de  marcottes  qui  sont  bien  enracinées  au  bout  de  7  à  8 
.  mois  y  et  qu'on  peut  alors  séparer  pour  les  mettre  en  pots. 
£lle  se  propage  aussi  par  les  boutures  qu'on  fait  au  printemps 
dans  la  couche  destinée  à  cet  emploij  elles  s'enracinent  au  bout 
d'un  mois  et  forment  de  bons  pieds  l'année  suivante.  Cette 
plante ,  ainsi  que  la  dernière  ,  n'euge  que  les  ^oix\s  ordinaires 
de  l'orangerie.  La  première  sur-tout  n'est  point  délicate  ,  et  doit 
être  placée  près  des  jours  en  hiver,  parce  qu'elle  est  toujours  e» 
6ève.  £lles  ne  durent  guère  plus  de  5  à  l^^vk%\  etles  jeunes  piedai 
fleurissent  beaucoup  mieux  que  les  vieux. 

Us,  La  première  est  la  plus  répandue  dans  les  jardins* 
Elle  produit  un  effet  assez  remarquable  par  ses  feuilles  nom-« 
breuses  et  ses  corymbes  fleuris. 

5.  S.  luisante  ,  S,  lucida  y  Vent.  Jard.  Malm. 

Tiges  droites  ,  cylindriques  ,  hautes  d'un  pied  et  plus  (  4  dé- 
cimètres) ,  rameuses  ;  les  rameaux  alternes ,  verts ,  rapproché^^ 
et  très-feuillés.  Feuilles  alternes  ,  pétiolées  ,  rapprochées  , 
ouvertes  ,  ovales  ,  entières  ,  rudes  au  toucher  ,  luisantes  ,  d'un 
vert  foncé.  Fleurs  d'un  blanc  pur^  scssiles,  disposées  en  épis  so^ 
litaires ,  droits  ,  cylindriques  et  terminaux. 

Lieu.  Le  Cap.  i> .  Fleurit  à  h  fin  du  printemps. 

Cuit,  Oran|;erie. 
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Hébeuslrète ,  Hebenstretia. 

Cal.  spathiforme ,  échancrë,  profondément  fendu  en-dessous. 

Cor.  tubulée  ,  irrégulière  ,  à  une  seule  lèvre  sup,  ,  à  4  div. 

4  étam.  inégales  qui  se  font  jour  au  travers  du  bord  inf.  de  la 

corolle.  I  style,  i  stigm.  2  sem.  striées  et  convexes  d'un  côté  y 

de  l'autre  planes. 
*  I.  Hebenstrete  dentée  ,  H.dentata  et  integrifoUa*  H.au^ 

rea  ,  Var, 

Tiges  grisâtres  ^  naturellement  droites  ,  quelquefois  tortues 
lorsqu'elles  s'étiolent ,  brunes  ,  rameuses  y  fermes  }  les  rameaux 
mon  tans.  Feuilles  linéaires  ,  pointues,  éparses  ,  souvent  dispo- 
sées trois  par  trois  ,  rapprochées,  nombreuses,  un  peu  courbées , 
bordées  de  ;2  ou  5  rudimens  de  dents  courtes ,  quelquefois 
entières ,  glabres  et  vertes.  Fleurs  disposées  en  épis  terminaux , 
qui  s'alongent  beaucoup  à  mesure  que  la  fructification  s'opère. 
Corolle  blanche,  petite,  à  tube  grêle  j  une  seule  lèvre  supérieure 
â  trois  divisions  ,  dont  la  moyenne  est  profondément  bifide  ^ 
toutes  trois  arrondies  et  marquées  d'une  tache  oblongue  ,  au- 
rore ^  les  ^  étamines  plus  longues  tiennent  la  place  de  la  lèvre 
inférieure.  Anthères  comprimées  et  brunes.  Calice  à  2  divi- 
sions pointues  ^  la  supérieure  rouge ,  l'inférieure  verte  ,  plus 
longue  et  plus  grande. 

Ueu.  Le  Cap.  c^  ou  5«ann...  Fleurit  presque  toute  l'année. 

CuU,  Orangerie.  Cette  plante  n'est  pas  ,•  comme  l'on  voit , 
de  longue  durée ,  mais  on  la  renouvelle  assez  aisément  par 
les  boutures  prises  sur  les  pousses  nouvelles,  et  faites  en  été  dans 
la  couche  indiquée  pour  cette  voie  de  multiplication.  En  deux 
mois  elles  fleurissent  conune  les  vieux  pieds.  Une  terre  un  peu 
consistante  lui  convient  mieux  qu'une  légère  )  elle  est  fort  sen- 
sible au  transport.  Quelque  soin  qu'on  prenne ,  il  est  difficile 
de  la  faire  voyager  sans  risque  de  la  perdre.  On  la  propage 
aussi  par  ses  graines  conduites  comme  celles  des  plantes  d'o- 
rangerie. 

Us,  Cette  plante  est  très-jolie  en  fleur.  St%  épis  nombreux 
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et  variés  attirent  les  regards  pendant  tout  l'été  »  eUe  ne  ces80 

d'en  être  entièrement  couverte.  Ses  fleurs  sont  inodores^le  ma* 

tin  ,  d'une  odeur  forte  et  peu  agréable  dans  la  chaleur  du  jour 

et  son  milieu;  aromatiques  le  soir  et  parfumant  l'air  qui  les  en» 

vironne. 

a.  HMbenstrete  à  feuilles  en  cœur  ,  J7.  cordaia. 

Arbuste  dont  la  tige  est  droite  et  blanchâtre.  Feuilles  sess.  p 
en  cœur,  obtuses  ,  charnues  >  renflées  en-dessous.  Fleurs  blan- 
ches, rougeâtres  en-dedans ,  en  épi  sess.  et  term. 

Lieu*, .  Id.  i> .  FI. 

Cuit,  Orangerie. 


PIN    DU   TOME   SECOND. 
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F  âge  426.  Asphodèle  2.  Syn,  jisphodelus  aîbus*  Variété 
non  rameuse.  Toutes  deux  à  fleurs  blanches. 

Page  aag.  Les  trois  premières  espèces  d'hyacinthe  doivent 
faire  partie  des  scilles. 

Page  240.  Albuca  à  fleurs  bossues,  A,  phjsodeSy  Hort.  angL* 
Le  Cap.  TF  .  Or.  An  id.  Albuca  comuta  ,  n^  6  ? 

Page  245.  Omithogale  penchée  ,  no  12.  Ses  fleurs  disposées 
en  grappes  sont  grandes,  d'un  blanc verdàtre ,  soyeuses , douces 
à  la  vue. 

Page  246.  L'ornithogale  d'Arabie  est  peut-être  la  plus  belle 
espèce  de  ce  genre. 

Page  274.  L'amaryllis  de  Broussonnet  25*  doit  être  dans  la 
seconde  section  de  ce  genre. 

Page  289.  Pontederia  vaginalis.  An  P,  dilatata  ,  Hort. 
angl.  Feuilles  en  cœur  ;  grappes  penchées.  Les  Indes  or.  T|: . 
S  ch.  P.  hastata  y'WiiAAi .  Feuilles  hastées*  Fleurs  en  ombelles. 
Les  Indes  or.  T|; .  S.  ch.  Ces  deux  espèces  sont  cultivées  en  An- 
gleterre. 

Page  3i  1 .  Motœa  irîdioldes,  Syn.  Iris  compressa ,  Thunb, 

Idem,  Morœa  vaginata,  Syn.  Marica  northiana  ^Cuktis  , 
Mag,  > 

Page  339.  Culture  des  balisiers,  La  première  espèce  et  ses 
variétés  passent  très-bien  en  serre  tempérée ,  et  fleurissent  en 
plein  air  et  en  pleine  terre  pendant  tout  l'été. 

Page  341 .  Globba  eœcla,  Syn.  Renealmîa  minor^  Hortul. 

Pa^e  558.  Limodore,  espèce  1".  Les  fleurs  de  cette  plante 
sont  disposées  en  un  long  épi  de  plus  d'un  pied.  £lles  sont  aa 
nombre  de  plus  de  vingt  ;  les  plis  saillans  du  lobe  inférieur  sont 
d'un  beau  jaune  )  les  autres  parties  sont  d'un  superbe  pourpre  5 
elles  conservent  leur  couleur  pendant  long4emps  ,  et  se  succès 
dent  pendant  deux  à  trois  mois  de  l'hiver  ,  en  commençant  à 
s'épanouir  par  le  bas.  C'est  une  des  plus  jolies  plantes  de  serre 
chaude  que  l'on  puisse  cultiver. 

Page  070.  Proserpine.  Celtie  plante  a  ses  premières  feuilles 
profondément  pinnatifides  ^  elles  n'ont  guère  cju'un  pouce  |  d^ 
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longueur  et  sont  d'un  beau  vert.  Elle  est  plus  délicate  que  je  ne 
croyoîs.  Elle  ne  supporte  pas  sans  en  être  affectée  trois  degrés  de 
congélation.  Pour  la  faire  passer  en  plein  air  dans  le  nord  delà 
France ,  il  faut  la  bien  couvrir ,  et  il  est  prudent  encore  d'en 
«voir  un  pied  en  orangerie. 

Page  584*  Tupelo.  Ce  genre  est  polygame.  Les  fleurs  mâles 
ont  un  calice  à  5  divisions  et  lo  étamines. 

Page  388 ,  n^  4*  Badamier  à  feuilles  ovales ,  terminalia  che^ 
buîa ,  Retz. 

Feuilles  ovales,  trës-entiëres,  nues.  Fleurs  verticillées ,  en 
grappes  pédoncnlées. 

Lieu.  Les  Indes  or^  ^ .  Serre  chaude.  Cultivé  en  Angleterre. 

L'espèce  no  5  des  Anglais  ne  se  trouve  dans  aucun  auteur. 

Page  Zofi.  Lauréole,  espèce  ii.  Desfontaines  ,  dans  son 
traité  des  Arbres  et  Arbrisseaux ,  distingue  la  lauréole  soyeuse  , 
daphne  sericea  ,  de  celle  des  collines  ,  daphne  coUina. 

On  peut  aussi  mettre  en  pleine  terre  la  lauréole  pontique , 
espèce  7 ,  en  lui  donnant  une  situation  ombragée  et  abritée. 

Page  599.  Strutbiole.  L'espèce  i'«,  S.  droite ,  est  essentiel- 
lement d'une  courte  durée.  Il  est  rare  qu'elle  se  conserve  plus 
de  deux  à  trois  ans;  souvent  elle  périt  après  avoir  fleuri.  La 
2^est  beaucoup  plus  vivace  et  d'une  conservation  plus  facile. 

P€ige  422.  Banksie  à  feuilles  de  houx.  Les  fleurs  et  les  fruits 
de  celte  espèce  n^ayant  pas  encore,je crois, eu  lieu  en  France , 
il  seroit  très-possible  que  cette  espèce  ne  fût  pas  de  ce  genre* 
Elle  a  des  rapports  avec  les  hakea. 

Page  425.  On  cultive  une  autre  espèce  de  banksia  ,  qu'on 
nomme  aussi  hcierophyUa  ,  mais  qui  me  paroit  être  plutôt  un 
hakea.  Je  la  nommerai  hahea  cervina ,  h  cause  de  la  forme  de 
ses  feuilles  qui ,  peut-être,  ne  sont  que  des  tiges  et  des  rameaux. 
D'après  les  échantillons  que  j'en  ai ,  ces  derniers  ont  environ 
5  décimètres  de  longueur  (  9  pouces  )  ;  ils  sont  plats  ,  sans  la 
'moindre  convexité ,  rayés  longitudinalcmcnt  de  trois  princi- 
pales stries ,  un  peu  courbés  en  faux ,  sur  le  côté  desquels  nais« 
sent  plusieurs  ramifications  de  même  forme ,  la  plupart  alternes  ^ 
à$  différentes  longueurs  ,  aussi  courbées  et  airiées }  toutes  sont 
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terminées  par  une  pointe  particulière ,  piquante  >  glabre  ,  et 
d'un  vert  terne  et  fonce.  Le  rameau  entier ,  avec  ses  espèces 
d'appendices ,  représente  très-bien  on  bois  de  cerf  aplati,  d'une 
consistance  ferme* 

Lieu.  La  Nouvelle-Hollande.  i^  •  Toujours  vert.  Culture  dei 
hakea. 

Page  4^6.  Persoonia,  Le  caractère  de  ce  genre  ayant  itè 
oublié,  le  voici  tel  que  De^fontaines l'indique. 
Gilice  coloré,  à  4  fouilles.  4  étamibes  attachées  à  la  partie  in- 
férieure du  calice.  4  glandes  à  la  base  de  Tovaire.  Un  stj^Ie. 

Un  stigmate.  Un  fruit  sec ,  monosperme. 

Page  457*  Coccoloba^  espèce  5.  Cet  arbrisseau  m^a  été  en« 
voyé  sous  ce  nom  ;  mais  l'absence  des  stipules  vaginales  me 
fait  douter  qu'il  soit  de  ce  genre. 

Page  45a.  Calligon.  On  cultive  au  Muséum  une  autre  es- 
pèce nommée  par  Desfontaines  ,  dans  sa  Flore  atlantique  ,  cal- 
ligon chevehi  »  caUigonum  comosum.  Ses  rameaux,  dit  ce  bo- 
taniste «  imitent  ceux  de  Yephedm.  Ses  fleurs  ,  d'un  blanc 
verdâtre ,  ont  Todeur  de  celles  du  tilleul;  elles  naissent  par  pe- 
tits paquets  le  long  des  jeunes  branches  ,  et  leurs  pédicules  sor- 
tent des  articulations  de  ces  dernières. 

Cuit.  Orangerie.  Mult  par  ses  drageons  et  ses  graines. 

Lieu*  La  Barbarie ,  l'Egypte.  X  • 

Calligomim  paliasia.  Syn.  Plerococcu*  ,  Pallas. 

Page  493.  Plantain,  Les  febilles  de  la  seconde  espèce  ont 
jusqu'à  un  pied  et  demi  de  longueur,  et  forment  bien  f  enton- 
noir. 

Page  Soi..  Boerhaave.  dulture.  Ce  que  j'ai  dit  sur  la  courte 
edstence  des  boerhaaves  ne  doit  s'entendre  qu'à  l'égard  des 
deux  premières  espèces.  Les  autres  sont  des  arbrisseaux  véritai- 
Uement  ligneux  qui  durent  plusieurs  années. 

Page  5o5.  Aux  variétés  de  la  staticée  i**  ajoutez  celle  nom- 
mée S.  arenaria  ,  qui  est  commune  aux  environs  de  Paris. 

Quelques  auteurs  dis&gnent  ces  variétés  ,  et  regardent 
•omme  e^ces  Ç.  armeria ,  S.  cespitosa ,  S.  arenaria. 
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Page  541-  Lorsque  f  ai  dit  que  les  boutures  de  trois  espèces 
de  poljrgala  m'avoient  réussi ,  je  le  croyois  alors,  parce  qu'elles 
ont  conservé  leur  verdure  pendant  près  d'un  an^  mais  elles  soni 
mortes  peu  de  temps  après.  Le  bourrelet  radical  qu'elles  avoient 
formé  entretenoit  leur  verdure,  et  il  n'en  est  pas  sorti  de  racines. 
Cette  circonstance  arrive  assez  souvent  sur  plusieurs  plantes  qui 
restent  vertes  pendant  très-long-temps  sans  avoir  de  radicule» 
Les  graines  du  polygale  bractéolé  et  à  feuilles  en  cœur  mûris- 
sent dans  mon  jardin.  L'imprimeur  ayant  pris  les  numéros  a  et 
3  de  ce  genre  pour  des  espèces,  tandis  que  mon  intention 
n'étoît  que  d'indiquer  des  variétés,  il  en  est  résulté  dans  la  culture 
des  polygales  que  les  numéros  ne  se  sont  plus  rapportés.  Je  prie 
le  lecteur  de  consulter  ^.errata  de  ce  volume  oh  ces  numéros 
ont  été  corrigés. 

Page  549.  Véronique  gentianoïde.  Cette  espèce  passe  faci- 
lement en  pleine  terre.  Cest  une  des  premières  fleurs  lorsqu'on 
la  tient  en  serre. 

Pitgc  55o  ,  n^  43-  Véronique  monstrueuse  ,  ^.  monslrasa^ 
Hortul.  belg.  ^n  V^  foliota,  Hort.  angl.  ?  Sect.  1^. 

Cette  plante  est  fort  singulière.  Si  elle  n'avoit  pas  absolument 
le  port  et  les  feuilles  des  véroniques  à  épis  ,  les  parties  de  la 
fructification  sont  A  peu  apparentes  ou  si  avortées  ,  que  l'on 
pourroit  douter  qu'elle  fût  une  espèce  de  ce  genre.  Ses  tiges 
sont  droites  ,  rameuses  ,  bautes  de  2  pieds.  Ses  feuilles  sont  op« 
posées,  quelques-unes  temées,  oblongues,  pointues,  assez 
également  dentées.  Ses  épis  ,  longs  de  plus  d'un  pied  ,  ne  sont 
pas  simples  ou  accompagnés  de  quelques  autres  à  leur  base  , 
mais  garnis  sur  toute  leur  longueur  d'un  grand  nombre  d'épil- 
lets  qui  les  rendent  d'une  grosseur  pyramidale; mais  cette  sura» 
bondance  est  aux  dépens  des  fleurs.  Celles-ci  sont  extrême, 
ment  petites  et  violettes.  On  y  observe  avec  l'aide  de  la  loupe 
un  calice  à  a  folioles ,  un  tube  apparent,  trois  espèces  de  filets 
de  la  forme  de  trois  s^les,  ou  au  nombre  de  4*  Dans  quelques 
fleurs  on  remarque  un  rudiment  d'étamines  5  mais  dans  la  plu-> 
part  on  n'en  voit  pas.  L'ovaire  est  ovale  ,  velu.  Je  n'ai  pu 
voir  les  semences  :  elles  avortent  vraisemblablement  id.  Peut* 
#(re  cette  plante  reprendroit-el|e  sa  simplicité  et  sa  pleine  firup^ 
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tifîcation  dans  nn  climat  plus  dia ad  ,  et  dans  nne  ferre  maîgrt 

et  sèche.  Son  lieu  originaire  m'est  inconnu.  £lleesl  11:  ,de  plein 

airettrës-nistique.  Si  c'est  la  y.foliosa  des  Anglais,  elleestde 

la  Hongrie. 

No  44*  V^rnirabiîioides,  1   Hort.angl.LesTndesor.  i>  .  S.  ch. 

45,  V.  lineata.  \       Cultivées  en  Angleterre. 

Page  6oo  ,  n**  la.  Jasmin  d'Otaliili ,  ya^m/'/w/m  didjrmum  , 

FoRSTER,  VaHL.  ,  WiLLD. 

Arbrisseau  glabre ,  dont  les  feuilles  sont  opposées  ,  teméeset 
les  folioles  ovales-lancéolées,  acominées  ,  très-enliëres.  Fleurs 
en  grappes  axillaires. 

Lieu,  Les  iles  de  la  Société.  ^  * 

Cuil.  Serre  tempérée.  Celle  espèce  est  cultivée  chei  M.  Van- 
cassel ,  à  Gand. 

Page  62a.  Le  spilman  d'Afrique  est  beaucoup  moins  dé- 
licat que  les  camaras. 


FIN  DU  SUPPLEMENT  AU  TOME  SECONl^t 
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ligne    8,  claTaax  , /i5<^  claTaire. 

4  ,  saccharina ,  lisez  saccharinut» 
1 1  ,  le  varec ,  liseï  ce  rarec. 
I  y  perseai«£es ,  lisez  parseoiées. 

trichoiuanes  des  Caaaries  ,  ajouiei  \ 
zamie  naine ,  ajout*\  *. 
i8  ,  bahame  ,  lise\  bahama, 
1  a  ,  speraie ,  lise\  spermes, 
a5  ,  5  5emences  ,  liseï  4  •semences» 
17,1  sperme ,  liseï  i-apcrmes* 
3i  ,  folliciiie  ,  Liiti  (  an  mascaiin  ). 
dernière  ,  Armand  ,  lise^^  Armano* 
6  ,  pétanteUe,  liseï  pecanieile. 
14  »  vdU<z  ,  lisez  wallia, 
i5,  eaduci,  lisez  caducis^ 
8  ,  septième  y  liic^  sixième. 
6  ,  ferra  ,  Visez  ferrea. 
27  ,  retroactiB ,  lisez  retrofractus. 
I  »  scssillcs,  //i«^  scssiles  j  fol ,  /ùq  soL 
*  4 ,  </<i/z«  y  lisez  danaë, 
II,  après  bragaloa  mc/r^  un  point. 

3 ,  en  corymlie ,  composées  et  terminales  |  liseiea  corymbe 
compose  et  terminal. 
39,  liges  ,/wqiigc. 

yuoca  de  Bos© ,  ajouui  *. 
agavc4,<i;otfrq  *. 
a3  ,  feuille»  noires  ,  retram^i  noires, 

4  t  purpuracens  ,  lisez  p^rpurastmi. 
vers  Je  bas  de  la  pajçe  ,  deux,  /«ej  trois, 
a  ) ,  Hortus ,  /ôe^  Hortul. 
l<>,  fragans ,  liseï  fragrans. 
24  f  prcsenle  ,  lise\  précédente. 
4 1  loupe  ,  li»ei  coupe. 
14,  corail  i  forme  y /ù«|[  coroUiforme, 
7,  connées,  /<j<{Connés. 

5*  espèce  ,  mjouiei  *. 
18  y  da  cooleur  violet  ou  antre ,  lis€[  de  conlenr  Tiolette  »  on 

d*antres. 
23 ,  spathula ,  lisez  spathulata. 
ï6,  trifides  ,  /we^  tnfide  j  ou  ourertes,  retranche^  ou. 
33,  qui  n*a  poinr ,  liseï  qui  n*ont  point. 
5 ,  imbricée  ,  lise^  imbricé  }  i3 ,  espèce  3 ,  A,  à  grappes  , 
ajoute^  *. 

Silanga  h  feuilles  de  balisier ,  ajoute^  \ 
,     oriformes ,  li$e\  flo^if^res. 
6  y  emplexicaule  ,  lu€\  amplexicanle. 

espèce  S  »  a/o«r^  ♦. 
5 ,  me  paroti  celle ,  lUti  me  parolt  être  celle. 
91 ,  rameau  ,  /ûe{  rameaux, 
i ,  Guan  ,  list-^  Gouan. 
a3  ,  3  ,  liit\  4- 

avant-dernière ,  rendre ,  lUtt  prendre* 
I  ,  coriicifolia  ,  lisez  cardat/olia, 
iauri,  lises /tf «Tiff. 
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Page  418 ,  lifftt    8 ,  2  filamens  ,  lisii  <^  filament. 

ZSt  ,  10 ,  fol. ,  -lUei  »ol. 

2dé ,  1 1  >  urroùnum  ,  lisez  strothtam» 

471 ,  17»  io*»^q[  "•. 

476,  14,  cft,  liseieu 

487  9  7  >  abitrëe ,  ^tff  alMitëe* 

488  ,  4  9  Hortns,  liseï  Hortol. 

489  ,  9  >  ï^w  >  ^^  «^««»- 

497 ,  xa  ,  Pelletier ,  k  Berry .  /***{  le  Pelletier  à  Beny. 

5o4  »  3  ,  pseudo^arenaria  ,  lisex  pseudo-étrmeria. 

5 14»  3i  y  baMteQr,/û«f  ensuite  :  ieiiiUée,  foible,  tomibantc 

daot  sa  partie  sapérieare  ainsi  que  ses  rameaux. 
5i8 ,  17  »  <1^  1*  9*  9  ayoBr<{ Ijsimachie. 

SiS  »  5  ,  cet  trois  dernières ,  liseï  les  4  atam-demiiret. 

525 ,  a3  ,  htlvMtiùay  lisez  hehetica, 

538 ,  6 ,  tf(p iitf  ,  lisez  alpmû. 

532,  i3,  écailles  de ,  ^*«et  tfcaiUts ,  de. 

633  ,  10  ,  vtdenénM's^UCtet  raUramU. 

536  ,  4  y  mnliplie ,  liseï  mnltmlie. 

^  637 ,  29  9  annuelle ,  Iwq  rirarf. 

32y  3,  i4eii5y/ciq2,Sei4« 
3     '     •       ^ 


640, 
64i, 


[,4%/««î6«. 

/3.,'  24,  8*cidcla9*,/£«ç5*et'dolato* 

irf.,  26,  4%  ^S- 

JJ.^  35 ,  aolien  des  chiffres  3,49  ^«t  ^9  ^ 

/<f. ,  dernière,  lùe{S\ 

545,  3,  /b««Mêciar«,lîseilt4niiidbfie# 

5^  y  8  ,  Jacqnes  ,  Use^  Jacquin. 

595 ,  l5  9  brandra  ,  liseï  divergent. 

607.  espèce 6, -/Mtfn*-           ^    .^ 

6i5,  «spèce3,  tfjjoirMî*,ete8pèce4*. 

617 ,  espèce  3 ,  aj^utii  *. 
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